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Consignes  d'utilisation 

Google  est  fier  de  travailler  en  partenariat  avec  des  bibliothèques  à  la  numérisation  des  ouvrages  apparienani  au  domaine  public  et  de  les  rendre 
ainsi  accessibles  à  tous.  Ces  livres  sont  en  effet  la  propriété  de  tous  et  de  toutes  et  nous  sommes  tout  simplement  les  gardiens  de  ce  patrimoine. 
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dispositions  nécessaires  afin  de  prévenir  les  éventuels  abus  auxquels  pourraient  se  livrer  des  sites  marchands  tiers,  notamment  en  instaurant  des 
contraintes  techniques  relatives  aux  requêtes  automatisées. 
Nous  vous  demandons  également  de: 

+  Ne  pas  utiliser  les  fichiers  à  des  fins  commerciales  Nous  avons  conçu  le  programme  Google  Recherche  de  Livres  à  l'usage  des  particuliers. 
Nous  vous  demandons  donc  d'utiliser  uniquement  ces  fichiers  à  des  fins  personnelles.  Ils  ne  sauraient  en  effet  être  employés  dans  un 
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AVANT-PROPOS 


I.  -   CARTULAIRE  D'AUREIL 


LES   MANUSCRITS 

Le  manuscrit  contenant  le  Cartulaire  d'Aureil  est  aujourd'hui 
aux  Archives  de  la  Haute-Vienne,  série  D,  numéro  6S4.  Il  forme  un 
volume  in-S'^de  83  feuillets  de  parchemin,  ayant  24  cent.  1/2  de  haut 
eti6  de  large,  et  disposés  en  onze  cahiers.  Les  sept  premiers  contien- 
nent régulièrement  quatre  feuillets  doubles,  soit  seize  pages;  les 
autres  sont  inégaux.  Le  huitième  a  trois  feuillets,  le  neuvième  et  le 
dixième  quatre,  le  dernier  n'en  a  que  deux. 

Un  folio  ayant  été  supprimé  à  la  fin  du  neuvième  cahier,  celui-ci 
ne  contient  que  quatorze  pages  et  là  se  termine  en  quelque  sorte  le 
cartulaire  primitif.  Ce  qui  suit  est  évidemment  plus  moderne  et  fort 
peu  soigné.  Le  parchemin  devient  de  moins  belle  qualité,  les  feuilles 
sont  inégales,  échancrées,  rognées,  l'une  est  coupée  à  moitié. 

Dans  la  belle  partie  du  manuscrit,  les  lignes  ont  de  onze  à  douze 
centimètres  de  long,  on  en  compte  trente-trois  à  la  page.  Les 
marges  sont  donc  un  peu  étroites,  mais  régulières,  et  çà  et  là  ser- 
vent à  quelques  renvois.  A  une  époque  relativement  plus  moderne 
on  y  a  ajouté  des  notes  et  des  titres  peu  fréquents  d'abord. 

L'écriture  est  (1)  posée  sur  des  raies  tracées  par  avance  à  la 
pointe  sèche.  L'encre  noire  a  légèrement  jauni. 

Les  majuscules  de  l'écriture  primitive,  onciales,  en  vermillon, 
sans  enluminures,  n'ont  été  tracées  qu'au  début. 

(t)  Jusqu'au  f®  lxx. 


—  VI  — 

Beaucoup  ensuite  n'ont  pas  été  faites,  et  la  place  qui  leur  était 
réservée  est  restée  vide. 

Dans  le  courant  de  la  copie  faite  par  le  premier  scribe,  les  gran- 
des lettres  commençant  les  phrases  et  les  noms  propres  sont  éga- 
lement teintées  en  rouge. 

Prévoyant  qu'il  n'aurait  peut-ôlre  pas  le  temps  de  parfaire  son 
travail  lui-même  et  pour  éviter  toute  erreur  par  la  suite,  ce  copiste 
avait  pris  soin  d'indiquer  par  une  petite  lettre  microscopique  mise 
dans  la  marge  celle  qui  devait  être  ensuite  tracée  en  couleur  (1). 

Par  la  suite  on  a  paginé  les  folios  sans  tenir  compte  du  premier 
feuillet  qui  sert  de  garde.  C'est  sans  doute  à  l'époque  où  le  Prieur 
de  Chambon,  Gérald  Bruni  fit  réparer  ce  livre  (2).  L'espèce  de 
préface  qu'il  intercala  alors  sur  un  feuillet  ajouté  prit  le  n**  1  et  ce 
foliotage  continua  jusqu'au  iiij^Mj  (3). 

Ce  n'est  pas  sous  la  forme  que  Gérald  Bruni  lui  avait  donnée  que 
se  trouve  le  manuscrit  acluel  ,*  il  a  été  de  nouveau  réparé  au  début 
du  xvn»  siècle,  sans  doute  lorsque  le  Prieuré  fut  réuni  au  Collège 
des  Jésuites;  car  c'est  avec  une  reliure  de  celte  époque  que  nous  le 
voyons  aujourd'hui  (4). 

Dans  la  pensée  du  copiste  qui  Ta  entrepris,  le  cartulaire  devait 
être  divisé  par  localités.  La  même  rubrique  réunissait  les  diverses 
pièces  qui  se  rapportaient  aux  mêmes  endroits.  Aussi  sa  transcrip- 
tion laissait-elle,  pour  ainsi  dire  sur  chaque  page,  des  intervalles 
pour  permettre  d'insérer  dans  la  suite,  à  leur  place,  les  actes  qui 
plus  tard  devaient  se  produire. 

C'est  ce  qui  a  eu  lieu  par  le  soin  d'autres  scribes.  Ce  travail 
postérieur  est  fait,  tantôt  exactement  où  il  convient  (8),  tantôt  à  une 
place  rapprochée.  Quelquefois  le  texte  se  trouve  scindé  en  plusieurs 

(I)  Voir  notamment,  f*  xlv  v«  el  xlvi  r«,  n<>«  ccxxx  el  ccxxxn. 

(t)  Qaem  librum  fecit  reparari  fratcr  Geraldus  Bruni  Gambonensis  prier. 
Voir  f^  1.  —  Ailleurs  on  dit  (D.  651,  p.  32â)  que  le  cartulaire  a  été  compilé 
et  relié  par  Gérald  Bruni  prieur  de  Chambon  Sle-Croix  €  post  annum  1307  ». 

(3)  C'est  celui  qui  est  indiqué  dans  la  publication  du  cartulaire,  et  non 
un  plus  moderne  qui  a  numéroté  la  garde  et  se  trouve  par  conséquent 
en  avance  d'un  numéro. 

(4)  11  serait  à  désirer  qu'une  nouvelle  reliure,  en  rapport  avec  l'impor- 
tance du  mss.,  fut  faite  sans  larder.  Elle  s'imposera  d'ailleurs  bientôt,  l'hu- 
midité a  rongé  les  ficelles  reliant  les  feuillets,  ceux-ci  se  délachent  et  ris- 
quent de  s'égarer. 

(5)  Voir,  fo  VI,  la  donation  que  Guitberge  fait  du  mas  de  Beaubiat  est 
rapprochée  de  celle  analogue  de  Gérald  de  Royères  qui  avait  été  primiti- 
vement coDS'gnée. 


—  vil  


morceaux  et  sur  plusieurs  pages.  Des  signes  indiquent  alors  les 
renvois  (1).  Parfois  enfin  la  copie  de  Tacte  est  Taile  au  hasard,  car 
bientôt  le  soin  disparaît  et  les  scribes  qui  ont  continué  la  tran^crip- 
lion  en  sont  arrivés  à  ne  prendre  guère  de  précaution.  L'ordre 
naturel  est  donc  fréquemment  interrompu. 


LES    COPISTES 

L'examen  du  manuscrit  dWureil  fait  en  conséquence  reconnaître 
plusieurs  mains  qui  ont  transcrit  les  actes. 

La  première  écriture,  celle  du  texte  primitif,  est,  ainsi  qu'il  a  été 
dit  plus  haut,  nette,  soignée  et  uniforme.  Je  la  crois  antérieure 
à  li40,  date  de  la  mort  de  saint  Gaucher,  ou  au  plus  tard  de  cette 
année.  Elle  est  un  peu  serrée,  d'apparence  carrée,  et  laissant  à 
peine  un  léger  espace  entre  les  mots. 

Ce  scribe  avait  Thabitude  de  mettre  dans  le  contexte  le  nom  de 
la  personne  ou  mieux  son  prénom,  mais  de  suscrire  dans  Tinter- 
ligne  soit  le  cognomen,  soit  Tagnomen  des  témoins  ou  des  tiers, 
soit  une  indication  nécessaire  à  rintelligence  du  texte.  Les  actes 
transcrits  postérieurement  offrent  encore  cette  particularité,  mais 
moins  fréquemment  (2). 

Vers  Tannée  1180  environ,  sous  le  prieur  Guillaume,  on  fit  des 
additions  au  Cartulaire.  Ce  fut  à  cette  occasion  surtout  que  Ton 
utilisa  les  intervalles  laissées  dans  la  transcription  primitive. 

Les  trente-huit  chartes  ainsi  intercalées  sont  notées  en  marge 
par  une  lettre  de  Talphabet.  Trois  fois  la  série  recommence  avec  des 
lacunes  dans  la  série  des  lettres  (3). 

Les  derniers  feuillets  n'offrent  plus  de  régularité  (4).  La  copie  en 
est  faite  rapidement,  avec  peu  de  soin  et  plusieurs  y  ont  manifes- 


(1)  Voir,f»«xxii  ei  xiiii-xxxiielxxxin-xxxivctixxv-Lxxx,r^elLxxxi,vVtc. 
(9)  En  voici  trois  exemples  : 

Raimuadas        de  Charaac  Sapiens 

F*  XXXI  v*,  écriture  primitive  :  Wiliclmus....  Marbodius...  Stcphaous... 

del  qr  can  prb.  SiguiD*        RalMtci 

F» XI  v<^,  écriture  primiUve:  Bernard*...  Rigald*...Gerald*...  Aimar*...lmberl*. 

Sigilh  den^      de  Linars    de  la  Garda    Aurelii 

F'xvij  v<^, écriture  postérieure:  sexlarios...viij... dccima...  mausus...  prier. 

(3)  La  première  s'arrCte  à  la  lettre  p  ;  la  seconde  ne  dépasse  pas  l*i  ;  la 
dernière  porte  en  double  e,  f,  g,  h,  mais  s'arrête  à  Tn. 

(4)  Du  f«»  Lxx  à  la  Kn,  le  parchemin  est  de  qualité  inférieure  ;  ces  feuillets 
ont  été  ajoutés  à  ceux  primitivement  préparés  et  ne  sont  plus  réglés  au 
trait.  Les  copistes  ont  serré  outre  mesure  leur  transcription. 


—    VIII    — 

temenl  mis  la  main.  Les  abrévialions  s*y  multiplient,  sont  irrégu- 
lières et  rendent  parfois  la  lecture  indécise.  Le  dernier  acte  du 
manuscrit  parait  être  le  plus  récent.  Il  est  du  temps  de  Pierre  de 
Saint-Martin  qui  fut  prieur  de  1220  à  1226,  et  c'est  aussi  à  une  date 
peu  éloignée  de  cette  époque  que  je  rapporterai  les  dernières  trans- 
criptions de  ce  cartulaire,  au  plus  la  fin  du  xiii*  siècle. 

On  trouve  un  certain  nombre  d*^  souscrits.  Bien  qu'il  n'y  ait  en 
cela  rien  de  vraiment  régulier,  le  génitif  comporte  plus  e  que  le 
datif,  à  ce  dernier  cas  Ton  trouve  davantage  des  e  ordinaires. 
Dans  les  diverses  transcriptions  il  n'y  a  pas  d'œ. 

Les  corrections  sont  faites  par  voie  de  grattage  (1),  de  ratures  (2) 
d'exponctuation,  de  surcharges  (3)  ou  parfois  par  plusieurs  de  ces 
manières  (4)  en  môme  temps. 

L'exponctuation  par  un  point  est  assez  fréquente  et  au-dessus 
de  la  lettre  ainsi  supprimée  est  écrite  celle  qui  doit  la  rem  placer  (5], 
certaines  lettres  sont  barrées  (6). 

D'après  une  tradition  relevée  sur  le  cartulaire  (7),  plusieurs  fois 
reproduite  dans  divers  registres  du  prieuré  (8),  et  adoplée  par 
divers  savants  (9),  saint  Gaucher  aurait  non  seulement  formé,  mais 
écrit  lui-même  le  cartulaire  de  sa  maison. 

On  Ut  en  effet  à  divers  endroits»  Testes  sunt  frater  Gaucherius... 
qui  hoc  scripsit  (10).  »  —  «  Ego  Gaucherius  hoc  scripsi...  (H).  »  — 
«  Ego  frater  Gaucherius  hoc  scripsi...  (12).  » 

On  pourrait  de  plus  alléguer  que  toute  la  partie  du  cartulaire  de 
l'écriture  la  plus  ancienne  ne  comprend  que  des  actes  antérieurs  à 
la  mort  du  fondateur. 


(I)  r>  XX,  v«. 

(î)  r«  xxiiJ,r». 

(3)  Fecit  pour  fecit,  f*  vi.  Ailleurs  dans  le  mss  surtout  îi  la  fin,  le  .  ne 
signifie  plus  une  leUre  à  retrancher  mais  une  abréviation  h  =  hoc,  f**  xii  r« 
fû,  voliî  =  fuit,  voluil,  {^  Lxxvij  r«  —  recognov  =  recognovitf^  un". 

(4,  5,  6)  Solariât  pour  solario  f»,  xxxviii  r*.  —  A  un  endroit  f"  lxv  r«,  le 
scribe  devait  écrire  paire,  le  mss  porle  pacl'aé, 

(7)  «  Gonlenta  in  dicio  libre  suo  propria  manu  annolavil  atque  cons- 
cripsit.  »  Préface  de  G.  Bruni,  prieur  de  Ghambon,  p.  I. 

(8)  D.  649  fo  III  fo.  —  D.  651,  f«  xiv  r».  —  Remarques  sur  le  Cartulaire.— 
Tourniol  en  relatant  celte  tradilion  l'admet  évidemmcnl  avec  peine,  et  pour 
quelques  aclcs  seulement.  Aussi  a-l-il  modifié  la  notice  de  G.  Bruni  et 
transcrit  qucèdam  contenta  in  hoc  libro,  au  lieu  de  quasi,  ce  qui  a,  il  est 
vrai,  un  meilleur  sens. 

(9)  LcBoux,  Inoentaire  des  Archioes^  série  D,  p.  26t. 

(10)  Cartulaire  no  clxi.  11^ 
(il)  Cartulaire  n»  ccli  2°. 
(iS)  Cartulaire  n^  ccc. 


—  IX    — 

Néanmoins,  je  ne  crois  pas  que  Ton  puisse,  à  bon  droit,  soutenir 
que  saint  Gaucher  ait  exécuté  lui-même  le  chartrier  de  son  prieuré. 
Ce  ne  sont  pas  en  effet  des  originaux,  mais  des  copies  qu'il  pré- 
sente, et  Gaucher  pouvait  parfaitement  avoir  écril  les  actes  primi- 
tifs, y  avoir  consigné  qu'il  les  avait  Iracés  lui-môme,  sans  qu'il 
s'ensuive  que  leur  transcription  sur  le  cartulaire  du  prieuré  même 
avec  ces  mentions,  ait  été  faite  par  lui.  La  forme  môme  de  la  pre- 
mière d'entre  elles,  «  fraterGaucherius...  qui  hoc scripsit» l'indique 
surabondamment  ;  et  d'ailleurs  au  milieu  de  la  vie  si  occupée  qu'il 
a  eue,  et  des  autres  soins  de  la  conduite  de  son  prieuré  naissant, 
saint  Gaucher  aurait-il  eu  seulement  le  temps  de  s'adonner  à  cette 
besogne  secondaire  ?  (1)  Enfin  la  charte  où  Gaucher  dit  :  Ego  frater 
Gaucherius  hoc  scripsi  »  (2)  est  dans  le  manuscrit  d'une  écriture 
évidemment  postérieure  à  l'époque  du  fondateur. 

Ce  qui  parait  incontestable  c'est  qu'il  a  prescrit  la  confection  du 
recueil,  veillé  à  son  exécution,  et  confié  ce  soin  à  un  religieux  habile 
spécialement  chargé  de  conserver  et  de  mettre  en  ordre  les  titres 
importants.  Ce  scribe  n'a  d'ailleurs  guère  continué  sa  tâche  après 
saint  Gaucher,  car  les  actes  se  rapportant  à  son  deuxième  succes- 
seur, Guy  de  Jauniac,  sont  transcrits  d'une  autre  main  (3). 


LES  ACTES  ou  CHARTES  TRANSCRITS 

Peu  d'actes  conservés  dans  le  Cartulaire  d'Aurcil  sont  étendus, 
moins  encore  présentent  les  diverses  parties  diplomatiques  ordi- 
naires, avec  invocation,  un  préambule  au.  début  et  se  terminent 
par  une  date.  Ces  dernières  pièces  se  comptent  au  nombre  de  12  à 
Î5.  Les  autres,  pour  la  plupart,  sont  de  simples  notices  (4)  de  ces 
petits  actes  abrégés,  réduits  au  strict  nécessaire  et  si  fréquents  au 


(\)  Tourniol,  dans  son  répertoire,  D.  049,  ne  met  pas  en  doute  que  saint 
Gaucher  ait  écril  ces  trois  actes,  mais  il  s*cst  bien  rendu  compte  de  cette 
dernière  objection.  Il  pense  les  résoudre  ainsi  :  «  Il  y  a  des  écritures  qui 
approchent  c«lle  de  saint  Gaucher  portée  aux  trois  folios  cy-dessus  cités. 
Ce  ne  doit  pas  faire  de  soupçon  que  ce  ne  soit  bien  le  susdit  saint  qui  a 
écri  et  reçu  les  trois  dons  mentionnés  aux  trois  susdits  feuillets.  Quel- 
qu'un des  religieux  de  son  temps  voyant  la  belle  écriture  de  ce  saint  peut 
s*étre  formé  au  même  caractère  et  avoir  écri  plusieurs  dons  après  la  mort 
de  ce  saint.  »  {Id.,  loc,  cit,) 

(i)  N»  i:cc. 

(3)  N°'  uixvii,  cxv,  cccxv. 

(4)  Voir  entre  autres  n""  xlv,l  xxvi  2%  xcv,  cxxi,  clxi,  etc. 


—   X  — 

XTi*  siècle.  Simples  memenlos  du  fait  dont  on  veut  garder  la  trace 
et  le  souvenir,  ils  renoncent,  et  indiquent  les  témoins  qui,  lui  don- 
nant rauthenlicité,  en  certifient  l'exactitude  (1). 

Dans  plusieurs  cas,  le  scribe  paraît  résumer  diverses  pièces,  ou 
relater  en  quelques  mots  ce  qui  de  son  temps  était  de  notoriété  pu- 
blique. 11  rappelle  des  faits  antérieurs  et  consigne  la  tradition  (2). 

Quelques  folios  du  cartulaire  sont  remplis  de  dénombrements  de 
biens  appartenant  ça  et  là  au  prieuré  (3). 

Les  divers  actes  reproduits  ne  sont  presque  jamais  datés,  ainsi 
qu'il  a  été  dit  tout  à  Theure.  Pour  arrivera  reconnaître  Tépoque 
où  ils  se  placent,  il  a  donc  fallu  recourir  à  des  synchronismes,  et  ce 
travail,  quelque  attentif  qu'il  ait  été,  ne  laisse  pas  que  d'offrir  bien 
des  lacunes  et  des  incertitudes.  Dans  plusieurs  cas  cependant  il  y  a 
lieu  d'espérer  que  la  date  exacte  est  serrée  d'aussi  près  qu'il  a  été 
possible. 

Des  actes  reproduits  dans  le  cartulaire,  il  subsiste  peu  d'originaux 
qui  se  retrouvent  dans  les  chartes  venues  des  anciennes  archives 
d'Aureil  versées  aujourd'hui  dans  les  archives  départementales  (4). 


(1)  Nalalis  de  Wailly,  Eléments  de  paléographiSy  t.  I,  p.  178  et  179. 

(i)  V.  entre  autres  n°'  xvni,  xix,  ci,  cxiii,  cxxxvni,  cxxxix,  clxxviii. 
—  Le  fait  ressort  saos  conteste  du  récit  suivant  :  n^'  xxvii.  —  Elien- 
nette,  fille  de  Fouchcr  dn  Saint-Gcniôs,  veut  être  ensevelie  à  Aureil.  et 
devant  témoins  fait  don  du  Mas  du  Verdier.  Son  mari,  Geoffroy  Bernard, 
doit  donner  son  consentement,  il  le  fait  plus  tard  et  ailleurs  devant  d'au- 
tres témoins,  «  concessit  Bernardus  maritus  ejus  in  Aurel  sicut  ipsa  prius 
donaverat.  »  Mais  ce  Bernard  fait  lui-même  une  donation  :  a  Islc  Gaufrc- 
dus  Bernardus  dédit  sex  denarios.  d  Puis  dans  la  charte  suivante  n*  xxviii 
il  fait  savoir  qu'Etiennettc  avait  été  déjà  mariée  et  que  son  premier  mari, 
Gaucclin  du  Verdier,  bienfaiteur  également  du  prieuré,  lui  avait  concédé 
les  derniers  droits  retenus  sur  le  Mas  de  la  Chaise,  dont  il  avait  constitué 
la  dot  de  sa  femme.  Par  la  suite  seulement  celle-ci  Tabandonna  à  son  tour 
aux  religieux,  a  Hune  mansum  dederat  prius  huic  predicte  Stéphane, 
que  primitus  fuit  ei  uxor,  que  Stephana  postea  concessit  illum  sancto 
Jobanni.  » 

La  réflexion  suivante  n'émane-t-ell«  pas  évidemment  du  scribe  a  hoc 
donum  fuit  factum  multum  aniequam  Soliemniaccnse  monasterium  habe- 
ret  ecclesiam  de  Linars.  »  no  li  ? 

(3)  in  parrofia  sancti  Maurelii,  n<>cxLv,  fo*  i6  et  ss.  —  In  parrofia  de 
Mclsac,  n^  ccxliv,  ï**  49  et  s. 

(4)  Archives  dép.,  série  D.  —  L'inventaire  sommaire  en  a  élé  publié 
avec  un  soin  remarquable  par  M.  Leroux,  archiviste  de  la  Haute-Vienne, 
et,  plus  d'une  fois,  il  nous  a  servi  de  guide  dans  des  recherches 
délicates. 


—  XI  — 

Quelques-unes  ont  été  récemment  publiées  (1).  Mais  il  est  au  con- 
traire dans  ce  dépôt  d'autres  actes,  contemporains  des  premiers 
prieurs  et  par  conséquent  antérieurs  à  notre  manuscrit  ou  tout 
au  moins-  de  la  môme  époque,  qui,  sans  qu'on  s*en  explique  la 
cause,  n'y  ont  pas  été  transcrits.  Plusieurs  cependant  intéressaient 
vivement  Âureil,  les  donations  par  exemple  qui  lui  étaient  faites 
des  églises  de  Corrèze  (2),  de  Bersac  (3),  de  Balledent  (4)  et  de  La 
Geneytouse  (5),  ou  d'autres  actes  encore  (6). 

Presqu'aucune  de  ces  chartes  n  intéresse  l'histoire  générale,  bien 
que  dans  leur  ensemble  le  territoire  dont  elles  s'occupent  s'étende 
d'Issoudun  aux  approches  de  Brive  et  de  Tulle.  Il  y  est  à  peine 
question  de  guerre,  si  ce  n'est  de  départ  pour  la  Croisade  ;  on  n'y 
parle  pas  d'événements  politiques.  Mais  elles  abondent  eu  rensei- 
gnements précieux  sur  l'état  des  personnes,  des  biens^  des  terres, 
et  à  ce  point  de  vue  surtout  elles  oiïrent  un  extrême  intérêt  pour 
toute  notre  province. 

(I)  Documents  historiques  sur  la  Marche  et  le  Limousin^  I.  (,  d°  X.  — 
DooalioD  de  Téglise  d*Eyjeaux,  p.  130.  ~  n*  Xll.  Concordat  entre  le  prieur 
d*Aureil  et  Tabbé  de  Tourtoirac,  p.  431. 

(S)  Vers  1130;  Doc.  historiques  ],  p.  131. 

(3)  —    416G,  —  136. 

(4)  —    U69,  —  137. 

(5)  —    1150,  —  135. 

(G)  DoQ  de  la  terre  de  Chatsson  au  prieur  de  Saint -Léonard,  vers  MOO, 
Ibid,  p.  127.  -^  Confînnalion  de  la  donaflon  de  l'église  d'Eyjeaux  en  H4I, 
Ibid.  p.  134.  —  Et  divers  autres  du  xii*  siècle  qui  ont  été  pour  la  plupart 
publiés  également  par  M.  Leroux  et  ses  confrères. 


CTi 


—   XII  — 


IL  —  CARTULAIRE  DE  UARTIGE 


Le  format  du  Cartulaire  de  rArtige  est  de  même  hauteur  que 
celui  d*Aureil,  mais  les  pages  sont  sensiblement  plus  larges.  Ce 
volume  est  actuellement  composé  de  quatre  cahiers  de  feuilles  de 
parchemin  (1)  formant  vingt-huit  folios  cotés  au  xvn*  siècle  vrai- 
semblablement. Mais  c'est  à  vrai  dire  un  recueil  factice,  car  le 
quatrième  cahier  provient  évidemment  d'un  autre  cartulaire  du 
même  prieuré,  copié  en  partie  du  premier  ;  séparé  de  ce  second 
recueil  aujourd'hui  perdu,  ayant  le  môme  format  que  le  chartrier 
primitif,  il  a  été  rapporté  et  par  la  suite  rattaché  (2).  11  est  conservé 
aux  archives  de  la  Haute-Vienne  série  D,  n»  982. 

Plusieurs  ont  contribué  à  la  confection  de  la  première  partie  de 
ce  cartulaire,  et  ils  paraissent  avoir  mis  plus  d'empressement  dans  * 
leur  travail  que  de  soin  et  d'exactitude,  si  Ton  en  juge  par  les 
exponctualions  les  ratures  et  les  renvois  qu'on  y  rencontre.  Les 
chartes  sont  inscrites  à  la  suite  sans  uniformité.  L'écriture  n'est 
pas  régulière,  tantôt  lâche,  tantôt  serrée,  aux  caractères  ici  grands, 
là  plus  fins  et  parfois  minuscules.  Les  pages,  dont  plusieurs  ne  sont 
pas  réglées  (3),  présentent  un  nombre  de  lignes  qui  varie  de 
vingt-deux  à  trenle-lrois.  Le  dernier  cahier  est  à  l'inverse  plus 
uniforme  ;  il  a  été  écrit  à  main  posée  par  deux  scribes  dont  l'un  a 
utilisé  une  page  restée  blanche  dans  le  premier  recueil  (4).  Cette 
remarque  indique  l'ordre  des  transcriptions.  Le  second  cartulaire 
était  évidemment  postérieur  en  dale  au  premier. 

Dailleurs  ce  document,  quelqu'en  soit  la  portée,  est  loin  de 
présenter  l'intérêt  paléographique  du  cartulaire  d'Aureil. 

G.  DE  Semneville, 

A  rcMoiste  -  Paléographe, 

(I)  Le  premier  n'a  que  trois  feuillets.  Le  titre  a  sans  doute  été  coupé.  Le 
second  se  compose  de  cinq  feuilles  doubles  soit  dix  folios;  le  troisième  n'a 
que  deux  feuilles  doubles  et  trois  simples,  soit  sept  folios.  Le  quatrième 
enfin  à  quatre  feuilles  doubles. 

(i)  Le  doute  sur  celte  provenance  n*est  pas  possible  :  ses  premiers  mots 
sont  la  fin  d^une  charte  qui  se  trouve  dans  l'autre  cartulaire  (n°  xxv)  et  tout 
le  commencement  de  cette  pièce  était  écrit  sur  un  cahier  qui  est  perdu. 

(3)  A  l'inverse  le  folio  49  parait  avoir  été  préparé  pour  un  missel  ou  un 
livre  d'heures.  11  est  rayé,  au  stylet,  à  deux  colonnes. 

(4)  Folio  16  verso.  Les  deux  chartes  copiées  à  cet  endroit  sont  des  années 
1390  et  MYt,  ce  sont  d'ailleurs  les  plus  récentes  de  toute  cette  partie. 


GARTULAIRE  DU  PRIEURÉ  D'AUREIL 


In  islo  libro  conlinetur  fundacio  (1)  aïonaslerii  sancli  Johannis 
de  Aurelio,  Deo  cohoperante  el  beato  Johaniie  patrono  nostro  et 
beato  Gaucherio  primo  pastore  jai  predicalione  sua  vitaque  et 
exemple  laudabili  populum  inducente  ne  tardarent(2)  ire  ad  suum 
crealorem,  et  majoris  partis  {3}  membrorum  dependencium  (4);  quem 
librum  fecit  reparari  frater  Geraldus  Bruni  Gambonensis  prior  (5), 
ob  fervontissimi  (6)  amoris  ardorem  quem  geril  (7)  ad  Religionem 
et  ad  dicuim  sanclissimum  fundalorem  Gaucherium,  qui,  quasi  (8) 
contenla  in  dicto  libro  sua  propria  manu  annolavit  atque  conscripsit, 
ipso  in  bac  vita  activa  régnante  et  ad  vitalia  pocula  nos  ductante  (0), 
presianle  domino  nostro  Jhesu  X?  qui  vivit  el  régnât  Deus  per 
omnia  secula  secnlorum.  Amen. 

Sumpsit,  ex  anno  milleno  septuageno 

Primo  (10),  principium  cellula  noslra  suum. 

Anno  milleno  nonageno  septuageno 

Quatuor  ablalis  (H),  facla  est  dedicatio  nostra. 

Mille  decem  decies  completis  bisque  viginti 

Annis  (12),  Gaucherius  scandit  ad  alta  (13)  poli. 

Anno  milleno  centeno  cum  nonageno 

Quarto  (14),  dosa  virum  meritorum  summa  révélât. 

M  semel  et  G  bis  L  et  I  (15)  conjungere  (16)  disces  (17) 

Cepit  pastorum  seva  caterva  corum  (18V 

En  mil  lxx  et  vj  a  Grant  Mont  (19) 

Eslienes  de  gens  met  grant  mont  (20). 

L'an  vj<:  et  ix  Mabomel  a  Sarrazins  sa  loy  commet  (21). 

En  ix^"  et  xiJ  a  Glugny  sont  moyne  conjoins  et  uny  (22) 

L*an  de  grâce  w^  et  xm  a  Glugny  fut  mise  la  croce 

En  Tan  mil  hj^'  et  vu  furent  templier  defTetz  (23) 

En  mil  cent  i  mains  a  Giteaus  moynes  (24) 

Vont  pour  souffrir  por  (25)  Dieu  granz  poynez  (26). 

Ge.  Bruni  a  de  Canbonio. 


Cette  page  occupe  le  P*  1  du  maouscrit  el  esi  de  Fécrilure  de  certaios 
titres  transcrits  en  dernier,  au  xiv«  siècle.  Elle  se  termine  par  une  sorte 
de  monogramme.  <«'est  un  grand  A,  sorie  d*onciale,  fort  large,  précédé  et 
suivi  d'un  J,  puis  de  chnque  côté  de  ses  jambas^es,  on  lit  de  la  mémo 
écriture  que  lo  texte  ci-dessus  et  divisé  ainsi  :  •  Bon-Bon-Home  «.  Ce  mol 
sans  doute  mis  ici,  suivani  Tusage  Limousin,  comme  synonime  de  religieux 
ou  d*ermite. 

(Voir  les  notes  à  la  page  fiuioanie). 


NOTES 

(I)  Fundatio  (Ms.  D.  651,  p.  22,  et  Leroux,  p.  960.) 

(S)  Tardaret  (Ibid,);  mais  tardarenl  esi  bien  au  Répertoire  deTourniol 
(D.  6i9,  t«  f  bia.) 

(3)  Patris  (Ibid.) 

(4)  Deppendeotium  (Ms.  D.  651,  p.  22,  et  Leroux,  p.  260.) 

(5)  Gérald  Brun  ou  Bruni,  prieur,  vers  1307,  du  prieuré  de  Ghambon- 
Sainte-Croix,  canton  de  Bonnat,  au  nord  du  département  de  la  Creuse. 

(6)  Ferventissimum  (Ibid,) 

(7)  Qui  convenit  (Répertoire  de  Tourniol;  D.  649,  f»  I  bis.) 

(8)  Quaedam  (Ibid,) 

(9)  Invitante  (Ms.  D.  651,  p.  92,  et  Leroux,  p.  260.) 
(40)  Année  1071;  —  Fondation  du  monastère. 

(II)  Année  1093;  —  Dédicace  de  l'église. 

(i!)  Année  li40;  —  Année  de  la  mort  de  saint  Gaucher.  —  En  repro- 
duisant ce  vers  les  Bollandistes  ajoutent  :  «  Hic  versus  non  consentit  cum 
annis  extradas  cellulae,  qui  tune  erat  xxi  annorum,  ac  videtur  legendum 
atquc  triginta  :  et  sic  habent  acta  in  Ms.  noslro  et  apud  Philippum  Labbe  ». 
Il  semble  inutile  de  modifier  le  texte  donné  par  le  Garlulaire  original  dont 
rindication  se  rapporte  exactement  aux  faits. 

(13)  Ad  astra  poli.  (Voir  Acta  Sonet.,  I  april,  p.  853.) 

(14)  Année  ll9i;— Datede  la  canonisation  de  saint  Gaucher  du  temps  du 
pape  Celcstin  III  (1 192-M98)  et  de  Sébrand,  évéque  de  Limoges  (1177-1197). 

(15)  L  et  J.  (D.  649,  p.  3  bis.) 
(<6)  Conjunge  (D.  649,  p.  3  bis,) 

(17)  Année  1251.  —  Les  hordes  pillardes  des  Pastoureaux  apparaissent 
et  accomplissent  leurs  ravages.  (Voir  Chronique  de  Saint-Martial,  Breviss. 
Chronicon,  édil.  Duplôs-Agier,  p.  184.) 

(18)  Corvnm  (D.  649,  p.  3  bis,  et  Leroux,  p.  260.) 

(19)  Grammont  (D.  649,  p.  3  bis).  — Année  10''6;  date  généralement 
assignée  à  la  retraite  d*Elienne  de  Thiers  dans  l'ermitage  de  Muret  dont  il 
portera  dorénavant  le  nom.  Mais  il  ne  saurait  être  question  ici  de  la  trans- 
lation à  Grandmont  même  des  disciples  que  saint  Etienne  avait  réunis  à 
Muret.  Elle  ne  s'effectuera  que  le  siècle  suivant,  en  juin  M25,  après  la 
mort  du  fondateur,  survenue  en  février  1 125  (H 24,  vieux  style). 

(20)  Grammont  (1).  649,  p.  3  bis.) 

(21)  Année  609  ;  —  Cette  date  est  erronée,  Phégire  est  de  6!2. 

(22)  Année  912;  —  Cest  une  inexactitude.  La  charte  de  la  fondation  de 
Cluny  par  Guillaume  le  Pieux,  comte  d'Auvergne,  est  expressément  de  910 
{Gallia  Christ . ,  t.  iV,  Instrum.,  col.  272).  Serait-ce  ici  une  réminiscence 
de  l'erreur  de  la  Breois.  Chronic.  Elnonensis,  rapportée,  pour  la  combattre 
d'ailleurs,  d'après  laquelle  «  anno  912,  Odo  constituitur  primus  abbas 
Cluniac,  cœnobii  fundati  à  Bernone  abbate  Gigniaci  »  (Ibid,,  col.  1123)? 

(23)  Année  1307;  —  Année  de  l'arrestation  de  Jacques  Molay.  L'Ordre  ne 
fut  aboli  par  le  pape  Clément  V  qu'au  Concile  de  Vienne,  le  43  avril  1312. 
—  Deffaits  (D.  649,  p.  3  bU.) 

.  (24)  Année  1101;  —  Albéric,  abbé  de  Giteaux,  établit  en  1101  la  plus 
étroite  observance  de  la  règle  de  saint  Benoist.  (Pagi,  t.  xviii,  p.  129, 
n*  xvii«  qui  renvoie  à  Manrique,  Ann.  Cisters.) 

(25)  Pour  (D.  649,  p.  3  bis;  Leroux,  p.  261.) 

(26)  Poynes  (Leroux,  p.  261).  —  Peines  (IL     49,  p.  3  bis.) 
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CARTULARIUM 


SANCTI  JOHANNIS  AURELIENSIS 


LEMOVIGENSIS  DIOGESIS 


I 

FOUGHER   CÈDE    SON   DROIT  SUR   L*ÉGL1SE   SATNT-PRIEST-d'EYJEAUX. 

1090  circa. 

*  Omnibus  fratribus  et  amicis  hoc  notificare  caravimus,  quia 
Fulcherius(l)clericusdeSancloGenesio(2)amicusnostercoiicessit 
et  donavit  Deo  et  sanclo  .Tohanni  de  Aurel,  taie  rectum  et  lalem 
coûsuetudiuem  qualem  habebatecclesia  sancti  Prejecti  de  Ejau(3) 

*  Ko  3^   po. 

(l)Foucher,  clerc  de  Saint-Gcncst,  était  fils  de  FoucherdeSaint-Genest, 
(noxxvii);  il  avait  uri  frère,  Bernard,  chevalier  (I,  lvi  2®),  et  une  sœur.Elien- 
nettc,  mariée  d'abord  à  Gaucelm  du  Verdicr  (xxvii-ccxcvi),  puis  à  un  mem- 
bre de  IMlluslre  famille  des  Bernard.  11  se  croisa  (lvi  2°).  Au  titre  6!amicas 
noster  qu'on  lui  donne  ici,  on  a  pu  croire  qu'il  s'agit  de  saint  Faucher 
(Archiv.  dép.,  série  D.  631,  p.  17).  Toutefois  le  manuscrit  le  plus*  ancien 
de  la  vie  de  saint  Gaucher  (Bibl.  nat.,  n»  10891, f»  82)  nomme  Petrus  Ful- 
cherius  le  compagnon  du  fondateur  d'Aureil;  Falcherius  de  Sancto  GenesiOy 
serait  alors  un  bienfaiteur  insigne  du-monastèrc  naissant,  mais  non  l'ami 
inséparable  de  saint  Gaucher. 

(2)  Sainl-Genest,  commune  du  canton  de  Pierrebuffiôre. 

(3)  Sainl-Priest-d'Eyjeaux  ;  cette  église  que  le  texte  indique  à  Eyjeaux, 
serait  détruite  depuis  longtemps.  Le  Pouillé  de  Nadaud  (mss.  du  grand 
Séminaire  de  Limoges)  n'en  fait  pas  mention. 
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in  monâsterioSanctiJohapnisde  Aiirel,  sicut  aquaipsius  monas- 
lerii  dividit,  videlicel  ia  homiaibus  et  ia  feminis,  in  vivis  et  in 
inorUiis  et  in  hoc  quod  habet  supradiclum  monasterium  in  cir- 
cuilu,  quod  ad  parrochiam  illius  ecclesiç  periinebat,  vestitum  et 
invesiilum  totum  concessit  Deo  et  sancto  Johanni.  Quam  datio- 
nem  fraler  ejus  Bernardus  miles  concessit.  AudientibusGera[i]do 
Umberto  canonico  (1)  et  Stephano  del  Bosc  et  Stephano  de  la 
Riberia  et  Stephano  presbitero  ipsius  ecclesiç,  quisimiliter  dédit 
et  concessit  sicut  Fulocherius  pro  anima  patris  sui  et  matris  su§ 
tribuerat  (2). 


II 


PIERRE  DES   MOULINS  ET  GAUCELM  DONNENT  DEUX  SETIERS  DE   FROMENT. 

1150  circa. 


Notuin  habeant  lam  présentes  quam  futuri,  quod  Petrus  deus 
Molis  et  Gaucelmus  frater  suus  dederunt  Deo  et  sancto  Johanni 
d'Aurel  duos  sextarios  frumenti  annuatim  reddendos  in  sua  parte 
raolendini  de  Petra  Buferia  (3),  pro  Geralde  [sic]  fratre  suo  quem 
miserunt  canonicum  in  Aurel.  Testes  sunt  P[etrus]  deu  Mont 
canonicus  (4)  et  Gauc[elmus]  frater  suus  et  Bernardus  de 
Meiras. 

(1)  Suivant  un  usage  fréquent  dans  les  manuscrits  limousins,  le  compi- 
lateur du  cartulairo  a  transcrit  en  inlerlighe  les  noms,  qualifications  ou 
surnoms  des  personnes  qu'il  menlionne.  Ces  additions  ou  interlignes  sont 
rendus  en  italiques  dans  celle  publication. 

(2)  Celte  donation  a  été  complétée  lors  du  départ  de  Foucher  pour  la 
croisade  (lvi,  2°). 

(3)  Picrrcbuffière,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Limoges,  au 
confluent  de  quatre  petites  rivières  :  la  grande  et  la  petite  Briance,  le 
Blanzou  et  la  Brcuilh. 

(4)  11  ne  s'agit  pas  ici  de  Petrus  de  Monte  presbiter^  ni  de  Gaucelmus 
de  Monte^  qui  furent  ensemble  témoins  de  la  donation  à  l'abbaye  de  Soli- 
gnac  de  biens  sis  à  Pierrebuffîôre,  pour  la  chapellenie  de  cet  endroit,  du 
temps  de  Guy,  abbé  (1001-1076)  (Cartulalre  de  SoUgnaCj  Blbl.  nat. 
n°  48363,  fo  18),  mais  de  deux  frères  de  la  môme  famille  du  Mont,  Pierre 
et  Gaucelm,  fils  de  Hugues,  qui  vivaient  environ  soixante  ans  plus  tard. 
Le  premier  devint  chanoine  d'Aureil  et  figure  dans  plusieurs  actes. 
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III 

DONATION   DE   OViLLAUME   DE   GIMEL  ET   DE   SON   FILS. 

1180  circa. 

Quidam  miles  de  Larunt  (1)  nomine  Willelmus  de  Gemeu  (2), 
positus  in  inflrmitate  de  qua  mortuus,  voluit  fieri  canonicus  in 

Aurel,  quod  et  faclum  est.  Filius  autem  ejus  Boiiellus  dédit,  pro 
anima  patris  sui  et  matris  sue,  que  similiter  fuit  rccepta,  sex 
sextarios  siliginis  aunualim  reddeudos,  quorum  très  habebat  in 
domo  de  Manac(3)et  très  in  domo  de Fonlop  (4),  et  unam  tortam  et 
unam  gallinam  quam  habebat  in  bailia  deu  Chastan  ^),  in  manso 
quod  dicitur  Mas  Aus  (6),  Testes  sunt  6er[aldus]  Gauberti  sa- 
crista  (7),  et  Stephauus  de  Quinsac  et  Johannes  Mathei  et  multi 
alii. 

IV 

ADÉMAR  DE  LARONT  DONNE  DEUX  SETIERS  DE  SEIGLE  ET  DEUX  D  AVOINE. 

1 140  circa. 

Ademarus  de  Larunt,  filius  Geraldi  de  Larunt,  voluit  sepeliri 
juxta  patrem  suum,  deditque  Deo  et  saucto  Johanui  pro  anima 
sua  duos  sextarios  siliginis  et  duos  avene  reddeudos  eu  Mas  Au- 

(1)  Laront,  près  de  Saint- Julien-Ie-Petit,  arrondissement  de  Limoges, 
était,  aux  x®  et  xi®  siècles,  la  résidence  d'une  des  plus  puissantes  familles 
féodales  du  pays.  (Voir  notice  sur  Laron  dans  VAlmanach  limouaLn  1886, 
p.  9«.) 

(3)  La  famille  de  Gimel,  une  des  plus  considérables  du  Limousin,  pre- 
nait son  nom  et  son  origine  d'un  château  situé  à  peu  de  distance  de  Tulle. 

(3)  Magnac,  acluellement  commune  de  Montboucher,  arrondissement  de 
Bourganeuf  (Creuse).  Autrefois  siège  d'un  prieuré-cure  dépendant  d'Aurcil. 

(4)  Fonlloup,  à  peu  de  distance  de  Magnac,  en  était  l'annexe  ;  aujour- 
d'hui ce  ne  sont  plus  que  deux  hameaux  sans  importance. 

(5)  Le  Ch&tain,  commune  de  Sainl-Junien-la-Brcgère,  canton  de  Royère, 
arrondissement  de  Bourganeuf  (Creuse). 

(6)  Le  Mas-Haut. 

(7)  Geraldus  Gauberti  était  sacristain  du  prieuré  de  Saint-Léonard.  (Voir 
n^  ccccni). 
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ruf  («c)  (I)  quod  est  in  parofla  (2)  de  Rosier  (3).  Testes  sunt 
P[etrus]  Guido  cauouicus,  Guido  de  Plamiel,  Presans  serviens. 


LE  PRIEUR  DAUREÏL     CÈDE   UNE   MAISON   SISE   A   SAINT-LEO?iARD. 

Omnibus  esse  volumus  notum,  quod  Prior  Aureliensis  cum 
ceteris  fralribus  concessit  domum  quam  habeut  in  burgo  Sancti 
Leonardi  (4)  de  dompno  Gaufredo  Raspaut,  tali  conventione  ut 
ipse  rseidat  (sic)  duos  sestarios  frumenti  per  unum  quemque 
annum  Sanclo  Johanni  et  quatuor  solidos  de  achaptamenlo. 
Hoc  est  concessum  in  capitulo  sibi  et  ûliis  suis. 


VI 

AUKMAR   SALVAIN    DONNE   DOUZE   DENIERS   DE   RENTE. 

1 150  circa. 

Quidam  miles  de  Nobiliaco  (5)  noraine  Ademarus  Salvains, 
positiis  in  infirmitate  de  qua  mortuus  est,  voluit  sepeliri  in 
Aurelio  juxta  parentes  suos,  dedilque  Deo  et  sancto  Johanni  pro 

(\)  Sans  doute  le  Mas-Arnoux,  sis  dans  la  commune  de  Rozicrs,  que  Ton 
voit  encore  en  la  possession  d'Aureil  en  1313.  (Arch.  dép.,  série  D.  806). 

(2)  Parofia  n  Parrochia.  DuCange  avait  déjà  i  élevé  celle  forme  limou- 
sine; il  renvoie  môme  à  notre  carlulairo  où  elle  se  relrouve  fréquemment. 

(3)  Roziers,  commune  du  canton  de  Chàteauneuf. 

(4)  Saint-Léonard,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Limoges. 

(5)  Le  Château  de  Noblal.  La  ville  de  Saint-Léonard  était,  au  moyen- 
ûge,  comme  encore  aujourd'hui,  divisée  en  deux  parties  distinctes.  La 
ville  basse,  sur  le  cours  de  la  Vienne,  formait  une  agglomération  impor- 
tante autour  du  pont  qui  faisait  communiquer  les  deux  rives,  et,  pour 
cette  raison,  s'appelait  indifféremment  Noblat  ou  le  Pont-de-Noblat.  Sur 
le  côté  abrupt  de  la  rive  gauche  se  dressait  le  Château,  et  en  face,  sur 
la  colline  plus  riante  de  la  rive  droite,  s'élevait  le  bourg  de  Saint-Léonard 
(Burgus»  oid.  supra)  formé  autour  de  l'ermilage  où  le  saint  avait  vécu. 
Un  premier  monastère  y  fut  établi  au  ix*  siècle.  L'évêque  de  Limoges 
Ilier  le  convertit  en  chapitre  en  1062.  Son  importance  fut  considérable 
au  moyen-âge.  (Voir  l'étude  de  M.Guibcrl  sur  la  commune  de  Saint-Léonard 
de  Noblat  au  xiii®  siècle.  —  Limoges,  V«  Ducourtieux,  1890,  in-8«.) 
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anima  sua  et  pareatum  suorum  diiodecim  denarios  reddendos 
in  sua  parte  deu  mas  de  Preisac  (1),  ubi  fraler  suus  Turpinus 
alios  duodecim  donaverat  (2).  Testes  suut  Willelmus  capeliaiius 
Nobiiiaci  de  Castello  (3),  et  Johannes  capellanus  de  Sancto 
Nicholao  (4)  et  mulli  alii. 


VII 


PIERRE   DU  MONT  FAIT  DIVERSES  DONATIONS  ET   RATIFIE   LA  DONATION 

FAITE  PAR   SES  PÈRE  ET  MÈRE. 

1140  circa. 

*Ego  Petrus  del  Mont  dono  Deo  et  sancto  Johanni  de  Aurel 
quidquid  ego  habebam  in  maiiso  qui  vocatur  as  Salvages  (5) 
juxta  monasterium,  quod  habebam  in  feudo  de  militibus  de 
Poimolen  (6),  quos  ad  hoc  perduxi,  quod  hoc  donum  concesseruiit 
Stephanus  et  Guido  de  Poimolen  et  Geraldeis  {sic)^  me  audiente, 
in  manu  Stephani  prepositi  Saucti  Johannis,  audientibus  Ber- 
nardo  de  Festiac,  Bosone  Becala^  Rainaldo  de  Saltor.  Postea  ipso 
die  Aimericus  de  Poimolen  concessit  hoc  donum,  me  présente  et 
predicto  Stephano,  audiente  Stéphane,  Gaufredo  de  Lezinnac^  et 
filio  ejus. 

Ego  similiter  Petrus  del  Monty  concède  donum  quod  fecit 
pater  meus  Geraldus  et  mater  mea  Agnes,  de  qua  movebat,  de 
uno  orto  quod  est  apud  Vizium  (7),  et  de  uno  viridario  quod 

(1)  Le  mas  de  Prcyssac,  hameau,  commune  de  Fcytiat. 

(2)  Voir  n'»  lxxxiii. 

(3)  La  chapelle  du  Château  de  Noblat,  que  Ton  retrouve  mentionnée 
plus  loin,  au  même  n°  lxxxiii. 

(i)  Il  y  avait  anciennement  à  Saint-Léonard  une  chapelle  dédiée  à  saint 
Nicolas,  dont  on  a  perdu  le  souvenir  maintenant,  mais  qui  existait  encore 
au  xv«  siècle.  (Nadauo,  PouUlé.) 

*  F»  2,  V". 

(5)  Salvages.  (Voir  n©  liv.) 

(d)  Divers  chûteaux-foris  étaient  possédés  par  plusieurs  familles,  souvent 
issues  de  la  môme  souche.  Ces  coseigneurs  s'appelaient  copartionarli,  ei 
exerçaient  conjointement  leurs  droits  seigneuriaux.  Des  obligations  réci- 
proques s'étaient  établies  entre  eux,  comme  aussi  une  certaine  réglemen- 
tation pour  la  garde  de  la  seigneurie.  Chacun  avait  ses  époques  de  guet 
et  devenait  alors  responsable  de  la  tranquillité  de  tous.  Les  «  milites  de 
Nobiliaco,  de  Laron,de  Petra-Buferia»  paraîtront  plusieurs  fois  également. 

(7)  On  trouve  dans  un  registre  du  xvni*  siècle  provenant  du  prieuré  de 
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dcderunt  pro  aiiimabiis  suis  Deo  et  saiicto  Johanni  de  Aurel;  et 
concedo  similiter  donum  quod  dédit  paler  meus  pro  anima 
RaïuiulQ,  in  supra-scripto  manso  quod  est  juxta  monasterium. 


VIII 

DONATION  DU   MAS-PASSET    ET  DE   FONTNEUVE. 

1137     (1). 

Mansum  qui  dicitur  Passet  (2)  et  bordariam  que  dicitur  Fous- 
nova  (3)  dederunt  Deo  et  sancto  Johanni  pro  animabus  suis 
Bernardus  de  Roera  (4)  et  Geraldus  frater  ejus,PelrusdeRoeraet 
Geraldus  de  Bordas  frater  ejus,  hoc  quod  habebant  in  hac  terra 
et  in  tota  viiola  de  manso  Pressac  usque  ad  viam  Lemovicanam 
que  vadit  ad  SoUemniacum  (5).  Petrus  autem  et  Geraldus  de 
Bordas  frater  ejus  dederunt  decimam  de  omni  illa  terra.  Testes 
Guido  canonicus^  Geraldus  Armant^  Johannes  Agart  ex  parte 
Pétri;  et  Geraldus  ex  parte  Bernard! ;  et  Geraldi,  Geraldus 
Armant  et  Johannes  Agarl. 

IX 

DONATIONS   DE   CAICELM   DE   VULPILLAC. 

1090  drcû. 

In  Iota  isLa  lerra  quidquid  habebat  Gauscelmus  de  Vulpil- 
lac  (6)  donavit  Doo  et  sanclo  Johanni  pro  anima  sua  et  uuuni 

TArtige  (D.  974,  p.  2H  v°)  qu'un  Mas  de  Vizio  le  Sobre  était  situé  paroisse 
de  Saint-Paul. 

(i)  Arch.  dép.,  série  D.  794,  vidimus  fait  en  1620  de  cette  pièce,  qui  y  est 
indiquée  se  rapportant  à  l'an  1 137;  une  main  postérieure  la  date  de  ilud. 

(2)  Le  Mas-Passel,  près  de  Feytiat. 

(3)  La  borderie  de  Fontneuve,  près  de  Feytiat. 

(4)  Royères,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard. 

(5)  Solignac,  commune  du  canton  de  Limoges.  Abbaye  célèbre  fondée 
par  saint  Eloi  en  631. 

(6)  Voir  n^  xxiv  et  ccLxxvni  relatifs  à  la  même  donation  faite  du  temps 
de  révoque  Humbaud. 
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ortum  apud  Egau  (1),  et  hoc  quod  habebat  in  bordaria  que,  dici- 
lur  de  Podio  (2)  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris. 


X 

DONATIONS  DE  BERNARD  DE  JOVINIAG  ET  DE  SES  FRÈRES. 

1125  circa, 

Domnus  Bernardus  de  Jovioiaco  et  fratres  ejus  dederunt  Deo 
et  sancto  Johanni  pro  animabus  suis  et  pro  anima  patris  sui 
Petri  quicquid  habebaiit  in  Vilola  (3)  in  mauu  fratris  Gaucherii 
prioris. 

XI 

BERNARD  DE  PONROI  DEVIENT  CHANOINE. 
1156-1185. 

Notum  sit  omnibus  quod  G[uillelmus]  de  Ponrroiet  Gauselmus 
fraterejus  venientes  in  capitulum  Sancti  Johannis  Aureliensis 
coram  Willelmo  priore  et  fratribus  ejusdem  loci  postulaverunt 
canonicum  fieri  Bernardum  fratrem  suum  (4j.  Quorum  peticioni 
adquiesceutesPrioretcanonici  receperunteumin  fratrem  et  cano- 
nicum. Ipsi  vero, accepte  tanto  beneflcio,  dederunt  eis  novem  sec- 
tarios  {sic)  annone,  quatuor  frumenti  et  quatuor  siliginis  etunum 
de  falbis  in  perpetuum  reddendos  in  parte  sua  quam  habebant 
in  décima  d'Esj au.  Testes  sunt  G[aucelmusJ  Pugmaur,G.  Maoset, 
Stephanus  de  Jaonac,  Â.  prepositus  Sancte  Crucis  de  Petra 
Bufferia  (5)  et  mulli  alii. 

(1)  Eyjeaux,  commune  du  canton  de  Pierrebuffière,  arr.  de  Limoges. 

(2)  Le  Puy-Marot,  hameau  près  de  Preyssac,  ou  Le  Puy-la-Vigne, 
village  près  d'Eyjcaux. 

(3)  Virolle,  hameau  au  nord  d'Aurcil. 

(i)  Bernard  de  Ponroi  a  élé  prieur  d'Aureil  à  partir  de  1201.  Ne  serait-ce 
pas  son  frère  Guillaume,  un  des  auteurs  de  cette  donation,  qui  dans  la 
suite,  s*étant  de  môme  fait  chanoine  à  Aureil,  lui  aurait  succédé  dans  la 
charge  de  prieur.  G.  de  Ponroi  est,  suivant  la  chronique  de  Bernard  hier, 
mort  prieur  d'Aureil  en  120:  {Chron.  de  Saint- M  art  cal,  p.  71). 

(S)  L'église  Sainte-Croix  de  Pierrebuffière,  dépendait  du  monastère  de 
Solignac,  auquel  elle  avait  été  donnée  en  Tannée  1063. 
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XII 

«  1>E  STAGNO  AUKELll  »  (I). 

Aille   1000. 

• 

*Clausuram  Stanni  quod  est  sublus  monaslerium  et  occupatio- 
nem  ejus  ex  parte  de  Moutinnac  (2),  sicut  determinatum  est 
superins  et  inferius,  dédit  Ariîaldus  de  Montinnac  et  fîliiis  ejus 
Johaaaes  pro  animabus  suis  Deo  et  sancto  Johaimi,  donaiite  et 
hoc  donum  concedente  Petro  Arnaido  de  quo  illi  habebaut,  in 
manu  fralris  Gaucheri  prioris.  Preseritibus  istis,  Petro  Elia  cano- 
nico^  Guillelmo  canonico^  Stephano  canonico,  Geraido  laico.  Hoc 
donum  concessit  Aimericus  major  de  Ponroi,  de  quo  Petrus 
Arnaldus  habebat,  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua  in  manu 
fratris  Gaucher[i]  prioris.  Hoc  idem  donum  concessit  similiter Deo 
et  sancto  Johanni  Geraldns  de  Lestors  (3)  et  uxor  ejus  Umberga 
de  quibus  Aimericus  habebat  pro  animabus  suis  quando  fecerunt 
donum  de  Savinnac  (4),  audienlibus  eisdem  testibus. 

XIII 

RAIMOND   d'ESJAU   VEND   LE   BOS-PETIT. 
1150-1160. 

Raimondus  d'Esjau,  fllius  Rotgerii  d'Esjau,  boscum  qui  voca- 
tur  Bosc  Petit  (5)  cum  terra  quam  ad  eundem  boscum  perlinet, 

(1)  Les  cotes  en  latin  se  trouvent  dans  le  manuscrit  :  les  unes  viennent 
du  scribe  primitif,  les  autres  ont  été  mises  vers  le  xv*  siècle.  C'est  le  cas 
de  celle-ci. 

*  F»  3,  To. 

(2)  Montignac,  hameau  sur  la  route  d'Aureil  à  Feyliat,  dépend  de  la 
commune  d'Eyjeaux. 

(3)  Gérald  de  Las  Tours,  frère  de  Gouffier  de  Las  Tours. 

(4)  Savignac,  commune  de  Ghabrignac,  arrondissement  de  Brivc. 
CeUe  ratification,  qui  eut  lieu  à  Pompadour  vers  le  môme  temps,  est  men- 
tionnée plus  loin,  n**  ccLxni  2^ 

(5)  Le  Bos-Petit. 
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qui  ei  malerno  jure  competebat,  Priori  et  fratribus  Aureliensis 
ecclesie  in  perpetuum  vendidit  sexdecim  libras  de  barbaris  (1) 
iu  manu  Willelmi  prioris  Aureliensis.  Hanc  vendicionem  soror 
ejus  uxor  Pétri  deu  Moot  d'Eboulou  (2)  et  infantes  ipsius  una- 
nimiter  concesserunt.  Et,  ul  jam  dicte  vendicionis  predicte  Rai- 
mondus  tutor  iidus  esset  in  perpetuum,  Guido  de  Nobiliaco 
filius  Audoini  fiduciam  fecit  (3).  Testes  sunt  :  Thomas  frater 
Patriarche  (4j,  Guido  de  Jaonac,  Jordauus,  Stephanus  de 
Quinsac,  Guilelmus  Lachesa,  Guillelmusde  Mauriac  (5)  et  multi 
alii. 


XIV 

GUILLAUME   DE  MAURIAC  ABANDONNE   SA  REVENDICATION    SUR    LES 

ENFANTS  DE  JEAN  AUFAURE. 

1140-1147. 

Notum  facimus  omnibus  presenlibus  et  futuris,  quod  ego  Gui- 
lelmus de  Mauriac  et  fiiii  mei  Guilelmus  videlicet  et  Boso  dimit- 
timus  omnem  querelam  et  serviscium  [sic)  Deo  et  sancto  Johanni 
quod  querebamus  in  Silos  et  ûlias  Johannis  Aufaure  juste  vel 
injuste  et  omnem  eorum  progeniem,  que  ab  illis  nata  est  vel 
nascitura  est,  sine  uUa  querela  Sancto  Johanni  concedimus 
possidendum.  Testes  sunt  Geraldus  Aureliensis  prior,  in  cujus 
manu  placitam  factum  fuit,  et  Ramnulfus  et  Petrus  Raimun-. 
dus  et  Gaucelmus  Derroeira  (sic)  et  Petronilla,  predicli  Guilelmi 
soror. 

(4)  Monnaie  de  Limoges  frappée  à  Tcffigic  de  saint  Martial.  Elle  tire  son 
nom  de  la  barbe  ornant  Tcffigie  du  saint. 

(2)  Eybouleuf,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard. 

(3)  Facere  fiduciam^  se  porter  garant  ou  caution. 

(4)  Aymeric,  patriarche  d'Antioche  de  1143  à  1189,  figure  avec  son 
frère  Thomas,  dont  il  est  ici  question,  et  avec  Guy  de  Jaonac  dans  un 
acte  qu'on  peut  rapporter  aux  environs  de  l'année  1160.  (Voir  Docu- 
ments Limousine^  1. 1,  p.  135). 

(6)  Ce  Guillaume  de  Mauriac  qui  figure  également  dans  l'acte  suivant, 
lequel  est  antérieure  1U7,  permetd'assigncr  la  présente  pièce  auxenvirons 
de  1150  à  1160.  Elle  serait  donc  probablement  du  premier  Guillaume 
prieur  d'Aureil. 
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XV 

GÉRALD  VICIER  DONNE  LE  MAS   «   MONGUGULET  ». 

Ante  1100. 

*Mansum  qui  vocaturMoncuciilet(l)  dédit  GeraldusVigerius(2) 
Deo  et  saacto  Johanai  pro  anima  sua,  concedeute  Stephano  de 
Jûviniaco  de  quo  movebat.  Gensus  est  talis  :  duos  modios  sigilinis, 
unum  de  civata  et  novera  solides  in  augusto  et  unum  recep- 
tum  (3).  Dédit  quoque  predictus  Geraldus  unain  bordariam  juxta 
hune  mansnni,  quam  habcbat  de  uxoreGeraldi  Salpicii,  nomine 
Almodis.  Que  Almodis  concessit  donuin  et  donavit  quicquid 
ipsa  habebat  Deo  et  saucto  Johanni  pro  anima  sua,  concedentibus 
filiis  suis  Guidone,  Âdimaro,  Marbodio.  Testes  Stephanus  de 
«foyiciaco,  Gerardus  Maturet,  Bernardus  de  Roera. 


XVI 

PIERRE  RAIMO'D   DE   SAilST-PAUL   DONNE  LE  MAS  ANGLEYS. 

1100  circa, 

Mansum,  qui  vocatur  Alsangles,  in  parroûa  Sancti  Pauli  (4) 
donavit  Deo  et  sancto  Johanni  Petrus  Raimundus  de  Sancto 
Pauloquando  voluit  ire  ia  Jérusalem  pro  anima  sua  et  patris  sui 
ac  fratrum  suorum  in  manu  Stephani  bajuli  Sancti  Johannis. 

*  Fo  3,  v*. 

(I)  Les  Vigier  étaient  coseigneurs  du  cliAteau  de  Noblat.  On  retrouve  de 
nombreuses  traces  de  cette  famille  dans  les  environs;  une  branche  habi- 
tait à  Saint-Paul-d'Ëyjeaux,  et  leurs  biens  étaient  situés  surtout  dans  cette 
région.  Il  est  donc  peu  probable  qu'il  s'agisse  ici  de  llontcocu,  commune 
d'Ambazac  dont  il  sera  question  plus  loin  (n^  lxxiii). 

(9)  Plusieurs  Gérald  Vigier  paraissent  dans  le  cartulaire  et  dans  diffé- 
rents actes;  celui  ci  vivait  avant  H 00  et  figure  également  au  n»  lxv. 

"(3)  Receptum,  droit  de  gîte. 

(4)  Le  Mas  Anglcys  qui  fut  ensuite  des  appartenances  du  Puy-la- Vigne, 
actuellement  commune  d*Eyjeaux.  Dans  le  Cartulaire  de  Solignac  (Bibl. 
nat ,  mss.  lat.  n«  i8363,  f«  30,  r«)  on  trouve  aussi  une  Bordcrie  «  ad 
Angulos  »  paroisse  de  Saint-Paul. 


—  Il  — 

Testes  saut  Petrus  Matheus,  Gauscelmus  Bertrans  et  frater  ejus 
Ebolus  Fardet,  Geraldus  Eiichebal. 


XVII 

RENTE  CONSTITUÉE  PAR  AIGEUNE  DE   JAUNAC. 

1100  circa, 

Aicelina  de  Jaunac,  uxor  Guidoais  de  Roeria,  dédit  se  ad  sepe- 
liendum  iii  cimiterio  Saacti  Johannis  de  Aurelio.  Dédit  etiam 
pro  salute  anime  sue  Deo  et  saacto  Jolianni  duodecitn  denarios 
de  moto  quos  habebat  iu  mauso  de  Quosas  (I)  de  maridatge. 
Testes  suiit  Guido  de  Roeria,  maritus  suus,  et  Petrus  capellaaus 
de  Festiac. 

XVIII 

DONATION   DE   LA  BORDERIE   DE  LCPCHAPT. 

1100-1137. 

In  primis  Belieldis,  uxor  Slephani  Fulcherii,  doaavit  Deo  et 
sancto  Johann i  censura,  de  bordaria  que  dicitur  Lupchac  (2), 
pro  anima  sua.  El  postea  filia  ejus  Milessent  dimisit  Deo  et 
sanclo  Johanni  pro  anima  sua  totum  aliud  quod  habebat  in  pre- 
dicta  bordaria,  homines  et  feminas,espleil(3)  et  tolum  aliud  quod 
videbatur  habere  in  illa,et  fuit  ibi  sepulta  cum  maire  sua.  Testes 
sunt  Geraldus  de  Murs  canonicus  (4j,  Geraldus  Gauterus 
Gonstanlinus  (5)  laicus. 

(1)  Le  Mas  Cossas,  hameau  de  la  commune  do  Sainl-Paul. 
(3)  Lupcbal,  village  de  la  commune  de  Sainl-Bonnel. 

(3)  L'Ëspleit,  Tesplel,  forme  vulgaire  en  Limousin  de  explectum, 

(4)  Il  fut  sous-prieur  en  4137,  et  devinl  prieur  à  la  mort  de  saint 
Gaucher. 

(5]  Le  nom  de  Constantin  est  assez  fréquenl  en  Limousin  aux  xn%  xui° 
et  xiv*"  siècles.  On  le  trouve  surtout  dans  quelques  familles  féodales  des 
environs  de  Saint-Léonard,  de  Saint-Paul  et  d'Evmouliers. 
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XIX 

AGNÈS  GÉDE   SA  PART   DE   LA   BORDERIE   DE   VIROLE. 

1100-1137. 

Agnes,  mater  Bertranni  de  Sancta  Maria,  cujus  Bertranoi  illa 
[milessent]  fuit  uxor,  donavit  similiter  Sancto  Joaaui  dimidiam 
bordariam  que  dicitur  Vilola,  in  parrofla  de  Roser  (1),  audien- 
tibus  predictis  testibus. 

XX 

BERNARD  JEAN  DONNE  SIX  DENIERS  SUR  SON  MOULIN. 

Bernardus  Johannes,  inârmitate  illa  de  qua  mortuus  est,  pro 
salute  auime  sue  dédit  Deo  et  sancto  Joauui  sex  denarios  in 
molendino  suo  reddendos  in  perpetuum  in  manu  Rotgerii  capel- 
lani,  conceden tibus  fiiiis  suis  Johanne  et  Matheo  et  audicnte 
Âiraudo. 

XXI 

«  IN   PAROFIA   SANCTI    PAULI  *  »   (2). 

1°  1100  circa.  —  Mansum  qui  dicitur  La  Valeta  (3)  donavit 
Gausbertus  de  Nobiliaco  et  uxor  ejus  Petronilla  et  fllius  ejus 

(I]  RozierSy  commune  du  canton  de  Châteauneuf. 

(2)  Dans  le  manuscrit,  ce  titre  en  belles  majuscules  rouges  s'applique 
aux  diverses  chartes  qui  suivent,  bien  que  les  terres  qui  y  sont  données 
se  trouvent  dans  d*autrcs  paroisses  que  Saint-Paul,  actuellement  commune 
du  canton  de  Pierrebuffière.  A  moins  que  cela  ne  provienne  de  l'étendue 
plus  grande  et  mal  limitée  de  la  paroisse  à  cette  époque,  le  mot parrocAia» 
parofiat  qui,  ailleurs,  a  parfois  signifié  un  diocèse,  pourrait  avoir  ici  une 
significalion  plus  large  que  celle  de  simple  paroisse  et,  en  quelque  sorte, 
préluder  à  la  dénomination  d'Ârchiprêlré,  dont  le  siège  fui  établi  dans  cette 
m^me  église  de  Saint-Paul  peu  après.  D'après  le  PouLllé  de  Nadaud 
(p.  949)  cet  archiprêtré  existait  certainement  en  1256. 

(3)  La  Valette.  Ce  nom  est  fréquemment  donné  à  des  métairies.  Il  no 
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Uilduiuus  Deo  et  sancto  Johaaui  de  Aurel  jure  perpeluo  possi- 
dendum  pro  animabus  suis  et  pareutum  suorum.  Hoc  aulem 
factura  est  ia  manu  dora  ni  Gaucherii  prioris  Sancli  Johaanis  (1). 

2*^  Ante  1140.  —  Bordariara  unam  iu  villa  qui  dicitur  al 
Gisouesc  (2)  dédit  sirailiter  Gausbertus  Deo  et  sancto  Johanni 
pro  anima  sua  in  manu  doraui  Gaucherii  prioris  Sancli 
Johannis. 

3**  Ante  1140.  —  Mansura  qui  vocatur  sirailiter  a  La  Valeta 
donavit  Hilduinus  de  Nobiliaco  Deo  et  sancto  Johanni  pro  aniraa 
uxorissuç,  que  fuit  raonaca  in  loco  illo  circa  Qnem  vit?  su§  et  pro 
anima  sua.  Testes  Gauscelmus  de  La  Casa  et  alii  plures  et  fraler 
Gaucherus  prior,  in  cujus  manu  factura  est.  Débet  iste  raansus 
unura  modium  frumenti,  duos  sigilinis,  unura  avene,  espleit, 
aucas,  capons  [sic)^  troia,  vinata,  très  solides.  Sirailiter  est  in 
alio  raanso  qui  est  juxta  istum. 

4*  Ante  1140.  —  Bordariara  unara  juxta  aliara  que  est  al  Giso- 
nesc  dédit  sirailiter  Hilduinus  de  Nobiliaco  pro  aniraa  sua  in 
raanii  dorani  Gaucherii  prioris.  Débet  ista  bordaria  censura  ad 
placitura  nostrum,  vinata,  duos  solides,  expleit,  aucas,  capones, 
troiara  et  sirailiter  débet  alla  bordaria. 

5»  1120  circa.  —  In  raanso  qui  vocatur  Balbiac  (3),  donavit 
Petrus  Gauscelraus  Deo  et  sancto  Johanni  viginti  denarios 
pro  anima  sua.  Testes  sunt  Geraldus  de  Roera  et  Gauscelraus  de 
La  Casa. 

6°  Ante  1140.  —  Bordariara  unam  que  est  a  Riberola  (4) 
dédit  quedara  doraina,  noraine  Berniardis,  Deo  et  sanclo  Johanni 
pro  aniraa  sua.  Testes  Goscelmus  Girardus  et  Marbodius  del 
Bosc. 


parait  pas  cependant  y  en  avoir  actuellement  dans  la  commune  de  Saint- 
Paul. 

(1)  Cette  dernière  phrase  est  ajoutée  en  surcharge  sur  une  autre, 
grattée  par  une  main  postérieure.  Le  commencement  de  ceUe  charte  est 
reproduit,  à  quelques  expressions  près,  sous  le  n®  xciv. 

(S)  Le  MasGisoneys  ou  Mas  Rougier,  commune  de  La  Geneytouse,  can- 
ton de  Saint-Léonard. 

(3)  Reaubiat,  village,  commune  de  Saint-Léonard. 

(4;  La  RebcyroUe,  village,  commune  de  Saint-Paul. 
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XXII 

PIERRE    GUY  DONNE   LA  BORDERIE  DES  COMBES. 

\  080  circa, 

•  Bordariam  unara,  que  dicilur  a  les  Cumbes,  douavit  Petrus 
Giiido  Deo  et  saucto  Johanni,  quando  factus  estibi  canouicus; 
ila  liberam,  ut  nullus  homo  in  ea  aliquid  habeat  prêter decimam; 
bominibus  verOy  qui  in  ea  habitant,  talis  est  naturalis  consuetudo 
ut,  quotquot  porcos  habuerint,  mittenl  in  luco  de  Combret  (1)  et 
pascherum  et  forestagium  et  ramagium  (2)  nullus  alius  racio- 
cinari  polerit,  nisi  cauonici  quibus  ipse  Petrus  et  fratres  ejus 
Âmericus  et  Siguinus  donaverunt.  Ista  bordaria  débet  sex  sex* 
tarios  sigilinis  el  duos  civata  (sic)  et  octoJecim  denarios  et  uuam 
gallinam^  très  capons,  troiam  (3). 

Juxta  hanc  bordariam  habebat  unum  ortum  de  alodio  Hugo  de 
Masauteis  (4)  quem  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima 
sua.  Sign.  Petrus  Willelmiis,  Bernardus  de  Joviniaco, 


XXIII 

HUGUES   DE   MASENTEIS  DONNE  DEUX  BORDERIES. 

1080  circa, 
Bordariam  unam,  que  est  al  Poi,  quicquid  habebat  Hugo  de 

*  F"  4,  v«. 

(I)  La  forêt  de  Combret,  commune  de  Saini-Bonnet-la-Rivière,  canton 

de  Pierrebuffièrc. 

(3)  Pascherum^  droit  de  faire  patlrc  les  porcs  ;  forestagium,  droit 
d'ttsage  dans  la  forêt;  ramagium^  droit  de  ramasser  le  bois  mort,  et  aussi 
redevances  dncs  pour  ces  jouissances. 

(3)  Dans  le  manuscrit,  ces  cinq  mots  mis  en  Italiques  sont  légèremcnl 
barrés  par  un  Irait  à  l'encre  rouge. 

(4)  Cet  Hugues  de  Masanleis  mentionné  ici  et  donateur  dans  l'acte  sui- 
vant, figure  à  diverses  reprises  dans  des  chartes  de  I*abbaye  de  Solignac. 
11  vivait  du  temps  de  Tabbé  Guy  (1001-1076).  (Ribl.  nal.,  cart.  de  Soli- 
gnac, mss.  latin,  18363,  f»  18  v''). 
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Masanteis  et  aliam  bonlariam,  que  est  la  parrofia  de  Juillac  (1) 
juxta  mausum  de  Tort  (2),  donavit  Deo  et  saacto  Johaani  pro 
anima  sua.  Bernardus  de  Joviniaco,  Petrus  Willelmus  sunt 
testes. 

XXIV 

GAUCELM  DE  VLLl'lLLAG  ABANDONNE  SES  DROITS  SUR  LE  PUY. 

1087-1095. 

Ego  Gauscelmus  de  Vulpillac  in  tempore  Umbaldi  episcopi(3\ 
in  manu  domni  Gauchcrii  prioris  donavi  Deo  et  saacto  Joauui 
terciam  partem  alodii  mei  de  la  bordaria  del  Poi  (4),  sine  aliqua 
detentione  prosalute  animç  meç  et  parentum  meorum  in  manu 
fratris  Gaucherii  prioris. 

(\)  Juillac,  clicf-iieu  de  canlon  de  rarrondissement  de  Brive,  et  non 
Viliac,  chef-lieu  de  canton  de  la  Dordogne,  comme  avait  cru  devoir 
ridenlificr  M.  Guibert  (Bull,  Soc,  arch,  du  Lim.,  t.  XXXIII,  p.  238.) 

(2)  Sur  ce  lieu  de  Torl,  près  de  Juillac,  note  due  à  Tobligeance  de 
M.  Champeval  :  a  En  U73,  le  seigneur  des  Cars  investit  un  acquéreur 
«  per  tradliionem  quarumdam  mat  ut  inarum  »  sur  un  pré  en  la  paroisse  de 
Juilhaco,  confrontant  a  cum  itinere  de  cruce  deu  Terrailh  versus  oadum 
de  Tors  et  cum  rioo  labente  de  Trigan  oersus  la  borche  ».  (Archives  delà 
Haute-Vienne,  fonds  des  Cars  ;  registre  d'actes  reçus  par  Leymarie, 
notaire  à  Ségur). 

(3)  Humbaud,  élu  évéque  après  la  mort  de  Guy,  vit  néanmoins  son  élec- 
tion justement  contestée  par  1  abbé  de  Saint-Martial,  et  ne  dût,  à  partir 
de  4087,  le  tranquille  exercice  de  sa  charge  qu'à  la  présentation  de 
fausses  bulles  du  pape,  lui  concédant,  par  celte  reconnaissance,  les  droits 
qui  lui  manquaient.  Cette  paisible  possession  ne  dura  que  peu  d'années. 
Lors  de  la  venue  à  Limoges  du  pape  Urbain  II,  l'affaire  de  son  élection  se 
reprit,  et  Ton  démontra  la  fausseté  des  bulles  invoquées.  Humbaud  fut 
alors  solennellement  déposé  (l095}.Toutefois,  pendant  quelque  temps,  il  se 
trouve  encore  certains  actes  datés  de  son  épiscopat.  H  fat,  enfin,  définiti- 
vement remplacé  sur  le  siège  de  Limoges  par  Guillaume,  prieur  de  Saint- 
Martial.  (Gall.  Christ.^  Il,  518  el  suiv.;  Geoffroy  db  Vioeois, chap.  xxvni, 
Hist,  franc.,  t.  XII,  p.  449).  Peu  après,  Humbaud  se  retira  en]  Berry, 
sur  les  confins  du  Limousin,  auprès  de  ses  frères,  qui  étaient  seigneurs  de 
Sainte-Sévère. 

(4)  Voir  n"**  ix  et  cclxxvui. 
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XXV 

I^ITABUSSEMENT  DE  L'ÉTANG  DE  MARSAC. 

1 100  ciîxa. 

Ego  Ebolus  Fàrdet  et  frater  meus  Petrus,  aocepto  simul  con- 
siliOy  ammonuimus  fratres  qui  morautur  in  Aurélia  silva  pro 
animabus  nostris,  ut  ipsi  in  alodio  nostro,  hoc  est  in  villa 
quç  vocatur  Marsac  (1),  facereat  stagnum  unum  et  molen- 
dinos,  tali  scilicet  convenlu,  ut,  nos  Lerciam  partem  haberemus, 
et  ipsi  duas;  et  post  obitum  noslrum  haberent  totum  pro  anima- 
bus Qostris,  si  non  haberemus  infantes  de  uxoribus.  Si  autem 
haberemus  ipsi  infantes,  post  mortem  nostram  haberent  unum 
modium  de  sigiline  in  molendinis  et  totum  aliud  esset  Deo  et 
sancto  Johanni  pro  animabus  nostris  et  patrum  ac  parentum 
nostrorum.  Hoc  totum  factum  est  in  manu  domni  Gaucherii 
primi  prioris. 

XXVI 

«  MOLËNDINUM  DE    MARSAC.  » 
1100-1140. 

*Ego  Petrus  Bertrandus  pro  remédie  anime  mee  dimitto  et 
concède  Deo  et  sancto  Johanni  de  Âurel  quicquid  calumniabam 
in  molendino  de  Marsac  et  concède  donum  quod  fecit  soror  mea 
Petronilla  Sancto  Johanni  de  Bordaria  in  qua  magna  pars  stagni 
jacet.  Testes  sunt  Petrus  de  Laureria,  Petrus  Silvanus,  Geraldus 
Enchabat. 

Hoc  donum  fecit  similiter  Gaucelmus  Bertrannus,  frater  ejus. 
Teste  Rannulfo  Silvano. 

In  capite  (2)  hujus  stanni  habebat  Petrus  Eustorgius  unum 

(I)  Marzac,  village  et  moulins,  commune  de  Saint-Paul.  On  les  appelait 
cnrx)re  moulins  de  la  Planche.  (Voir  Arch.  dép.,  série  D.  649,  p.  350,  385 
et  suiv,). 

•  F»  5,  r«. 

(3)  Le  blanc  entre  les  n«»  xxvi  et  xxvn  a  été  rempli  par  le  scribe  primitif 
lui-même,  qui  a  inséré  cette  observation,  et,  n'ayant  pas  assez  de  place 
libre,  il  a  serré  son  écriture  et  écrit  les  trois  derniers  mots  dans  la  marge. 


-  17  — 

pralum.  de  quo  occupavit  stagai  unacn  partem;quainoccupatio- 
nem  donavil  ipse  Deoet  sauctoJohanni  pro  anima  sua,  coacedeate 
postea  maire  sua  Âslasia,  dequa  movebat,  in  manuStephani  pre- 
positi  Sancli  Johannis.  Hoc  audivit  Geraldus  ilrmant  et  Petrus 
de  Marsac  bajulus  Ëboli  Fardet. 


XXVII 

DONATIONS  DIVERSES   D'ÉTIENNETTE    DE  SAINT-GENEST   ET  DE    SON    MARI 

GEOFFROY-BERNARD. 

1090  circa. 

Quçdam  domina,  nomine  Stepbana,  filia  Fulcberii  de  Sancto 
Genesio,  voluil  sepeliri  se  apud  monaslerium  Sancti  Johannis  de 
Aure],  sicut  in  vila  sua  ordinaverat,et  dimisit  Sancto  Johanni  pro 
anima  sua  mansum»  qui  dicilur  Layeruola(l),  et  alium  mansum 
qui  dicitur  Marteges  (2}  in  parrofia  Sancti  Medardi,  totum  sci- 
licet  sicut  illa  tenebat  in  vita  sua,  audiente  Geraldo  Wilelmo 
atque  Icterio  qui  interfuerunt  ejus  elemosinç. 

Hoc  donum  concessit  Gaufrcdus  Bernardus  maritus  ejus  in 
Aurel,  sicut  ipsa  prius  donaverat,  audiente  Bernardo  Amalui 
fratre  suo  et  Fulcherio  clerico  sororigero  suo  (3). 

Iste  Gaufredus  Bernardus  dédit  Sancto  Johanni  sex  denarios 
ppo  anima  sua  in  bordaria  quç  vocalur  Al  Verdier  (4)  in  parro- 
fia Sancti  Boniti  (5)  in  Essendones  (6)  in  villa  quç  dicitur  Solec  (7). 

(1)  La  Vergnole,  village,  commune  de  Saint-Paul.  (Voir  Arch.dép.D. 649, 
p.  219). 

(2)  Marlageix,  village,  commune  de  Saint-Méard. 

(3)  Sororiger,  serorge  dans  nos  textes  romans,  c'est-à-dire  beau-frère, 
mari  de  la  sœur. 

(4)  Le  Verdier.  commune  de  Saint-Bonnet. 

(5)  Saint-Bonnet-Ia-Rivière,  canton  de  Juillac  (Corrèze),  qu'il  ne  faut 
pas  confondre  avec  la  commune  du  môme  nom  dans  le  canton  de  Picrre- 
buffière,  arrondissement  de  Limoges  (Haute-Vienne). 

(6)  Le  pays  d'YssanJon,  souvenir  de  Tancien  pagus  ou  oicaria  Exan^ 
donensis,  Yssandon,  actuellement  chef-lieu  de  commune  du  canton  d'Aven, 
en  était  le  centre,  et,  par  la  suite,  la  dénomination  du  pays  d'Yssandon  s'est 
étendue  à  la  région  voisine  presque  jusqu'à  Lubersac  au  nord  et  à  Brive  au 
sud-ouest. 

(7)  Soulet,  village,  commune  de  Saint-Bonnet. 

% 
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Testes  suiit,  Beraardus  Aaialuis  et  Elias  Beruardas  fratres  ejus  et 
Guido  presbyter. 

Mansura  qui  vocatur  La  Chesa  (1)  in  parrofla  Sancli  Pauli  do- 
navil  Gaucelmus  del  Verdeir  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima 
sua.  Hune  mansum  dederat  prius  in  dotem  huic  prediclç  Ste- 
phaiiç  qu§  primitus  fuit  ei  uxor,  qu§  Slephana  postea  concessit 
illuai  Sancto  Johanni,  hujus  mansi  dimidietas  eratalodium  prc- 
dicti  Gaùcolmi  et  alia  dimidietas  feudum. 


XXVIII 

p.    DE  ROYÈRE    CONSTITUE    UNE    RENTE    SUR    LE    MAS-BATON. 

1147-1189. 

P[etrus]deRoeriareliuquensseculumdeditseadserviendumDeo 
in  Aureliensi  monasterio,  dédit  itaque  pro  anima  sua  et  parentum 
suorum  Deo  et  sancto  Johanni  in  manso  qui  cognominatur 
Basto  (2)  duodecim  denarios  et  duos  sextarios  sigilinis  in  perpe- 
tuum  in  manu  domni  Willelmi  prions,  audiente  Guidone  de 
Jaunac  et  Stéphane  de  Quinsac  et  Guidone  de  Roeria  et  P[etro] 
de  Roeira  et  P[etro]  Morseus. 

XXIX 

DONATION  DU  «  TREIS  »   PAR  PIERRE  BERNARD. 

Ante  1140. 

*Pelrus  Bernardus  douavit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  remédie 
aniinç  suç  et  patris  sui  totum  alodium,  quod  habebat  apud  villam 
qui  dicitur  li  Treis  (3),  aut  habere  vel  ratiocinari  poterat,  in 

{{)  M  s'agit  ici  de  la  métairie  La  Ghèze,  aclucllement  commune  de  La 
Gcncytousc,  qu'on  appelait  également  les  Barbots  desÀllois.(D.649,p.207.) 

(2)  Le  Mas-Baston,  près  de  Feytiat. 
*F«5,  vo. 

(3)  Pcut-ôlrc  Le  Trcix,  commune  de  Tarnac,  d'après  M.  Guibert,  canton 
de  Bugcat  (Corrèzc),  Bull,  de  la  Son.  arch.  du  Lim.,  1.  XXXIII,  p.  234. 
Ne  serait-ce  pas  plutôt  un  des  nombreux  villages  plus  rapprochés  qu*on 
appelle  le  Treuil.  Aux  portos  de  Limoges  il  y  a  un  hameau  nommé  indiffé- 
remment Le  Trey  ou  Le  Treuil. 
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maDU  domni  Gaucherii  prioris;  audientibus  cunctis  fratribus  in 
capitulo.  Hoc  autem  ideo  volait  facere  in  capitulo  coram  cunctis 
fratribus,  ut  sit  firmum  et  stabile  hoc  donum  guod  fecit  pro 
anima  sua.  Testis  est  Prior  in  cujus  manu  faclum  est  hoc  et 
omne  capitulum. 

XXX 

FONDATION    D*UN  ORATOIRE   PAR  RANNULFE  SILVAIN  ET  PIERRE  SON  FRÈRE  ; 
BERNARD  MARCHÉS  DONNE  UNE  PARTIE  DE  LA  DIME  DE  CE  LIEU  (1). 

1130  circa. 

Rannulfus  Silvanus  et  frater  sans  Peti'us  donaverunt  Deo  et 
sancto  Johanni  de  Âurel  de  alodio  suo  secundum  quod  determi- 
natum  est,  et  adhuc  placuerit  eis  accrescere,  ad  faciendum  ora- 
torium  in  quo  servitium  Dei  posset  fleri  pro  animabus  suis 
et  patrum  acpareatum  suorum.  Sign.  Geraldusrf^  /lofra,Guillel- 
mus  Âdimarus  7iepos  eorum.  Hoc  donum  fuit  faclum  in  capitulo 
coram  cunctis  fratribus. 

In  hac  terra  calumniabatur  Bernardus  Marchis  quandam  par- 
tem  décime,  quam  ipse  dimisit  Deo  et  saocto  Johanni  pro  anima 
sua  et  patris  sui  et  parentum  suorum.  Sign.  Hilduinus  de  Nobi- 
liaco,  Bernardus.  Hoc  factum  est  in  manu  domni  Gaucherii 
prioris  ejusdem  loci. 

XXXI 

DONATION  DE  BERNARDE   DES  MURS. 

Ante  1100. 

Quedam  domina,  nomiue  Berniardis  de  Murs,  cum  in  infirmi- 
tate  egrotaret  dédit  Sancto  Johanni  de  Âurel  de  duodecim  denariis 
qups  habebat  in  terra  quç  vocatur  Peiregol,  octo  denarios  ;  et 
postquam  fuit  mortua,  nepus  ejus  Geraldus  de  Murs  (2)  et  frater 

(1)  Il  s'agit  ici  de  Saint-Nicolas-des-Froides-Orties.  (Voir  noccxLi,où  la 
môme  donation  se  trouve  sous  une  forme  quelque  peu  différente.) 

(2)  Gérald  des  Murs,  neveu  de  Bemarde,  fut  plus  tard  le  successeur  de 
saint  Gaucher,  il  n'est  pas  Ici  qualifié  chanoine  ;  cette  donation  aurait 
donc  été  faite  avant  l'entrée  de  Gérald  à  Aureil,  c'est-à-dire  antérieure- 
ment à  l'année  1009.  (Voir  n*»  cglxxiy.) 


—  20  - 

ejus  6er[aldus]  Gauscelmus  et  mater  eoriini  constitueruiil  hos 
oclo  et  alios  quatuor,  id  est  duodecim,  ut  in  diç  Cène  Domini  in 
elemosina  redderentur,  pro  amore  et  redemptione  animaruni 
suarum.  Si  quis  amplius  ex  uoslra  projenie  eos  denarios  quesierit 
damnetur  in  infernum  cum  aliis  damnatis. 


XXXII 

«    DE    BURNAIG.    » 
1100-1140. 

Quedam  mnlier  Rotberga  deu  Mas,  mater  sacerdotis  Pétri  Aimo- 
rici,  cum  egrotaret  dédit  Deo  et  sanclo  Johanni  et  sancto 
Medardo  (l)  duas  seslaradas  de  terra  que  est  supra  viam  de  Bur- 
nasso  (2)  intra  Rouers,  audieulibus  Jo[hanne]  de  Burnaic  cano- 
nico,  et  Ugone  Armât  milite. 

XXXIII 

«   LA  CHIEZA-BONAU   CUM   EXCLUSA  ET  MOLENDÎMS  (3).   » 

1120  circa. 

^Mansum,  qui  vocatur  La  Cliasa  (4),  dimittit  Deo  et  saucto 
Johanni  pro  anima  sua  cum  occlusa  et  molendinis  (5)  et  quic- 
quid  habebat  in  manso  de  Balbiac  (6)  Geraldus  de  Roera;  fecit 
etiam  se  ibi  sepeliri  pro  amore  servorum  Dei  ad  consequendam 
misericordiam  Chrisli. 

(1)  Sous  le  vocable  de  saint  Médard,  un  petit  prieuré  dépendant  d'Aurcil 
fut  établi  à  Burgnac,  commune  du  canton  d'Aixe,  dés  l'époque  sans 
doute  où  Téglise  de  ce  lieu  fut  donnée  à  saint  Gaucher  par  les  Jauhnac. 
(Voir  n®  lxxiv.) 

(3)  Les  terres  données  ici  étaient  situées  non  loin  de  Burgnassou, 
village  au  nord  de  la  même  commune,  près  des  limites  de  celle  de  Saint- 
Martin-le-Vicux  et  Royer,  village  de  la  commune  de  Jourgnac  à  peu  de 
distance  de  là,  vers  Test. 

*  F«>  6,  r». 

(3)  Ecriture  du  xv«  siècle. 

(4)  La  Chèze-Bonneau,  commune  de  Royères. 

(5)  Sur  la  Vienne. 

(6)  Beaubiat.  (Voir  n»  xxi  5o.) 
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XXXIV 

ABANDON  PAR  GUITBURGE,  FEMME  DE  GUY  DE  ROYÊRE,  DE  SES  DROITS 

SUR  LE  MAS  DE  BAUBIAT. 

1140  circa. 

Quedam  domina,  Guitburgis  Domine,  uxor  Guidonisde  Roeira 
pro  salute  animç  suç  donavit  Deo  et  saacto  Johanni  sex  denarios 
in  maoso  de  Balbiac,  qui  sunt  reddendi  aunuatim  in  martio. 
Hoc  donum  fecil  de  suo  maritali  lestamenlo,  concedente  supra- 
licto  suo  marilo,  audientibus  Geraldo  Fulcoi  ejus  patruo,  et 
Geraldo  Gaucelmo  ejusdem  genitore. 


( 


XXXV 

DONATIONS  DE  PIERRE  DE  VIZIO  AVANT   SON  DÉPART  POUR  LA  CROISADE. 

1096  circa. 

Petrus  de  Vizium,  cum  vellet  ive  in  Jérusalem,  dédit  Deo 
et  sancto  Joanni  pro  anima  sua  unam  bordariam,  aut  in  duabus 
bordariis  de  uuaquaque  dimidietatem,  quarum  una  dicilur 
Vizium,  altéra  a  Selt.  Hoc  donum  fecit  in  capite  monasterii 
extra,  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris,  audiente  Arnaldo 
Bernardo  et  Petro  de  Luir,  ilio  qui  habet  sororem  suam  (1). 
Illo  vero  die,  quo  ipse  movir,  dimisil  Sancto  Johanni  dimidium 
modium  sigilinis  per  unumquemqueannumin  mansoquiest  ad 
Sivernac(2)  in  parrofia  Sancti  Boniti  (3)  posl  mortem  sponsç  suç 
Ivernç,  cui  dederat  illum  in  dotem,  audienle  Petro  de  Luir  et 
Geraldo  de  les  Ages  et  Amelio  de  Billac  et  Geraldo  Umbei*lo 
canonico  Sancti  Jobannis  et  Bernardo  de  Mairens. 


(1)  Le  n"  ccLx  est  la  répétition  de  cette  première  partie;  mais  une  con- 
dition de  réméré  y  est  ajoutée  dans  le  cas  de  retour  de  la  Croisade.  — 
Pierre  de  Luir  se  retrouve  vers  4<00el  H06.  (Voir  Bibl.  nal.,  mss.  lat. 
Il»  48363,  Carlul.  de  Solignac,  f-'îO  et  25.) 

(2)  Sivergniac,  village,  commune  de  Saint  Bonnet. 

(3)  Saint- Bonnet,  commune,  canton  de  Pierrebuffière. 
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XXXVI 

AUTRE  DONATION  d'ÉTIENNETTE  DE  SAINT-GENEST. 

1090  circa. 

Mansum  qui  dicitur  Al  Teill  fl)  dédit  Slephana  de  Sancto  Gene- 
sio  sancto  Johanni  deÂurel,  ubi  ipsa  fuit  sepulta  pro  anima  sua  ; 
guod  donum  concessit  Raimundus,  et  avunculus  ejus  Petrus 
Raimundusde  Sancto  Paulo  tali  paclo,  ut,  si  aliquis  eum  calum- 
niaretur  Sancto  Johanni,  et  ille  non  posset  eum  ad  opus  Sancti 
Johannis  liberare,  alium  mansum  tantum  valentem  daret  Sancto 
Johanni  et  istum  retineret.  Testes  sunt,  Ârnaldus  presbiter  de 
Sancto  Paulo  (2),  et  Petrus  de  Valeta  presbiter  de  Sancto  Me- 
dardo  (3),  Guillelmus  de  Poenciac  canouicus  Sancti  Johannis, 
Frater  Gaucherus  in  cujus  manu  hoc  donum  factum  est  (4). 


XXXVII 

YLAIRE,   MÈRE  DE  GUILLAUME  BERNARD,  SE  FAIT  RELIGIEUSE. 

1147-1185. 

Noverint  tam  présentes  quam  futuri,  qui  (^ic)  domna  Ylaria, 
mater  Willelmi  Bernardi,  relinquens  seculum  dédit  se  Deo  et 
sancto  Johanni  de  Aurelio.  In  inflrmitate  autem  illa,  de  qua 
mortuaest,  pro  anima  sua  et  parentum  suorum  dédit  Deo  et 
sancto  Johanni  1res  solides  in  perpetuum,  quorum  dies  postea 
Willelmus  Bernardi  fiiius  ejus,  reddidit  in  villa  que  vocatur  lo 
Broil  (5)  in  parrochia  d'Esjau  in  manu  domiui  Willelmi  prioris. 
Testes  sunt,  Geraldus  Sulpicii  et  Boso  de  Monte. 

(1}  Le  Teil,  commune  de  La  Gcneytouse. 

(2)  Saint-Paul-d'Eyjeaux. 

(3)  Sainl-Méard,  commune  du  canton  de  Ch&teauneuf. 

(4)  Voirie  n»  ccxcvi,  qui  reproduit  cet  acte  avec  une  légère  variante. 

(5)  Le  Breuil-d*Eyjeaux,  village,  commune  d'Ëyjeaux. 
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XXXVIII 

«  CARTA    DEL  DEVES  »   (1). 

1100  circa. 

*  jo  —  Domina  quedam,  nomine  Almodis,  voluit  monacha  fîeri 
et  sepeliri  in  monasterio  Sancti  Johannis  de  Aurelio  et  donavit 
medietatem  decimç  del  Monl  predicto  monasterio,  et  in  manso 
qui  dicitur  Arfolium  (2)  dimidietatem  de  lesplet  et  quartam  par- 
tem,quam  habebat  in  terra  etin  luco  delDeveus  pro  salute  auimç 
suç.  Testes  sunt,  Amelius  de  Billac,  Geraldus  de  La  Chesa, 
Geraldus  de  Sancta  Maria  (3),  Petrus  Sonasent. 

2**  —  Ugo  Fulgerius  et  Bernardus  de  Mairans  donaverunt  Deo 
et  sancto  Johanni  pro  animabus  suis  dimidietatem  del  Devens  qui 
est  apud  Aquam  sparsam  (4)  in  parrofîa  de  Linars  (5).  Testes, 
Stephanus  Fulcherius,  Petrus  de  Roera,  Geraldus  Umbertus, 
Vilalis  (6). 

3** — Similiter  Ugo  Fulcherius  donavitSancte  Marie  del  Devens. 
concedentibus  fratribus  suis,  Bernardo  et  Fulcherio,   quatuor 

(1)  Le  Dcveys,  village,  commune  de  Linards,  canton  de  Châteauneuf. 
—  Ces  diverses  donations  se  rapportaient  à  la  fondation  du  prieuré  de 
Sainte-Marie-Madeleine  du  Deveix,  dont  l'époque  était  jusqu'ici  inconnue 
(Cf.  Inventaire  sommaire  des  Arch,  dép.,  série  b,  introd.,  p.  xuii).  Son 
existence  fut  presque  toujours  précaire.  Dès  U50  «  propter  mortaUtatis, 
pestis  et  guerrarum  turbines,  que  diu  oiguerunt  in  patria  Lemooicensl  et 
alibi,  locus  sloe  prioratus  predictus  deu  Deoeys  fuit  vel  quasi  dissipatus 
et  in  absinam  reductus  ».  (D.  4T9,  l'**  pièce.)  Par  la  suite,  les  tenanciers 
ne  payaient  leurs  cens  qu'à  la  suite  d'actes  et  de  condamnations.  (Voir  D. 
ibid.^  et  649,  p.  S44).  Ce  petit  prieuré  fut  uni  le  S3  septembre  165i,  au 
collège  de  Limoges,  par  sentence  de  l'évêque,  qui  prit  en  considération 
l'état  misérable  dans  lequel  il  se  trouvait  (D.  477),  et  enfin  en  1757,  on 
vendait  les  matériaux  de  la  chapelle  qu'on  venait  de  démolir  (D.  479). 

*F«»6,  vo. 

(2)  Arfeuille,  village,  commune  de  Saint-Paul.  (D.  649,  p.  2i7.) 

(3)  Girau  de  Seinta-Maria  figure  comme  témoin  dans  une  charte  qui  se 
rapporte  aux  années  HâO  à  4128  {Doc.  lim.^  t.  I,  p.  149),  et  Amelius  de 
Billac  dans  des  pièces  du  cartulaire,  avant  HOO.  (Voir  n®»  xxxv  et  cclxvii.) 

(4)  Aigueperse,  sur  le  chemin  de  Saint- Paul  à  Linars,  n'est  pas  ac- 
tuellement dans  cotte  dernière  commune,  mais  sur  le  territoire  de  Saint- 
Bonnet-la-Rivière. 

(5)  Linards,  commune,  canton  de  Châteauneuf. 

(6)  Voir  n»  9«,  Infra. 
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sextarios  sigiliûis  apud  Aimeirans  (1)  ad  domum  rustici  Gons- 
tanti[n]iMaiQa  pro  salule  animç  s uç.  Testes,  Hilderius  de  Jovi- 
niaco,  Stephanus  de  la  Ribera,  Vitalis,  Petrus  de  Roera.  Hoc 
sigilc  redditur  in  augusto  meuse  (2]. 

40 —  BelieltjUxor  SlephaniFulcherii,  douavit  Saiicte  Marie  del 
Devens  quatuor  denarios  a  Blauzac  (3)  in  bordaria  Grimaut  pro 
anima  sua.  Testes,  Gaufredus  de  Roser^  Raiiialdus  presbiter.  Hi 
denarii  suut  reddendi  iu  festivitale  Sancti-Martini  (4). 

5®  —  Soror  Pelri  Iclerii,  uxor  GeraldiCellararii,  doua  vit  Saucle 
Marie  iu  décima  Saucti  Boniti  (5)  unum  sextarium  frumenti  pro 
anima  sua.  Testis  est  Petrus  judex  de  Novilar  (6).  Redditur  iu 
mense  Âugusto. 

6®  —  Hilduinus  de  Corlils  donavit  Sancte  Mariç  del  Devens 
medietatem  del  bosc  de  alodio  de  Corlils  per  illud  ubi  currit 
levata  de  moleudino  Rauzet  et  ipsam  levatam  et  pratum  de 
moleudino.  Si  quis  medietatem  de  isto  prato  calumniaveril, 
Sancta  Maria  habebit  medietatem  de  illo  prato,  qui  est  ad  fontem 
a  Cortils  in  ipso  alodio.  Testes  sunt,  Stephanus  presbiter  de 
Sancto  Bonilo;  Petrus  Rairaundus,  Ugo  Bernardus,  Geraldus 
Gassannols,  Geraldus  de  Petrafixa. 

70  —  Ego  Ugo  Fulcherius  donavi  Stéphane  et  huic  loco  et  sancto 
Johanni  quatuor  sextarios  sigilis  apud  a  Meiras  ad  domum 
rustici  Constantin!  Maina,  qui  dicitur  terra  Ut  {sic}^  pro  sainte 
anime  mee,  concedentibus  fratribus  suis  Bernardo  et  Fulcherio. 
Testibus  istis,  Hilduino  de  Joviniaco,  Stephano  de  la  Riberia,  Yi- 
tali,  Petro  de  Roderia.  Hoc  sigilis  redditur  in  Augusto  mense  (7). 

yo — *Ego  Geraldus  presbiter  de  Linars  donavi  et  coucessi  Deo 
et  sancto  Johanni  de  Aurol  in  manu  Stephani  de  Garbonils,  in 

(1)  Meiras  ou  Mairas,  village  de  la  commune  de  Linards,  sur  le  chemin 
de  Saint-Bonnel-la-Rivièrc. 
(«)  Voir  n»  9,  infra, 

(3)  Blanzac,  hameau,  commune  de   Linards. 

(4)  Le  tt  novembre. 

(5)  Saint-Bonnel-la-Rivière. 

(6)  Neuvillard,  village  de  la  commune  de  Sainl-Bonnel,  siège  d'une 
seigneurie  importante. 

(7)  Ceci  paraU  être  la  charte  primitive  du  n»  3  plus  haut,  de  même  que 
le  n®  9  donne  celle  du  n'^  S.  Toutes  deux,  ainsi  que  la  donation  d\Agnès 
(n^  10),  ont  été  intercalées  postérieurement  dans  les  blancs  laissés  par  le 
scribe  primitif.  Elles  prouvent  que  celui-ci  résumait  les  actes  plulôt  qu'il 
ne  les  transcrivait,  mais  que,  dans  ce  résumé  il  apportait  une  grande  fidé- 
lité. 

♦Fo7,V. 
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terra  que  dicilur  li  Devens,  ûeri  ecclesiam  et  officinas  ad  illam 
pertinentes  et  cimiteriuni,  ita  ut  omnes,  qui  de  aiiis  parrofiis  ad 
babitandum  ibi  convenerint,  sepeliautur  et  ocnaes  redditus  quos 
reddere  debent,  illi  ecclesitî  reddant.  Si  quis  autem  parroflalium 
nostrorum  ibi  habilare  volueril,  nostre  ecclesiç  per  omniasubja- 
cebit,  et  nostro  consilio  ibi  si  voluerit,  sepelietur.  Et  quantum 
in  dominio  potueriut  laborare  fratres  de  illa  terra,  de  hoc  toto 
habuerint  omnem  decimam.  Quod,  si  ad  medietatem  cum  aliquo 
laboraverint,  eam  partem  deciraç  qu§  ad  illorum  parlem  perti- 
net,  habuerint,  aliam  vero  partem  parroflalis  ecclesia.  Et  om- 
nem decimam  omnium  qui  habitantes  iliic  laboraverint,  parro- 
flalis ecclesia  simlliter  habuerit.  Testes  sunt,  Geraldus  de  La 
Casa,  Geraldus  Unibertus,  Geraldus  de  Sancta  Maria,  Pelrus 
et  fratres  ejus,  Palefreit.  Hoc  donum  fuit  factum  multum  ante- 
quam  Sollemniacense  mouasterium  (1)  haberet  ecclesiam  de 
Linars. 

9* —  [EJgo  Ugo  Fulcherius  et  Ego  Bernard  us  de  Meiras  donamus 
Domno  Deo  et  sancto  Johanni  de  Aurelio,  in  manu  Stephani 
canouici  ipsius  loci,dimidietatem  del  Deves  qui  est  apud  Aquam 
sparsam  in  parrochia  de  Linars  pro  sainte  et  remedio  anima- 
rum  Hostrarum  et  parenlum  nostrorum.  lia  ut,  si  quis  hoc 
donum  usurpare  presumpsorit,  maledicatur.  Sign.  Stephanus 
Fulcherius,  Petrus  de  Roderia,  Geraldus  Humbertus,  Vitalis. 

10°  —  [EJgo  Agnes  donavi  similiter  quartam  partem  del  Deves 
Deo  et  Sancto  Johanni  in  manu  Gaucherii  prioris  ejusdem  loci. 


XXXIX 

«   DE   LA  VIUTELA   »  (2). 
1125 

[H]oc  volumus  nolificare  fratribus  nostris  presontibns  sive  futu- 
ris,  quia  Pelrus  de  Cisternas  et  mater  sua  et  sorores  sue 
Petronilla,  Berniart,  Alaait,  donaverunt  Deo  et  sancto  Johanni 
de   Aurel    mansum    qui  vocatur    La   Vilatela    pro    animabus 

(4)  Le  dénombrement  des  fiefs  relevant  de  Solignac,  inséré  au  Car- 
tulaire  de  Tabbayc  (Bibl.  nat.,  fonds  latin,  mss.  1836-^,  ï^  tO),  parait 
se  rapporter  à  la  fin  du  xi*  siècle  ou  au  commencement  du  xn*',  et  ne 
mentionne  encore  aucun  droit  sur  Téglise  de  Linars. 

(i)  Villetelle,  village,  commune  de  Bujaleuf,  entre  Bujaleuf  et  Saint- 
Morcil. 
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suis  et  parentum  suorum.  Hoc  donum  coacessit  Âimericus  de 
La  Vila,  de  quo  movebat.  Hoc  donum  fuit  in  çcclesia  Sancli 
Maurilii  (1)  Sabbato  Sancto  Pasche  (2),  quinto  kaiendas 
aprilis.  Testes  sunt,  Umbertus  canonicus  Saucti  Johannis,  Petrus 
clericus,  Gainaldus  presbiler,  Gaufridus  de  Cisteruas,  Petrus 
faber,  Petrus  sutor. 

XL 

(V    DE  PETRA   BUFERIA   ». 

Ante  1100. 

*  h  —  Petrus  de  Petra  Bufaria  donavit  Deo  et  sancto  Johauui 
de  Aurelio  quandam  parlera  de  silva  que  vocatur  Serra  pro 
anima  sua  et  palris  sui  in  manu  fralris  Gaucherii  prions.  Tes- 
tes sunt,  Petrus  Pigmaurus,  Raiualdus  de  Saltor,  Beruardus  de 
Broilo  et  alii  plures. 

2**  —  Similiter  Domina  Almodis,  uxor  Icterii  Bernardi  (3),  dédit 
et  concessit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua  hanc  eamdem 
partem  silvç  et  pro  anima  matris  sue  Umbergç.  Hocdomum  con- 
cessit Icterius  Bernardus  et  filii  sui,  Geraldus,  Gauscelmus,  Ber- 
nardus.  Testes  sunt,  Bernardus  deJovemiac,  Geraldus  de  Sancto 
Hilario. 

XLI 

QUATRE  SETIERS  DE  FROMENT  DONNÉS  PAR  HUGUES  DU  MONT, 

1140  circa, 

[U]go  de  Monte  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  et  canonicis 
quatuor  sextarios  de  frumento  pro  fllio  suo  nomine  Petro,  quaudo 

(4)  Sainl-Moreil,  commune  du  canton  de  Royère,  arrondissement  de 
Bourganeuf  (Creuse). 

(â)  En  M03,  1413  et  H 25,  Pâques  tombale  39  mars.  Cette  pièce  pour- 
rait donc  dater  de  Tune  de  ces  trois  années.  Mais  il  est  probable  qu'elle 
n'est  que  de  la  dernière,  1125,  puisque  Tannée  suivante,  le  33  mai  1 126, 
Umbert,  chanoine  de  Salnl-Jcan,  un  des  témoins  de  cette  donation,  rcce- 
vail  la  donation  du  fief  ecclésiastique  de  Féglise  de  Bersac  (n"  ccxxxiv). 

*  F»  7,  W 

(3)  Vers  la  même  époque  (1092  circa) j  les  mômes  firent  également  des 
libéralités  au  monastère  du  Vigeois  (Cart.,  n^  ux)  en  présence  des  mômes 
témoins. 
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misit  canonicum  in  Aurelio.  Post  modum  Geraldus  de  Monte 
volens  ire  in  Jérusalem  et  Gaucelmus  frater  ejus  stabilierunt,  ut 
hoc  supra  dictum  frumentum  annuatim  redderetur  canonicis 
Arrolac  (1)  in  domo  Geraldi  deu  Claus.  Testes,  Petrus  de  Monte 
canonicus  et  Guido  de  Plainil  canonicus  et  Âssalit  miles  de 
Roeira(2). 

XLII 

DONATION  DE  BERNARD  DU  TREI  ET  DE  SA  FEMME  AUGART  POUR  LA 
RÉCEPTION  DE  GAUCELM,  LEUR  FILS,  CHANOINE. 

1140  circa. 

Notum  sit  omnibus  quod  Augart  deu  Trei,  pi*o  anima  sua  et 
mariti  sui  Bernardi  deu  Trei  et  pro  recepcione  filii  sui  Gaucelmi, 
qui  factus  fuit  canonicus  in  Aurelio,  dédit  Deo  et  sanclo  Jo- 
hanni  de  Aureil  unum  orlum,  scilicet  lo  Vinal  quem  dederat  ei 
maritus  suus  in  dotem,  et  unam  partem  de  alodio  deu  Trei  sicut 
determinatum  est  cum  consilio  filiorum  suerum  et  ascensu 
Odonis  et  P.  Bernardi  et  Bruni  et  amicorum  suorum.  Hoc 
donum  factum  est  in  manu  Domni  Gaucherii  prioris.  Testes 
sunt,  Bernardus  deu  Broil  cujus  consilio  factum  est,  et  ipse 
Gaucelmus  et  G.  de  Ribaurola  sacerdos  et  lo  jutzes  (3)  de  Sancto 
Paulo  et  multi  alii. 

XLIII 

TERRE  DONNÉE   PAR  RAIMOND  DU   TREI  ET  ENGAGÉE  AUX   FILS 

DE  RAIMOND   DE   SAINT-PAUL. 

1147-1189. 

Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris,  quod  Rai- 
mundus  deu  Trei  dédit  seipsum  Deo  et  sancto  Johanni  et  terram 

(4)  Roulhac,  village,  commune  de  Saint-Hilairc  Bonneval. 

(2)  On  trouve  dans  diverses  chartes  du  Limousin  celte  expression,  qui 
ne  paraît  pas  jusqu*ici  avoir  été  bien  définie  et  ne  laisse  pas  encore 
d  offrir  quelque  obscurité  :  Assalit  miles  de  Roeiria  (n<^  xli),  Li  assailli  de 
Peirussa  (n°  ccui),  et  qui  est  devenue  comme  une  sorte  de  nom  propre 
(n*  ccxxiv). 

(3)  Le  juge  de  Saint-Paul. 
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que  est  supra  pratum  delà  Gaana  (1)  juxla  Sanctum  Pauluiu, 
quam  terram  domnus  Willelmus  prior  dédit  filiis  Raimundi  de 
Sœn  Paul,  Gaucelmo,  Aimoiii  et  Raimuudo,  cum  uno  sexteario 
(sic)  frumeuti  de  ceosu  annuatim  reddendo.  Testes  suiit,  Bozo  de 
Roeira,  Stephanus  de  Quinsac,  Pelrus  Matlerez. 


XLIV 

GÉRALD  DE  MONTCOCU  DONNE  LE  BOIS  ET  LA  TERRE  DE  MONREDON. 

1110  circa. 

*Notiflcamus  omnibus  horainibus  presentibus  et  futuris,  quod 
Geraidus  de  Montecugulo  (2)  donavit  Deo  et  sancto  Johamii  in 
manu  fratris  Gaucherii  prioris  boscum  et  t(Tram  que  vocalur 
Monredon  quicquid  habebat  ipse  in  doraiuio  et  aiius  de  illo.  Tes- 
tes hujus  rei,  Pelrus  d'Agutmon  et  Stephanus  bajulus  et  Mile 
Menudeu  et  Pelrus  frater  ejus. 

Isti  donaveruut  Deo  et  sancto  Johanni,  bajuliisti erant,  quan- 
tum habebaut.  Hoc  donum  factum  estapud  Lemovicasin  domum 
Bernardi  de  Lacheval. 


XLV 

DONATION    DE  GÉRALD   DE   LARON. 

1150  circa. 

Geraidus  Laront,  filius  Geraldi  Larout,  vulneralusad  mortem, 
dédit  seipsum  ad  sepeliendum  in  Aurel  juxla  patrem  saura,  dedil- 

(i)  La  Gasnc,  à  Saint-Paul-d'Eyjeaux.  U  est  encore  question  de  ce  pré 
cl  d'autres  terres  y  aliénant  dang  une  donation  faite  en  iiS\  par  G.  Blanc, 
damoiseau  de  Saint-Paul  (Arch.  dép.,  série  D.  835,  1"  pièce). 

*Fol.  8,  r". 

(î)  Gérald  de  Monlcocu  était  fils  de  d'Audier,  qui,  marié  en  1080  à  N.de 
Peirusse,  fait  une  donation  identique,  insérée  plus  loin  sous  le  n"  Lxxni. 
H  csl  à  croire  par  conséquent,  que  ces  deux  libéralités  ont  été  faites  à  des 
dales  rapprochées,  c'esl-à-dire  dans  les  premières  années  du  xn«  siècle, 
bien  que  celle  de  Gérald  ait  été  intercalée  au  cartulaire  par  un  scribe  pos- 
térieur, qui  a  surtout  transcrit  des  acles  se  rapportant  comme  le  précédent 
et  le  suivant  au  temps  du  prieur  Guillaume. 
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que  Deo  et  sanclo  Johanni  pro  anima  sua  quatuor  sextarios  sili- 
ginis  et  quatuor  avene  a  Brujarolas  eu  mas  Las  Clidas  et 
unura  sexlarium  aveue  eu  mas  Las  Planchas  (I).  Testes  suât, 
Gauc[elmus]  de  Pëtra  Buferia,  Rotbertus  Geraldus  canonicus  et 
multi  alii. 

XL  VI 

ALMODIS,   MÈRE    DE    PIERRE  AIMOIN,   CHANOINE,   DONNE  DOUZE  DENIERS. 

Ante  1140. 

Notum  sit  omuibus  homiuibus,  quod  domina,  quç  vocatur 
Âlmodis,  dédit  Deo  et  sanclo  Johanni  in  manu  filii  sui  Pétri 
Aimoini  duodecim  denarios  quos  habebat  in  domo  et  in  orto 
Andrée  Caslelli  novi  (2).  Posteaautem  predicla  domina  concessit 
hoc  donum  domno  Gau[che]rio  in  capite  monasterii  Aurelii.  Tes- 
tes sunt,  Petrus  Brunus  et  Guido  Ferrarius  et  Gaucelmus  Mes- 
claioc,  et  P.  Guilelraus. 

XLVII 

RÉCEPTION  DE  BRUNET  DU  TREI  AU  CHAPITRE  D'AUREIL,  SON  DÉPART 
POUR  LA  CROISADE,  SON  REMPLACEMENT  COMME  CHANOINE. 

Anie  nOO. 

Omnibus  notum  fieri  volumus  quod  domnus  Gaucherius 
prior  Aureliensis  et  céleri  canonici  receperuut  in  capitule  Sancli 
Johannis  d'Aureil  Bruuet  deu  Trei  et  ipse,  pro  anima  sua  et 
patris  et  matris  sue  et  parentum  suorum,  dédit  Deo  et  sancto 
Johanni  d'Aureil  partem  suam  de  Alodio  deu  Trei  tali  paclo 
quod,  si  vellet  ire  Jérusalem,  Prior  et  canonici  facerent  ei  appa- 
ratum  suum.  Testes  sunt,  Bernardus  deu  Broil,  el  Gaucelmus 
frater  Brunetetomne  capitulum,  et  P[etrus]  Rigaus  de  Sancto 
Geuesio.  Deinde,  volens  ire  Jérusalem,  quesiviia  Priore  el cano- 
nicis  apparatum  suum.  Qui  audienles  cum  consilio  ejusdein 
locuti  sunt  cum  Pelro  Rigaudd  qui  habebat  iilium  quem  recepe- 
ruut in  capilulo  ad  canouicum  in  ioco  Brunet  et  ipso  tradidit  ei 
censura  cum  quo  perrexit. 

(0  Peut-être  le  mas  des  Planches,  hameau,  commune  de  Saint-Léonard. 
(2)  Châlcauneuf,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Limoges. 
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XLVIII 

GAUCHER  CONSERVE   COMME   MÉTAYER   ETIENNE   MATflO. 

1137. 

*Quum,  aauorum  evoUuioiie  et  rerum  vicissitudine,  humana 
mens,  quç  gesserit,  nonnuuquam  obliviscitur,  idcirco  ne  posteris 
post  modum  scrupulus  flat  disceptacionis,  nolificamus  lam  pre- 
sentibus  quam  subsequacibus  quod  ego  Graucherius,  primas  prior 
de  Aurelio,  et  fratrum  nostrorum  couventus,  iu  capitulo  nostro 
donamus  Stephano  Malhoni  et  ornai  ejus  progeniei,  quç  de  illo 
nata  est  vel  nascilura  est,  hereditario  jure  in  perpetuum  possi- 
dendam  medietalem  terr§,  quam  pater  ejus  de  nobis  tenuerat, 
pacto  tali  interposito,  quod  nullis  ejus  pareil tibus  concedimus 
nisi  ejus  progeniei  genilç  et  genei*aud§.  lu  bac  terra  mittimus 
censum  quatuor  videlicet  sextarios  de  frumento  et  quatuor 
sextarios  de  sigile  et  decem  octo  (1)  denarios  de  vinada  (2)  in 
cuuctis  pratis,  oxceplo  prato  de  la  Font  quod  Prior  sibi  reti- 
nuit...  (3).  Retinemus  vero  quoddam  molendinum  in  caput 
unius  prati  et  omnia  sibi  uecessaria,  talicondicione,ut  quautum 
fueril  deterioracioais  vel  detrimenti  prato  supra  dicte,  taatum 

*Fol.8,  V». 

(4)  Le  manuscrit  porte  :  XVIIIocto. 

(5)  Vinata,  vinada^  signifiait  en  principe  un  droit  prélevé  sur  la  ven- 
dange, mais  plus  spécialement  un  droit  à  des  charrois  pour  aller  chercher 
le  vin  dans  les  contrées  où  Ton  en  recollait  davantage.  La  prodaction  du 
Haut-Limousin  n'était  pas  suffisante  pour  les  besoins  locaux,  et  le  surplus 
du  nécessaire  venait  de  la  contrée  plus  favorisée  des  environs  de  Brive.  Les 
établissements  religieux  du  diocèse  y  avaient  des  biens,  d*où  ils  tiraient  le 
vin  nécessaire  à  leurs  besoins,  et  leurs  autres  domaines  moins  favorisés 
devaient  la  vinadeou  le  transport  de  ce  produit.  Du  Gange  cite«unam  vina- 
tam  sive  boatam  cum  quodam  quadrigua  et  cum  duobus  bobus.  »  L*usage 
s*en  est  conservé  longtemps,  et  Ton  en  rencontre  la  mention  jusque  dans  les 
baux  du  xvi«  siècle.  Une  terre  de  TArtige  devait,  en  1558,  «  une  vinade 
garnie  de  charrettes  et  trois  paires  de  boeufs  pour  aller  quérir  le  vin  en  Bas- 
Limousin.  »  (D.  97i,  p.  130).  Dans  Thabitude,  le  sens  de  oinadaf  rmata,  a 
été  étendu  et  a  pris  une  acception  vague  et  générale,  comme  d'ailleurs  la  plu- 
part des  expressions  servant  à  désigner  les  redevances  de  la  terre  et  les 
droits  sur  la  propriété.  Cette  expression,  oinata,  s'applique  ici,  comme  on 
le  voit,  à  des  prélèvements  sur  des  prairies,  à  des  charretées  de  foin. 

(3)  Ici  une  ligne  grattée  dans  le  ross. 
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laudatioae  quatuor  homiuuai  justorum  de  censu  subslraatur 
ac  minuatur.  Mittimus  etiam  duos  solidos  de  acaptamento  ia  hac 
terra  in  mutacione  Priorum.  Hujus  conventus  testes  suiit,  ipse 
domnus  Gaucherius,  et  Geraldus  de  Murs  subprior  et  Audeberlus 
de  Lemotges  et  Petrus  Gaucelmus,  et  Stephauus  de  Brolio,  et 
Wido  de  Jauuac,  et  ceteri  fratres,  et  Johanaes  presbiter  (TEsjau, 
et  Fulcherius  Petrus  de  Petrabuferia,  et  Stephanus  Beladent. 
Hoc  fuit  factum  anno  ab  incarnatioae  Domiiii  M.  CXXXVII 
existentein  lempore  Eustorgii  Lemovicesedis  episcopi.  Régnante 
Lodovico  rege  et  Ademaro  vicecomite  Lemoviceuci. 


XLIX 

UNE  FEMME  APPELÉE  MESGLAIOG  DONNE  SIX  DENIERS  DE  RENTE  ANNUELLE. 

Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futurisquod  femina 
illa  que  vocabatur  Mesclaioc  pro  anima  sua  et  parentum  suorum 
dédit  Deo  et  sancto  Johanni  sex  denarios  annuatim  redendos  in 
orlo  de  Cammain  (l)  qui  est  ante  domum  infirmorum,  conce- 
dentibus  ûliis  suis  Stephano  et  P.  Hoc  fecit  in  manu  capellaiii 
sui  Jeremie.  Testes  sunt,  Ger[aldus]  de  Broiio,  Stephanus  et 
Airaudus  d'Esjau. 


GÉRALD  ET  AGNÈS,  SA  FEMME,  DONNENT  UN  VERGER  ET  DEUX  JARDINS. 

Ante  1140. 

*Ego  Geraldus  et  uxormea  Agnes,  de  qua  movet,  donamus  Deo 
et  sancto  Johanni  de  Aurel  apud  Vizium  unum  viridarium  et 
unnm  hortum  pro  animabus  nostris,  et  dedi  similiter  alium 
ortum  qui  est  in  superiori  villa  que  dicitur  la  Rua  (2),  et  feci 
concedere  totum  hoc  donum  Petro  fllio  meo  in   manu  domni 


(1)  Le  Cammain  ou  Champmain,  nom  d'un  quartier  et  d*un  faubourg  de 
Saint- Léonard. 

•Fol.  9,  r». 

(i)  Il  exisle  un  hameau  du  nom  de  La  Rue  dans  la  commune  de  Saint- 
Denis-des-Murs  ei  un  autre  dans  celle  de  Saini-Genest.  Ne  serall-ce  pas 
plulôl  au  premier  que  se  rapporterait  cet  aclç? 
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Gaucherii  prioris  ejnsdem  loci,  présente  Stephano  procuralore 
Sancti  Johaunis.  Uaus  ortus  débet  Ires  deiiarios  et  alius  orliis 
alios  tresdenarios. 

LI 

DON   DU  MAS  DE  PRESSAG. 

1100  cirea. 

NotiGcare  volumus  fratribus  nostris  presentibus  atque  futuris 
quam  Ranaulfus  (1),  etc. 

LU 

ACCORD  SUR  CE  MAS  DE  PRESS AC. 

H  00  circa. 

Ego  (2)  Âdimarus  Catardus,  qui  hoc  placitavi  cum  fratribus 
meis,  et  fratres  mei  Catardus  et  Hildegarius  et  filius  ejus  Helias, 
donavimus  Deo  et  sancto  Johaniii  de  Âurel  quidquid  habebamus 
juste  vel  injuste  in  manso  qui  appellatur  Pressac  (3)  pro  anima- 
bus  patris  et  matris  et  aliorum  parcntuoi  nostroruoi,  ita  ut,  ab 
bac  die  in  antea  nemo  filioruni  vel  aliorum  parentum  nostro- 
rum  in  predicto  manso  et  in  terra  illa  aliquid  requirere  vel  calum- 
niari  présumât.  Testes  suut,  Bernardus  de  Festiac  et  frater  ejus 
Geraldus,  Gaufredus  de  Coït,  Stephanus  frater  ûoster,  Petrus  de 
Festiac  (4). 

Postea  concessit  hoc  donum  Alexander,  postquam  fuit  miles, 
Sancto  Johanni,  nondum  enim  acceperat  milicie  cingulum  (5), 
in  feria  ubi  venderentur  boves,  présente  Stephano  canonico  nos- 
tro.  Testes  sunt,  Bernardus  de  Festiac  et  Bernardus  Guido. 

(1)  Celle  charte  esl  la  même  que  le  n"*  G,  sauf  quelques  variantes  qui  sont 
relevées  en  uotes.  Etant  plus  complète  celte  dernière  estceule  reproduite. 
Ni  Tune  ni  Tautre  d*ailleurs  de  ces  transcriptions  n'esi  du  scribe  primitif. 

(21  D*une  encre  fort  pAlie  et  quelque  peu  brouillée,  celle  charte  offre 
certaines  incertitudes  de  lecture. 

(3)  Le  mas  de  Pressac,  dont  il  est  fréquemment  question  dans  le  cartulairc. 

(4)  Voir  no  lxxvhi  qui  se  rapporte  à  la  même  donation,  avec  certaines 
différences. 

(5)  Nondum  acceperat  milicie  cingulum,  n'avait  pas  encore  été  armé 
chevalier,  ce  qui  était  au  moyen-âge  le  moment  de  la  capacité  complète. 
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LUI 

«   CARTA  DE  CIMETERIO.   » 

1095-1096. 

*  Post  consecrationem  cimeterii  Saacti  Johannis  factam  a 
domno  Gaudefrido  Magalonensi  episcopo  (1)  et  a  domao  Um- 
baldo  Lemovicensi  episcopo,  placuit,  inspirante  domino,  nobi- 
libus  et  probis  viris  Geraldo  de  Joviniaco  el  Bernardo  nepote 
suo,  Gauscehno  quoque  de  Vulpillac  et  Âimerico  Majori  de  Ponroi 
et  aliis  viris  ad  quos  pertinebat  décima  de  çcclesia  de  Esjau,  ut 
donarent  Deo  et  saucto  Johanui  omuem  decimam  de  cimiterio 
et  do  vineis,  quas  plantaverant  vel  plantaturi  erant  canonici 
tantummodo  iu  Âurelio.  Hoc  donum  feceriint  domnus  Geraldus 
et  domnus  Bernardus  nepos  ejus,  et  Aimericus  de  Ponroi,  in 
capitule  coram  fratribus  Rainaldo,  Petro  Fulohorio,  GerAldo 
Arberto,  Rigaldo  Slephano  et  omnibus  aliis,  in  manu  fratris 
Gaucherii  prioris  ejusdem  loci.  Postea  vero  fecerunt  et  conces- 
serunt,  sicut  istiin  capitule  donaverant,  Gauscelmus  de  Vulpillac 
et  alii  ad  quos  pertinebat  in  manu  predicti  Gaucherii  prioris. 
Audiente  Gauterio  de  Saltor,  et  Stéphane  Ballo  et  pluribus  aliis. 
Hocautem  donum  factum  est  tempore  régis  Philippi,  Umbaudo 
episcopo,  Willelmo  comité  Pictaviensi.  Ademaro  vicecomite 
Lemovicensi.  Régnante  Domino  nostro  Jhesu  Christo.  Amen. 


♦  Fol.  9,  v'». 

(i)  La  présence  de  ce  prélat  précise  la  date  de  cette  charte.  L*évéqae  de 
Ifaguelonne  suivit  Urbain  II  à  divers  conciles.  En  Tannée  1095  on  le  voit 
avec  te  pape  successivement  à  ceux  de  Plaisance  en  Lombardie  et  de  Cler- 
mont  eo  Auvergne  quelques  mois  après.  Lorsqu'à  ta  suite  de  cette 
réunion  Urbain  vint  à  Limoges,  Geoffroy  l*y  accompagna  et,  comme  ii 
aimait  la  règle  de  Saint-Augustin,  qu*il  avait  établie  dans  sa  propre  église, 
il  était  naturel  qu'il  se  rendit  auprès  des  chanoines  d'Aureil  qui  la  suivaient 
également,  et  se  trouvaient  alors  fort  en  vue.  Ce  fut  aussitôt  après,  dans  les 
premiers  jours  de  1096,  qu*il  retourna  à  Maguelonne,  où  le  pape  vint  bénir 
solennellement  toute  Tlle  qui  formait  son  évéché.  {GM.  chrUU^  t.  YI,  col. 
74Î-743.  ^  Art  de  oérl/lerles  dates,  ï,  p.  S8I.) 
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LIV-LV 

«  CAHTA  DEL  SALVATCBS   «>  {1). 

AnU  1087. 

1<^  lu  terra,  que  dicitur  Assalvatges,  donaveruntDeo  et  sadcIo 
Jobaimi  pro  animabus  suis  Ainart  Batamors  et  fraler  ejus 
Geraldus  qiiicquid  habebant  in  ea,  et  quicquid  alius  habebat  de 
illis,  et  concesseruat  et  rogaveruat  bajulum  guura,  ut  similiter 
daret  Sancto  Johanui  pro  aaima  sua  hoc  quod  habebat  in  eadetn 
terra.  Factum  est  autem  hoc  donum  apud  Lemovicas  apud 
Leones  (2)  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris,  tempore  Guidoais 


(4)  Celle  terre  du  Sauvage  se  trouvait  contre  le  monastère  (n®  vu). 

(5)  11  y  avait  à   Limoges  plusieurs  lions  de  pierre,  taillés  dans  un 
riili  grossiei-,  d'une  cAéLuikm  fort  ordinaire,  cl  d'ailleurs  polis  par  le 

temps.  On  en  connaît  cinq. 

Les  plus  fréquemment  cités,  ceux  dont  parle  Tacte  ci-dessus,  ont  toujours 
été  devant  le  portail  principal  de  l'église  Saint-Michel,  appelée  Sainl-MicheU 
dcs-Lions  pour  ce  motif  et  aussi  afin  de  la  distinguer  d'une  église  plus 
ancienne  appelée  Saint-Michel-de-Pistorie  ou  Saint-Michel-d*en-ba8.  On 
en  voit  encore  deux  posés  aujourd*liui  de  chaque  côté  de  cette  entrée. 
Mais  au  moyen-âge,  devant  ce  portail,  existait  une  cour,  entourée  d'un  mur 
peu  élevé,  qui  en  formait  une  sorte  de  parvis,  occupant  environ  la 
moitié  de  ia  place.  11  avait  son  entrée  dans  la  direction  de  la  rue  Penne- 
vayre,  non  loin  de  la  tour  du  Vicomte,  qui  s'élevait  là  où  s'étend  la 
place  de  la  Motte.  C'était  aux  angles  de  ce  parvis,  placés  sur  le  mur 
même,  que  se  trouvaient  les  lions  de  pierre. 

Les  diverses  mentions  qu'on  en  connaissait  jusqu'ici  étaient  des  xii*  et 
XIII*  siècles  (Geoffroy  de  Vîgeois,  à  l'occasion  de  l'incendie  de  4192; 
LâBBB,  Noc.  Biblioth.,  t.  IL  p.  399;  Charte  de  li86,  fonds  Saint-Martial, 
Arch.  de  la  Haute-Vienne,  indiquée  par  M.  Guibert,  etc.).  La  donation 
faite  à  Aureil  est  certainement  du  xi*  siècle,  puisque  l'évéque  Guy  de 
Laron,  qui  y  est  mentionné,  est  mort  en  4086. 

Que,  dès  l'origine,  ces  lions  aient  été  érigés  pour  délimiter  la  juridiction 
de  l'abbé  de  Saint-Martial  et  celle  du  vicomte  de  Limoges,  ou  qu'ils  aient 
été  mis  comme  ornement  k  cet  endroit  où  se  trouvait  en  réalité  la  limite 
de  leur  justice  respective,  le  point  reste  encore  à  éclaircir.  Toujours 
est-il  que,  d'un  côté  comme  de  l'autre,  soit  le  parvis  soit  la  place  étaient  des 
endroits  fréquentés,  où  se  passait  une  partie  de  la  vie  publique  de  ces 
temps.  C'est  autour  des  lions  de  pierre,  c  circa  leones  lapideos  »,  qu'en 
1286  les  gens  du  vicomte  firent  transporter  une  partie  du  marché  public  ; 
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opiscopi  (i).  Audieute  Stephaao  caaonico  et  fratre   noslro  el 
Catardo  La  Gueocha  et  aliis  pluiîbus. 

2®  Posleabajulus  eorum  Audebertus  Jovint  et  uxorejus  véné- 
rant in  Aurelium  et  donaverunt  similiter  Deo  et  sancto  Johanni 
pro  animabus  suis  talem  balliam  qualem  habebant  in  predicta 
terra  per  concessionem  dominorum  suorum.  Hoc  autem  factum 
est  in  manu  fratris  Gaucherii,  tempore  Umbaudi  episcopi.  Tes- 
tes sunt  Airaus  Blanchet,  Fulcherius  de  Agua  sparsa,  Petrus 
Remustols  (2). 


(Chron,  de  ScUnt^Martial,  p.  136.)  Depuis  longtemps  déjà  on  y  traitait 
certaines  affaires  el  Ton  y  passait  des  contrats,  comme  en  un  lieu  public 
et  connu. 

Un  autre  lion  —  il  faut  dire  qu'on  ne  trouve  de  celui-là  aucune  mention 
spéciale,  —  se  voit  encore  près  de  Tendroil  qu'il  paraît  avoir  occupé  pendant 
tout  le  moyen-âge,  dans  les  constructions  du  portail  Imbert,  qui  séparait 
alors  le  Château  du  territoire  des  Combes  (aoltim  de  CumhU).  L'abbaye 
conserva  fort  tard  la  juridiction  sur  ce  quartier  et  elle  Texerçait  par 
l'entremise  d'un  prévôt. 

Devant  la  porte  méridionale  de  Tabbaye  de  Saint-Martial,  encastré 
également  dans  le  mur  de  Tégiise  et  du  cimetière,  se  trouvait  un 
quatrième  lion  de  pierre,  dont  il  est  plusieurs  fois  question  dans  Thistoire. 
Le  cimetière  qui  s'étendait  au  S.  Ë.  de  l'Eglise  s'appelait  cimetière  du 
Lion,  et  le  portail  qui,  de  ce  côté,  donnait  entrée  dans  le  monastère, 
était  aussi  dénommé  porte  du  Lion,  C'est  à  celte  porte  qu'ont  été  solen- 
nellemeni  reçus  plusieurs  grands  personnages,  le  roi  Louis  VU  et  la  reine 
en  H  54,  puis  plus  tard  l'abbé  Izemberl,  lorsqu*il  vint  prendre  possession 
de  son  abbaye  de  Saint-Marlial  (Labbb,  iJbid,,  p.  307,  et  321).  Un  acte 
transcrit  plus  loin  dans  le  cartulaire  (n®  cxuii)  a  été  conclu  à  cet  endroit, 
fl  an  te  portas  Sancti  Martialis,  ubi  est  leo  >. 

Enfin,  au  dire  de  Nadaud  (Ms.  du  grand  Séminaire,  Dissertation  sur  saint 
Maniai,  p.  21 1  ),  il  existait  un  dernier  lion  à  l'entrée  du  cimetière  des  Arènes. 

Ce  dernier  et  celui  de  Saint*Martial  furent  transportés  dans  le  jardin 
de  M.  Juge,  à  la  Pépinière  des  Arènes,  puis  au  Musée  de  la  place  de  la 
Préfecture,  et  enfin  au  Musée  national  Adrien  Dubouché,  où  on  les  con- 
serve maintenant. 

Diverses  localités  du  Limousin  avaient  aussi  leurs  lions  de  pierre  ;  plu- 
sieurs subsistent  encore  aujourd'hui.  (Voir  Arah,  Hiat.  du  Limouêin,  t.  II, 
p.  3ft8,  en  note), 

(1)  Guy  de  Laront,  évéque  de  Limoges  (4073,  f  1086). 

(2)  CeH  deux  notices  i^  et  S*»  se  suivent  de  fort  près  puisque  la  seconde 
est  la  conséquence  et  le  complément  de  la  première.  Elles  doivent  être 
toutes  deux  de  1087,  puisque  celte  année-là,  a  vu  la  fin  de  l'épiscopat  de 
Guy  et  les  débuis  de  celui  de  Uumbaud. 
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LVI 


tf  DE  PARROFIA  DE  EJAU  »  (I). 
1873-1086. 

i<**Preseniibus(2)  etfuturis  non  ignotum  esse  volumus  quodin 
capitulo  Sancti  Slephani»  quando  accepimus  donum  deAiireliensi 
monasterio  ab  archidiacouibus  et  canonicis  et  omni  conventu 
Sancti  Stephani,  Lemovice  sedis  présente  episcopo  Widone, 
concessit  ipse  episcopus  et  omnis  conventus  fieri  monasterium 
et  omnia  ad  eum  pertinentia,  et  donavît  communi  consilio  om- 
nium, ut  qnisquisad  locum  illum  venire  et  manere  voluisset  pro 
amore  et  securiiate  servorum  Dei  inibi  commorantium,  liber  et 
absolutus  ab  omni  cousuetudine  parrochialis  ecclesie  et  illi  mo- 
nasterio per  omnia  subjectus  esset.  Quod,  si  aliquis  de  parro- 
chianis  ad  predictum  locum  venire  et  stare  voluisset,  parrochialis 
ecclesia  omnem  suam  consuetudinem  per  omnia  in  illum 
baberet. 

2^  Denique,  subséquent!  tempore,  Fulcherius  clericus  de  Sancto 
Genesio  quando  perrexit  in  Jérusalem,  donavit  Deo  et  sancto 
Johanni  de  Aurel  talem  consuetudinem,  qualis  pertinebat  ad 
parroûalem  ecclesiam  de  Ejau  in  totam  terram  que  est  circa 
monasterium,  scilicet  in  tribus  mansis  in  hominibus  et  in  feminis, 
in  vivis  et  in  mortuis.  Quam  donationem  Bernardus  miles  frater 
ejus,  concessit,  audientibus  Geraldo  Umbet^to  canonico,  et 
Stephano  del  Bosc  et  Stopbano  de  la  Ribera  et  Stephano  ipsius 
ecclesie  prebistoro,  qui  hoc  donum  concessit  in  capitulo  Sancti 
Johannis,   audiente  conventu  fratrum.  Hoc  donum   concesse- 

runt  Petrus  et  Bernardus de  Joviniac,  et  Bernardus,  et 

Aimericus  Bernardus^  et  Arnaldus  Bernardus  de  Jovini^c. 


(I)  En  marge  «Nota,  staiulum  ecclesie  Caihedralis  Lemovicensis.  s>  Cest 
un  des  titres  donnés  par  le  manuscrit,  non  lors  de  sa  rédaction,  mais 
plus  tard,  vers  la  fin  du  xiv^  siècle,  au  haut  des  pages,  en  marge,  ou  môme 
au  bas,  afin  de  rendre  les  recherches  plus  faciles. 

*  Fol.  10,  r«. 

(S)  Cette  «  Notice  »,  faite  pour  les  besoins  du  monastère,  rappelle, 
en  les  résumant,  les  franchises  et  immunités  qui  ont  été  accordées  lors 
de  la  fondation  du  monastère  d'Aureil,  par  Tévéque  et  tout  le  chapitre  de 
Saint-Etienne,  mais  n*a  évidemment  pas  Paulorilé  de  la  charte  même  de 
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HUGUES  DU  MOIST  FAIT  DIVERSES  DOI«ATIONS. 

AnU\HO, 

Ugo  de  Monte  dédit  Deo  et  Sancto  Johanni  pro  anima  sua  duas 
partes  de  bordaria  que  vocatur  al  Poi(t),  al  Fraisina  duodeoim 
denarios,  as  Prazinat  quatuor  sextariatas  de  terra  ad  plantandam 
viaeam,  ad  Preissac  unum  mansum,  censum  et  espleit.  Hoc 
quod  babebat  in  villa  que  dicitur  Âlbiens. 

LVIII 

«   IN  PARROFIA  DE  FESTIAG.   » 

Ante  1140. 

*In  uno  manso  qui  est  juxta  Pressac,  qui  dicitur  Plancher  (2), 
donavit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua  Hugo  del  Munt 
quicquid  babebat  in  eo,  audiente  Widone  Mesclejoc  et  aliis  plu- 
ribus.  Hoc  fuit  factum  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris. 

Postea  concesserunt  hoc  donum  Deo  et  sancto  Johanni 
Ademarus  Guido  et  Gullelmus  Guido  frater  ejus,  de  quibus  ipse 
Hugo  babebat. 


fondation  qui  n*existe  point  dans  le  présent  cartulaire,et  dont  roriginal  pa- 
rait perdu.  La  copie  en  a  été  conservée  en  partie  dans  d*autres  manuscrits 
et  est  reproduite  plus  loin.  (Voir  Annexes,  1.)  D'ailleurs  le  rédacteur  du 
Cariuhiire  en  disant  que  la  concession  du  chapitre  de  Saint-Etienne  a  été 
faite  fl  présente  episcopo  Guidune  »  paraît  commettre  une  erreur  qu'on 
sVxpUquerait  peu.  La  fondation  d*Aureii  est,  en  effet,  de  4071,  alors  que 
hier  élait  sur  le  siège  de  saint  Martial.  L'indication  de  cette  pièce  rap- 
procherait de  quelques  années  cette  fondation  puisque  Guy  de  Laron 
successeur  d'itier,  fut  évéque  de  l073  à  1186.  On  peut  penser  qu'elle 
a  été  écrite  lors  d'une  confirmation  de  la  concession  primitive  faite  è  l'oc- 
casion de  rétablissement  d'une  paroisse  à  Aureil,  dont  le  monastère  eut  la 
charge. 

(4)  Sans  doute  le  Puy-Ia-Vigne  ou  Puy-d'Eyjeaux. 

*  Fol.  10,  V. 

(9)  Le  Mas-Planchier,  commune  de  Feytiat. 
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Deinde  uxor  Arberti  Vigerii,  de  cujiis  capite  movebat,  de  qua 
isti  Âdemarus  et  GuUelmus  habebaut,  concessit  hoc  donum  Deo 
el  sancto  Johanni  pro  remedio  aaime  sue,  audiente  et  consilium 
dante  fratre  suo  Petro  Bruno  et  Silvano  de  Pressac. 

Hoc  idem  donum  concessit  uxor  Geraldi  Gauscelmi,  soror 
uxoris  Arber((i,  de  qua  similiter  movebat,  pro  anima  sua  Deo  et 
sancto  Johanni,  audiente  Âiraldo  presbitero. 

Hoc  totum  fuit  factum  ia  manu  Stepbani  preposili  Saacti  Jo* 
bannis. 

LIX 

p.   DESMERS   DONNE   HUIT   SETIERS   DE   VIN. 

1140  circa, 

p.  Desmers  sacerdos  d'Isla  (1),  in  infirmitate  illa  de  qua  mor- 
tuus  est,  pro  sainte  anime  sue  el  parentum  suorum  dedil  Deo  et 
sancto  Johanni  octo  sextarios  vini  in  vinea  deus  Nochers  in 
tempore  vindemiarum  reddendo  in  perpetuum.  Concedentibus 
fratribus  suis  cellalario,  Aimeriço,  Helia.  Testes  sunl  capellani 
Slephanus  et  Ai.  et  B.  Maenbert  et  Guido  Furet. 


LX 

DONATION  DU  MAS-BASTON. 

Il 00  circa. 

In  alio  manso,  qui  est  juxta  istum  qui  vocatur  Mas  Bastum  (2), 
dederuut  Deo  et  sancto  Johanni  pro  auimabus  suis  Petrua 
Archembâldus  (3)  et  f rater  ejus  Geraldus  de  Porcaria,  et  Ber- 
nardus  de  Roca  cognatus  eorum,  quibuserat  alodium,  fuudum 
alodii  et  hoc  quod  in  dominio  habebant,  id  est  hortos  et  pralos 
et  unam  partem  de  censu  et  totum  expletum  de  terra  (4). 


(t)  Isle,  commane  du  caDtOD  de  Limoges. 
{%)  Le  Ma&*Ba8ton,  commune  de  Feyiiat. 

(3)  Pierre  Archambaud,  son  frère  Gérald  et  Bernard  La  Roche  figurent  au 
Cartulaire  de  Vigeois.  (A.  i  lOi-1104),  n<>  lxixi. 

(4)  La  reconsiitulion   de  la  propriété  et  de  ses   droits  se  faisait  sans 
relâche,  mais  peu  à  peu  et  presque  toujours  d'iuie  manière  iacomplète.  On 
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LXI 

ADEMAR  MAINART  DONNE  LA  BORDERIE  DE  MARLES.  —  DÉBAT  QUI  S'ENSUIT. 

MORT  DE  SAINT  GAUCHER. 

1140. 

Notum  sit  omnibus  hominibus  tam  prcsentibus  quam  futuris, 
quod  Ademarus  Mainarl  dédit  et  concessit  Dcsoet  sancto  Johauni 
de  Aureil  bordariam  quç  est  apud  Marias  (1),  in  manu  domui 
Gaucherii  prioris  et  Stephani  bajuli  in  perpetuum  possidendam. 
Posl  mortem  ejus,  filii  sui  Bernardus  Mainart  videlicet  et  Guil- 
leknus  Mainarl  et  llaiDarduscalumniantesbocdonum,  quod  paler 
eopun  Deo  et  sancto  Jeibanai  fecerat,  afastnlerunt  ;  pro  qua  abla- 
liofie  domnue  Gaucherius  Lemorîcas  com  ei»  placitavit.  Unde  fe* 
verfens  Dei  proridantia  cecidit  in  via,  de  quo  cadQ  mortnus  est  (2;. 
Posl  modnm  vera  recognoscentee  injusticiam  qood  faciebant 


trouve  ici  même  de  nombreuses  cbartes  où  les  chanoines  d*Aureil  s'effor- 
cent de  ramener  dans  leur  main  ce  qui  concerne  le  domaine  de  Preyssac 
et  des  terres  y  attenant.  (Voir  entre  autres  n^*  li-ui-lxxviii  lxxx-lxxxii- 
c,  etc.).  Nous  trouvons  encore  un  demi-siècle  après,  vers  1312  Ja  donation 
d*une  rente  sur  le  même  Mas  Plancher  {n?  cxcv),  et  un  autre  Albert  Yigier, 
sans  doute  le  petit-fils  de  celui  qui  parait  ici  assister  comme  témoin. 

(4)  Ne  serait-ce  pas  Marlhiac  ou  Marliaguet  entre  Feytiat  et  Panazol? 
(Ajouté  postérieurement  et  d'une  autre  écriture). 

(t)  Vers  le  xv*  siècle,  on  a  écrit  au  haut  du  folio  :  a  Nota,  Inferius  est 
mors  Sancti  Gaucherii  9,  et  au  bas  :  «  Uualiter  Sanctus  Gauchenns  mortuus 
est  ».  Le  lieu  où  tomba  saint  Gaucher  se  trouve  sur  la  c6te  du  Mas-Cerise, 
non  loin  de  la  ferme  isolée  du  Bas-Mas-Cerise.  On  rappelait  jadis  le  «Pas 
de  saint  Gaucher  »,  un  oratoire  y  avait  été  construit  par  la  suite  et  portait 
le  nom  de  ChapelIe-de-Larvaud.  (Voir  mss.  du  Séminaire,  Nadaod, 
PouiUé,  p.  555,  et  Legros,  Vie  des  sainta  du  Limousin^  t.  II,  p.  304  et 
305.)  Cette  chapelle  fut  détruite  au  milieu  du  siècle  dernier.  Elle  ne  figure 
plus  sur  les  cartes  de  Cassini.  Aujourd'hui,  il  est  impossible  de  préciser 
davantage,  car  la  tradition  populaire,  déjà  fort  obscurcie  au  commence- 
ment de  ce  siècle,  s*est  encore  effacée  de  plus  en  plus  depuis  surtout 
que  rancîen  chemin  qui  conduisait  de  Limoges  à  Aureil  a  complètement 
disparu  dans  cet  endroit,  par  suite  de  la  construction,  en  1817,  de  la 
route  de  Limoges  à  Eymoutiers  qui  Ta  remplacé.  Une  légende  tendrait  à 
se  former  qui  ftxereil  à  tort  k  Pfessac  le  Fieu  de  hr  cbtrte  mortefle  d^  fbq- 
dateur  d* Aureil. 
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Sâucto  Johauui  douum  supra  diclum,  sicut  pater  eorum  iecerat, 
libère  et  absolule  sine  ulla  contradictione  Deo  et  saaclo  Johaoai 
concesseruat.  Quia  Bernardus  Mainart  in  inôrmitate  sua,  de  qua 
moriuus  est»  hoc  douum  fecit,  de  quo  post  modum  convalescens 
in  Âurelium  veuit,  et  palam  in  aostro  capitulo  donum,  sicut  ia 
sua  inûrmitate  ante  doaaverat,  concessit.  Similiter  Maiuardus 
de  sua  parte  fecit. 

LXII 

ADÉMAR,    VICOMTE,    ABANDONNE   SES  DROITS    SUR  VIROLE. 

1100  circa, 

^Notificare  volumus  fratribus  nostris  proseutibus  sive  futuris, 
quod  dompuus  Adimarus  vicecomes  (1)  veuit  in  Aurelium  ro- 
gatu  et  ammonitione  domni  Bernardi  de  Joviniaco  et,  ingres- 
sus  in  capitulum,  donavit  Deo  et  sancto  Jobanni  evangelistç 
quicquid  habebat  in  dominio  in  Yilola  (2),  hoc  est  le  foris  (3)  et 
quicquid  alius  habebat  de  illo,  pro  anima  patris  sui  et  fratrum 
suorum  Helie  et  Pétri  et  aliorum  parentum  suorum.  Testes  sunt 
Bernardus  de  Joviniaco,  Petrus  Wilelmus  et  totum  capitulum, 
quia  coram  omnibus  factum  fuit. 

LXIII 

BERNARD,   VICOMTE     DE     COMBORN ,     FAIT     ÉGALEMENT    ABANDON     DE     SES 

DROITS  SUR  LA  MÊME  TERRE    A    L*OCGASION  D'AIMERIC-LE-MAUVAIS,    QUI 

SE  FAIT  CHANOINE. 

Post    1105. 

Notificamus  fratribus  nostris  presentibus  atque  futuris  quod 
domnus  Bernardus  vicecomes  (4)  donavit  Deo  et  sancto  Johanni, 

*Foi.  n,i*. 

(4)  Adémar  III  le  Barbu,  qui  avait  succédé  à  son  père  Adhémar  II  en 
1090.  Ses  frères,  Hélie  cl  Pierre,  élaienl  morts  eux-mêmes  avant  celte  date. 
(9)  Virole,  village,  commune  d'Aureil. 

(3)  Le  foris,  foirs. 

(4)  Bernard  devint  vicomte  de  Comborn  après  l'assassinat  de  son  ne- 
veu Ëbles. 
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evangeliste  de  Âurelio,  ut  quicumque  dederat  vel  daturus  esset 
de  terra  quç  movet  de  illo,  hoc  est  de  casameiitis  (1)  suis  Sancto 
Johaani  ipse  donavit  et  volentibus  dare  concessit,  et  donavit  es 
foirs  de  Vilola  quatuor  sextarios  sigilinis  per  unum  quemque 
anoum;  prius  enim  unum' sextarium  donaverat,  et  ita  fiunt 
quinque.  Hoc  fecit  pro  anima  sua  et  pro  anima  patris  et  matris 
suçetaliorum  pareutum  suorum,  et  pro  amore  Aimerici  cogno- 
meuto  mali  mililis,  quem  ipse  vicecomes  posuit  canonicum  iu 
Aurelio.  Hoc  donum  factum  est  in  capitulo  Sancti  Stephaui 
Lemovicas,  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris  Sancti  Johannis. 
Audieiitibus  et  presentibus  Helia  de  Gemel,  et  Stéphane  de 
Monmaiuart  (2)  et  pluribus  aliis  canonicis.  Postea  venit  domnus 
Bernardus  in  capitulo  Sancti  Johannis  in  Aurelium  et  donum 
quod  facerat,  coram  cunctis  fratribuscoucessit. 


LXIV 

DOI«ATION  DE  GUY  DE  RAIHCON  POUR    LE    IfEURTRE  DE  HUGUES  DU   NAZET. 

1200  circa. 

Guido  de  Roncon  (3)  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  sex  dena- 
rios  in  perpetuum  reddendos  in  orto  de  la  Ghesa  (4)  qui  est  juxta 
Gorreu  (5)  pro  anima  sua  et  pro  anima  Ugonis  deu  Maseu  quem 
interfecit.  Testes  sunt  Aimericus  Albaneus  et  Zacharias. 


(1)  Casamenturrif  résidence  des  c  Casatl  »,  ou  vassaux.  Celaient  des 
nobles  sans  juridiction  territoriale,  officiers  attachés  au  service  de  la  per- 
sonne ou  des  terres  du  seigneur  (Guerard,  Cartulaire  de  Saint-Père  de 
CkartreBf  introd.,  n^  95). 

(2)  Helias  de  Gemel  a  été  chanoine  de  Saint-Etienne  pendant  de  lon- 
gues années.  On  le  trouve  dès  4404;  en  H  96,  il  était  archidiacre.  Etienne 
de  Montmeynard  était  chanoine  en  l*an  1100  (mss.  lat.  47118,  f«27). 

(3)  Guy  de  Rançon,  fils  de  Geoffroy  de  Rançon,  fut  un  bienfaiteur  de 
l*abbaye  de  Grandmont.  11  se  croisa,  en  1190,  avec  une  partie  des  sei- 
gneurs de  la  Marche. 

(4)  Serait-ce  La  Chaise,  hameau,  commune  de  Ch&teauponsat?  Paraît 
cependant  bien  éloigné  de  Gourieux. 

(5)  Gourieux,  hameau,  commune  de  Saint-Symphorien,  où  était  un 
prieuré  dépendant  d*Aureil.  (Voir  n<^  cxxiv). 


—  42  — 


LXV 

UMBERT  RABAT,   ÀRGllOUCRE,  FAIT  DIVERSES  DONATIONS 

1085  circa. 

^Quia,  malis  crescentibas,  seculum  decliuatar  et  necôsse  OBt  cui- 
que  ut  in  boni  operis  mercede  fceneatur,  ideo  ego  Umberlus  Ra^ 
bacerius  (1)  Saacli  Stepbaai  archidiaconus^  doao  Dec  et  sancto 
Johanai  de  Âurel  atque  fratribus  ibi  Deo  servieatibus,  in  ntanii 
fralrie  Gaucherii  prioris  ejusdem  loci,  quicquid  ego  habeo  in  riUa 
quQ  dicitur  Yilola  (2)^  gcilicek  ia  fiordaria  Engelfredi  etia  maoso 
qui  dicitur  as  Russens  et  iu  mauso  del  Gastan,  et  coucedo  ia  ilia 
terra  douum  quod  fecerint  omnes  qui  habeut  in  feudo  de  me,  pro 
salute  anime  mee  et  patris  mei  Aimerici,  atque  fratris  mei  seu 
matris  mee  et  aliorum  parentum  meorum,  ut  deinceps ad  servien- 
dum  Deo  eam  jure  perpétue  possideant.  Si  quis  vero  pareatum 
meorum  banc  cartam  contradicere  et  douum  destruei'O  voluerit, 
ego  quoque  ei  omnem  alium  honorem  mcum  contradico  et  ab 
omnibus  ûdelibus  excommunicari  concède.  Testes  sunt  Umber- 
tus  prier  Saucti  Bartholomei  (3),  Geraldus  Vigerius,  Beriur- 
dus  del  Querriu  (4),  Ebolus  canonicus,  Rigaldus  canonicus^  Wido 
canonicits^  Stephanus  Geraldus  presbUeî\  et  Siguinus  frater  ejus, 
Âimarus  Siguini^s. 


•FMI,  V». 

(4)  Umbert  Rabat  figure  comme  chanoine  de  Saint-Etienne  dès  le  temps 
du  roi  Henri,  sous  Tôpiscopat  de  Jourdain  de  Laron,  mort  en  1052  (Dom 
Col,  Bibl.  nat.,  n*  9493,  p.  130),  ainsi  que  sous  Ilhier  et  Guy,  ses  succes- 
seurs sur  le  siège  de  Limoges.  En  1070,  il  était  chantre  du  chapitre.  (Dom 
Col,  ibid,^  chap.  cxxv,  p.  155).  En  <085,  il  paraît  à  diverses  reprises  en 
qualité  d'archidiacre,  notamment  à  la  fondation  de  Tabbaye  de  Meymac 
(Bibl.  nat.,  fonds  latin  17148,  p.  tl.  —  GalUa  Christ.,  Il,  col.  184,  ins- 
trum.}. 

(9)  Virolle,  village,  commune  d*Aureil. 

(3)  Umbert  était  prieur  de  Bénévent  du  temps  des  évéques  Guy  (107:^- 
1085)  et  de  ses  successeurs.  (Extraits  du  Cartulaire  de  Bénévent,  BibK 
nat.,  fonds  latin  17116,  p.  89,  83  et  88).  Ce  prieuré  de  Bénévent,  fondé  en 
i028  par  Robert,  chanoine  de  Limoges,  sous  le  vocable  de  Saint-Bartiiélemy, 
fut  érigé  en  abbaye  en  Tannée  1459.  Aujourd'hui^  Bénévent  est  an  cb^- 
lieu  de  canton  de  Tarrondissement  de  Bourganeuf  (Creuse). 

(4)  Lecture  fort  indécise  (qrr,  sic). 
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Posteaiste  Umbertus  Rabat  ^  quando  ia  infirmitate  positus  de  gua 
mortuus  est,  doaavit  Deo  et  sancto  Johaoni  pro  anima  sua  quic- 
quid  amplius  habebat  ia  hac  terra.  Testis  est  Ebolus  canonicus, 
Gaucherius  prior  Saacti  Johannis. 


LXVI 

«  CARTA  DE  TRAINÀG.  » 

Aille  tt40. 

[QJuidam  miles^  qai  dicebatur  Donnarela,  positus  in  infirmitate 
de  qua  et  mortuus  est,  maiidavit  pro  domjio  Gauchero  priore  Au- 
reliensi,  quereus  ab  eo  consilium  anime  sue,  qui»  accepta  peni- 
tentia,  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua  portionem 
suam  de  aiodio,  qui  vocatur  Trainac  (1),  quicquid  in  illo  habere 
videbatur  sine  aliqua  retentione,  in  manu  predicti  Prioris  as- 
sensu  et  cousilio  Aimerici  frarris  sui.  Qui  Aimericus  promisit  se 
daturum  similiter  portionem  suam  eodemmodo  quo  ipse  dederat. 
Ambo  enim  fratres  coudixerant  jamdudum  sibi  invicem  se  datu- 
ros  illud  alodium  Sancto  Johanni  quisquis  illorum  moreretur. 
Quod  fecit  similiter  Aimericus  positus  in  infirmitate  et  donavit 
Deo  et  sancto  Johanni  predictum  alodium  in  manu  fratris  Gau- 
cherii  eodem  conventu  quo  frater  suus  prius  dederat. 


LXVll 

«   GARTA     DE     VIZIO.    » 

*[6]iraldus  de  Visio  condouavit  se  Deo  et  sancto  Johanni,  et  dédit 
illi  et  canonicis  de  Aurelio  quatuor  sextarios  sigilis  in  décima 
Nouvic  (2)  pro  salute  anime  sœ.  Audiiores  sunt  Petrus  Bertran- 
dus  canonicus  et  Rotbertus  suus  capellanus  et  Raimundus 
Audoinus  et  Giraldus  de  Laron  et  Aicilina  uxor  ipsius  Giraldi  de 
Vizio. 


(1)  Le  Mas  de  Treyahac  était  situé  dans  la  paroisse  d*By}eaifx,  d'après 
UDC  note  en  marge  du  manuscrit. 

•  Fol.  12,  r». 

(2)  Ncuvic,  commune,  canton  de  Châleauneuf, 
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LXVIII 

AIMERIC  LA  NOAILLE  DONNE  DELX  SOUS    DE   RENTE   SUR  NONTINAG. 

1147-1185. 

Quidam  miles  de  Beiqac  (1)  scilicot  Aimericus  la  Noala  dédit 
et  coQcessit  Deo  et  sancto  Johanni  d'Aurel  duos  solidos  auuuatim 
reddeudos  in  terra  de  Montinac  (2)  quam  teuebaut  Aruaudus 
Belaus  e  11  Gorsa  d'Aurel,  concedente  uxore  sua  de  qua  movebant. 
Hoc  factum  est  in  manu  domui  Willelmi  prioris  qui  dédit  illi 
vigeuti  duos  solidos.  Testes  sunt  Guido  clericus  de  Beinac,  Ste- 
phanus  de  Quinsac  et  Geraldus  de  Brolio  et  Aimericus  de  Nozie- 
ras  miles  d'Aisa  (3)  et  Stephanus  Saursacs. 

LXIX 

«  d'estivals.  » 
1125    circa, 

[BJernardus  Iralus,  pro  preda  quam  fecit  in  terra  d'Esti- 
vals  (4),  rcddidit  ipsam  solvendo  se  culpabilem  Deo  et  sanclo 
Johanni  et  Priori  affirmaudo  per  suam  fldem,  quod  ipse  nec  ali- 
quis  ex  progenie  ejus  amodo  in  supradicta  terra  malum  faciat. 
Auditores  sunt  Petrus  de  Jauniaco,  Ugo  Je  Ponroi,  Giraldus  de 
Sancta  Maria. 


(4)  S'agit-il  ici  de  Beynac,  commune  d'Eyjeaux?  La  donation  de  Monli- 
gnaCy  terre  située  près  de  là,  le  donnerait  à  penser.  Mais  la  présence  comme 
témoin  d*Aimeri  de  Nozières,  chevalier  d'Aixe,  mouire  que  c'est  plutôt 
Beynac,  commune  du  canton  d'Àixe.  D'autant  plus  que  ce  Beynac  était  assez 
important  pour  être  une  paroisse, tandis  que  l'autre  n'était  qu'un  petit  ha- 
meau. 

(i)  Montignac,  commune  d'Eyjeaux. 

(3)  Aixe,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Limoges. 

(4)  Etivaux,  commune  de  Vicq. 


^ 
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LXX 

«  DE  M0NTA8TER.  » 

Ante  1140. 

[V]oIumu3  esse  cognitum  omnibus  presentibus  atgue  futuris, 
quod  domnus  Ewrardus  cognomenlo  Gatet  donavit  Deoetsancto 
Jobanni  pro  anima  sua  et  pro  anima  malris  sue  Stéphane,  de  qua 
movebat,  et  aliorum  parentum  suorum,  mansum  qui  vocatur 
Montasler,  quem  pro  suo  tenebat,  in  manu  fratris  Gaucherii 
prioris.  Audiente  Beniardo Canut,  etaudientibus  canonicisSancti 
Johannis,  Petro  Alduino,  Geraldo  Mischino,  Arnaldo  de  La  Peira, 
Johanne  de  Cambo,  Gaufredo  la  Surit. 

Ibidem  quoque,  ubi  fecit  hoc  donum,  dédit  similiter  causamen- 
tum  suum  Sancto  Johanni,  ita  ut,  si  quis  de  casatis  suis  vellet 
aliquid  dare,  ipse  concessit,  audientibus  predictis  testibus. 

Priusquam  hoc  donum  superius  scriptum  domnus  Ewrardus 
fecisset,  dederat  unum  mansum  apud  villam  quç  vocatur  Père- 
reta.  Hoc  scilicet  quod  habebani  in  illo  ipse  et  f rater  ejus 
Willelmus  Deoet  saucto  Johauni  pro  animabus  suis.  Testes  sunt 
Johannes  de  Cambo,  Geraldus  de  Roca,  Geraldus  Constantius. 


LXXI 

DONATIONS  RÉCIPROOUES  DE  6ÉRALD  BRUN,  GÉRALD  GARIN, 

ET  AUDOIN  DE  NOBLAT. 

1100  circa. 

*1®  Geraldus  Bruns  dédit  Geraldo  Guarino  unum  sextarium  si- 
gilinis  in  manso  qui  dicitur  Rigolena  (!)  in  fendo,  propter  quod 
dédit  ei  Geraldus  Garinus  recoguitionem  octo  denariorum  in  die 
Ascensionis  Domini.  Alduinusde  Nobiliaco  dédit  Geraldo  Garino 
orium  infirmorum  qui  est  in  manso  Salagnac  et  fuit  factum 


•Fol.  12,  v«. 

(4)  Rigoulène,  hameau,  commune  de  Saint-Léonard,  sur  la  route  d*£y- 
jeaux  à  Saint-Léonard. 
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hoc  doaum  ia  hoslio  sale  de  Turre,  presentibus  Bernardo  et  6e- 
raldo  de  Boera  (l). 

2*  Quaado  Alduinus  venit  ad  mortem,  voluit,  ut  Geraldus  Garinus 
esset  homo  Guidonis  filii  sui,  et  ita  factum  est  an  te  eum,  et 
concessit  Guido  fendum  suam  Geraldo  Garino  domum  et  stabu- 
lum  quod  est  in  capite  scale  sue  et  predictum  ortum  iniirmorum. 
Geraldus  Bruns  dédit  Geraldo  Garino  unum  sextarium  sigilinis 
et  quatuor  denarios  de  judicia  in  manso  Salagnac  et  illum  placi- 
tum,  pro  qîso  dédit  hoc,  perfecit  Geraldus  Segcestanus  Âlduino 
de  Nobiliaco.  Hoc  donam  fuit  factum  in  domo  Pétri  Rannulfl 
ad  caput  ecclesie  sancti  Slephani.  Audientibus  istis,  Petro  Gaus- 
berto,  Gauscelmo  de  la  Casa,  Bernardo  Marches,  Guidone  de 
Nobiliaco.  Hoc  toluni  quod  hic  scriptum  est,  scilicet  duos  sexta- 
rios  sigilinis  et  quatuor  denarios  dédit,  Geraldus  Garins  Deo  et 
sancto  Johanni  pro  remedio  anime  suç  in  manu  fratris  Gaucherii 
prioris. 

LXXII 

AiCEUNE,  PENNE   DE   PIERRE  ADÉNAR,    ABANDONNE    DIVERS  DROITS. 

1147-1185. 

Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  fuluris,  quod  Aice- 
lina,  uxor  Pétri  Ademari  sancti  Nicholai,  dédit  et  concessit  sancto 
Johanni  de  Aurelio  duos  solides  quos  habebat  in  bordaria  de  la 
Gardia  de  Permarot  (2)  et  duodecim  nummos  quos  habebat  in 
manso  de  Noalas  (3),  quem  Germanus  tenebat,  et  très  galiinas  et 
tros  sextarios  de  sivada  quos  habebat  a  Poleuac  (4)  in  terra 
monialium  Aureliensium  (5)  et  duos  sextarios  de  sivada  et  duas 

• 

(4)  Cette  charte  ou  plutôt  ces  notices  successives  font  passer  sous  nos  yeux 
les  principales  familles  qui  tenaient  le  Ch&teau  de  Noblat  :  les  Brun,  les  No- 
blat,  les  Royère,  les  Marchés  (Voir  Guibert,  la  Commune  de  Saint-Léonard 
de  Noàlai  au  ziir  eiècle,  p.  39).  La  première  partie  de  la  donation  qu*elles 
constatent  a  évidemnent  été  faite  dans  la  tour  du  Château  (voir  plus 
haut,  p.  4)  ;  la  suite  B*est  terminée  de  Tautre  côté  de  la  Vienne,  dans  la 
ville  de  Saint-Léonard,  en  la  maison  de  Pierre  Rannulfe,  contre  le  chevet 
de  Téglise  SaintrEtienne  depuis  longtemps  détruite. 

(î)  En  marge,  de  Podio-Hacot,  Le  Puy-Marot,  village,  commune  de  Feyliat. 

(3)  Les  Nouailles,  hameau,  près  de  Pouleinas. 

(4)  Pouleinas,  village,  commune  d*Eyjeaux. 

(5)  Les  religieuces  d'itureil  établies  au  Bos-las-Mongeas  par  saint  Gau- 
cher. Voir  n»  Lzxix. 
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gallinM  ia  terra  quam  tonabant  Ârnaudus  Belaose  li  Gorsad' Au- 
rai (1),  conoedentibus  mariio  suo  predieto,  et  fratribus  sara  Petro 
et  Stephano  de  Boisol  (2)  et  &lia  sua,  qaaai  babebal  de  alio  marito 
scilicet  Petro  Rotgerio.  Hoc  totum  factum  est  in  manu  domni 
Willelmi  prioris,  qui  dédit  supradicte  mulieri  quiuquagiiita  et 
octo  solides.  Testes  suât  Slepbaaus  de  Quiuciaco,  Geraldus  de 
Brolio,  caiionici,  et  Stephanus  Saursacs  et  Johaunes  Gaauadrç. 


LXXIII 

AUDIERS  DE  MONCOGU  DONNE  SES  DROITS  SUR  LA  TERRE  DE  NONREDON. 

ilOO  circa. 

*  i^  Quia  malis  crebescentibus  seculum  declinatur et  uecesse  est 
cuique,  ut  in  boni  operis  mercede  teueatur,  ideo  ego  Ildecarius 
de  Monte  Cugulo  (3)  douo  Deo  et  saucto  Johauai  de  Aurel^  pro 
anima  mea  et  pro  auimabus  parentum  meorum,  quicquid  habeo 
iu  domiuio  et  alius  de  me  ia  boscum  et  in  terram  que  vocatur 
Mouredon.  Hoc  donum  factum  est  in  manu  fratris  Gaucherii 
prioris  ad  introilum  de  Moule  Cugulo  (4).  Si  quis  vero  exfUiis 
meis  et  parentum  meorum  ban[cj  cartam  conlradicere,  et  donum 
destruere  voluerit  (5),  ego  quoque  ei  omnem  alium  honorem 
meum  contradico,  et  ab  omnibus  ûdelibus  excommunicari  con- 
cède. Testes  sunt  Pelrus  d'Agutmon  et  Stepbanus  bajulus,  et 
Petrus  bajulus  Ildecari  et  alii  plures. 

2^  Similiter  donavit  Deo  et  sancto  Johauni  de  Aurel  Wilelmus 


(i)  Plus  haut,  no  lxviii,  il  a  déjà  été  quesiion  de  ces  tenanciers,  Arnaud 
Beiaus  et  Les  Gorses  d*Aureil,  qui  détiennent  également  la  terre  de 
Montignac  fort  rapprochée,  sinon  coniiguô  aux  biens  des  religieuses  du 
Bos-las-Mongeas. 

(2)  Boisseuil,  commune  du  canton  de  Pierrebufdère. 

*Fol.  !3,  r\ 

(3)  Audîers  de  Monlcocu  s'allia,  vers  1080,  à  la  famille  de  Pérusse. 

(4)  Montcocu,  hameau  de  la  commune  d'Ambazac.  Le  château  fortifié, 
construit  au  xu«  siècle,  appartint  successivement  à  la  famUle  de  Montcocu, 
puis  passa  aux  seigneurs  de  Razès.  Il  n*en  re^te  plus  aujourd'hui  aucun 
vestige.  Le  propriétaire  de  cette  terre  a  fait  construire  un  nouveau  châ- 
teau, qu'il  a  appelé  Montméry. 

(5)  Celte  donation  a  été  postérieurement  ratifiée  par  Gérald  de  Moatcocu 
fils  d*Audiers.  (Voir  n®  xuv). 
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Fulcaldus  de  Ghâban68(l)  quicquid  ipse  habebat  in  dominio  et 
alius  de  illo  in  istum  boscum  et  la  istam  terram,  audieate  Petro 
canonico  et  Stephano  canonico. 


LXXIV 

«   DE     BURNAG.    » 
1100-1140. 

1^ Notum  sit  omnibus  homiuibus, quod quedam  domina,  nomine 
PetroQilla,queappellabatur  Lucia,dedit  et  concessitDeo  etsancto 
Johanni  de  Aurelio  et  sancto  Medardo  de  Buraac  (2}  très  sestaira- 
das  de  terra  ia  bordaria  Negrairencha,  sicut  determinatum 
fuit,  et  cortiuam  (3)  quandam  in  monasterio  sancli  Johannis  pro 
anima  sua  et  parentum  suorum,  tali  videlicet  pacto  ut  fieret  ei  anni- 
versarium  in  eodem  monasterio,  et  scriberetur  in  marti[ro]logio. 
Hoc  donum  fecit  in  manu  Johannis  de  Buruac  canonici  couce- 
dénie  Geraldo  Negrario  marito  suo  et  fratribus  suis  Ugoni 
Ârmat  et  Atoni. 

2®  Postea  Atto  pro  se  et  fratre  suo  concessit  hoc  donum  in  capi- 
tulo  Sancti  Johannis  in  manu  domni  Gaucherii  prioris. 


LXXV 

PIERRE  GAUBERT  CÈDE  DIVERS  DROITS  SUR  LA  TERRE  DE  PONT-ROI. 

1147  circa. 

[P]etrus  Gaubertus  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  et  cano- 
nicis  de  Aurelio  in  terra  de  Ponroi  (4)  très  sextarios  de  sigile  ad 

(1)  Chabannes,  hameau  à  quelques  kilomèlres  de  Monlcocu,  sur  le 
versant  opposé  de  la  montagne  ;  village,  commune  de  Sainl-Sylvesire, 
canton  de  Laurière. 

(2)  Burgnac,  commune  du  canlon  d*Aixe.  L'église  paroissiale  est  sous  le 
vocable  de  Saint-Médard.  Voir  n»*  xxxii  et  lxxvi. 

(3)  Cortina.  chaumière  de  paysan. 

(4)  Pont-Roi,  village  à  quelques  lieues  de  Pierrebuffière,  commune  de 
Vicq,  canton  de  Sainl-Germain-les-Bnlles. 
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mensuram  Pelrabuferiensis  sextarii  et  YI  denarios  quos  debent 
i-eddere  ruslici  de  Pooroi  et  de  Champo  Arnau  (I)  ad  Petram 
Buferiam  (2)  ad  festivitatem  saacte  Cruels  ia  septembri  (3). 
Hanc  concordiam  fecerunt  Ugo  de  Ponroi  et  Geraldus  de  Ponroi 
apud  Esgallum  (4)  cum  Guidoae  priore.  Audieutibus  Geraldo  de 
Jauniaco  et  fratre  suo  Petro,  et  Beruardo  de  Meiras. 


LXXVI 

DE  ECGLESIA  DE  BURNAG  DE  GONCESSIONE  EGCLESIE  DE  BURNAG  PER 

EPISGOPUM  LEMOVICENSEM. 

*  l^  —  1101.  —  Ecclesiam  de  Burnac  (5),  doaaverunt  Deo  et 
saucto  Joauni  pro  aiiimabus  suis  et  patrum  ac  parentum  suorum 
Bernardus  de  Jaunac  et  fralres  ejus  Aimericus  Bernardus,  et 
Arnaldus  Bernardus  (6);  similiter  Petrus  de  Jaunac  et  Bernardus 
Bucarfi  (7)  atgue  Aimerions  canonicus  fratres  guicquid  habebaiit 
in  feudo  presbiterali,  in  manu  domni  Galcherii  prioris  ejusdem 
loci.  Apud  Petram  Bufferiam  io  domo  sanctç  Grucis  (8)  fuit  fac- 
tum  hoc  donum;  Aimericus  vero  et  Arnaldus  fecerunt  hoc  donum 

(1)  Ghamparnaud,  hameau,  au  nord  de  Ponl-Roi,  coromuDe  de  Vicq. 

(2)  Pierrebuffière,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Limoges. 

(3)  Le  14  septembre. 

(4)  Eyjeaux. 

*Fol.  «3,  V». 

(5)  Burgnac,  commune  du  canton  d*Aixc.  Il  a  déjà  été  question  plus 
haut  (n°*  xxxn  et  lxxiv)  de  la  donation  de  cette  église. 

(6)  Arnaud  Bernard  et  Bernard  de  Jaunac  étaient  donc  frères  ainsi  que 
le  pensait  déjà  M.  Guibert  dans  son  travail  sur  Châlucel  {Bulletin  de  la 
Société  archéologique  du  Limousin,  1886,  p.  135).  Ce  furent  ces  deux 
seigneurs  qui  édifièrcnl  le  château  de  Chàlucet  avec  le  concours  de  i'évé- 
que  Eustorge,  lorsque  celui-ci,  en  butte  à  la  persécution  du  comte  de 
Poitiers,  se  réfugia  pour  y  échapper  sur  les  terres  d'Adhémar,  vicomte  de 
Limoges.  (Chron.  Voslens,^  ap.  Labbe;,  Bibl.  noo.,  11,  p.  303.  —  Chron. 
Limous.,  Bibl.  nal.,  fonds  lat.,  545â,  fo25). 

(7)  11  est  appelé  Bernard  Bocart  dans  le  n^'  suivant. 

(8)  Le  monastère  de  Sainte-Croix  donné  à  Solignac  par  les  Pierre- 
buffièro  et  les  Jaunac,  etc.,  était  situé  a  Juxtacastrum  Petrabuferii^^  dont 
les  Jaunac  étaient  coportionnaires  et  dont  ils  possédaient  une  tour.  La 
mention  de  ces  deux  endroits  indique  des  donations,  sans  doute  rappro- 
chées, mais  successives. 

4 


—  so- 
in tiirre  sua.  Hoc  factum  est  anno  incarnatioiiis  Domiai  mille- 
simo  œntesimo  primo. 

« 

2*  —  !  101.  —  Hanc  ecclesiam  doaavit  similitor,  quodad  eiim 
pertinebat,  Giraidus  archidiaconus  (1)  apud  Garvix  (2),  audieate 
Rainaldo  (3),  Petragoriceasi  episcopo  et  Geraldo  de  Aldirac,  et 
Ebolo  Lemovicensi  cauonico,  eo  die,  quoallare,  quod  est  ex  parle 
clauslri,  fuit  benedictum.  Hoc  douum  concessit  Deo  et  sancto 
Johanni  Ademarus  viceconies  de  quo  movcbat,  audieiitibus  Ber- 
nardo  de  Jaunac  et  Bernardo  Bocart,  apud  Petram-Buferiam. 

(\)  Gérard  de  Fraichet  était  déjà  archidiacre  en  1085.  (Bibl.  nal.,  mss. 
lat.  17  H8,  f°27). 

(2)  Chervix,  principal  village  de  Château-Chervix,  commune  du  canton 
de  Saint -Germain-Ies-Belles. 

(3)  Raynaud,  évoque  de  Périgueux,  suivit  le  pape  Urbain  II  après  le  Concile 
de  Clermont.  A  Limoges,  il  prit  part  à  diverses  cérémonies,  et  assista  aux 
consécrations  de  la  cathédrale  de  Saint-Etienne  et  de  l'église  de  Tabbaye 
de  Saint-Martial.  (Labbr,  !>ibl.  nooa.  H,  p.  294].  —  Les  auteurs  du  Gallia 
Chriatiana  commettent  une  erreur  «n  le  faisant  ensuite  partir  Tannée 
suivante,  1096,  pour  la  guerre  sainte,  puis  périr  de  mort  violente  lors  de 
la  reprise  d'Antioche  par  les  infidèles,  en  septembre  1090.  {Gall.  Christ.^ 
t.  II,  col.  1461).  Ils  ont  en  cela  été  induits  en  erreur  \mr  VEpitome 
Petragorlcense  (Labbe,  t.  H,  p.  738).  Eux-mêmes  semblent  plus  loin  se 
contredire,  puisqu'ils  mentionnent  en  1099  la  présence  de  ce  prélat  à  la 
consécration  de  Tégllse  d'Uzerche  {Ibid.  col.  1461).  [En  fait  cette  céré- 
monie eut  lieu  le  H  des  calendes  de  février  1097.  (Chron,  Vos.  Labbe, 
t.  II,  p.  295)],  et  de  plus  au  Concile  de  Bordeaux  qui  se  tint  à  la  fin  de 
1098  {Gallia christ.,  ibid,  cnf.  Mabillon,  Ann,  Bened,  t.  V.  p.  373). 

D'autres  documents  confirment  ce  point  que  Reynaud  resta  encore  en 
France  quelque  temps.  Le  18  octobre  de  Tan  1100  il  consacre  l'église  du 
Chalard  [Vita  beati  Gaufridi  publiée  par  Bosvieux,  Société  des  sciences 
archéologiques  de  la  Creuse»  t.  III,  p.  91)  et  trois  jours  après  celle  de  Saint- 
Junien,  après  quoi  il  se  rendit  au  concile  de  Poitiers,  dans  les  dernières 
séances  duquel  le  nouvel  évoque  de  Limoges,  Pierre  Viroald,  fut  élu. 
(Chron.  S,  Maxentiij  apud  Labbe,  t.  Il,  p.  216).  Notre  Cartulaire  le  montre 
enfin  revenant  en  Limousin  dans  les  premiers  jours  de  I101,sansdoute  avec 
le  nouvel  évéque,  puisque  nous  le  trouvons  à  ce  moment  à  Château- Chervix. 
Il  dut  partir  en  réalité  presque  aussitôt,  dès  le  mois  d'avril  ou  de  mai, 
pour  la  Terre-Sainte  avec  les  Croisés  qu'emmenait  Guillaume,  comte  de 
Poitiers  (Labbe,  l.  II,  p.  297),  et  ce  fut  à  la  terrible  journée  où  Soliman 
tailla  cette  armée  en  pièces  (Guillaume  de  Tyr,  Histoire  des  Croisades^ 
t.  II,  p.  418),  le  18  octobre  MOI  (Besly,  Histoire  des  comtes  de  Poitiers  y 
p.  418),  qu'il  faut  rapporter  la  mort  violente  de  ce  prélat  (Chronicon 
Comodoliac^  p  13,  Maleu.  —  Voir  Dissertation  de  M.  l'abbé  Arbellot,  Che- 
valiers Limousins,  p.  63  et  ss.). 
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3^  —  1102.  —  Postea  domnus  Petrus  Lemovicensis  (1),  episco- 
pus  veniens  in  câpitulo  SaoctiJohannis  concessit  hanc  ccciesiam 
Sancto  Johann i,  présente  archidiacono  Geraldo  et  Petro  Brus- 
cardo  (2)  et  aliis  pluribus,  coram  omni  conveulu  fralrum  (3). 

4*»  —  1120  circa.  —  In  hac  ecclesia  concessit  Deo  et  sancto 
Johanni  Petrus  de  Joviniac,  posilus  in  infirmilate  de  qua  mor- 
tuns  est,  tertiam  partem  decimç  de  tritico  et  de  fabis  pro 
anima  sua.  Testes  snntuxor  ejus  et  Gauscelmus  de  SoUemniaco 
et  frater  Gaucherus  prior  Sancti  Johannis. 

LXXVII 

ADHÉMAR,    VICOMTE,   DONNE   CNE  CIRE   DE   DEUX   SOUS 


».t 


SUR   L  EGLISE   DE   MEILHARD. 

1120  circa. 

Domnus  Àdemarus  vicecomes  donavit  Deo  et  sancto  Johanni 
de  Aurelio  unam  ceram  de  duobus  solidis,  quam  habebat  in 
ecclesiam  (sic)  de  Millas  (4),  in  perpetuum  possidendam  pro 
anima  sua  ex  patris  ac  matris  sue  et  aliorum  parentuni  suorum. 
Hoc  donum  factum  est  in  manu  fratri[s]  Gaucherii  priorig  Sanoti 
Johannis,  audiente  Aimerico  Bernardo  de  Jovennac. 

LXXVIII 

«    CARTA  DE  PRESSAC.    » 

1100  circa. 
Ademarus  Gatardus  et  fratres  sui  Galardus  et  Alexauder  dede- 

(1)  Pierre  Viroald,  doyen  de  Téglise  de  Bordeaux,  élu  évoque  de  Limoges 
au  mois  de  novembre  de  Tan  1100,  vécut  peu  de  temps  ensuite.  Dès 
Tannée  1103,  le  siège  de  Limoges  était  de  nouveau  vacant.  {GalUa,  i.  Il, 
col.  520). 

(î)  Pierre  Bruchard  vivait  dans  les  premières  années  du  xii®  siècle  ;  il 
fut  également  archidiacre  du  Chapitre  de  Saint-Eiicnne  de  Limoges.  11 
en  est  parlé  dans  la  vie  de  Geoffroy,  fondateur  du  Chalard.  (Lecler,  Nobir 
liaire  du  Limousin^  t.  1,  p.  255). 

(3)  Plus  loin,  au  n^  ccxxxvii,  il  est  fait  une  nouvelle  mention  de  la  visite 
de  révoque  Pierre,  à  Aureil,  et  de  diverses  donations  qu'il  y  consentit. 

(4)  Sans  doute  Meilbards,  commune  du  canton  d'Uzerche  (Corrèze}. 
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runt  Deo  et  saacto  Johanni  comcndationem  et  omne  servicium 
guod  abebaat  in  terra  de  Preissac  (i).  Factumesthociii  tempore 
illo  quo  ipse  Ademarus  Catardus  perrexit  in  Jérusalem  pro 
anioiabus  suis  et  parentum  suorum.  Testes  sunt  P.  Aldebertus 
et  W.  Gaanc  et  B[ernardus]  de  Roeira. 

Hoc  donum  similiterconfirmaveruut  Elias  Yigerius  et  Alexan- 
der  frater  suus,  poslquam  fuerunt  milites,  ipso  conventu  quo 
pater  eorum  et  palrui  fecerant. 

LXXIX 

«   HEC   EST  CÀRTA   DE   MARBOAU  ET    DE  AURELIO.    » 

IJ 08- 1137. 

*  Notificamus  hominibus  presentibiis  atque  fuluris,  quod  ego 
Aimericus  Bernardus,  pro  anima  mea  ctmatris  mee  elpalris  mei 
el  fralris  mei  Bernardi,  atque  Geraldi  et  aliorum  parentum  meo- 
rum,  dono  Deo  et  sancto  Johanni  et  Sancte  Marie,  ubi  sunt  sancle 
moniales,  partem  de  luco  ubi  monasterium  illarum  est,  sicut  di- 
yidit  via,  que  ducit  ad  Sollempniacum  ;  ortos  et  lucumusque  ad 
rivum  PuUi  versus  monasterium,  ubi  ipse  morautur  ad  opus 
earum.  Ortum  vero,  qui  est  ultra  rivum  sicut  determinatus  est, 
dono  nominatim  Sancle  Marie  (2).  Quod  si  contingerel,  ut  ipse 
inde  mutarentur,  ego  ortum  meum  acciperem  quare  meus  esset, 
alteram  vero  partem,  que  est  sub  via,  in  qua  orti  sunt,  quorum 
reditus  sunt  duodecim  sextarii  tritici  et  duodecim  denarii,  sicut 
rivus  dividit,  dono  sancto  Johanni  et  canonicis  ejus  post  mortem 
meam  exceptis  duodecim  denarios  quos  constitui,  ut  semper 
reddantur  in  consorcia  ad  opus  monasterii.  Goraldus  Rainaldi 

(1)  Pressac,  vid,  supra^  n^  lu,  et  infra  lxxx. 

(2)  Alors  que  la  première  donation  est  faite  conjointement  aux  deux 
fondations  de  saint  Gaucher,  cette  deuxième  Tesl  spécialement  au  prieuré 
de  Notre-Dame  du  Bos-las-Mongeas,  où  saint  Gauclicr  avait  établi  les 
religieuses  vivant  sous  sa  direction.  Ainsi  qu*il  résulte  du  titre  et  d'une 
note  marginale  du  Gartulaire,  on  rappelait  aussi  Ros-Narboaud  ou 
Marbovaud.  (Voir  d'ailleurs  D.  itS  et  ss.)  Il  était  situé  tout  près  d*Âurcil: 
un  hameau  s'appclant  toujours  le  Bos-Ias-Mongcas  indique  son  emplace- 
ment. L'ancienne  chapelle  s'y  voit  encore  avec  ses  quatre  travées,  sa 
voûte  à  nervures  et  trois  fenêtres  au  chœur,  elle  sert  aujourd'hui  do 
grange  aux  métayers. 
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habeat  semper  ortum  suum  de  dominabus,  cujus  census  est  sex- 
tarius  trilici  et  sex  denarii  iii  festivitate  Sancte  Marie  in 
Auguste.  Acceptamentum  vigiuti  denarii.  Similiter  forestarii  (1), 
Gérait  Umbert,  Stephanus  Julzes,  Geraldus  Daurat  doaaveruut 
Deo  et  sancto  Johanai,  guod  liabebaut;  id  est  forestatge,  ipso 
Aimirico  domino  suo  rogante  et  precipiente.  Hec  dona  facta 
sunt  in  manu  fralris  Gaucherii  prioris  Sancti  Johannis  ante 
portas  monasterii,  régnante  rege  Francornm  Lodovico,  episcopo 
Eustorgio,  Ademaro  vicecomile.  Testes  sunt,  Wido  de  Roeira, 
Petrus  Geraldus,  Johannes  prcsbiter  deus  Pradinat,  Aimericus 
del  Mont  canon icus,  Aldcbcrlus  canonicus. 


LXXX 

«   CARTA   DE  PREISSAC   (2)  » 

\  [00  circa. 

Nolum  facere  (3)  volumus  fratribus  nostris  presentibus  atque 
futuris,  guum  Ramnulfus  Silvanus  et  frater  ejus  Petrus  habebant 
prope  nosquandam  terram  que  vocatur  Pressac;  qui  multis  pre- 
cibus  rogaverunt  nos,  ut  (4)  eam  in  vadimonium  acciperemus, 
quia  ipsi  non  poterant  tenere  eam  pacifiée  propter  malas  consue- 
tudines  quas  alii  milites  habebant  in  ea.  Nos  autem,  quare  nuii- 
quam  aliquod  vadimonium  acceperamus,  fuit  nobis  valde  con- 
trarium,  tandem  precibus  eorum  vicli  adquievimus  suscipere 
eam.  Ipsi  vero  concesserunt  nobis illam  tali  pacto(5),  ut  quicquid 
inde  exiret  juste  et  liberaliter  in  helemosinam  (6)  per  donum 
ipsorum  haberemus  donec  vadimonium  ad  integrum  redderetur. 
[Retinuerunt  autem  in  ac  terra  scptcm  solidos  per  unum  quem- 
que  annum  ex  quibus  postea  dederunt  duodecim  denarios  adopus 
ecclesie  (7)].  Postea  vero  Ramnulfus  Silvanus  condonavit  se  [Deo 

(1)  Les  forestarii  étaient  les  gardes  des  bois  ou  forêts.  Ces  charges 
inférieures  données  à  fief,  dans  le  principe  à  titre  personnel  et  tempo- 
poraire,  devinrent  peu  à  peu  héréditaires  comme  les  autres  offices  féodaux. 

(2)  Cette  pièce,  déjà  transcrite  au  fo  9  du  ms.,  prendrait  le  n^'  li. 
Elle  présente  les  variantes  qui  suivent.  (Voir  encore  n*'  lxxxii). 

(3)  Notificare. 

(4)  ut  acciperemus  eam  in  vadimonium. 

(5)  convenlione. 

(6)  elemosinam. 

(7)  Phrase  supprimée. 
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et(t)]  saacto  Johauiii  ad  sepelieudum  et  fuit  (2j  [canonicus 
facius.  Dédit  itaqiie  et  concessit  Deo  et]  saacto  Johanni  pro 
anima  sua  (3)  [illud  quod  de  illo  ia  vadiinonium  habebarnus, 
hoc  «si,  partem  suam  de  Preissac  ;  audieute  et]  coiicedeute  lilio 
suo  Archembaido,  et  fratre  suo  Petro  (4).  Vadimonium  fuit 
centum  solidorum. 

LXXXI 

C(    DE  EGGLESIA   VIGOLEM   ET   DONATIONE   EJUSDEM    ». 

Ante  1093. 

*Notificamas  presentibus  et  fu  tu  ris,  quod  iu  die  festivilatis 
saacti  Nicolai,  apud  Campilliacum  (5),  venit  domnus  Audeberlus 
aixîhiepiscopus  Bituricensis  (6)  ad  faciendum  feslum,  precatu 
domni  Umbaldiepiscopiet  Pétri  Eliçfralris  sui(7).  Quicumesseï 
episcopali  veste  indutusad  missara,  dum  prosacautarelur,  venit 
domnus  Umbaldus  episcopusante  eum,  rogans,  ut  proamoreDei 
et  suo  donaret  Deo  etsancto  Johanni  de  Aurelio  ecclesiam  Vigo- 
leni  (8)  perpetuo  possidendam.  Quod  ipse  episcopus,  precatu  sui 
et  fralris  sui  et  malris  suç,  libentiir  fecit,  donavit  et  concessit, 
consilio  et  assensu  domni  Arberti  archidiaconi  cognomenlo  Parvi 
de  Castra  et  domni  Umberti  archipresbitori  cognomento  Burrel. 
Huic  donationi  interfuerunt  Aldebertus  de  Charrof  (9)  arcbidia- 

(1)  Mots  supprimés. 

(2)  factus  caaonicus  et  demisil. 

(3)  Post  mortcm  suam  illud  quod  habebarnus  de  illo  vadimonium.  Hoc 
autem  fccit  audienlc  et. 

(4)  et  aliis  plurlbus  qui  interfuerunt. 
•F»  U,  V». 

(6)  Champillel,  commune,  canton  et  arrondissement  de  La  Châtre 
(Indre),  à  quelques  kil.  au  N.  de  Sainte-Sévère. 

Çd)  Audebeit,  abbé  de  Bourgdieu,  venait  d'ôlre  fait  archevêque  de 
Bourges  (I09Ï-1097).  Pendant  son  court  épiscopat  il  eut  de  fréquents  rap- 
ports avec  le  Limousin.  11  y  accompagna  à  Limoges  le  pape  Urbain  il 
après  le  concile  de  Clcrmont  et  prit  part  aux  cérémonies  de  la  dédicace 
de  Téglise  de  Tabbaye  Saint-Martial. 

(7)  Humbaud,  évéque  de  Limoges,  était  de  la  famille  des  seigneurs  de 
Sainte-Sévère. 

(8)  Vigolant,  commune  du  canton  de  Sainte-Sévère,  arrondissement  de  la 
Châtre  (Indre). 

(9)  Cet  Aubert  de  Charroux  fut  longtemps  archidiacre  de  Limoges. 
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conus  Lemovicensis  qui  erat  cum  domino  Umbaldo  et  Ugo  de 
Maduno  et  Petrus  de  Leuros(l)et  alii  plures  qui  erant  cum 
archicpiscopo.  Hoc  donura  fecerat  prius  domnus  Uaibaldus  epis- 
copus  et  fraler  ejus  Petrus  Elias  et  mater  eorum  (2)  aquibus  cou- 
flrmatum  est  in  preseutia  archiepiscopi  et  aliorum  coram  astan- 
cium.  Factum  est  autcm  hoc  donum  anno  ab  incarnatione 
Domini  millesimo  nonagesirao  tercio,  Papa  exislenie  Urbano, 
régnante  Philippo  rege  Franccorum  (sic). 


LXXXII 

i<    CARTA    DE    PR£ISSA<:   ». 

1100  cîrca. 

9 

Ramnulfus  Silvanus  et  P[etrusJ  fraler  suus  (3)  donaverunt  Deo 
et  sancto  Johanni  unum  orlum  in  villa  de  Preissac,  et  domos 
illas  quas  ibi  canouici  sancti  Johannis  facere  vellent.  Factum  est 
iglud  donum  in  manu  Slephani  Bajuli,  et  hoc  donum  concesse- 
runl  ruslici  qui  heredes  erant  istius  terre.  In  ac  (sic)  terra  reti- 
nuerunt  Petrus  Silvanus  et  frater  suus  Ramnulfus  très  denarios, 
tali  conventu,  ut,  ibi  aliquid  amplius  non  requisissent.  Testes 
sunt  Bernardus  de  Roeira  et  Geraïdus  Armandus  (4),  B.  Guido. 
Hanc  condonacionem  feceruut  Petrus  Silvanus  et  frater  suus 
propter  deliberationem  terre,  quam  AdemarusCatardus  et  fratres 
sui  fecerunt  Deo  et  sancto  Johanni  (5). 

(i)  Lcvroux,  chcf*licu  de  canton,  arrondissement  de  Chftteauroux 
(ladre).  Une  léproserie,  dont  ce  lieu  (ire  son  nom,  y  avait  été  fondée  à 
rorigine,  cl  parla  suite  un  prieuré  d'une  ccrlaine  imporlance.  it  en  est 
fait  encore  mention  dans  le  Garlulaire  d'Aurcil  (Voir  n<»  ccxxxi). 

(2)  Celte  charte  détermine  l'époque  à  laquelle  Aureil  a  pris  possession 
du  prieuré-cure  de  Sainl-Blaise  de  Vigoulanl  qui  lui  resia  uni  jusqu*à  la  fin. 
La  donation  même  avait  donc  été  faite  anlérieuromenl  par  Humbaùll, 
son  frère  et  leur  mère,  mais  comme  Vigoulanl  élait  du  diocèse  de 
Bourges,  il  fallait  la  ralificalion  de  Tarcbevêque  de  celte  ville.  Copie  de 
cet  acle  de  notre  Garlulaire  se  trouve  daus  les  archives  de  la  Haute- 
Vienne,  D.  972. 

(3)  Rapprocher  les  d9*  xxx  et  lxxx,  etc. 

(-4)  Ces  deux  témoins,  Bernard  de  Uoyère  et  Gérald  Armand,  figurent  dans 
le  n«  vm  concernant  la  même  terre. 
(5)  Voir  au  n»  lu  la  donation  des  frères  Chalard. 
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LXXXIII 

DONATION  DE  TURPIN  DE  NOBLAT  ET  DE  SES  ENFANTS   SUR  LA  MÊME  TERRE. 

1147-1189. 

Quidam  miles  de  Nobiliaco  (1),  Turpinus  nomine,  positus  in 
infirmilate  de  qua  moi-luus  est,  voluit  sepeliri  in  Aurelio  juxta 
parentes  suos,  filius  ejus  Ramnulfus  similiter,  fliia  quoque  ejus 
Margarita,  dederunlque  Deo  et  sancto  Johanni  pro  animabus  suis 
duodecimdenarios  reddendos(2),  in  sua  parte  deu  mas  de  Preichac. 
Testes  sunt  doranus  Willelmus  prier  in  cujus  manu  Tactum  est, 
Stephanus  Quinsacs,  Simon  Chapellanus  de  Castello  de  Noalac. 

LXXXIV-LXXXV-LXXVI 

«   DE  REDDITU  QUEM  HABEMUS  IN   MANSO  DE  PODIO-PARLIER   ». 

I.  —  Ante  1 140.  —  'Noverunt  tam  présentes  quam  futuri,  quod 
Ademarus  Guido  et  uxor  ejus  Alpaidis  dederunt  Deo  et  Sancto 
Johanni  de  Aurelio  et  habitatoribus  ejusdem  loci  quatuor  sexta- 
rios  de  siligine  et  totidem  de  avena,  in  manso  qui  vocatur  al  Poi- 
parloir  (3)  et  in  bordaria  similiter,  que  vocatur  al  Poi,  septem 
denarios  et  unumobolum.  Testes  hujusrei  sunt  Stephanus  Baju- 
lus  canonicus,  Guilelmus  Guido,  Bernardus  Cortes  de  Bujalou. 

II.  —  1140  circa.  —  Bernardus  Guido  douum  quod  pater  ejus 
et  mater  dederant,  silicet  Ademarus  Guido  et  Alpaidis,  Deo  et 
sancto  Johanni  injuste  ahstulit.  Deinde,  vulneralus  ad  mortem 
apud  Nobiliacum  (4),  fecit  se  asportare  apud  Esjau  in  domum 
Rotgerii  Pelavezi  et  ibi,  divina  providencia  consultus,  in  pace 
et  quiète  dimisit  et  concessit  donum  illud  quod  pater  et  mater 

(<)  Du  château  de  Noblal.  (Voir  n»  vi). 

(2)  Le  frère  de  Turpin,  Adémar  Salvains,  fait  pareille  donation  sur  la 
même  terre  {ibid). 

*Fo  15,  r«. 

(3)  Puy-Parlier,  village  de  la  commune  de  Saint-Jusl. 

(4)  Sans  doute  dans  une  de  ces  attaques  violentes  dont  le  château  de 
Noblat  fut  fréquemment  Tobjet  à  cette  époque. 
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sua  antea  fecerunt  pro  salute  animarum  suarum.  Successoribus 
vero  generis  sui  et  amicis  suis  interdixit,  ne  aliquo  modo  in 
posterum  maie  répétèrent  donum  juste  et  oneste  factum.  Et 
postea,  ipse  Bernardus  pro  malefactis  et  iujuriis  que  fecerat  Deo 
et  sancto  Johanni,  fecit  se  déferre  apud  Aurelium  in  domum 
elemosinariam  et  ibi  defunctus  est.  Testes  sunt  Odo  canonicus 
frater  militis  et  Petrus  de  Glui  et  Fulco  Lacheza,  et  Haimundus 
et  Elias. 

III.  —  1140-1147.  *—  Guilelmus  de  Mauriac,  miles,  contra- 
dixit  donum  illud  quod  Ademarus  Guido  et  uxor  ejus  et  Ber- 
nardus filius  eorum  fecerant,  quare  ab  ipso  habçbaat  in  feudo 
et  sine  ejus  consilio  dederant  Deo  et  sancto  Johanni.  Deinde 
Guilelmus  dédit  et  concessit  Deo  et  sancto  Johanni,  in  manu 
domni  prioris  Geraldi  de  Murs,  illud  quod  maie  querebat  supra 
hoc  dono.  Prenominatus  vero  prier  dédit  ei  propter  hoc  Karita- 
tivam  oblacionem  (1),  silicet(jfc)  duodecim  solides.  Testes  sunt, 
ipsepriorG[eraldus]  et  Bamnulfusde  laCheza  canonicus  et  Ber- 
nardus de  Gulmon  et  Guido  de  Nobiliaco  et  frater  ejus  Aldoinus. 


LXXXVII  (2) 

«    DEU    POY    ENCHABAT   (3)    ». 

1096  circa, 

*  Aimiricus  de  Poiroi,  quando  voluit  ire  in  Jérusalem,  donavil 
Deo  et  sancto  Johanni  de  Aurelio  bordariam  deu  Poi,  ubi  vide- 


{{)  Caritatioa  oblaclOy  prix  donné,  présent  fait  en  retour  d'une  géné- 
rosité. 

(2)  Celte  pièce,  d'une  môme  écrilure  dans  le  manuscrit,  rapporte  des  faits 
passés  à  des  époques  différentes  et  transcrit,  peut-être  en  les  réunissant, 
des  actes  successifs.  C'est  au  début  seul  que  peut  s'appliquer  la  date  de 
1090  (ou  mieux  1096)  qui  lui  est  donnée  dans  Tinventaire  D.  833.  La  fin 
est  manifestement  postérieure  puisqu'il  y  est  question  du  prieur  Guillaume 
(M47«1185),  mettant  fin  à  une  discussion  élevée  sous  ses  prédécesseurs 
Gérald  et  Guy.  La  pièce  des  archives  de  Limoges  n'est  qu'une  copie. 
Quelques  mots  sont  modifiés  sans  importance.  La  dernière  phrase  :  a  Pos- 
tea in  infirmilate...  »  n'est  pas  reproduite. 

(3)  Le  Puy-Enchabat,  village,  commune  de  Saint-Paul.  On  l'appelait 
aussi  Bosl-Vigier.  (Voir  D.  649,  p.  220).  C'est  ce  dernier  nom  qui  lui 
est  resté,  ou  plus  exactement  le  Bos  Viger. 

*F«»  15.  vo. 
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batur  8tare  quidam  homo  nomiae  Geraldus  deu  Poi  (1),  tolum 
scilicel  quod  habebat  in  iUa  siue  aliqua  retencione  pro  anima  sua 
et  pro  auima  patris  sui,  et  quesivit  pro  misericordia,  ut  facercnt 
ei  fratres  aiiniversarium  suum,  si  morerelur  iu  via.  Hoc  donum 
factum  est  iii  manu  fralris  Gaucherii  prioris.  Testes  sunt  Geral- 
dus Izimberlus,  Stephanus  Bajulus  canonicus,  Geraldus  Enchabat 
qui  bordariam  tenobat.  Gum  aulem  appropincaret  ad  mortem 
predictus  Aimiricus,  venit  ad  visitandum  fmm  Prior,  et  donum 
quod  fecerat  de  bordaria  concessit  et  confirmavit,et  de  anima  sua 
et  de  anniversariosuo  misericordiam  postulavit.  Ista  autem  bor- 
daria débet  sex  sextaria  sigilinis  et  sex  avene  et  1res  caponos 
et  duos  solidos. 

— 1  Iblcirca, — PosteaveroUgode  Poiroi,  filiuspredictiAimirici, 
propter  dissencionem  priorum  Aureliensium  domini  Geraldi  vide- 
lioetdeMurisetGuidonisde  Jauniaco.amparavitetabstulitdonum 
quod  fecerat  pater  suus  Deo  et  sancto  Johauni.  Habebat  eliam 
Ugo  de  Poiroi  en  la  bordaria  Aut  Ramenx  1res  car  tas  de  avena  et 
unam  eminam  de  ordeo  et  unam  gallinam  de  foir  quod  lotum 
dederal  Deo  et  sancto  Johanni  et  hoc  ipsum  simililer  amparavit 
et  abstulit.  Sod  tandem  doni nus  W[illelmus]  prior,  cum  multo- 
ciens  calumpniasset  ei  injusticiani  quam  faciebat,  venit  apud 
Pelram  Buferiam  in  dorao  Bernardi  de  Meiras,  ibique  venions 
predictus  Ugo  recognoscens  quod  malefecerat,  libère  et  absolute 
sine  aliqua  conlradictione  dimisit,  gurpivit  Deo  et  sancto 
Johanni  donum  quod  fecerat  pater  suus  de  Podio,  et  quod  ipse 
fecerat  sicut  prediximus  deu  foir  et  quod  calumpniabatur  in 
terra  de  Montinac  (2),  et  iu  terra  de  Ponroi  {3j,  promittens  et 
affirmans  in  manu  W[illelmi]  prioris  quod,  pro  aliqua  injuria, 
predictum  donum  in  perpetuum  non  invaderet.  Testes  sunt, 
Simon  Auzeleli,  archipresbiter  eu  jus  collaudacione  factum  est, 
Pfetrus]  Rotgeriicanonicus  Lemovicensls  (4)  ;  de  mililibus  B[er- 
nardus]  de  Meiras,  Aimiricus  de  Jaunac,  Ga.  Fulcherii;  decano- 


{{)  Le  ICDancicr  est  appelé  ici  Gerald  deu  Poi,  et  plus  loin  Gcrald  En- 
chabat, tantôt  prenant  le  nom  du  lieu  qu'il  liabilc,  tantôt  lui  donnant  le 
sien. 

(t)  Monlîgnac,  non  loin  d'Aureil,  mais  commune  de  Fcylial. 

(3)  Ponroi,  village,  commune  de  Vicq. 

(4)  Pierre  Rolgier  était  chanoine  de  Saint-Etienne  en  4150.  (Bibl.  nal , 
ms.  lai.  nil8,  f<»  28);  Simon  Auzeleti  appartenait  à  une  vieille  famille 
fort  connue  de  la  bourgeoisie  de  Limoges.  Il  était  archipréti'c  eu  1156 
{Doc.  Lim.yly  p.  137). 
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nicis  Aureliensibus  Petrus  Mathei  (1),  Stephanus  de  Quitisac, 
G[eraldus]  de  Roser,  et  multi  alii. 

—  Postea  in  inflrmilale  de  qua  morluus  est,  ipse  et  uxor  ejas 
Miliseadis  simililer  concesseruiit  et  coafirmaveruiit.  Testes  suât 
B[erQardus]  de  Meiras,  Baimuudus  Audoini  et  multi  alii. 


LXXXVIII 

ALMODIS  FAIT  DON  D'UN  PRÉ  AU  TREI 

Ante  1140. 

*  Quedam  domina,  quç  vocatur  Almodis  deuTrei,  dédit  Deo  et 
saacto  Johauui  in  manu  domni  Gaucherii  primi  pastoris  et  Pétri 
Rodani  canonici  pratum  lougum  quç  {sic)  est  in  villa  deu  Trei, 
concedentibus  ûliis  suis,  scilicet  Ademaro  et  Aimerico.  Testes, 
Petrus  Marbodii  presbiler  et  Petrus  Sirvenc  et  Petrus  Geraldu* 
Barut. 

Postea  autem  accommodavit  Petrus  canonicus  predicti  prali 
medietatem  tali  coudicione,  quod,  si  unus  de  duobus  moreretur, 
pars  morlui  remaneretSancti  Johanniset  si  fine  forte  morerentur 
ambo  accomodatio  duorum  fratrum  remaaeret  servitoribus 
Aureliensis  (sic). 

LXXXIX 

GERALD  DE  SAINTE-MARIE  AFFRANCHIT  GAUTIER  DE   SOS  LO   FORN. 

1125  circa. 

Omnibus  notum  esse  voluraus,  quod  Geraldus  de  Sancta  Maria, 
pro  anima  sua  et  pro  animabus  presentum  suorum,  dédit  Deo  et 
sancto  Johanni  et  absolvit  ab  omni  ju^o  servitutis  Gauterium  de 
SOS  lo  forn  et  omnem  projeniaui,  que  ab  eo  exierat  vel  exitura 
erat.  Hoc  donum  fecit  in  manu  Pétri  Bruni  et  Geraldi  de  Sau- 
lorn  et  Guidonis  de  Montoliu.  Testes  sunt,  Boso  Mesclaioc  et 
Amaluinus  et  alii  plures.  Qui,  huic  dono  coatradixerit,  de  libro 

(I)  C'est  à  cette  dernière  date  que  Ton  trouve  les  preuières  meoiioasde 
Pierre  Malbei  et  d'Etienne  de  Quinsac,  cbraoines  d'Auroil  (ibid), 
•Fol.  «6,  r*. 
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viventium  deleatur.  Hçc  charta  facta  fuit  Régnante  Lodovico 
rege  Francorum  et  Eustorgio  Lemovicensi  episcopo. 


XG 

<«    CARTA   DE   SAUTORN    ». 

1 100  circa. 

[I]n  Ghristi  uomiac,  Ego  Rainaldus  pro  remedio  animç  meç 
dono  Deo  et  sancto  Johanni  alodium  meum  de  Saltorn{t),  et  ubi- 
cumque  sit,  post  mortem  meam  si  non  habeo  infautem  de  uxore  ; 
et  nepotibus  ineis  dimitto  feudum  meum  et  partem  meam  de 
prato,  guod  est  juxta  domum  Johanni  del  Bosc  et  duas  sextarias 
terrç,  aJ  Plancham  Engelardi  sut)  domo  Geraldi  de  Bordelas.  Si 
vero  habuen»  infantem,  et  infautem  {sic)  si  masculus  fuerit,  et  me 
ipsum  ciim  predicto  alodio  dono  Deo  et  sancto  Johanni;  si  fuerit 
femina,  feudum  meum  et  alodium  supradictum  quem  nepotibus 
meis  dimittebam  si  non  haberem  infantem,  et  Pelrum  deVetula- 
villac«im  terra  quamhabet  adcensatum  dimitto  illi,  unde  mari- 
tum  accipiat.  Peto  autem  omnibus  dominis  et  amicis  meis  ut 
sicut  (2)  *  ego  statui  pro  remedio  anime  mee,  ita  faciant  tenere. 
De  isto  dono  sunt  testes  Geraldus  Urabertus  et  Stephanus  Baju- 
lus,  insuper  Geraldus  Àrbertus  et  alii  plures,  videlicet  Johannes 
et  Petrus  de  Gorpso  et  Petrus  Helias. 


XGI 

LE   Mh'ME    RAINALD   DE   SAUTOUR  ABANDOIS?JE   SES   DROITS    SUR    CERTAINS 

HOMMES   ET   CERTAINES   TERRES. 

1 100  circa. 
|N]otum  esse  volumus  fratribus  nostris  et  ceteris  horaiuibus, 

(!)  Il  y  aie  grand  elle  petit  Sauteur,  villages  de  la  commune  de  Linars. 
Le  mas  môme  de  Sautour-Laleu  fut  plus  tard  donné  en  1939  au  prieur 
d*Aureil  par  noble  Gaucelm,  seigneur  de  Ghâteauneuf,  au  moment  de  son 
départ  pour  la  croisade  {Doc.  historiq.,  I,  p.  198). 

(t)  C'est  la  première  fois  que  dans  le  manuscrit  la  charte  commencée 
sur  le  recto  se  continue  sur  le  verso. 

*F'  16,  v«. 
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quod  Raiaaldus  de  Saltorn  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  de 
Aurel  pro  anima  sua  quodcumquo  habebat  ia  homincs  qui  vo- 
caotur  li  Aboaenc,  et  homines  et  omnia  quç  habere  videbatur  in 
illis  ad  integrum  donavit  et  pratum  de  Malarait  et  ortum  qui  est 
supra  ulmum  donavit  siniiliter.  Testes  sunt,  Geraldus  Umberlus, 
Geraldus  delSancta  Maria,  Stephanus  Rajulus,  Petrus  deLagorza. 
Hoc  fuit  factum  iu  manu  fratris  Gaucherii  prioris. 


XGII  • 

GÉIIALO   MASEU   ABANDONNE   SES  DROITS    SUR  L*ALEU   DE   SAUTOUR. 

1100  circa. 

[Gjiraldus  Maseu,  filius  Pétri  Mandrauex  concubina,  dédit  Deo 
etsanclo  Johanni  terram  alodii  Saulorni,quampatersibi  dederat, 
etoblulit  librum  super  altare  sancti  Michaelis  in  capHlIa  Gastri 
Novi  (I),  audientibus  Geraldo  Arberlo  et  Stephano  Bajulo  et 
Rotgerio  de  Sautorn. 

XGIII 

EMMA,   FILLE  DE   GAUTIER  DE   SAUTOUR,   DONNE  A   AUREIL 
SA  PERSONNE  ET  SES  BIENS. 

1100  circa. 

[E]mma  filia  Gallerii  de  Sautorn  donavit  se  ipsain  et  alodium 
suura  et  terrain  suam  Deo  et  sancto  Johanni  de  Aurel  pro  anima 
sua  in  manu  domni  Gaucherii  prioris,  excepto  lioc  quod  filiis 
suis  dimisit.  Hoc  est  a  Plancha  Ëngelart  sicut  vadit  ad  domum 
Geraldi  del  Tell  et  sicul  rivus  descendit,  in  Aho  rivo  versus  eccle- 
siam,  et  hoc  quod  pertinebat  ad  eam  de  solari  del  Domnium  (2). 
Testes  sunt  Stephanus  Puigmaurs,  Geraldus  Umbertus  nepos 
ejus,  Rotgerius  Mato.  Régnante  Philippo  rege  Francorum  (3). 


(I)  Chftteauneuf,  chef-lieu  de  canton,  arrondlssemenl  de  Limoges. 
(S)  Probablement  Le  Qognon,  commune  de  Saint-Martin-Tcrressus. 
(3)  Le  n*"  xcv  (3^),  est  une  transcription  du  mémo  acte  par  le  premier 
rédacteur  du  Garlulaire. 
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XGIV 

«  (;abta  de  lavaleta  ». 
1100  circa. 

•  [E]go  Gaubertus  de  Nobiliaco  et  uxo[r|  nica  Petronilla  et  filius 
meus  Hilduinus  donamus  domino  Deo  et  sancto  Johanni  de 
Aureliaca  silva  uaum  raansum  qui  vocatur  à  la  Valeta  jure  per- 
petuo  possidendum  pro  animabus  nostris  et  parcutum  nostrorum, 
ut  servi  Dei  iude  ad  servicium  faciendum  vivant.  Amen. 


XGV 

DONATIONS  DE   SAUTOUR. 

1  tOO  circa, 

•  l*  —  Quidam  miles  nomine  Waltcrus de  Saltor  voluit  relinquere 
seculum  et  servire  Deo  in  monaslerio  Sancli  Johannis  de  Aurel 
ubi  fuit  canonicusy  et  dédit  alodium  de  Saltor  (i)  scilicet  partem 
suam  Deo  et  Sancto  Johanni  pro  anima  sua  et  ubicumque 
eum  haberet,  auctorizante  Widone  fratre  suo.  Apud  Estretenor 
dimidium  mansum  alodii. 

2» —  Postea  quidam  nepos  ejus  ex  nepta  sua  Sibilla,  Amelius 
nomine,  dédit  similiter  Deo  et  Sancto  Johanni  quidquid  in 
hoc  alodio  jure  raciocinari  poterat  ex  parte  matris  suç,  in  manu 
fratris  Stephani  prepositi  Sancti  Johannis.  Testes  sunt  Adimarus 
et  Geraldus  frater  ejus  de  Les  Moleras,  Marbodius  de  la  Ribera, 
Beruardus  Ballus. 

3©  — Emma  (2),  soror  Wallerii  predicti  de  Saltor,  concessit  se 


*  P»  iB  r». 

(1)  Sauteur,  village,  commune  de  Linards. 

(2)  Cet  acte  est  transcrit  par  le  premier  rédacteur  du  Garlulairc.  Il  faut 
en  rapprocher  le  n°  xcni  où  un  conlinualeur  Ta  écrit  avec  diverses  varian- 
tes. Ce  rapprochement  prouve  une  fois  de  plus  que  les  scribes  ne  Irans- 
erivaient  pas  toujours  purement  et  simplement  les  actes  sur  le  Cartulaire, 
mais  en  extrayaient  les  points  principaux  qu'ils  pensaient  plus  particulière- 
ment intéressants  à  conserver. 
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ipsarn  et  alodium  et  terrain  suam,  ubicumgue  habebat  eam, 
Sancto  Johaaiii  de  Âurel  et  domno  Gauchero  priori  et  aliis  fratri- 
bus;  et  sicut  concessit  se  et  sua,  ita  coiicessit  hereditatem  et 
honorem  malris  suç  Sancto  Johanni.  Sign.  Geraldus  Umberlus 
nepos  ejus,  Rotgerius  Malto,  Slephanus  Pigmanrus. 

4*>  —  In  hoc  alodio  habebat  ad  faciendum  Potrus  Gauterius  et 
Geraldus  Gauterius  cognatusejus;  et  ipsi  dederuut  Deo  et  saucto 
Johanni  parles  suas,  quicquid  jure  darepolerant.  Audiente  fratre 
Gauchero  prioro  et  aliis  canonicis,  posilo  libre  super  altare  per 
manus  eorum. 

5p  —  Hoc  donum  concessit  Geraldus  Gosbertus  cognatuseorum 
et  aliud  donum  quod  fecit  Geraldus  presbiler  et  omnia  doua  qui 
fièrent  de  alodio  isto,  quç  pertinebant  concedere  ad  eum. 

6**  —  In  hoc  alodio  habebat  declmarn  Petrus  de  Petra  Bufaria, 
quam  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua  in  manu  fratris 
Gaucherii  prioris. 

XGVI 

DONATIONS   DE   DIVERS   SUR   LE   MAS   HERMAUD. 

1100  circa.      ' 

In  villa  que  dicitur  Mas  Ermaut  (1)  dédit  similiter  Walterus 
de  Saltor  unam  quarieram  quam  habebat  de  Fulchero  de  Sancto 
Genesio  quam  concessit  ipse  Fulcherus  et  filii  ejus  Deo  et 
sanclo  Johanni,  posilo  libre  super  allari. 

Similiter  Ugo  Bernardus  et  Gaucelmus  Erbertus  dcderunt 
Deo  et  santo  Johanni  quicquid  habebant  ad  faciendum  in  hac 
terra  pro  animabus  suis.  Testes  Ugo  Laden t  (2),  Belzons  de 
Sancto  Medardo. 


(1)  Le  Mas-Ermaud,  villa((c,  commune  de  Linards. 

(2)  Il  est  bien  peu  probable  que  ce  soit  le  même  Huguc  Ladenz,  l'un 
des  chevaliers  du  vicomlc  ^  Comborn,  qui  figure  à  plusieurs  reprises 
dans  le  Carlulaire  de  Vigcoîs  à  la  fin  du  xi«  siècle,  ou  les  débuts  du 
XH*,  ou  môme  quclqu'aulre  membre  de  cette  famille  importante  du  Bas- 
Limousin. 
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XGVII 

GUILIAUNE   NILON   FAIT  DIVERSES  DONATIONS. 

*  Guillelmus  Milo  dédit  pro  fratre  suo  Miloae  la  Bordaria  de 
laStrada  quç  débet  quatuor  sextarios  sigilis  et  quatuor  de  avena 
et  quatuor  denarios  iu  festivitate  sancte  Mariç  seplembris  (i) 
et  duodecim  denarios  in  Natale  domiui,  et  quatuor  denarios  in 
ramis  palmarum.  De  ista  bordaria  est  bajulus  Rotgerius  Ândrau, 
et  agricola,  qui  portabit  istam  messem,  débet  habere  unum  dena- 
rium  inter  duas  vices,  videlicet  quando  portabit  quatuor  sexta- 
rios de  sigili  unum  obolum  et  quando  portabit  sirailiter  quatuor 
sextarios  de  avena  alium  obolum.  Ad  Virolam  (2)  dédit  decem  et 
oclo  denarios  in  festivitate  Saiicti  Stephani  (3);  deus  Pradeu  sex 
denarios  el  très  denarios  de  acaptameiilo;  de  Manso  Chaubaut  sex 
denarios  in  festivitate.  Sancti  Marlialis  (4)  ;  a  Pairac  (5)  qualuor 
de  frumento  quos  ruslicus  débet  portare  au  Viga  (6).  Sign. 
A[imericus]  deu  Boc  c[anonicus]  Sancti  Johannis,  B.  Gaufre  de 
Permarot,  Jo.  lilius  ejus. 

XGVIII 

« 

ETIENNE   RIGAUD  CONCÈDE   DIVERS   DROITS. 

Stephanus  Rigaudus  del  Montel  dédit  Deo  et  Sancto  Johanni 
pro  anima  sua  unum  sestarium  de  vi  en  la  bord[ar]ia  Malel  et 
um  pa  et  una  gallina,  en  la  bordaria  Rainenc  dimidium  sesta- 
rium sigilis,  en  la  bordaria  Bernicau  alterum  dimidium  sesta- 
rium sigilis  ad  festivitatem  Bealç  Mariç  de  setembris.  Testes 
sunt  Stephanus  presbiter,  Giral  Rotger  et  Rotgerius  clericus 
frater  ejus  et  fllii  Rotgerii,  Petrus  Rotgerus  et  Stephanus  Rotge- 
rius ;qui  hoc  concesserunt. 

*  FM 6,  v". 

(1)  Le  8  septembre. 

(2)  RiennMndique  de  quel  Virole  ils*agilici;  il  y  a  des  villages  de  ce  nom 
dans  les  communes  d'Âureil,  de  Saint-Genest  ou  de  Sainl-Paul. 

(3)  Le  26  décembre. 

(4)  Le  30  juin. 

(5)  Serait-ce  Pairac,  hameau,  commune  de  Rosiers?  On  peut  également 
lire  Paizac. 

(6)  Le  Vigen,  commune  du  canton  de  Limoges?  Douteux  cependant. 
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XGIX 

PÉTRONILLE,   FEMME    D'ALBERT    DE    MALAVAL,    FAIT    DIVERSES    DONATIONS. 

Ante  1194. 

lu  nomine  Sauclç  et  individuQ  Trinitatis,  ego  Pelronillauxor 
Alberti  de  Ma  Laval  (t),  doDO  Dec  el  Sanclo  Johaani  sex  secla- 
ries  siliglnis,  et  unum  sectarium  frumenli  el  ununi  sectariuni 
fabarum  reddendos  ia  décima  de  Linars  (2),  et  duos  solides 
reddendos  in  auguslo  in  manso  de  la  Garda,  Sectarium  au- 
tem  frumenli  et  secUrium  fabarum  et  duos  solidos  supra  die- 
los  in  die  anniversarii,  in  uuo  quoque  anno,  apparari  jubeo 
pro  redemplione  animç  meç,  meique  marili  atque  mei  fra- 
Iris,  qualinus  peccatorum  remissiouem  pepnpere,  reguum- 
que  cçlestium  mereamur  possidero  in  perpetuum  sine  fine. 
Wuillelmo  Alberto  et  Alberto  fratie  suo  bec  doua  coucedentibus. 
Testificantur  Prier  Aureiiiy  Bernardus  prior  Cambonf^nm]  (3), 
Martinuscappellanus  Maravalli,  Zacharias  de  lala  Pelra,  Geraldiis 
de  Maraval  et  Paschasius  scriptor  presentium. 

G 

DONATIONS  DE   MARBODE  VICIER  ET   DE   SES   FILS. 

1147-1189. 

Notum  sit  omnibus  quod  Marbodius  Vigerins  (4)  de  Nobiliaco 
dédit  Deo  et  Sancto  Johanni,  coucedentibus  ûliis  suis  Geraldo  et 

(1)  iMalval,  commune  du  canton  de  Bonnat  (Creuse). 

(9)  Linard,  commune  du  môme  canton  de  Bonnat. 

^3)  Le  prieuré  de  Chambon-Sainlo-Croix  dépendait  d*Aurell  et  s'élevait 
sur  les  bords  de  la  petile  Creuse,  canlon  de  Bonnat.  En  1l9i  Aimcri 
du  Broil  en  élail  prieur.  (Doc,  Llm.  I,  p.  139.)  Bernard  dont  il  est  ques- 
tion ici  serait  son  prédécesseur  cl  le  second  de  ce  nom  parmi  les  prieurs 
de  celte  maison.  (Voir  n*  ccxxvi).  La  donation  du  Puy-Manteau  au 
prieure  d*Aureil  se  rapporte  à  la  môme  époque.  Guillaume-Alberi  de 
Malaval,  qui  figure  ici,  la  fait  également  après  la  mort  de  son  frère 
Albert.  (Doc,  LLm,,  \,  p.  128.)  Noire  pièce  est  donc  antérieure  de  quel- 
ques années. 

(4)  Marbode  Vigier  était  fils  de  Gérald  Vigler,  chevalier.  (Voir  n"  xv). 

6 
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Elia,  duo  sextaria  frumciili  cl  diioJeciai  dcnarios  a  Chalasset 
duo  sexlaria  siligiuis  et  duodeciin  deuarios  au  Pomier  iu  porro- 
chia  {sic)  Sancli  Pauli  (I),  et  duos  solidos  a  Viartet  iu  porrochia 
Saucti  Dionisii  (2),  et  hoc  feclt  quaodo  fuit  cauonicus  iu  manu 
domni  Wilelmi  prions,  Testes  suut,  Simou  c[anonicus] 
saucti  Leonardi,  Aimericus  de  Laga,  S.  Puaet,  P.  Boiers  et 
multi  alii. 

CI 

GEOFFROY   DE   NOBLAT,    CLERC,    SE   FAIT  CHANOINE. 
SA   DONATION  d'uNE   MAISON. 

1086-1095. 

*Domnus  Gaufredus  Nobiliaceucis  c.'ericus,  voleus  reliuquero 
scculum,  misit  so  in  monasterio  Saucli  Johaunis  in  Aurel; 
domum  aulem  suam  quam  habebat  apud  Nobiliacum  dédit 
Saucto  Johanni  pro  anima  sua.  Quod  donum  postea  concessit,  iu 
rnauu  Gaucherii  prioris  Sanclo  Johauni,  Stephanus  de  Saucto- 
Audrea,  qui  habebat  in  ea  octo  denarios  de  censu  apud  Sanctum 
Audream,  in  domo  sua  quando-visitavit  eum  infîrmum.  Deiude 
veuil  domnus  Unibaldus  episcopus  (3)  ad  Sanctum  Johan- 
nem  in  Aurel  et,  deprecante  domno  Gaufredo,  concessit  hauc 
domum  Saucto  Johanni  in  manu  fratris  Gaucherii.  Audiente 
Geraido  de  Fraitet  (4)  et  aliis  pluribus. 


GII 


VENTE  DE  QUATRE   SOUS   SUR  VIROLE  PAR   GUI  JOURDAIN 

ET  PIERRE,   SON   FRÈRE. 

1150  circa. 

Notum  sit  omnibus  tam  presenlibus  quam  futuris  quod  Guido 
Jordanus  et  Petrus  frater  ejus  quatuor  solidos,  quod  habebat  in 

(1)  Saint-Paul-d'Eyjeaux. 

(2)  Saint-Dcnis-dcs-51urs,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard. 
*  F»  18,  r«. 

(3)  L'évoque  de  Limoges  était  seigneur  de  la  ville  de  Saint-Léonard. 

(4)  Gcrald  de  Fraitet,  chanoine  de  Saint-Etienne  de  Limoges,  était  archi- 
diacre en  1093. 
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lerra  de  Virola  (I],  Deo  atgue  sancto  Johanni  pro  animabus  suis 
alque  parentum  suorutn  dederuut  pro  guadraginla  solidos,  quos 
iiiibi  iu  caritate  habuerant.  Hoc  faclum  est  in  manu  W[illeimi] 
prioris.  Testes  sunt  Pfelrus]  de  Mo[n]te,  c[anonicus],  Aimericus 
de  Jaunac  et  Helias  de  Brolio,  et  Catardus  Vicarius,  et  Aime- 
ricus Gaain. 

GUI 

DONATION  DE   ROGER  DE   LA  BUSSIÈRE. 

In  nomine  Domini,  ego  Rolgerus  de  la  Bussera  donc  Deo  et 
Sancto  Johanni  de  Aurel,  pro  anima  meael  pro  animabus  patris 
mei  et  matris  et  pro  filio  meo  Rjtgero  canonico,  dimidium  man- 
sum  a  la  Genesta,  in  quo  est  census  dimidius  modius  de  sigiline 
et  dimidius  de  avena,  et  in  ipsa  villa  duos  orlos,  in  singulis 
duodecim  denarios  de  cens.  Testes  sunt  Aimericus  de  Roera, 
Rigaldus  del  Soler  postea  propositus,  Geraldus  Castri,  Pelrus 
Bos. 

GIV 

DES  BORDERIES  DE  VILLECHENOUR,  DE  LECURAS,  DU  MAS  DU  VAL  ET  AUTRES 
DONNÉES  PAR  GÉRALD  HUMBERT  LORSQU^IL  DEVINT  CHANOINE. 

Ante  1086. 

Bordariam  de  Vilachanor  (2)  et  dimidium  mansum  de  Val  (3) 
dédit  Geraldus  Vmbertus  (4)  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua, 
quando  factus  est  canonicus,  et  in  bordaria  Fabri  de  la  Chanal 
dédit  similiter  duodecim  denarios,  concedenlibus  sororibus  suis 
et  donantibus  Slephana,  Leodegarda,  Pelronilla.  Testes  sunt 
Bernardus  de  Mairens  et  Petrus  prcsbiter. 

Bordaria  de  Villachanor  movebat  de  Rotgero  Arberto  et  Gaus- 

(I)  Probablement  Virole,  commune  d'Aureil,  mais  ce  nom  était  assez 
répandu, 
(î)  Villechenour,  commune  de  Linards,  canton  de  Châleauneuf. 

(3)  En   marge,  Lavaud.   Serait-ce  Lavaud,  village  de  la  commune    de 
Châleauneuf  qui  est  voisine  ? 

(4)  Gérald  Humbcrt  était  certainement  chanoine  d'Aureil  vers  Tannée 
1086.  (VoirnOLvi.) 
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celmo  fralre  ejus.  Gauscelmus  et  filius  predicti  Rotgerii,  Boso 

nomine,  dederimt  Deo  et  sancto  Johanni  apud  monasterium, 

audiente  Gautero  de  Saltor  et  priore  Gauchero.  Iq  hac  bordaria 

quicquid  poterat  racionari  Geraldus  Gausbertus  donavit  tolum 

prediclo  Geraldo,  audiente  Gautero  de  Saltor  et  Petro  presbitero 

del  Bure  et  Gauscelmo  Geraldo.  Mansum  vero  de  Val  et  dimi- 

diam  bordariam  de  Las  Escuras  (I)  donavit  Gauterus  vetnlus  de 

Saltor,  Geraldo  de  Chaes  cum  fllia  sua;  que  fllia  habuit  de  illo 

Gérait*  unam  filiani  noraiae  Mariam  ;  que  filia  dédit  dimidietateni 

Geraldo  Umberto  cognato  suocanonico  nostroet  aliam  dimidieta- 

jem  Beraldo  filio  suo.  Postea  Beraldiis  dédit  suam  partcm  Sancto 

Johanni,  posito  libre  super  altare,  audientibusduobus  canonicis, 

Geraldo  et  Aldeberto. 

Totusistc  mansus  et  tota  bordaria  movet  de  Bernardo  Marches; 
qui  Bernardus  concessit  donum  quod  fecit  Geraldus  Sancto 
Johanni  et  concessitsimiliter  aliani  parteni,  si  de  fevalibus  pos- 
set  adquirere  ad  opus  Sancti  Johannis.  De  hoc  dono  quod  fecii 
Bernardus  Marches,  sunt  testes  Bernardus  de  Mairens  et  FuU 
cherius  frater  ejus  et  Petrus  Rannulfns. 

GV 

«    ECCLESIA  DE   LA   GENESTOSA.    » 
1160-1185. 

Noverint  (2)  tam  présentes  quam  futuri  quod  Raimundus  de 
Sancto   Paulo  et  filii  ejus  Gaucelmus  Raimundi  et  Aimo   et 

♦  F»  18,  \o. 

(1)  Lecuras,  village,  commune  de  Saint-Bonn et-la-Rivièrc  (Hte -Vienne). 

(2)  Une  copie  de  celle  pièce,  faite  en  <688,  se  trouve  dans  les  archives 
déparlemcnlales(D.931.  i"^"  pièce).  D'après  rinveulairc,  l'original  parallrait 
être  de  tl37,  et  dans  sa  publication  des  Documenta  historiques  du  Li^ 
mousin  (charte  xvii,  p.  135),  M.  Leroux,  publiant  la  charte  môme  de  fonda- 
lion  faite  de  celte  église,  par  Gérald,  évêque  de  Limoges,  la  place  en  Ire 
1142  el  I  tS9.  Ces  diverses  dales  ne  sont  pas  absolument  exactes.  La  fonda- 
lion,  faite  entre  les  mains  de  Guillaume,  prieur,  ne  peut  ôlrc  antérieure 
à  Tannée  1117,  puisque  nous  savons  que  Guy  de  Jauniac  était  alors  prieur. 
Cet  acte  se  placerait  donc  entre  U47  el  1189,  ou  plutôt  même  entre  1160 
et  H  85,  puisque  Pierre  de  M  osier  ou  de  Monasierii  est  encore  simple 
chanoine  en  M56  {Doc.  Lim.^  I,  p.  137).  Mais  il  était  devenu  archidiacre 
en  H 60,  litre  qu'il  porte  ici.(Bibl.  nal.,  ms.  lat.  n°  I7H8,  p.  98),  et  en  H85. 
(/d.,  p.  Î9).  —  A  un  siècle  d'intervalle  nous  retrouvons  la  mention  de 


—  G9  — 

Raiuiuiidus,  pro  aaima  sua  et  pareiilum  suorum,  dederuiit  et 
concesserunt  Deo  et  Saiicto  Johanni  de  Aurelio  quidquid  laicali 
jure  habebaat  in  ecclesia  de  la  Genestosa  (I)  et  in  feudo  presbi- 
terali  in  perpetuum,  similiier  quicquid  de  feudalibus  suis 
canonici  adquirere  potueriut,  et  dederunt  et  concesserunt  in 
manu  domni  Wiilelmi  prioris.  Testes  sunt  P[etrus]  do  Monas- 
lerio  archidiaconus,  Rolgcrus  de  Ponte,  P[etrus]  de  Sancto  Me- 
dardo  sacerdos,  Aimericus  deu  Bosc,  B[eruardus]  de  Meiras, 
Ugo  Bernardin  G.  Blancs,  iStephanus  de  Quinsac,  Guido  de 
Plaimel,  P[etrus]  Guido. 

GVI 

DONATION    DE  LA  FORET   DE   PKYRUSSET. 

1147-1189. 

Notum  sit  omuibus  tam  presentibus  quam  futuris  quod  Helias 
de  Nobiliaco  et  P[etrus]  Vigerii  fratres,  pro  anima  sua  et  paren- 
tum  suorum,  dederunt  et  concesserunt  Deo  el  sancto  Johanni  la 
forest  que  cognominatur  Perirucçs  (2)  in  perpetuum.  Poslea 
vero  Aimericus  et  Ge[raldus]  et  Helias,  fllii  Pétri  Vigerii,  quan- 
dam  paclionem  cum  ospilaliis  (3)  de  predicta  forest  facere  voiue- 
runt,  quam  Prier  Aurelii  et  canonici  cum  omni  forliludinc 
prohibuerunt.  Tandem  ad  hoc  res  pervenit,  quod  predicti  fratres 
Aimericus,  G[eraldus]  et  Helias  donacionem  patris  et  avunculi 
sui  concesserunt,  donaverunt  confirmarunt,  videlicet  predictam 
forest  Deo  et  sancto  Johanni,  in  ecclesia  Sancti  Desidii  (4)  in 
manu  domni  Wiilelmi  prioris,  unde  ipse  Prier  dédit  eis  septem 
libras.  Similiter  hoc,  quod  feudalessuidarevellent,  concesserunt 
scilicet  et  servienles  sui,  Aimericus  Vigiers,  Dalos  Bernardus, 

cLevalicrs  de  la  même  famille,  donnant  à  Aureil  la  borderie  de  Com- 
bes en  1247.  (D,   835,  S^*).  Aimes,  Tun  d'entre  eux,  est  dans  celle  pièce 
appelé  Aimes  de  Chizador;  cl  un  autre  Raimond  de  Saint-Paul  fait  dona- 
tion en  12^5  d'une  rente  au  chambrier  d'Aureil.  (D.  827,  l"  pièce.) 
{\)  La  Geneylouse,  commune  du  canton  de  Sa! ni- Léonard. 

(2)  Le  Bost-Peyrussct,  commune  de  Bosmoreau,  canton  de  Bourganeuf 
(Creuse),  non  loin  de  la  forêt  de  MérignaU  —  Le  texte  porle,  en  lenanl 
compte  de  Tabrévialion,  Periruccs;  mais  en  marge  il  y  a,  d'une  écriture 
du  siècle  dernier,  a  forest  de  Peiruccs.  » 

(3)  Les  Hospitaliers  de  Bourganeuf,  dont  il  est  plusieurs  fois  fait  men- 
tion dans  le  Cartulaire.  (Voir  aussi  D.,  n»  679). 

(4)  Sainl-Dizier,  commune  du  canton  de  Bourganeuf  (Creuse). 
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quicquid  in  predicta  forest  habebaiit  Deo  et  sancto  Johanui 
pro  aiiimabus  suis  dederunt.  Hujus  donacionis  et  coucessionis 
testes  suiit,  Baimundus  de  Nobiliaco,  Stephaiius  Alaniandi 
Gauc[t^lmus]  Lebres,  Airaudus  Lebres,  Stephauus  de  Quinsac, 
Stephauus  de  Vileta,  Gauc[elmns]  de  Quiasac. 

GVIl 

ETIENINE  DE   CAMPIiNNAG    ABANDONNE   SES  DROITS    SUR   DIVERSES   TERRES 

EN   SE  FAISANT  CHANOINE. 

*  Ego  Stephauus  de  Campiiinac,  voleiis  reliuquere  seculum  et 
adhercreXristo,  dimisi  terram  subscriptam,quam  habebam  a  pro- 
geiiitoribus  meis,  Deo  et  Saiicto  Johanui  de  Aurel,  ubietcauo- 
nicus  regularis  volui  fieri.  Bordariam  que  vocatur  la  Fulia,  quç 
débet  quatuor  sextarios  de  sigiliue  et  duos  de  avena;  bordariam 
de  Salviac,  quç  débet  siuiiliter  quatuor  sextarios  de  sigiline  et 
duos  de  avena;  mansum  qui  dicitur  la  Masata  qui  débet  sex 
sextarios  sigilinis  et  très  de  avena;  in  alodio  quod  dicitur  Cand- 
pinnac  sex  sextarios  sigilinis  et  très  denarios  de  viaata,  simi- 
liter  apud  Gampinnac  ununi  ortum  et  ibi  similiter  duodecim 
sextariatas  de  terra.  Hoc  donum  facio  ego  Stephanus,  audieuli- 
bus  dominis  coguatis  et  amicis  meis  Geraldo  de  La  Valeta,  Her- 
berto,  Geraldo  BernardOy  Hugone  Bernardo,  Stephano  Bernardo, 

GVIII 

DONATION   DE   PIERRE  DU   BOSC  OUI   SE   FAIT   CHANOINE. 

1 100  circa. 

(I)  Quidam  clericus  Petrus  nomine  del  Bosc,  cum  esset  in 
seculo,  circa  mortem  enim  suam  factus  est  canonicus  (2),  do- 
navit  Deo  et  sancto  Johanni'  pro  anima  sua  unum  mansum  qui 
est  à  la  Boca  a  Alran,  cura  consilio  et  concessioiie  eorum  a  qui- 
bus  movebat,  hoc  est  de  Guidoue  de  Bren  et  de  Adiraaro  (3) 

*  Fo  <9,ro. 

(1)  Cette  pièce,  transcrite  ici  par  le  scribe  primitif,  est  reproduite  plus 
loin  (cxi),  par  une  main  postérieure,  avec  les  variantes  sans  impor- 
tance indiquées  ci-après, 

(3)  Factus  est  noslcr  canonicus. 

(3)  Ademaro. 
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et  Petro  (1)  fratribus  deFriac.  Audiente  (2)  Bernardo  fraire  et 
caaouico  (3)  [Saucli  Johannis]  et  Aadrea  de  Millars  (4)  et  aliis 
pluribiis. 

GIX 

((   AU   ECCLESIAM  DE  BERCIACO   PERTIPiET  (5)   ». 

1175-1189. 

Ugo  Laveus,  filius  Katardi  Lavel,  pro  anima  sua  et  parentum 
8uorum  dédit  et  eoncessit  Deo  et  sancto  Johanni  queindam  homi- 
nem  nomine  Bernardum  et  omnem  progeaiem,que  de  eo  exierat 
vel  exilura  erat  iu  perpetuum,  ia  manu  fratris  sui  Audeberli 
canonici.  Post  morlem  vcro  Ugonis  et  Audeberti,  fllii  Pétri 
Lavel  nepotes  eorum,  Ugo  videlicet  et  Audeberlus  et  Katardus, 
dixerunt  hominem  esse  suucd.  Venit  itaque  prier  Willeltnus,  et 
evidentibus  racionibus,  hominem  Sancti  Johannis  esse  ostendit. 
Tandem,  cognoscentes  injusticiam  suam,  cognoverunt  donum 
avunculi  sui  Ugonis,  «t  ipsi  simililer  dederunt  et  concesserunt 
pro  animabus  suis  in  perpeluum  Deo  et  sancto  Johanni  ante 
altai*e  beale  MariedeBerciaco(6)  sine  aliquaretencionc;  simililer 
Katardus  Laveus  dederal  Deo  et  sancto  Johanni  cum  fllio  suo 
Audeberto  in  terra  ^ue.  vocalur  Auuias  quinque  sextaria  sigi- 
linis.  Postea  vero  W[illelraus]  prier  lalem  concordiam  fecit  cum 
Ugone  et  Audeberlo,  ut  Sanctus  Johannes  habet  terciam  partem 
predicti  mansi  et  domos  qui  (sic)  canonici  et  homines  eorum 
edificaveraut,  et  unam  pessam  terre  ad  ecclesiam  construendam 
et,  in  duabus  partibus,  duo  sextaria  sigilinis  in  perpetuum,  de- 
derunt eliam  Deo  ei  sancto  Johanni  unum  ortum  qui  vocatur 
Larruncel  Hujus  rei  lestes  sunt,  ipse  prior  Willclnius  in  cujus 
manu  farta  est,  et  P[etrus]  Malhei  et  Guido  de  Jaunhac,  Mes- 
laioc,P[elrus]  Laveus,  Audeberlus  Laveus,  UgoTizos,  P.  Katardi, 
P.  de  Belac,  et  Slcphanus  Laveus  et  Ato  servientes  Ugonis  et 

(1)  Gui  de  Bré  et  Pierre  deFriac  se  Irouvaienl  à  la  croisade  et  le  premier 
mourut  à  Laodicée  vers  1 102.  (Voir  ccxlv,  ei  Cartulaire  de  Yigcois,  cxni, 
p.  68.) 

(9)  Audiendo. 

(3)  Au  no  CXI,  les  mots  entre  crochets  sont  supprimés. 

(4)  Il  s  agit  sans  doute  ici  de  Mcilhards,  commune  du  canton  d*Uzerche, 
arrondissement  de  Brive. 

(5)  Ecriture  du  xs*  siôcle. 

(6)  Bcrsac,  commune  du  canton  de  Laurière. 


—  72  — 

Audebcrti^  qui  et  ipsi  dederunt  si  aliquid  habebant  sioiililer,  et 
domina  Oda  iilia  Katardi  Lavel  in  inûrmitate  de  qua  mortua  est, 
dédit  pro  anima  sua  Deo  et  sanclo  Johauni  unum  sextarium 
sigilinis,  in  manso  de  Balbiac  ^1)  de  sou  maridatge,  concedente 
Audeberto  nepole  suo,  in  manu  Katardi  canonici. 


GX 


i(   GARTA   DE   VERZESMA.    » 

• 

1 . — Ante  1 1 00. —  *  Domina  quedam  Emma  nominedeTudella(2) 
voluit  seculum  relinquere  et  sub  monachali  habitu  iu  monas- 
lerio  Sancti  Johannis  de  Aureiio  Deo  servire,  donavit  Deo  et 
sancto  Johanni  mansum  superiorem  de  Verzesme  (3)  concedeii- 
tibus  flliis  suis  Ademaro,  Petro,  Willelmo,  et  filia  sua  Milesent 
et  Bernardo  Buchardo  marito  suo  (4). 

2.  — Simiiiter  Boso  Arbertus  de  Camberct (5)  donavit  pro  anima 
sua  et  parenlum  suorum  Deo  et  santo  Johanni  quicquid  habebat 
in  hoc  manso  juste  vel  injuste.  Hujus  doni,  quod  fecit  Boso,  sunt 
testes  Compaire  cliens  ejus,  Stephanus  Rainaldens  de  Broil,  Ste- 
phanus  Rotgerius,  Guillelmus  de  Poenciac  ejusdem  loci  canoni- 
cus  Aggerius,  conversus. 

3.  —  1 105  circa.  —  [MJansum  de  Verzesme,  qui  est  positus  in 
inferiori  loco,  dédit  Gaucelmus  de  Petrabuferia  fiiie  sue  Emme, 
quicquid  habebat  in  eo  sine  aliqua  retentione,  et  postea  Emma 
dédit  illum  fîlie  sue  Milisent,  quando  accepit  Bernardum  Bucar- 
dum;  que  Milisent  postea  donavit  istum  mansum  Deo  et  sancto 
Johanni  pro  anima  sua  et  pro  amore  matris  sue  cum  consilio 
raarili  sui  Bernardi;  quo  defuncto,  concessit  illum  mansum  pre- 
dicta  Milisent  Sancto  Johanni  perpetuo  tenendum.  Audieutibus 

(1)  Baubiat,  village  de  la  commune  de  Bersac. 

(î)  Voir  n«  cxni,  note. 

•F»  <9,  \o. 

(3)  Yerdeyme,  village  de  la  commune  de  La  Croisille,  canlon  de  Chà- 
leauneuf,  arrondissement  de  Limoges,  est  situé  à  la  limite  des  déparie - 
ments  de  la  Haute-Vienne  et  de  la  Corrèzc.  On  y  avait  fondé  un  prieuré 
qui  fut  ruiné  à  la  fîn  du  siècle  dernier. 

(i)  Un  copiste  postérieur  a  relaté,  au  n^  cxc,  les  mêmes  donations 
d*Emma,  mais  sous  une  forme  différente,  qui  présente  d'ailleurs  certains 
ajoutés  et  d'autres  témoins. 

(5)  Chamberet,  peu  éloigné  de  Vcrdeyme,  est  une  commune  du  canton 
do  Treignac,  au  nord  du  département  de  la  Corrèze. 
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jstis  Àimerico  arcbidiâcoao  (l),  Bernardo  de  Âneda  capellaiio  de 
Bre,  Emma  matrc  predicte  Miiiseat. 

GXI 

«    CARTA   DE  LA   ROCA  AL   RANG.    » 

[Qjuidam  clericus  nomiae  Pelrus  del  Bosc  cum  esset  in 
seculOretc.  (Voira*»  cviii). 

GXII 

«    CARTA   DEL  MAS   BERNART.    » 

1 1 15  circa, 

(2)  El  Mas  Beruart  est  la  reudua  talis  :  Ugo  Ladeiit  cl  Wido 
Flammcii  (3)  dederuni  pro  uxore  sua  lespleil;  Herbertus  de  la 
Valeia  1res  solidos  de  ses  (4)  et  quatuor  denarios  deves  lo 
menalge  (5);  Vicecomes  (6),  foir  sex  denarios  et  unum  sexlarium 
de  civada  et  alium  sigilinis  et  unam  gallinam,  canatge  unum 
sextarium  civida  et  unam  gallinam  et  unam  tortamet  unum  de- 

(1)  Aymeri  de  Jaunac  était  archidiacre  en  ilOi.  (Rib.  nal.,  fonds  lat. 
n«18,  fo  Yl),  On  le  retrouve  en  \  126  et  en  K 128.  (/d.,  î^  27  et  28.) 

(I)  Cette  pièce  y  ajoutée  postérieurement,  n^ayant  pu  tenir  sur  le  f<»  19 
v'\  la  fin,  à  partir  de  Rainaldus  Rudels,  a  été  transcrite  avec  un  renvoi 
sur  le  f»  20,  r©. 

(3)  Hugues  Ladens,  un  des  chevaliers  du  vicomte  de  Comborn  et  Guy 
Fiammenc,  descendant  par  sa  mère  de  celte  famille,  figurcnl  à  divers 
actes  clans  le  Carlulaire  de  Vigeois  du  temps  de  Tabbé  Rainald  (Â.   111 1- 
1124.)  (Voir  Cartul.,  p.  93,  180,  etc.,  et  aussi  le  Gartul.  de  Tulle). 

(4)  De  cens. 

(5)  Menaglunif  ménage,  menatge,  signifiait  parfois  le  droil  de  faire  con- 
duire les  grains  ou  les  denrées  ;  Foir,  foirsj  forlsy  s'entendait  de  celui 
perçu  sur  la  vente  en  public,  au  dehors  et  à  certains  jours,  des  animaux 
ou  des  produits;  caruiglam^  canatge,  etc.,  était  le  droit  du  seigneur  de 
faire  recevoir  et  nourrir  ses  chiens  de  garde  ou  de  meutes;  gagium  ... 
droit  de  gage  ou  d'hypothèque;  quanta  Veguexage,  rien  n'indique  en  quoi 
il  consistait;  ne  serait-ce  pas  cependant  le  droit  de  guet?  En  principe  les 
divers  droits  se  payaient  par  Fexéculion  du  service  même  qu'ils  compor- 
taient. Mais  comme  on  ne  les  réclamait  pas  toujours  de  la  sorte  en  nature, 
on  avait  fini  par  en  faire  une  certaine  eslimation  et  fixé  un  équivalent.  Ce 
furent  alors  des  redevances  remplaçant  le  service  préventivement  établi  et 
qui  n'avait  pas  été  rendu.  Par  la  suite  l'évaluation  subit  une  nouvelle  trans- 
formation, et  se  fit  en  argent.  L'impôt  moderne  est  né  de  là. 

(6)  Le  vicomte  de  Comborn, 
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uariuiii,  por  galge  unam  torlam,  eguexatge  una  torta  (sic); 
Gaufredus  Rudels  balîiam  et  juciam  (I)  duo  sextai^ia  vini  et 
dnasgallinasel  duos  panes  et  uiiuQi  sextariuiu  sigilinis,  canalge 
unum  sextarium  civada  et  unum  denarium,  unam  gallinam  et 
uuam  lortam. 

Rainaldus  Rudels  dédit  Deo  et  sanclo  Jobanni  de  Âurel  pro 
anima  sua  el  Mas  de  la  Porta,  in  februario,  quatuor  denarios 
post  mortem  suam  et  iu  vita  sua  duos  denarios.. Similiter  Sie- 
phanus  Rudels  in  eodem  nianso,  in  augu«to,  quatuor  denarios 
post  mortem  suam  et  in  vita  sua  duos.  In  manso  de  la  Vilota 
dédit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  consortia  duas  parles  de  la 
vitiada  Johannes  Rudels. 

GXIII 

«    CARTA  ADEMARI  DE   TUTELA  (2)    ». 

1100  cirça. 

*  Quidam  miles  noraine  Ademarus  de  Tutela  (3)  voluil  secu- 
lum  relinquere  et  sub  canonica  vita  in  Aurelio   Oeo  sorvire, 

(i)  Le  sens  n'est  pas  douteux,  mais  la  lecture  Test  davantage.  Y  aiu^ail- 
il  iu[8U]cuim  incomplèlemcnl  écrit  par  le  copiste?  On  lit  plutôt  juciam  ou 
olciam.  Ce  pourrait  ôlre  une  forme  latinisée  de  juUia^  justice,  venant  de 
j'utMee^  oitzesy  juge. 

*  F«  20,  ro. 

(9)  Cnf.  n®  Gcxxxvn,  où  il  est  de  nouveau  queslion  de  cette  donation  et 
de  la  suivante,  mais  d*une  manière  plus  développée. 

(3)  La  famille  de  Tulle  (de  Tutela,  de  Tudela)  était  une  des  plus  consi* 
dérables  du  Bas-Limousin  et  ses  membres  paraissent  pendant  tout  le 
xi«  siècle  comme  des  familiers  des  vicomtes  de  Comborn. 

Deux  branches  surtout  nous  Inlércssenl,  celles  issues  des  deux  frères 
Archambaud  et  Bernard  de  Tulle,  qui  vivaient  sous  les  rois  Roberi  et 
Henri  (Carlul.  de  Tulle,  n®'  25,  57,  88,  etc.).  Archambaudeut  entre  autres 
enfants  Ademar  el  Pierre,  qui  épousa,  avant  1070,  Emma,  fille  de  («auceim 
de  Pierrebuffière  (Carlul.  de  Tulle,  n««  iU  el  n7),  dont  les  donations 
figurent  à  diverses  reprises  au  présent  Carlulaire  (u^  ex). 

Bernard  de  Tulle  eut  de  nombreux  enfants  d'Âldiarde,  son  épouse. 
Un  seul  d*entre  eux,  Pelrus  Bernardi  de  Tutela,  conserve  ce  nom  (Cartul. 
de  Tulle,  n'  164);  les  autres,  Ëustorge,  Gérald,  Aimon,  Aymar  et  Pierre 
ne  paraissent  plus  que  sous  le  patronymique  de  Bernardi  et  ils  devin- 
rent probablement  les  souches  des  diverses  branches  de  cette  famille  de 
Bernard  qui  se  répandirent  si  nombreuses  dans  -tout  le  pays. 

C*est  sans  doute  ce  même  Aéémar  de  Tulle  qui,  avant  de  se  faire 
religieux,  à  Aureil  effectue  au  monastère  d'Obazine  une  donation  à  Toc- 
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diniisit  unuin  aiaiisuin  et  unain  bordariam  Deo  et  saacto  Johaaui 
in  villa  quç  dicilur  La  V^eta  (1)  prope  ecclesiam  de  Seillao  (2j. 
Quod  donum  concesslt  Deo  et  sanclo  Johanui  pro  anima  sua 
Bernardus  (3)  vicecomes  de  quo  movebat.  Audicnlibus  Willelmo 
de  Sancto  Aredio  (4)  et  Petro  Rotgerio. 

Hoc  donum  concesslt  et  dédit  Petrus  Aimoinus  f rater  predicti 
Adimari  in  capilulo  sancti  Johannis  coram  fratribus.  Testibus 
islis  :  Arberto  de  Rocilla,  Petro  Rotgero,  Petro  Rigaldo  de 
Sancto  Bonito,  Stephano  Adimaro. 


CXlil  bis. 

((    EGCLESIA  DE  GORaEZÂ   ». 

1119-1139. 

Donavit  similiter  Adimarus  et  frater  ejiis  Petrus  Aimoi- 
nus Deo  et  saacto  Jobanni,  si  non  haberet  infantem  de  légitima 
uxore,  omnia  quecumque  habebant  iu  ecclesia  de  Correza  (5)  et  in 
parrofia  et  similiter  in  ecclesia  de  Bar  (6)  et  in  parroûa,  et  unaui 
bordariam  que  est  iu  parrofia  do  Perpezac  que  dicitur  al  Bosc 
in  capilulo  coram  fralribus.  Audientibus  predictus  testibus, 
Arberto  de  Rocilla  Peiro  Rogero,  Petro  Rigaldo,  Stephano  Adimaro. 
•  Hocdonumconcessit  Deo  et  sancto  Johanui  Archembaldus  vice- 
comes (7)  et  frater  ejus  Ebolus,  de  quibus  movebat,  pro  anima- 

casion  de  la  prise  d'habit  de  ses  sœurs,  a  Adcmarus  de  Tulela  applicans 
sororcssuas  ad  monachilehabilum,  Iribuit...  »  (Cartul.  d'Obazinc,  f"  269. — 
Bibl.  nal.y  fonds  lat.  nouvelles  acq.,  n"  1560). 

(Ij  En  marge  :  Valetke  prope  SeuUlac,  La  Valette,  village  de  la  com- 
mune de  Seilhac. 

(2)  Seilhac,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Tulle. 

(3)  Bernard,  vicomte  de  Comborn  (1090-1119). 

(4)  M.  Gbampeval,  si  compélenl  sur  la  topographie  de  la  Corrèze,  pen- 
cherait à  croire  qu'il  s'agit  ici  d«  Guillaume  de  Saint-Yrieix-Ic-Déjalal, 
commune  du  canton  d'ËgIctons,  et  plus  loin  d'Albert  de  Roussillc,  com- 
mune de  la  Maziôre-Basse,  canton  de  Ncuvic. 

(5)  Corrèze,  chef- lieu  de  canton,  arrondissement  de  Tulle. 

(6)  En  marge  :  Bar  PerpUat.  Bar,  commune  du  canton  de  Corrèze. 
11  existe  dans  la  Corrèze  un  Perpczac-ie-Blanc,  canton  d'Ayen,  et  un 
Perpezac- Ic-Noir,  canton  de  Vigeois.  11  s'agit  certainement  ici  de  ce  dernier, 
qui  est  le  plus  rapproché  à  fois  de  Bar  et  de  Corrèze. 

(7)  Archambaud  de  Comborn  succéda  à  Bernard  (1110-1139). 
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bus  suis  lu  manu  fratris  Gaucherii  prioris  ;  Ârchembaldus  au- 
diente  Âmelio  de  Saacla  Maria;  Ebolus,  audieotibus  Arberto 
de  Rocilla  et  Petro  Matheo. 

GXIV 

«    DE    POENCZAC   ». 

Ante  1 140. 

Quidam  miles,  oomiae  Willelmus,  voluit  Deo  servire  sub  cano- 
iiica  régula  in  Aurelio  uoa  cum  fratre  suo  Adimaro  uomiue,  qui 
dcdit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua  et  fratris  sui  unum 
mansum  qui  vocatur  Poenzac,  ut  Aurelieuses  fratres  eum  per- 
petuo  possiderent.  Hoc  fuit  factum  audientibus  fratribus  iu 
capilulo,  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris.  Hujus  mansi  reddi- 
tus  sunt  laies  :  débet  unum  modium  sigilinisel  quatuor  decim 
sexlarios  avene  et  dccem  et  septem  denarios  in  festum  sancti 
Martiui  et  duos  solides  in  ramis  palmarum  et  duodecim  denarios 
in  augusto  et  sex  capones  in  Natali  Domini  et  dimidium  de 
vineis  quç  in  co  sunt  et  dimi[di]elatem  nucum  et  aliorum  fruc- 
tum  qui  servari  possunt.  Isti  redditus  sunt  et  tolus  mansus  ad 
placitum  canonicorum. 

cxv 

«   DECIME   DE   ESGALLO   ». 
1147. 

*  Tempore  quo  Lodoicus  rex  Francie  cum  exercitu  Jerosoli- 
mam  perrexit,  Bernardus  de  Jauniaco  et  frater  ejus  Geraldus 
cum  illo  pergere  cupientes,  in  capilulo  Aureliensi  venerunt  et 
partem  suam  de  décima  d'Esjau,  que  paterna  consuetudine  illis 
contingebal,  miserunt  in  vadimonio  fratribus  ejusdem  loci, 
per  Irecenlos  solides  tali  lamen  condicione,  quod  si  uuus 
illorum  in  via  morerelur,  pro  anima  ipsius,  fratres  Aurelii  iu 
eadem  dimidium  modium  sigilinis  haberent,  aller  vero  Irecen- 
los solides  redderet.  Quod,  si  ambo  morereniur  pro  auimabus 
suis  et  parenlum  suorum  Deo  et  Sancto  Johanni  et  fratribus 
ejusdem  loci  predictam  decimam  libère  et  absolu  te  dederunt  et 
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concesseniiit.  Hoc  donum  Petrus  Bernardi  et  Willelmus  nepotes 
eorum  concesserunt.  Factnm  est  autem  in  manu  fratris  sni 
Guidouis  qui  tempore  illo  Prior  erat  monasterii,  présente  et 
audiente  omni  fratrum  conventu  (!}. 

GXVI 

DONATION   DE  RAIMOND  BERAIIS  ET  DE  W.   SON  FRÈRE. 

1147-1189. 

Raimundus  Beraus,  W.  canonicus  frater  ejus,  helemosinarii 
Geraldi  Beraus  fratris  sui,  dederunt  et  concesserunt  Deo  et 
sancto  Johanni  pro  anima  fratris  sui,  qui  in  cimiterio  sancti 
Johanni  honoriiicc  scpultus  fuit,  unum  sextarium  frumcnti  in 
quandam  villam  que  vocalur  Ronchavolp  ipso  die  in  capitulo 
coram  cunctis  fratribus  post  sepulturam.  Concedenle  postea  et 
douante  Ainardo  Beraus  fratre  suo  in  manu  domini  Willelmi 
prioris.  Testes  sunt  P.  Katardi  et  Katardus  canonicus,  et 
Meslaioc. 

GXVII 

(C   DE  MONTINHIAG  ». 

1189  circa. 

Omnibus  notum  sit  quod  Petrus  Morseus  quando  venit  in 
Aurelio,  concessit  domno  Willelmo  priori  et  canonicis  ut 
omnia  que  adquisiturus  erat,  tantum  in  Aurelio,  post  mortem 
suam,  essent  Sancto  Johanni  libère;  postea  vero  quesivit  miseri- 
cordiam  de  Willelmo  filio  suo  ut  accLperent  eum  in  canonicum. 
Qua  accepta  misericordia,  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  omneni 
terram  de  Montinac  (2)  quam  émit  a  Stephano  de  Montinac  et 
a  sorore  sua  Almos,  excepto  prato  de  lanc  la  guta  Roairese 
Willelmo  filio  suo.  Testes  sunt  Guido  de  Roeira  et  Petrus  frater 
suus,  domni  sui,  que  hec  omnia  concesserunt,  et  G.  Neula  et 
multi  alii.  Audientes  vero  Ugo  et  Petrus  de  Ponroi  banc  doua- 
tionem  de  quibus  movebatcontradixerunt.  Postea  vero  venientcs 

(1)  Voir  registre  D.  691,  p.  199,  où  cette  charte  est  analysée. 

(2)  Montignac,  commune  d'Eyjeaux. 
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in  Aurelio  rogavit  eos  domuus  Willelmus  prior  ut  concédèrent; 
quod  et  factum  est^  deditque  eis  pro  hôc  decem  solidos.  Testes  sunt 
domnus  Willelmus  prior  in  cujusmanu{\)  factum  est  et  P.  d'E^jau 
bajulus  terre  et  Gauc[elmu8]  Gâcha  qui  denarios  reddidit. 


GXVIII 

PIERRE  D*AUREL  DEMANDE   LA  MISÉRICORDE  AU   PRIEL'R    GUILLAUME. 

1185.1189    (2j. 

Omnibus  iiolum  sil  quod  Petrus  d'Aurel  quisivit  misericordîam 
domino  Willelrai  (sic)  priori  uaiversoque  conventui,  pro  fratre 
suo  fiernardOy  qui,  mulLis  prccibus  accepta  misericordia  et  cane- 
nicato  *fralre  suo,  dédit  Deo  et  Sancto  Johanni  d'Aurel  quatuor 
solidos  eus  pra  d'eus  e  en  la  terra  quam  Petrus  Sudre  de  illis 
tenebat.  Testes  sunt  fiartholomeus  et  Stephanus  d'Esgau  avun- 
culi  sui  et  Stephanus  Saursacs. 

GXIX 

MÊME    REQUÊTE  DE  PIERRE   SUDRE. 

1 189  circa. 

Petrus  Sudre,  posîlus  in  infirrailate,  quisivit  misericordiam 
domno  Willelrao  priori  et  canonicis,  ut  darenl  ei  beneficiura 
monasterii  in  vita  et  in  morte,  quod  multis  precibus  impetravit. 
Deditque  postea  duodecim  denarios  reddendos  in  prato  quod  est 
supra  pontem  qui  vadit  a  Virola  (2)  juxta  pratum  quod  tenebaat 

(1)  La  transcription  de  celle  charte  dans  notre  Carlulaire  laissait  beau- 
eoop  à  désirer,  puisque  dans  plusieurs  endroits  le  scribe  a  gratté  ce  qu'il 
y  araft  éeril  ei  remplacé  par  une  deuxième  forme.  C'est  une  preuve  de 
plus  que  nous  n'avons  souvent  qu*un  résumé  des  chartes  primilivcs  et 
non  leur  copie.  Ce  qui  a  été  écrit  après  ce  grattage  esi  souligné  ici. 

(9)  Par  suite  des  témoins  qui  y  paraissent,  cette  pièce  et  la  suivante 
appartiennent  à  la  dernière  période  du  second  Guillaume^  et  doivent  se 
placer  certainement  entre  4480  et  4189. 

♦  Fol.  21,  r\ 

(3)  Virole,  village  au  nord  de  la  commune  d'Aurcil. 
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li  meitadiei*)  et  sex  dcnarios  lu  prato  de  la  Fout  (I)  quod  est 
suluus  Poutem  et  viiieam  suam.  Testes  suiit  domiius  Willelmus 
prior  in  cujus  manu  factum  est,  et  Gferaldus)  de  Brolio  ca- 
pellanus,  Slephanus  Saursacs,  et  Johannes,  et  multi  alii. 

GXX 

«    DE     PEYMAROT   ». 

1 189  circa. 

Omnibus  notum  slt  qiiod  Stephanus  iHius  Siephani  de  Bragas, 
posilus  in  infirmitatc,  dcdit  Deo  et  sancto  Johanni  sex  denarios 
reddendos  quos  habebat  in  Iota  villa  de  Permarot  (2)  ex  palrimo- 
nio  suoet  partem  suam  do  la  levada  que  est  subtus  domum  de 
la  Borda  d'Aurel  ad  molendinum  faciendum  si  necessc  fuerit. 
Testes  sunt  G[oraldus]  de  Brolio  in  cujus  mauu  factum  est,  Ste- 
phanus Saursacs  et  Johannes. 

CXXI 

«    DE     MANHAC    (3)    ». 

1 189  circa. 

Quidam  miles  de  Pairac  (4)  scilicet  Daniel  de  Roeira  voluit 
fleri  canonicud  in  Aurelio  et  quesivit  misericordiam,  qua  accepta 
donavit  Doo  et  Sancto  Johanni  très  sextarios  siligiuis  reddendos 
quos  habebat  in  domo  de  Manac  (5)  et  alios  très  in  domo  de 

(t)  Pré  de  La  Font,  qoi  faisait  partie  encore,  en  1572,  de  la  fondalité 
du  prîeurë-care  des  Froides-Orties,  dépendant  d*Aureit,  dont  il  est  fort 
peu  distant.  (Cnf.  D,  920.) 

(2)  Puimarot,  village,  commune  de  Feyiiat. 

(3)  Cet  acte,  ainsi  que  le  précédent  et  les  deux  qui  suivent,  tous  ajoutés 
dans  le  manuscrit  par  la  même  main,  ne  peuvent  pas  être  antérieur»  au 
dernier  temps  du  prieur  Guillaume  (f  1 189),  car  Bernard  de  Charnacqui  y 
paraît  se  retrouve  plus  lard  avec  Bernard,  abbé  du  Palais,  qui  était  encore 
en  charge  en  1228.  (Voir  n®  clv). 

(«)  Peyrat-le-ChAleau,  commune  du  canton  d'Eymouticrs. 
(5)  Magnai,  village  de  la  commune  de  Honbouchcr,  canton  de  Bourga- 
neuf. 
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Fonlop  (1),  facieale  hoc  et  coacedente  nepote  suo  Daniele.  Testes 
sunt  :  Boso  de  Roeria,  frater  suus  qui  hoc  •fleri  pcs'-.lavil,  Ste- 
phanus  de  Quiiisac,  G[eraldusl  de  Brolio,  Bernardu-  ti.»  Ghaniac 
et  multi  alii. 

GXXII 

a    ECCLESU   DE  CHARNHAC   ». 

1 189  circa. 

Omnibus  notum  sit,  quod  Umbertus  de  Domiio  (2)  et  fralres 
sui  dederunt  et  concesserunt  Deo  et  sancto  Johaaui  quicquid  iu 
ecclesia  Saucti  Pétri  de  Charnac  (3)  jure  laicali  requirere  pote- 
rant,  vel  in  eis  quod  ad  ecclesiam  perlinebant  et  quicquid  de 
fevalibus  suis  adquirere  polerant  canonici,  pro  animabus  suis  et 
parentura  suorum.  Similiter  et  Geraldus  de  Charnac  quicquid  iu 
supra  dicta  ecclesia  habebat,  dédit  et  concessit.  Similiter  Gau- 
celmus  d'Espana  et  participes  ejus  dederunt  et  concesseruut 
quicquid  in  supradicta  ecclesia  habebant.  Testes  sunt  domnus 
Willelmus  prior,  in  cujns  manu  factum  est,  Bozo  de  Roeria, 
Stephanus  de  Quinsac,  Bernardus  de  Charnac  canouici,  Geraldus 
celariers  de  Charnac  presbiter  et  fratres  sui. 

GXXIII 

ACHAT  d'un  SETIER  DE  SEIGLE  DE  RENTE  SUR  MAGNAC. 

1189  circa. 

Omnibus,  notum  sit  quod  Stephanus  presbiter  de  Mauac  et 
Bernardus  do  Charnac  avunculus  suus  emerunt  unum  sextarium 
siiiginisdeWillelmoRigaude  Sancto  Amando  (4)  quod  habebat 
reddeudum  in  domo  de  Manac.  Testes  sunt  Bernardus  de  Sancto 
Amando  presbiter,  Johannes  Gardesc. 

(1)  Fonloup,  hameau  annexe  de  Magnat. 

(S)  11  s'agit  sans  doute  Ici  du  Dognon,  commune  de  Saint-Maurice,  can- 
ton de  la  Souterraine,  plutôt  que  du  Dognon,  commune  de  Cbâtenet-en- 
Dognon. 

(3)  Saint-Pierre  de  Chérignat,  commune  du  canton  et  arrondissement 
de  Bourganeuf  (Creuse).  Un  prieuré  dépendant  d'Âurcil  y  était  établi. 
(Voir  n®  ccn). 

(4)  Saint-Amand-Jartoudeix,  commune  du  canton  de  Bourganeuf.  (Voir 
sur  la  fondation  de  ce  prieuré  no  cliv). 
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GXXIV 

«   CAPELLE  DE   GORRIEU    ». 

10  —  *  1 175  circa.  —  Folcaudus  cognomenlo  Tizos  (1)  el  filii  sui 
Folcaudus  et  Slephanus,  et  uxor  sua  Melisendis,dederunt  Deo  et 
saiicto  Johaani  de  Aurelio  terram,  que  vocatur  Correu  (2),ia  manu 
Pétri  fratris  nostri  cogaomeato  Bajuli,  ejusdem  loci  caaouici,  pro 
animabus  suisomniumque  parentuui  suorum,  dederuntqueçtiam, 
et  concesserunt  quicquid  in  hac  terra  feudaies  sui  donare  voluis- 
sent.  Hujus  doni  testes  sunt  :  Johannes  cognomento  Porcharius 
hujus  terre  prepositus,  qui,  çtiam  jussu  domini  sui,  donavit 
quicquid  in  hac  terra  habebat,  Petrus  Lavellus,  Stephanus  Barba 
de  ordeo.  In  hujus  dono  sunt  duo  mansi;  videlicet  mansus  de 
Correu  et  mansus  qui  dicitur  Gardescha,  et  du§  bordariç,  una 
vocatur  Deuschamps  et  altéra  a  la  Moscha.  Post  hoc  surrexerunt 
quidam  homines  qui  vocabantur  Gastau,  et  dixerunt  se  habere 
censum  in  manso  Gardescha,  qua  de  causa  ipse  Folcaudus  Tizos 
dédit  eis  in  décima  de  Baladent  (3)  mutuum.  In  hoc  eodem 
manso  Petrus  Slephanus  de  Podio  Mainerii  (4)  dixit  se  habere 
quçrelam,  quam  dimisit  Deo  et  Sancto  Johanni  in  manu  Pétri 
Bajuli.  Testes  sunt  Petrus  sacerdos  Loireus,  Umbertus  de  Mo- 
nisme (5),  Ademarus  Deus  Cairs  (6),  Petrus  Bajulus  canonicus. 

(4)  On  connaît  un  certain  nombre  de  chevaliers  de  cette  famille  Tizon 
aux  xii^  et  xur  siècles.  L'un  d*eux,  Gouffîer  Tizon,  fut  sénéchal  en  Péri- 
gord  pour  le  roi  d'Angleterre  Jean-Sans-Terre  en  4214  {Rotuli  LUter. 
paient,  in  Turri  Londlnensl  asseroatorumy  t.  1,  p.  416).  Quelques 
numéros  plus  haut  (cix),  Hugues  Tizon  est  témoin  dans  une  donation  se 
rapportant  aux  mêmes  parages,  et  où  figurent  également  divers  membres 
de  la  famille  Lavel. 

(2)  Gourrieux,  village,  commune  de  Saint-Symphorien,  canton  de  Nan- 
liat,  arrondissement  de  Bellac.  Un  prieuré  y  fut  établi  sous  le  vocable  de 
saint  Jean  l'Ëvangélisle.  Il  n'eut  jamais  une  grande  importance;  il  sub- 
sista cependant  jusqu'en  1663,  époque  à  laquelle  Tévêque  de  Limoges 
décréta  son  union  avec  le  collège  de  cette  ville.  Alors,  ses  biens  ne  se 
composaient  plus  que  d'un  petit  domaine  et  d*un  moulin.  (D,  649,  p.  384.) 

(3)  Balledent,  commune  du  canton  de  Châteauponsac,  arrondissement 
de  Bellac. 

(4)  Puy-Meinier,  hameau,  commune  de  Compreignac,  canton  de  Nantiat. 

(5)  Monisme,  village  non  loin  deCourrleux  mais  commune  de  Bessincs. 

(6)  Fief  des  Gars,  situé  au  bourg  de  Compreignac,  dont  le  châleau  sem- 

6 
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Postea  Pelrus  canonicus  concessit  anime  patris  sui  anniversa- 
rium  facieadum  iu  Epiphauia  Doinini  et  totius  monaslerii  bene- 
fitium. 

In  hac  supra  dicta  terra  donavit  Geraldus  Calardiis  et  uxor  et 
ûlii  vicariam.  Similiter  quidam  miles  uomine  Roncomeus  dona- 
vit quidquid  in  hoc  terra  habebat  de  feudo  de  Bernoill  (l)in 
décima.  Testes  sunt  Geraldus  Falchet,  Icterius  Espavers,  Geral- 
dus Cavellus. 

In  hoc  terra  habebat  Bartholomeus  Genesius  quaudam  bor- 
dariam,  qu§  erat  de  casamento  Folcaudi  Tizo,  quam  dédit  Deo  et 
sancto  Johanni  pro  anima  sua  et  parentuni  suorum.  Testes  suut 
Petrus  Icterius  canonicus,  Petrus  sacerdos  Loireus,  Geraldus 
Amelius  sacerdos,  Johannes  de  Droi  (2).  Pro  hoc  concessum  sibi 
fuit  totius  monaslerii  beneûcium. 

2°  —  1190  circa,  —  Terram,  qu§  vocatur  Altapeca(3),  videlicet 
duas  partes  de  Tesplet,  dédit  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aurelio 
Jordanus  de  Chabanes  (4)  in  manu  fralris  noslri  Pétri  cogno- 
meuto  Bajuli  canouici  ejusdem  loci,  pro  anima  patris  sui  et  sua 
suorumque  parentum.  Hoc  donum  concessit  Wido  de  Ron- 
com  (5)  et  uxor  sua  Amelia  cui,  patris  jure,  tolius  terre  casa- 
mentum  provenerat.  Testes  sunt  Pelvixs  canonicus^  Petrus  sacer- 
dos Loireus,  Petrus  de  Roncom  miles. 

Postea  Aldebertus  Lavellus  donavit  quod  in  hac  terra  habebat, 
Deo  et  sancto  Johanni,  videlicet  terciam  partem  de  Tespleit  de 
tribus  mansis  et  medielatem  census  de  manso  qui  dicitnr 
Boareu.  Deinde,  quidam  miles  nomine  Petrus  Icterius  voluit  esse 
canonicus  in  monasterio  Sancti  Johannis  de  Aurelio,  qui  çtiam 
donavit  in  hac  terra  medietatem  census  in  tribus  mansis  et 
novem  denarios  et  unam  bordariam  in  ipsa  terra.  In  supra 
dicta  terra,  donavit  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aui'elio  ortos,  con- 


ble  avoir  été  détruit  en  1370  par  le  Prince  Noir.  Ses  possesseurs  étaient 
seigneurs  de  Compreignac.  On  trouve  sous  ce  litre  un  Pierre  des  Cars  en 
1465  (Lecler,  Monographie  du  canton  de  Nantlat,  p.  17).  Cette  famille 
des  Cars,  éteinte  depuis  longtemps,  ne  paraît,  d*ailleurs,  avoir  rien 
de  commun  avec  celle  fort  connue  dont  la  lignée  subsiste  encore  de  nos 
jours  et  qui  était  également  originaire  du  Limousin. 
(4)  Bcrneull,  commune  du  canton  de  Nantlat. 

(2)  Droux,  commune  du  canton  de  Château ponsat. 

(3)  En  note,  Prope  Corrieu. 

(4)  Chabanes,  village,  commune  de  Compreignac. 

(5)  Gui  de  Rançon  prit  la  croix  en  H 90  et  partit  pour  la  troisième 
croisade  avec  d*aulres  seigneurs  de  la  Marche. 
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cedente  uxore  sua,  Geraldus  Falchet  pro  anima  sua  omuuimque 
parentum  suorum,  quod  çtiam  concessit  Petrus  Flavart. 

3°  —  1180  circa.  —(1)  *Mansum  quod  vocatur  Castras  (2),  do- 
navit  Deo  et  sauclo  Johanaide  Âurelio  quidam  miles,  uomine 
Petrus  Lavellus,  ia  manu  fratris  noslri  Pelri  cognomento  Bajuli 
ejusdem  loci  canonici  pro  anima  sua  el  patris  sui  omniumque 
parentum  suorura.  Testes  sunt,  uxor  sua  Otberla,  et  Stephanus 
Barba  de  ordeo  et  multi  de  sua  familia. 

4*  —  In  manso,  qui  dicitur  Bertran  (3),  donavit  Deo  et  Sancto 
Johanni  de  Aurel,  dédit  Jordanus  de  Villa  Flavart  (4)  medietatem 
census  et  sex  denarios  pro  remedio  animç  suç  et  suorum  paren- 
tum. Testes  sunt  :  Aimiricus  sacerdos,  Petrus  Flavart,  Lapauta, 
Johannes  de  Droi. 

5»  —  1190  circa.  —  Quidam  miles  nomine  Boso  Lavellus, 
quando  voluit  ire  Jherusalem,  dédit  Deo  et  Sancto  Johanni  de 
Aurel  in  manu  fratris  nostri  Pétri  cognomento  Bajuli,  mansum 
qui  vocatur  de  Monteil  (5),  tali  conditione,  ut  Potius  de  Rivo,  cui 
ipse  dederat,  teueret  mansum  quam  diu  viveret  et  canonicis 
sancti  Johannis  servicium  recognoscendo  persolveret  et  canonici 
post  mortem  ejus  ex  integro  mansum  haberent.  Testes  sunt  ipse 
Pocius,  qui  hoc  laudavit  et  fecit  facere,  Petrus  sacerdos  Loireus, 

Petrus  Icterius. 

• 

6*  — ^  1 190  circa,  —  Donum  quod  donavit  Roncomeis  (6)  Deo  et 
Sancto  Johanni  do  Aurel  in  terra  de  Correu,  concessit  et  donavit 
Jordanus  Moarts  et  ûlius  ejus  Abo.  Testes  sunt  Gaufredus  cano- 
nicus,  Petrus  Loireus,  Preisac,  Radegund[is]  et  Petrus  Juvenis. 

♦  Fol.  2î,  v^ 

(1)  Diaprés  Tintilulé  de  Vlnoentalre  des  Archicea  départementales^ 
D.  776,  il  semblerait  que  les  deux  premières  pièces  de  cette  cote  sont 
les  originaux  de  ces  donations.il  ne  se  trouve  réellement  aux  archives  que 
rindication  de  ces  originaux  ou  leur  copie  extraite  du  présent  Cartulaire. 

(S)  Ce  doit  être  Chaires,  hameau  non  loin  de  Courrieux  et  sis  commune 
et  canton  de  Ghâteauponsac. 

(3)  Le  Mas-Bertrand  ou  Bois-Bertrand^  commune  de  Balledent. 

(4)  Villefavard,  commune  du  canton  de  Magnac-Laval. 

(5)  Le  grand  ou  le  pelil  Monteil,  villages  au  nord  de  Châteauponsac. 

(6)  Plus  haut(1<')  on  a  vu  Roncomeus,  seigneur  du  pays  de  Rançon; 
sous  celte  appellation  était  comprise  une  partie  de  la  Basse-Marche. 
Rançon,  aujourd'hui  simple  commune  du  canton  de  Châteauponsac, 
a  eu  anciennement  sa  notoriété.  On  en  a  fait  sans  fondement  suffisant 
le  chef-lieu  de  la  peuplade  gauloise  des  Andecamtdenses  (Voir  Assises 
scientifiques  de  Limoges^  1867.  Mémoire   de  P.  de  Cessaç,  p.  31  et  ss.}; 
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GXXV 

DONATION   D'BUMBERT  OGER  ET  DE   SES   FRÈRES. 

1170-1189. 

Noverint  présentes  et  futuri  quod  Unbertus  Otgers  et  Ge[raldus] 
et  Petrus  et  Willelmus  et  Otgerius  fratres  pro  aaima  sua  et 
animabus  pareotum  suorumet  pro  matre  sua  Ermeogarde,  que 
fuit  facta  monaca  in  Âurelio,  dederunt  Deo  et  sancto  Johauui 
quatuor  sextaria  sigilis,  que  habebant  a  Gorriuet  septem  deuarios 
an  Boschet  (1)  in  manu  domui  Wilielmi  prioris.  Testes  suut 
Petrus  Laveus,  Elias  Fauchet  et  Umbertus  de  Magnac. 

GXXVl 

DON   d'une  pièce  de  TERRE  AU  MONTEIL. 

1170-1189. 

Icteryus  des  Cosas  etfraterejus  Willelmus  et  Petrus  Raimundi 
et  Petrus  de  Droi  pro  anima  sua  et  parentum  suorum  dederunt 
Deo  et  Sancto  Johan  ni  de  Aurelio  uuam  pesam  de  terrain  bor- 
daria  que  est  juxta  lo  Montel  inter  domosdeu  Montel  (2)  et  Beale 
Marie  (3)  in  manu  domni  Wilielmi  prioris.  Testes  suut,  Petrus 
deu  Montel  et  Botinot  de  Chastras. 

GXXVII 

GEOFFROY  RAIMOND   SE  FAIT  CHANOINE,   SES    DONATIONS. 

1170-1189. 

Gaufridus  Raimondi,  quando  fuit  factus  canonicusin  Aurelio, 

mais  ce  lieu  existait  sans  doute  dès  lors,  des  vestiges  de  constructions  le 
donneraient  à  penser.  Vers  9«0,  Boson-le-  Vieux,  pour  fortifier  la  Basse- 
Marche  limousine,  dont  il  était  le  comte,  construisit  les  châteaux  de  Bellac 
et  de  Rançon  plus  au  nord.  Au  point  de  vue  ecclésiastique.  Rançon  était, 
au  moyen-âge,  Tarchiprétré  le  plus  étendu  du  diocèse  de  Limoges. 

(i)  Le  Bouchet,  village  de  la  commune  de  Châleauponsac. 

(î)  Le  Monteil.  (Voir  plus  haut  n°  cxxiv,  b^). 

(3)  Chapelle  de  N.-D.-de-Toule-Bonlé,  pèlerinage  très  fréquenté  à 
Chàteauponsat» 
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pro  anima  sua  el  parentiim  suorum  dédit  Deo  et  sancto  Johaani 
quandam  bordariam  subtus  poQtem  de  Baladea  (t)  et  unam  sexta- 
rium  friimenti  in  quodam  orto  aChaslel  Poeasac  (2)  el  duodecim 
denarios  ia  manso  de  Ghambo,  quem  tenent  homines  Pétri 
Lavelli  de  la  Poiadas,  ipso  Petro  Lavello  et  fratre  suo  Ge[raldo] 
concedenlibus  de  quibus  numini  movebant  in  manu  Willelmi 
prions.  Testes  sunt  ipse  Petrus  Laveus  et  Audebertus  Laveus  el 
Umberlus  de  Magnac. 

CXXVIII 

«    DE   TERRA  DE  MONTIISIÀC   ». 
(1147-1189)  (3). 

—  1100  circa.  —  *[N]olum  sit  omnibus  Christianis  lam  prcsen- 
libus  quam  fuluris,  quod  Aimiricus  de  Ponroi  volens  ire  Jérusa- 
lem medietatem  mausi  de  Monliniac  (4)  el  omnequodin  ea  cum 
fratribus  suis  in  commune  habebat,  vendidii  fratri  Gaucherio 
priori  Aureliensi  et  presentibus  canonicis  et  futuris  in  commun i 
eorum  capitulo.  Quam  veudicionein  fratres  sui  Ugo  et  Petrus  do 
Ponroi,  qui  présentes  huic  veudilioni  erant,  ut  in  perpeluum 
canonici  quieie  possiderent,  libère  concesserunt.  Hujus  rei  audi- 
tores  fuerunt  et  lestes  :  Gaucelmus  de  Petra-Buferia  et  Audoinus 
de  Nobiliaco  et  Arnaldus  Bernardus  de  Jauniaco,  el  Petrus 
Amblardus,  et  Gaucelmus  pœsbiler  d'Esjau,  qui  Gaucelmus 
omuem  querelam,  quam  in  bac  supradicla  terra  juste  vel  injuste 
querebat,  Deo  el  sancto  Johanni  el  canonicis  in  presenli  eorum 
capitulo,  audientibus  omnibus  supradiotis,  libère  dimisit  in 
perpe»iUum. 

Hanc  vendilionem  Guido  deTurribuset  Siguinus  frater  ejus, 

(1)  Balledent,  commune  du  canton  de  Chûleauponsac.  En  1169  l'évfi- 
quc  de  Limoges  Gérald  donna  à  Guillaume,  prieur  d'Aurcii,  l'église  fie 
Balledcnl.  La  charte  de  concession  a  él<^  publiée  dernièrement  dans  les 
Documents  limousins  {i.  I,  p.  137).  Ce  fut  l'origine  du  prieuré-cure  qui  y 
fui  élabli  sous  le  vocable  de  saint  Etienne  et  dans  la  dotation  duquel  celle 
borderie  au-dessous  du  pont  se  retrouve  plus  lard  (V.  D.  6i9,  p.  320). 

(2)  Châleauponsac,  canton  de  Tarrondissement  de  Bellac. 

(3)  Celte  charte,  rédigée  du  temps  d'un  des  prieurs  Guillaume 
(H47-n89)  relaie,  en  les  résumant,  divers  faits  qui  sont  antérieurs  cl 
peuvent  se  rapporter  aux  années  indiquées  avant  chacune  de  ses  parties. 

*Fol.  2i,  v«. 

(4)  Monlignac,  commune  d'Eyjeaux,  entre*  Feyliat  et  Aureil. 
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de  quibus  Ugo  de  Ponroi  et  Âimiricus  et  Petrus  supradiclam 
lerram  in  feudum  habebant,  Deo  et  sancto  Johauni  et  cauoaicis 
in  perpetuum  libère  concesserunt,  videlicet  in  manu  fratris  Gau- 
cherii  prions.  Audientibus  Petro  Bruno,  et  Petro  Gaucelmo 
canonicis,  qui  tune  temporis  cum  fralre  Gauchcrio  aderant  et 
Geraldo  de  Laron  et  Widone  de  Nobiliaco  et  Arnaldo  Bemardi. 

Han[c]  eandem  terram,  quam  Ugo  de  Ponroi  et  fratres  ejus 
dederant,  concesserunt  Petrus  de  Montiuiaco  et  fratres  ejus, 
Stephanus,  Willelmus,  Elias,  qui  eam  de  ipsis  tenebant  coram 
predictis  testibus. 

{ lAO  circa.  —  Denique  subsequenti  tempore  Guillelmus  Am- 
blardus  (1)  consanguineus  Ugonis  et  Aimerici  de  Ponroi  audiens 
venditionem  prefate  terre  canonicis  Aureliacensibus  calumniavit, 
quam,  calumniam  novissime  coram  Geraldo  priore  et  coram  cano- 
nicis presens  dimisit  et  finivit,  et  si  aliquam  in  justiciam  babuerat  in 
ista  supradicta  terra,  in  manu  Geraldi  prioris  prefati,  Deo  et  sancto 
Johanni  et  canonicis  donavit  libère  et  concessit  et  vendidit.  Hujus 
rei  laudatoresetauditores  fuerunt  Ugo  de  Ponroi  et  frater  suus 
Aimiricus  et  Boso  de  laChesa.  Hi  très  milites  cum  Guillelmo  in 
cimeterio  Aureliacensi(2),  quandohoc  concessit,  présentes  erant. 

1147-1189.  —  *  Tandem  post  mulium  temporis,  Petrus  d*Esjau 
et  frater  ejus,  nepotes  Gaucelmi  saccrdotis,  requisierunt  in  hac 
supradicta  terra  de  Montiniac  bailiam,qui,  postea  venientes  Aure- 
lium  bailiam  et  omnem  querelamquam  in  predicta  terra  juste  vel 
injuste  que  rebant,  Deo  et  sancto  Johanni  et  canonicis  in  per- 
petuum libère  dimisorunl  in  manu  donini  Willelmi  prioris  qui 
etiam  dédit  eis  duodecim  solides.  Audientibus,  Petro  Matone, 
Petro  Mathei,  Geraldo  Rotgerio,  Bernardo  do  Gutmon  (3),  G[eral- 
dus]  de  Roser  bajulo  d'Esjau. 

GXXIX 

DONATIOrS   DE   LA    BORDERIE   ALAUDIE 

1 150  circa. 
Presentibus  (4)  et  futuris  uotum  facimus  quod  P.  et  Ram- 
Xi)  Mot  écrit  après  grattage. 

(2)  Celte  forme  Aureliaoensis  est  anormale  et  porterait  à  confondre  avec 
Tabbaye  d'Aurillac. 

♦  Fol.  S3,  r«. 

(3)  Bcrnarduâ  de  Agumon,  n**  cccxv. 

(4)  Cette  pièce  est  transcrite  deux  fois.  Ëllo  se  retrouve  d'une  autre 
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nulfus  Celarers  duo  fratres  fueruut  et  habueruni  sororem  quan- 
dam  nomine  Beruiardem,  que  etiam  virum  habuit  Johanuem 
Curatet.  Isii  ergo  P.  et  Ramnulfusatque  Johaaiies  pro  anima  sua 
etanimabus  parentum  suorum  dederuat  et  concesserunt  Deo  et 
Sancto  Johanni  de  Aurelio  bordariam  que  vocatur  Alaudia  (I) 
perpétue  possidendam  in  manu  fratris  Gaufridi  de  Brugeria,  qui 
otiam  dédit  eis  procaritatc  quindecim  soIidos,unicuiquequinque. 
Hujus  rei  testes  sunt  :  Gaufridus  Ademari  canonicus,  P.  clericus 
Rainaldus  la  Grava,  P.  de  la  Vila,  Johannesd'Aisaet  multi  alii. 
Hoc  donum  actum  fuit  in  doino  Sancti  Johauuis  à  Mainac  (2). 


écriture  au  f»  lxvi  v»  du  mss.,  mais  n*y  présente  pas  de  variante. 
(Voir  n®  cccxvni  ôw). 

(I)  Les  Allois,  village  de  la  commune  de  La  Geneytouse,  situé  à  peu 
ne  distance  d'Aureil.  Nadaud  rapporte  [mss.  du  grand  séminaire)  que 
celte  donation  serait  devenue  presqu'aussitôt  rorigine  de  graves  diffi- 
cultes  entre  les  prieurs  d'Aurcil  et  Tabbaye  des  Allois.  Celle-ci  aurait 
été,  en  effet,  établie  sur  une  dépendance  de  ce  domaine  Alaudia, 
d*où  son  nom  même  de  Allodio  serait  venu.  Le  prieur  prétendait  que  le 
monastère  dépendait  de  son  église  et  que  les  religieuses  lui  devaient 
obéissance,  celles-ci  soutenaient  au  contraire  être  chez  elles  et  indépen- 
dantes. Les  parties  intéressées  acceptèrent  l'arbitrage  d*un  tribunal  pré- 
sidé par  Itier,  abbé  de  Lcslerps,  et  il  fut  réglé  qu'EtienneUc,  prieure 
des  Allois,  enverrait  chaque  année  au  prieur  d*Aureil,  à  la  fêle  de 
saint  Jean,  doute  deniers ^  lui  prometlant  de  céder  à  sa  décision  justifiée, 
si  elle  avait  dérogé  aux  usages  de  son  ordre.  Après  la  mort  d'EtienneUc, 
les  religieuses  en  éliraient  librement  une  autre  qui  ferait  la  môme 
promesse  d'obéissance  au  prieur  d'Aurcil.  Cet  accord  fut  promulgué  par 
Gérald,  évoque  de  Limoges.  En  avaient  été  les  témoins  :  Ilier,  abbé  de 
Lesterps,  les  abbés  de  Bonncvaux,  Prébenoist,  Saint-Martial  et  Solignac, 
Klio  de  (limcl,  archidiacre.  Hugues  et  Simon,  archiprêlros,  cl  cinq 
chanoines  d'Aurcil,  au  nombre  desquels  se  trouvait  Etienne  do  Quinsac. 
l/abbé  Roy-Pierrofilc  transcrivant  ces  faits  {Notice  our  les  Allois^  p.  2), 
les  place  entre  \\M  et  1119.  Le  texte  m^'me  do  cet  accord  a  été  publié 
par  M.  Leroux  dans  les  Documents  limousins^  l.  I,  p.  133.  Ce  savant 
croit  cet  acte  rédigé  entre  1 138  et  1 158.  C'est  en  effet  vers  1155  ou  11C0 
qu*il  faut  le  placer,  puisqu'Elie  de  Gimcl  était  encore  vivant  à  cette  époque 
(Bibl.  nat.  fontls  lal.  171 18,  fol.  â7  ol  ss.)  cl  qu'Etionne  de  Quinsac,  fré- 
quemment témoin  dos  actes  de  son  monastère,  no  parait  pas  avec  dale 
certaine  avant  1156,  dans  la  donation  de  l'église  de  Bersac  {Doc.  llrn.,  I. 
xvni,  p.  136). 

;â)  Magnac  (Creuse),  où  se  trouvait  un  prieuré  cure  dépendant  d'Aurcil. 
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(JXXX 

PIERRE   SALVAIN  VEUT  ÊTRE  ENSEVELI  A  AUREIL. 

1160  circa. 

Quidam  clericus  deNobiliacoSalvains,  positus  iainflrmitatede 
qua  morluus  est,  voluit  sepeliri  ia  Âurelio,  juxta  parentes  suos, 
deditque  Deo  et  sanclo  Johanni  pro  anima  sua  et  parentum 
suorum  uuum  sextarium  siliginis  reddendum  in  villa  de 
Peret  (1)  in  manso  qui  dicitur  la  Valada  (2).  Testes  sunt  : 
Simon  capellauus  de  Chastello  Nobiliaci,  Slephanus  de  Quinsac 
et  multi  aiii. 

GXXXI 

PIERRE   DE  PIERRE- BUFFIÉRE  DONNE   UNE   RENTE  DE  QUATRE  SETIERS    DE 

SEIGLE. 

1147-1189. 

Petrus  de  Potra  Buferia  dédit  Deo  et  Sancto  Johanni  pro 
anima  uxoris  sue  Seguino  qualuor  sextarios  siliginis  annuatim 
reddendos  in  décima  de  La  Crozila  (3),  que  erat  de  sun  maridalge  ? 
concedenlibus  tîliis  suis  Petro  et  Gaucelmo.  Testes  sunt  :  dom- 
nus  Wiilelmus  prior,  Slephanus  de  Quinsac,  Geraldus  de  Meiras, 
Wiilelmus  Picmaurs. 

GXXXII 

PIERRE   DE   PIERRE-BUFFIÈRE   ET    GAUCELM    SON    FRÈRE,    SE    FONT   REIXVER 
DE   l'excommunication   QU'ILS   ont   ENCOURUE. 

1147-1189. 

Notum  sit  omnibus  tani  presentibus  quam  futuris,quod  Petrus 
de  Petra  Buferia  et  Gauc[elmus]  frater  suus,  propler  magna  et 

(1  et  S)  Le  Peyrct  et  La  Valade,  hameau i  conligus  au  sud   de  la  com- 
mune de  Saiiil-Denis-des-Murs. 
(3)  La  Croisille,  commune  du  cunion  de  ChâieauDeuf, 
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iiHiumera  mala  que  fecerant  in  villa  d'Alesme  (i)  propler  guer- 
ram  de  Laroiit  excommunicati,  veneruat  ad  emeadacioaem 
Priori  et  canonicis,  dederuntque  Deo  et  sancto  Johaooi  propter 
emeudacioûem  suam  partem  décime,  quam  habebaat  in  manso 
Sancli  Johannis,  quod  dicitur  la  Valeta,  quod  est  in  parochia 
Sancti  Pauli,  lali  pacto,  ut  nullus  serviencium  eorum  ibi  aliquid 
haberel  prêter  Aimericum  Coccum,  qui  ibi  habet  uûum  sexta- 
riuoi  siligiuis  destui.  Testes  saut  :  domnus  Willelmus  prier  ia 
cujus  manu  factum  est  et  totum  capitulum  et  Geraldus  (2)  de 
Meiras,  Willelmus  Picmaurs  et  multi  alii. 


GXXXIII 

«   CARTA  DE  SANCTO  ANIANO   ». 
1109. 

*  Quum  majores  et  patres  nostri  de  sancta  çcclesia  multa  per 
ignoranliam  tenuerunt,  qn§,  nostris  temporibus,  pontificum  nos- 
trorum  atque  doctorum  sive  religiosorum  virorum  doctrina  et 
eruditione  manifestata  sunt  nobis  esse  peccata,  ideo  nos  videli- 
cet  fîlias  (sic)  Faidich  et  Wido  Rasa  et  Sicardus  frater  Helie  pro 
remedio  predictorum  pareiitum  nostrorum  et  pro  animabus  nos- 
Iris,  ut,  nobis  et  illis  omnipotens  Deus  veniam  et  misericordiam 
concedere  dignetur,  donamus  et  concedimus  Deo  et  Sancto 
Johanni  de  Aurelio  dimidium  mansum,ubi  sedet  çcclesia  Sancti 
Auiani  (3)  et  ipsius  çcclesiç  dimidietatem  cum  capella  castri  de 
Altafort  (4)  in  manu  domni  Gaucherii  prioris  predicti  loci  pro 
amore  Dei  et  domni  nostri  Jesu  Gbristi  et  Béate  Marie  virginis 
et  matris  ejus  et  beati  Johannis  apostoli  et  çvangelisle  et  omnium 
sanctorum  Dei,  amen.  Signum,Guarinus  de  Bocinnac;  signum, 
Pelrns  de  Faia;  signum,  Isembardus;  signum,  Ebohis  de  Aallac; 

(1)  Alesme,  commune  d'Aurial,  arrondissement  de  Bourganeuf  (Creuse). 

(2)  En  abréviation  Gerl*.  Celte  forme  se  retrouve  dans  un  certain  nombre 
de  passages  du  Cartulaire.  Mais  comme  les  témoins  de  celle  charte*  et  de  la 
précédente  sont  les  mêmes,  il  faul  lire  évidemment  Geraldus,  qui  est  en 
toutes  lettres  dans  le  no  cxxxi . 

*  Fol.  23,  V. 

(3)  Saint-Agnan,  commune  d'Hautefort. 

v4)  Hautefort,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Périgueux  (Dor- 
dogne). 
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signura,  Geraldus  Capels;  signum,  Petrus  Rotbertus;  signum, 
Petrus  Capels.  Facta  est  hçc  carta  auuo  iacarnalionis  Domini 
railleaimo  centesimo  nono,  iiidictioue  prima,  Papa  Paschali, 
Episcopo  Willelmo  (1),  Régnante  PPhilippo  [sic)  rege  Franco- 
rum  (2). 

GXXXIV 

»  DE  DONATIONE  EGGLESIE  ALTAFORTENSIS  ». 

Ante  1140. 

Ego  frater  Gaucherus,  çcclesiQ  sancti  Johannis  evangeliste 
Aureliensis,  notum  fieri  voio  tam  presentibus,  quani  futuris 
quod,  ab  eo  anno  quo  exortum  est  in  tenebris  lumen  misericors 
et  miserator  et  justus  dominas,  una  cum  communi  consilio  et 
presentià  uostri  capituli,  ita  fllium  nostrum  Petrum  UUiacen- 
sem  nobis  unitum  suscipimns,  quatinus  in  presenti  vila  et 
in  morte,  in  fruendis  tam  temporalibus  quam  spiritualibus  bonis 
lantam  partem  quanlam,  ut  nobis  Deus  concédât,  obtamus;  vide- 
licet  ut  de  missis  et  orationibus,  psalmis  et  elemosinis,  tam  sibi 
fratres  faciant  quantum  in  uostro  monasterio  pro  aliis  singulis 
coustitutum  esse  novimus  et  quamdiu  ipse  vixerit  medietatem 
oblationum  capelle  Sancte  Mariç  Altafortensis  prêter  panem  et 
annonam,  et  de  terris,  domibuset  ortis,  pratis  acquisitis  et  acqui- 
rendis  ita  libère  sibi  concedimus,  ut  nuUi  personarum  clerico- 
rum  vel  laicorum  pro  predictis  bonis  aliquid  servicii  impeudat, 
nisi  soli  Deo  et  clericis  sancti  Johannis. 

Ego  Petrus  Ulliacensis,  dono  et  concedoDeo  et  sancto  Johanni 
capellam  Altafortensem  et  doua  quç  clerici  sancti  Johannis  vel 
prior  ab  episcopo  vel  a  principibus  illius  terrç  susceperunt,  ita 
libère  concedimus,  damus  et  gurpimus,  ut  uullus  saccessor, 
nullus  hères,  ab  hac  die  in  antea,  aliquid  requirere*  in  ea  vel  ca- 
lumpniari  valeal,  sed  eam  Sanctus  Johannes  el  fratres  ejusdeni 
loci  perpetuo  jure  possideant,  prêter  hoc  quod  sicut  predictuni 
est,  Sanptus  Johannes  et  fratres  ejusdem  loci  in  vita  mea  lantuni 


(i)  Il  s'agit  ici  de  Guillaume  il,  qui  fut  évéque  de  Périgueux  de  1099  à 
tl23. 

(2)  Deux  copies  des  diverses  chartes  se  rapportant  au  prieuré  de  Saiul- 
Agnan  se  trouvent  aux  archives  de  la  Haute- Vienne,  D,  943. 

*Fol.  34,  r«. 
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in  ea  habeuduoi  inihi  contulerunt.  Ego  Stephanus,  ipsius  capelle 
presbilQr,  nichil  mihi  in  ea  retineiis,  eaiidem  Sancto  Johanni 
attribuo.  Hujus  doni  sive  coaditionis  in  presenlia  tolius  capituli 
facti,  testes  sunt;  omne  capUulum  Sancti  Johannis,  nominatim 
vero  Prior  Gaucherus  et  Geraldus  Arbertus  obedienciarius  ipsius 
capelle,  Jordaaus  de  Broil,  Petrus  Ulliaceasis,  Ainiericiïs  Petru- 
ciç,  Segiiinus  quoque  canonicus  Saucii  Aredii  (1). 


GXXXV 

ACCORD   ENTRE   LE   PRIEUR   D*AUREIL    ET  L*ABBÉ   DE  TOURTOIRAC  AU   SUJET 

DE  l'Église  de  saint-agnan  et  de  la  chapelle  d'hautefort  (2). 

1138. 

[ËJgo  G[aufridasJ  Dei  gratia  Burdigalensis  dictas  episcopus 
tam  futuris  quam  presentibus  notum  curavi  ûeri  quod  querela 
iaterTusturiaceiîsem  (3)  çcclesiam  et  Aurelianeiisem  [sic)  (4)diu- 
tissime  veatilata  et  habita  pi*o  çcclesia  beat!  Aaiaai  et  capella 
Altafortensi  (5),  Dei  dispoaeiite  provideatia  ad  hune  flnera  deve- 
nit.Gonvocatosiquidemetcoadunato  apud  Burdigalensim  métro- 
poiim  coepiscoporum  et-  abbatum  et  religiosorum  provinciç 
civilatis  ejusdem  sinodali  (6)  conventu  Abbas  Tusturiacensis,  in 
commuui  omnium  audientiam,  clamorem  suum  adversus  prio- 
rem  exposait  et  litterarum  munimenta  quç  habebat  in  médium 
protulit,  et  multis  ac  mulmodis(7)  narrationibus  predictas  çccle- 
sias  esse  sui  juris  et  ecclesie  Tusuiriacensis  asseruit.  Prior  autem 

(i)  SanU-Yrieix,  chef-lieu  d'arrondissement  de  la  Haute- Vienne,  possé- 
dait un  chapitre  célèbre  en  Limousin  de  chanoines  séculiers. 

(S)  La  charte  originale  se  trouve  aux  archives  de  Limoges,  D.  943.  Elle 
est  rongée  et  en  plusieurs  morceaux.  Les  e  sont  souscrits,  ils  remplacent 
les  œ,  il  y  a  lieu  cependant  de  signaler  fecU  qui  en  a  également  un.  Elle 
a  été  publiée  récemment  par  M.  Leroux  dans  les  Documents  LLmouslnf, 
t.  I,  n^xiiy  p   131,  avec  les  quelques  variantes  qui  suivent. 

(3)  Toartoirac,  commune  du  canton  d'Hautefort,  arr  de  P^»rigneux.  Cetle 
abbaye  de  Bénédictins,  importante  dans  la  contrée,  a  été  fondée  en  1025 
par  Gay  de  Limoges. 

(4)  Cette  forme  irrégulière,  puisqu'elle  signifierait  Orléans,  se  trouve 
également  dans  Foriginal.  (Voir  D,945). 

(5)  Aileforensi. 
(G)  synodali. 
(7)  mullimodis. 
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Aureliensis  e  conlraçque  ânnis  objectis  asserciouibus  (1)  tum, 
per  diutissam  possessionem  quain  iiide  habuerat,  tum  per  carlu- 
larum  approbationem  partein  suam  tuebalur  et  eas  prenomiualas 
ecclesiassui  juris  esse  et  fuisse  proprias  af&rmabal.  Tandem  an  te 
datam  judicis  (2)  sententiam,  divina  quç  paciflcis  semper  adest 
miserante  misericordia,  hanc  concordiam  et  pacem  Âbbas  et 
Prior  habuerunt,  scilicet,  ut  Aureliensis  çcclesia  deinceps  singu- 
lis  annis  barbarinensis  monete,  vel  si  illa  caderet,  médiate 
monete  decem  solidos  Abbati  vel  fratribus  Tusturiacensibus  in 
capitulum  eorum  deferendos  censualiter  redderet  in  una  quoque 
qiiinta  feria  Cenç  Domini  (3)  pro  eisdem  çcclesiis,  et  bas  çcclesias 
libère  ac  quiète  et  absque  alio  servitio  Tusturiacensis  çccle- 
si§  amplius  faciendo,  çcclesia  Aureliensis  (4)  haberet  et  possi- 
deret.  De  sepultura  autem,  sicuti  preteritis  temporibus  tenebatur 
ita  deinceps  teneatur.  Factaest  autem  hçc  cartula  ;  anno  ab  incar 
natione  domini  mgxxxyhi,  nostre  vero  promocionis,  anno  ii, 
régnante  Ludovico  rege  Francorum  et  duce  Aquitanorum.  Ut 
igitur  rata  et  Arma  et  inviolabilis  hçc*  concordia  perseveraret, 
Ego  G[aufridusl  (5)  Burdigalensis  ecclesiç  dictus  episcopus, 
sigillo  meo  hanc  cartulam  muniri  feci  et  huic  concordie  et  paci 
ita  factç  inlerfui,  et  vidi,  et  audivi,  et  suscripsi.  Ego  6[uillel- 
mus]  (6)  Xantonensis  episcopus  in terfui,  et  vidi,  etaudivi,  et  sus- 
cripsi.  Ego  L[amberlus]  (7),  Engolismensis  episcopus  el  interfui, 
et  vidi,  et  audivi,  et  suscripsi.  Ego  Gfuillelmus]  (8)  Pelragori- 
censis  episcopus  inlerfui,  et  vidi,  etaudivi,  et  suscripsi. 

Signum  archiepiscopi  Signum  Xantoncnsi»  Signum  EagolismenMs  Signum  Petragoriccnsis  (9) 

^Vf  *  *  * 

(1)  asserlionibus. 

(2)  judicii. 

{Z)  Le  jeudi-saint  do  chaque  année. 

(4)  Aurclianensis. 
•  F«  S4,  v«. 

(5)  Geoffroy,  archevôque  de  Bordeaux,  1 136  f  1158. 

(6)  Guillaume,  évéque  de  Saintes,  Uî?  f  H40  clrca. 

(7)  Lambert,  évèque  d'Angoulôme,  4137  f  Mi8.  Avanl  son  élévation  au 
siège  d'Angouléme,  Lambert  avait  été  un  des  disciples  de  s?int  Gaucher. 
Boll.  acta  sanct,,  t.  l,  april.,  p.  850. 

(8)  Guillaume  lll,  évoque  de Périgucux,  1130  f  29 décembre  !I38. 

(9)  L'évêque  de  Limoges,  le  plus  intéressé,  puisqu'Aurcil  était  dans  son 
diocèse,  ne  figure  pas  dans  cet  acte.  C'est  qu'en  1138  le  isiège  de  Limoges 
était  vacant  par  suite  <le  la  mort  d'Eustorge  arrivée  dans  les  derniers 
jours  de  novembre  1137.  Celte  vacance  dura  trois  ou  quatre  années  par 
suite  de  la  compétition  entre  Amblard,  abbé  de  Saint-Martial,  élu  évéque 
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CXXXVI 

«   CARTA  DE   SAURSIAC    ». 
1191. 

[Qluadam  die  cum  essemus  ego  frater  Gaucherus  et  frater  nos- 
ter  Rigaudus  apud  ç^clesiam  de  Saurciac  (1),  contigit  adveuire 
ibi  Matfredum  (2)  probum  et  veiierabiletn  virum  et  cum  eo 
Mauricium  de  Monteclaro  atque  Rotbertum  de  Durfort,  qui  ro- 
gantes  nos  el  cogeutes,  ut  çcciosiam  illam  ad  faciendum  Dei  ser- 
vilium  acciperemus,  quod  antea  reuauentibusaobissepefecerant, 
laiideni  accepto  cousilio  voiuntati  eorum  asseasum  prebuimus. 
Donavit  igitur  Mauricius,  qui  çcclesiç  dominus  et  possessor  esse 
videbatur,  Deo  et  Sancto  Johaaui  de  Aurelio  et  fratribus  ibidem 
commoraatibus,  predictam  çcclesiam  cum  his  quç  ad  eam  perti- 
nere  videbautur  pro  auima  sua  et  patris  sui  et  pareutum  suorum. 
Quod  donum  coucessit  et  ûrmavit  domous  Matfredus,  cujus  alo- 
dium  eraty  de  quo  Mauricius  illam  habebat,  simililer  pro  anima 
patris  sui  et  pareutum  suorum.  Hoc  douum  fecit  Mauricius  iu 
manu  fratris  Gaucherii  apud  Saurciac,  présente  et  concedente 
Malfredo  et  présente  Rigaldo  canonico  et  fratre  nostro,  et  Rot- 
berto  de  Durfort.  Denique  nos  reversi  in  Aurelium,  proxime  audi- 
vimus  esse  Lemovicas  domnum  Umbaudum  episcopum.  Euntes 
autem  ad  urbem  invenimus  eum  in  caméra  domni  Arnaldi  clavi- 
geri  et   archidiaconi  sancli  Stephani  juxta  monasterium,  cui 

par  quelques  parlisans,  el  Gérald,  doyen  de  Saint-Yrieix,  nevea  de  Tévôque 
défunt,  sur  lequel  s^arrêlait  le  suffrage  du  plus  grand  nombre.  {GallUz, 
X,  H,  col.  623). 

(4)  Soursac,  commune  du  canton  de  Lapleau  (Corrèze).  Siège  d'un  prieuré- 
cure  sous  le  vocabIe]de  Saint-Julien.  L'origine  en  était  inconnue  el  Ton  n'en 
avait  aucunemention  avant  le  xiv®  siècle  (Leroux,  Inoent,^  série  D,lntrod., 
p.  Lvii).  11  figurail  cependant  sur  le  Pouillé  de  M.  Longnon.  Mais  cet  acie 
en  fait  remonler  la  fondation  aux  premiers  temps  d'Aureil. 

(2)  Actuellement  Escorrailles,  commune  du  canton  de  Pleaux,  arrondisse- 
ment de  Mauriac  (Cantal).  Le  Nobiliaire  du  Limousin^  t.  IV.,  p.  157,  nesl 
pas  assez  explicile  lorsqu'il  se  contente  de  dire  que  le  fief  de  Scoraillc  csl 
situé  en  Auvergne,  non  loin  d'Aurillac.  Los  membres  de  cette  maison  eurent 
néanmoins  des  attaches  importantes  et  anciennes  avec  le  Bas-Lii.iousin. 
Outre  ce  qui  est  dit  ici,  les  Scorailles  possédaient  encore  Rilhac-Xainlrie, 
commune  du  canton  de  Saint-Privat  (Corrèze).  Cette  seigneurie  relevait 
également  d'Aureil  et  ils  en  devaient  Thommage  aux  prieurs.  (Voir 
divers  actes  à  ce  sujet,  D,  651,  p.  105  cl  957). 
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referentes  de  §cclesia  omiiem  ordinem  reia  presentibus  cauoaicis 
qui  cum  eo  erant.  Erant  autem  cum  ipso  domaus  Arnaldus, 
Geraldus  de  Fraitet,  Ebolus  Amelius,  Stephaaas  Sapiens;  a  qui- 
bus  concedentibus  et  deprecantibus  accepto  cousilio,  doaavil  Deo 
et  SauctoJohauai  et  fralribus  ibidem  commoranlibus  çcclesiam 
de  Saurciac  jure  perpetuo  possideodam  salva  dominatione  Lemo- 
vice*  sedis.  Fecit  autem  hoc  donum  domaus  Umbaudus  ia 
caméra  domai  A rnaldi,  aunoab  iacarnatioue  domini  miliesimo 
nonagesimo  primo,  iudictione  quatuordecima,  reguante  Philippo 
rege  Fraacorum. 

GXXXVII 

«   DE   ECGLESIA  DE   SORSAG    ». 
Post  1104 

[D]omrius  Eustorgius  Lemoviceasis  episcopus  coucessit  Deo  et 
Sancto  Johanni  de  Aurelio  çcclesiam  de  Saurciaco  in  perpetuum 
lenendam  et  possidendam  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris  ejus- 
dem  loci,  et  concessione  sua  firmavit  donum  quod  prius  facerant 
predecessores  sui  domnus  Umbaudus  etdomnus  Petrus  (l)et  do- 
ua quç  prius  fecerant  viri  nobiles  et  probi  Matfredus  de  Scurralla 
et  Mauricius  de  Monteclaro  qui  laicali  potestate  et  consuetudine 
prius  eam  tenuerant. 

GXXXVIII 

CARTA   DE   SANCTO   MARIANO   (2). 

1080  circa, 

[N]otificamus  presentibus  et  futuris  quod  domnus  Radulfus 
Doiensis  et  fiiius  ejus  Odo  doua  vit  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Au- 

*  Fol.  25,  r«. 

(1)  Le  cartulaire  ne  menlionnc  pas  autrement  la  confirmation  faite  par 
Pierre,  évoque  de  Limoges  (1101-1103). 

(2)  Saint-Marien,  commune  du  canton  de  Boussac  (Creuse),  sur  la  li* 
mile  même  du  déparlement  du  Cher.  Cette  chapelle  fui  Torigine  d'un  petit 
prieuré.  Elle  avait  été  donnée  à  saint  Gaucher  dès  les  premiers  temps 
du  prieuré  d'Aureii  puisque  Eudes  de  Déols,  fils  de  Raoul,  accorde  une 
sauvegarde  aux  habitants  de  Saint-Marien,  concession  rapportée  à  bon 
rfroit  par  M.  Leroux  aux  environs  de  Tannée  109i.  [Doc,  Lim.^  I,  p.M23), 
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relio  Qcclesiam  sancti  Mariant  et  terrain  que  circa  çcclesiam  est, 
que  videtur  ad  illam  pertiaere,  et  omues  homiues  colouos  scili- 

cet  illius  terrç  si  redire  voluerint  pro  anima  sua  et  parentum 
suorum  in  manu  fratris  Gaucherii  prions  sancti  Johannis. 

GXXXIX 

«    DE  MANSO   RAIMRERT   ». 

Iste  idem  domnus  Radulfus  antequanJ  hoc  donum  faceret  do- 
navit  Deo  et  sancto  Johanni  mansum  qui  vocatur  Mas-Raim-  ^ 
bert  que  est  iu  parrofla  de  Vijo  (1). 

GXL 

«  DE   SANCTO   MARIANO    ». 

1100  circa. 

[S]imiliter  Geraldus  li  Tort  de  la  Roca  Wiliebalt  donavit  Deo  et 
Sancto  Johanni  de  Aurelioin  manu  fratris  Gaucherii  prioris  pro 
anima  sua  quicquid  habebat  in  çcclesia  sancti  Mariaui,  in  homi- 
uibus  et  in  terra  quç  circa  iliam  est  et  in  burgo;  et  donavit  simi- 
liter  decimam  de  tota  parroûa  quantum  pertinebatadeum  et  quan- 
tum poterat  dare.  Hoc  donum  fuit  factura  apud  Rocam  Wiliebalt. 
Tesies  sunt  Âmblart  Guillebalt,  Johannes  Guillebalt  monachus, 
N'Emeno  de  Monte,  Gérait  Billuns,  Gérait  Baratuns  et  frater 
ejus,  Guido  Rufusetpluresalii. 

GXLI 

((   DE  SANCTO  MARIANO   ». 

1080  circa. 

[N]otificare  volumus  hominibus  presentibus  atque  futuris,  quod 
domnus  Radulfus  Doleusis  (2)  et  ûlius  ejus  Radulfus,  et  alius 
lilius  ejus  donaverunt  Deo  et  Sancto  Johanni  [de]  Aurelio  in  manu 

(1)  Vie,  Vige,  Vigeon  ou  Vigeois  (D.  480),  diocèse  de  Bourges,  D,  649, 
p.  3P4.  Actuellement  Vijon,  commune  du  canton  deSainle-Sevère  (Indre.) 
(9)  Déols,  faubourg  de  Châteauroax. 
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fralris  Gâucherii  prioris  ejusdetn*  loci,  capellam  saactiMariani, 
que  sita  est  prope  castrum  de  Buciac  (1)  et  terrain,  quam  ibi 
habere  videbantur,  et  heredes  qui  ad  illam  pertinent  ubicumque 
sint,  jure  perpetuo  possidendam  pro  anima  sua  et  patris  et  aliorum 
et  parentum  suorum.  Hoc  donum  fecitdomnus  Radulfusetfilius 
ejus  Radulfus  et  alius  ûlius  ejus  apud  Castrum  Radulû  (2).  Testes 
sunt  HubertusdeBarzeill[io],  MatheusMalitata,  PetrusGradella, 
Raimbaldus  clericus. 

,       GXLII 

GÉRALD  DE  LA  CHÉZE  SE  FAIT  CHANOI?(E,  SES  DONATIONS. 

1100  circa, 

Geraldus  de  la  Chesa  relinquens  erumnale  seculum,  volciis 
ûeri  canouicus  sancti  Jobaunis,  dedil  Deo  et  sancto  Johanni  pro 
anima  sua  et  parentum  suorum  duodecim  denarios  a  Chabo  (3) 
necnon  et  illud  quod  d'Alesme  sive  juste  sive  injuste  capiebat. 
Audieutibus  et  concedentibus  fratribus  suis  et  G[aucherio]  priore, 
in  cujus  manu  factumest,  etRotgerioet  Ramnulfo  fratribus  ejus 
et  Willelmo  deMongibau. 

GXLIII 

DONATION  PAR  DIVERS  DE  TERRES  SISES  A  SAINT-JULIEN. 

1135  circa. 

Rogerius  de  Larunt  donavit  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aurel, 
pro  anima  Almodis  uxoris  sue,  que  ibi  fuit  sepulta,  dimidium 
modium  inter  fabas  et  frumentum  in  ortis  qui  sunt  apud  Sanctum 


•  Fol.  25,  \\ 

(•)  Boussac,  chef-lieu  d^arrondissemccii  (Creuse). 

(8)  Châleauroux,  chef-lieu  du  département  de  l'Indre. 

(3)  Le  Mas-Chaboi,  autrement  dit  le  Mas-Saint-Jean,  commune  de  Sainl- 
Sulpice-le-Dunois,  canton  de  Dun-le-Palleteau,  arrondissement  de  Boussac 
(Creuse).  Le  Mas-Chabot,  devint  le  siège  d'un  petit  prieuré.  La  donation 
parait  antérieure  à  Tan  MOO,  ainsi  qu'il  résulte  d'une  mention  portée  à  l'in- 
ventaire de  Tourniol  (D.  649,  p.  352)  par  suite  d'un  arreniemenl  dont  le 
texte  a  été  publié.  [Doc.  Llm.,  I,  p.  128). 
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Julianum  etunuoi  ortum  apud  sanctum  Jnlianum  (l).Hoc  donum 
fecit  Rogerius  iacapilulo  coram  omaibus  fratribusia  manu  fralris 
Gaucherii  prioris  ejusdem  loci.  Testes  sunt  isti  milites  qui  erant 
cum  illo;  Bosode  la  Casa,  Stephanus  de  Saiicto-Marcio,  Icterius 
de  Yiziumy  Boso  des  Aias  et  alii  plures.  Statuit  quoque  Rogerius 
ut  redderetur  iu  feslivitate  omnium  sanctorum,  ut  in  anniver- 
sario  predicle  domine  haberent  fratres  refectionem, 

Donavit  similiter  sancto  Johanni  pro  anima  predicto  domine  et 
pro  anima  patris  et  maths  sue  Wido  de  Turre  unum  mansum  qui 
est  apud  Mornam.  Hoc  donum  factum  est  apud  Lemovicas 
ante  portas  sancti  Martialis,  ubiest  leo  (2),  in  manu  Pétri  Bruni 
canonici  sancti  Johannis.  Testes  sunt  Rogerius  de  Larunt,  Din- 
trannus  de  Carreras,  et  alii  plures. 

Hoc  donum  concessit  Rogerius  minor  de  Larunt  qui  habebat 
flliam  predicti  Guidonis  et  donavit  quicquid  donare  poluit  pro 
anima  matris  sue  et  statuit  ipse  et  pater  ejus,  ut  de  redditibus  ejus 
haberent  seraper  fratres  refectionem  in  anniversarium  predicte 
domine.  Testes  sunt,  Rogerius  pater  pueri,  Stephanus  de  sancto 
Marcio,  Petrus  de  Casa,  Marbodius  de  Ribera, 


CXLIV 

DONUM  UGONIS  DE  MASANTES 

1100  ante. 

[E]go  Ugo  de  Masantes  dono  domino  Deo  et  Sancto  Johanni  de 
Silva  Aureliaca  duos  bordarias  quarum  una  est  ad  Podium  in 
parroâa  Sancti Pauli  (3),  et  aliaest  juxta  mansum  qui  vocatur  a 
Tort  (4)  in  parrofia  de  Jullac  (5)  pro  anima  mea  et  amiconim 
meorum,  amen.  Et  ipse  bordariç,  sunt  de  alodio.  Testes  sunt 
Bernardus  de  Joviniaco  Petrus  Willelmus,  Petrus  Judeus,  Rai- 
mundus  frater  ejus. 


(1)  Sainl-Julien-Ie-Petit,  commune  du  canton  d'Eymoutiers. 

(2)  Voir  n®  liv,  note. 

(3)  Le  Puy-Enchabat,  commune  de  Saint-Paul.  (D.  649,  p.  220). 

(4)  Métairie  du  Tort,  voir  n«  xxni. 

(5)  Juillac,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Brive  (Corrèze). 
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GXLV 

*«    m   PARROFIA   SANCTI   MAUREUI    »  (I). 

1 100  circa. 

1*  —  Mansum,  qui  vocaturlo  Caslaint(2)  donavit  Deoet  Sanclo 
Johanni  de  Aurel  quedarn  domina  nomiiie  Franneit  uxor  Hai- 
merici  Selvaui,  concedeutibus  filiis  suis  lianiuilfo  el  Aimerico. 
Ipsa  vero  douavit  seipsam  Sanclo  Johanni  ad  serviendum  Deo. 
Quodest  lestiiiionium  hujus  doni,  Sign.  Pelrus  Li  Drul. 

2«  —  In  hoc  manso,  quicquid  habebaul  iili  de  Vilereil  scilicet 
Geraldus  Rolbertus,  Aimericus,  Gaufredus,  Marbodus,  donave- 
runt  Deo  et  saucio  Johanni  pro  auimabus  suis  ac  parenlum  suo- 
runi.  Testes  sunt;  Hildaiuus  de  Nobiliaco,  Pelrus  do  Vetula 
Cella,  Geraldus  de  Murs,  Geraldus  La  Garda. 

3®  —  Bordariani  unam  que  vocalur  La  Riberia  (3j  donavit  Deo 
et  sanclo  Johanni  quedam  domina,  nomine  Stephana,  soror  6e- 
raidi  la  Ribera  pro  sepullura  sua,  Quod,  si  ibi  noUet  vel  non 
possetsepeliri,  anniversariumsuum  facerent  semper  fratres.Sign. 
Amelius  del  Cassan,  Geraldus  de  Cisternes,  Gauscelmus  filius 
ejus  dominç  qui,  audientihus  illis,  concessit. 

4<'  —  Quattuor  sexlarias  de  terra  eu  m  prato  sibi  junclo,  quod 
vocalur  a  i'Arfoil  (4),  et  unum  orium  ad  villam  que  dicitur  la 
Verrina  (5)  dédit  Deo  et  sanclo  Johanni  Slephanus  del  Rose  pro 
anima  sua  et  amici  sui  Rotgerii  Karli  de  quo  eam  habebat,  cujus 
precepto  donavit  eam  terram.  Sign.  Slephanus  do  Turone,  Jorda- 
Dus  de  Moisanes  (6). 

•  Fol.  26,  r«. 

(!)  SaiDi-Moreil,  commune  du  canton  de  Royère,  .arrondissement  de 
Bourganeuf  (Creuse  ). 

(2)  Le  Chalain,  village  au  nord  de  Sainl-Moreil.  Il  existait  au  Chatain- 
Saint-Moreil  une  chapelle  sous  le  vocable  de  Notre-Dame;  elle  devint  un 
petit  prieuré  dépendant  d'Aureil,  qui,  bien  qu'on  l'ignorât  jusqu'ici  (voir 
Inventaire  des  Archioes  départementales^  D,  p.  u),  remonte  au  temps  de 
saint  Gaucher. 

(3)  La  Ribière-Augaii,  village  de  la  commune  de  Saint-Morcil. 

(4)  Ari'euillc,  hameau,  près  des  limites  de  la  commune  de  Saint-Moreil, 
mais  appartient  à  la  commune  de  Saint-Priest-Palus. 

(5)  La  Virinc  ou  La  Vedrennc,  village,  commune  de  Saint-Moreil. 

(6)  Moissannes,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard  (Haute-Vienne), 
près  des  limites  de  ce  département  et  de  celui  de  la  Creuse. 
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5**  —  Maiisutn  qui  est  iii  villa  quem  {sic)  dicitur  Belarbre  (1), 
qui  vocatur  Li  Mas  Beraldenc,  donavii  Beraldus  d'Espaiunac  et 
Rannulfus  nepos  ejus  Deoet  sancto  Johanoi  pro  aaimabus  fra- 
Irum  suorum  Rainaldiet  Bernardi  tali  conventu,  ut  nos  cambi- 
remus  eis  uuam  bordariatn  que  est  a  Valera. 

ô'*' —  Mansum  uuum,quiest  in  villa  que  dicitur  al  Pomeir  (2), 
doiiavit  Geraldus  de  Vaus  clericus,  filins  Geraldi  de  Vaus,  Deo  et 
sancto  Johanni  pro  sepultura  sua  et  pro  anima  sua.  Sign.  Jo- 
hannes  Agart,  Stephanus  frater  noster. 

7«  —  Bordariolam  unam  al  Pomeir  donavit  Geraldus  de  Vaus, 
pater  supra  dicti  clerici,  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua. 
Sign.  Geraldus  del  Pomeir,  Geraldus  de  Gocenor. 

8®  —  Mansum  unam  et  unum  bordariam  qui  sunt  à  la  Vila  (3) 
donavit  Amelius  de  la  Yila  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua 
et  ipse  Amelius  permansit  in  Aurel  multis  diebus  usque  ad  mor- 
lem  et  ibi  sepultus  est.  Sign.  Geraldus  de  Cisternes,  Rotgerus 
Faftôr,  Amelius  del  Cassain,  uxorejus,  et  fîlius  Gauscelmus  con- 
cesserunt. 

9© —  Bordariolam  unam  a  la  Vilatella  donavit  Petronilla  del 
Mas,  coucedentibus  Rannulfo  viro  suo  et  Petro  filio  suo,  Deo  et 
sanclo  Johanni  pro  anima  sua  et  pro  anima  N'Aimari  fratris  sui. 
Sign.  Johannes  del  Mas. 

10*»  —  In  villa  que  vocatur  al  Mas  (4)  dederunl  Deo  et  sancto 
Johanni  pro  animabus  suis  suos  frarresches  (5);  Petrus  del  Frot- 
bertesc  donavit  suam.  Sign.  Petrus  La  Cumba,  Ramnulfus  del 
Mas. 

Gerelt  del  Broil,  amita  ejus  Pétri,  donavit  suam,  Sign.  Ste- 
phanus Rainaldus,  Stephanus  Grossus.  > 

Geraldus  Riberols  dédit  aliam  partem.  Sign.  Rotgerius  Faber, 
Stephanus  li  Gros,  Rannulfus. 

Geraldus  de  la  Ribera  donavit  aliam  partem  que  fuit  à  la  Roia 
et  donavit  très  denarios  quos  ipse  habebat,  et  per  ammonitioncm 
uxor  Franchet  ipsius  Geraldi  donavit  aliam  partem. 

(4)  Belarbre,  hameau  du  village  du  Châtain. 

*  Fol.  26,  v«. 

(9)  Le  Pommier,  village,  commune  de  Saint-Moreil. 

(3)  La  Viallé,  hameau,  près  du  Pommier. 

(4)  Le  Mas,  hameau,  commune  de  Saint-Priest-Palus. 

(5)  D*après  le  lexique  de  Godefroy,  dans  le  sens  élymologique,  Frar- 
resches signifie  succession  indivise  ou  partagée  entre  frères.  Mais  son 
acception  plus  étendue  est  le  droit  de  copropriété  appartenant  au  donateur 
dans  la  terre  donnée. 


—  100  — 

Stephanus  fraler  Benedicti  dooavit  aliam  partem.  Sign.  6au- 
fredus  de  Sepulcro,  Stephanus  li  Gros. 

!!•  —  In  villa  Sancti  Maurelii  dederunt  Deo  et  sancto  Jo- 
banni  Ainiarus  de  les  Moleras  et  fratres  ejus  unum  orlum  et  me- 
dietatem  décime  illius  orti  pro  animabus  suis.  Sign.  6eraldus(/e 
Cistemes,  Amelius  del  Gassan,  Bracbet. 

12® —  *ln  eadem  villa  dédit  Deo  et  sancto  Jobanni  alium 
ortum  Fulco  de  la  Gbesa  pro  anima  sua  et  parentum  suorum. 

13^  —  Alium  ortum  donavit  Guaucelmus  de  La  Gbesa  Deo  et 
sancto  Jobanni,  qui  tenet  duos  sextaratas  in  villa  que  dicitur  al 
Maisonil  (1),  pro  anima  sua.  Sign.  Hilduinus  de  Nobiliaco. 

140 — Similiter  isto  Gauscelmus  dédit  Deo  et  sancto  Jobanni 
boc  quod  babebatin  duas  peces  de  terrain  villa  que  dicitur  Vila- 
valeis  (2),  pro  anima  sua.  Sign.  Hilduinus  de  Nobiliaco. 

15* —  lu  manso  qui  vocatur  la  Sescbera  (3),  donavit  quartam 
pariem  et  de  terra  et  de  décima  Deo  et  sancto  Jobanni  Willelmus 
de  la  Bibera  pro  anima  sua.  Sign.  Stepbanns  li  Gros. 

16*  —  (4)  In  bordaria  quadam  quç  est  a  Belarbre  (5)  donavit 
quedam  femina  nomine  Gerelt,  uxor  Geraldi  La  Vulgun,  Sancto 
Jobanni  dimidium  modium  sigilinis  et  tredecim  denarios  (6)  pro 
animasua,  concedente  Geraldo  de  Larunt  dequo  movebat.  Testes  : 
Geraldus  de  Larunty  Guillelmus  de  Sancto  Marcio,  Petrus  frater 
ejus  Gerelt  qui  donum  concessit. 

17**  —  Bordariolam  unam  dimisit  quidam  nomine  Arcbem- 
baldus  Deo  et  sancto  Jobanni  pro  anima  sua  quando  fuit  canoni- 
eus,  quQ  est  sub  ecclesia,  quç  dicitur  Gastel. 

•  F*  sr,  r*. 

(1)  Ne  serait-ce  pas  Maisonnisscs,  commune  du  canton  d'Ahun? 

(2)  Villevalcix,  ce  nom  est  porté  par  un  grand  nombre  de  localités  dans 
la  lire  use.  Lequel? 

(3)  11  y  a  bien  un  village  des  Séchères  dans  la  commune  d'Aureil,  mais 
il  ne  parait  pas  so  rapporter  à  celui  dont  il  s'agit  ici. 

(4)  Cette  charte  a  les  caractères  de  récriture  du  premier  copiste,  même 
encre,  môme  forme  des  lettres  et  Tintérieurde  capitales  doublé  de  rouge; 
toutefois,  bien  que  la  place  n'ait  pas  fait  défaut,  les  leUres  sont  plus  ser- 
rées et  moins  grosses. 

(5)  Commune  de  Saint^Moreil. 

(6)  Ces  trois  mots  en  interligne  sont  d'une  écriture  postérieure. 
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CXLVI 

GÉRALD  DE   LARON  ÉTABLIT  SON  ANNIVERSAIRE   QUI  EST  ENSUITE  RACHETÉ 

PAR  GÉRALD,  SON    FILS. 

1147-1189. 

Geraldus  de  Laront  positus  in  infirmitate,  de  qua  mortuus  est, 
voluit  sepeliri  in  Aurelio,  precepitqae  filiis  suis  et  sibi  (1)  ser- 
vieuUbus,  ut  canonici  habereat  ia  die  anniversarii  sui  plenam 
refeccioiiem  quod  per  longum  teinpus  iactuin  est.  Geraldus  vero 
filius  suus  scieos  hoc  non  posse  teneri,  dédit  Deo  et  saacto 
Johanni  pro  hoc  auaiversario  quatuor  sextarios  siliginis  et  qua- 
tuor aveiie  reddendos  in  terra  do  Saletas  (2).  Testes  sunt .  dom- 
uus  Willelmus  prior  in  cujus  manu  factura  est,  Petrus  Guido, 
Presans  serviens  suus. 

GXLVII 

FONDATION   PAR   GÉRALD  DE  LARON  EN   FAVEUR   DE   SAINT-MICHEL 

DE  GHATEAUNEUF. 

1147-1189. 

Notum  habeant  tara  présentes  quam  futuri  quod  Geraldus 
Laront  filius  Geraldi  Laront  dédit  pro  anima  sua  et  parentura 
suorum  capelie  sancti  Michael  de  Ghastello-novo  (3)  ad  lurai- 

(1)  L'abréviation  i  est  évidemment  sibi,  mis  pour  suis, 

(2)  Une  note  en  marge  du  ms.  indique  que  c'est  Saloias,  Sauvias; 
serait-ce  Sauviat,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard? 

(3)  Chàteauneuf,  canton  de  Tarrondissemenl  de  Limoges.  Sous  le  vo- 
cable de  Saint-Michel,  un  prieuré  dépendant  d'Aureil  y  fut  établi  avec  une 
annexe  sous  le  patronage  de  saint  Jean,  dans  la  même  commune,  à 
Venouhant.  Dès  1029  cette  chapelle  Saint-Michel  existait  puisque  Tévêque 
de  Limoges  Jourdain  en  donnait  la  quatrième  partie  à  sa  cathédrale  Saint- 
Etienne.  (Bon.  Saint-Amable,  t.  III,  p.  406).  La  chapelle  de  ce  prieuré  fut 
détruite  et  démolie  par  ordonnance  de  Tévêque  de  Limoges,  et  les  maté- 
riaux vendus.  Celle  charte  montre  qu'au  xu^  siècle  la  chapelle  de  Saint- 
Michel  de  Châteauneuf  relevait  déjà  du  prieuré  d'Aureil.  Jusqu'ici  on  ne 
constatait  cette  dépendance  qu'à  une  période  bien  plus  récente.  (Voir 
Inoeruaire,  inirod.,  p.  xui). 
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nare  in  die,  quartam  partem  deu  Mas  de  Faurias  quod  est  in 
parofia  de  Linars  juxta  Sautorn  (1)  et  quinque  quartas  siligiuis 
et  quinqae  quarlas  avene  a  la  Chaim  in  parofia  de  Nouvic  (2). 
Testes  sunt  :  Guido  de  Piamiel,  Petrus  Guido  nepos  suus  (3j; 
Gauc[elmus]  canonicus,  Presans  serviens. 

GXLVIII 

«   MANSUS   U   RIBIEYRA  QUI   EST  PROPE  EGGLESIAM   DE  MOYSANBAS  >» 

1115  circa. 

*  Quidam  juvenis,  Odo  nomine,  qui  fuit  &iius  Gausberti  Folcut, 
donavit  Deo  et  sancto  Johanni  qnando  factus  estcanonicus  unum 
maiisum  qui  vocatur  La  Ribera  (4)  prope  ecclesiam  de  Mois- 
sanas  (5)  etunam  bordariam  que  vocatur  a  Seveua  que  est  in  Car- 
nazeis,  quimansus  et  bordaria  movent  de  comilissa  de  la  Marcha, 
que  comitissa  (6)  dédit  et  concessit  Deo  et  sancto  Johanni  pro 
auima  sua  et  patris  sui  mansuin  et  bordariam  et  douum  quod 
Odo  fecorat  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris.  Audienle  domno 
Rannulfo  archiadono  et  abbate  del  Daurat  (7),  et  Audeberlo  Fer- 
rut,  et  Simone  fllio  Amelii  Apercept  procuratoris  comitisse. 

(1)  Saulour-le-Grand  et  Sautour-le-Petil,  villages  de  la  commune  de  Linars. 
Le  Mas  de  Saulour>Ldleu  fut  donn(^  plus  lard  au  prieur  d'Aureil  par  noble 
Gaucclm,  miles  cruceslgnatus  cum  esset  in  poinctu  itineris  ejus  uUra 
mare  ad  subsidium  terre  sancte,  en  Tannée  1289.  -^  D.  463. 

(2)  Neuvic,  commune  du  canton  de  Châleauneuf. 

(3)  11  y  avait  e/'us;  un  acide  a  fait  disparaître  à  peu  près  ce  mot,  qui  a  été 
à  côté  remplacé  par  suua. 

*  Fol.  27,  \^ 

(4)  La  Ribièrc,  hameau  au  sud  de  Moissannes,  sur  les  étangs  d*où 
s'écoule  le  Paland,  qui  va  se  jeter  plus  loin  dans  le  Tarn  et  avec  lui  dans 
la  Vienne,  entre  Saint-Léonard  et  Révères. 

(5)  Moissannes,  commune  du  canton  de  Sainte  Léonard. 

(t5)  Almodis,  sœur  de  Bozon  111,  comte  de  la  Marche,  lui  succéda,  lors- 
qu'il eut  été  tué  au  siège  de  Confolens  en  4001.  Elle  vécut  jusqu'en  H 16. 

(7)  Le  Dorai,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Bellac  En  H07 
déjà  Ramnulfe  était  abbé  de  cet  ancien  monastère,  et  en  même  temps 
archidiacre  de  Saint-Etienne  de  Limoges.  Une  vingtaine  d'années  après 
(1130),  sacré  évoque  de  Limoges  par  Gérard,  évoque  d'Angouléme,  légal 
de  l'antipape  Pierre  de  l-éon,  il  remplit  les  fonctions  épiscopalcs  dans 
cortaincs  villes  du  diocèse  en  même  temps  qu'Euslorge,  l'évèque  légitime, 
les  exerçait   dans  d'autres  localités.  Saint  Bernard  mit  Hn  à  cette  c^m* 
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GXLIX 

SUZANNE,   MÈRE  DE  CATARD  LAYEL,    DONNE  UN   SETIER  DE  SEIGLE 
ET  DOUZE  DENIERS   SUR  DIVERS  BIENS. 

1147-1169, 

Domina  quedam,  nomine  Susaana,  mater  Gathardi  Lavel  cano- 
nici,  dédit  seipsam  Doo  et  saacto  Johaiini  deditque  de  suc  mari- 
datge  pro  anima  sua  et  parentum  suorum  uiuim  sextarium  sili- 
ginis  in  orto  qui  estauQuairiu  de  Laurieara  etduodecimdenarios 
in  terra  delà  Golre,  et  quatuor  denarios  (1)  in  manso  de  Mane- 
las  ^2)  quod  est  in  parochia  de  Becinas  (3),  concedentibus  filiis 
suis,  Audeberto  et  Gaihardo.  Hoc  fuit  factura  in  manu  domni 
Willelmi  prioris.  Testes  sunt  :  Audeberlus  presbiter  de  Bersac  (4), 
et  Mesclaioc  de  Becinas,  Hugo  Beraus  et  Ainardus  fratres  sui. 

CL 

«   CAPELLE  VILLE   SANCTI  MARTINI.   » 

1185  circa. 

Umberlusde  Domno(5)  donavit  vicariara  quam  habebat  in  villa 
sancti  Martini  (6)  Deo  et  sancto  Johanni  pro  Audierio  filio  suo, 

pétition  que  soutenait  le  comte  de  Poitiers  et  peu  après  (1135)  Raninulfe, 
se  retirant  à  Tabbaye  de  Beuil  qu'il  avait  fondée  en  UÎ4,  mourut  des  sui- 
tes d'une  chute  de  cheval  (Gallia  Christin,.,  Il,  522.  —  Apud  Labbb, 
t.  Il,  Chron.  Vos.). 

(i)  Une  main  postérieure  a  écrit,  d'une  manière  peu  lisible  et  en  inter- 
ligne, au-dessus  de  denarios,  ce  mot  Galaster, 

(2)  Les  Grandes  et  Petites  Maguclles,  villages  près  de  Bessines.  Un  grat- 
tage postérieur  a  effacé  un  jambage  de  Tn,  de  sorte  qu'on  ne  lirait  plus 
que  Maieilas. 

(3)  Bessines,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Bellac. 

(4)  Bersac,  commune,  canton  de  Laurière. 

(5)  Le  Dognon,  hameau,  commune  du  Chalenct,  sur  les  confins  de  la 
Creuse  et  de  la  Haute-Vienne. 

(6)  Saint-Martin-Terressus,  commune,  canton  de  Saint-Léonard  (Haute- 
Vienne)  et  Sainl-Marlin-Sainle-Catherine,  commune  du  canton  de  Bour- 
ganeuf,  dans  la  Creuse,  sont  à  égale  distance  du  Dognon.  il  semble  ce- 
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quem  misit  canonicum  iii  Aurelio  (1),  concedentibus  fratribus 
et  filiis  suis  ;  dédit  etiam  et  coacessit  unum  receptum  quod  habe- 
bat  in  domo  canonicorum  ;  dédit  etiam  très  bomiaes  Beruardum 
Lascura,  et  Petrum  de  Porul  et  Petrum  cognatum  ejus.  Testes 
sunt  :  dominus  Wilielmus  prior  in  cujus  manu  factum  est, 
Stephanus  de  Quinzesasc,  B[ernardus]  de  Charnac,  canonici,  Ge- 
raldus  celariers  de  Gbaruac  presbiter,  et  multi  alii. 

GLI 

•     ETIENNE   DU    BOST   FAIT   SON   FILS   CHANOINE. 

1170  circa. 

Stephanus  deu  Bosc  peciit  filium  suum  St[ephanum]  fieri  cano- 
nicum in  Aurelio  ;  qui,  accepta  petitione,  dédit  Deo  et  sanclo 
Johanni  duos  sextarios  siliginis  reddendos  in  décima  de  Ro- 
sier (2).  Testes  sunt  :  Aimericus  deu  Bosc  frater  suus,  Aimeri- 
eus  de  Laga. 

GLU 

PIERRE   D*AUBIAS   CONSTITUE   UNE   CHANDELLE   DE   RENTE. 

\        1 190  circa. 

Notum  sit  omnibus  quod  ego  Petrus  d'Albisis  sacerdos  dedi 
Deo  et  sancto  Johanni  evangeliste  candelam  unam  sex  denario- 
rum  annuaiim  reddendam,  in  prato,  qno  Hibernale  dicitur, 
quod  est  in  villa  d'Albias  in  festivitale  sancti  Johanni,  que  est 
lercio  die  posî  natale  Domini.  Audientibus  G[eraldo]  de  Brolioet 
Beruai'do  de  Quinsac  canonicis,  et  F^.  6.  d'Albias,  qui  his  diebus 
pratum  tenebat.  Et  ego  P[etrus]  mea  manu  conscripsi  (3). 


pendant  difficile  d'hésiter  entre  ces  deux  localités:  il  s'agit  ici  de  Saint- 
Martin,  commune  de  la  Creuse,  dont  il  est  plusieurs  fois  question  dans  le 
Cartulaire.  (Voir  n^  cciii). 

(I)  Voir  sur  cet  Audiers  du  Dognon  les  n""  CLxxn  et  ccii. 

(S)  Roziers,  commune  du  canton  de  Châteauneuf. 

(3)  L'écriture  est  en  effet  différente  du  reste.  Serait-ce  le  donateur  lui- 
môme  qui  a  consigné  sa  donation? 
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GLIII 

*  «  m   PARROFIA   D'aURIAC.  » 

1115  circa. 

1®  —  la  ecclesia  de  Auriac  (1),  in  décima  ecclesie,  donavit 
Willelmus  Frotgerus  duos  sextarios  de  sigiline  in  perpetuum 
pro  anima  sua.  Sign.  Rotgerus  Fruins  et  Helias  frater  ejus. 

2*  —  Mansum  qui  vocatur  Bavetches  donavit  similiter  Deo 
et  sancto  Johanni  Willelmus  Frotgerus  pro  anima  sua  et  la  de- 
cimam  et  hereditarios  excepto  les  ortos  et  les  pratos,  qui  sunt 
ad  unum  fevalem,  qui  debent  duos  solidos  de  rendua.  Sign. 
Rotgerus  Fruins  et  Helias  frater  ejus. 

Postea  predictus  fevalis  concessit  Deo  et  sancio  Johanni  pro 
anima  sua  et  parentum  suoriim  supradictos  ortos  et  pratos  cum 
duobus  solidis  concedenle  Willelmo  Frotgerio  de  qno  move- 
bal  (2). 

3®  —  Mansum  unum  a  la  Maceria  (3)  donavit  Deo  et  sancto 
Johanni  Gauscelmus  de  La  Chesa,  et  frater  ejus  Fulco  audivit. 
Sign.  Hilduinus  de  Nobiliaco. 

4*  —  Willelmus  Frotgerus  donavit  partem  suam  de  décima 
quam  habebat  in  hoc  manso;  et  si  aliquid  amplius  habebat  totum 
similiter  donavit  pro  anima  sua.  Sign.  Rotgerus  Fruins  et 
frater  ejus  Helias. 

5*  —  Gaufredus  et  Ganteras  frater  ejus  et  mater  eorum  Agnes 
de  Buialo  (4),  donaveruntDeo  et  Sancto  Johanni  de  Aurel  pro 
anima  fratris  sui  Amelii  de  Carreres  quidquid  habebant  in  duos 
mansos  qui  sunt  in  villa  quç  dicitur  la  Mazera,  quoram  unus 
dicitur  li  Mas  del  Guat  alius...  (S)  habebant  enim  in  eis  ortos  et 
prata  et  quicquid  aliud  habebant  totum  dederunt.  Testes  Rotgerus  : 
Fruins  et  frater  ejus  Helias  Quintinus,  Rotgerus  de  Monblanzon. 

6**  —  Guillelmus  de  Buialo  quando  venit  ad  obitum  in  via 
de  Jérusalem  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  pro    anima  sua 

•Fol.  28,  r«. 

(1)  Auriat,  commune,  arrondissement  et  canton  de  Bourganeuf  (Creuse). 

(2)  Celte  Hn  est  écrite  postérieurement. 

(3)  La  Mazière,  hameau,  commune  de  Sauviat,  canton  de  Saint-Léonard 
(Haute-Vienne),  sur  la  limite  de  la  commune  d'Auriat  (Creuse). 

(4)  Bujaleuf,  commune  du  canton  d^Eymou tiers. 

(5)  Nom  laissé  en  blanc. 
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duodecim  denarios  iu  villa  que  dicitur  Villamoteis  (1).  Testis  est 
Bernardus  Goscelmus  per  cujus  maiium  nos  scimus  hoc  donum 
fuisse  factura. 

7*  —  Pelrus  de  Campaires,  consauguineus  Pelri de  Saucto  Mau- 
rilio  canonici,  douavit  Deo  et  sancto  Johaani  terram  quam  habe- 
bat  ex  partejmatris  suç,  quam  dederant  ei  parentes  Pétri  de 
sancto  Maurilio  canonici  quando  ipsa  accepit  maritum,*et  con- 
cessum  est  ei  beneficium  incapitulo.  Testes  sunt:Gonstantinus 
Laveria,  Geraldus  de  la  Mazera  et  Constantinus  frater  ejus. 

GLIV 

«  ECCLESIE  SANCTI  AMANDI.  » 

1 100  circa. 

Gauterus  Cortes  donavit  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aurel  deci- 
mam  quam  habebat  in  parroûa  Sancti  Amandi  (2)  pro  anima 
uxorissuç  quevocabaturN'Aina,quam  decimam dédit  et  Rannulfus 
Silvanus  paler  suus,  quando  accepit  maritum,  et  donavit  iterum 
aBrugellolas  sex  denarios  in  manso  Contai,  qui  reddendi  sunt  in 
augusto  monse,  qnos  Stephanns  de  las  Cledas  vel  ûlius  ejus  solet 
reddere.  Simililer  ipse  Gauterus  donavit  la  bordariam  de  la 
Faga  (3)  Sancte  Marie  de  Chaison  (4j  cum  tali  conditione,  ut 
si  quis  calumniaverit  eam  vel  lulerit  suo  jure,  ipsa  concessio  quç 
erat  in  predicta  bordaria  fuisset  in  dimidiam  bordariam  de  Vila- 

(1)  Villemonteix,  village  au  nord  de  la  commune  de  Bnjaleuf. 

*  Fol.  ï8,  V». 

(3)  Saint-Amand-Jartoudcix,  commune  de  rarrondissement  et  du  canton 
de  Bourgancuf  (Creuse).  En  H96,  Sebrand,  éVêque  de  Limoges,  donna  à 
Aureil  Téglise  de  Saint-Amand  el  un  prieuré  y  fut  établi  {Doc,  Lim.,  I, 
p.  146,  n°  xxvni).  Dès  Tannée  précédente,  Sebrand  avait  déjà  autorisé  'la 
construction  d'une  chapelle  au  lieu  do  Beloeker  {ibld,^^.  146),  actuelle- 
ment Beauvais^  hameau  de  la  commune  de  Saint-Amand. 

(3)  Faye  (le  haut  ou  le  bas),  village,  commune  de  Sainl-Amand-Jarlou- 
deix. 

(4)  Cbaisson,  commune  de  Bujaleuf.  La  paroisse  est  sous  le  vocable  de 
la  Nativité  de  la  Sainte- Vierge  el  appartenait,  au  début  du  xn«  siècle,  à 
Aurcil.  Celle  donation  de  Gaulier  Corlès  est  donc  de  cette  époque.  Saint 
Gaucher  en  lit  peu  après  donation  aux  chanoines  de  Saint-Léonard,  entre 
les  mains  de  Alon,  leur  prieur  (t  1185?).  Voir  la  charte  de  celle  dona- 
tion Doc.  Lim.j  I,  p.  127. 
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vales  (I).  Testes  suul  :  Bernardus  Corles,  Geraldus  monachus 
Stephaûus  Restol. 

GLV 

«    GAPELLE  DE  BRUGERIA.    (2)  » 

1200  circa. 

Nolum  sit  omnibus  quod  Stephanus  de  Manac  presbiter  émit 
unam  bordariam,  que  dicitur  de  la  Cort  que  est  in  parochia 
de  Bosocle  (3)  a  quodam  milite  scilicet  Bernardo  de  la  Brugera, 
qui  miles  retinuit  in  ea  quatuor  sextarios  siliginis  ad  mensuram 
de  Pairac  (4).  Testes  suut  :  Bernardus  abbas  deu  Palais  (5),  Ber- 
nardus de  Gharnac  et  multi  alii. 


(4)  Villevaleix,  old,  supra. 

(2)  Ce  titre  indique,  non  pas  1  objet  de  la  donation,  mais  son  attribution 
postérieure  au  prieuré  de  la  Brûgère.  (Voir  n^  clxi). 

(3)  Boussogle,  village  de  la  commune  de  Bourganeuf.  Il  n'y. a  plus  de 
paroisse  dans  ce  village. 

(4)  Peyrat-le-Châtcau,  commune  du  canton  d*Eymoutiers.  Sous  la  pro- 
tection de  son  château,  dont  une  grosse  tour  carrée  se  voit  encore,  Peyrat 
avait  une  grande  importance  dans  le  pays,  et  était  un  des  postes  avancés 
des  états  d'Alphonse  de  Poitiers  dont  il  relevait.  Lorsqu'on  1i59  Saint- 
Louis  restitua  au  roi  Henri  III  d'Angleterre  les  trois  diocèses  de  Limoges, 
de  Périgueux  et  de  Cahors,  sur  lesquels  il  lui  reconnut  des  droits,  ce  ne 
fut  pas  sans  réserver  des  garanties  pour  son  autorité  royale.  11  fit  un  acte 
do  justice  que  plusi3urs  ont  blâmé,  bien  à  tort,  car  il  se  montra  en  même 
temps  véritable  politique,  il  excepta  en  effet  de  la  reslilulion  Thommage 
de  ses  frères  et  les  terres  dont  les  seigneurs  avaient  l'engagement  de 
n'être  jamais  placés  hors  de  la  Maiii  du  Roi.  Par  là,  outre  la  suzeraineté 
qu'il  conservait  sur  le  tout,  il  compéuétrait  à  tel  point  les  possessions  de 
son  vassal,  qu*il  devenait  bien  difficile  à  celui-ci  de  se  soustraire  à  ses 
obligations.  (Voir  les  Enclaves  Poiteolnes  du  diocèse  de  Limoges^  par 
M.  L.  Guibbrt). 

(5)  Le  Palais-Notre-Dame,  près  Bourganeuf.  Un  Bernard  en  était  abbé 
en  1238.  Cet  acte  doit  cependant  être  assez  antérieur  à  cette  dale,  puisque 
les  divers  autres  témoins  qui  y  figurent  se  retrouvent  dans  des  pièces 
du  temps  du  prieur  Guillaume  (1 147-1 189).  Ce  serait  presque  à  penser  qu'il 
y  a  eu  deux  abbés  du  Palais  du  nom  de  Bernard.  En  tout  cas,  le  dona- 
teur Bernard  de  la  Brugère  est  un  descendant  de  cet  autre  Bernard  qui, 
à  la  fin  du  xi«  siècle,  faisait  à  Âureil  des  donations  sur  son  fief  de  la 
Brugère.  (Voir  n®»  cli,  ccxxx  et  suivants). 
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GLVI 

«    GAPELLE  DE  ALESME.    » 
1147-1189. 

Presentibus  et  futuris  sil  notum, quod  Fulcho  la Ghesa  et  Giiido 
frater  suus,  flliiWillelmi  la  Ghesa, canonici(5ic)(l )Nobiliacidice- 
baiit  se  habere  servicium  et  commandam  aimuatim  iu  villa 
d'Alesme  (2),  quod  Prior  et  canonici  totis  viribus  contradicebant. 
Hec  cou[lro]versia  ia  utrosque  habita  ad  hune  fluem  devenit  : 
veuiciitibus  Priore  et  cauonicis  et  supradictis  militibus  coram 
Priore  Grandimontensi  et  Gaufrido  Ysaurer  seiieschalco  de  Pai- 
rac,  Fulcbo  et  Guido  se  culpabiles  recognoc^ntes,  cum  consilio 
patris  sui  quicquid  juste  vel  iujuste  in  villa  d'Âlesme  requirebaut 
vel  requirere  poleraiit,  grupiverunt  {sic)  deditque  eis  Domnus 
Willelmus  prior  caritative  trigintasolidos.  Testes  sunt  :  Doranus 
Prior  Grandimoutensis,  Gaufridus  Ysaurers  an  te  quos  factum  est, 
domnus  Willelmus  prior,  Simon  canonicus,  Matheus  las  Molei- 
ras,  Umbertus  Simon. 

GLVII 

«    IN   PARROFIA   SANCTI  PREJECTI  *   (3).    » 

WOOcirca. 

jo  —  Mansum  unum  qui  est  in  villa  de  Vilar  donavit  quedam 
presbiternomineStephanusdelaChalm(4)Deo  et  saucto  Johanai 
pro  anima  sua  :  fecit  enim  sepeliri  se  ibi  ;  et  hoc  donum  conces- 
serunt  fratres  ejus,  Amelius  de  la  Chalm  et  Petrus.  Sign.  Bernar- 
dus  Balles  et  Petrus  frater  ejus,  et  multi  alii. 

2®  —  Dimidiam  bordariam  donavit  Stephanus  de  Vilajanta  (5) 


[P  11  faat  milites  NobUiaci.  Il  est  dit  plus  loin  supradictis  militibus. 

(2)  Alèmc,  village,  commune  d'Auriat. 
*  Pol.  29,  r<». 

(3)  Saint-Priesl-Palus,   commune  de  l'arrondissement  et  du  canion  de 
Bourganeuf  (Creuse). 

(4)  La  Chaume,  village,  commune  de  Saint- Priest- Palus. 

(5)  Villejanle,  village,  commune  de  Saint-Priest-Palus. 
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Deo  et  sancto  Johanni  apud  Vilajaata  pro  anima  sua.  Sign. 
Geraldus  de  Gocenor. 

3*"  —  lu  terra  de  Lagotella  donavit  Deo  et  sancto  Johauni 
1res  dcnarios  ad  opus  hostiarum  Willelmus  del  Tere,  couceden- 
tibus  illis  de  Gemel  dequibus  habebat  eos. 

CLVIII 

GÉRALD  ROGER  SE  FAIT  CHANOINE;  SES  DONATIONS. 

1150  circa. 

Quidam  clericus,scilicet  Geraldus  Rotgerus  neposGeraldi  Rot- 
gerii,  renunciaus  seculo  factus  est  canonicus  in  Aurelio,  dédit  que 
Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua  et  avunculi  sui  quamdam 
domum  que  est  in  civilate  Lemovicensi  juxta  ecclesiam  sancti 
Johannis  Babiiste  (1),  quam  habebat  a  Pelro  de  Sancto  Genesio 
et  a  Gaufrido  Jordano  pro  duobus  solidis  de  censu,  qui  etiam  hoc 
concesserunt  retento  sensu;  dedil  etiam  aliam  domum,  que  est 
ante domum Jordani au Dourezi  (2), et  uuum,ortum  quodestinter 
ecclesiam  sancti  Pauli  (3)  et  civitatem,  in  quo  habet  Sanctus  Mar- 
tinus  Lemovicensis  (4)  solummodo  duodecim  denarios  de  acapta- 
mento,  et  cetera  omnia  que  habebat.  Hoc  fuit  factum  in  manu 
domini  Willelmi  de  Plasensa  prioris.  Testes  sunt  :  Petrus  de 
Sancto  Juniano  archipresbiter,  Matheus  d'Esjau,  Johannes  deu 
Mas,  Jordanus  Albet  et  multi  alii. 

(1)  L'église  de  Saint-Jcan-Baptistc  ou  Saint-Jean-en-Salnt-Etienne  était 
dans  la  Cité,  située  en  face  du  portail  nord  de  la  cathédrale.  Elle  a  complè- 
tement disparu,  la  place  s'étend  à  l'endroit  qu'elle  occupait.  Elle  était 
Téglise  paroissiale  et  spécialement  le  baptistère  de  la  cathédrale.  Son  curé 
était  en  possession  du  singulier  privilège  de  baptiser,  pendant  les  octaves 
de  Pâques  et  de  la  Pentecôte,  tous  les  enfants  nés  à  Limoges,  infra  et  intra 
cruces,  c*est-à'dire  dans  les  paroisses  de  la  ville  et  des  faubourgs.  Ce 
droit  lui  fut  maintenu  jusqu'en  1790.  (Voir  L.  Guibrrt,  Anciens  registres 
des  paroisses  de  Limoges^  Bull,  Soc,  arch.,  t.  XXIX,  p.  78.) 

(2)  Jourdain  le  Doreur  ou  TOrfèvre. 

(3)  T/église  Saint-Paul;  à  Limoges  (en  marge  du  ms.  il  y  a  Sainl-Pol), 
s'élevait  dans  l'espace  compris  entre  la  Cité  et  le  Château,  non  loin  de 
Tcndroit  où  aujourd'hui  se  trouve  l'entrée  du  tunnel  du  cheojin  de  fer  du 
côté  de  la  gare  des  Bénédictins. 

(4)  L'abbaye  de  Saint-Martin  était  à  quelque  distance  en  dehors  de  la 
ville  sur  le  même  plan  que  l'église  de  Saint-Paul  ;  elle  s*élevait  exacte- 
ment  h  l'endroit  qu'occupe  aujourd'hui  Thôtel  du  commandant  da  42'  corps 
d'armée. 
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(]LIX 

GUILLAUME,  PRIEUR,   DONNE  CETTE  MÊME  MAISON  A  PIERRE  ROI 

ET  A   SON   FRÈRE  ETIENNE. 

1150-1189. 

NotiAcaiiius  omnibus  quod  domiaus  Willelmus  prior  dédit  do- 
mura,  que  est  aille  domum  Jordan!  au  Douresi,  Petro  Rei  et 
Siephano  fratri  suo  jure  hereditario  posidendam  cum  tribus  soli- 
dis  de  censuetsex  denariosdeachaptamento.  Testes  sunt  :  Pelrus 
Rois,  Geraldus  Rotgerus,  et  tolus  capitulus. 

GLX 

ETIENNE  BALLEDENT    FAIT    DIVERSES  DONATIONS    EN    DEVENANT   CHANOINE. 

1150  circa, 

Oidnibus  iiolum  sit  quod  quisdam  homo  d'Esjau  St[ephaaus] 
cognomiue  Beladen  (l)faclus  est  canonicus  in  Aurelio,  dedilque 
duos  sextarios  siliginis  reddeudosin  terra  sua  deu  Lac  (2)  ad  men- 
suram  Lemovicensem,  et  sex  denarios  en  la  Guta  que  est  juxta 
domum  Pelri  Enrevol,  concedentibus  filiis  suis  Petro,  Stephano, 
Johanne,  qui  etiam  concesseruntse  hoc  fldeliler  reddiluros.  Testes 
sunt  :  domnus  Willelmus  prior  in  cujusmanu  faclum  est,  Rotge- 
rus deus  Pradinat  capellanus,  Johannes  presbiter,  Slfephanus] 
d'Esjau. 

cr.xi 

«    IN   PAKROFU   SANCTI  JUNIANI*.    » 

1100  circa. 
l®  —  De  ecclesia  sancli  Juniani  (3)  donavit  medietatem  de  pres- 

(1)  Yoirn* CLXXii. 

(2)  La  Lac.  Serait-ce  le  hamean  de  ee  nom  dans  la  commune  de  Saint- 
Hilaire-Cbâleau^  canton  de  Pontarion.  arrond.  de  Boarganeuf  ?  Cela  est  tou- 
tefois fort  peu  probable,  car  la  mesure  de  Limoges  ne  pouvait  être  en 
usage  dans  cette  région. 

•  Pol.  20,  V». 

(3)  Saint-Junien-la-BregèreoulaBrugère,  commune  du  canton  de  Royère, 
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bilerali  feudo  Deo  et  sanclo  Johaoni  Bernardus  de  la  Brugera  ad 
r.onsilium  Willelmi  Frotgeri  de  quo  habebat  illam,  in  maou 
domni  Gaucherii  prions  in  capilulo  coram  omoibus  fralribus, 
concedente  Guidooe  canouico  fratre  suo  qui  erat  cum  illo. 

2?  —  Mansum  unum,  qui  dicitur  la  Brugora  (2)  iu  quo  est  ca- 
pella  de  Saucta  Maria  donavit  Bernardus  de  la  Brugera  Deo  et 
sancto  Johanni  de  alodio  suo  pro  anima  sua,  in  quo  manso  uul- 
lus  honio  potest  aliquid  calumuiari;  mansum  alium,  qui  est  juxla 
a  la  Brugera,  quem  donavit  paler  suus  matri  sue  in  dotem;  man- 
sum alium  qui  est  juxta  istum  qui  dicitur  Cavaroca  (3).  Hos  très 
mansos  dédit  prodiclus  Bernardus  Deo  et  sancto  Johanni  et  con- 
cessit  seipsum  in  vita  et  in  morte,  sed  non  potuit  esse  canouicus 
quare  inûrmus  fuit.  Hoc  fecitin  capitule  omnibus  audieutibus  in 
manu  fratris  Gaucherii  prioris  ejusdem  loci. 

3®  —  Bordariam  unam  de  alodio  in  villa,  que  dicitur  Labat- 
zac  (4),  donavit  Pelrus  del  Bosc  Deo  et  sancto  Johanni  cum  consi- 
lio  fralrum  suorum  et  ibi  fecitse  canonicus. 

4^  —  Quicquid  habebant  in  hac  bordaria  Rotgerus  de  la  Chesa  et 
fratres  ejus  donaveruntDeo  et  sancto  Johanni.  Sign.  Geraldus  de 
Laront,  Bernardus  U  Balles. 

5**  —  In  villa  de  Chanor  (5)  donavit  Geraldus  de  Laront  et  fraler 

arrondissement  de  Bourganeuf  (Creuse).  11  y  avait  à  Saint-Junien  un 
prieuré  dépendant  d'Aureil.  La  chapelle  Noire-Dame  de  la  Bregèrc  ou  de 
la  Brugère  d'où  il  tire  son  origine  aurait  été  donnée  à  Aureil  en  1 456  seule- 
ment, si  Ton  s'en  rapporte  à  Tindication  au  répertoire  de  Tourniol  (D.  64d, 
p.  34  2)  d'une  charte  qui  paraît  perdue.  Mais  il  y  est  ajouté  que  ce  don  fut 
fait  à  frère  Gaucher,  ce  qui  témoigne  d'une  erreur  de  copie  au  moins  dans 
la  date  et  se  rapproche  de  la  mention  faite  à  notre  cartulaire.  Les  autres 
donations  faites  par  Bernard  de  la  Brugère  étant  des  années  1092  et  1093 
(Voir  n^'  ccxxx,  cczxxi,  ccxxxii),  on  est  amené  à  penser  que  celle-ci  a  dû 
être  faite  vers  le  môme  temps,  au  plus  tard  dans  les  premières  années  du 
xn«  siijcle.  Quoi  qu'il  en  soit,  cette  chapelle  fut  unie  à  la  mense  d'Aureii  le 
samedi  après  la  fête  de  Saint-Léonard  (1376)  [8  novembre]  (D.  857, 
1'  pièce)  sous  la  charge  de  vingt  sous  de  pension  annuelle.  De  continuelles 
discussions  se  produisirent  par  la  suite  au  sujet  de  leur  service  que  les 
prieurs  d'Aureii  et  plus  tard  le  collège  de  Limoges  ne  pouvaient  obtenir 
régulièrement. (D.  649,  p.  395  etD.  858  et  s.).  —  Ce  prieuré  fut  eucoredési- 
gné  Prioratus  Sancti  JunianilaCombas  prope  Peyratum  (D.  652,  p.  61). 
Il  y  avait  à  Saint-Junien  une  cure,  mais  un  titre  de  1492  établit  qu'elle 
était  distincte  de  la  chapelle  de  la  Brugère.  (D.  858). 

(2)  La  Brugère,  hameau,  commune  de  Saiut-Junien-la-Bregère. 

(3)  Chaveroche,  métairie  près  de  Saint-Junien-la-Bregère. 

(4)  Labassat,  hameau,  commune  de  Saint-Junien-la-Bregère. 

(5)  Chcnoux  et  plus  récemment  les  Chenaux  ou  Gbenauds,  village,  con)« 
mune  de  Saint-Junicn-la-Brcgère. 
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ejus  Haimarus  et  filiusejusDeoetsancto  Johanaioclo  deoarios  de 
commanda  pro  anima  sua. 

6**  —  In  hac  villa  donavil  Guillelmus  de  Laribera  sancto 
Johanni  pro  anima  Geraldi  de  Chanor  consanguinei  sui,  cujus 
alodium  fuit,  qaicquid  ille  Geraldus  habebat. 

7»  —  Ortum  qui  fuit  a  la  Burra,  qui  est  in  hac  villa,  qui  débet 
quatuor  denarios,  dédit  Geraldus  RotgernsDeo  et  sancto  Johanni 
concedeute  et  douante  Geraldo  de  Larunt. 

8»  —  Bordariam  unam  que  est  in  villa  de  Bassuleis{I  )  dédit  Ge- 
raldus *Rotgerus  de  Larunt,  concedeute  nepole  ejus  Geraldo  de 
Larunt  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua. 

9®  —  Mansum  (2)  unum  qui  dicitur  Montcalt  donavit  Deo  et 
sancto  Johanni  Geraldus  de  Larunt  et  uxor  ejus  pro  animabus 
suis  in  quo  manso  habeban  Teisploit  et  in  orto  multones.  Hoc 
donum  feceruntin  manu  domni  Gaucherii  prioris  ejusdem  loci. 

10**  —  In  villa  que  dicitur  la  Vilata  (3)  donavit  similiter  Geral- 
dus de  Larunt  et  uxor  ejus  duos  bordarias  in  quibus  Tespleit  et 
ortos  habebant  pro  animabus  suis. 

Similiter  Geraldus  Laront  donavit  unum  mansum  quiest  juxta 
ecclesiam  de  Roser,  qui  vocalur  a  Froze,  in  manu  fralris  Gau- 
cherii prioris. 

Ijo  —  Mansum,  qui  vocatur  Solmainnes,  donaverunt  Deo  et 
Sancto  Johanni  de  Aurel  pro  animabus  suis  et  parentum  suorum 
Ugo  Rainaldus  et  fraterejusRotgerus  Rainaldusde  Corpsun  jure 
perpetuo  possidendum  totum  mansum  intègre,  qui  ita  est  liber 
quod  nullus  homo  habet  in  eo  pretium  uuius  oboli.  Testes  sunt  : 
Rigaudus  de  Corpsum  canonicussancti  Stephani,  Amelius  cogno- 
mento  la  Bifa,  domina  Beatrix  de  Corpsum,  Petrus  de  Sancta 
Trinilate  de  Lemovicas,  frater  Gaucherus  in  cujus  manu  hoc 
donum  factura  est,  qui  hoc  scripsit  (A),  Hoc  donum  concessit  Rai- 
naldus Amelius  nepos  eorum  in  eodem  loco  sub  predictis  testibus. 

*  Fol.  30,  r«. 

(1)  Bassoleys,  actuellement  Bois-Soleil,  hameau  do  la  commune  de 
Saint-Junien-la-Bregère. 

(2)  D'après  celte  mention  mise  on  marge,  «  capcllc  deu  Chastain  «  ;  les 
donations  de  Gôrald  de  Laront  qui  suivent  concerneraient  le  petit  prieuré 
de  ce  nom. 

(3)  La  Vilatte,  hameau  près  Saint-Junien. 

(4)  Ces  moisqui  hocscripsU  ont  fait  croire  à  quelques-uns  que  c*étalt  saint 
Gaucher  lui-même  qui  avait  écrit  ce  cartulaire  ou  les  passages  en  question; 
ce  n*estpas  une  preuve,  au  contraire  :  il  aurait  mis  qui  hoc  scripsi,  (Voir 
d ailleurs  charte  finale  du  f>  26  v<^,  n^cui,  et  inlroduction.) 
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Similiter  Petrus  Boruardus  de  Laruiit  donavit  Deo  et  sancto 
Johaaiii  pro  anima  sua  quicquid  habebatin  hoc  manso  iii  mauu 
predicli  Gaucherii.  Testes  saut  :  Pelrusde  la  Casa,  Geraldus  près- 
biter,  Balbus,  Boso  de  les  Aias,  Almodislacoatoi*essa  et  alii  plaides. 

GLXII 

DONATION  DU   VIGON-HAUT. 

Ante  1100. 

Guillelmusdel  Soler  positus  in  infirmitate,  quaet  mortuus  est, 
precepit  fralri  suo  Rigaldo  preposito  de  Aient  (I),  ut,  ubi  mclius 
videret  valere,  doiiaret  Sancto  Johanni  de  terra  sna  pro  anima 
sua.  Qui,  accepto  consilio,  ab  amicis  suis  donavit  Sancto  Johanni 
in  capitulo  coram  cunclis  fratribus,  mansum  qui  vocatur  Vigunt 
superior(2),  proauima  fratris  sui  Guiilelmi.Gum  domno  Rigaldo 
fuit  Guido  de  la  Casa  et  Rotgerius  Fruins.  Hoc  donum  concessit 
Boso  de  la  Casa  et  Gauscelmus  frater  ejus  qui  babuerant  duas 
filias  Guillelmi.  Audiente  Gauchero  priore  et  Petro  de  Roera, 
Widone  de  Casa  (3). 

CLXIII 

«  DE  MANSO  COLUMBEYS  » 

1096  circa, 

*  Mansum,  qui  dicilur  Columbeis  (4j,  misit  Willelmus  de  las 
Moleres  in  vadimonium  Gaufredo  de  Brugera  canonico  sancle 
Johanuis  pro  sexaginta  solidis  cum  consilio  fratrum  suorum, 
mullum  antequam  iret  in  Jérusalem.  Quando  autem  perrexit  in 
Jérusalem,  in  inflrmitate  positus  in  ipsa  via,  donavit  totnm  man- 
sum et  partem  suam  décime,  id  est  sextam  parlem,  Deo  et  sancto 
Johanni  pro  remedio  animç  suç,  audiente  Umberto  de  Domnum 

(I)  Eymoutiers,  canton  de  rarrondissement  de  Limoges. 

(S)  Le  Vigon-Haat,  hameau,  commune  de  Sainl-Junien-la-Bregère. 

(3)  Ces  manses,  ainsi  que  le  suivanl,  diaprés  une  mention  du  carlu- 
iaire,  étaient  affectées  «  Capelle  de  Brugera  ». 

•  Fol.  30,  V. 

(4)  Prohablem«)nt  le  Colombeix,  commune  de  Saint-Amand-Jartoudeix? 

8 
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qui  erat  cum  illo  quando  defunctus  est,  et  Geraido  de  Beiriu 
sacerdate  et  Geraido  Piiicre  cliente  suo  qui  simul  cum  eo  erant. 
Et  postea  Âdemarus  et  Geraldus  fratres  Willelmi  et  Rainaudaa 
Daneda  mari  tus  filie  Willelmi,  qui  terramsuam  habebatinbailia, 
ooucesserunl  hoc  donum,  cum  filia  predicti  Willelmi  nomiue 
Mateu  quam  miserunt  mouacam  in  Aureil  iu  manu  domni  Gau- 
cherii  prioris. 

GLXIV 

Post  1100. 

GÉRALD  DE   GIMEL  DONNE  LES  DEUX   MAS  DE  LA  COURT. 

Mansos  duos  qui  dicuntur  LaCurt  (I)  dédit  Geraldus  de  Gimel 
Deo  et  saucto  Johanni  pro  filio  suo  Bosoae,  quem  fecit  ibi  cano- 
nicum  et  pro  anima  sua,  coucedente  fratre  suo  Petro  de  Gimel. 

De  superiori  manso  donavit  (sic)  Dintrannus et  Alduiuus  ceusum 
que  habebant  in  illo  Deo  et  saucto  Johanni  pro  animabus  suis. 
Testes  suut  :  Bernardus  Ballus,  et  Cavalgata.  De  inferiori  manso 
donavit  Marbodius  de  Vilereil  terciam  partem  de  censu  Deo  et 
saucto  Johanni  pro  anima  sua.  Teste  Aimerico  Lebrun  filiastra 
suo. 

CLXV 

«   CARTA  DE   BASOLES   ». 

1.100  circa. 

[V]olo,  fratres,  ut  sciatis,  quum  Geraldus  de  Saucto  Junianael 
uxor  ejus  et  filii  ejus,  Aldebertus,  Bernardus,  Petrus  et  Al- 
deardis  iîlia  ejus  in  die  qua  movit  in  Jérusalem,  douave^ 
runt  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aurelio  mansum  qui  vocalur 
Bassoleis  (2)  pro  anima  sua  et  patris  et  malris  suç  et  aliorum 
parentum  suorum.  Testes  sunt  Gaufredus  de  la  Brugera 
canonicus,  Petrus  Eustorgius  canonicus,  Petrus  Bonidont  pres- 
biter,  Elias  Je  Monblandou,  Petrus  de  Chaisson,  Stephanus 
et  Rotgerius  fratres  Giraldi  et  alii  plures.  Mansus  isle  fuit 
Aldegarii  et  Aimirici  fratrum  de   Maurans.   Geraldus   accepit 

(1)  La  Cour,  hameau  de  la  commune  de  SaiDl-lfarUn-Ghâteau,  canton 
de  Royère. 
i^)  Bassoleys,  oide  supra» 
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sororem  Petri  de  Casteliit  et  dederunt  ei  terratn  apud  Castelat. 
Postea  Geraldus  fecit  commutatiouem  eu  m  Aldegario  et  Âimirico 
pro  parte  illius  terrç,quam  habebatapudCastel[n]t  pro  uxore  sua, 
consilio  uxoris  suç  de  isto  manso,  et  postea  fecit  Geraldus  et 
uxor  sua  predictum  donum  sancto  Johanai. 


GLXVI 

«  IN   PARROFIA  DE  MARTNNAC*  »  (2). 

1 IIO  circa, 

i^  —  In  villa  que  vocatur  Vileta  (1)  doaavemnt  Deo  et  sancto 
Johanni  quicquid  habebant  Boso  de  Drulles  et  uxor  ejus  et  filii 
ejus  Airaldus  et  Boso  pro  animabus  suis.  Sign.  Willeimus  de 
Sancto  Elegio,  Rolgerus  de  Sancto  Victore. 

2« —  In  bac  villa  similiter  dederunt  Deo  et  sanclo  Johanni 
unam  bordariam  Wido  de  Chalm  et  Geraldus  Bertrannus  frater 
ejus,  coucedentibus  fratribus  suis,  Geraldo  de  Chalm  et  Bertrando. 
Testes  sunt  Geraldus  la  Jauce  et  Petrus  La  Sepche. 

3" —  In  hac  villa  similiter  Sirailia,  fllia  Stephani  Roill,et  ma- 
ritusejus  Hildegarius  de  la  Brugeria,  quicquid  habebant  in  uno 
manso  dederunt  Deo  et  sancto  Johanni  pro  animabus  suis.  Sign. 
Boso  Lebrers,  Petrus  La  Sepcha,  Martin  us  Sihanus,  Geraldus 
Humbertus. 

4®  —  In  hoc  ipso  manso  donaverunt  Deo  et  sancto  Johanai  Al- 
debertusde  Charnac  et  nepotes  eius  Willeimus  Raimundus  et  fra- 
tres  ejus  quicquid  habebant  pro  animabus  suis.  Sign.  Marbodius 
de  Charnac,  Stephanus  Sapiens. 

5^  In  hac  villa  similiter  donavit  quedam  domina  nomine 
Agnes,  uxor Geraldi  Chaulet,  concedente  filio  suo  Gauscelmo, quic- 
quid habebat  in  uno  manso  et  in  una  bordaria,  Deo  et  sancto 
Johanni  pro  anima  sua.  Testis  et  concessorest  Boso  Lebres  frater 
ejus  Agnes. 

6**  —  Similiter  in  predicta  villa  donavit  Geraldus  Apurait  et  fra- 
ter ejus  Stephanus  Deo  et  sancto  Johanni  im  {sic)  perpetuum  possi- 
dendum  unum  mansum  qui  fuit  patri  suo  Himberto  Chaulei  pro 

•  Fol.  34,  r». 

(1)  Mérignat,  commuoe  du  canton  de  Bourganeuf. 

(2)  Villetle,  hameau,  à  3  kilomètres  de  Mérignat. 
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auima  ipsius  palris  sui  et  alioruni  pareutum  suorutn.  Tesles  :  Ge- 
raldus  Chaulet  avunculus  ejus,  Pelrus  presbiter,  Petrus  de  Saiicto 
Pardulfo,  Ego  frater  Gaucherus  qui  hoc  doiium  accepii  {sic)  (1). 

7®  —  In  villa  que  dicitur  Marrionac  dédit  Deo  et  sancto  Jo- 
haiiniGeraldus  Apurait  unum  solarium  de  tribus  bracis.  Il  terra 
que  vocatur  al  Bosc  (2),  dédit  si  militer  iste  Geraldussex  denarios. 
In  villa  que  dicitur  ad  Solarium,  dédit  similiter  unam  bordariam, 
iaqua  habita  vit  quidam  rusticus  nomiue  Airaut,  Testes  sunt  : 
Slephanus  frater  ejus  et  Geraldus  Chaulet  avunculus  eorum. 

8**  —  Donavit  similiter  Stephanus  Ferrers  sancto  Johanni  to- 
tum  hoc  quod  habebat  in  manso  qui  vocatur  Longa  Villa  juxta 
predictam  bordariam  pro  anima  sua  in  manu  Potri  Gauscelmi  ca- 
nonici.  In  hoc  manso  habet  Sanctus  Augustiuus  (3)  quatuor  sex- 
tarios  sigilis.  Testes  sunt...   (4). 


GLXVlï 

DONATIONS  DE  BOSON  DE  DROUILLES  ET  DE  SON  BAILE  GÉIiALD  DU  MAR- 
CHATIL;  —  DE  BERTRAND  DE  PLACE  ET  GÉRALD,  SON  FRÈRE)  —  ET 

d'Etienne  auceram. 

1110  circa, 

{0  —  ♦  [BJoso  de  DruUes  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  pro 
anima  sua  quicquid  habebat  in  dominio  et,  quicquid  alius 
habebat  de  illo,  in  terra  que  vocatur  Arsices  (8)  que  coutinet 
septem  bordarias.  Similiter  donavit  ballus  suus  Geraldus  del 
Marchatil,  consilio  domini  sui  Bosonis,  Deo  et  sancto  Johanni 
quicquid  habebat  in  hac  terra.  Donavit  similiter  domnus  Boso 
sancto  Johanni  unam  bordariam'  prope  Viletam  que  dicta  est  al 
Mont  a  la  Cailla  (6).  De  supra  dictis  donis  sunt  testes  Ugo  Tren- 

(1)  Deuxième  texte  sur  lequel  on  appuierait  la  prétention  que  saint 
Gaucher  a  écrit  lui-même  une  partie  du  cartulaire;  ceci  est  en  effet  de 
la  même  écriture  que  le  fol.  30. 

(2)  Le  Bost-Peyrussct,  village,  commune  de  Mérignat. 

(3)  Probablement  les  Auguslins  de  Limoges. 

(4)  Les  noms  sont  omis. 
'FoL  31,  V». 

(5)  Les  Arces,  village  entre  Mérignat  et  Villelte.  Vulgo  Arzouze,  lit-on 
dans  le  registre  D,  651,  p.  4.  Mais  il  existe  encore  un  village  de  ce  dernier 
nom  à  quelques  kilomètres  de  Châtclus-le-MarcIieix? 

(6)  Serait-ce  Honialcscot,  village  entre  Mérignat  et  Rourgancuf  ? 
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chaSerp,  Âiraldus  de  Saacto  Elegio,  PetrusAimoiaus,  Petrus  de 
Lacurt. 

2o  —  Ibidem  apud  Montera  douavit  Bertrannus  de  Plaza  et 
Geraldus  frater  ejus  saucto  Johanni  aliam  bordariam  pro  anima- 
bus  suis  et  pro  anima  fratris  sui  Pétri,  in  manu  Pétri  Gauscelmi 
canonici  sancti  Johannis  apud  Viietam.  Audiente  Rainaldo  et 
filio  ejus  Petro  de  Yileta. 

3®  —  Anie  1 140.  —  Ibidem  apud  Montera  donaverunt  sancto 
Johanni  aliam  bordariam  pro  auimabussuis  Stephanus  Auceram 
et  frater  ejus  Petrus  Airaericus.  Audiente  Airaerico  de  Fonleon, 
et  Gauscelmo,  et  Aderaaro  de  les  Mêleras,  et  aliis  pluribus.  Hoc 
donura  factura  estai  Montet  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris. 


GLXVIII 

(f   DONUM  UXORIS    BERTRANDI  DE   SAISGTA   MARIA   ». 

1110  circa. 

[Q]uedam  domina,  que  fuit  uxor  Bertrandi  de  Sancta  Maria 
et  mater  Gauscelmi  Bertrandi  et  Pétri  Bertrandi,  volens  pro 
Xbristo  relinquere  seculum,  veiiit  ad  Sanctum  Johannem  in  Âu- 
relium  et,  facta  moiiaca,  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  unani 
bordariam  pro  anima  sua,  quç  esi  prope  domum  Umberti  de 
Broill;  quç  bordaria  erat  de  capite  suo,  et  precaia  est  bajulum 
suum  8tephanura  de  La  Brucia,  ut,  pro  amore  suo,  daret  sancto 
Johanni  balliam  suam  quara  habebat  in  isla  bordaria,  quod  ipse 
fecit,  audiente  Petro  Gausberto  fratre  suo.  Hoc  donum  fecit  do- 
mina ista  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris,  Stephani  Bajuli  ca- 
nonici sancti  Johannis  et  aliorum  fratrum. 

GLXIX 

PIERRE-GUILLAUME  DEVIENT  CHANOINE,  AIRAUD  DE   SAINT-ÉLOI,  SON  FRÈRE, 

FAIT  DIVERSES  DONATIONS. 

1110  circa. 

Airaldus  de  Sancto  Elegio  quesivit  misericordiam  pro  fratre 
suo  Petro  Willelmo,  quem  voluit  facere  canonicum  in  Aurelio. 
Qua  consccula,  donavit  sancto  Johanni  pro  amore  fratris  sui  man- 
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fium  qui  vocatur  La  Gham  et  medietatem  de  uno  manso  qui  voca- 
tur  Tessonol.  Testes  sunt  :  Ugo  Trencheserp,  Petrus  Airnoinue, 
Petrus  de  la  Curt,  Boso  de  Drulles;  cui  Bosoni  concessil  Airaldusi 
ut,  si  ipse  vel  alius  aliquid  malutn  facere  vei  donum  veliet  des- 
truere,  ipse  Boso  faceret  donum  teuere  et  malum  emendare* 


GLXX 

«   IN   PARROFIA   DE   BOSOGLE   »    (1) 

Ante  1140. 

P  —  *  Mansum  unura  de  alodio,  qui  vocatur  li  Fraisines,  do- 
navit  Deo  et  sancto  Johanui  GeraMus  de  Larunt,  et  uxor  ejus^  et 
Aimarus  fratcr  ejuspro  anima  sua.  lu  quo  manso  habebat  ceu- 
sum  de  illo  Stepbanus  de  la  Rocha,  cui  pro  censu  dédit  ipse 
Geraldus  Tespleil  in  duobus  mansibus,  qui  dicuntur  Guardusa. 
Testibus  Bosone  de  Sancto  Pardulfo  et  Rolgero  de  les  Aiges. 

2°  —  Mansum  unum  de  alodio,  qui  dicitur  li  Maset  (2^  juxta 
supra  dictum,  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  Aimarus  de  les  Mo- 
leres,  et  fratres  ejus  Willelmus  et  Geraldus  pro  animabus  suis. 
Sigu.  Geraldus  Capels  junior,  Geraldus  de  Cistemes^  Amelius  del 
Cassan. 

3**  —  Item  Geraldus  Rotgerus  de  Fesc,  et  uxor  ejus  dimiserunt 
et  douaverunt  Deo  et  sancto  Johanni  quicquid  habebant  juste  vel 
injuste  in  hoc  manso  pro  animabus  suis.  Testes  sunt  :  Petrus  de 
Sancto  MauriliOy  Aimericus  de  Vikreilly  Petrus  Humbertus  de 
Linars,  Marbodius  de  Charnac. 

4**  —  Similiterin  hoc  manso  quicquid  habebant  et  querebant 
Rotgerus  la  Bifa,  et  Amelius  frater  ejus  dederunt  Deo  et  sancto 
Johanni  pro  animabus  sais.  Testes  sunt  :  Bernardus  de  Pairac 
monachus,  Geraldus  de  Laront,  Aimericus  de   TrasHu,  Petrus 

♦  Fo  3î,  r\ 

(i)  Boossogic  ou  Bozoglc,  village,  commune  de  Bourganeuf.  Il  n'y  a 
plus  de  paroisse  aujourd'hui. 

(9)  LeMazet.  Tout  près  de  Boussogle,au  sud,  se  trouvent  un  bois  et  une 
métairie  de  ce  nom.  11  semblerait  naturel  que  ce  fut  la  localité  du  carlu- 
laire.  Cependant  une  note  marginale  du  xvi*'  siècle  indique  que  la  terre 
dont  il  s'agit  ici  dépendait  de  la  Ville  de  Saint-Martin.  Les  anciens  regis- 
tres d'Aureil,  D,  649,  p.  281,  et  D,  881,  font  mention  de  cette  dernière  mé- 
Uirie,  située  commune  de  Sainl-Pierre-de-Cliérignat. 
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de  Corpson,  Petrus  de  Sancto  Maurilio  prepositus  ejusdem  terre 
qui  hoc  piacitavit,  Petrus  de  La  Curt  (1). 

5«  —  Bordariarn  iinam  juxta  mansum  del  Fraisene  donavit 
Agnes  uxor  Geraldi  Caulet  Deo  et  saacto  Johanui  pro  anima  sua. 
Sign.  Boso  Lebres  frater  ejus  Agnes  {sic)j  et  ipse  Boso,  et  filius 
ejus  Agnes  Petrus  Gauscetmus  nooiine,  concesseruut. 

6^  —  In  aliam  bordariani  juxta  supra  scriptam  dédit  Geraldus 
Caulei  Deo  et  sancto  Jobanai  hoc  quod  habebat  pro  anima  sua. 

GLXXI 

ROGER  LA   BUFA  ET  SON   FRÈRE  ABANDONNENT    TOUTE   REVENDICATION    SUR 

LE  MAZET. 

1140    circa, 

\E\go  in  Dei  nomine  Botgerius  la  Bufa,  et  Amelius  frater 
meus  dimittimus  sancto  Johanni  evangeliste  omnem  querimo- 
niam  quam  querebamus  in  terra  del  Maset  juste  vel  injuste,  ut 
abhodierno  die  libéra  maneat  sancto  Johanni  et  habitatoribus  hu- 
jusloci  sine  contradictione  alicujus  nostri.  Huj us  rei  testes  sunt 
Bernardus  monachus  de  Pairac (2), Geraldus  de  Laron,  Aimericus 
de  Trasriu,  Petrus  de  Corpso,  Petrus  de  sancto  Maurilio  preposi- 
tus ejusdem  terre  qui  placitavit  et  alii  plures  auclores  sunt. 
Petrus  d»}  sancto  Maurilio,  Aimiricus  de  Vilarreil,  Petrus  Um- 
bertus  de  Linars,  Marbos  de  Charnac. 

GLKXIl 

«   M  DECIMA  DE  ESGALLO.  » 

1189  circa. 
*  Pontius  de  Visio,  canonicato  fllio  suo  Petro  in  Aurelio,  dédit 

(1)  Ces  quatre  lignes,  da  scribe  primitif,  sont  la  preuve  que  souvent 
il  résumait  les  actes  qu'il  avait  sous  les  yeux.  En  effet,  plus  tard,  au  bas 
du  même  folio  resté  libre,  on  a  copié  l'acte  en  entier.  Voir  numéro  sui- 
vani.  A  la  ressemblance  des  écritures,  on  pourrait  penser  que  c'est  lui- 
même  qui  a  complété  sa  transcription,  qu'il  juge  insufHsanle.  Mais  les  ma- 
juscules rouges  ou  doublées  de  rouge  ne  se  retrouvent  pas  ici,  on  rencon- 
tre 17  souscrit. 

(I)  Il  y  avait  à  Pairac,  sous  le  vocable  de  Saint-Denys,  un  prieuré  rele* 
vaut  de  Tabbaye  de  Saint-Martial  de  Limoges. 

•Fol.  32,vo. 
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Deo  et  saocto  Jobanni  in  décima  d'Esjau  quatuor  sextarios  fru- 
meoti  et  quinque  sextarios  siligiuis  in  manu  domoi  Willelmi 
prioris.  Audientibus,  Audiero  de  Domno,  et  S[tephano]  de  Quia- 
sac  et  G[eraIdo]  de  Brolio  caiioaicis,  et  Petro  Beladen  sacerdole, 
et  Stephauo  Beladen  et  Jobanne  Boiaden  decimariis  qui  boc  con- 
cesserunt  reddendum  (i). 

GLXXIII 

COlfSTANTm  PIOLET  ET  MARBODE  DE  GHARNAG  DONNENT  LE  MAZET. 

1130  circa. 

Conslantinus  Piolet  donavit  Deo  et  saocto  Jobanni  de  Aurel 
mansum  qui  vocalur  li  Maset  (2)  pro  sorore  sua  Petrouilla  quam 
reddidit  Priori  de  Aurel  ad  serviendum  Deo.  Audiente  Marbodo 
de  Cbarnac.  Qui  Marbodius  donavit  similiter  Deo  et  sancto  Jo- 
banni totum  boc  quod  babebat  in  boc  manso.  Audiente  Gonstan- 
tino  filio  suo  et  Petro  Raimundo. 

Similiter  iste  Gonstantinus  Piolet  donavit  sancto  Jobanni  pro 
anima  sua  totum  boc  quod  habebal  in  villa  quç  vocalur  li  Mas  al 
Derc.  Testis  Bernardus  Buterics. 

GLXXIV 

«   VILLA   SANGTI   MARTINI    ». 

Ante  1040. 

Daniel  de  Roeira  donavit  Deo  et  sancto  Jobanni  boc  quod  ba- 
bebal  in  décima  borum  duorum  mansorum,  hoc  est  elMasel(l)et 
in  villa  Sancti  Martini  (3)  in  manu  fratris  Gaucberii  prioris, 
concedente  uxor  sua  de  quo  movebat,  pro  animabus  suis, 

(1)  Ces  trois  Beladen,  Eiienne,  Pierre  et  Jean,  sont  les  fils  d'Etienne 
Beladenl  mentionné  à  la  charte  n»  xlvui  de  4i37  et  clx.  On  retrouve  en- 
core Etienne  et  Jean  vers  4198  à  litre  de  décimateur  de  Guy  de  Visio 
(Arch.  Haute-Vienne,  D,  777.  —  Doc,  Limouain^  I,  p.  448). 

(S)  Le  Mazel,  village,  commune  de  Saint- Pierre-Chérignat,  arr.de  Bour- 
ganeuf  (Creuse).  Une  mention  marginale  indique  que  les  terres  données 
par  Constantin  Piolet  firent  partie  des  biens  de  la  seigneurie  de  Ville- 
Sainl-Hartin.  (Voir  numéro  suivant). 

(3)  La  Ville-Saint-Martin  ^ou  Mas-Salomon,  dont  il  va  être  de  nouveau 
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GLXXV 

BOZOn  LA  GHEZE  LE  RICHE   SE  FAIT   CHANOINE  ET  DONNE  LE  CHAPMAS  DE 

MONTEIL. 

Ante     1140, 

Boso  la  Ghisa  lo  Rix,  maritus  domine  Blanche,  canonicus 
factusin  Aurelio,  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  lo  Chapmas  de 
Montai  pro  sainte  anime  sue  et  parentum  suorum  in  manu 
domni  Gaucherii  prioris,  audlentibus  et  concedentibus  iiliis  suis 
Bosone  et  Gaucelmo  et  Rotgerio. 

GLXXVr 

«    MAS   BELTRIT   )). 

Ante  IIAO. 

BernarJus  de  Gharnac  donavit  Oeo  et  sancto  Johanni  de  Aurel 
seipsum  vivum  et  mortuum,  concedente  uxore  sua,  et  donavit 
mansum  que  vocatur  li  Mas  Bertric  pro  anima  sua  et  anima  uxo- 
ris  sue  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris.  Audiente  Rotgero  de 
Charnac. 

GLXXVII 

DONATION   DE   LA  VILOTE   ET  DE   LA  GHEZE 

1185  circa. 

Quidam  (1)  homo  qui  dicebatur  lo  Sordet  de  Vilar  et  sororsua 
dederunt  Deo  et  sancto  Johanni  sex  denarios  quos  habebant  red- 
àendos  in  bordaria  de  la  Yilata  et  quandam  terram  quam  habe- 

qucstion  plus  loin,  n*^  clxxviii,  était  une  seigneurie  appartenant  à  Aureil, 
puis  attribuée  au  prieuré  de  Cbargnac.  Une  chapelle  y  existait,  servait  d'an- 
nexé et  avait  ses  revenus.  On  connaît  entre  autres,  outre  les  donations 
mentionnées  au  cartulairc,  celle  qu'un  Boson  La  Cheze  et  sa  femme  Emma 
lui  firent  en  ^22.  (D,  879.)  —  Rapprocher  lejregislre  D,  898,  présentant  la 
liève  des  cens  et  renies  de  Ville -Saint-Martin,  subsistant  encore  en  17i7. 
(<}  Cette  charte  a  été  ajoutée  dans  trois  blancs,  au  bas  du  f»  39,  v%  et 
au  haut  du  f®  33,  r»,  continuée  f*  32,  v»,  au  milieu. 
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bant  juxla  mansum  de  la  Ghiesa.  Hoc  totum  fecerunt  pro  anima- 
bas  suis  et  pareotuni  suorum  et  sepulturis  suis  ia  maau  domai 
Wiilelmi  prions.  Audientibus  S[tephaaus]  de  Quinsac,  etG[eraldo] 
de  Brolio  canonicis  clJohanae  Gaasnador  et  Barlholomeu  ser- 
vientibus. 

Hauc douationem^Âiniericusde Chavanacet  Guido  fraler  suus, 
filii  P[elri]  de  Chavanac,  postea  coocesseruut  in  manu  dompni 
Wiilelmi  prioris.  Audientibus  prescriptis  et  Gaucelmo  Gâcha  et 
Htephano  fralre  suo. 

Po$t  1 189.—  Hoc  idem  concessit  postea  Aimericus  de  Ghaver  ft- 
lius  Abonis  de  Gha  cognatus  predictorum  in  manu  Guidouis  prio- 
ris. Audientibus  Johanne  Gaasnador,  Barthol[omeo]seryientibuB. 

CLXXVIII 

MARBODE  DE  CHARNAG.ET  PETRONILLE,  SA  FEMME,  DÉGAGENT  LE  MAS 
SALOMON  DE  TOUS  DROITS  ET  LE  DONISENT  A  AUREIL. 

1 130  circa. 

Geraldus  de  Gimel  dédit  mansum  qui  vocatur  Villa  Sancti 
Martini  (l),yel  alio  nomiue  vocatur  Mas Salomon,  Pelronille  fllie 
suç,  et  ipsa  Petronilla  dédit  illum  postea  Petronille  ûlie  su§  el 
Marbodio  sponso  suo.  Postea  Marbodius  acaptavit  illum  ad  opos 
Petronille  uxoris  sue  de  multis,  qui  habebant  ad  faciendum  in 
illo  sicut  iuferius  conlinetur.  \i\  primis  acaptavit  illum  Marbo- 
dius de  Gonstantino  avunculo  suo,  qui  dédit  illi  omnia  quecum- 
que  habebat  in  hoc  manso,  vidente  Hilaria  uxore  sua.  Postea 
Gonstantinus  Girbertus  dédit  Marbodio  quicquid  habebat  in  hoc 
manso,  vidente  Geraldo  de  Poteut.  Similiter  Odo  (2)  comes  dédit 
Petronillç  uxori  Marbodii  quicquid  ipse  habebat  et  alius  de  illo, 
vidente  Bernardo  presbitero.  Guillelmus  de  Spania  (3)  dédit 
similiter  Petrouille  hoc  quod  habebat,  video  te  Amelio  Apercept. 

*  Fol.  33,  r«. 

(\)  Ville-Saint-Marlin.  Voir  n®  clxxiv. 

{%)  Eudes»  comte  de  la  Marche,  qui  succéda,  avec  Aldeberl,  son  frère, 
à  sa  mère  Almodis,  à  parlir  de  1116,  et  vécut  jusqu'en  \\^^  (Art  de  oérlfier 
les  dates^  I,  p  379. 

(.{)  Le  Haut  et  le  Bas  Espagne,  villages  situés  an  nord  de  la  commune 
de  Sauviat  (Haute-Vienne),  mais  sur  les  limites  de  la  Creuse,  contre  le 
terriloire  de  la  commune  de  Sainl-Pierre-de-Chérignat,  où  se  trouvait  la 
Ville-Saint  Martin. 
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Petrus  Gaschet  et  Petrus  lo  Pels  et  Geraldus  de  Spania  fralres 
dederuQt  similiter  hoc  quod  habe.baat,  alias  videate  alio,  et  Pe- 
trouilla  soror  eorum,  videate  et  coacedeate  Uaiberto  Apercept 
marito  suo.  fiernardas  de  Gharaac  doaavit  simililer  hoc  qaod 
habebat,  videate  Geraido  Adeaiai*o.  Ato  fecit  similiter,  videate 
Bernardo  fratre  suo.  Petrus  Rotgerus  fecit  similiter,  audieate 
Petro  Raimuado.  Similiter  feceruat  Beraiardis  et  Petroailla 
sorores  ejus.  Similiter  Rotgerus  de  Gorces  doaavit  hoc  quod  ha- 
bebat. Petrus  de  Gimel  doaavit  similiter,  si  quid  habebat.  Petrus 
de  Petrocia  doaavit  similiter  hoc  quod  habebat  aliquis  de  eo,  hoc 
est  de  décima,  teste  Geraido  Beaedicto.  Poslquam  acaptavit  (1) 
huucmausum  Marbodus  de  Gharaac  et  uxor  ejus  Petroailla  de 
omaibus  istis,  doaaveruat  illum  Deo  et  saacto  Johauai  pro  aai- 
mabus  suis  iu  (2)  maau  fratris  Gaucherii  prioris.  Testes  suât  Pe- 
trus Gauscelmus  caaoaicus  et  Aldebertus  Lexnovicensis  caaoai- 
cus  (3). 

GLXXIX 

PIERRE  MESCLAIOC   SE  FAIT  CHANOINE,   IL  DONNE   UN   DEMI-BOISSEAU 

DE  SEIGLE  ET  DEUX   SOUS. 

AnU  1189. 

Petrus  Mesclaioc  miles  ia  iaQrmitate  positus  et  canoaicus  la 
Aurelio  factus  pro  salute  aulme  sue  et  pareatum  suorum  dédit 
Deo  et  saacto  Johaaai  ia  terram  sua  dimidium  modium  siligiais 
et  duos  solidos.  Audieatibus  et  coacedeatibus  Petro  Mesclaioc 
filio  suo  et  Helia  de  Chastelut  sororio  suo  et  Guidoae  Amalui  et 
S[iephaao]  de  Quiusac.  Hoc  totum  faclum  est  iu  maau  domai 
WiÙelmi  prioris. 

{{)  Acaptare  signifie  donc  ici,  non  pas  la  reconnaissance  d'un  seigneur 
suzerain,  mais  au  contraire,  du  fait  du  donateur,  le  dégagement  ou  le  ra- 
chat des  droits  qui  pouvaient  avoir  été  concédés,  «  ut  posset  dare  », 
comme  il  est  encore  dit  dans  le  même  sens  au  n^  clxxx. 

(â)  Depuis  ce  mot  jusqu*àla  fin  récriture  est,  sinon  d'une  autre  main, 
du  moins  d'un  autre  jet  et  un  peu  plus  fine. 

(3)  tl  ne  s'agit  pas  ici  d'Audebertus  qui  fut  doyen  du  chapitre  de  Saint- 
Etienne  à  Limoges  en  1075  et  plus  tard  encore  en  1104  (Bibl.  nai.,  mss 
lat  17118,  f»â7)  et  môme  en  MH  (mss.  lat.  17116,  f^  117),  mais  d^un  cha- 
noine d'Aureil,  Audebert  de  Letmogea,  qui  figure  dans  nombre  de  pièces 
el  entre  autres  en  1137,  avec  Pierre  Gaucclm,  son  confrère. 
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GLXXX 

«   IN  PÀRROFIÀ  SÀNCTI  PÀRDULFI   ». 

1100  circa. 

1"  —  *  Ad  ecclesiam  Sancti  Pardulfi  (1)  dédit  Petronilla  uxor 
Geraldi  de  Larunt  UQam  domum  cum  orto  adjaceati  sibi,  couce- 
dente  quodam  milile  Raimimdo  nomine,  el  ipso  Geraldo  de  La- 
runty  de  quo  movebat  terra  illa,  simiiiler  coucedeule  Deoet  sanclo 
Johaiini  pro  anima  sua.  Dédit  siniiliter  predicta  domina  supra 
fontem  duas  cumbas  de  terra  et  domum  Texatoris  et  domum 
Blanchet  cum  orto  sibi  junclo  et  domum  Geraldi  de  la  Faia  cum 
orto  et  omnem  oonsuetudinem  quam  débet.  Hec  omnia  dédit 
domina  Petronilla  Deo  et  sancto  Jobanai,  concedente  domino 
suo  Geraldo,  cujus  alodium  erat,  de  quo  omnia  hec  et  multa  alla 
Raimuudus  habebat,  de  quo  Raimundo  predicta  domina  propter 
hoc,  utposset  dare,  acaptaverat.  Siga.  Willelmus  de  Sancto  Marcio, 
Boso  de  Sancto  Pardulfo,  Geraldus  Avoltruns,  Petrus  Avoltruns. 

2"*  —  Donavit  Raimundus  predictus  le  Pargeût  et  domum 
N'Alsabetç  {2)femina  {sic)  ejus  et  ortum  ejus  et  alium  ortum  juxta 
istum  et  terram  quam  habebat  in  Podio  de  Ivernal  et  domum 
Archambaldi  presbileri  cum  orto.  Hoc  totum  dédit  predictus  Rai- 
mundus, concedente  Geraldo,  Deo  et  sancto  Johanni.  Simiiiter 
ortum  quemdam,  quem  tenet  mater  Geraldi  nomine...  De  his 
omnibus  sunt  testes  supra  scripti  Willelmus,  Boso,  Geraldus, 
Petrus. 

Dédit  simiiiter  (3) 

GLXXXI 

BOSON   UE   CORPSO   DONNE  A  AUREIL,  ET  À  ALAIS   S'Y   FAISANT    RELIGIEUSE, 

LE  MAS  DE  LAVERGNE. 

Ante  1140. 
*[M]ansum,  quidicitur  LaVerna  in  parrofla  Sancti  Pétri  (4) 

•  Fol,  33,  v«. 

(4)  Saint-Pardoux-Lavaud,  commune  et  canton  de  Bourganeuf. 
(3)  Abbréviation  du  préfixe  Na  précédent  dans  le  Roman  le  nom  des 
femmes. 

(3)  Le  reste  en  blanc,  non  transcrit. 

*  Fol.  34,  ro. 

(4)  Saint  Pierrc-le-Bosl,  commune  du  canton  de  Royère,  arrondisse- 
ment de  Bourganeuf  (Creuse). 


j 
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super  bo^^cum,  donavic  Boso  de  Gorpso  Deo  et  sancto  Johanni  de 
Âurelio  et  sorori  sue  Aalait,  quam  posuerunt  ibi  ipse  et  mater 
sua  et  alii  amici  sui  ad  servieudum  Doo.  In  hoc  manso  dédit 
Âmelius  la  Bifa  decem  et  octo  deaarios  Deo  et  sancto  Johanni 
post  mortem  suam  iu  manu  fratris  Gaucherii  prioris. 

Similiter  Johannes  de  Chavennac  dédit  sancto  Johanni  balliam 
quam  habebat  iu  hoc  manso.  Testes  suut... 

GLXXXII 

•(  <:rartà  de  u  chort  ». 

1125  circa. 

\^  —  Geraldus  de  Gemel  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  ad 
fiuem  suum  pro  anima  sua  les  fraut  de  la  Gurt  (1),  audientc 
Gaufredo  de  la  Brugeira. 

2»  —Similiter  Petrus  de  Gimel  fraler  Geraldi  post  multa  pla- 
cita  donavit  istos  fraut  (2)  sancto  Johanni  apud  Laront.  Testes 
sunt  Geraldus  presbiter,  Marbodius  de  la  Ribeira  et  multi  alii. 
Hoc  factum  est  in  manu  Gaucherii  prioris. 

3®  —  Juxta  islum  mansum  de  Gurte  est  unus  ortus  cum  quo- 
dam  pratulo,  quem  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua 
Bernardus  de  la  Brugeira  de  quo  movebat.  Postea  Gonstantinus 
presbiter  delà  Galamacha  (3),  qui  habebat  illumdeBernardo,  do- 

(1)  La  Cour,  hameau  de  la  commune  de  Saint-Martin-Château,  canton 
de  Royère  (Creuse). 

(2)  Frau  (fraustum)  paraît  ici  employé  dans  son  sens  le  plus  habituel. 
Il  signifîe  le  plus  souvent  des  terres  incultes,  vagues,  ce  qu'on  appelle 
plus  au  midi  des  Garrigues.  Là,  poussent  des  brandes,  des  bruyères,  de 
petits  arbrisseaux  rabougris  et  sauvages.  Dans  différentes  régions  monta- 
gneuses on  emploie  encore  cette  expression,  qi|e  Mistral  dans  son  Diction- 
naire  indique  comme  commune,  dans  ce  sens,  au  Quercy,  au  Rouergue  et  au 
Limousin  Frau  signifie  encore  dans  ce  dernier  pays  un  droit  perçu  sur 
le  sel  débité  aux  foires.  M.  Guibcrt  Ta  signalé  à  Saint-Léonard,  diaprés 
des  hommages  de  Févêché  de  Limoges  :  «  Pro  salagio  insuper  vendentes 
sal  Nobiliaci  vel  extra,  certes  redditos  vocalos  loFrau  in  festo  Assumptio- 
nis...  »  (Voir  la  Commune  de  Saint- Léonard,  p.  51). 

(3)  La  Galamachc,  sur  la  limite  des  communes  de  Saint-Léonard  et  du 
Chalenet-en-Dognon  (Haute-Vienne).  Il  existait  anciennement  à  cet  en- 
droit un  petit  prieuré  qui  fut  annexé  à  Tinfi^mcrie  de  Saint-Léonard 
(BoNAVBNTURK  DE  Saint-Amablb,  t.  lii,  p.  193.  Voir  aussi  le  Pouilléde  Na  • 

D   t'D. 
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navit  istum  orlum  sancto  Johanni  pro  aoima  sua,  audienlc 
Gaufredo  de  la  Brugeira  et  Petro  la  Busa  et  Umberto  caaoLiico. 

4*  —  Postea  Gylelmus  d'Espaaa  et  fratres  sui  Gauschet  et  Pe- 
trus  donaverunt  huQC  ortum  sancto  Johaaui  pro  animabus  suis 
quicguid  raciocinari  poterant  ia  eo.  Testes  saut  :  Gaufredus  de 
la«Brigeira,  Umbertus  Âpercept. 

5^  — Âdimarus  de  las  Moleiras  donayit  similiter  quicquid  do- 
nare  potuit  :  testis  est  Petrus  Gaucelmus. 

GLXXXII 

BERNARD   LE    BAILE,   MOURANT  EN   EXPÉDITION    d'OUTRE-MER  ,   DONNE    UNE 

BORDERIE  A   CISTERNES. 

ItOO  circa. 

Apud  Cisternas  douavit  Bernardus  Lilballus  unam  bordariain 
Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua,  quaudo  mortuus  fuit  in 
via  de  Jérusalem.  Andiente  Bosone  de  ia  Casa,  qui  erat  socius  suus 
qui  hoc  donum  renunciavit  nobis. 

GLXXXIII 

GÉRALD  DB  SAINt-JUNIBN  BT  SES  FRÈRES  DONNENT  UNS  BORDERIE  A  PASTICES 

1100  circa. 

Geraldus  de  Sancto  Juniauo  et  fratres  sui  Rotgerius  et  Stepha- 
nus  donaverunt  Deo  et  saucto  Johanni  unam  bordariam  apud 
Pastices  (1)  pro  anima  fratris  sui  Amclii  in  maau  fratris  Gau- 
cherii  prioris. 

GLXXXIV 

DONATION  D*AMELILS  ET  DE  GEOFFROY  DE  GHARRIÉRES. 

1 100  circa 
Apud  Labaciac  (2)  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  Amelius  de 

(t)  Ou  Basttces. 

(2)  Labassal,  commune  de  SaÎDl-Junicn-la-Bregère. 
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Carreros  unam  bordariam  pro  anima  sua^  audiente  (Telia    de 
Monblaiidon  et  PeU'o  del  Gaslan  fainulo  suo  et  uxore  sua. 

Apud  la  Matzera  (1)  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  in  duobus 
mausis  Gaufredns  de  Gharreres  quatuor  solidos  pro  anima  fratris 
sui  Àmelii  qui  fuit  mortuus  in  via  de  Jérusalem. 

GLXXXV 

AUDOIN  DE  NOBLÀT,  EN  RÉPARATION  DU  MEURTRE  DE  GAUGELM  DE  ROTÊRE, 
INS1TTUE  UN  CHANOINE  ET  FAIT  DIVERSES  DONATIONS. 

1150  drca. 

*  Yolumus  ut  sciant  frater  uostri  présentes  et  futuri,  quum 

domnus  Aldoinus  Nobiliacensis  venil  in  Aurelium  et  intravit 

incapituliim  nostrum  querens  misericordiam  cum  magna  devo- 

tione  prohocquod  sibiacciderat.  Interfecerat  enim  Gaucelmum  de 

Roeira,  pro  anima  cujus  postulavil,  ut  facerenius  uuum  canoni- 

cnm  (2).  Quam  postulaiionem  nos  audientes,  libenter  quod  voluit 
executi  sumus.    Quapropler  pro  anima  predicti   miliiis  et  pro 

anima  sua  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  hoc  quod  habebat  in 

terra  quQ  vocatur  la  Ramelera  et  quatuor  denarios  apud  Salas 

Bertan  et  promisit  nobis  amorem  et  beneûcium  suum. 

GLXXXVI-CLXXWII 

«  GARTA  SANGTE  GRUCIS  DE  GHAMBO  ». 

1136  circa. 

InGhristi  nomine,  ego  Hesimbarz  Aia  Aiazo  et  ego  Petrus  Aiazo 
et  ego  Hebo  Aiazo  dam  us  et  concedimus  Deo  et  Sancte  Gruci  de 

(1)  Une  note  en  marge  da  manuscrit  indique  que  cette  métairie  dépen- 
dait de  la  chapelle  de  Cbastaing. 

*  Fol.  34,  v». 

(3)  Ce  mode  de  réparation  était  dans  les  mœurs  de  ces  chevaliers  que- 
relleurs, bientôt  repentant  de  leurs  méfaits.  Archambaud  IV  de  Gomborn 
avait  fait  de  môme  en  H  91.  Il  avait,  en  combat  singulier,  tué  Amalvin  de 
Belcastel,  frère  d^Hélie  de  Malemort.  Il  fit  pénitence  et  diverses  donations 
à  Tabbaye  de  Tulle,  où  il  mit  un  religieux  nommé  Jean  de  Tribier  pour 
prier  pour  Tâme  du  chevalier  qu'il  avait  occis  {Généalogie  des  Comborn^ 
par  Baluzb,  publiée  par  M.  Ghampeval,  Bulletifi  de  la  Soc,  areh,  de  la 
Corrèze,  1889,  p.  129). 
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Chambono  (1)  et  caaoaicis  ibidem  Deo  servieiitibus  pro  remedio 
aaicnarum  pareiilum  nostroium  et  aaimarum  iiostrarum  terrain 
quedicitur  Liaol  cuai  heredibus  ejus,  et  Lerram  que  dicitur  io 
Monz  cum  heredibus  ejus,  et  totatn  icrram  quam  habdbamus  in  Ira 
duos  rivos,  qui  unus  rivus  dicitur  Areia  ot  alius  similiter  dicilur 
Areia,  et  omnes  consueludiues  uostras  quas  habebamus  in  bac 
terra;  et  quicumquo  habet  de  nobis  vel  teuet  fevum,  terram  si- 
licet  vel  homiues  aut  aliquid,  et  dare  voluerit  eisdem  canoDicis, 
similiter  damus  et  concedimus;  et  per  omnia  alla  nemora  aostra 
damus  eis  ligna  ad  edificandum  et  calefaciendum  et  pascarium 
ad  porchariam  suam,  et  concedimus,  ut  omnes  homines  qui  in 
bac  terra  habitabunt  soluti  permaueant  ac  liberi  a  nobis  et  ab 
omni  progenie  nostra,  tantummodo  solis  cano[ni]cis  serviant, 
et  ipsi  dominentur  omnibus  habilantibus  in  eadem  terra,  et  ha- 
beant  consuetudines  omnes  per  omnia.  Isti  très  domini  atquese- 
niores  videlicet  Hisimbardus,  Petrus,  Hebo  Aiazos,  teslilîcati 
suntinterse,  quod  si  unus  eorum  voluerit  hoc  donum  et  banc 
conventionem  sive  pactionem  iufringere,  insurgant  alii  duo  con- 
tra eum,  et  omnes  amici  canonicorum  similiter,  cum  archiepis- 
copo  Bituricensi  et  episcopo  Lemovicensi  et  ministris,  ambaruni 
sedium  similiter  vero  insurgant  et  pngnent  contra  eos,  qui  hec 
omnia  infringere  lemptaverint,  omnes  poiestates  hujus  provincie 
Radulfusscilicet  Dolensiset  Raimundusatque  Loerius  sive  Beral- 
dus  de  Brider  (2)et  dominusAdalbertus  de  Maraval(3)etdomnus 
Odo  de  Lineris  (4)  et  domnus  G[eraldus]  Dunensis  (5)  cum  om- 
nibus qui  volunt  etdiligunt  rectitudinem  et  justiciam.  Hoc  do- 
num supradicti\m  et  hanc  conventionem  dédit  ex  toto  Deo  et 
Sancte  Gruci  in  claustro  Gamboni  Sibilla,  concedente  Odone 
de  Lineris  marito  suo,  in  manu  Henstorgii  episcopi  Lemovi- 
censis.  Sic  dédit  et  concessit  hanc  cartam,  ut  snperius  est  scripta, 
sine  ullo  relinaculo.  Testes  sunl  ipse   Heustorgius  (6)  episcopus 

(1)  Chambon-Saiule-Croix,  commune  du  canton  de  Bonnat,  arrondisse- 
ment de  Guéret,  lut  le  siège  du  plus  imporlanls  des  prieurés  dépen- 
dant d'Aureil.  Situé  sur  la  Petile-Creuse,  qui  coule  aux  confins  de  la 
Marche  Limousine  et  du  Berry,  il  eut  avec  ces  deux  provinces  de  conslan- 
les  relations.  On  remarque  encore  aujourd'hui  Sun  église  du  xiii<'  siècle. 
Elle  offre  un  des  spécimens  curieux  des  églises  fortifiées,  assez  répandues 
au  moyen  âge  dans  ces  contrées,  mais  qui  disparaissent  de  jour  en  jour 

(l)  Bridier,  village  de  la  commune  de  La  Souterraine. 

(3)  Malval,  commune  du  canton  de  BonnaL 

(4)  Lignères,  canton  de  Saint-Amand  (Cher). 

(5)  Dun-le-Pal!eteau,  canton  de  Tarrondissement  de  Guéret. 

(6)  Eustorge  fut  évéque  de  Limoges  de  i  lOH  à  1137.  Mais  celle  donallon 


-  129  — 

et  Johaniies  qui  tune  erat  Prior,  Aldebertus,  Rotberlus,  6[eral]- 
diis  canoiiici,  Johaaiies  de  Golret,  Geraldus  de  Fraicheniuas  (1), 
Umbertus  presbiter. 

Ego  Hisimbardus  Aiazos  do  et  coacedo  Deo  et  SaiicteCmci 
de  Cambouo  el  canoiiicis,  qui  ibi  serviual  Deo,  pro  remedio  ani- 
me mççet  parentutn  meoruni  terram  de  Camp  Muncel  (2)  cum 
heredibus  ejus  et  omiies  consuctudiiies  quas  in  bac  terra  habeo, 
el  quicumque  babet  aiiquid  de  me,  et  eis  voluerit  dare,  similiter 
do  et  coucedo. 

Similiter  dédit  P[etrus]  Aiazo  et  Hebo  (3)  nepos  ejus  quic- 
quid  babebaiit  iii  eodem  mauso  vel  in  omnibus,  et  ultra  aiios 
Uebo  dédit  decimam  mansi  illius.  Hec  doua  fecerunt  eodem 
modo  Hebo  et  alii  omaes. 


CLXXXVIII 

DONATION     D'ALESME. 

1096  circa. 

*  Rotgerius  de  Larunt  dédit  et  concessit  Deo  et  Sancto  Johann  i 
deAurel  proauima  sua  et  patris  acmatrissuesilvamque  vocatur 
Alesma(4),  et  torram  que  dicitur  Pralus  novus  et  concedo,  aî( 
ipse^  donare  omnibus  fevalibus  meis.  Hujus  doni  sunt  testes  : 
Gaucherus  prior,  RainaIdus,Stephanus  Ballus. 

Hoc  donum  concesserunt  et  ex  parte  sua  donaverunt  hoc  quod 
habebant  fevales,  scilicet  Geraldus  de  Gemel  et  fratres  ejus  Roi- 
gerus  et  Petrus,  Willelmus  Ferracat  et  fratres  sui,  Alaria,  Gaus- 
bertus  de  Salviac  et  nepotes  ejus  Gui  do,  Bernardus  Pincres  et 
uxor  et  sorores  su§,  Willelmus  del  Soler,  Iclerius  de  Vizio. 

doit  se  placer  tout  à  fait  à  la  fin  de  son  épiscopat.  Odon  de  Lignères  qui  y 
iigure  également  devait  être   encore  bien  jeune  puisque  son  fils  parait 
dans  un  acte  des  environs  de  iil8.  (Voir  n<^ccxni}. 
(I)  Fressclines,  commune  du  canton  do  Guéret. 

(i)  Champ-Musel. 

(3)  C'est  sans  doute  cet  Hebc  qui,  plus  tard,  souleva  diverses  difficultés 
qui  furent  tranchées  par  un  accord  intervenu  en  119i  devant  Sebrand, 
évéque  de  Limoges.  (Voir  Oocum,  Limousins,  I,  p.  \A\\.) 

*  Fol.  36,  r». 

(4)  Alcsme,  village,  commune  d'Auriac  ^Creuse). 

9 
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GLXXXIX 

ELrSABETH   DITE  BLANCHE   SE  FAIT  RELIGIEUSE  A  SAINTE-MARIE  UE  HARROAU. 

Ante  1140. 

Domina  Helizabel,  quç  alio  nomine  Blancha  vocatur,  derelia- 
quens  hoc  seculum  obiulit  semetipsam  Deo  et  Sancto  Johauni  de 
Âurelio,  el  Beale  Marie  de  Marboau  (1)  in  manu  fratris  Gauche- 
rii  prioris,  promitlens  se  de  cetero  sub  obedientia  illius  perma- 
nere.  Hçc  itaque  donavit  D«o  et  Sancto  Johanni  de  Aurelio  pro 
anima  sua  et  pro  auimabus  parcntum  suorum  duos  solidosot  qua- 
tuor sextarios  siligiuis  annualim  rcddendos  in  bordaria  que  vo- 
catur  au  Teil  (2).  lestes  sunt  Willelmus  de  Mongibau,  Aldeber- 
tus  Vachers,  Geraldus  Gâcha. 

GXG 

c(   CAPELLE   DE  VERSEYME   » 

Ante  UUO. 

t"*  —  Nobilis  quçdam  mulier  domiua  videUcei  Emma  de  Tu* 
délia  (3),  inspirante  divina  gratia derelinquens  hoc  seculum, facta 
est  mouaca  beati  apostoli  et  evangeiiste  Johauais  Aureliace  silve 
manens  sub  obçdieutia  fratris  Gaucherii.  Hçc  domina  douavit 
Deo  et  sancto  Johanni  et  fratribus  ibidem  Christs  servieniibus, 
mansum  superioreoi  de  Verzesma  (4)  et  medielaleob  de  quartera 
décime  de  la  Gruzilla  (5),  concedentibus  filiis  suis  Ademaro  et 
Petro  et  Guillelmo  et  filia  sua  Milisent  et  Dernardo  lo  Bochart^ 
marito  suo. 

3®  —  SimiUter  Boso  Arbertus  de  Cambaret  f6)  dedil  Dqo  et 

(I)  Voir  n**  lxxix  au  sujet  do  prieuré  de  religi««9es  fondé  par sahit Gau- 
cher au  lieu  dit  de  Marboaud  ou  a  le  Bost  las  Mongeas.  » 
(â)  Le  Teil.  Estrce  le  môme  doQt  il  a  déjà  été  question  ao  xixvi? 

(3)  Voir  n-  ex,  P,  et  cxci. 

(4)  Verdeyme,  village  de  La  commutie  de  La  Croisille. 

(5)  La  Croisillc,  commune  du  canton  de  Châleauncuf.  Au  n»  ex,    il 
n'est  pas  question  de  la  «  quartera  décime  de  La  Gruzilla  ». 

(6)  Voir  ex  ï°. 


-  tai  - 

tanota  Jobanni  pro  anima  sua  et  parealam  saorum  quicquid  ha^ 
bebat  ia  hoc  mauso  juste  vel  injuste.  Testes  suui  Boscmû  {si$) 
Arbertiy  Gooipaire  clieus  illius,  Stephanus  Baiualdeus  del  Broïl, 
Slephaims  Rotgerius  (l). 

GXGf 

«  CARTA  DE  TERRA  EHMA  DE  TUELA  ». 

t  kOO  drctt. 

*  [PJreseiitibushominibus  et  futuris  volumus  ianotescerc,  quum 
quedam  domioa  namiue  Emma  voluit  reliaquere  seculum  et 
servire  Deo  in  monasterio  Sancti  Johannis  de  Âureho^  voluit 
etiam  ponere  secum  fiiiam  suam  uomiue  Petrooittam.  Terrara 
aulem  suscriptam,  quam  habebat  de  patrimonio  suo,  donavit  Dee 
et  sancto  Johannî  pro  se  et  pro  predîcta  ûlia  sua,  hoc  est  medie- 
tatem  de  carteira  décime  delaGrusilla(2),  mansum  deVerzesma, 
pro  quo  mansQ  dédit  miiitibus  qui  eraut  casati  de  redditibusejus, 
mansum  de  la  Costa  (3);  dédit  quoque  mansum  de  Pas  qui  vo- 
catur  lo  Mas  Bernart,  mansum  de  la  Valada  (4),  manscrm  Alrem, 
mansum  Alloue,  mansum  de  la  Valeila,  mansum  et  bordariam 
de  duabus  Aquis,  mansum  de  Ghasantas. 

GXGH 

DOliATION   m  BON£AU  DIL  GIHEL  91  W  SON  NI^VEU  AUDOIN. 

1147-1158, 

Fratam,  qu/od  est  joxtiai  nostvom  ortom>  di'Aariae  (&)>  dédît  Deo 
etsaacto  Jobannis  Bonetlo»  de  Gimeu  et  oepos  ejtis  Audkûiias 

(I)  Au  ex  ^.  Il  y  a  deux  témoins  de  plus,  «  Guillelmus  de  Poeacîacca- 
DQiiica&  el  Aggeôus  coaversus  » . 

•  Fol.  36,  v«. 

(î)  Voir  n^  ex  etcxc,  dont  celui-ci  a'esl  eu  somme  que  le  dévefoppe- 
QteuL 

(3)  La  Côte,  village»  commune  de  ta  Croisillç. 

(4)  La  Yalad&i  viUage^  môme  conpimuae. 

(5)  Auriat,  commune  de  Tarrondissement  de  Bourganeuf . 
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cum  octo  deaariis  de  censii  et  parumpeis  (I)  terre,  quod  est  juxta 
eundem  ortum,  cum  octo  denariisde  ceiisu  et  quoddam  solare, 
quod  esl  juxta  ecclesiam,  cum  duobus  denariis.  Testes  suut  Wil- 
lelmus  prior  in  cujus  manu  factum  est,  S[tephanus]  de  Quinsac, 
A[ddmarus]  de  Larunt  et  Hugo  Larun  etCastus  canonicus  Sancti 
Léonard!  (2)  et  multi  alii,  et  in  hoc  toto  sunt  duodecim  denarii 
de  achaptamento. 

GXGIII 

AUTRE  DONATION  DES  MÊMES. 

1160  circa, 

Quicquid  requirebat  {sic)  Bonollus  de  Gemeu  et  Âudoinus 
nepos  ejus  in  prato  Borribau  in  manu  Simonis  canonici,  qui 
tune  in  Alesme  (3)  manebat,  libère  persolverunt  et  in  perpetuum 
domum  d'Âlesme  babere  coucesseruut  cum  tribus  denariis  de 
censu.  Testes  suut  :  Johannes  Matei  (4)  canonicus  deu  Chastaia 
et  G.  Gobert  capellanus  Sancti  Prejecti  (5)  et  G.  Corneus  etRotge- 
rius  bajulus  terre  de  qua  erat  pratum  istud,  etG.Vieuset  Aimars 
de  Gemeu« 

GXCIV 

GAUTIER  DE  PLANTADIS    ET  SES   FRÈRES   FONT  UNE  DONATION   LORSQUE 

LEUR  FRÈRE  OTHON   SE  FAIT  CHANOINE. 

1220  circa. 
Guauterius  de  Plantadiz  (6)  et  Raimundus  et  Willelmus  fratres 

(I)  C'est-à-dire  défrichements. 

(3)  Guillaume,  prieur  d'Aureil,  mentionné  dans  cette  pièce,  esl  te  pre- 
mier des  deux  qui  aient  porté  ce  nom,  d*ailleurs  Casius,  chanoine  Ce 
Saint-Léonard,  a  été  lui-même  nommé  prieur  de  ce  monastère  etNadaad, 
dans  son  Fouillé,  nous  apprend  qu'il  Tétait  en  1 158.  La  donation  faite  par 
Boneau  de  Gimcl  est  donc  antérieure  et  se  place  entre  1147  et  1158. 

(3)  Alesme,  village,  commune  d'Auriat. 

(4)  Ce  Jean  Mathei,  chanoine  préposé  à  Tadministralion  du  Châtain,  fut 
encore,  quarante  à  cinquante  ans  plus  tard,  témoin  d'une  donation  faite 
dansles  mémesparages,  sans  donle  par  le  Bis  elle  pclit-fils  de  ce  Boneau, 
portant,  suivant  Tusagc  de  cette  époque,  les  mêmes  prénoms  de  la  famille 
de  Gimel,  Guillaume  et  Boneau.  (Voir  nom  et  n»  ccclxxxviii). 

(5)  Saint-Priest- Palus,  commune  de  l'arrondissement  de  Bourganeuf. 

(6)  Planladis,  (hameau,  actuellement  à  cheval  sur  '  les  communes  da 
Châtcnet  et  de  Saint-Marlin-Terressus. 


sui  dederuut  Deo  et  sancto  Johanai  pro  Âihone  fratre  suo  cano- 
nico  fado  ia  Aurelio  bordariam  de  Gugalet  et  bordariain  de  la 
Rocba. 

GXGV 

AlkERIG  GAHAIN   FONDE  POUR   SON  ANNIVERSAIRE    UNE  RENTE  DE   DOUZE 

DENIERS  SUR   LE  MAS  PLANCHËIS. 

1212  circa. 

Aimericus  Guabains  dédit  Deo  et  sancto  Jobantii  pro  anima 
Jobannis  la  Brugeira  sacordotis  duodecim  denarios  in  manso 
Planchet  (1)  omni  anno  reddendos  in  Augusto,  quos  débet  red- 
dere  Jutzius  d*Albias,  ut  in  dieanniversarii  dicti  J[ohannis]  quod 
est  viii  kalendas  aprilis(2)  semper  habeant  fratres  pro  anima  iliius 
aliquam  meliorationem.  Helemosinarius  namque  ejus  exitabat 
et  dubitabat  ne  iu  aliquo  beue  res  suas  disposuisset.  Faclum  est 
hoc  in  manu  B[eriiardi]  de  Quiiisac  sacrisie,  preseiitibus  et  audien- 
tibus  P[etro]  de  Sancto  Martine  (3),  Aimerico  Marches  caméra- 
rio  canonicis,  Àdemaro  Gahain,  Aimerico  Maitheu,  Arberto  Vica- 
rio  militibus. 

GXGVl 

LES  FILLES  ET  LA  FEMME  DE   RANNULFE  DE  ROYËRE  SE  FONT  RELIGIEUSES, 

SES    DONATIONS. 

1086-J096. 

*  Rannulfus  de  Roera  posuit  unam  flliam  suam  noraine  Ame- 
liam  ad  sorviendum  Deo  in  Aurelio,  temporeUmbaldiepiscopi,  et 
dédit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  amore  ejus  in  ecciesiade  Roera(4) 
terdiam  partem  de  his  omnibus  que  in  ecclesia  erant,  scilicet  re- 
cepti,  sépulture,  cirii;  similiter  in  ecclesia  de  Castel,  sicut  pre- 

(1)  Le  Mas  Plancheis  ou  Planches,  commune  de  Feytiak. 
(3)  I^  SS  mant. 

(3)  Pierre  de  Saint-Martin  devint  prieur  en  1)10,  et  Aîmeric  Marchés 
était  chambrier  d'Aureil  en  K%\1  (D,  777  r«). 

♦  Fol.  36,  ro. 

(4)  Royèrc,  chef  lieu  de  canton  de  Tarrondissement  de  Bourganeuf. 
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positus  de  Aient  (1)  in  dominio  teildMii  de  illo.  PûbUmi  poaiûl 
aliam  fiHam  ^nam  nomiae  Hildegardem  <l  poatea  seouU  est  en 
mater  earum  nomine  Belieldis  cognomenlo  Blancha,  que  diiniël 
seculum.  Pro  quibus  dedit  predictus  Ranuulfus  et  ipsa  uxor 
ejus,  concedenlibus  ôliis  suisGeraldo,  Bosone,  Petro,  unam  bor- 
dariam  de  alodio  apud  Valeriam  que  débet  decem  et  octo  dena- 
rioe-et  mmm  g^llioêm  ;  in  viUam,  que  dicitur  a  Planachalm  (2J, 
unam  bordarialam  de  alodio  que  débet  sex  deuarios  in  medio 
Augusto,  mansum  unum  qui  dicitur  al  Masat  (3)  in  Roereis  quem 
dédit  pro  anima  sua  Deo  et  sancto  Jobauni  fioso,  quando  fuit  ibi 
sepultus. 

Aedditus  maasi  sunt  taies,  unum  modium  et  dimidium  sigili- 
ais  et  totani  decimam  de  manso.  In  Augusto  duos  solidos  de  vin- 
demia,  in-  natale  Domini  sex  denarios  et  unam  gallinam  et  unam 
tortam.  Bordarâam  unam  quam  tenebat  quidam  rusticus  qui 
vocalur  Yiridi[s],  que  est  iu  villa  que  dicitur  eu  Val;  redditus  sunt 
tercium  de  sigiline,  dimidium  modium  de  civata,  duodecim  dena- 
rios de  viademia  in  Augusto,  duodecim  denarios,  receptum 
post  natale  domini,  espleit,  gallinam,  arietem  excoriatum,  caba- 
ïiciumi  quatuor  denarios  in  unoquoque  rusiico  (4),  decimam  de 
agai«  et  de  tota  bordaria  hoc  totum  et  lerram  et  homines  dede- 
runt  Deo  et  sancto  Johanni. 


CXGVn 


ENGAGEMENT  DU  MAS  NEGREIR. 

Mansum  qui  vocatur  Negreir  habemus  in  vadimonium  pro  qua- 
tuor vigiuti.  Uic  mansus  débet  duos  modios  sigilis  in  festivitate 
sancti  Martialis  (5),  decem  et  octo  denarios  de  porco  augustaiio, 
in  augusto  vindemia  duos  solidos,  iu  natale  receptum  duos  soli- 
djE>8«  ari^teoi  vivum.  Hune  mansum  tenebimus  donec  vadimo- 
nium reddatur. 


(I)  Le  Prévôt  d'Eymoutiers. 

(â)  Probablemeot  Pltachak,  vilkf«,  oommune  de  Salttt-Pi«ite«lê-dost, 
canton  de  Rovère. 

iS)  Le  Mazean^  hameaiii,  oofinmune  de  Royère. 

(4)  Il  y  a  lieu  de  sigaaier  eetle  redevaQce,  reposaat  nea  sur  Aa  terre 
mais  sur  la  tête  de  chaque  paysan  pour  une  quotité  détermftiée. 

(»}  ie^i^im. 
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GXGVIH 

«   CHARTA  DE  BERSAC  ». 

1110. 

Noti&care  volumus  fidelibus  preseatibus  et  futuris  guod  ego 
Eustorgius  gratia  Dei  Lemoviceusts  episcopus  doiio  et  coacedo 
Deo  et  SaacU)  Johaaai  de  Aun^lio  çcciesiam  de  Berciac  (1)  ia 
perpetuum  possideDdam,  salvo  jure  Lemovicensis  çcclesie.  Àu- 
dieate  et  coucedeiiie  Raaaulfo  archidiacoiio  et  •coacedente  Jor- 
dauo  archipresbitero,  et  audieutibus  Aldederio  archidiacono, 
Jja[a]berto  preceiitore  (2)  et  Aimerico  de  Monte  apud  Saactum 
Liphardum  (3).  Factum  est  autem  hoc  douum  aimo  iacarnacionis 
verbi  Dei  millesimoceatesimo  decimo,iadictioaeiu^  Epacta  xxviii, 
Papa  Paschali,  Wilelmo  Pictaveiisi  comité,  Regaaote  Domiao 
nostro  Jhesu  Ghristo,  amen. 

GXGIX 

V   CHARTA  DE  BERSAC   » 

1106-1137. 

*  De  Petro  de  la  Saleza  possemus  dicere  multa  de  doais  et  con* 
cessioaibus  quas  sancto  Johaniii  fecit  ipse  et  frater  suus  Alde- 

(1)  Berrac,  commane  éa  cattion  de  Lairière,  deyint,  sous  le  vocable  de 
Nokre*4>anic,  un  prieuré  dépendant  d'Aureil. 

(â)  Lambert  éuit  déjà  ehaatre  cki  chapitre  en  1104  (BibL  nat.,  mas. 
lai.  171 18.  fo  27),  il  parait  en  ta  môme  qualité  à  la  charte  d^investilure  de 
Téglise  d'Anzème,  donnée  en  1108  àTabbé  de  Saint-Martial  par  Euslorgc, 
évêque  de  Limoges,  et  Gérald,  évéque  d*Angouléme  (Lsaoux,  Vhmrtei  et 
Mémoriaux  y  etc.,  p.  25). 

(3)  Le  cariulaire  nous  donne  ici  la  charte  primitive  de  eo^acession,  qui 
a  été  confirmée  une  première  fois  en  IL56  par  Gérald,  à  la  »uite  d*une 
discussion,  sur  la  possession  de  la  moitié  de  cette  église  (D,  990,  et 
Docum,  Limous.^  i,  p.  i36),  et  ensuite  par  Sebrand  en  1185  (Ibid^  D,  85t), 
et  documents  Limousins^  p.  140). 

•Fol.  36,  y\ 
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bertus.  Illis  vero  omissis,  veniamus  ai  ea  quç  ad  ultimum  fecit. 
Yenit  ia  capilulo  nostro  cum  Geraldo  archipresbitero,  cooce- 
dente  episcopoEuslorgio,  et  recognoscens  iajusticiam  et  torluram 
quam  prius  fecerat  Deo  et  saucto  Johaaai,  donavit  seipsum  et 
omnia  sua  quecumque  habebat,  et  coucessit  et  reliquit  partom 
ecclesie,  quam  tenere  videbatur,  Deoet  saucto  Johanni,  audieu- 
tibus  istis  Geraldo  supradictô,  Pétro  Arnaldo,  Âldeberto  pres- 
bitero  de  Sancto  Silvestro  (1),  Magret,  Gaucherio  priore, 
Raiualdo,  Âimurico  de  Moute,  Umberto  cognato  ejus,  Ugoue 
nepote  ejus,  et  toto  capitulo.  Postea  concessimus  ei  in  vita  sua 
medietatem  çcclesie  et  de  hoc  quod  ad  ecclesiam  pertiuebat 
ultra  medietatem  feudum  Umberti  de  la  Saleza  et  duas  partes 

décime et  moleadinum  per  uiium  aunum  et  concessimus 

et  fraternitatem  et  societatem  nostram,  quaudo  vellet  esse  cano- 
iiicus. 


GG 


DONATION  DE   «   TURCHA   »    LORSQUE  SON   FILS   DEVIENT    CHANOINE. 


1125  circa. 


Notum  sit  omnibus  hominibus  quod  domina  Turcha  dédit  Deo 
et  Sancto  Johanni  Aurelii  proWillelmo  fllio  suo  (2),  quem  domp- 
nus  Gaucherius  ad  canonicum  et  ad  fracrem  suscepil,  (fuatuor  sex- 
tarios  sigilis  in  décima  de  Bescinas  (3)  ex  sextam  partem  (4) 
in  décima  curie  d'Auneschas,  et  quartam  partem  décime  de 
manso  Sancti  Augustini  qui  vocatur  Belasanas  (5).  Hoc  fecit  in 
manu  Gaucherii  prioris.  Dédit  etiam  çcclesiam  de  Bersac  quic- 
quid  secundum  morem  laicalem  habebat.  Testes  sunt  Humber* 
tus  canonicus,  Audebertus  Laveuzs,  Mesclaiocs  de  Beciuas. 


(1)  Saîot-Sylvestre,  commune  du  caaton  de  Laurière 

(2)  Turcha  était  la  mère  de  Pierre  Lavel  et  «le  Guillaume.  (Voir 
n^>  cccxx,  Gccxxii  et  cccicviii).  Ce  fui  ce  Guillaume  Laveus  ou  Lavel  qui 
devint  par  la  suite  prieur  d*Aareil  et  qui  apparaU  en  celte  qualité  dans  la 
charte  suivante,  concernant  le  môme  prieuré  de  Bersac. 

(3)  Bessines,  cantoa  de  rarrondissement  de  Beliac. 

(4)  Il  faut  sans  doute  lire  :  et  sextam  partem. 

(5)  Bcllesanne,  village  de  la  commune  de  Bersac. 
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CGI 


TRANSACTION  AU  SUJET  DES  COUTURES  DE  BER^AC. 

1158. 

^Notum  sit  omnibus  presentibus  et  futuris  quod  querela  illa 
quam  habebanl  li  Esparver,    Radulfus  videlicet,  6[eraldu$]  et 
Fulco  fratres,  et  Radulfus  coasauguiaeus  eorum  de  las  Coutu- 
ras(1)  de  BersacadversusPrioremde  AurelioetecclesiamdeBer- 
ciaco,  ad  hune  Ûnem  devenir.  Oeraidus  siquidem  Esparvers  et 
Fulco  fratres,  mortuo  Radulfo  fratre  suo,  et  due  ûlie  Radulfi  et 
Radulfus  consanguiueus  eorum  pro  animabus  suis  et  fratris  sui, 
et  animabus  pareatum  suorum,  dederunt  et  concesserunt  Deo  et 
Sancto  Johanni  de  Aurelio  medietatem  terre  de  las  Goituras  de 
Berciaco  cum  pertinenciis  suis  in  perpetuum  possidendam  in 
manu  domini  Willelmi  prioris  Aurelii.  Retinuerunt  autem  in 
eadem  terra  annuatim  censum,septem  sexlaria  sigilinis  et  unam 
eminam  et  très  eminas  avene,  sexque  denarios,  et,    transactis 
viginli  annis,  semperde  acaptamento  très  solidos.  Hujns  doni  et 
concessionis  testes  sunt  :  St[ephanus]  prior  sancti  Bartholomei 
de  Benevento;de  canonicis  Aureliensibus:  Audebertus  Laveus, 
Willelmus  Sauters,  Slephanus  de  Quinsac;  de  militibus  :  P.  Ga- 
tart  Audebertus  Laveus,  Aimerions  de  Virarcil,  W.  de  Laureira, 
Willelmus  de  Fondon  ;  de  sacerdotibus  :  Gaufridus  capellanus 
Sancti  Michaelis  (2),  Audebertus  presbiter.  Factum  est  autem 
anno  ab  incaruatione  domini  millesimo  centesimo  quinquagesimo 
octavo  (.i). 

*  Fol.  37,  r*. 

(1)  On  appelle  encore  actuellement  Couture  en  Limousin,  le  champ 
qu'on  laboure  régulièrement  pour  porter  chaque  année  une  récolte  de 
céréales,  de  plantes  sarclées  ou  de  blé  noir. 

(2)  Il  y  avait  à  Laurière  deux  églises  :  Saint-Michel  et  Saint-Pierre. 

(3)  De  cette  charte,  qui  est  datée,  on  pourrait  inférer  que  le  prieur 
Guillaume,  dont  il  est  ici  question,  est  le  second  de  ce  nom,  Guillaume 
Laveus,  et  que  par  conséquent  son  prédécesseur,  Guillaume  de  Placen  ou 
de  Placentia,  n*a  gouverné  Aureil  que  quelques  années,  entre  H  47  et 
1158.  il  est,  en  effet,  à  remarquer  que  chaque  prieur  prend  pour  témoins 
des  actes  qu*ll  fait  des  hommes  et  des  religieux  en  qui  il  a  sans  doute 
une  confiance  ou  des  rapports  plus  grands.  Or,  rien  de  plus  naturel  que 
le  second  Guillaume,  qui  appartenait  à  la  famille  Lavel  ait,  pour  remplir 
ce  service,  choisi  plusieurs  de  ses  proches,  que  nous  voyons  figurer  ici. 
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GESSIOTt   DE  DROITS  SUR  L'ÉtSlfSE  DE  CHISRIGTIAT. 

1200  circa. 

0(eraldusj  de  Gharaac  et  ceteri  fratres  soi  .....  (1)  et  soror 
eorum  vetidideruat  Audiero  de  Doinao  (2)  canoiiico  Aureliensi 

hoc  qaod  requiœbaat  ia  ecciesiaoi (3j  de  Gharaac  Saucti 

Pelri  (4)  iii  matiu  U(ni>erU  de  Djimio.  PreseuUbiis  et  audieuli- 
bus  Geraldo  Silvîo  sororio  eorutn,  Aicnerioo  de  Podei)  sacerdole, 
Stefatio  Cellario  canouico  6l  capellauo  ecclesie,  Pelro  Chalvel 
Petro  Lascura  «acerdoie  et  multis  aliis. 

CCI  II 

GBSSIOIf  DE  DROITS   SUR  SAINT-MA&TIN . 

1200  circa, 

Li  Assailli  de  Peirirssa  (5)  scilicet  Petrus  et  Gaufridus  fratres 
vendideruQt  Audiero  de  Domno,  hoc  quod  habebaat  reddendum 
iii  villa  Sancti  Martini  (6),  preseatibus  et  audieatibus  Johaaiie 
Tifibrer,  Petro  Bajulo  et  Rialao  et  multis  aliis. 

[1]  Un  blanc  laissé. 

(2)  Audier  du  Dognon,  fils  d'Mumbert  du  Dognon.  devint  chanoine 
d*Aureil  vers  1185.  (Voir  n^CL).  Il  est  témoin  en  cette  qualité  d'une  charte 
datée  de  1190  {Doc.  Lim,  l.  I,  p.  Mî  ),  et  on  le  retrouve  encore  recevant 
la  donation  faite  au  prieuré  d'Aureil  de  la  borderie  de  la  Villate,  en  lîâO. 
(D.  777,  4»). 

(3)  Blanc  et  grattage. 

(4)  Saint-Pierre  de  Ghérignat  ou  de  Chargnat,  commune  du  canton  de 
Bourganeut".  Un  petit  prieuré-cure  dépendant  d'Aureil  y  fut  établi  dans  le 
cours  du  xii*  siècle  comme  on  le  voit  dans  un  certain  nombre  de  villages. 
On  assurait  ainsi  le  service  religieux  dans  les  campagnes.  (Voir  n<»  cxxn)- 

(5)  Peirusse,  village  de  la  commune  de  Chatelus  le-Marcheix,  canton 
de  Bénévent,  arrondissement  de  Bourganeuf. 

(6)  Saint-Marlin-Sainte-datherine,  commune  voisine,  mais  du  canton  de 
Boarganeuf.  (Voir  également  n»  clxxiv). 
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VENTE   DE  RENTE   SUR  LE  MAS  DU  CBASSAIN  ET  CELUI   DE  SAINT-LÉONARD. 

1200-1205. 

Lo  tornadre  de  Spaina  (1)  scilicot (2)  vendidit  Audiero  de 

Domno  ttuam  leminam  siliginis  et  nnum  deiiarium  quos  habebat 
*  reddeoda  in  manso  du  Ghassaii),  et  hoc  quod  habebal  in 
manso  Sancii  Leonardi.  Presenlibus  et  andietuibns  Bfoniardo] 
priore,  Aimerico  de  Poden  sacerdote,  Johanne  Leb[r]er  et 
Joltônne  filio  suo  et  Bernota  et  fieruarda  de  Podio. 

Hoc  totum  doncessemnt  due  eorores  eorum  &tte  [sic),  presen- 
tibuset  audientibus,  Johanne  Bagol  et  Petro  ei  Stephano  frairi- 
bus  Johannis,  Aimerico  de  la  Terrada  et  W[illeimo]  de  Bagol. 


ccv 


p.    DE  LA  SALA  DONNE   SES  RENTES  A  SAINT-MARTIN    DE  TERRASSUS  ET  A 

SAVVUT. 

1900  eirea.  —  P.  la  Sala,  in  canonicum  pecepto  Gauberio 
fratre  suo,  cum  assensu  et  voluntate  aiterius  fratris  sui  Stephani, 
dédit  Dec  et  8ancto  Johanni  d'Aureil  in  perpetuum  poesidenda 
quator  sextaria  siliginis  in  décima  Saocti  Martini  de  Terras- 
snr  (3)  reddenda,  preseutibus  et  audieutibus  B[ernardo]  priore  in 
cujus  manu  Caclum  est,  B[ernardo]deQuinsac,  6[aucelmo]  Gacba, 
Audierio  de  Domno,  Aimerioo  Bozonis,  Ymberto  de  Domno, 
Guidone  de  Domno,  G{eralduH]  las   Moleiras,  avuuculo  puerl. 

i90i  circa.  —  Post  tnorlem  autera  ajus  dédit  idem  P.  a  Sal- 
▼ia<5  <A)  in  bordaria  Sancti  Pauli,  quam  tencbant  P.  Martini 
et  fralres  sui,  unum  sextarium  siliginis,  presenlibus  et  audieu- 
tibus Gfaucelmo]  Gâcha,  A{imerico]  Bozonis,  Gaucelmola  Chesa, 
G.  las  Moleiras  et  Durando  las  Moleiras,  Juliano,  P.  Alamanno 
et  multis  aliis. 

<4)  Le  Hant  et  le  Bas-Bspagac,  villages,  commase  ^e  Sa«viat,  caalon 
de  Saint-Léonard  (Hante-Vienne), 
(t)  Blanc  laissé. 
F*  37  V*. 

(3)  Saint-Martin -de-Terressas,  coarniane  du  oaaioa  de  Saint** Léonard. 

(4)  Sauviat,  commnnc  du  canton  de  Saint-Léonard. 


140  — 


GGVI 

«  U  FOREST  DE  CORPSO.    »   (1) 

XII  sec. 

*  Istacarta  facta  est  (2)  de  terra  et  de  vestitura,  quç  facta  est  intra 
et  circa  la  lorçst  de  Gorpso  (3).  Hec  est  divisio  de  la  forest  :  de 
quadrivio  de  la  Corbessa  (4)  sicut  descendit  via  vetula  quç  vadit 

(1)  Celle  forêt  aujourd'hui  disparue  occupait  le  massif  montagneux  delà 
rivegauche  duTaurion,  entre  Sainl-Hilaire-Châleau,  Vidaillal,  Sainl-Pierre- 
le-Bost,  Morlerolles  et  Soubrebosl,  ainsi  que  l'identificalion  des  localités 
qui  sonl  indiquées  dans  ce  dénombrement  du  Carlulaire  permet  de  le  dé- 
terminer. Aujourd'hui  encore,  le  pays  est  un  peu  boisé  et  il  reste  quelques 
bois  d'une  certaine  importance,  Bois  de  Laron,  du  Grand-Sanon  et 
quelques  autres  aussi  ;  mais  la  plus  grand  parlie  a  élé  défrichée,  et  ce 
travail  a  commencé  dès  le  moyen-ftge.  Celte  forêt  a  élé  cédée  le  octobre 
4Si8  aux  hospiialiers  de  Bourganeuf.  L'original  de  l'acte  dcvenle  se  trouve 
encore  dans  les  archives déparlemeiitalcs.(D.  679).  11  reproduit  les  divisions 
de  la  forêt  dans  des  termes  identiques  à  la  charte  du  carlulaire  d'Aureil. 
Celte  pièce  est  encore  scellée  d'un  fragment  important  du  sceau  du 
prieur  Roger  et  offre  par  son  ensemble  un  réel  intérêt.  Le  prix  de  la 
forêt  consiste  en  une  rente  payable  à  Aureil  par  les  Hospitaliers;  mais  de 
plus  chaque  partie  conlraclanle  se  concède  le  droit  de  gtte  réciproque- 
ment o  in  oUlis  suis  ».  —  Voir  Annexes  II. 

*  Fol.  38  r«, 

(i)  Ce  long  dénombrement  diffère  du  reste  du  manuscrit  en  ce  qu'il  n\ 
a  aucune  inierruption  ni  aucun  alinéa.  Le  latin  est  plus  que  médiocre  et 
bien  inférieur  à  celui  du  reste  du  Carlulaire,  quoique  le  caractère  de 
l'écriture  se  rapproche  de  celles  des  meilleures  pariies. 

(3)  Courson,  village  de  la  commune  de  Vidaillal,  canton  de  Pontarion, 
arrondissement  de  Bourganeuf.  Les  caries  de  l'état-major  et  du  ministère 
de  rinlérieur  écrivent  Gourson  d'après  la  prononciation  actuelle  Mais 
c*est  Courson  qu'il  faudrait.  Le  dictionnaire  topographique  de  Bosvieux 
(archives  de  Limoges)  indique  bien  Courson  et  ajoute  comme  éiymologic  : 
«  Villa  de  Corso  1281,  chartes  de  Blessac,  apud  Corso,  \  128,  cart.  de  Bé- 
névent,  et  la  carie  de  Cassini  porte  encore  Courson. 

(4)  Le  carrefour  aura  disparu  dans  les  défrichements  postérieurs,  mais 
sa  situation  est  précisée  dans  Tacte  de  vente  de  la  forêt  de  Corson  (Voir 
Annexes  11).  Il  se  trouvait  près  de  Rioublanc,  actuellement  hameau  de  la 
commune  de  Morlerolle,  u  apud  Blanc-rivum  a  quadrivio  de  la  Corbessa». 
Rioublanc  est  à  peu  près  à  égale  dislance  de  ces  trois  villages  :  Saint- 
Picrrc-lc-Bost,  Morlerolles  et  Soubrebosl. 
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ad  Sanchjm  Ylarium(l}etferit  in  via  de  Corpso  que  çxiit  ad  Latas 
Petras  (2},  et  sicut  de  predicto  quadruvio  de  la  Corbessa  descen- 
dit via  que  vaditvei*sus  las  Noalas  (3)  usque  ad  divisiones  bossi 
Sancli  Stepbani(4j.  De  illa  divisione  in  anlea,  super  viam  et  sub- 
1er,  sicut  vadit  ad  Reibernuz  (5)  et  a  las  Noalas  et  versus  las 
Hibeiras  (6)  totam  islam  forestdonaveruut  Deo  et  Sanclo  Jobanni 
de  Aureliû  pro  animabus  suis  et  pareatum  suorum  domnils 
Arcbambaudus  vicecomes  (7)  et  Ugo  de  Corpso  coguomento  la 
Flama  et  fratres  sui  Willelmus  et  Andréas  et  Boso  de  Corpso 
in  manu  fratris  Gaucherii  prioris,  audiente  Petro  Bruno  eano- 
nico  et  Stepbano  canonico  procuratore  Sancti  Johaunis. 

Similiter  Boso  de  Corpso  et  frater  ejus  Guido  donaverunt  Deo 
et  sancto  Jobanni,  banc  eandem  forest  pro  animabus  suis  et  pa- 
rentuni  suorum  in  manu  fratris  Gaucberii  prioris.  Testes  sunt, 
Petrus  Brunus  canonicus,  Pelrus  Gaucelmus  canonicus,  Petrus 
Rotgerius,  Petrus  Raimondus,  Rigaudus  de  Pratiui  et  alii 
plures. 

Jobanes  de  Chavanac  (8)  et  filii  sui  Petrus,  Ugo,  Geraldus, 

(4)  Saint-Hilaire-Château,  commune  da  caoton  de  Pontarion. 

(%)  Actuellement  Nadapeyras,  village  de  la  commune  de  Soubrebost, 
canton  de  Bourganeuf.  Au  xvi^  siècle,  le  nom  de  cette  localité  s'écrivait 
encore  Las  das  Peyras  au  terrier  d*Aubepeyre.  (Voir  Dict.  topographique 
de  Bosvieux,  archives  de  Limoges.) 

(3)  La  Noaille,  ou  La  Nouaille,  commune  du  canton  de  Gentioux. 

(4)  Le  bois  de  Saint-Etienne  ou  c  Boscus  de  Corpso  >»  est  mentionné 
par  Dom  Col  en  vedette  d*une  charte  du  cartulaire  de  la  cathédrale  de 
Limoges  qu*il  nous  a  conservée  dans  ses  recueils  (Bibl.  naL,  fonds  lat., 
9191,  charte  I7i,  p. 226.)  On  y  voilque  du  temps  de  Tévôque  Ilier(t  1073) 
Pierre  de  Corso  avait  fait  au  chapitre  certaines  donations  des  biens  et  des 
droit  qu^il  avait  sur  Féglise  «  Sancti  Pétri  del  bosc  »,  actuellement  Sainl- 
Pierre-le-Bosl  (commune  du  canton  de  Royère).  Le  bois  de  Saint-Etienne, 
dont  il  est  ici  question,  devait  avoir  cette  donation  pour  origine.  Rapprocher 
également  la  charte  de  la  pension  due  à  Aureil  par  les  hospitaliers  de 
Bourganeuf.  (Voir  Annexes  II). 

(5)  Reibernuz,  cette  localité  est  indiquée  Rebeiricum  dans  la  charte  de  lu 
pension  due  à  Aureil  par  les  Hospitaliers  de  Bourganeuf  (Jbid).  Il  s  agit  de 
Hebeyry  ou  Rebeyrix,  Rebeyrey  dans  Cassini,  village  non  loin  de  là,  situé 
sur  la  commune  de  Banise,  canton  de  Sainl-SuIpice-les-Champs. 

(6)  La  Ribière,  village  de  la  commune  de  La  iNouaille. 

(7)  Archambaud  IV  de  Comborn,  dit  le  Barbu,  était  fils  de  Bernard  I^^*" 
et  d*Ërmengarde,  fille  d'un  Hugues  de  Corso.  Son  intervention  dans  la 
donation  d'une  terre  si  éloignée  de  ses  domaines  s'explique  donc  ainsi  na- 
turellement. H  mourut  en  1137. 

(8)  Chavanaf,  commune  du  canton  de  Saint-Sulpice-les-Champs, 
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qui  eraat  balli  Bosouie  el  Guidonis  de  Corpso,  donaFemat  D»^ 
eb  saucto  Johaani  suas  baUias  qaa(s]  (t)  ha/bebaat  ia  pre- 
dicta  forest.  Testes  âaat,  Boso  el  (jutdo,  de  Petra«  de  Hent- 
Amale. 

SioitLUte^  bajuli  Arcbambaudi  viœeomitis,  Peirus  RaimoB* 
du»  et  fraures  ejus  Johaiioies,  Raimoadus  et  Slephanue  dooaire»- 
xMxxV  Deo  ettsaacto  Joàaaai  pro  aniinabiaia  suis  suas  baUias  qaafs} 
habebaat  ia  supradioU  foreaU  Testas  suât,  Bosa  et  Gttido  de 
Corpso,  Pelrus  Brauus,  cafiomcu^. 

Peiriiis  Vigartn?  doiiavit  vigariaiA  de  isia  foreftfc  Dkea  eisauclo 
Johanni  pro  auiiaa  sua  ot  simililer  de  YeuaHehan^as,  et  si- 
militer  de  Lataa  Petraset  de  Gea  Etams  (2)  similiter.  Testes  svnt, 
Boso  deCarpSfOy  Rigaldus  de  Pratiai,  Goustautiiiuisdel  Compeire. 

Â.f)tud  Yeiiauzauges  sunt  duo  mausi  et  uua  bordaria  de  quibas 
donavU  Geraldus  de  Laveruia  eè  Petrus  Erater  suus,  las  duas 
partes  pro  auirnabus  suis  et  pro  auitua  Petii  de  Crenaell,  uude 
fuit  factum  placitum.  Testes  suât,  Rotgerius  de  Leruut  et  Helias 
de  Pairae,  Dauihel  da  Solario.  el  aliis  plures  ;  et  postea  6ii*berlas 
fratereoruoi  doaavit  hoc  ipsuin  douum  Deo  et  saucto  Johanui. 
Testes  suu!;  Peirus  Bruuus,  canoMîcta,  Petrus  Gauceliau3«  tawi-^ 
ntcu£,  DauiheL 

Tereiam  partem  de  istis  duobus  mausis  el  de  bordarûi  de  "^  V^ 
naozau^asi  douavit  Amelius  del  Mazel  pro  anima  Ugouisdei  Masel 
coguati  sui.  Testes  suiit,  Petrus  Bruiius,  oanonicus,  Geraldus  de 
Laverua,  Petrus  Roigerios  de  SaucLo  Ylario  et  alii  plures. 

Similiter  in  islis  duobus  maasts  et  iu  ista  bordaria  douavil 
Johannes  de  Gharanac  et  fllii  sui  Petrus,  Ugo,  Geraldus  la  baN 
liam,  quam  hic  habebaat,  Deo  et  saucti  (sic)  Johaani  ^ro  ani- 
mabus  suis.  Testes  suat^  BosoelGuido  de  Gorsa  et  PeUus 
BruQus. 

la  eadem  terra  donavit  Petrus  Vigerius  sua»  parCeosK  delà 
vegaria  Deo  et  sancto  Johaani  pro  anima  sua.  Testes  suât,  Boso 
de  Corso,  Rigauz  de  Pratini,  Coiistaatiuus  det  Compelre« 

Apud  Latas  Peiras  sunt  très  mansi  de  quibus  untrs  vocatâr  lo 
Mas  Alpait.  Istum  mansum  douavit  Audoinu-s  Raitraldus  Deo  et 
sancto  Johanni  pro  auima  sua  et  pro  anima  matris  suç,  que  de 
ilto  fuit  maritata.  Testes  sunt,  Petrus  Bruuus,  canonicu^y  Petrus 

(i)  Il  y  avait  ane  abrévialiaa  faisant  %u,0$%  elle  a  été  graAkée  de  même 
au  §  suivant. 

{i)  Saini-Draat  ou  Scndraat,  Sindeaa  dans  Casaini,  village  it  la 
mune  de  Soubrebost. 

•  Fol.  3A,  vo. 
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Astorgius,  canonicus^  Marbodius  ctela  Ribeira,  Rotgerius  Fruious. 
In  aliis  duobas  iDansi[s]  de  Lalas  Peiras  doiiavit  Amelius  del 
Masel  la  lerciam  partem  pro  anima  Ugouis  del  Maset  eognati  sui. 
Testes  sant  :  Boso  de  Corso,  Geialdus  de  Lavernia,  Petrns  La^ 
verna  frater  suus. 

In  villa  que  dicilur  a  la  Chalm({)  donayit  AmeKiis  del  Masel 
quatuor  sexters  segel  et  1res  de  avena  Fellieannets  (2)  et  qualaor 
denarios  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  Ugotiifs]  del  Masel 
coguali sui.  Testes  sunl;  Geraldus  Laverna,  BosodeCorso,  Petrns 
Rotgerius,  Petrus  Brunus  et  aiii  plures.  Hoc  factura  est  in  mami 
fratris  Gaucberii  prioris  Sancli  Johaniiis. 

Villa  que  dicitur  de  Gen  Rams  donavit  Deo  et  sanclo  Johanui 
de  Aurelio  Rotgerius  de  Lerunt  et  Geraldus  de  Lerunt  et  Wido 
de  Lator  quicquid  habebant  in  ea,  et  quicquid  alii  hab^bant  de 
illis.  Testes  sunt,  Petrus  Brunus  canonicu»^  Gft'^raldus].  de  las 
Moleiras,  Raimondus  del  Plantadiz,  Danihel,  Marbodus  de  la  Ri- 
beira,  Rotgerius  Fruinus,  et  alii  plures. 

In  hac  eadem  de  Gen  Rams  donayit  similitei  AmeUus  de  Pai- 
rae  et  Helias  frater  suns,  hoc  quod  habebant  in  ea  Deo  et  sancto 
Johanni  et  hoc  qnod  alii  habebant  de  illis  pro  anima  patris  sui 
et  aliorum  parentum  soorum.  Teste»  sunt,  Raiualdus  vicecacnes 
de  Albuzo  (3),  Petrns  Gaucelmus  canonicuSy  Petrua  de  Roeira, 
Radulfus  de  la  Porta. 

In  hac  eadem  terra  de  Gen  Rams  *  donavit  similiter  Petrus  de 
Roeira  (4)  hoc  quod  haliebat  Deo  et  sancto  Johaaai  pro  anima  pa- 
tris sui  et  aliorum  parentum  suoru m.  Testes  sunt,  PeirusBruoas 
canonicus^  Petrus  Gaucelmus  et  frater  Gaucherius  prior  in  cujus 
manu  hoc  doiuim  et  supradicta  doua  facta  sunL 

In  hac  eadem  terra  donavit  Deo  el  sancto  Johannis  Amelius 
de  Roeira  el  Aimericus  de  Roeira  hoc  quod  bahehaul  in  t^  pro 

(t)  Ce  nom  «  a  la  Chalm  »  est  d*nne  écrku4«  posldneupc. 
(i)  Sans  doute  A  la  mesure  de  la  vîUe  de  Felletia,  chef-lien  ci:e  c«xMoa, 
afroBdissement  d'Aubusson. 
•  !••  à%  r». 

(3)  Il  sagit  ici,  soit  probablement  de  Rainaud  IV  qui  vivait  an  commen- 
cement du  xu*  siècle,  soit  peut-être  de  son  61s  Hainaud  V,  surnommé  le 
Lépreux,  qui  accompagna  Louis  le  Jeune  à  la  2^  croisade  en  tt47,  revint  de 
Terre  Sainte  une  dizaine  d'années  plus  tard  et  vivait  encore  vers  lf75. 

(4)  C^est  la  famille  dont  Royère,  aujourd  hui  chef-lieu  de  canton  de  l'ar- 
rondissement de  Bourganeuf,  était  le  fief  et  qu'il  ne  faut  pas  confondre 
avec  les  de  Royère,  originaires  du  village  de  ce  nom,  actuellem«fl4  com- 
mune du  canton  de  Saint-Léonard  (Haute -Vienne),  sur  te  sours  de  cette 
rivière,  du  côté  de  Limoges. 


—  144  — 

aiiimabus  suis  et  parentum  suorum.  Testes  suiil,  Petrusde  Boeira 
et  Radulphus  de  la  Porla^  Pelrus  Bruiius  canonicus. 

Willelmus  de  Hoeira,  et  GferalJus]  fratrer  suus  doaaveruat 
Oeo  et  saDcto  Johauai  hoc  quod  habebaiU  la  haceadein  terra 
deCea  Rams  pro  auimabus  suis  et  parentum  suorum.  Testes 
sunt,  Amelius  de  Roeira,  Daoihei  de  Roeira,  Ramaulfus  Silvinus. 

Quedam  femina,  aomiiie  Beaedicta,  habebat  unam  bordariam 
intra  terram  istam,  quam  bordariam  donavit  Deo  et  saacto 
Jobaani  pro  anima  sua  in  manu  domni  Gaucherii  prions.  Testes 
sunt,  Gaufridusdela  Brugeira,  Petrus  Raimondus  fraier  predicte 
femiuQ  qui  concessit  hoc  douum. 

In  villa  quQ  vocalur  las  Noalas  donavit  Amelius  del  Masel  Deo 
et  sancto  Johanni  hoc  quod  habebat  in  ea  pro  anima  Ugonis 
cognati  sui  et  aliorum  parentum  suorum.  Testes  sunt,  Boso  de 
Corson,  G[eraldus]  de  Lavernia,  et  Petrus  frater  ejus,  Petrus 
Brunus  et  Petrus  Gaucelmus  et  alii  plures. 

Petrus  Rotgerius  la  Bifa  et  fratres  ejus  Aimerions  et  Amelius  et 
Ugo  hoc  quod  habebaut  in  tota  terra  hujus  villç  in  mansis  et  in 
bordariis,  scilicet  decimam  et  quLcquid  aliud  habebant,  totum 
dederunt  Deo  et  sancto  Johanni  pro  animabus  suis  et  parentum 
suorum.  Testes  sunt,  Boso  de  Corson  et  Wido  frater  ejus,  Rigau- 
dus  de  Pratini. 

in  hac  eadem  terra  de  las  Noalas  donavit  Deo  et  sancto  Johanni, 
Johannes  de  Chavanac  et  filii  sui  Petrus  et  Uguo  et  G[eraldus] 
hoc  quod  habebaut  in  una  bordaria,  que  est  infra  hauc  terram. 
Testes,  sunt  Boso  de  Corpson,  Wido  frater  ejus,  Petrus  de  Mont- 
Amale. 

In  hac  eadem  terra  do  Noalas  donaverunt  Deo  et  sancto  Jo- 
hanni Willelmus  de  8pania,  et  Petrus  frater  ejus  Guaschez, 
Umbdrz  Apercefps,  Petrus  Martinus  unum  mansum  a  la  Noala, 
et  postea  terram*  que  vocalur  al  Reibernuz  (i),  pro  animabus 
suis  et  parentum  suorum.  Testes  sunt  :  Petrus  Gaucelmus,  cano- 
nictÂSy  Constantinus  canonicus^  Johannes  monacus. 

Petrus  de  Ispania,  ûlius  Umberti  Apercet,  donavit  similiterhoc 
quod  habebat  in  hac  terra.  Testes  sunt,  Petrus  Gaucelmus  canoni- 
cus et  Raspaudus. 

In  hoc  idem  manso  donavit  Daiiihel  de  Roeira  et  uxor  ejus 
Raeniart  (2)  et  Rigaudus  filius  ejus  Deo  et  sancto  Johanni  pro  ani- 

•  Fol.  39,  V». 

(1)  Reibernit,  d'après  une  aDaolalion  mise  en  marge.  G*est  la  transition 
entre  cette  forme  et  Factuelle  Rebeyry.  (Voir  plus  haut  p.  141,  note  5.) 

(2)  Sur  grattage. 
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mabus  suis  hoc  quod  babebant  et  in  terra  el  in  décima.  Testes  : 
Boso  de  Corpso,  Amelius  de  Rocira,  Petrus  Rotgerius,  Rigauz 
de  Pratini. 

la  tota  terra  de  las  Noalas,  ia  mansis  et  la  bordariis,  donavit 
Rotgerius  de  Lerunt  hoc  quod  habebat  iu  decimam,  et  hoc  quod 
alius  habebat  de  illo  Deo  et  sancto  Johanni,  iu  manu  domni  6au- 
cherii  prioris  pro  anima  sua.  Tesles  :  Petrus  Brunus  canonicus 
et  Danihels  de  Solers. 

Similiter  in  tota  terra  de  las  Noalas,  in  mansis  et  in  bordariis, 
donavit  Geraldus  de  Lerunt  hoc  quod  habebat  in  decimam  et  hoc 
quod  aiius  habebat  de  illo  Deo  et  sancto  Johanni  in  manu  domni 
Gaucherii  prioris  pro  anima  sua.  Testes  sunt,  Guido  Mosclaioc,  et 
Guido  fllius  ejus  el  Ugo  de  Ponroi. 

Willelmus  de  Lazaias  et  Ugo  fiLlius  ejus  donaverunt  Deo  et 
sancto  Johanni  pro  animabus  suis  et  pro  animabus  parentum 
suorum  vicariam  quam  babebant  in  bosco  de  Corpso,  audienti- 
bus  Petro  Bruno  et  Petro  Eustorgio  et  Gaucelmo  de  Lazaias. 

Stephanus  de  Sancto  Marco  et  Geraldus  ûlius  ejus  donaverunt 
Deo  et  sancto  Johàimipro  animabus  suis ^dacimaim  quam  babebant 
a  la  Noalas  iu  mansis  et  in  bordariis  et  in  Rebernut.  Audientibus 
Petro    Bruno  et  Petro  Gaufrido  et  Johanne  de  Sancto  Pardulfo. 

Domnus  Sigibertus  prior  Colensis  monasterii  (1)  atque  archi- 
presbiter  in  archidiaconitu  domni  Aldeberti  decaui  et  archidia- 
coni  Sancti  Stephani  donavit  Deo  et  Sancto  Johanni  Aureliensi 
quaudam  partem  de  Corsum  quam  adquisierat  a  nobilibus  viris, 
qui  eam  paterno  jure  lenebant  pro  amore  Dei  et  pro  dilectione  et 
fraternitate  quam  in  predicto  monasterio  habebat.  Quod  donum 
concesserunt  Deo  el  sancto  Johanni  predicti  nobiles  viri  scilicet 
Archambaudus  vicecomes,  Ugo  de  Corpsum  cl  fratres  ejus  apud 
Lemovicas  in  festivitate  sancti  Marcialis  in  manu  f rat  ris  Gauche- 
rii prioris,  audientibus 

Hec  (2)  est  terra  quam  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  domna 
Bealrix  de  Corpsum  pro  anima  sua  et  filiorum  ac  parentum  suo- 
rum, concedentibus  et  donanlibus  ûliis  suis  Bosone  et  Guidone. 

(1)  Saint-Jean-de-Colc,  prieuré  conventuel  de  Tordre  de  Saînt-.Augus- 
tin,  fondé  en  1081  par  Tévèque  de  Périgueux  Raynaud,  était  situé  dans  la 
commune  de  Thiviers,  arrondissement  de  Périgueux.  Dans  son  Histoire 
de  Saint-Jean  de  Cote  (Avignon,  1881),  le  R.  P.  Paulin  ne  mentionne  pas 
de  prieur  du  nom  de  Sigebert,  il  n*en  connaU  que  de  postérieurs  à  1  i73, 

(2)  Celle  dernière  parlie  a  été  ajoutée  dans  un  blanc  au  bas  du  fol.  40  r^* 

de  U  même  écriture  que  la   cliarie  concernant  Courson,  qui  lermine  le 

toi.  39,  vo.  Elle  en  est  U  suile,  bien  qu'il  n*y  ail  aucun   renvoi,  c*est   le 

même  sujci  cl  n'a  aucun  rapporl  aux    donations   «  de  ecclcsia  Ësjau  » 

qui  les  sépare  dans  le  manuscrit... 

10 
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Mansus  qui  vocatur  Blacizal,  in  quomanel  quidam  rusticusqul 
vocatur  Petrus  Gêner,  ipsum  et  uxorem  e  filios  et  filias  suas  do- 
navil  Boso  pro  se,  concedenle  maire  et  fratre  suo  Guidone  pro 
anima  sua,  et  alium  mansum  apud  Blaciac  (1)  et  alium  qui  voca- 
tur Altel  (2).  Hoc  donavit  mater  sua,concedentibus  predicûs  filliis 
suis.  Testes  sunt,  frater  Gaucherius  ia  cujus  manu  faclum  est  et 
Petrus  Bru  nus -frater  eorum,  Petrus  Gaucelmus  canonicus  nos- 
ter,  Âmelius  de  la  Cort,  Ugo  de  Chavanac,  Siephanus  Gérait. 

CGVII 

«    CARTA  DE    ECCLKSEA  d'ESJAU    » 

1110  circa, 

*  [B]t3rnardus  de  Meirans  (3)  timens  periculum  animç  sue  et 
anime  patris  sui  donavit  (4)  Deo  et  sancto  Johanni  çcclesiam  de 

(I)  Blcssac,  commune  du  canton  d*Aubusson. 
(i)  Au  Tel. 

*  Fol.  40,  ro. 

(3)  La  famille  de  Meiras  lire  son  nom  d'un  village  situé  dans  la  com- 
mune de  Linars,  canton  de  Ch&leauneuf.  Elle  fut  importante  aux  xn"  ot 
XIII®  siècles.  Plusieurs  de  ses  membres  portèrent  le  prénom  de  Bernard, 
ce  qui  jelle  une  ceriaine  hésitation  pour  dater  les  chartes  assez  nom- 
breuses dans  lesquels  ils  apparaissent,  soit  comme  acteurs,  soit  comme 
témoins. 

(4)  L'original  de  cette  charte  existe  aux  archives  du  département  (D, 
664)  et  a  été  publié  par  M.  Leroux  {Documents  limousins^  t.  I,  p.  130).  Il 
n'y  a  que  des  différences  minimes  et  de  forme;  les  ç  sont  rempalacés 
dans  ceUe  publication  par  des  œ.  11  n'y  est  pas  non  plus  fait  mention  des  i 
cédilles.  Enfin,  Bernard  est  appelé  indistinctement  Mairans  ou  Maircns. 
On  trouve  encore  une  analyse  de  cet  acle  au  registre  des  mômes  archives 
D,  651,  p.  iOO.  —  Gérald,  évoque  de  Limoges,  confirma  cette  donation 
enlUI  (voir  l'original  D,  664,  et  Documents  Limousins,  t.  I,  p.  134). 
Dans  le  préambule,  ce  prélat  rappelle  que  la  donation  première,  celle 
qui  est  relevée  par  le  Carlulaire,  avait  été  faite  par  son  prédécesseur,  Eus- 
torge.  Celui-ci  ayant  occupé  le  siège  de  Limoges  de  4 106  à  H  37,  la  dona- 
tion de  Bernard  se  trouve  ainsi  fixée  entre  ces  deux  dates.  Mais  on  peui 
aller  plus  loin,  et,  comme  un  des  témoins  qui  y  figurent  est  Gérald  de 
Joviniac,  que  l'on  renconlre  déjà  dans  des  actes  de  la  fin  du  xi*  siècle 
(voir  plus  haut,  n^  lui),  il  y  a  toute  apparence  que  la  donation  de  l'église 
d'Esjau  remonle  aux  premières  années  de  l'épiscopat  d'Eustorge,  c'est- 
à-dire  vers  mo  au  plus  tard. 
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Ejau  (l)  et  feudum  presbiterale  quantum  potest  laicus  homo  dare 

pro   liberalione    animç   suç   et    animç    patris    sui.    Quod  do- 

num  ego  Fulcherius   fllius   Beraardi  de  Meirans  sciens,  ego 

et  fratres  mei  Gaucelmus   et    Beruardus,  et   Gaucehnus    Pig- 

maurs    et    AimLricus    Gauceluius   qui   habeat  sorores    meas, 

cum  aiiis  amicis  nostris  venimus  in  Âurelium  et  intravimus  in 

capitulûm  SaoCti  Johanuis,et  douavioiuset  coucessimusdoaum, 

quod  fecerat  pater  noster  Deo  et  saacto  Johanni  predictam  çccle- 
siam  et  feudum  presbiterale  ejus  pro  libertate  anime  nostrç  et 

patris  nostri  et  aliorum  parentum  nostrorum,  ita  ut,  deinceps 

canonici  tranquille  et  paciâce  possideant.  Quod  si  aliquis  aliquam 

injuriam  et  calumniam  eis  vellet  iuferre,  ego  et  fratres  mei,  se- 

cundum  posse  nostrum,  adjutores  et  defensores  erimus  et  ue  ali- 

quid  inde  auferre  possit  tota  fortitudiue  contradicemus.  Siautem 

eveniretquod  canonici  racionabiliter  in  placito  hoc  donum  quod 

fecimus  eis  portare  non  possent,  nos  in  nostram  possibilitatem 

nobis  retinemus  nulli  alii  dantes,  quod  illi,quibus  dedimus,  recte 

possidere  non  possent.  Testes  sunt,  Geraldus  de  Joviniaco,  Ber- 

nardus  presbiter  de  Sancto  Genesio  et  Gauscelmus  f rater  ejus, 

Petrus  de  Aurelio,  Rotgerius  clericus,  Petrus  Rainaldus. 

CGVIII 

ACCORD  DES  CHANOINES  DE  LIMOGES  ET  DE  CEUX  D*AUR£IL  AU  SUJET 

DE  L'ÉGUSE  D'ÉJAUX. 

1140-1147. 

[N]otum  ûeri  volumus  tam  presontibus  quam  futuris  talem 
concordiam  fecisse  Lemovicenses  canonicos  cum  canonicis  Àure- 
lieusibusde  ecclesiad'Ësjauquocquicquid  Lemovicenses  canonici 
in  eadem  çcclesia  requirebant  canonicis  Aureliensibus  concesse- 
runtetdonaverunt,  et  idem  canonici  Aureliensesconcesserunt ca- 
nonicis Lemovicensibus,  in  çcclesia  A[u]relieiisL  viginti  solidos 
censuales  reddendos  per  singulos  annos  in  ramis  palmarum.  Hoc 
autem  factum  fuit,  consilio  domni  Geraldi  Lemovicensis  epis- 
copi  (2),  concedente  communi  capitule  Lemovicensis  çcclesiç  et 
Geraldo  priore  Aurelicnsi  cum  capitule. 

(1)  Eyjeaux,  commune  du  canton  de  Pierrebuffière. 

(2)  Gérald,  évoque  de  Limoges,  fut  sacré  en  I I3B,  mourut  en  1170,  et  Gé 
raid  fui  prieur  d'Aureil  de  1 140  à  1147. 
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GGIX 


PÈLERINAGE     DE    BERNARD    DE  MEIRAS  A   SAINT-JACQUES  ET  A  JERUSALEM. 
DONATIONS,   DIFFICULTÉS  AVEC  LES  CHANOINES,  ACCORD. 

1150  circa. 

*  Post  (1)  mortem  vero  Fulcherii  fratris  Bernardi  el  Geraldi 
de  Meiras,  Bernardns  jam  ^upradictus  de  Meiras  volens  ire  pere- 
grinus  ad  beatum  Jacobum(^2),  quosivit  caiionicis,  profeudo  pres- 
biterali  quem  canouici  habobaiit  apiid  Esjau  secuiidum  morem 
iaïcalem  de  lUo  et  de  fiatribus  suis  el  etiam  de  paii^e  siio,  ut  ad- 
jiitorium  ad  tantam  viam  peragendam  sibi  facerent.  Quod  cano* 
nici  audiontes,  mulam  quatuor  librarum  a  quodani  canouico 
emptam,  illi  dederunt.  Quam  inulam  acceplam,  donum  quod 
paler  suus  et  fratris  sui  prius  fecerant,  cum  fratre  sue  Geraldo 
firmavil.  Deinde  reversus,  jam  prediclum  feudum  coutra  justi- 
ciam  arripuit  pro  qaadam  capella  quani  caiionici  in  terra  sancli 
Jehan nis  infra  parrochiam  d'Esjau  fecerant.  Novissime  volens  iie 
Jérusalem  novum  placilura  cum  canonicis  fecit,  videlicet  ducen- 
tos  triginta  solidos  tali  conveutu  ab  eis  accipiens,  ut  pro  nulla 
injuria  quam  sibi.  canouici  facerent,  feudum  supradictum  pres- 
biterale  in  perpeluum  nou  invaderet  (3).  Hoc  douum  frater  suus 
Geraldus  et  nepos  eorum  Bernardus  fîlius  Pulcherii  osculanies 

*  Fol.  40,  v«. 

(1)  Cette  pièce  et  la  suivante  sont  en  quelque  sorte  la  suite  naturelle 
du  n®  ccvii,  mais  elles  sont  évidemment  postérieures  et  chacune  d'ailleurs 
est  transcrite  dans  le  cartulaire  par  un  scribe  différent.  C'est  pour  ce  motif 
qu'elles  ont  reçu  un  numéro  d'ordre  distinct. 

(2)  Saint-Jacques  de  ComposLelle,  en  Espagne.  On  s'y  rendait  fréquem- 
ment en  pèlerinage  de  Limoges  el  de  son  diocèse.  Le  Cartulaire  de 
Vigeoia  en  donne  divers  exemples.  Celui  d'Uzerche  attestait  la  donation 
qu'à  son  départ,  pour  entreprendre  ce  pieux  voyage,  Adhémar  III,  vicomle 
de  Limoges,  tit  en  passant  entre  les  mains  de  Gérald,  abbé  de  ce  monas- 
tère. (BibL  nal.  mss.  fonds  Baluze,  n«  377,  f^  103).  Le  Cartulaire  de 
VHôtel'de-VUle  de  Limogea  mcni\onne  plusieurs  pèlerinages  de  bourgeois 
au  xni"  siècle,  cl,  jusqu'à  la  Hévolulion,  il  existait  dans  cette  ville  une 
confrérie  de  Jacquiers  ayant  accompli  ou  voulant  faire  le  pèlerinage  de 
Saint-Jacques,  suivant  les  usages  autorisés. 

(3)  Voir  D,  651,  p,  200. 


i 


—  149  -^ 


fratrem  nostrum  Stepbaiiuin  at  pio  recta  flde  loco  ceterorum 
caiîoiiicorum  tenereconcesseruiil.  Testes:  Aimericus  MagrefortQi 
PgU'US  F'dhev mcerdos^  el  PotroiûUa  mater  eorum,  et  Ratnuulfus, 
et  Aruaudus,  et  Pelrus,  et  Audebertus. 


GGX 


TROIS  CHANOINES  SONT  REÇUS  POUR  PRIER  POUR  LES  FILS  DE  BERNARD 

DE  MEIRAS. 

Inter  ea  notificare  curamus,  quod  postquam  de  feudo  supra- 
dicto  vestiti  fuimus,  precibus  Fulcherii  et  Bernard!  et  Geraldi 
ôliorum  bernardi  de  Meiras,  ut  semper  pro  peccatis  eorum  Deum 
exorareat,  très  cbaocaicos  in  nostro  moaasterio  suscepimus,  sel- 
licet  P[etru8]  Rodanus,  B.  Sancli  Ylarii,  A.  Kww,  exceptis  (I)  duo- 
bus  equis,  quingentorum  solidorum  precio  valentibus,  quos  Ber- 
nardus  eorum  pater,  postquam  hoc  douum  primum  fecit  a  domao 
Gaucherio  et  ceteris  fralribus,  habuit. 

GGXI 

GÉRALD   DE  JAUNAC  ET  PIERRE,    SON   FRÈRE,   ABANDONNENT    LEURS    DROITS 

SUR  LA  DIBIE  D'EJAUX. 

1142-1147. 

Notiflcamus  cunctis  fldelibus  quod  ego  Geraldus  de  Jauniaco  (2) 
et  frater  meus  Petrus  in  capitulum  Aurelieuse  venieotes,  pro 
animarum  noslrarum  et  parentum  salute,  partem  nostram  de  dé- 
cima d'Esjau  quç,  paterna*cousuetudine  nobiscontiogebat,  Deo  et 
Saucto  JûhaiDii  de  Aurelio  et  ej  usdem  loci  chanoiitcis  in  manu  do- 

(i)  Il  faut  lire  «  acceptis  «,  cela  résulterait  d'ailleurs  du  registre  D,  651, 
p.  ÎOO,  où  on  lit  :  «  Demum  facta  est  invcstilura  de  supra  diclo  l'udo  pre- 
cibus Fulcheili  Bernardi  et  Geraldi  de  Meyras  filiorum  dicli  Bernardi  de 
Meyras  patrls  qui,  pro  hoc  dono»  acceperat  a  domino  Gaucherio  duos  equos 
pretii  quingentorum  ». 

(9)  Cf.  D,  651,  p.  îO\,  Dans  le  résumé  fait  dans  ce  recueil,  il  est  appelé 
Giraldus  de  Joignaco. 

♦Fol.  41,  r». 
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mini  Geraldi  secuudi  prions  coram  fratribus,  accepto  ab  eis  precio 
septingentorum  solidorum  minus  ex  eo  triginta  quinque  (1),  ul 
in  perpeluum  quiète  el  paciQce  possiderant,  libère  donavimus,  et 
concessimus.  De  noslro  homine,  qui  suscipiebal  banc  prediclam 
decimam,  sic  stabiliendo  diffinivimus,  ut  dum  hujus  décime 
bajulus  esset  aut  tantum  cbaaonicis  de  décima  ista  redderet, 
quantum  nobis  reddebat,  aut  tantum  quantum  alius  bajulus  de 
décima  d'Esjau  plus  ceteris  bajulis  suis  dominis  redderet,  et  vil- 
licationem  in  homiuibus  sancti  Johaunis  non  baberet  sed  cano- 
nici.  Hoc  donum  ôlii  Geraldi,  qui  in  capitulo  présentes  eraut 
cum  pâtre  suo,  concesserunt.  Hujus  doui  et  simul  venditionis  au- 
dilores  fuerunt  :  Bernardus  de  Meiras  et  Hicterius  frater  ejus, 
et  Geraldus  de  sanclo  Yito  et  omne  capitulum  et  Petrus  Audoi- 
uns  qui  tune  temporis  hujus  décime  bajulus  erat. 


GCXII 

GËRALD   DE   MEIRAS   RECONNAIT    L*1NJIIST1CE    DE     SES  PRÉTENTIONS   SLR  LE 

FIEF   PRESBITÉRAL  D*EJAUX. 

1180  circa. 


Donationem  feudi  presbiteralis  d'Esjau  quam  fecerant  fratres 
sui  Fulcherius  et  Bernardus  post  tot*turam  (2]  quam  fecitde  prc- 
dicto  feudo,  dédit  et  concessit  Deo  et  sancto  Johanni  Geraldus  de 
Meiras  in  manu  Geraldi  de  Garacto  (3)  et  Willelmi  prioris,  au- 
dientibus  Willelmo  Picmaur  et  Willelmo  Jorda.  Postea  venit  in 
capitulo  et  injusticiam  suam  recognoscens  coram  univorsis  fra- 
tribus predictam  donationem  conflrmavit.  Pro  quo  dono  habuit 
centum  solidos. 


(1)  Chacun  d*eax  recevant  trenle-cînq  sous  pour  sa  part. 

(9)  Tortura  signifie  ici  revendication  injuste  ou  peut-être  môme  usur- 
pation. 

(3)  Geratd  de  Guéret  était  chanoine  de  Saînt-Etienne  de  Limoges  en 
H60  et  1180  (Bibl,  nat.,  mss.  lat.  171 IB,  f>  38  et  29)  et  archiprétre  en 
M86  {Doc,  Lim,y  1,  p.  44t).  Dans  cette  dernière  charte,  il  est  témoin  de  la 
confirmation  par  Tévéque  de  Limoges  du  don  de  l'église  de  Bersae  au 
prieuré  d'Aurcil. 
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GGXIII 

SAUTRUANE  DONNE  TOUS  SES  DROITS  SUR  QUATRE  MAS 
A  CORCEUS  ET  GANDELOIE. 

Ante  1150. 

Noturn  sit  omnibus  quod  quedam  domina  noraine  Sautruana 
dédit  Deo  et  Sancio  Johanni  de  Aurelio  et  ejasdera  loci  canonicis 
omne  quod  habebat  in  quatuor  raansis  de  Gorcelas  et  de  Ganda- 
loLa,  exceptis  quatuor  denariis  quos,  in  uno  quoque  manso,  pro 
custodia  terrç  vicocomiti  de  Brucia  donaverat.  Post  modum  vero 
nepoles  eju8  Guido  de  Nobiliaco  et  Audoinus  frater  ejus,  et  Gau- 
celmus  Guidonis  filius,  et  Petrus  Vigerius,  et  Gauberluset  Rai- 
mundus  Pétri  Vigerii  nepotes,  omne  quod  habebant  juste  vel 
injuste  iu  his  supra  dictis  mansis  sine  aliqua  retensione  Deo  et 
Sancto  Johanni  de  Aurel  donaverunt  et  concesserunt,  accepto  ab 
eis  precio  in  monasterio  supra  altare  sancti  Johannis  çvauge- 
liste. 

GGXIV 

UBSET  DE  ROÏÈRE  ET  SOI«  FRÈRE  FOULQUE  DONNENT  S(X  DENIERS  DE  RENTE. 

1 190  circa. 

§ 

*  Ursetus  de  Roeria  et  Fulcho  frater  suus  pro  anima  fratris  sui 
Geraldi  dederunt  Deo  et  sancto  Johanni  annuâtim  reddendos  sex 
denarios  au  Lairits  in  parrochia  d'Esjau,  ubi  prius  dederant  alios 
sex  denarios.  Audiente  Guidone  priore  in  cujus  manu  faclumesl, 
Bernardo  de  Quinsac,  Johanne  Gaasnador,  Petro  Lanchet  servi- 
ente  eorum,  et  Stephano  bajulo  d'Esjau.  Sunt  autom  reddendi.... 

GGXV 

GERALD   DE   ROYÉRE  DONNE   ÉGALEMENT  SIX  DENIERS. 

1205  circa, 
Geraldus  de  Roeria   ûlius  proscripti  Urseti  pro  anima  sua 
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dédit  scx  denarios  Deo  et  sanclo  Johanni  in  suo  prato  du  Gî- 
souasc  (1)  audientibus  P[etro]  Helie  suppriore,  Blernardo]  de 
Quinsac  sacrista,  J.  de  Pomairol,  Perpeir,  G.  de  Pairac. 

CGXVI 

FAUCHE,   FILLE   DE  GAUCELM  DE  ROYÉRE,  DONNE  DOUZE  DENIERS  DE 

RENTE  A  LA   60ISSIÉRE. 

1205  circa. 

Presentibus  et  futuris  sit  notum  quod  domina  quedam  âlia 
Gaucelmi  de  Roeira  uxor  Pétri  de  Jaunaic  (2)  de  sancto  Vito, 
Falcha  dicta,  ad  mortem  suam  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  duo- 
decim  denarios  reddendos  in  festo  sancti  Aœdii  (3)  in  parrochia 
SancliJusti  (4)  a  la  Boisseira  de  suo  maritali.  Sepulta  nam- 
que  fuit  in  Aurelio  concedentefilio  suo  Petro  de  Joanaco.  Testes 
et  aiiditores  fuerunt  P[etrusJ  Helie,  Stephanus  Gâcha,  P[elrus] 
de  Mûris,  J[ohannes]  Gaasnadre  et  Willelmus  Gaasnadi-e. 

GGXVII 

SAMARGANE,  FEMME  DE  FOUCHER  DE  MEIRAS,  DONNE  DOUZE  DENIERS  DE 

RENTE  A  LEYCURAS, 

1200. 
Samargana  fllia  Audieri  Amblart  (5)  uxor  Fulcherii  de  Mei- 

*  Fol.  -41,  V*. 

(1)  Le  Mas  Gisoneys,  situé  comniune  de  La  GeDeytouse. 

(î)  Pierre  de  Jaunhac  dit  le  prud'homme  de  Saint-Vie,  que  Ton  trouve 
cédant  à  Aureil  la  dime  quMl  avait  sur  Eyjaux  en  4Î30  (D,  777,  10«  pièce) 
et  qui  figure  dans  un  autre  acte  de  1237  (relevé  au  registre,  D,  651, 
p.  903),  est  sans  doute  ce  Pierre  de  Jaonac,  témoin  de  la  libéralité  de 
ses  parents.  Pierre-Hélic  en  effet  n'est  pas  ici  indiqué  comme  sous- prieur 
d'Aurcil.  H  ne  remplissait  pas  encore  cette  charge  en  1196  {Doe.  Lim.,  I, 
ch.  xxvni,  p.  147),  mais  on  le  trouve  en  cette  qualité  dans  une  charte  du 
temps  du  prieur  Guillaume  III  de  Ponroi,  en  1207  (D.  670,  r«).  Et  d'un 
autre  côté  trouve  Guillaume  Gahanador  dans  une  charte  de  1214  (D.  79  i). 

(3)  La  fête  de  saint  Yrieix  qui  se  célèbre  le  26  août. 

(4)  Saint-Just,  commune  du  canton  sud  de  Limoges. 

(5)  Voir,  Doc.  L'un,,  1,  p.  157, 
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ras  ad  mortem  dédit  Deo  et  saucto  Jobauiii  pro  anima  sua 
duodecim  denarios  reddendos  in  festo  saucie  Crucis  de  sep- 
lembri  (I)  a  las  Escuras  (2)  in  parrocliia  de  Boissoil  (3)  quos 
habebat  ihi  de  porco  ex  parte  patris,  quod  postea  concessit  in 
Aurelio  dictus  Fulcherius  et  ibi  reddidit  nisticum  B.  de  las 
Escuras  qui  6mni  anno  redderet.  Presentibus  et  audientibus 
B[ernardol  priore  Aureliensi,  Gaucelmo  Gâcha,  P[elro]  Picmaur, 
W[illelmo]  Armato,  G,  Rufo,  W[illelmo]  deu  Broil  milite. 

GGXVIII 

G.  DE  PONROI  DONNE  DEUX  SETIERS  DE  FROMENT  ET  DEUX  SOUS  DE  RENTE. 

1200. 

G.  de  Ponroi  (4)  ad  mortem  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  duos 
sextarios  frumenti  (5)  reddendos  in  Augusto  in  bordaria  deu 
Poi  (6)  que  est  in  parrochia  d'Esjau  et  duos  solidos  reddendos  in 
suo  prato  d'Esjau  in  cena  domini.  Factum  est  hoc  in  manu 
B[ernardi]  prioris  de  Aurelio  fratris  sui.  Presentibus  et  audien- 
tibus W[illelmo]  Picmaur,  B.  Picmaur,  Gauc[elmo]  Picmaur, 
Fulcherio  de  Meiras,  P[etro]  de  Ponroi,  Gaucelmo. 

GGXIX 

«  HEC  EST  TERRA  PEATI  PETRI  APOSTOLI  DE  MONTANA  »  (7). 

1125  circa. 
[0  —  *  Aldiers  de  Moncogul  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  Au- 

(1)  Le  U  septembre. 

{%)  Leycuras,  hameau,  commune  de  Boisseuil. 

(3)  Boisseoil,  commune,  canton  de  Pierrcbuffiôre. 

(4)  Est-ce  Guillaume  de  Ponroi  qui,  revenu  à  la  santé,  se  fit  chanoine  à 
Aureil,  fut  prieur  après  son  frère  Bernard  et  dont  la  chronique  de  Ber- 
nard hier  nous  indique  la  mort  arrivée  en  1S07  {Chron,  de  saint  MartUily 
p.  71)? 

(5)  Le  scribe  qui  a  transcrit  CCS  deux  dernières  pièces  exponclue  en  sou> 
lignant  le  mot  à  supprimer.  Ainsi  n<>  ccxvn  «  ex  parte  prioris  patris  o  ; 
et  au  n<»GCxvni  «  duos  sextarios  sHiginis  frumenti  reddendos  ». 

(6)  Puy-la-Vigne,  métairie  commune  d'Kvjaux. 

(7)  Ce  dénombrement  est  en  entier  écrit  d'une  écriture  particulière  et 
uniforme. 

*  Fol.  4«,  r«. 
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relie  silve  io  maou  Pelri  Bajuli  ejusdem  moaasterii  cha(i9nici, 
pro  se  et  pro  auima  patris  sui  pareotumque  suorum  inansum  de 
Seivauach  (1),  in  quo  manso  habebat  Aimelius  de  Roncom  gadum 
velpiiguussexaginta  solidorum,  quos  ipsedonavitsancto  Johanui 
pro  amore  Chrisli.  El  si  quis  hoiuo  alius  la  supradicto  manso 
aliquid  baberet  et  daret  pro  Christo  eodem  monasterio  et  ipse 
domaus  Àldeierius  concessit  douare.  Testes  sunt  Petrus  canoni- 
eus,  Alduinus  Erguler,  Stephanus  Mesclaiocsh,  Geraldus  For- 
ters. 

2»  —  Petrus  miles  de  Las  Cumbas,  positus  in  infirmitate  de 
qua  morluus  est,  dédit  Deo  et  Sancto  Johanui  Aureliensi  sancto- 
que  Petro  (2)  ad  çcclesiam  de  Montana  alodium  suum  quod  est 
apud  Cumbas  (3),  audientibus  filiis  suis. 

Postea  Constantinus  nepos  ejus  donavit  partem  suam  sancto 
Johanni  pro  anima  sua  concedente  fratre  suo  Petro.  In  manu 
Pétri  canonici  Sancti  Johannis, 

S**  —  Bos  miles  Besocha  dédit  Deo  et  Sancto  Johanni  Aurelien- 
sis  in  manu  Pelri  ejusdem  monasterii  canonici,  Girel  de  Lalo  et 
Qlium  ejus  Geraldum.  Testes  sunt  :  Umbertus  de  Laurei[ra],  Ge- 
raldus Ghatardus,  Bertrandus  Vacho,  Jobannes  de  Laia. 

40  —  Petrouilla  de  las  Bscuras  fiUa  Geraldi  et  Bemardus  fllius 
ejus  dédit  Deo  et  Sancto  Johanni  Aurelieusis  {nie)  in  manu  Pétri 
ejusdem  monasterii  canonici  alodium  et  terram  de  las  Escu- 
ras  (4). 

Hoc  donum  similiter  fecit  Stephanus  Charantus  et  fratres  ejus 
et  nepotes. Testes  sunt:  Umbertus  Mainans,  et  Bernardus  Paslus. 

5**  —  Similiter  in  hac  terra  supradicta  Radulfus  Esparvers  et 
fratres  ejus  dederunt  quatuor  denarios  domno  Deo  et  saaclo  Jo- 
hanni, Testes  sunt  Aldebertus  presbiter  de  Bersac,  et  Gaufridas 
Esparvers. 

(1)  Sauvagnac,  situé  dans  la  commune  de  Sainl-Léger-la-MoDiagqe,  ap- 
partenaii  aux  chevaliers  de  Malle.  C'élail  un  membre  de  la  commanderie 
de  Paulhac,  ne  formant  pas  paroisse,  mais  possédant  une  chapelle  dédiée  à 
Noire-Dame,  lien  de  pèlerinage  très  tréquenlé  anciennement,  comme  il  Tesl 
encore  aujourd'hui. 

(2)  Sainl-Pierre-la-IIonlagne,  village  de  la  commune  de  Saint-Léger-la- 
Monlagne.  Il  n*y  a  plus  de  paroisse  maintenant,  elle  a  été  depuis  le  con- 
cordat réunie  à  ceHo  de  Saint- Léger.  Avant  la  Hévolution,  elle  faisait  partie 
de  t'arcbiprèlré  de  Rançon.  —  Quelques  années,  après  ces  actes,  vers  1150 
environ,  Guillaume,  quatrième  prieur  d'Aureil,  céda  à  Gérald,  évéque  de 
Limoges,  la  moitié  de  cette  église  L*acie  original  de  celte  session  est  con- 
servé aux   archives  de  Limoges  (Voir  Annexe,  m). 

(3)  Les  Combes,  villago,  commune  de  Saint- Léger-la-Monlagne. 

(4)  Lecuras,  hameau  de  la  même  commune. 


—  155  — 

6*"  -*-  In  ipsa  terra  similiter  dedlt  Deo  et  saiicto  Jobauni  lalo- 
dum  quod  habebat  de  Johauae  de  Riallacb  post  mortem  suam  pro 
anima  sua  et  pro  sepultura.  Hoc  doaum  fecit  antequam  daret 
maritucQ  âliçsuç.  Testes  sunt  :  Umbertus  Mainas  et  Gaufridus 
de  Saacto  Leodegari  elGoalberga  de  Lalo.  Hocdoiiuai  coacessit 
Geraldus  de  Moncogul. 

1^  —  ^Siepbaua  âlia  Gauceloii  Gbalchafe  dédit  Domino  et 
saucto  Johanni  pro  anima  sua  mansum  de  la  Strada  et  pro 
anima  patris  sui  et  viri  sui,  et  Gaufridus  Flamencs  homo  ejus 
dedii  et  coacessit  similiter  feuvum  quem  babebat  in  ipso  manso. 
Testes  sunt,  Petrus  de  Sancta  Maria,  Petrus  Galters,  Umbertus 
Mainans,  Umbertus  de  Laureira  monacus  Saucti  Marcialis. 

8^  —  Postea  h§c,  eadem  Stephana  donavit  similiter  Deo  et 
sancto  Jobanni  mansum  de  les  Cumbes  (1)  pro  anima  sua  et  pa- 
reotum  suorum.  Testes  sunt  :  Stephanus  monacus  de  Sancto  Sul- 
picio,  Petrus  de  Sancta  Maria. 

90  —  Petronilia  de  Romcom  filia  Gaufridi  Albrujas  et  filii  ejus 
dederunt  mansum  de  Cereis  (2)  et  herez  videlicet  qui  coluot 
lerram  Domino  et  Saucto  Johanni  Aureliensis  {sic)  pro  se  et  pro 
animabus  patrum  suorum.  Testes  sunt  :  Petrus  canonicus  in 
cujus  manu  fuit  concessum,  Geraldus  Rotbertus,  Petrus  Loirelz 
et  David. 

10*  —  In  eodem  loco,  supradicta  Petronilia  similiter  concessit 
la  bordaria  de  Bosc  Giral  (3)  et  âlii  ejus  concesserunt.  Testes 
sunt  :  Wido  de  Romcou,  Geraldus  de  Romcom.  Jordanus  Garaji- 
dels,  Guido  de  la  Laiida. 

il**  —  Umbertus  miles  de  Laureira  solvit  querelam  quam  que- 
rebat  Stephano  Constantio  et  uxori  ejus  et  filiis  eorum  Domino 
et  sancto  Pelro  in  manu  Pétri  Saacti  Johannis  Aureliensis  cano- 
nici.  Testes  sunt  :  Petrus  Galterius,  Gaufridus  Flamencs,  Petrus 
canonicus.  Hanc  solutionem  fecerunt  postea  filii  sui  omnes  in 
manu  Pétri  canonici  sancti  Johannis. 

12*  —  Petrus  de  la  Vidrina  dédit  domino  et  sancto  Petro  ad 
Qcclesiam  de  Montanis  quatuor  denarios  in  quodam  domo  a  la 
Vidrina  (4).  Testes  sunt  Petrus  Loirels,  Johannes  Cornai. 

13"  —  Petrus  Aimois  dédit  domino  Pctro  apostoh  in  manu 


*  Fol.  42.  vo. 

(1)  Les  Combes,  voir  ci-dessus  â"*. 

{î)  En  marge  a  Mas  de  Cereis  ». 

(a)  Bosgiraud,  village,  commune  Laurièrc. 

(4)  La  Vedrenne,  hameau,  commune  de  Sainl-Léger-la-MoiUagiie. 


-   156  — 

Pelri  Aiirelieusis  canonici  iii  pratis  de  Lalo  (1)  duos  deaarios. 
Testes  suiU  Petrus  Maiuas,  Stephauus  Iveraach. 

14"*  —  AimoricusChatardus  dédit  Deo  et  saucto  Johaoai,  saoc- 
toque  Pelro  de  Montaals  quatuor  deuarios  el  ces  (2)  del  mas 
de  Cosa,  pro  amore  filii  sui  qui  Lbi  fuit  sepultus,  iu  maau  Pétri 
cauonici  sancti  Johanuis. 

{5<>  —  Conslautious  de  la  Montana  dédit  pro  se  et  pro  auima 
uxoris  suQ  duos  denerios  *  in  bordaria  de  la  Fon.  Testes  sunt  : 
Pelrus  presbiter,  Umbertus  Mainas. 

16**  —  In  terra  de  Chaselas  (3)  habet  Sanctus  Petrus  de  eccle- 
sia  Montanei  unam  pezam  de  terra  et  bosc  de  la  Gurza  (4). 

17®  —  Bernardus  de  Monmainart  et  mater  ejus,  cujus  matri- 
monium  erat,  donaveruut  Deo  et  sancto  Johanni  pro  aninnabus 
suis  et  parentum  suorum  mausum  de  les  Cumbes  in  perpe- 
tuum  possideudum.  Testes  sunl  :  Boso  de  Domnum,  Geraldus 
Chalvels. 

16°  —  In  hoc  mauso  donavit,  Gaufredus  Boso  quicquid  habe- 
bat  sauclo  Johanni  pro  anima  sua  in  manu  Pétri  canonici  sancti 
Johanuis. 

190  —  Gaufredus  Normannus  donavit  Deo  et  sancto  Johanni 
pro  anima  sua  medietatem  de  manso  del  Mont.  Audiente  Bucaut 
et  Petro  Durant. 

20»  —  In  manso  Pecol  (5)  donaverunt  Deo  et  sancto  Johanni 
unum  sextarium  sigili  Petrus  Aimericus  et  fratres  ejus,  pro 
anima  matris  suç  Mariç. 

GGXX 

AIBE  FEMME  d'ÉTIENNE  DE  JOA74AG  DONNE   LE  MAS  MONTUAU. 

1110    circa. 

Notum  habeant  tam  présentes  quam  futuri,  quod  quedam 
domina  que  vocata  fuit  Aiba,  soror  Ademariabbatis  Sancti  Mar- 

« 

(1)  Lailloux  (on  pronoDce  encore  Lalllo],  village  de  la  commune  de 
Saint-Léger. 

(2)  Quatre  deniers  de  cens. 
•  Fol.  43,  ro. 

(3)  En  marge  «  Cbazelay  ». 

(4)  Probablement  Les  Gorses,  hameau  de  la  commune  de  Saint-Léger. 

(5)  En  marge  a  Le  Mas  Pecol  ». 
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cialis  (1)  uxor  Stephani  de  Joaaac,  que  nata  fuit  de  vicariis  de 
Laurieira  (2),  dédit Deoet  sancto  Johatini  pro  anima  suael  pareil- 
tum  suorum  de  suo  maritali  mansum  qui  vocatur  Montuau  in 
manu  domui  Gaucherii  prioris,  audieute  et  concedente  hoc 
marito  suo.  Testes  suni  :  Petrus  Gaucelmi,  Petrus  Brunus,  Ai- 
mericus  deu  Mont  canonici,  Huguo  deu  Mont,  Fulcherius  la 
Brosa,  Bochardus,  milites. 

GGXXI 

MAHBODE   DE  CHIZADOR   SE   FAIT  CHANOINE   ET  NELHT  PENDANT 

LA  CÉRÉMONIE. 

1147-1189 

Prcsentibus  et  futuris  stt  nolum  quod  Marbodius  d'Ëschizador 
miles  relinquous  erumnale  secUun  sanctp  die  cène  domini  factus 
est  canonicus  in  Anrelio.  Qui  ipso  die,  nutu  Dei,dummandatuin 
canonicorum  lierel,  iuleriil.  Pro  cujus  anima  Umberlus  filius 
ejus  dédit  Deo  et  sanclo  Johanui  duos  solides  annuatim  reddeii- 
dos  iu  vicaria  de  Sanclo  Genesio  (3),  qui  reddendi  sunt  annuatim 
feria  quiuta  Cène  Domini  (4).  Testes  sunt:  dominus  Willelmus 
prior  in  cujus  manu  forlum  est,  Petrus  de  Chaucher  presbiler 
d'Eschazador  (5),  Aimericus  presbiter  de  Sancto  Genesio, 
Petrus  de  Maravau,  bajuius  orum  (sic)  denariorum. 

GGKXII 

MATHIEU  DE  ROYÉRE  DONNE  DEUX  SETIERS  DE  SEIGLE 

POUR  SA  SÉPULTURE. 

1 150  circa. 

*  Notum  sit  omnibus  quod  Malheus  de  Roeria  pro  sepultura 

(I)  Ademarua  a  été  abbé  de  Saint-Martial  en  Tan  1064.  Il  est  mort  le 
X  des  calendes  de  sepleoibre1iU(Gai2.CArû<).  Le  lieu  de  naissance  d'Aibe 
sa  soeur  «  de  olcarUs  de  Laurieira  »  et  le  mariage  de  celle-ci  avec  Etienne 
de  Jaonac  que  nous  voyons  iigurer  plusieurs  fois  dans  le  cartulaire  d*Aurcii, 
indiquent  qu'il  était  d*origine  Limousine. 

(9]  Laurière,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Limoges. 

(3)  Saint -Genest,  commune  du  canton  de  Pierrebuffière. 

(4)  Chaque  Jeudi-Saint. 

(5)  Eschizadour  près  de  Saint-Méard,  commune  du  canton  àfi  Châteauneuf. 
On  y  voit  les  ruines  d'une  tour  carrée,  reste  d'un  ancien  chateau-fort  du 
XI*  siècle. 

•  Fol.  43,  \«. 
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sua  ei  pro  remedio  anime  sue  donavit  Deo  et  saucto  Johaûiii  ôU 
Mas  aut  Boulet  (1)  duo  sextaria  sï^ïM  de  ceusu  suo  ad  mensuram 
Lemoviceusem,  fratribus  suis  Petro  de  Roeria  et  Amélie,  audien- 
libus  et  coûcedeulibus,  et  coucedente  domina  Valeria  (2)  uxore 
sua.  Audientibus  eliam  Willelmo  Brugat.  P[elio]  Raimondi, 
P[etro]  Morseu,  multisque  aliis. 


CGXXIII 

MATHIEU  DE  ROYÉRE,  FILS  DU  PRÉCÉDENT,  FAIT  UNE  DONATION  ANALOGUE. 

H50  circa. 

Postea  Matbeus  de  Roeria  filius  predicti  Mathoi  positus  in 
inflrmitale,  de  qua  mortuus  est,  voluit  sepeliri  in  Aurelio  juxla 
patrem  suum  deditque  Deo  et  sanctoJohanni  pro  anima  sua  duo 
sextaria  siliginis  in  décima  parochie  de  Festiac  (3)  reddendos  et 
pro  emendacione  ignis  (4)  quem  misit  in  semiterio  Aureliensi 
dédit  nobis  duos  solides  quos  habebat  in  manso  deu  Chas- 
tain  (5)  concedentibus  fratribus  suis  Bernardo et  Valeria 

matre  sua.  Testes  sunt  :  P[etrus]  sacerdos  de  Festiac  et  Simon  ca- 
pellanus  de  Noalac  (6),  Guido  Derroeria  et  P[etrusj  Raimundus 
bajulus  ujus  donacionis. 


(4)  Le  M.IS  Haut-BoDlel. 

(t)  Voici  une  des  plus  anciennes  mcniions  de  ce  nom  dans  les  pièces 
Limousines.  Il  peut  paraître  surprenant  que  les  noms  des  saints  Limousins, 
Valérie,  Martial,  n'apparaissent  guère  qu'au  xn*  siècle  et  ne  deviennent  fré- 
quents qu'assez  poslérieuremenl.  C'est  ainsi  que  les  carlulaires  d*Aureil  ci 
de  TArtige  font  mention  seulement  d*une  Valérie.  On  n'y  rencontre  aucun 
Martial. 

(3)  Feytiai,  commune  du  canton  sud  de  Limoges. 

(4)  Il  s'agit  ici  de  Tentretien  de  la  lumière  qui,  suivant  lusage  Limousin, 
brûlait  dans  les  cimetières,  au  liaut  de  petits  édicules  construits  spécitile- 
ment  à  cet  effet,  et  dont  plusieurs  se  rclrouvenl  encore.  Voir  :  Etudes  sur 
les  lanternes  des  morts^  par  Tabbé  Lecler. 

(5)  LeChastaing. 

(6)  Nobiat  ou  Saint-Léonard. 


GCXXIV 

FOULQUE    DE    ROYÉRË    ET    SES  FRÈRES  ABANDONNENT   LEUR  REVENDICATION 

SUR  PIERRE   VACHIET. 

28  juin ilbO  circa. 

Omnibus  notum  esse  volumus  quod  Fulco  de  Roeria  el  fra 
tresejus  Bernardus  et  Assaliz  et  Wilielmus  donaverunt  Deo  et 
Saacto  Johanni  d'Aurel  quicquid  habebant  et  quicquid  rationari 
poterant  juste  vel  injuste  in  homino  isto  qui  vocatur  Petrus 
Vachiel,  et  infantes  suos  masculoset  feminos  qui  nati  vel  nasci- 
luri  erant  de  illo  jure  perpetuo  possidendos.  Hoc  donum  factura 
est  apud  Petram  Buferiam  in  manu  Siephani  canonici  et  bajuii 
Sancti  Johannis.  quinto  kalendas  Augusti.  Testes  sunt  Gaucelmus 
de  Soll[er],  Ugode  Bosco,  Guido  Gaucelmus,  Ademarus  de  Boch, 
Ugo  de  Monte. 

GCXXV 

GUY  DE  ROYÉRE  SE  FAIT  CHANOINE,  SES  DONATIONS. 

1200    circa. 

Neminem  lateat  posterorum  quod  Guido  de  Roeira  miles, 
canonicus  factus  in  Aurelio,  dédit  Deo  et  sanclo  Johanni  in  per- 
pctuum  possidendo'in  parochia  d'Esjau  a  las  Noalas  (1)  très  emi- 
nas  de  frumento  et  unam  eminam  siliginis,  in  hominibus  O.  de 
Ponroi  ad  mensuram  Pelrebuferie  ;  a  Anazac  in  manso  Gau- 
celmi  dWnazac  unum  scxtarium  siliginis  et  unum  sextarium 
avene  de  censu  ;  in  manso  de  Montinac  (2),  novem  denarios 
reddendos  in  die  rogalionum,  et  suain  partem  terre  sue  quam 
habebat  a  Riu  Pouzi.  Facium  est  bac  in  manu  Bfernardi]. 
Prioris,  concedente  filio  suo  Willelmo  videntibiis  et  auJientibus 
Willelmo  Picmaur,  Aimerico  Bozonis,  Willelmo  Gaasnador, 
Johanne  Gaasnador,  Bartholomeo  servientibus  et  multis  aliis. 

(1)  Les  Nonailles,  hameau  de  la  commune  d'Eyjeaux. 

(2)  Montignac,  hameau  de  la  commune  de  Feytiat. 
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GGXXVI 

ECCLESIA   DE   JOYET  (1). 

1099  seu  1100. 

*  Ooiiiibus  notum  esse  volumus  lam  futuris  quaoi  preseutibus 
quod  Adalardus  Willebaldi (2), cognomiue  diclus  de  Sancto  Karte- 
rio,  dam  pacem  haberet  caiii  Radulfo  Dolensium  (3)  domino  et 
pace  possideretcaslrum  Saiioti  Carterii(4),  donavitet  coacessilin 
Deo  et  Saucto  Johaimi  de  Aui'elio  et  Gaucherio  tune  temporis 
priori  Aureliensi  et  fratribus  in  eodem  Aureliensi  cenobio  Deo 
famulantibus  presentibus  et  futuris,  donavit  et  concessit  lerram 
universam  de  Podio  (5)  etecclesiam  Sancti  Prejecli  (6)  martyris 
cum  omnibus  suis  appenditiis  cullis  et  incultis,  pratis,  silvis, 
vineis,  vinetis  et  aquis  aquarumque  decursibus.  Dédit  etiam  in 
dominio  Sancto  Johanni  omnes  heredesejusdem  terre,  servos  cl 
liberos  atque  colonos  ut  essent  in  perpetuum  ejusdem  legis  et 
ejusdem  niodi  Sancti  Johanuis  et  fratrum  cujus  erant  Adalardi. 
Dédit  autem  atque  concessit  Sancto  Johanni  et  fratribus,  omnes 
suos  homines  quicumque  vel  ad  ecclesiam  Sancti  Prejecti  vei  ad 
terram  de  Podio  mansuri  venerint  undecumque  venerint.  Dédit 
etiam  quicquid  supra  dicti  fratres  adquirere  gratis  vel  precio 
poterint  a  casatis  suis.  Hanc  donationem  et  concessionem  postre- 


(i)  Sainl-Denis  de  Jouhet,  commune  du  caaton  d'Aigurande,  et  de  Tar- 
rondissement  à  La  Châtre  (ladre). 

•  Fol.  44  ro. 

(t)  Adelart  Guillebaud  fut  un  des  principaux  seigneurs  relevant  de  ceux 
de  Gh&leauroux.  On  le  compte  vers  la  même  époque,  parmi  les  fondateurs 
et  bienfaiteurs  du  monastère  d'Orsan  élcv^.  dans  la  forôl  de  Châteauroux. 

(3)  Raoul  I  le  vieil  ou  Tancicn.  —  Déols,  faubourg  de  Châteauroux  où  se 
trouvait  Tabbaye  du  Bourg-Dieu,  était  le  principal  apanage  des  seigneurs 
de  Châteauroux. 

^i)  Saint-Charlier,  commune  importante  de  TarrordissemeDi  de  La 
Châtre  (Indre). 

(5)  Le  Puy;  rien  no  permet  d'identifier  de  quelle  terre  il  s'agit  ici,  ce 
nom  étant  assez  répandu. 

(6)  Saint-Priest -la-Marche  ou  Sainl-Pricst-sur-Indre  à  la  naissance  de 
celte  rivière.  Près  du  point  do  contact  de  trois  départements,  ce  village  se 
trouve  entre  Boussac  (Creuse)  et  Sainte-Sevère  (Indre),  mais  forme  une 
commune  de  l'arrondissement  de  Sainl-Amand  (Cher). 
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mo  firmavit,  donavit  idem  Adalardus  eodem  modo  ut  superius 
dictum  est  la  manu  domiiii  Leodegarii  (1)  Bituricensis  archiepis- 
copi,  concedeule,  laudaule  atque  confirmante  eodem  arcbiepis- 
copo  et  percipiente  ut  misse  celebrarentur  in  ecclesia  Sancti 
Prejecli  in  qua  per  raultum  tempus  celebratenon  fuerant.  Hoc 
donum  suscepit  Bernardus  Cambonensis  prior  (2).  Facta  est  bec 
ultima  concessio  in  manu  Archiepiscopi  Ëxolduni  (3j  in  caméra 
Sancti  Cyrici  (4),  dum  Adalardus  Gaslrum  Exolduui  pro  Gau- 
frido  (5)  teneret  qui  in  expedilionem  Jerosolimitanam  abierat.' 
Hoc  autem  factum  est  présidente  in  sede  apostolica  domino  Pas- 
cali  Papa  primo  episcopatus  sui  anno;  régnante  Philippe  Franco- 
rum  rege,  dominante  Dolis  Radulfo  (6).  Haie  ultime  donationi 
présentes  et  laudantes  fuerunl,  domnus  Leodegarius  Arcbiepis- 
copus;  de  clericis  suis  :  Badulfus  archidiaconus  et  prior  Sancti 
Cyrici,  Petrus  prior  de  Leuros  (7),  Gaufridus  capellanus,  Alde- 
berlus  de  Carrofio  Archidiaconus  Lemovicensis;  de  Baronibus  ; 
idem  Adalardus,  Seguinus  de  lâneriis  (8),  Ugo  de  Praelis  (9), 
Arnulfus  filius  Ebroini,  Mascelinus.  Quicumque  hano  cartam 
infregerit  vel  infringere  temptaverit  anathema  sit  cura  Dathan 
et  Abiran  et  iram  Dei  omnipotentis  incurrat  el  ceptum  suum 
inef&cax  permanoat. 


(1)  Leodegaire  ou  Léger,  arcbevôque  de  Bourges  ri 097  f  U90). 

(2)  Bernard,  prieur  de  Chambon-Sainle-Croix,  prieuré  dépendanl  d'Au- 
reil,  situé  dans  le  canton  de  Botinat  (Creuse).  Deux  prieurs  de  Chambon 
perlèrent  ce  nom  de  Bernard.  Voir  n»  xcix. 

(3)  Lssoudun,  chef-lieu  d*arrondissemenl  (Indre). 

(4)  11  y  avait  à  lssoudun  deux  collèges  de  chanoines,  celui  deSainUDenys 
et  le  second,  dont  il  est  question  ici,  sous  le  vocable  de  Saiot-Cyrice.  A 
celte  époque,  Raoul,  archidiacre  de  Bourges,  était  prieur  de  ce  dernier,  el 
figure  parmi  les  témoios  de  cette  donation. 

(5)  Geoffroy,  seigneur  dlssoudun,  s'était  croisé  à  la  suite  du  concile  de 
Clermont. 

(6)  Ces  formes  a  Dolenslum  dominas  9  ainsi  que  celle  qui  se  trouve 
plus  haut  Qk  dominante  Dolis  Radulfo  n  sont  assez  peu  fréquentes  pour  mé- 
riter d'être  signalées. 

(7)  Levroux,  dont  le  prieuré  devint  une  léproserie  importante,  chef-lieu 
de  canton,  arrondissement  de  Ghâteauroux  (Indre). 

(8)  Lignières,  chcMicu  de  canton,  arrondissement  de  Saint-Amand 
(Cher).  Chaque  génération  avait  son  Seguin,  celui  dont  il  s'agit  ici  était  le 
fils  de  Giraud  de  Lignière?. 

(9)  Prcslcs,  commune  de  Mers,  canton  de  Neuvy-Samt-Sépulcre,  arron- 
dissement de  La  Châtre  (Indre). 
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GGXXVII 

ITEM   DOMUI   DE  JOYET  PERTINET. 

1102. 

«.  P  —  Notum  sitomaibus  Christiauis  tam  presentibus  quatn  fu- 
lurisquoddomnusAdalarduscoguomeutoWillebaldusdouavitDeo 
et  Sancto  Johaani  de  Aurelio  et  fratribus  ibidem  Deo  servienti- 
bus  omnem  dccimam  quam  babebat  *  in  domiaio  in  ecclesia  que 
vocatur  Joic(l)  pro  remedio  animç  su§  in  manu  domni  Leode- 
garii  archiepiscopi.  Quod  donum  fuit  factum  in  aula  predicti 
Âdalardi  apud  quemdomnus  arcbiepiscopus  erat  hospiLatus;  el, 
quia  rectum  erat  ab  archiepiscopo  donum  de  décima  accipere, 
concessit  donum  décime  et  ecclesiamsimiliter.  Quod  donum  acce- 
pit  ab  archiepiscopo  et  ab  Adalardo  frater  Gauchcrus  prior 
Aurelii.  Hoc  donum  concessit  Petrus  Achart  cui  domnus  Ada- 
lardus  dederat  totiim  casamentum  de  Castro  Cloiensi  (2).  Testes 
sunt  :  Radulfus  Dolonsis,  Herbertus  arcbidiaconus,  Geraldusar- 
chidiaconus  de  Cuslenc  (3),  Zacharias  monacus  de  La  Bretonor  (4) 
Hoc  donum  factum  est  millesimo  centesimo  secundo  anno  ab 
incarnatioue  domini  (5). 

2"  —  In  eodem  die  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  Petrus  Achart 
quicquid  habebat  in  predicta  ecclesia  de  Johic,  scilicet  in  hoc 
quod  dicitur  feudum  presbilerale,  quod  ad  presbiterum  pertinet, 
pro  anima  sua  et  pro  amore  fratris  sui  Johannis  qui  erat  noster 
canonicus.  Testes  sunt  :  domnus  Adalardus,  Beraldus  Leodega- 
rius,  Guarinus.  Hoc  fuit  factum  in  manu  fratris  Gaucherii  prio- 
ns apud  Sauctum  Prejcctum. 

3**  —  Hoc  donum  de  ista  ecclesia  fecerat  prius  Petrus  Achardus 
pater  predicti  Pétri  Achardi  et  Johannis  canonici  nostri  et  mater 

*  Fol.  54,  V». 

(1)  Saint-Denis-de-Jouhel,  commune  du  canton  d'Aigurande,  arrondis- 
sement de  La  Chaire. 

(2)  Cluis,  commune  du  canton  de  Neuvy-Sainl-Sépulcre,  arroodisscoient 
de  La  Châtre. 

(3)  Gulant,  commune  du  canton  de  SauIzais-le-Potier,  arrondissement 
de  Saint-Âmand  (Cher). 

(4)  La  Berthcnoux,  commune  du  canton  de  La  Châtre. 

(5)  Une  traduction  de  cet  acte  a  été  faite  el  insérée  dans  la  liasse  des 
archives  de  Limoges,  cotée  D.  9*3. 


^-J 
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eorum  de  qua  movebat  pro  amore  âlii  sui  Jdhaanis  in  manu 
Gerardi  Arberti  Deo  et  sancto  Johanni,  audiente  Gaufredo  de 
Moers  et  Sicardo  Geraido,  Sembaido  Monnario. 

4^  —  Similiter  eodem  die  donavit  Deo  et  saaclo  Johanni  pro  aiii- 
masua,  RadulfusDoIeasisquandam  terram,que  est  inGasla&ia(l) 
de  Buciac  (2)  que  dicitur  Fulim,  et  doaavit  similiter  hoc  ut 
quicquid  vellet  dare  Deo  et  saacto  Johanni  de  casamenlo  suo 
ubicumque  esset,  libère  donaret  aut  terram  aut  ecclesiam  vel 
vineas  vol  prata  vel  lucum  vel  quicquid  volenti  dare  occureret. 
Testes  sunt:  dominus  Adalardus,  Petrus  Achart,  Petrus  Landri- 
cus.  Hoc  fuit  factum  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris. 

GGXXVIII 

SENTENCE  DE  L'aRCBEVÊQUE  DE  BOURGES  SUR  LES  RÉCLAMATIONS 
RÉCIPROQUES  DES  PRIEURÉS  DE  NEUVY  ET  D*AUREIL. 

27  mai  1H7 

Gontroversia  de  çcclesia  de  Johic  (3)  iuter  Noviensem  (4)  et 
Aureliensem  çcclesias  diu  agitata  in  curia  domini  Leodegarii 
Bituricensis  Archiepiscopi,  ipso  présente,  sic  diffinita  est.  Pre- 
dictam  quidem  çcclesiam  donc  prefati  archiepiscopi  Prior  Gau- 
chorus,  ipsampossidens,juris§cclesi§su§  cum  assertione  vivorum 
testium  suam  esse  dicebat,  Geraldus  vero  archidiaconus  de  Go- 
ciaiet  (5),  agens  pro  çcclesia  Noviensi,  ipsam  çcclesiam  de  Johic 
Gauchero  auferre  conabatur  dicens  eam  dono  pi*edicti*  Archiepis- 
copi Noviensi  çcclesiç  fuisse  collatam.  His  auditis  rationibus 
domnusArchiepiscopus,  cum  Archidiaconibus  etpersonisçcclesiç 
suçinparlem  cedens,  consilium  habuit  etjuditium,  ut  Aureliensis 

(I)  G*cst-à-dire  dans  le  territoire  de  la  chàtelleoîe.  V^otr  Ou  Gange,  hoCf  o». 
(9)  Boussac,  chef-lieu  d'arrondissement  (Creuse). 

(3)  Joubet.  Voir  les  chartes  précédentes. 

(4)  Neuvy-Saint-Sépulcre,  chef-lieu  de  canton  de  Tarrondissement  de 
La  Châtre. 

(5)  Cette  forme  est  évidemment  erronnée  et  ne  se  rapporte  à  aucune  loca- 
lité certaine.  Serait-ce  Cuzay  (Cher)  ou  Gusset  (\llier}?  Le  savant  archi- 
viste de  Bourges,  M.  Boyer,  n*oserait  se  prononcer.  Je  saisis  ici  l'occasion 
de  le  remercier  ainsi  que  le  comte  de  Maussabré.  Tous  deux  ont  mis  leur 
obligeance  à  me  faciliter  dififérentes  identifications,  des  chartes  Berri- 
chonnes. 

•  Fol.  45  r«. 
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çcclesia  prefatam  çcclesiam  in  perpeluum  quiète  possideret  et  No- 
vieusi  çcclesiç,  quum  utrique  donaverat,  commutatiouem  de  alla 
Qcclesia  faceret.  Huic  difiliiltioni  et  cousilio  iaterfueruot  cum  do- 
minoarchiepiscopo,  domnusCalcardus  Bituriceusisarchidiaconas, 
Willelmus  archidiaconus,  Radulfus  archidiaconus,  Gaufrediiô 
archipresbiter,  Rorgo  prier  de  Craciaco  (1).  Relationi  veroinler- 
fueruQt  Aldebertus  Carrofieusis  (2)  archidiaconus  et  decauus  sancti 
Slephaiii  Lemoviceusis,  Petrus  de  Confolent  preceotor  Engolis- 
mensis,  Guarinus  prior  Lebrosiensis  (3),  Emeuo  prior  Yestien- 
sis  (4),  Geraldus  pi^epositus  Evauneusis  (5y,Geraldus  prior  Bene- 
ventanus  (6),  Petrus  Isembertuscanonicus,  Geraldus  Leodegarius 
canonicus,  domnus  Adalardus  de  Castro  Melano  (7)  Petrus  Gua- 
rinus miles  Dolensis  et  multi  alii.  Facta  est  hçc  difûnitio 
apud  Bituricas  (8)  in  refeclorio  Sancti  Stephani  (9),  anno  ab 
incarnatione  domini  millosimo  centesimo  dccimo  septimo.  Indic- 
tione  nona)  sex  kalendas  Junii,  Papa  Paschali  secundo,  Ludo- 
vico  Rege  Francorum,  mense  Maio  septima  feria.  Régnante 
domino  nostro  Jhesu  Xristo,  cui  est  honor  et  gloria  in  secula  se- 
culorum.  Amen. 


(1)  Graçay,  chef- lieu  de  canton  de  rarrondissement  de  Bourges  (Cher). 

(2)  Auberl  de  Gharroux  devait  être  à  la  fin  de  sa  vie^  car  déjk  dans  noire 
carlulaire,  nous  le  trouvons  dès  Tannée  f09â  revêlu  de  la  dignité  d^archU 
diacre.  (Voir  no  lxxxi).  C'est  d'ailleurs  la  mention  la  plus  récente  de  ce 
dignitaire  de  Téglise  de  Limoges. 

(3)  Levroux.  Voir  n*»  ccxxvi. 

(4)  Le  copiste  a  sans  doute  par  erreur  écril  VestlensU  au  Heu  de  Vasti" 
nensia,  prieuré  de  Saint-Laurian-de-Vatan,  chef-lien  de  canton,  arrondis*- 
semenl  d'Issondun  (Indre). 

(5)  Evaux,  cbef-lieu  de  canton  de  l'arrondissement  d*Aubusson  (Grense). 

(6)  Béuévcnt  chef-lieu  de  canton  de  Tarrondissement  de  Bourganeuf 
(Creuse).  La  date  précise  de  celte  pièce  permet  de  rectifier  la  suite  des 
prieurs  de  ce  monastère.  D'après  les  extraits  du  cartulaire  de  Bénévent. 
(Bibl.  nat.,  ms.  fonds  lat.  17116,  fol.  118).  On  voit  en  effet  qu'à  la  date  de 
1117,  le  prieur  de  Bénévent  relevé  par  Dom  Pradilhon,  était  encore  Pierre 
remplacé  dès  le  mois  de  mai  par  Gérald  qui  n*a  été  encore  signalé  sur 
aucune  liste. 

(7)  Adelard  de  («uillebaud  était  seigneur  de  Ghâteau-Meillant,  actuelle- 
ment chef-lien  de  canton  de  l'arrondissement  de  Saint-Amand  (Gher). 

(8)  Bourges,  chef- lieu  du  département  du  Gher. 

(9)  Le  chapitre  de  Saint-Etienne,  église  cathédrale,  primatialc  et  mé- 
tropolitaine de  Bourges  était  grand  fort  important,  il  ne  faut  pas  le  con- 
fondre avec  celui  du  même  litre  de  Limoges. 
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GGXXIX 

DONATIONS  A  LA   ROCHE. 

1140  cirea. 

!•»  —  Ego  Ignulfus  (1)  et  ego  Bego  de  Brada  donavimus  Deo  et 
saiiclo  Johaniiis  {sic)  de  Aurelio  quicquid  habenius  in  parrochia 
de  Roclia  (2).  Quod  doiium  coocesserunt  Rotgerius  Palas'.el  (3) 
de  Ajin  (4),  Ebrardus,  Simo,  Mascelins  nepotes  ejus  et  Agnes 
mater  eorum.  Testes  suut  :  Gaufredus  Goseirant,  Ugo  Bernart, 
Umbertus  Serviens  et  Rolgerus  Albespinus. 

2* — ante  1 140.  —  Preterea  sciendum  est  quod  predicti  viri  fovos 
suos  quos  in  predicla  jam  parrochia  ecclesia  de  Rocha  juste 
adquirere  posse[n]t  eidem  eccîesie  coucessorunt.  Huic  vero  coa- 
cessioni  ante  dicti  testes  interfuerunt.  Hoc  totum  factum  est  in 
presenlia  venerande  memorie  domni  Gaucherii  de  Aurel. 

30 —  Nec  non  Simo  Palaslellus  dédit  eccîesie  de  Rocha  duos  ho- 
mines  Petit  et  Boso,  et  Anielius  de  Malaval  concessil.  Audienle 
Geraldo  de  Duno,  Umberto  Serviente  et  Rogero  Albespino. 

GGXXX 

«  CARTA   DE   LA  BRUGERIA  (5)   ». 

1092. 

^  [G]unctisâdelibus  preseutibus  et  futuris  uotiflcare  volumus 

(<)  Voir  n<**  cccxlii  et  ccci.xxiiv. 

(â)  Aujourd'hui  les  Roches-Blalvalaises,  commune  du  canton  de  Châle- 
lus-Malvaleix,  arrondissement  de  Boussac  (Creuse).  Anciennement,  La 
Roche-Malvalaise  était  le  siège  d*un  prieuré  de  minime  importance  qui 
relevait  d'Aureil.  Le  prieur  était  curé  de  La  Roche  et  desservait  la  cha- 
pelle de  Malvalaise. 

(3)  On  retrouve,  quarante  à  soixante  ans  plus  tard,  un  R.  Palasteus  qui, 
sans  doute,  descendait  de  celui  qui  figure  ici,  «  commtmdam  duorum  de- 
narlorum  quam  in  b[urgo]  de  La  Rocha  habebat  quicquaoU  et  dédit  Deo 
et  aancto  Cruci  »,  vers  H94  [Doc.  lim  ,  t.  1,  p.  IÏ9). 

(4)  Ajain,  commune  du  canton  de  Guéret  (Creuse). 
*  Fol.  46,  vo. 

(5)  La  Brugôre,  village  de  la  commune  de  Saiot-Junien-la-Bregère, 
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quod  Bernardus  de  La  Brugera  vir  aobilis  et  probus  quem  domi- 

nus  volens  castigaro  por  misericordiam  dédit  ai  infirmitatem  . 

lèpre  (1)  qua  iu&rmitate  per  Del  gratiam  compuactus  contulit  se 

totum  Deo  et  Sancto  Johaiini  de  Aurelio,  acceptoque  consilio  a 

parentibus  et  amicis  suis,  voluit  inalodio  suoedificare  oratorium 

iu  honore  sanctç  Mariç  semper  virginis,  veniensque  in  capitulo 

sancti  Johannis  aperuit  omnibus  fratribus  desiderium  et  volun- 

tatem  cordis  sui.  Quod  cum  omnes  laudarent  et  pro  tan  ta  devo- 

tione  viri  Deo  gratias  agerent,  donavit  Deo  et  sancto  Johaimi  et 

omnibus  fratribus  in  capitulo  très  mansos  de  alodio  suo  ad  fa- 

ciendum  oratorium  pro  anima  sua  et  patris  ac  matris  suç  et 

aliorum  parentum  suorum,  quos  maosos  ila  liberos  dixit  se  ha- 

bere  ut  nullus  bomo  in  eis,  neque  secundum  çcclesiam  neque 

secundum  seculum,  etiam  unius  oboli  precium  querere  jure  po- 

tuisset.  Si  quis  autem  parentum  suorum  hoc  donum  calumniari 

et  contradicere  voluisset,  ipse  ex  parte  Deietex  parte  sua  omnem 

aliam  terram  suam  et  omne  beneâcium  quod  in  oratorio  et  in 

terra  illafactum  fuisset  et  quod  iu  capitulo  pro  omnibus  accepisset, 

contradicebat  et  prohlbebat.  In  ipso  aatem  capitulo  susceperunt 

fratres  domnum  Bernardum  in  societate  sua  fratrem  et  cauoni- 

cum  et  consortem  tolius  beneflcii  et  concesserunt  beneflcium  §c- 

clesie  patri  et  matri  et  omnibus  parentis  (sic)  suis  pro  amore  suo. 

Faclum  est  autem  hoc  donum  in  capitulo  Sancti  Johannis  de 

Aurelio  in  manu  Gaucherii  prions  coram  omnibus  fratribus,  anno  j 

incarnali  Verbi,  Dei  millésime  nonagesimo  secundo,  indictione  1 

prima,  Urbano  papa,  Umbaudo  Lomovicensi  episcopo,  Phillippo  î 

rege  Francorum,    Régnante    domino    nostro    Jhesu    Chrislo. 

Amen.  (2) 


canton  et  arrondissement  de  Bourganeuf.  On  a  vu  plus  haut,  n^  clxi,  que 
cette  terre  de  la  Brugère  relevait  du  prieuré  de  S.iint-Junien,  dépendant 
d'Aureil.  Rapprocher  D.  898,  fol.  20  et  suiv.,  où  sont  reproduits  les  ren- 
seignements donnés  par  cette  charte  et  celles  qui  suivent. 

(1)  II  a  été  souvent  répété  que  la  terrible  maladie  de  la  lèpre  avait  été 
introduite  en  Occident  à  la  suite  des  Croisades.  Par  la  date  même  de  cette 
donation,  on  voit  qu'elle  sévissait  auparavant. 

(2)  Les  n°«  Gcxxx  à  cgxliii  sont  d'une  écriture  postérieure  à  la  primi- 
tive. Le  type  s'en  rapproche,  mais  avec  des  diflFérences  évidentes.  C'est 
un  autre  scribe  qui  n'était  pas  au  courant  de  ce  que  contenait  la  compila- 
tion de  son  prédécesseur,  puisqu'il  y  a  dans  cette  partie  des  pièces  qui 
sont  en  quelque  sorte  la  répétition  de  celles  déjà  insérées. 
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GGXXXI 

FONDATION  DE  l'ÉGLISE  DE  LA  BRUGÉRE. 

1093. 

[NJotiflcare  volumus  homiaibus  presenlibus  atque  futuris  quod 
fuit  quidam  miles  nomine  Bernardus  do  La  Brugeria  quem  do- 
minus  ut  mente  sanaret  in&rmitatis  lepra  carne  percussit.  Gujus 
occasione  corde  compunctus  condonavit  seDeo  et  Sancto  Johanni 
in  Aurelio,  in  manu  fralris  Gaucherii  tune  temporis  predicti  loci 
ministri  (i)  et  douavit  de  alodio  suo  sancto  Johanni  pro  anima 
sua  et  parentum  suorum  très  mansos  ad  edi&candum  oratorium 
in  lionore  Sanclç  Mariç  (2)  semper  virginis  consecrandum.  De- 
uique,  staluto  die,  venit  Domnus  Umbaudus  ad  terram  illam  et 
beuedixit  cimeterium  et  concessit  çcclesiam  edificari.  Gonccssit 
ctiam  ut  quicumque  ad  habitandum  in  illum  locum  venirent 
absque  ulla  calumnia  liberi  et  absoluti  illi  çcclesiç  vivi  et  *  mor- 
tui  subjecti  essent.  Factum  est  autem  hoc  anno  dominice  incar- 
nationis  millésime  nonagesimo  tertio,  iudictione  secunda,  Papa 
nostro  Régnante  Philippo  rege  Francorum,  Régnante  Domino 
Urbano,  Jhesu  Ghristo.  Amen. 

GGXXXII 

(C   CARTA  DE   SANCTO    JUNIANO   (3)   ». 

1093. 

[Ejodem  anno  venit  domnus  Umbaudus  in  Aureliumet  cum  eo 
Geraldus  de  Fraitet  archidiaconus.  Adfuit  ctiam  Bernardus  do 
Brugera.  Erat  quoque  nobiscum  domnus  Gaufredus  de  Sepulcro, 
quorum  precibus  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  ecclesiam  sancti 
Juniani  domnus  Umbaudus  jure  perpetuo  possidendam,  salvo 

(1)  Minuter  est  ici  synonime  de  Prior. 

(9)  On  a  donc  par  celte  pièce  la  date  CKaclc  de  la  fondation  de  la  chapelle 
de  Sainte-Marie  de-la-Brégère. 
*  Fol.  46,  fo. 

(3)  Saint-Junien-la-Bregère,  commune  du  canton  de  Bourganeuf. 
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jure  liemoviceasis  çcclesiç.  Denique  concessit  postea  hoc  donaiu 
Slephanus  de  Sancto  Andréa  archidiaconus  cum  quo  erat  Stepba- 
nus  cogQomeoto  Sapiens  quando  hoc  fecit. 


GGXXXIII 

«  ITEM  DE  BRUGERA  ». 
Post  1093. 

[E]go  Bernardus  de  Brugera  volui  de  terra  mea  donare  Domino 
Deo  et  Sancto  Johanni  de  Âurelio  pro  anima  mea,  quia  timeo 
labilem  hujus  seculi  vitam,  et  volo  me  totum  cum  rébus  meis 
ad  locum  illum  attrabere,  et  idoo  de  alodio  meo  volui 
donare  mansum  qui  dicitur  la  Brugera  in  quo  nullus  homo 
habet  aliquid  ;  mansum  alium  qui  est  juxta  is^.um  a  La  Brugera 
quem  donavit  pater  meus  matri  mee  in  dote;  mansum  alium  qui 
est  juxla  istum  qui  vocatur  Gava  Roca  (1).  In  istis  nullus  homo 
aliquid  habet,  neque  declmam,  neque  aliud  aliquid,  et  quicquid 
habeo  in  dominio  a  I^a  Brugera  mansum  qui  dicitur  Labetza  (3), 
mansum  de  Vija  (3)  al  Masuer,  mansum  qui  vocatur  aus  Teulers. 

GGXXX[V 

«   CARTA  DE   BERCIACO.    » 

29  mai  1126. 

!<»—  [QJuidam  miles  nomine  Raimundus  cognomento  Asinus 
donavitDeo  et  Sancto  Johanni  de  Aurelio  pro  anima  suaet  paren- 
tum  suorum  totum  hoc  quod  habebat  velhabere  videbaïur  in  eccle- 
sia  sanclç  Mariç  de  Berciaco  (4)  silicet  fundum  de  çcclesia  quod 
fevales  sui  habebant  de  co  in  çcclesia  vel  in  décima.  Hoc  douum 
factum  fuit  dominica  die  post  ascensionem  Domini  ad  villam 
que  vocatur  Monchenor  (8)  iu  manu  Umberli  canonici  Saucti 

(1)  Chaveroche,  hameau,  commune  de  Sainl-Junien-la-Bregère. 

(2)  Labassat,  village,  même  commune. 

(3)  Vige,  village,  même  commune. 

(4)  Bersac,  commune  du  canton  de  Laurier^. 

(5)  Serait-ce  Ronchenoux,  hameau  au  nord  de  Bersac? 
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Johannis.  Testes  sunt  :  Petrus  presbiter  cognomento  Alurels, 
Geraldus  Helias  presbiter,  Iclorius  Lubet,  Pelrus  de  Trascul, 
Petrus  de  Boao  Oculo.  Faclum  est  autem  hoc  donum  anuo 
iiicarnaliouis  Verbi  Dei  millesimo  centesimo  vicesimo  septimo, 
indictione  lercia,  Régnante  rege  Fiudovico  Francorun). 

2**  —  Similiter  fecil  Aldegarius  de  Moncugul  donum  Sancto  Jo- 
hanni  pro  anima  sua  et  pro  amore  fllii  sui  Widonis  quem  reddidit 
parvulum  priori  Gaucherio  ut  esset  canonicusSancti  Johannis, de 
hoc  quod  habebat  in  ecclesia  de  Berciac  scilicet  parlem  fuudi 
de  Qcclesia  *  quod  fevales  sui  habebant  de  eo  in  manu  fratrls 
Gaucherii  prioris  Sancti  Johannis. 

GGXXXV 

DONATIONS  d'aIMERIC  ET  GERALD  CHATARD  ET  D'UMBERT,  PRETRE  DE  BERSAG. 

!•*  août  1102. 

*  l** — (l)Notum  sit  omnibus  Chrisli  fidelihus  quod  Aimericus 
Chatart  donavit  DeoetSanctoJoanni  deAurelio  quicquid  habebat 
in  ecclesia  de  Berciaco  in  duabus  festivitatibus  sanclç  Marie  pro 
remedio  anime  suç,  anno  incarnationis  domini  millesimo  cen- 
tesimo secundo,  quod  donum  fuit  factum  apud  Sanctum  Petrum 
de  Montana  (2)  primo  die  mensis  Augusti  in  manu  fratris  nostri 
Peiri,  audienle  fratre  nostro  Aldeberdo,  et  frali-e  ipsius  Umberto 
predicte  çcclesiç  presbitero. 

2© — Postea  Geraldus  Catardusfrater  ejus  in  quadam  festivitate 
sanclç  Mariç  mense  septembri  donavit  similiter  suam  parlem 
Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua,  audiente  et  suscipiente 
fratre  nostro  Aldeberto  et  fratre  ejus  Umberto  ejusdem  çcclesie 
presbilero,  cujus  consilio  et  voluntate  ipse  Catardus  fecit  hoc 
donum. 

3** — Hocdonum  dédit  Umbertus  prodictus  presbiter  etconcessit 
qui  hoc  jure  possidebat  de  episcopalibus  ministris  dcdit  etiam  se 
ipsum  et  omnia  sua  Deo  et  sancto  Johanni  in  manu  Prioris, 
audientibus  plurimis  fratribus,  qui  cum  priore  erant,  scilicet 
Umberto,  Stephano  et  aliis  fratribus. 


•  Fol.  46  v«. 

(1)  Une  main  toute  moderne  a  écrit  cet  N. 

(S)  Saint- Pierre -!a-Montagne,  village,  commune  de  Saint-Léger-la-Mon- 
tagne. 
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GCXXXVI 

«   CARTA  DE   MANNIAC.    » 

,   1100  circa. 

[D]e  terra  ista  volumus  aotum  fleri  tam  presentibus  quam 
fuluris. 

1**—  In  primis  Icterius  deVizium  etPetrusIcterius  et  Geraldus 
de  Yizium  fratres  donaverunt  Deo  et  sanctoJohanni  pro  animabus 
suis  et  parentuin  suorum  quicguid  habebaat  la  villa  et  in  loco  qui 
dicitur  Maniac  (1),  ia  manu  fratrisGaucherii  prioris ejusdem loci. 
Hoc  donum  fuit  factum  apud  Castellum  novum  (2)  juxta  capel- 
lam  ex  parte  claustri,  illo  anno  quo  Icterius  perrexit  Jérusalem. 
Testes  sunt,  Boso  de  la  Casa,  et  Rainaldus  frater  ejus  et  Fulco 
ôlius  Gauscelmi  de  Casa  de  Nobiliaco  et  alii  plures. 

2*  —  [EJodem  modo  in  illis  diebus,  Boso  de  la  Casa  et  frater 
ejus  Gauscelmus,  qui  habebaat  hoc  ex  parte  uxorum suorum, do- 
naverunt Deo  et  sancto  Johanni  pro  animabus  suis  et  pro  anima 
Guillelmi  de  Solario,  de  quo  moverat,  quicquid  habebaolin  villa 
et  in  luco  qui  vocatur  Manniac,  concedentibus  uxoribus  eorum 
de  quibus  movebat,  Petronilla  et  Emma.  Hoc  donum  factum  est 
in  lurre  de  Larunt  (3)  eo  die,  quo  Boso  et  Rainaldus  frater  ejus 
moverunt  in  Jérusalem;  in  presentia  fratris  Gaucherii  prioris 
Sancti  Johannis,  audiente  Audeberto  de  Lemovicis  canouico 
Sancti  Johannis  et  Guidone  de  Nobiliaco. 

3** —  *  [S]imiliter  domnus  Rigaudus,  prepositusAiennensis(4), 
donavit  Deo  et  sancto  Johanni  quicquid  habebat  in  hac  terra 
et  in  luco,  ipse  et  neposejusûlius  Guillelmi  pro  anima  patrissui 
Guillelmi  de  Solari^qui  super  eum  posuerat  elemosinam  suam, 
ita  ut  quicquid  ipse  daret  de  terra  sua  pro  anima  sua  ratum  et 
firmum  fuisset.  Hoc  donum  factum  est  apud  A^ent  in  claustro, 
in  manu  frairis  Gaucherii  prioris;  audiente  Aimerico  de 
Roeira  (5). 

(1)  Magnac,  village,  commune  de  Monlbouchcr,  canton  et  arrondisse- 
ment de  Bourganeuf  (Creuse) 

(2)  Ghâteauneuf,  chef-lieu  de  canlon,  arrondissement  de  Limoges. 

(3)  Laron,  village,  commune  de  Saini-Julien-le-Petit.  canton  d'Ëymoa- 
tiers. 

•  Fol.  47,  r<». 

(A)  Eymouliers,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Limoges. 

(5]  Dans  son  Fouillé,  Nadaud  mentionne   A.  de  Rocira  comme  prévôt 
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40  —  [EJodem  anno,  quo  predicti  viri  erant  in  itiuere  de  Jéru- 
salem, Boso  scilicet  et  Bainaldus  frater  ejus  et  Icterius,  donave- 
runt  Deo  et  sancto  Johauni  in  manu  fratris  Gaucherii  prions, 
Ademarus  de  las  Moleiras  et  frater  ejus  Giraldus  pro  aaimabus 
suis  et  parenlum  suorum  lucum  qui  vocatur  Manniac  qui  erat 
alodium  eorum,  illum  scilicet  ubicumque  milites  qui  dicuutur 
Li  Lebrer  habeat  facere  ita  libère  et  absolute  ut  nullam  omuino 
causam  retiaerent,  sed  totum  omaiao  quicquid  habere  videban- 
tur  doQaveruQt,  decimam  scilicet  et  omaes  ballias  bajulorum 
suorum  fecerunt  dare  et  reliuquere  in  manu  predicti  Prioris. 
Hoc  donum  factum  est  apud  Sanctum  Amandum  (1)  super  illos 
magnos  fustes  qui  tuuc  lemporis  erant  in  platea  ante  çcclosiam. 
Testes  et  auditores  sunt,  Petrus  Brunus  canonicus,  Gaufredus 
canouicus,  Bainaldus  Daueza,  et  muiti  alii. 

1120  circa.  —  5*>  —  [AJrbert  Lebrers  donavit  Deo  et  sancto  Jo- 
hauni hoc  quod  habebat  in  nemore  do  Manniac  in  manu  Pétri 
Gauscelmi  canonici  Sancti  Johannis.  Audientibus  Bernardo  de 
la  Boca  et  Petro  Aimoino. 

Hoc  donum  concessit  Gauscelmus  Librers,  audientibus  supra 
dictis  testibus. 

Hoc  ipsum  donum  concessit  Boso  Librers,  audien  tibus  Ferrario, 
Aimerico  Bruno  et  Stephano  de  Gabrela. 

Similiter  Botberlus  Lebrers  donavit  Deo  et  sancto  Johann i  hoc 
quod  habebat  in  predicto  nemore.  Audientibus  Petro  Bruno  ca- 
nonico  sancti  Johannis  et  fratre  suo  Bosone  de  Corpson. 

GGXXXVII 

«   GARTA  DE  GORREZA   ». 

Ante  1088. 
[QJuidam  miles  nomine  Ademarus  de  Tulela  (2J  et  frater  ejus 

d'Eymoutiers  aux  années  il 00  et  1158.  Donaventure  de  Saint-Amable 
(t.  III,  p.  200)  rappelle  Aimar.  Suivant  toute  probabilité,  c^est  le  témoin 
de  celte  charte,  Aimcricus  de  Roeira,  de  la  famille  des  Royère.  Apparat- 
trait  donc  ici  le  nom  du  prévôt  d'Eymouliers,  son  prédécessur,  «  Domnus 
Rigaudus  ».  On  ne  le  connaissait  pas  et  il  vient  ainsi  s'ajouter  aux  listes 
déjà  publiées.  (Voir  :  Jos.  Dubois,  Documenta  historiques  sur  Eymoutiers. 
Société  archéologique  du  Limousin,  t.  XXXVI,  p.  440.  Rapprocher  le 
n^  cLxii,  où  il  est  appelé  Rigaldus  del  Soler.) 

(1)  Saint-Amand-Jartoudeix,  commune  du  canton  et  arr.  de  Bourganeuf. 

(S)  Rapprocher  no  cxiii,  où  celle  donation  est  indiquée  en  résumé. 
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Petrus  Âimoinus,  si  non  haberet  infaatem  de  uxore,  douaveruul 
Deo  el  Sanoto  Johanni  de  Aurelio  çcclesiam  de  Corresia  (3)  et 
feudum  presbiterale  *  et  decimam  et  omoia  que  iu  parrofia  vide- 
bantur  habere  et  donaverunt  similiter  quicquid  iu  ecclesia  de 
Bar  (4)  et  iu  parrofia  videbanliir  habere  pro  auimabus  suis  in  ca- 
pitule Sancti  Johaunis  coram  omni  conveutu.  Testes  suât  Arber- 
tus  de  Rocilla,  Petrus  Rotgerius,  Petrus  Rigaudus  de  Sancto 
Bonitc),  Stephanus  Ademarus. 

Hoc  douum  coucessit  Deo  et  saucto  Johanui  Archambaudus 
vicecomes  (5)  et  f rater  ejus  Ebolus,  de  quibus  movebat,  pro  ani- 
mabus  suis  iu  manu  fratris  Gaucherii  prioris.  Archambaudus, 
audiente  Amelio  de  Sancta  Maria;  Ebolus,  audientibus  Arberto 
de  Rocilla  et  Petro  Matheo. 

1102.  —  Postea  dominus  Petrus  episcopus  Lemovicensis,  ve- 
niens  in  Aurelium  (6),  orante  et  deprecante  prediclo  Ademaro  de 
Tutela,  qui  hoc  donum  fecerat,  et  tuuc  erat  canonicus  cum  om- 
nibus fratribus,  et  deprecantibus  clericisquieraut  cum  episcopo, 
coucessit  et  donavit  Sancto  Johanni,  hoc  donum,  quod  fecerat 
Ademarus  et  Petrus  Amoinus  fraler  ejus,  perpétue  possidendum  : 
hoc  est  çcclesia  de  Corresia  cum  his  quç  supradicta  suut,  salva 
dominatione  Lemovice  sedis,  et  coucessit  similiter  çcclesiam  de 
Burniac  (7J,  et  conûrmavit  donum  quod  fecerat  domnus  Um- 

(1)  Corrèze,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Tulle. 

*  Fol.  47,  V. 

(î)  Perpezac-le-Noir,  commune  du  canton  de  Vigeois,  arrondissement 
de  Brive  (Corrèze). 

(3)  Archambaud  III  de  Comborn  cl  Eblcs,  son  frère,  dont  il  est  question 
dans  la  charte  suivante,  élaicnl  les  deux  aînés  qu'Archambaud  II,  vicomte 
de  Comborn  et  de  Vcntadour,  avait  eus  de  son  union  avec  Rotbcrge  de 
Rochcchouart.  11  fonda  Tabbaye  de  Mcymac  en  1085  et  mourut  au  plus 
tard  en  4088,  laissant  le  litre  de  vicomte  de  Comborn  à  son  fils  Eblc, 
peu  de  temps  après  assassiné  par  son  oncle  Bernard  dans  les  circonstances 
émouvantes  que  Ton  sait. 

(i)CcUe  donation  de  Téglise  de  Corrèzo,  consenlie  par  Pierre  H  en  1102, 
fut  deux  fois  confirmée  par  ses  successeurs  sur  le  siège  de  Limoges. 
D*abord  parEustorgc  vers  1130  (Voir  :  D,  910^  charte  publiée  par  la  So- 
ciété archéologique,  t.  XXX,  1883,  p.  251  ;  —  Documents  historiques, 
charte  xi,  p.  431),  et  en  second  lieu  parGéralden  4 170  (également,  D, 01 0, 
charte  publiée,  ibid.^t  p.  957).  Ces  chartes  de  confirmation  ne  figurent  pas 
dans  le  cartulaire  d'Aurcil. 

(5)  Burgnac,  commune  du  canton  U'Aixe.  La  donation  de  Téglisc  de 
Burgnac  par  l'évoque  Pierre  figure  déjà  plus  haut  (n®"  xxxii,lxxiv  el  lxxvi)- 
A  ce  dernier  endroit,  il  est  également  fait  mention  de  celle  confirmation 
de  Tévêaue  Pierre. 


i 
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baudus  episcopus  de  çcclesia  de  Saurciac  (1).  Hoc  donum  fecit 
dominas  Peirus episcopus  in  capitulo,  présente  omni  conventu  fra- 
truni)  et  présente  Geraldo  archidiacono  et  Petro  Bruscardo  et 
Aimerico  de  Monte  et  aliis  pluribus,  gui  erant  in  capitulo  cum 
episcopo.  Anno  ab  incarnatione  domui  millesimo  centesimo 
secundo,  indiclione  décima,  régnante  Philippe  regeFrancorum. 


GGXXXVIII 

PIERRE  PRIMEROLS  REVEiNDIQLE  ET  ABANDONNE  LA  MOITIÉ  DE  LA  DIME 

DE  CORREZE  ET  DU  PROFERENT. 

1095  circa. 

*[P]etrus  Primerols  fuitpresbiter  deCorrezia,etracionavitquod 

ipsedebebat  habere  in  feudum  deAimoino  Bernardo  medietatem 
(fecime  de  Correzia,  excepto  sigiline,  et  posLea  totum  lo  profè- 
rent (2),  et  propter  hoc  Petruset  Aimoinus  veneruntad  placitum 
ante  Ebolum  (3)  vicecomitem  patrem  Eboli  et  Archambaudi,  et  in 

(1)  Saoursac,  commune  du  canton  de  Lapleau  (Corrèze).  Cette  donation 
d'Humbaud  avait  eu  lieu  en  1091  et  est  relatée  au  n^  cxxxvi. 

*  Fol.  47,  v«. 

(2)  Lo  profèrent^  proferenUa^  il  s'agit  ici  d'un  ancien  usage  qui  s'est 
perpétué  jusqu'à  nos  jours  et  qui  conserve  le  même  nom  dans  certaines 
paroisses  de  la  Corrèze.  M.  Champeval  Ta  relrouTé  encore,  entre  autres  à 
BrignaC)  canton  d'Aven.  La  profert  est  un  menu  don  en  nature,  destiné  au 
prêtre  et  qu'on  dépose  sur  l*aulel  de  l'église,  lorsqu'à  certaines  occasions  on 
va  y  vénérer  des  reliques  ou  que  l'on  fait  un  pèlerinage.  Il  constitue  un 
petit  accessoire  du  casuel.  Cet  usage  était  général  en  Limousin,  on  le  voit 
mentionné  dans  le  cartulaire  des  abbayes  de  Beaulieu,  de  Tulle,  d*ll%erche, 
de  Vigeois,  de  Solignac,  etc.  Il  existait  également  dans  la  Marche,  d'après 
les  extraits  du  cartulaire  de  l'abbaye  de  Bénévent(8ibl.nat.,  fonds  lat.  I7H6, 
fol.  77,  4 14  et  116).  C'est  la  même  chose  que  \e  profertum  du  cartulaire  de 
l'abbaye  de  Conques  en  Rouergue  (p.  274).  Rapprocher  des  offeria  dont 
il  est  question  plus  loin  dans  une  charte  se  rapportant  au  Berry, 
n«  ccLXxxvn,  S®. 

(3J  Eble  de  Comborn,  deuxième  fils  d'Archambaud  II,  devint  la  souche  des 
seigneurs  de  Ventadour,  alors  qu'Archambaud  111,  son  frère  aîné,  succédait 
à  son  père  comme  vicomte  de  Comborn.  11  eut  les  deux  fils  mentionnés  ici  : 
Elbe  qui  lui  succéda  comme  vicomte  de  Veniadouret  Archambaud,  dont  on 
ne  retrouve  plus  de  mention  après  4095.  Vers  la  fin  de  sa  vie  il  se  retira, 
à  l'abbaye  de  Tulle  oii  il  prit  l'habit  de  religieux  et  mourut,  au  dire  de  Baluze, 
eu  Tannée  1 096. 
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placito  portavit  illam  decimam  pro  recto  suo  Aimoiuus  Beraardus, 
et  teauit  illara  longo  lempore.  Deinde  perrexit  ia  Jérusalem  et 
dimisitfiliissuisÂdimaroet  Petro  Âimoino  sine  calumnia.  Postea 
filii  sui  donaveruut  Deo  et  Saucto  Johanaide  Aurelio  pro  anima- 
bus  suis  et  patris  sui  Aimoini  Bernart. 

GGKXXIX 

CARTA  DE   TELOL. 

Il 40  circa. 

a  Celle  charte  occupe  dans  le  manuscrit  la  fin  du  fol.  xlvii,  v^et  le  corn- 
mencemenldu  xlviii,  r>.  Elle  n'est  pas  de  récriture  primiiive  ei  de  nouveau 
se  trouve  reproduite  au  carlulaire  avec  variantes  et  complément  u°  cccv.  » 

GGXL 

CARTA  DE   LAINDA 

19  septembre  1083  seu  1087 

*  [l]a  luco  qui  vocatur  Lauda  (1)  dédit  Deo  et  Sancto  Johanni 
Aureliensi  pro  aaima  sua  et  pareatum  suomm  domiuus  Amelius 
de  Cambo  (2),  cujus  alodium  erat,  lerram  illam  ia  quo  bastimea- 
tum  est  quod  çdificavitGeraldus  coguomeato  Gaschetet  capellam  et 
omnia  qu§  dedorat  prediclo  Geraldo,  et  quicquid  placuerit  illi 
accrescere  huic  dono.  Hoc  donum  factumest  tertio  decimo  kalen- 
das  octobris,   quando  comes   Pictaviensis   (3)  obsedit  Lemovi- 

*  Fol.  47,  v^  in  fine. 

*  Fol.  48,  ro. 

(4)  La  Lande,  commune  de  Lussac,  arrondissement  de  Boussac  (Creuse). 
Un  prieuré,  appelé  Saint-Jean-rHermite  ou  de  La  Lande,  s'éleva  par  la  suite 
à  cet  endroit.  11  dépendait  d*Aureil,  mais  ne  parut  jamais  acquérir  une 
grande  importance. 

(2)  N'est-ce  pas  ce  même  Amel  de  Chambon,  ou  son  fils,  qui  fondera 
trente  ans  plus  tard,  1124,  une  abbaye  de  Tordre  de  Cileaux  à  Bonlicu, 
commune  de  Peyral-la-Nonière,  canton  de  Chénérailles? 

(3)  Guillaume,  comte  de  Poitiers,  assiégea  Limoges  en  1083  ou  1087  et 
Ton  a  sur  ce  fait  peu  de  documents.  Amel  de  Chambon  devait  faire,  sans 
doute,  partie  des  troupes  du  prince. 
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censem  pontem  (1),  super  poatem  Alsete  (2)  in  manu  fratris  Gau- 
cherii  prioris  sancli  Johannis.  Audiente  Petro  de  Crosa  qui  erat 
cum  domno  Amelio  et  Petro  Mareschal  qui  erat  cum  Priore. 


GGXLI 

CARTA  SANCTI  NICHOLAI  (3). 

1130  circa. 

[E]go  Ramnulfus  Silvaaus  et  fraier  meus  Pelrus  donamus 
domino  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aurelet  fratribusin  eodemloco 
morantibus,  in  eodem  luco  de  alodio  uostro  secuudum  quod 
determinalum  est  et  nobis  accrescere  placuerit  ad  facieodum  ora- 
torium  iu  quo  servitium  Dei  fiât  pro  animabus  nostris  et  patrum 
ac  parentum  nostrorum.  Signum  Geraldus  miles*  de  Roderia. 
Guillelmus  Ademarus  nepos  eorum  et  omnes  fratres  in  capitulo 
acceperunt  hoc  douum. 

In  hoc  ipsa  terra  querebat  Galterius  de  Bujalo  ex  parte  uxoris 
sue  decimam,  quam  ipse  postea  douavit  Deo  et  Sancto  Johanni 
consilio  et  assensu  predicte  uxoris  sue  et  testificalus  est  se  acce- 
pisse  concessionem  ab  illa  iu  loco  Prioris.  Similiter  et  de  sorore 
sua,  uxore  scilicet  Willelmi  de  Bujalo,  testificatus  est  se  acce- 
pisse  donum  et  concessionem  in  loco  Prioris.  Hoc  placitum  placi- 
tavit  et  fecit  facere  Rogerius  Fruins  et  Geraldus  Alamaat  qui  de 
Galterio  hoc  lestimonium  audierunt,  datis  unicuique  sorori 
quiuque  solidis  nummorum,qui  testes  sunt  omnium  horum. 


(I)  Le  pont  Sainl-Marûal,  vraisemblablement  ;  c*est  le  ponl  de  Limoges 
dont  on  constate  le  plus  anciennement  lexistence. 

(9)  L'Auzette,  faubourg  de  Limoges,  séparé  de  cetie  ville  par  la  Vienne, 
dont  il  occupe  la  rive  gauche,  tout  près  du  pont  Saint-Martial. 

(3)  Saint-Nicolas-des-Froides-Oriies,  commune  de  Saint-Léonard,  un 
prieuré  dépendant  y  fut  établi,  et  après  quelques  siècles  d'existence  propre, 
de  nouveau  réuni  à  Âureil  le  18  août  1644.  Depuis  longtemps,  aucan  prêtre 
n'y  était  à  demeure.  Les  habitants,  peu  nombreux,  avaient  Thabitude  de  se 
rendre  dans  les  églises  voisines.  L'évéque  de  Limoges  décida  alors  sa  sup- 
pression et  prescrivit  que  Toflice  ne  se  célébrât  plus  régulièrement  dans  sa 
chapelle  que  six  ou  huit  fois  par  an.  Toutefois,  les  habitants  conservèrent 
le  droit  de  se  faire  inhumer  à  Tentour.  D.  947.  Voyez  plus  haut,  n^xxx. 

*  Fol.  48,  yo. 
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GGXLII 


CARTA   DE   ROCA. 

1°. —  1108-1137.  —  [A]d  futurorum  noticiara  voluraus  perve- 
nire,  quod  Nlunulfus  cogaomento  Pegeraat  donavit  Deo  et 
Sanclo  Johanni  de  Aurel  ad  çcclesiam  de  Roca  (1)  guartam  par- 
lem  de  udo  manso  et  dimidietatem  quarte  partis  et  tolum  hoc 
quod  habebat  in  décima  ipsius  çcclesiç  in  manu  fratris  Gau- 
cherii  prioris,  pro  anima  sua  et  pro  amore  ûlii  sui  Begonis  quem 
parvulum  reddiditetconcessitcanonicuminmanupredicti  Prions 
gui  hano  cartam  scripsit.  Audieutibus  Johanne  de  Gambo  et  Ge- 
raldo  Rotberto  et  Geraldo  de  Roca,  episcopo  Eustorgio,  et  Lud(>- 
vico  rege  Francorum  régnante. 

2**.— 1087-1096.— Donaverat  enim  prius  isle  N'Innulfus  guartam 
partem  prediclç  çcclesiç  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua. 
Audiente  Ugone  presbitero  Sancti  Pétri  del  Bosc  (2)  et  Geraldo 
Gaschet,  et  Geraldo  Herberto  in  cujus  manu  factum  est.  Hoc  fuit 
factum  tempore  Umbaldi  episcopi,  régnante  Philippo  rege  Frau- 
corum. 


GGXLIII 

CARTA  DE  DONO  AIHERICI  AXIE     (3j. 

Ante  1126 

Noliflcare  volumus  fratres  (sic)  tam  presentibus  guam  futuris 
quod  domnus  Aimericus  de  Aiza  (4)  partem  suam  de  alodio  quod 
habebat  juxtaviam  gue  descendit  in  Essendoneis  (5)  per  podium 

(t)  Les  Roches-Malvalaises.  Voir  no  ccxxix,  qui  contient  une  autre  do- 
nation du  même  Innulfe. 

(2)  Saint-Pierre-le-Bosl,  commune  du  canton  de  Royère,  arrondisse- 
ment de  Bourganeuf  (Creuse). 

(3)  Voir  n°  cclxui,  6°. 

(4)  Aixe,  canton,  arrondissement  de  Limoges. 

(5)  Le  pays  d'isscndon  dans  le  Bas-Limousin. 
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quod  (licilur  La  Pertica  (  t).iuter  Julac  (2)  et  Saoctum  Booituin  (3)  > 
donavit  ioter  Sanctutu  Johaunetu  de  Aurelio  et  Petrum  de  Sancto 
Juliano  de  Loulaiga  et  fratrem  ejus  Gaufredum,  ita  ut  illi  duo 
habent  medietatem  et  Sauctus  Johaiiueshaberetaliam  medietateoi; 
et  coQcessit  Âimericus  ut,  si  illi  velleut  dare  partem  suain  Sancto 
Johaani,  libère  et  absolu  te  donarent  et  ipse  concedebat  et  coaâr- 
mabat  doaum,  quo(ji  ipsi  *  facereut.  Hoc  dojium  factum.est  apud 
Axiam  juxta  capellaui,  anuo  ab  iucaruatioae  domiui  millesitno 
ceatesimo  vicesioio  sexto.  Testes  sunt  doaiaus  Bernardus  de 
Jovinnac,  et  Aimericus  Beruardus  frater  ejus,  Geraldus  de  Sancto 
Martiuo,  Guido  Becata  (4),  Geraldus  de  Nozeres,  Alduinus  de 
Petra  Buferia,  et  multi  alii  qui  interfuerunt. 


CGXLIV 


«   IN  PARROFIA  DE  MELSAC  (5)   ». 

Mansum  qui  vocatur  Selumnac,  juxta  Breu  (6). 

Maasum,  qui  est  a  Gansols,  qui  dicitur  Rasenc. 

Mansum,  qui  dicitur  Comguac  (7),  qui  est  in  Peiragort. 

Hos  très  mansos  dimisit  domina  quedam,  nomine  Umberga, 
soror  a  les  Rases  domino  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aurel  eterna- 
liter  possidendos,  concedentibus  filiis  et  fratribus  suis.    Ipsa 

(1)  La  Perche,  village,  commune  de  Chabrlgnac,  situé  sur  le  point  cul- 
minant entre  Juillac  et  Saint-Bonnet. 
(9)  Juillac,  canton  de  Tarrondissemcnt  de  Brive. 

(3)  Saint-Bonncl-la-Rivi6re,  commune  du  canton  de  Juillac. 
*  Fol.  ^9,  r«. 

(4)  C'est  sans  doute  le  lils  de  Gérald  de  Lastours  dit  Bôchade.  Les 
membres  de  celle  famille,  seigneurs  de  Nexon  et  de  Las  Tours,  avaient 
des  possessions  dans  tout  le  pays  au-dessus  d'Aixo. 

(5)  Ce  titre  est  en  leilres  rouges,  chacune  des  majuscules  du  numéro  8ui«> 
vaut  sont  également  leintées  do  même  couleur.  —  Meuzac  commune  du 
canton  de  Sain'.-Germaln-les-Belles,  arrondissement  de  Saini-Yrieix.  — 
Dans  la  marge  il  y  a  en  encre  un  peu  verte  «  hec  suni  prioralus  de 
Mongibau  v.  Voir  sur  ce  petit  prieuré  le  n®  cclxxii. 

(6)  Brel,  village  de  la  commune  de  Coussac-Bonneval,eûlune  importance 
considérable  au  moyen-Age.  Assiégé  en  1242  par  Guy,  vicomte  de  Limoges, 
son  chflleau  fortifié  fut  détruit  peu  de  temps  après. 

(7)  Probablement  Corgnac,  commune  du  canton  d'Excideuil,  arrondisse- 
ment de  Périgueax. 
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etiam    ut    Deo    eervirel    et   seculum    dimiiteret    ibidem     se 
posuit. 

Gomgnâcs  débet  quartam  partem  del  blat,  medietatem  de 
viaeis,  foir  duos  sextarios  avene^  unam  gallinam,  m&rlinescfaa, 
quaiuor  sextarios  avene^  et  duos  denarios,  operarium,  espleii 
duodecim  denarios.  Canzcals  débet  duos  modios  sigiliais,  unnni 
de  avena,  multonem,  trojam,  capoues  très,  marcesca  uovem 
deuarios,  vinata  duodecim  denarios;  espleit  totum.  Vigeria  aon 
est  ibi. 

Villa  de  Selumnac  habet  sex  bordarias.  Bordaria  Rainaldi  débet 
iinum  modium  sigilinis  et  dimidiumavene,  marescam  duodecim 
denarios,  vinata  quatuordenarios,  multonem,  irojam,  capous  très, 
espleit.  Similiter  débet  bordaria  Gausberti.  La  bordaria  a  la  Pei- 
tavina  quatuor  sextarios  sigilinis  et  quatuor  avene;  de  ortis  quiu- 
que  denarios,  vinata  unum  denarium, espleit,  multonem,  trojam, 
capous  très.  La  bordaria  Viridel  similiter,  excepta  anuona,  alie 
due  bordarie  ad  placitum  nostrum. 

1085 cîrca. —  Unus  ortus,  qui  est  juxla  viam  Lemovicanam,  débet 
quatuor  denarios,  capones  très.  Peirus  Viridel  de  Celom  (l) 
donavitsupradictam  bordariam  Saucto  Johanni,annuenteWidone 
de  Corber  (2)  et  fiho  ejus,  de  quibus  habebat  eam.  Testes  :  Petrus 
Viridel  de  Bren^  et  Qeraldus  Fulcalt. 

*  1100  circa.  —  In  predicla  villa  est  stagnum  quoddam  in  quo 
plures  habebant  facere  quorum  primus  Geraldus  Bernardus,  et 
filii  ejus  Boso  et  Wido  et  Bernardus  donaverunt  Deo  et  saucto 
Johanni  quicquid  in  eo  habebant  et  quicumque  de  illis  (3). 
Testes 


(1)  Salons,  commnne  du  canton  d'Uzerche. 

(9)  Le  Corbier,  autrefois  paroisse,  fait  aujourd'hui  partie  de  la  commuire 
de  Sainl-Pardoux-Gorbicr,  canton  de  Lubersac.  Crtte  église  dépendait  de 
iabbaye  de  Vigcois,  par  suite  de  la  donation  que,  du  temps  de  Guy,  évêque 
de  Limoges  (1073  f  1086)  le  même  Guy  de  Corbier  en  avait  faite  à  ce  mo- 
nastère. (Carta/.  de  VigeoU,  p.  39]. 

•  Fol.  49,  V". 

(3)  Un  espace  de  quatre  lignes  environ  est  couvert  d'encre  un  peu  roussAtre, 
delà  même  teinte  que  récriture  de  la  pagt^  Ce  petit  accident  sera  arrivé  au 
copiste  lorsqu'il  transcrivait  ses  pièces,  et  on  voit  parfaitement,  parla  trans- 
parence du  parchemin,  qu'il  n*avail  encore  rien  écrit  à  cet  endroit.  Sa  der- 
nière ligne,  transcrite  avant  Taccident,  a  quelques  mots  dont  la  lecture  est 
diflicile  et  douteuse,  et  ayant  sans  doute  voulu  reprendre  trop  promptcmeut 
son  travail,  la  fin  de  Tacle,  s'est  également  imbibé  d'encre  et  a  rendu  illi- 
sible quelques  noms  de  témoins.  Au  demeuraut  sans  importance. 
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Bernardus  de  [Bren]  (I),  Fulchorius  de  Corbsalel  (2),  Ber- 
ûardus  frater  ejus,  Rotgerus  Mercator.  Hoc  donum  fuit  factuni 
quando  Bernardus  de  Bren  porrexit  in  Jérusalem.  Hanc  cartam 
postea  concessil  ipse  Geraldus,  osculala  manu  fratris  Graucherii 
prioris  qui  hoc  scripdit. 

In  hoc  stagno,  quLcquid  habebat  Petrus  Hilduinus  donavitDeo 
et  sancto  Juhanni  pro  anima  sua.  Sign.  Geraldus  de  Oaieta, 
Pelrus  Viridel,  Bernardus  de  Corbsalel. 

In  hoc  stagno,  quicquid  habebat  Geraldus  li  Paueters  et  fratres 
ejus  donaverunt  Deo  et  sancto  Johanni.  Sign.  Petrus  la  Basa, 
Rotgerus  Mercator,  Geraldus  Folcaut. 

Similiter  Haimarus  etPetrns  de  Friac,  qui  habebant  duodecim 
sexlaria  sigilinis,  donaverunt  prius  dimidium  modium.  Postea, 
cum  sorore  sua,  donaverunt  quatuor  sexlarios  sancto  Johanni. 
Sign.  Bernardus  de  Bren,  Fulcherus  de  Gorsalet. 

Bimiliter  Geraldus  Fulcaldus  et  uxor  ejus  Amelia  et  fllius 
ejusH)  Petrus  Geraldus,  et  fiiii  uxoris  ejus  Adeoiarus  et  Bussera, 
donaverunt  Deo  et  sancto  Johanni  quicquid  habebant  in  hoc 
stagno.  Sign.  Bernardus  de  Gorsalet,  Hildeberius  Desmarius. 

Predictam  (4)  piscationem  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  pro 
anima  sua  Wido  de  Bren  filius  predicti  (xeraldi  Bemardi  quando 
perrexit  in  Jérusalem  et  obiitapud  Liciam  (5),  audientibus  Petro 
de  Pelra  Bufaria  et  Âimerico  Bernardo^  et  aliis  pluribus  qui 
interfuerunt. 

(1)  Témoin  de  nouveau  plus  loin  avec  Faucher  de  Coursaleix. 

(i)  Coursaleix,  hameau  delà  commune  de  Mongibaud. 

(3)  Ecrit  en  encre  rouge  après  le  grattage.  Diverses  lettres  de  cette  pièce 
et  des  suivantes  sont  également  teintées  de  rouge. 

(4}  Cette  partie,  transcrite  au  bas  de  la  page,  estun'pcù  postérieure  au 
commencement  du  dénombrement  qui  continue  à  la  page  suivante. 

(5)  C'est  Laodicée  [VoirCartul,  de  Vigeois, n«  cxni,  p.  «8y.  Guy  de  Bré  se 
sentant  mourir  ûi  plusieurs  donations  aux  monastères  de  la  contrée. 
A  Tabbaye  de  Solignac  il  laissa  la  commande  de  Sossac  (Bibl.  nat.  fonds  lat. 
u"  18363,f«  «3,  V»;  Votrn^xLVi).  Celle  de  Vigeois  reçutde  nouvelles  terres  cl 
la  conlJrmation  de  précédenteslibéralités(C7arttt/.,;oe.  cie.)Â  Auréilll  donna 
ce  qui  est  consigné  ici.  Deux  des  témoins  qui  assistaient  à  la  donation 
faite  à  Vigeois  :  Pierre  de  Pierre- Bufhère  et  Aimeric  Bernard,  figurent  éga- 
lement à  la  notre.  Aimeric  venait  lui-même  de  donner  à  Aureil  l'église  de 
Burgnac.  C'était  m  l'an  HOI  (Voir  plus  haut  n^  lxxvi)  L'enrôlement  de 
ces  croisés  était  donc  tout  récent  et  ils  devaient  faire  partie  ensemble  de 
celle  troupe  de  chevaliers  d'Aquitaine,  qui  sous  ta  conduite  dn  duc  Guillaume, 
allaient  quitter  la  France  au  mois  de  septembre  de  cette  année  et  arriver  à 
Anlrocbe  en  mars  llOi  —  Ainsi  d*ailleurs  que  rob»erve  M.  de  Montégnl, 
dans  le  Cartulaire  de  Vigeois,  Guy  de  Bré  dut  périr  de  la  peste  qui  décime 
cotte  dernière  croisade  eu  4103*  (Loc.  ait,)» 
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1 1 10  drca.  —  *  Bordariam,  que  vocalur  la  Nualla  (1),  dédit  Sle- 
phaausla  Rasa  Deo  et  Saacto  Johanai  de  Aurel  pro  aaima  sua  et 
pro  amore  filiç  suq  Petroaillç,  quam  ibi  ad  servieudum  Deo 
posuit.  Qui,  dum  moreretur,  coiicesslt  hoc  donum  et  rogavit  fra- 
trem  suum  Petrum,  ut  hoc  donum  et  ha^ac  elemosioaui  accres- 
ceret.  Testes  suut  Petrus  de  Chas,  Guarinus  de  Bocinnac,  Petrus 
Roibertus. 

Denique  Petrus  la  Rasa  condouavit  aliam  filiam  ipsius  Slephaiii 
Domine  Leliciam  Deo  et  sancto  Johanni  ut  ibi  Deo  serviret,  cum 
consilio  matris  ejus  et  fratris  sui  Guidonis  et  donavit  reliquam  par- 
(em(2)dealodio,  quod  erat  per  pontem  de  Bren  de  via  Lemoviciiia 
usque  a  la  Nualla  et  boscum  et  planum.  Testes  suut  Petrus  la 
Rasa,  Petrus  de  Chas,  Giraldus  Folcaldus. 

Postea  Petrus  la  Rasa  condonavit  duas  filias  suas  nomine 
Petronillam  et  \bbam  Deo  et  sancto  Johanni  ad  serviendum  Deo 
et  donavit  simili  ter  pro  illis  et  pro  se  atque  pro  parentibus  suis 
Deo  et  santo  Johanni  totum  alodium  quod  habebat  et  ipse  in 
dominio  et  alius  de  illo  de  ponte  de  Bren  usque  a  la  Nualla  et  bos- 
cum et  planum.  Bordariam  unam  a  la  Nualla;  mansumunum  et 
duas  bordarias  adRoser  ;  ad  Poi  Eldeberlesc,  très  bordarias  ;  bor- 
dariam unam  a  la  Bobaldia(3)... Testes  sunt  Bernardus  de  Corsalet; 
et  ipse  Petrus  postea  dixit  se  ita,  fecisse  Geraldo  Folcaldo  hoc 
donumXoncesserunt  filii  ejuscuniipsoin  knvelHelias  elSicarduSj 
présente  omni  conventu  fratrum  (4), 

Redditus  hujus  terre  sunt  taies  :  La  Nualla  débet,  très  solides 
una  bordaria,  et  dimidium  modiumsigilinis  et  quatuor  sextarios 
de  avena,  *6t  troiam,  capons,  expleit.  Alia  débet  sexdenarios. 

Mansus  de  Roser,  hoc  est  de  stanno  duos  modios  sigilinis  ei 
unum  avene,  duos  solides  et  octo  denarios,  duodecim  medio 
Augusti,  duodecim  Martinesca  (5),  vinata  octo  denarios.    Una 

*  Fol.  30,  r». 

(4)  Probablement  La  Nouailie,  village  de  la  commune  de  Heuzac,  au  N.-E. 
de  Bret. 
(9)  Toute  celte  ligne  transcriie  après  grattage. 

(3)  Deux  lignes  et  demie  en  blanc. 

(4)  Les  mots  en  italique  sont  d'une  main  poslédeure  et  le  scribe,  qui 
les  a  ajoutés,  a  mis  une  croix  de  renvoi  pour  la  suite  qu'il  transcrit  au 
{"  51  vo,  p.  183,  4°;  mais  le  texte  du  premier  copiste  continue  Ici  par  les  ren- 
seignements qui  suivent  en  forme  de  Pouillé. 

•  Fol.  50,  v«. 

(5)  La  première  de  ces  formes  Medio  Augusti  est  peu  fréquente,  et 
signifie  évidemment  la  Notre-Dame  d'août;  la  seconde,  Martinesca,  aussi 
peu  usitée,  indique  que  le  second  terme  de  la  redevance  se  paiera  à  iu 
saint  Martin,  c'est-à-dire  le  1 1  novembre, 
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bordaria  quatuor  denarios  in  Âugusto,  pratum  duos  denarios  : 
alla  duos  denarios,  très  capones,  espleit. 

AlPoi  très  bordarie,unaqueque  quinque  denarios  et  très  minas 
sigilinis  et  très  avene  in  Âugusto,  trojam,  capones,  espleit. 

La  Bolbadia  débet  quinque  sextarios  sigilinis  et  quatuor  civate, 
quinque  denarios  in  Augusto. 

Dimidia  bordaria  qui  est  justa  istam  très  minas  sigilinis  et 
duos  denarios  et  unam  mealem  (1). 

Giraldus  Folcaldus  (2),  qui  habebat  in  hoc  alodio  partem  suam 
ex  parte  uxoris  sue,  donavitsimilitertotumDeoetsanctoJohanni, 
et  uxor  ejus  Amelia  et  filii  ejus  Aimarus  Giraldus,  Petrus  Giral- 
dtis  et  frater  ejus  Pelrus  Bussera.  Testes  sunt  Bernardus  de  Cor- 
salel,  Pelrus  Viridel. 

La  bordaria,  ubi  est  domus  nostra  a  Salumnac,  alla  bordaria 
juxia  illas  que  sunt  al  Poi  Eldebertesc,  et  débet  quantum. alie. 

Dimidiam  bordariam  a  La  Bobaldiaque  tantum  quantum  alla 
dimidia  débet.  Feudum,  quod  bail!  sui  habebant  de  illo,  donavit 
similiter  la  Bordariam  de  la  Yaissera. 

En  la  bordaria  al  Moliner,  espleit  de  uno  prato  qui  est  a  Tes- 
tanc  Painnu  (3)  home  est  (sic)  duos  denarios. 

In  bosco  de  Roser  quicquid  habebat. 

In  toto  isto  alodio  non  habet  aliquis  homo  vigoriam,  ueque 
guardam,  neque  espleit,  nisi  Sanctus  Johannes. 

I 
GGXLV 

DONATION    DE   PIERRE   AYMERI  DE   BRE 

1147  circa, 

Notum  (4)  sit  omnibus  quod  Petrus  Aimericus  de  Bre,  volens 
ire  in  Jérusalem  (5),  quesivit  misericordiam  Priori  et  canonicis 

(I)  Une  mêlée,  c'est  à-dire  du  pain  fait  avec  de  la  farine  partie  d^  fro- 
ment, partie  de  seigle. 

(  J)  Ce  paragraphe  n'est  que  la  reproduction,  avec  quelques  variantes,  d'un 
autre  dn  môme  copiste  au  commencement  de  ce  dénombrement. 

(3)  Une  main  plus  moderne  a  surchargé  et  on  peut  lire  :  Saignu. 

(4)  Ces  deux  j)i6ccs  ont  éié  intercalées  au  milieu  du  dénombrement  de 
lalerre,  etrinjerrom.pent.  Elles  occupent,  sur  les  f*»»  50  v«  et  51  r»,  divers 
blancs  laissés  primitivement,  et  leurs  tronçons  sont  réunis  par. renvois. 
Comme  elles  se  rapportent  au  môme  objet,  il  était  nafturel^de  les 
laisser  ici. 

(5)  Deuxième  croisade  sous  Louis  Vil. 
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de  $ua  filia  ad  monacam  faciendam,  qua  sibi  concessa,  dona  quQ 
fecerant  Deo  et  sancto  Jobaoni  Petruç  Basa  et  filius  ejus  Helias 
cujus  filiam  ille  habebat,  ipso  Goocedeote,  coiicessit  et  affir- 
niavit,.et  omne  servitium  et  querelam  quam  juste  vel  injuste 
iu  terra  sancti  Jobauais  querebat,  coiicedeute  supvadicta  uxore 
sua  Almode^  dimisit  et  reliquit  in  manu  domiai  Guidoais  prio- 
ns (1),  audientibus  canonicis  Âudeberto  de  Lemovice  et  Pelro 
Andréa  et  Geraldo  sacerdote  de  Bre  et  Helia  clerico  de  Chastel  et 
Ainardo  milite  et  Johaane  de  Melsac. 

Post  *  modum  supraoominatus  Petrus  Aimericus  de  Bre  dédit 
Deo  et  sancto  Johauui  cum  supradicta  sua  &lia  duodecim  sexla- 
ris  de  blat,  octo  videlicet  de  sigile  a  Sarazac,  ei  quatuor  de 
frumeuto  a  la  Buisera,  juxta  Bre  et  suam  partem  de  lana 
decimç,  de  Melzac  (2)  et  douum  quod  pater  ejus  Aimericus  Ran- 
Dulfus  (3),  fecit  Deo  et  sancto  Johanni  cum  fllia  sua  Jordana 
quando  misit  monacam  in  Aurelio,  in  décima  de  Melzac,  scilicet 
sex  sextarios  sigilinis  et  sex  sextarios  aveno,  et  duos  sextarios 
sigiliuis,  quos  in  supradicta  décima  6 uilelmus  Aimericus /rai^r 
suus  ad  suam  mortem  dedit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima 
sua,  dédit  et  affirmavit  iu  perpetuum  possidendum  Deo  et  saucto 
Johanni  in  manu  domini  GuiJonis  prioris  quem  ipse  tune  oscu- 
latus  est  pro  bis  donis  sic  tenendis.  Audieatibus  Audeberto  et 
Petro  Andréa  canonicis  nostris  et  Geraldo  capellano  de  Bre,  et 
Bernardo  de  Gaetas  et  Elia  de  Domno  et  Guilelmo  Biola  et  Jo- 
banne  de  Melsac. 

GGXLVI 

SUITE  DU  DÉNOMBREMENT 

jo — 1100  circa. —  Bordariam  unam,  que  dicitur  Favars,  donavit 
Deo  et  sancto  Johanni  Petrus  de  Petra  Bufaria  pro  anima  sua 

(f  )  Il  ne'peul  icijétre  question  que  de  Guy,  troisième  prieur  d'Aureil  en 
1  U7,'^car  nousjvoyons  Bgurer  parmi  les  témoins  Âudebert  de  Limoges  qu*on 
trouve  déjà  témoin  dans  un  acte  daté  de  1137  (n^xLvui)  el  antérieurement 
d'actes  écrits  vers  MOO(v.  n^'ccxxxvi),  et  Gérald  de  Rré,  prêtre  de  Bré,  qui 
parait  dans  le  CartulcUre  de  Vlgeois^  dans  des  actes  rapportés  à  la  fin  du 
XI'  et  ail  début  duixu'  siècle.  (Voir  Cart,  de  VigeoiSy  cb.  yi). 

•  Fol.  51  ro. 

(%)  Meu2ac,  commune  du  canton  de  Saint-Germain-les- Belles,  arrondis- 
sement de  Saint-Yrieix. 

(3)  Rapprocher  n»  ccxLviii. 
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lotum  scilicet  id  est  espleit,  vinala  tt*es  capons,  foir,  lolum  servi- 
tium.  Testes  Sun  t  Geraldus  de  Broil  (1),  Petrus  Pigmaurus. 

2* —  l\OQ circa.  —  Bordariam  uaam  que  dicitur  la  Talera, 
aliam  bordariam  quç  dicitur  Foet,  donavil  in  istis  bordariis 
Deo  et  sancto  Johanni  Beraardus  11  Buchart  in  una  quaque 
duos,  sextarios  sigiliuis  el  uuuin  de  avena,  et  très  deuarios  pro 
anima  sua.  Testes  sunt,  Raimuadus  de  Peira-Bufaria^  Stephanus 
Geraldus  baHus  ipsius  Bemar, 

3«  —  itto  eirca.  —  Quedam  domina,  nomine  Oersendis,  facta 
monacha  in  monasterio  Sancti  Johannis,donavit  Deo  et  sancto  Jo- 
hanni dimidium  mansum  apud  villani  quç  dicilur  la  Gatonna,  in 
quo  videtur  stare  quidam  rusticus  Stephanus  nomine,  pro  anima 
sua,  concedentibus  filiis  suis,  quibus  erat  alodium,  Helia,  Rai- 
roundo,  Sicardo.  Testes  sunt,  Guarinus  de  Bocinnac,  Relias  de 
Buissol^  Gapellus  et  ego  ipse  Gaucherus  incujus  manu  factum  est. 

4«  —  i  !30  clrca.  —  Adimarus  Folcaldus  donavit  Deo  et  San^^lo 
Johanni  de  Anrel  unum  alodium  ad  ecclesiam  Sancli  Juliani  (2) 
quod  continet  in  sesex  sextarialas^  de  terra  pro  anima  sua,  conce- 
(lente  uxore  sua  et  duobus  filiis  suis,  in  manu  fratris  Geraldi  de 
Santa  Maria  canonici  (3)  Sancti  Johaunis.  Testes  sunt  :  Adimarus 
de  Friac  et  Petrus  de  Gaieta. 

5**  —  anle  1 140.  —  *  Post  multum  vero  temporis  Guido  la  Rasa 
veniens  in  capitule  Aureliensi  quesivit  misericordiam  domiuo 
Gaucherio  priori  et  canonicis,ut  oratoriumfieri  juberent  inalodio 
de  Roser,  quidque  conâmendaretur  domine  Alpasie  sorori 
sue;  qua  sibi  concessa,  donaque  fecerant  Deo  et  sancto  Johanni 
Stephanus  la  Rasa  pater  suus  et  Petrus  la  Rasa  avunculus  suus, 
concessit  et  confirmavit  et  omne  servicium  et  querelam  quam 
juste  vel  injuste  in  terra  Sancti  Johannis  querebat  aut  querere 
polerat  totum  dimisit,  gurpivit  in  manu  domini  Gaucherii  prio- 
ns pro  emendacione  autem  injuriarum  quas  fecerat;et  ne  ulterius 
facere  presumeret  unam  bleslam  et  cicinnum  barbe  sue  (4)  iu 
manu  domini  Gaucherii  tradidit,  présente  omni  fratrum  coa 
ventur. 

(1)  Il  ne  faut  pas  confondre  ce  Gérald  duBreuil  avec  le  témoiadu  môme 
nom  qui  figure  aux-actcs  passés  sous  les  prieurs  Guillaume  et  Guy  vers  la 
fin  du  xn"  siècle.  (V.*n««  lxxu,  clxxvii,  etc.) 

()]  Probablement  Saint-Julien-le«Vendomois,  commune  du  canton  de 
Lubersac. 

(3)  Gérald  de  Sainte-Marie  n*était  pas  encore  chanoine  vers  1135 
(n^  Lxxxix). 

*  Fol.  51,  v».  Celte  partie  se  trouve  transcrite  sur  le  f'  u,  v*,  etreliéc)  par 
un  renvoi. 

(4)  Ce  mode  d'investiture,  dont  plusieurs  exemples  se  rencontrent  en  Li- 
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CGXLVII 

«   IN  PARROFIA  SANGTI  P.    GERMÀNI   » 

1120  circa. 

Quidam  miles  nomine  Bernardus  del  Broil  voluît  seculum 
relinquere  et  la  monasterio  Sancti  Johaanis  de  Aurel  canonicam 
vitam  ducere,  ubi  concedentibus  fratribus  suis  et  dominis  de 
quibus  movebant,  dimisit  bec  :  iu  mauso  qui  dicitur  Betan 
duos  modios  sigilinis  et  unum  deavena;  in  villa  que  dicitur 
Chaurusc,  scilicet  in  mauso  Walterii  quatuor  sexlarios  de  fi-u- 
mento  et  quatuor  sextarios  de  vino  et  quatuor  gallinas  iu 
Augusto  mense,  iu  manso  dels  Enfruns  duodecim  denarios  in 
septembrio.  In  terra  que  vocatur  a  la  Selva  en  la  quarlera 
Malachara  duodecim  denarios  ad  Natalem  domini. 

GGXLVIII 

DONATION  d'AIMERIC   RAMNULFE,    ET  DE   SA  FILLE  JOURDAINE   SUR   LA 

DIME  DE   MEUZAG 

1100  circa, 

*Notumsit  omnibus  tam  prcsentibus  quam  futuris,  quod  Aimi- 

ricus  Raunulfl  dédit  (1)  Deo  et  Sanclo  Johanni  de  Aurelio  cum 
filia  sua  Jordana  in  décima  de  Melsao  sex  sextaria  sigilinis  et  sex 
avene  in  perpetuum,  in  manu  domini  Gaucherii  prioris.  Audien- 
tibus  canonicis  Aldeberto  de  Lemotges,  Geraldode  Sancta  Maria. 

mousin  a  un  cachet  particulier.  Le  donateur  coupe  une  mèche  de  ses  che- 
veux OU  s'arrache  un  poil  de  la  barbe  et  les  met  dans  la  main  de  celui  qui 
reçoit  la  donation.  Vers  la  môme  époque,  à  Vigeois,  deux  frères  cl  la  femme 
de  Tun  d'eux  étaient  venus  solliciter  du  chapitre  le  droit  d'avoir  leur  sé- 
pulture dans  le  monastère  (codonaoerunt  se  ad  sepuUuram  in  monasterio) 
et  d'y  prendre  Thabit  religieux  s'ils  le  voulaient  plus  lard.  Comme  gage, 
en  signe  de  donation  de  leur  personne,  l'un  d'eux  remit  à  l'abbé  une  mèche 
de  ses  cheveux,  et  tous  deux  ratifièrent  à  nouveau  les  générosités  qu'a- 
vaient faites  à  l'al^baye  leur  père  el  leurs  parents.  Cart.de  Vigeois^ 
ch.  eux. 

*Fol.5î,  ro. 

(4)  Cette  donation  est  déjà  rappelée  plus  haut,  n'»  ccxLv.— Ecriture  plus 
récente. 


—  185  — 


GGXLIX 

<«   IN  PARROFIA  DE  Ct'CIACO  (1)   » 

m 

1100  circa. 

1"  —  Maasum  unum  in  villa  que  dicitur  al  Poi  donavil  Deo  cl 
sancto  Jobaani  Petrus  li  Brus  de  Ghaslut  quicquid  habebat,  sci- 
licet  la  vinata  duodecim  denarios,  iu  ortis  octo  denarios,  maresca, 
mullonem,  trojam,  fressenga,  foir  quatuor  sextarios,  expleit, 
capons.  Sign.  tiernardus  de  Joviniaco, 

2«  —  Aimarus  de  Friac  et  frater  ejus  Pelrus  dederunt  Deo 
et  sancto  Johanni  pro  animabus  suis  et  pro  sorore  sua  noniine 
Âldegardis,  quam  constituerunt  servire  Deo  ad  Sanctum  Johan- 
uem,  in  molendinis  quatuor  sextarios  de  sigiline.  In  manso  qui 
vocatur  Varazac  in  parrofia  de  Setpeirs  (2)  dedefiint  decem  et 
ocio  denarios  et  quatuor  sextarios  sigilinis  et  quatuor  de  avena 
liiensuraUsercensi  (3)  et  unam  gallinam,  pratum  unum  cum  adja- 
centi  sibi  terra  jux ta  viam  que  ducit  de  Selumnac  a  Bren. 
Borderiolam  unam  in  parro&a  de  Jullac  (4)  in  ter  mansum  de 
Tort  (5),  et  Munchur  dederunt  similiter.  Testes  sunt,  Bernar- 
dus  de  Gursalet,  Petrus  Viridels,  Stepbanus  lo  Blans. 


GGL 

■ 

<^     DE    T  0  R  l     » 

1100  circa, 

*  '** —  [IJntraterramnostram  que  vocatur  Tort  (6),  habebat  Dom- 
nus  Icteriusde  Boruduas  sextarias  de  terra  ultra  rivum  ex  parte 
uostra,  quam  terram  quesivit  ab  eo  frater  noster  Guillelmus  Ber- 

(I]  Coussac-Bonneval,  commune  du  canton  et  de  l'arrondissement  de 
Sainl-Yrieix. 

(2)  Setpert,  village  de  la  commune  de  Saint-Martin,  canton  de  Lubersac. 

(3)  Mesure  d*Uzerche,  canton  de  rarrondissemént  àé  Tiillè.  • 

(4)  Juillac,  canton,  de  l'arrondissement  dé  Brive. 
(5  et  6)  Tort,  voir  les  n^'  suivants. 

*  Fol.  52^  Y». 
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nardus  ad  opus  Sancti  Johannis,  quam  donavit  Deo  et  saocto 
Johanni  pro  anima  sua.  Similiter  quesivil  et  aliazn  terrain  quo 
fuit  vinals  que  tune  erat  absa,  quam  dedil  pro  auima  sua  sauclo 
Johanni  et  reddidit  predicto  Willelmo  quendam  procuralorem 
suum  nomine  Aimericum  Ghabaza,  ut  ostenderet  ei  illam  ter- 
ram.  Testis  est  de  bis,  ipse  Aimericus  et  Capels  cliens  Helie 
Faidi  qui  interfuit  demonstralioni.  Jnxta  istum  mansum,  habe- 
bat  Ademarus  de  Lospinal  quandam  terram,  que  erat  ultra  rivum, 
in  qiia  erat  magna  verna,  quam  ipse  dédit  Deo  et  sancto  Johanni 
pro  anima  sua,  scilicet  medictalem  ad  faciendum  pratum,  iu 
manu  fratris  nostri  Willelrai  Bernardi  qui,  tune  temporis,  tene- 
bat  obedienliam  de  Tort,  ad  sapere  filiorum  suorum  Geraldi  et 
Amannei.  Alia  medietas  de  ista  terra  erat  Guidonis  Ademari  et 

fralris  sui (I),  quam  donaverunt  ipse  et  frater  ejus  Deo  et 

saneto  Johanni  pro  animabus  suis  in  manu  fratris  nostri  Wil- 
lelmi  Bernardi,  qui  tune  tenebat  terram  de  Tort.  Audientibus 
istis,  Petro,  Bernardo,  Geraldo.  Ex  ahera  parte  rivi  habebat  Ful- 
cherius  Ademari  de  Jullae  unam  terram,  quam  donavit  ipse  et 
Gaufredus  presbiter  frater  ejus  de  Esehabrinae  (2)  et  Geraldus 
Ademari  frater  ejus  Deo  et  sancto  Johanni  pro  animabus  suis  ia 
manu  frairis  nostri  Guillelmi  Bernardi,  qui  tuue  tenebatobediea- 
tiam  de  Tort. 

2^  —  [R]aimundus  de  JuUacetfiiiiAlduini,  Bernardus  et  frater 
ejus  elerieus,  donaverunt  Deo  et  saneto  Johanni  pro  animabus 
suis  la  Yernam  que  est  juxta  pratum  de  Tort  in  manu  fratris 
nostri  Guillelmi.  Testes  sunt  Petrus  presbiter,  Petrus  del  Poi, 
Geraldus  capolonus  (3)  noster,  Bernardus. 

3"*  —  Ante  1 140.  —  [A]demarus  Morsellus  donavit  Deo  et  sanclo 
Johanni  pro  anima  sua  terram  que  est  subtus  viam,  que  de  domo 
de  Tort  vadit  ad  Jullae,  quam  déterminât  vinea  Pelri  presbiteri 
super  fontem  et  ultra  rivum  quantum  ipse  habebat  ibi  de  terra 
usquo  subtus  moleudinum  et  superius  ad  viam  que  vadit  ad 
Aient  (4).  Hoc  donum  factum  est  in  domo  de  Tort,  m  manu  fra- 
tris Gaucherii  prioris.  Testes  sunt  Petrus  Tornator  et  Ber- 
nard   u 


(1)  Nom  laissé  eo  blanc. 

(t)  Cbabrignac,  comoiuoe  du  canton  de  inilUe. 

(3)  Pour  capellcuiuê, 

(4)  Aven,  chef-lieu  de  canton  de  Tarrondissement  de  Brlvc. 
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CGLI 


«   IN  PARROFIA  DE  JULUG  (1)   » 

1100  cirea. 

*  !•  — Mansum  qui  vocalur  Tort  (2)  donavit  Stephanus  do  Jovi- 
niaco  amicus  noster  et  âlius  ejiis  Aimericus  DeoetsanctoJohanai 
pro  anima  patris  sui  Aimerici  et  fratrum  suorum,  iii  quo  mauso 
habebat  ipse  Stophanas  censnm  et  espleit  et  uuuai  receplum. 

Quem  mansum  donare  concessit  Aimarns  vicecomes  de  quo 
movebat,  et  ipse  vicecomes  donavit  quicquid  habebat  sancto  Jo- 
hanni  scilicet  trojam,  capons,  popata  et  quicquid  aliud  habebat. 

2"  —  Guido  de  Aient  donavit  simiiiler  quicquid  habebat  in  hoc 
manso  pro  anima  sua  sancto  Johanni  in  manu  doniini  Gaucherii 
prioris,  vidente  Stéphane  de  Joviniaco.  Ego  Gaucherus  hoc 
scripsî. 

In  hoc  manso  habebat  Gaufred us  Bernardusei  Bernardus  Ama- 
luinsunaLtn  gallinam,  quamdonaverunt  Deo  et  sancto  Johanni 
pro  animabus  suis.  Testes  sunt:  Wido  presbiter,  Stephanus  Cons- 
tan  lins. 

3^ —  Similitcr  donavit  sancto  Johanni  Bernardus  Gausbertus, 
dimidiam  gallinam,  quam  habebatin  hoc  manso,  pro  anima  patris 
sui.  Testes  sunt,  Fulcherus  clericus  de  Sanctç  GenesiOj  Gau- 
fredus  Bemardiis. 

GGLII 

GAUBERT  JOURDAIN  REMET   LE  CHIENAGE   SUR  SAVIGNAC  ET  SUR  TORT 

1110  circa. 
[EJgoGaubertusJordauus  in  nomineDeiabsolvocaniDatium(3) 

(I)  JulUac,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Brive.  Vide  supra, 

•  Fol.  53,  r«. 

{%)  Tort  près  de  Jailiac.  C'est  donc  par  erreur,  que  M.  Gulbert  rQa«Z- 
queê  notes  eattraUes  du  CartuicUre  d^AureU,  p.  56),  place  cet /endroit 
près  de  VUl«c»  canton  de  Terrasson  (Oordogn^). 

(3)  Chienage,  ou  droit  de  faire  Hoorrir  ses  etiiens  par  le  tenancier.  Mais 
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de  Savinac  (I)  et  de  Tort  (2)  sancto  Johanni  çvaugelisteel  priori 
Gaucherio.atque  omnibus  canonibus (^tcjmoDasterio  Aureliacea- 
si  (sic)  servientibus,  et  si  aliquis  homo  istam  absolutionein  ia- 
frangere  voluerit,  ia  primis  iram  Dei  incurrat  cum  Datan  et 
Abiran  in  iofernum  demergat.  Testes  sunt  Pelrus  sacerdos  et 
Petrus  Giraldus  et  Petrus  Fulcherius  et  Bernardus  canonicus  et 
Stephanus  Johannes  et  Giraldus  Martinus  et  Coastanlina. 

CCLIII 

GAUCELM    RAIMOND,    AIMES    ET    RAIMOND  DE    SAINT-PAUL    ENGAGENT  LEURS 

DROITS  SUR  l'Église  de  la  geneytouse 

1166. 

Oainibus  uotum  sit  guod  Gaucelmus  Baimundus,  miles, 
et  A[imo]  et  B[aimuudus]  et  fratres  {3)  ejus,  in  pi*esencia 
Willelmi  prioris  de  Gràumoa  (4),  dederunt  iii  vadimonio,  Wil- 

les  formules  dont  le  donateur  se  sert  ici  sont  bien  solennelles  pour  une 
obligation  de  si  peu  d'importance.  Le  scribe  n*aurait-il  pas  voulu  écrire 
camlnatiumy  cheminagey  droit  plus  important  et  surtout  plus  usuel  que 
Ton  payait  au  seigneur  pour  les  voitures  et  les  bêtes  chargées  de  bois,  ou 
mieux  encore  pour  passer  librement  sur  ses  terres? 

(4)  Il  ne  s'agit  pas  ici  de  Savignac  actuellement  commune  du  canton 
d'Èxcideuil  (Dordogne),  qui  était  anciennement  une  paroisse  du  diocèse 
de  Limoges,  archiprétré  de  Lubersac,  mais  du  Mas  de  Savignac  près  de 
Ghabrignac,  dont  il  sera  encore  question  plus  loin  (n<»  ccLxiii)»  et  qui 
se  trouve  fort  rapproché  de  Juillac. 

(2)  Tort.  Vide  supra  n^  ccl  et  ccLi. 

(3)  Vers  la  même  époque>  Raimond  de  Saint-Paul  et  ses  trois  fils  avaient 
déjà  donné  à  Aureil  ce  qu'ils  tenaient  en  fief  laïque  ou  pr'esbitéral  sur 
Téglise  de  La  Geneytouse.  (n^'cv).  Après  la  mort  de  leur  père,  sans  doute, 
les  trois  fîls  engagèrent  ce  qui  leur  appartenait  encore  dans  la  dime  de 
cette  paroisse. 

(i)  Au  xii«  siècle,  Grandmont  ne  portait  pas  encore  le  titre  d'abbaye  et 
avait  à  sa  tête  un  prieur  général  gouvernant  l'ordre.  Des  correcteurs  pré- 
sidaient aux  nombreuses  maisons  déjà  existant  de  toutes  parts.  On  voit, 
par  Tacte  relaté  dans  le  r.artulaire  d' Aureil,  que  dès  H60,  Guillaume 
exerçait  les  fonctions  de  Prieur  de  Tordre.  D'après  le  Gallla  chrùtlaha^ 
Pierre  il(,  prieur  de  Grandmont  depuis  1)61,  se  serait  démis  de  ses  fonc- 
tions oers  1167.  Cette  retraite  s'effectua  donc  iki  peu  plus  U)t,  ^ans  doute 
dès  que  fut  accomplie  la  consécration  de  l'église  du  monastère,  laquelle  eut 
lieu  le  5  septembre  H 65. 
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lelmo  priori  et  fratribusAureliensis  ecclesie,  lotum  hoc  quod  habe- 
bant  la  décima  parrochie  de  laGenestosa  (  I  )  pro  quingentis  solidis 
Lemovicensis  moiiete  lune  currentis,  flrmaverunt  eciam,  tactis 
sacrosauctis  evangeliis,  ut  si  ipsi  vei  unus  pro  ipsis  prefatam 
decimam  vellet  redimere  quingentos  solidos  ecclesie  Aureliensi 
persolverel.  Fidejussores  fueruut  Martinus  Melios  bajulus  décime 
prestito  jurameuto,  Boso  de  Roeria  canonicus  Nobiiiacensis, 
Wido  la  Chiesa,  et  Ymberlus  de  Chisador,  milites.  Testes  fuerunt 
W[illelmus]  de  Mauriaco  et  Archambaudus  frater  ejus  milites  et 
Jordauus  Lerons  et  S[tephauus]  de  Quiusac  et  Petrus  Mathei. 
Actum  est  hoc,  aouo  millcsimo  cenlesimo  sexagesimo  sexto, 
ab  incaruacione  Domini  la  porlicu  Grandimontis. 

CGLIV 

DONATION   DE  LA  TERRE  d'aLMEDASNE 

Ante  1140 

*Aimericus  de  Brucia  et  fratres  ejus  Fulcherus,  Wido,  Ugo 
donaveruut  Deo  et  sancto  Johanoi  terram  ilJam  que  vocatur 
Almadasino  (2),  scilicet  les  vineas  et  les  vingaals  sicut  Aimarus 
pater  eorum  tenebat,  pro  anima  ejusdem  patris  sùi  et  pro  amore 
matris  sue  Emme,  cujus  ammonitione  hoc  donum  fecerunt  et 
pro  aoimabus  suis  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris.  Audiente 
Stephano  Bajulo  et  Petro  Garuerii  etalii  pluribus. 

GCLV 

«   DE   MONTEGUN   (3)    ». 

1110  circa. 

[P]ro  mauso  de  Montegun  (4),  quem  donavit  Deo  et  sanclo 

(f  ]  La  Geneytouse,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard. 
•  Fol.  53,  v'. 

(2)  Almedasne  devenu  Darmadasnc  (D.  756),  Darmedasme  (D.  768)  et 
Darmedaisne  (D.  800),  était  une  terre  longtemps  complantée  en  vigne 
située  non  loin  de  Juillac.  Vid.  Bupra,  n^  ccli. 

(3)  Rapprocher  n*»  cclii.  —  Celte  charte  a  été  publiée  dans  Quelques 
notes  ewtrcUtes  du  Cartulaire  d'Aureil,  p.  20.  Les  lieux  ne  paraissent  pas 
y  Aire  exactement  identifiés. 

(4)  Montegon,  dans  la  paroisse  de  Saint-Aulaire.  {Voir  n^  cclxii  2*). 
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Johanni  Petrus  Silvânus  et  f rater  ejus  Ramnulfus,  sustiaui  ego 
frater  Gaucherius  multas  contrarietales  et  multa  placila  a  plu 
rihus  qui,  post  doiium  predictorum  virorum,  abs.uleruat  illum 
sancto  Johauni.  Taudem  post  multos  annos  quibus  perdideramus 
eum,  congregatum  est  placitum,  coeuntibus  pluribus  nobilibus, 
viris  et  miUlibus  ia  quo  placllo  fuerunt  advei*sarii  et  ablatores 
noslri,  Petrus  Escai'pit  et  homiaes  de  Quititaua  (t).  Hoc  placi- 
tum  fuit  apud  villam,  que  vocatura  Lesteiria  prope  ecclesiam 
saucie  Eulalie  (2).  Itaque,  mullis  verbis  ex  utraque  parte  habitis, 
tandem  in  preseutia  oDfinium  (raxerunt  quendam  virum,  utipsi 
lestiflcali  sunt,  probum  atque  veridicum,  ut  ipse,  qui  verbis 
eorum  interfuerat,  coram  omnibus  veritatem  diceret.  Vocabatur 
aulem  vir  ille  Fulcherius  de  la  Gauleria,  qui  coram  positus  : 
«Ego  inquit,  et  Geraldus  Escarpit  et  Geraidus  Vitalis  perreximus 
pro  hoc  manso  ad  Nobiliacum(3)  volontés  eum  habere  de  Silvauis 
Petro  et  Ramnulfo.  Assumpsiraus  nobiscum  Alduinum  de  No- 
biliaco,et  Petrum  Gausberlum,  et  Geraldum  Guarinum,  rogantes 
nt  iront  nobiscum  et  adjuvarent  nos.  Silvani  vero,  post  multos 
sermones,  accepte  consilio,  commendaverunt  mausum  Geraldo 
Escarpit  et  Geraldo  Yitali  tali  pacte,  ut  unoquoque  anno  redde- 
rent  illis  nnusquisque  novem  denarios,  id  est  ambo  decemotocto 
denarios,  tamdiu  donec  ipsi  aut  vestire  aut  meliorari  possent 
terram  suam.  »  Hoc  fuit  testimouium  quod  Fulcherius  coram 
cunctis  testi&catus  est.  Ex  hoc  testimonio  judicaverunt  présentes 
milites,  Sanctum  Johannem  absolute  et  sine  calumpnia  pos- 
sidère  mansum.  Testes  sunt:  Helias  de  Aient  (4),  Dintrannus  et 
Ademarus  canonicus  sancti  Slephani,  et  Wido  fratres  de  Car- 
reiras,  Bernardus  de  la  Marcha,  Gaufredus  de  Petrocia,  Petrus 
Fulcherius,  Bernardus  Gausbertus,  Petrus  Albuinus  de  Vart, 
Petrus  Rotgerius,  Fulcherius  et  Rotbertus  de  Petrocia,  Petrus 
Geraldus  et  multi  alii. 


(I)  LaQuintanne,  village  de  la  commune  de  Saint-Aulaire. 

(î)  Sainle-Aulaire.  commune  du  canton  d'Aycn,  et  non  Sainle-Enlilie 
près  Uzerchc, 

(3)  11  s'agit  évidemment  do  Noblai  sur  la  Vienne.  Les  Silvain  en  étaient 
originaires.  Plusieurs  fois  déjà  le  Carlulaire  les  montre  comme  donateurs 
de  biens  siiués  dans  ses  environs.  (Voir  n^  xxvi.xxx,  lxxx,  ccxli,  etc.) 

(A)  Hélie  d*Âyen  fil  Cil  il  à  lliS)  une  donation  à  Tabbaye  de  Vi^eois 
[Cart.  n**  cxlvii,  p.  93).  On  retrouve  dans  ccUe  pièce  un  des  témoins 
qui  se  voil  aussi  dans  la  nôtre,  «  Gausfredus  de  Peiruza  ».  D*ailleurs  les 
trois  frères  de  Carrières  se  rendirent  vers  la  même  époque  en  Espagne* 
Cart  de  VigeoiSy  n°  ccxx,  p.  459. 
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GCLVI 

«  CHARTA  MAGREFORN    (1)   » 

i\0(i  jirea. 

I 

^Geradus  (sic)  Magreforts  (2)  et  uxor  ejus  donaverunt  Deo  et 
sancto  Johaiini  et  habitaloribus  ojus  jure  perpetuo  possidendam 
in  manu  fratris  Gaucherii  prions  ejusdem  loci  pro  animabus 
suis  et  pareulum  suorum,  terrani  quç  estjuxta  mansum  de  Les- 
pinat  (3)  que  movet  de  uxore  sua,  quicquid  ipse  et  uxor  ejus  ha- 
bebat  in  ea.  Testes  suut  Rainaidus  prier  (4)  claustri,  Bos  de 
Gemel  canonious  noster,  Urso  miles  Nobiliàcensis. 

CGLVII 

«  c[arta]  de  tragan  » 

Ante  1140. 

Geraldus  Blancs  donavit  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aurel 
unam  terram  quç  sila  est  sub  Gapella  de  Tragant  (5),  pro  auima 
sua  ia  manu  fratris  Gaucherii  prioris  sancti  Johanuis,  jure  per- 

(t]  En  vedette  dans  la  marge  :  In  Exandonio  aunt  hec,  dans  le  pays 
dTssandon. 

*  Fol.  54,  ro. 

(S)  Gérald  Hagrefort,  d'une  famille  importante  du  Bas-Limousin,  assis- 
tait aux  donations  faites  par  Guy  de  Bré  avant  son  départ  poar  la  Croii>adc. 
Cart,  de  Vigeois^  n»  cxin,  p.  68. 

(3)  Le  Mas  Lespinat  ou  Lcspinasse  était  de  la  paroisse  de  Juillac.  (Voir 
Arch.  de  la  Haute- Vienne,  D.  755. 

(i)  Rainald  n'élait  encore  que  prieur  du  cloître,  il  devint  ensuite  sous- 
prieur  (  Voir  n®»  cclxxix  et  ccciv),  charge  qu'il  occupa  jusque  vers  1137, 
époque  à  laquelle  Gérald  de  Murs  Tavait  remplacé  (voir  n^  xlviii). 

(5)  Tragan,  Trojan,  aujourd'hui  Saint-Trie,  commune  du  canton  d'Exel- 
denit  (Dordogne),  était  jadis  in  Exandonio  et  faisait  partie  du  diocèse  de 
Limoges,  archiprôtré  de  Lubcrsac.  C'est  sur  son  territoire  que  s^  trouvait 
Tabbaye  limousine  de  Dalon,  de  Tordre  de  Citeaux,  fondée  en  1414  par 
Gérald  Gouftier  de  Las  Tours. 
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peluo  postai jeadain.  Hoc  iloaiim  concessil  similiter  et  donavit 
Fulcherius  Vigçrius  in  manudomwi  Radulfl  (I)  tune  lemporis 
prepositi  de  Arna»;  (2),  qui  loco  nostri  accepit  hoc  donum.  Testes 
sunt  :  Petrus  de  Bassinac,  Petrus  Helias  câuonicus,  domina 
Emma. 

GGLVIII 


AI.NË   SE   FAIT   RELIGIEUSE   ET  DONNE   LE   MAS   DE   MUREL 

1095  circa. 

Quedam  domina  in  loco  sancti  Johannis  facta  monacha  nomi- 
ne  N'Aina  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  medietatem  de  manso  qui 
vocatur  Murel,  pro  anima  sua,  concedenti  ûlio  suo  Alduino 
del  Bosc  etfratre  suo  Gauscelmo  de  Yulpillac.  Hic  mansus  débet 
terciam  partem  de  vino  et  quartam  partem  del  blat  et  uaum 
receptum  cum  pane,  vino,  carne,  et  avenam  ad  opus  equorum. 

GGLIX 

«  CHARTA  PETRUS  GAUSBERTUS  » 

H  00  circa. 

Petrus  Gausbertus,cum  vellet  ire  Jérusalem,  dédit  Deo  et  sancto 
Johannis  pro  remédie  anime  suq  et  patris  ac  mat  ris  dimidiam 
bordariam,  que  estjuxtacampos,  si  contigerit  ut  (moriatur  in  vin, 
sin  autem  très  denarios  per  unum  qucmque  annum  ad  consor- 
tium. Quod  si  frater  suus  non  reverteiur  dimittat  totam  borda- 
riam  inlegram  ita  ut,  semper  très  denarii  reddantur  ad  consor- 
tium, si  autem  veuerit  habebit  dimidielatem  et  Sanctus  Johannes 
aliam.  Hoc  donum  fe(ûl  in  capitule  coram  fratribus,  présente 
Arnaldo  Bernardo  et  Aimerico  de  Sancio  Johanne. 

(1)  Ces  deux  pièces  sont  postérieurcmeat  transcrites  à  la  suivante, 
mise  par  le  scribe  primitif  au  milieu  du  feuillet.  La  place  manquant  pour 
les  terminer  dans  les  lignes  tracées  au  siylet  sur  le  parchemin,  force  a  été 
d*en  serrer  les  deux  dernières,  de  les  écrire  en  caractères  plus  fins  et  de 
manger  sur  la  marge. 

(2)  Àrnac  commune  du  canton  de  Lubersac,  arrondissement  de  Brive. 
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GCLX 

«  CttARTA  DE  YISIOI!   » 

1096    circa. 

Pêlrus  de  Yisiao  dedilDeoet  sanclo  Jobaani  uiiatn  bordariam 
aut  io  duabuft  bordariis  de  unaquaque  dimidietatem ,  qua- 
rum  una  dicitur  Yizion,  altôra  a  Selt  pro  remedio  anim^ 
suç,  si  contigBrit  ut  moriatur  in  via  de  Jérusalem.  Si  rero  ra* 
verteluFi  per  unûcnquemque  annuin  dimittit  récognitiouem  qua*- 
tuor  denario6  et,  post  morteoi  suam,  ait  totum  sancto  Johaani 
pro  anima  sua.  Pro  hoc  donùm  fecit  in  capite  monasierii  extra,  iri 
manu  domitii  Galcherii  prioris.  Audiente  Arnaldd  Bernardo  et 
Peiro  de  Luir,  illo  qui  habet  aororem  8oam  (1). 

CGLXI 

«  m  PARoriA  d'aucat  (2)  » 
Ante  1119. 

^MaUsum  unum,qui  TocalurLespinat(3),  dederuntDeoetsancto 

Johann i  Stephanus  et  Wido  li  Mes][ïlejoc  pro  adima  patris  âuL 
Wiiielmi  et  pro  animabus  suis,  écilicet  ceusum  et  les  vingnals 
et  receptum^  in  manu  domni  Gaucherii  prioris.  Hoe  donum  con- 
cessit  Bernardus  vicecomes  (4)  de  quo  movebat  el  donavitsiiailiter 
Deoelsancto  Johanni  quicquid  habebal  pro  anima  sua  scilicet 
Tespleit,  la  popaia,  operarium  et  totum  hoc  quod  habebat  in 
manu  fralris  Gaucherii  prioris. 

In  hoc  manso  uqu  est  aliquod  pastoricium  quia  judicialis 
mansus  fuit 

(1)  Rapprocher  le  n^*  xxxv. 

(2)  Allassâc  eommune  du  canton  de  Donzenac,  arrond.  de  Brlre. 
*  Fol.  51,  vo. 

(3)  iitLS  de  Lespinasse,  maâ  ou  clos  de  Lespiuas.  Cette  métairicr,  dont 
il  a  été  déjà  quesl'miy  plus  haut  (n«  cclvi),  resta  jusqu'à  la  fin  la  propriété 
d'Aureil.  (Voir  D.  6dl  p.  63»  eic). 

(4)  Bernard,  vicomte  de  Combom,  qui  assas^nason  neveu  Eble  pour  do 
minera  sa  place  et  mourut  en  11  f 9. 

43 
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GGLXII 

«   DE  MONTEGUN   (1)   » 

1100  circa. 

P  —  [Mjansum  quivocaturMoiitegun  donavit  medietatem  Deo 
et  sancto  Johanni  pro  anima  sua  Petrus  SilvaDU8  de  Nobiliaco 
in  manu  fratris  Gaucherii  prioris. 

[MJansumqui  diciturMontegun,  in  parrochia  sancte  Eulalie  {2\ 
lenet  Giraldu8  de  Lespinat  de  Sancto  Johanne  de  Aurelio  tali 
conventu,  ut  uno  quoque.anno  reddat  sex  denarios  quandiu 
vixerit,  et  post  mortem  suam  erit  totum  sancto  Johanni  quic- 
quid  ipse  ediflcaverit  et  plantaverit  vel  nutrierit,  totum  quicquid 
erit  in  manso  sine  contradictione  erit  Sancto  Johanni  excepte  la 
[cJummandaquamadquisivitdeBernardo  vicecomite  deCumbort, 
et  illam  commandam  non.  potest  donare  alicui  Sancto  nisi 
sancto  Johanni.  Testes  sunt  :  Jordanus  del  Broil  (3),  Petrus 
Jordanus  frater  predicti  Geraldi. 

2"^ — [M]ansumquivocaturMontegon,qui  est  in  parrochia  sancte 
Eulaliç,  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  çvangeliste  de  Aurelio  in 
manu  fratris  Gaucherii  prioris,  Petrus  Silvanus  et  Ramnulfus 
frater  ejus  pro  animabus  suis  et  parentum  suorum.  Isti  duo  fra- 
très  sunt  sepulti  apud  monasterium  Sancti  Johannis  in  Aurelio. 
Hune  mansum  invasit  et  ienuii  Amanneus  de  Lespinat  et  abs- 
tulit  Sancto  Johanni  multis  diebus.  Qui  postea,  tandem  recognos- 
cens  injusticiam  et  peccatum  quod  faciebat,  dimisit  et  gurpivit 
illum  in  perpetuum  sine  ulla  retentione  in  manu  fratris  Gau- 
cherii prioris.  Hanc  dimissionem  et  hoc  donum  audierunt  et 
concesserunt  Petrus  Jordanus  Amannei  et  Guitardus  del  Fraixe 
et  Petrus  Yigerius.  Hoc  donum  placitavil  et  composuit 
dominus    Aldebertus   (4),    decanus   et   archidiaconus    Sancli 

(4)  Voir  quelques  chartes  plus  haut  no  cclv. 

(2)  Sainte-Aulaire,  commune  du  canton  d'Ayen. 

(3)  Jourdain  de  Broil  fut  témoin  en  If 09  de  l'acte  de  donation  de  Guy 
de  Bré.  (Voir  CartuL  de  Vigeois^  n«  cxni^  p.  68). 

(4)  Nous  savons  par  un  autre  acte  de  notre  cartulaire  (n<>  ccxxviii),  qu'en 
4 117,  Aldebertus  Carroflenaia  ou  de  Carrofio  était  à  la  fois  archidiacre  et 
doyen  du  chapitre,  il  éiaitdéjà  archidiacre  avant  1093  (n^Lxxxi),  Mais  on 
trouve  déjà,  dès  1075,  un  doyen  du  nom  d'Audebertus,  et  plusieurs  autres 
dans  les  années  qui  s'échelonnent  entre  ces  dates  extrêmes.  (Voir  BibL 
nat.,  fonds  latin  47118,  f»  27  et  38). 
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Stephani  Ijemûvice  sedis,  qui  et  ipse  testis;  et  fuit  hoc  factum 
apud  monasterium  sancti  Rolberti  (1),  qui  vocatur  Murel. 


GCLXIII 

C(   IN   PARROFIA  DE   ESCHABRINNAG  {2)   » 

l*»—  1  lOOante. — *Mansuin  qui  vocatur  Savianac(3)donavit  do- 
mina Almodisuxorlcterii  Bernard  iDeo  et  sauctoJohanni  pro  ani- 
ma sua  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris,  cum  consilio  et  conces- 
sione  mariti  suietflliorum  suorum  Geraldi,  Gauscelmi,  Bernardi, 
et  dédit  similiter  decimam  vinearumde  villaque  dicituralTrei  (4), 
quevineç  sunt  in  terra  sancti  Johannis  départe  sua,  idest  detercia 
parte.  Huic  dono  fuerunt  isti  :  Domina  Âlmodis,  Domnus  Icte- 
rius  Beruardus,  et  Qlii  sui,  Geraldus,  Gauscelmus,  Bernardus, 
frator  Gaucherus  qui  donum  accepit,  Guillelmus  de  Poenciaco 
canonicus  sancti  Johannis. 

2»  —  Ante  1100.  —  la  hoc  manso  dédit  similiter  Deo  et  sancto 
Jobanni  Geraldus  de  Lestors  (5),  concedente  Umberga  uxore  sua 
de  quo  movebat,  totum  hoc  quod  habebat,  pro  anima  matris 
uxoris  suQ  Berniardis  que  prius  illum  dederat,  et  pro  anima  sua. 
Hoc  donum  fuit  factum  apud  Pompedor  (6),  Audiente  Slephano 


(4)  Il  y  avait  à  Saint- Robert,  commune  du  canton  d'Aven,  une  prévolé 
régulière  qui  relevait  de  Tabbaye  de  la  Chaize-Dieu. 
*  Fol.  55,  r«. 
(9)  Chabrignac,  commune  du  canton  de  Juillac. 

(3)  Rapprocher  le  5®  ci  après,  qui  est  la  reproduction,  sous  une  autre 
forme,  de  celte  donation.  11  s*agit  ici  du  Has  de  Savignac  près  de  Cha- 
brignac dont  il  vient  d'être  déjà  question  plus  haut,  n^  cclii. 

(4)  En  marge,  Villaulreis. 

(5)  Gérald  de  Lastours,  frère  de  Gouffier,  dont  il  a  déjà  été  question  au 
n®  XII.  On  le  connaît  plutôt,  sous  son  surnom  Gerald  Béchade,  comme  Fau- 
teur de  la  chronique  de  la  première  Croisade.  Gerald  et  Umberge,  sa  femme, 
vers  4093,  firent  également  diverses  libéralités  à  Tabbaye  de  Vigeois 
(Cart.  n®  Lix). 

(6)  Ici  comme  deux  lignes  plus  bas  le  d  de  Pompedor  est  formé  par  sur- 
charge d'une  main  postérieure  et  avec  une  encre  beaucoup  plus  noire.  On 
peut  difficilement  reconnaître  ce  qu'il  y  avait  primitivement,  cependant 
on  pourrait  lire  Pompeccor  ou  Pompettor.  En  tous  cas  c'est  Pompadour, 
commune  d'Amac  -Pompadour,  canton  de  Lubersac. 
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de  Vacinnâc  et  Pëiro  Qaidooe,  et  Petro  Bernafdo  capellaâo  dû 
Pompedor.  la  manu  fratris  Gaucherii  ptioris  (1). 

30  —  Donavit  similiter  domnus  Ademarus  vicecomes  (3)  Deo  et 
sancto  Johanni  quicquid  habebat  ia  domîaio  ia  hoc  maiiso,  pro 
anima  sua  et  patris  sui  et  concessit  donum  quod  feceran  vel 
facturi  eraiit  omaes  qui  de  illohabebaut.  Audienlibus  istis  (noms 
laissés  en  blanc), 

40  «^  1100  circa.^  Petrus  Geraldusi  bajulus  Icterii  Bernardi  et 
Geraldi  de  Lestors,  dédit  Deo  et  saucio  Johanni  dispeusatioaeni 
quam  habebat  in  hoc  mauso  et  si  quid  poterat  raliociuari,  i(a 
libère  et  absolule  at  nullus  propiuquorum  suorum  possit  ali- 
quid  calamniari.  Hoc  fecit  in  manu  fralris  Gaucherii  priori^, 
concedente  domno  suo  Icterio  et  ttliis  suis.  Gui,  post  hoc  donum, 
donavimus  unum  ortum  et  unam  domum  et  sex  denarios  ia 
nativitate  sancti  Martini  (3)  tantum  in  vita  sua  et  post  mortem 
Buam  erit  totum  Sancto  Johanni  domus  et  lectus  et  quicquid 
in  eo  erit,  et  ortus  et  nummi.  Testes  suut  Geraldus  MagrefoFt^ 
Guido  de  Roera,  Raimundus  Judeus  et  alii  plures. 

S"".  — liOO circa.  —  *  Domina  Almodis,  uxor  Icterii  fiernardi, 
posita  in  in&rmitate  dequa  functa  (4)  est,  cum  consilio  et  assensu 
domini  sui  et  âliorum  suorum,  Geraldi,  Gaucelmi,  Bernardi,  in 
manu  (ratris  Gaucherii,  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  quicquid 
habebat  in  manso  qui  vocatur  Saviunac,  qui  est  in  parrochia  de 
Eschabrinac,  pro  anima  sua  et  dédit  similiter  viuearum  decimaui 
de  villa  que  diciiuralTrei,quQ  vinee  sunt  in  terra  SanctiJchannis 
de  parte  sua,  id  est  de  tercia  parte. luterfuerunl  huic  dono  isti  :  Do- 
mina Almodis,lcterius  Bernard  us,  el  ûliiipsorum  Geraldus,  Gau- 
celmus,  Bernardus,  Fraier  Galcherius  qui  donum  accepit,  Gui- 
lelmus  canonicus  de  Proe:iciaco. 

G"".  —  1 125  circa.  —  Juxta  predictum  mansum  de  Savinuac  est 
qaoddam  alodium  de  quo  donavit  Aimericus  de  Axia  Deo  et 

(4)  Rapprocher  le  n«  m. 

(2)  Adhémar  III  le  Barbu,  vicomte  de  Limoges  (I090-H39). 

(3)  CeUe  manière  de  dater  est  inusitée,  puisque  Tépoque  de  la  nais- 
sance de  saint  Martin  est  ineerlaioe;  toutefois  il  s*agit  sans  doaCe  ieî  d« 
Il  novembre,  jour  de  la  fête  du  saint. 

•  Fol.  56,  v«. 

(4)  Pour  defuncta. 
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sancto  Johanni  pro  anima  sua (1),  in  manu  fralris  Gau- 

cherii  prioris,  Testes  su  ni  Âimericus  Bruns  ^  Aimencus  Bernardus, 
Âimericus  de  Petra-Bufaria. 


GCLXIV 

«   DE  MOLENOINIS  OE  iUGORA  (2)   ». 

Ante  1100. 

Domina  Mateldis,  filia  Stephani  de  Joviniaco,  dédit  Deo  et 
sancto  Johanni,  concedente  fratresuo  Bernardo  Trencaleon  (3), 
molendinosquisuntapudecclesiam  de  Ligora(4)  subipsa  villa, 
quos  dédit  ei  pater  suus,  pro  anima  sua  et  pro  anima  palris  sui  et 
matris  sue  in  manu  Iralris  Gaucherii.  Audierunt  hoc  donum 
Aimericus  maîor  de  Ponroi«  et  Slaphanus,  el  Guilelmus  canonici 
et  alii  plures.  Concedente  marito  suo  Guidoue  Gauscelmo. 

Hoc  donum  concessit  postea  domuus  Ademarus  vicecomes,  de 
quo  movebat,  Deoet  tancio  Johanni  in  manu  fratris  Gaucherii. 
Audiente  Bernardo  de  Joviniaco  in  porticu  Sancli  Marcialis  ubi 
sunt  tabule  uummulariorum  (5). 


(I)  Le  scribe  a  laissé  en  bkane  Tobjet  de  la  donation.  Mais  le  r"  ocxlui 
relate  une  donation  A'kjmefy  d'Aixe  qai  pourrait  être  celle  mentionnée  ici 
M  les  téraoiqs  étaient  les  mêmes. 

(3}  La  Ligoure,  petite  rivière  qui,  après  avoir  arrosé  Saiot-Priest-Ligoure 
et  Saint- Jean -Ligoure,  se  jette  dans  la  Briance  à  Chalucei. 

(3)  Le  château  de  Trencbelion  était  sur  la  Briance  au-dessous  de  Pierre- 
Buffière. 

(4)  Une  mention  marginale  du  xv*  siècle  indique  qu'il  s*agit  de  Saint-Jean- 
Ligoure,  commune  du  canton  de  Pierrebuffière. 

(5)  La  basilique  de  Saint-Martial,  depuis  longtemps  en  mauvais  état  par 
suite  deTincarie  des  moines  et  complètement  démolie  sous  la  Révolution  et 
le  premier  Empire,  s'élevait  à  Tendroit  où  se  trouvent  larue  Saint-Martial  et  le 
Théâtre.  Les  tables  des  changeurs,  dressées  devant  la  principale  porte  d*entrée 
de  IVy^Me,  existaient  depuis  une  époque  reculée  elsont  également  mention- 
nées dans  la  vie  de  saint  Geoffroy  du  Chalard  publiée  par  Bosvieux  (Société 
des scienceit  archéol.  delà  Creuse,  l.  tll;  ooir  aussi  liom  Coi.  Bib.  nat.  mss. 
lat.  9194.  p-.  i59  et  50*^).  Le  souvenir  s*en  est  perpétué  jusqu'à  nous  dans 
le  nom  resté  à  la  rue  des  Taules  (tables)  qui  aboutissait  au  grand  portail 
de  la  basilique  et  sur  les  côtés  de  laquelle  les  changeurs  faisaient  leur  office* 
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CGLXV 

BERI9ARD   TRENGALEON  DONNE   QUATRE   SETIERS   DE   FROMENT  DE  RENTE 

SUR  LA  TERRE  DE  MOISAG. 

1100  circa. 

Notuai  sit  omaibus  homiaibus  guod  Beraardus  Treacaleo 
dedil  Deo  et  saacto  Johaaai  quatuor  sextarios  frumeati  in  uno 
quoque  aano  in  terra  de  Moisac  reddeodos  concedente  fratre  suo 
Aimerico.  Testes  suot  Gaucelmus  Petre  Buferie,  et  Geraldus  de 
Joviuiaco,  et  Beruardus  de  Meiras. 


.   GGLXn^I 


«   c[ARTA]  DE  MANSO   DE  ANGUILER. 
1117-1139. 

*  Domûus  Âdemarus  vicecomes  Lemovicensis  douavit  Deo  et 
Sancto  Johanni  de  Aurelio  pro  aaima  sua  et  pro  animabus 
flliorum  suorum,  Guidouis  et  Helie,  duos  maasos,  quicquid 
ia  eis  habebat  et  quicquid  aliquis  habebat  de  illo  in  par- 
roûa  de  Gastel,  unum  ad  presens  et  alium  post  mortem  suam 
quorum  uaus  vocatur  li  Mas  Anguilers  (1)  et  ali us  Jlf an/avatm. 
Hoc  donum  factum  est  in  caméra  ligaea  domui  Amblardi  abbatis 
sancti  Marcialis,  iu  quaipse  vicecomes  jacebat  infirmus,inmaQu 
fratris  Gaucherii prioris  sancti  Johannis,  présente  predicto  domno 
abbate,  Stephano  Cotet.  Bernardo  de  Sancto  Aredio  clerico^  Petro 
Fulcherio  de  Paezac,  et  aliis  pluribus. 


*  Fol.  56,  ro. 

(1)  Le  Mas  Anglais  d'après  une  indication  marginale-  Celle  métairie  a 
déjà  été  menlionnée  au  début  de  ce  carlulaire,  p,  10. 
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CGLXVII 

<C   SIMIUTER  DE  VIZION.    D 

1096  circa. 

Deûique  (1)  dimisit  Saacto  Johanni,  si  moreretur,  uaum  lec- 
tum(2)scilicetcultram,puIyiQar,cotum,  linteolumatque  velosum. 
lUo  vero  die  quo  ipse  movit,  dimisit  Deo  et  saacto  Johaanis  dimi- 
dium  modium  sigilinis  pro  unumqucmque  aaiium  ia  manso  qui 
est  ad  Siveraac  (3)  in  parrofla  Sancti  Boniti  (4),  si  in  via  morere- 
tur  de  Jérusalem  (5). 

Quem  mansum  dédit  in  dotem  uxori  suç  Iverne  et  post  mortem 
ejus  habebit  Sanctus  Johannes  predictum  modium  sigilinis  pro 
anima  sua.  Âudiente  Petro  de  Luir  et  Geraldo  de  Les  Âges  et 
Amelio  de  Billac  et  Geraldo  Umberto  canonico  nostro  et  Bernardo 
de  Meiras. 

CGLXVIII 

FOUCHER  DE  BROUSSE  EN  DONNE  L*ÉTANG  ET  LES  MOULINS. 

1100  circa. 

•Fulcherius  de  Brucia  donavit  Deo  et  Sancto  Johanni  de 
Aurel  pro  anima  sua  et  patris  sui  et  fratrum  atparentum  suorum, 

(I)  Celle  charte  n'est  évidemment  pas  la  suite  de  la  précédente,  mais 
elle  complète  les  donations  de  Pierre  de  Vision,  dont  il  est  question  aux 

U*'  XXXV  et  CGLX. 

(3)  11  s*agit  ici  des  divers  objets  mobiliers  en  usage  alors,  et  que  le  te- 
nancier pouvait  être  tenu  de  mettre  à  la  disposition  du  seigneur  venant 
faire  un  séjour  dans  son  domaine.  Le  Lectum  dont  il  est  question  ici  et 
dans  diverses  chartes,  est  à  proprement  parler  le  lit  complet  dont  le 
détail  se  compose  comme  il  suit  :  puloinar  est  le  traversin  ;  cotum 
le  maletas  fait  tantôt  de  paille,  tantôt  de  la  laine  des  brebis;  ^- 
ieolumle  drap,  la  couverture,  à  vrai  dire  en  linge;  cultrch  une  sorte 
de  coussin,  de  tapis;  et  le  velosum^  dont  la  forme  oUloaua  est  plus  fré- 
quente, consiste  en  un  surtout  plucheux  et  chaud.  Ces  mots  ont  souvent 
une  signification  moins  nette,  indéterminée  et  s'emploient  fréquemment 
les  uns  pour  les  autres.  Voir  Du  Gange,  à  ces  différents  mots. 

(3)  Sivergnac,  hameau,  commune  de  Saint-Bonnet-la-Rivière. 

(i)  Saint-Bonnet-la-Rivière,  commune  dn  canton  de  Pierrebuffîèrc. 

(5)  Voy.  n«  xxxv,  in  fine, 

^  Fol.  56,  v\ 
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eo  auaoquo  perrexit  in  Jérusalem,  slagDiim  et  molendinos  qui 
suQt  apud  Bruciam  liberaliter  çiae  pllit  retentione  jure  perpétue 
possidendos,  ila  ut  si  quis  pareutum  ac  propinquorum  coalraria* 
rot  banc  elemosinam  et  hoc  donum,  coutrariet  et  exberedet  illum 
Deus  de  tota  alla  terra  sua.  Testes  suât  Geraldus  de  Jovianac, 
Fulco  de  Roera,  Rainaldus  capellauus,  Aimericus  Gauscelmus. 


GGLXIX 

G^RALD    D^    MURS  REVENDIQUE  UKE  DONATION  FAITE    AUX    REUGIEVX     OE 

GRANDMONT. 

1110    circa. 

Petrus  Rotgerius  miles,  qui  fuit  ûlius  Rotgerii  sacerdoiis  et 
canonici  (1)  Saucti  Leouardi,  quaudo  se  beremitam  fecit  cum  ho- 
minibus  de  Graut  Moût  (2),  douavit  illis  injuste  duos  sexiarios  de 
frumeuto  lu  villa  de  La  Bui$eira(3j.  Quod,  ut  audivit  Greraldus  de 
Murs,  qui  puerum  uutriebat,  cujus  jus  erat  in  alodio  frumentuoi 
illud,  cQQtristatus  mandavit  illis,  ui  dimittei^ent  illud  frumentum 
puero,  quare  canonicum  volebat  eum  mittere.  Qua  re  audita,  illi 
statim  puero  dimiserunt.  Deiade  puer  semetipsum  cum  frumenlo  j 

dédit  Deo  el  sancto  Jobanni  in  cujus  monasterio  canonicus  factas 
est.  Audilorps  3uat,  ipse  Geraldus  de  Mur^  et  frater  ^U9  Oaucel- 
mu9  et  G^vellus  et  Stephanu?  famulus  de  Murs. 

GGLXX 

AIMËRI  DE  UGE   ACHÈTE   PLUSIEURS   BIENS. 

1180  circa. 

Presentibus  et  futuris  sit  notum,  quod  Aimericus  deLagaemit 
a  Johaana  uxore  Stephani  d'Ivernal  qui  erat  hères,  quoddam 

(4)  Bapp rocher  le  q"  cclxxyi. 

(3)  Pendant  la  première  période  de  leur  histoire,  les  disciplçç  de  saint 
Eiienne,  établis  ^d'abord  ^  Muret  çt  ço^uite  h  Grapdmont,  sont  couvent 
désirés  sous  la  dénomination  d'Ermite^  et  4e  Bionsbommes. 

(3)  En  mai-ge  :  «  Bussière  de  Noblat.  De  n  aextariia  frmnerUi  quo^  ha- 
bemusinmanso  de  la  Busleyra.  » 
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sDlare.quûd  61*31  inira  poetamnostram  <]q  Sftutorn(l}al  qneindam 
oriu(n,quierate&traponaQQjuxiadog[iuman9BanvoIa,etduasc!0K- 
tariias  lerre,  qud  erat  ultra  prata  de  la  Plancha»  d^^oem  ^idos  oou- 
œdeuie  mariU)  auo  pradicto.  AudieQiibus  B^rni^rdo  de  U^e^  Hê- 
Goao,  Garaldo  deu  Paut,  Gn^raldo  la  Maoa,  P^tro  l»afoiU,  PatFO 
Troela,  Patm  de  Mouda  qui  sic  i^fxm  ûdejussii. 


GCLXXI 

RIGHARDR  PE  FRACHET  DONNE  DOUZE  DENIERS  SUE  U  VAISSIÉRE- 

1180  circa, 

*  Domina  Richardis,  concedentibus  suis  filiis,  Geraldo  de  Fra- 
chet  (2)  scilicet  et  Petro  Geraldo,  pro  anima  sua  donavit  Deo  et 
sancto  Johanni  duodecim  denarios  in  bordaria  de  la  Yaiseira,  qui 
sunt  reddendi  in  quadragesima,  quaudo  processio  sancti  Pelri  de 
Solemuiaco  vadit  ad  Lemovicas  (3).  Hoc  donum  fuit  faclum 
in  generali  capilulo  Âureliensi. 

GGLXXII 

<c   DE    MONGIBAU  (4).   )> 

1 100  circa. 
Noium  (5)sit  tam  presentibuç  quam  futuris^quod  Beinardu^de 

(I)  Sautour,  commune  de  Linars,  où  Aureil  avait  divers  biens  et  oii  se 
trouvait  le  petit  prieuré  du  Deveix.  Voir  n^*  xxxvni,  xcni,  cxlvii,  etc. 

*F»  67  r». 

(3)  Les  Frachet  dont  oa  trouve  ici  la  oiention,  éiaieni  après  les  Jauoliac 
lu  principale  des  familles  ayant  la  copossession  du  château  de  Ch&If]C9t41a 
Kq  du  xu"  siècle.  (Rapprocher  :  CAtliacet,  par  L.  Guibert,  p.  464]. 

(3)  Cet  ancien  usage  d^uue  procession  pendant  le  carême,  partant  deSo- 
lignac  pour  se  rendre  à  Limoges,  ne  paraît  avoir  laissé  (le  traça  ni  dans 
les  iDjoeurs  ni  dans  aucun  autre  document  du  moyen-Age. 

(4)  Mongibaud,  commune  et  canton  de  Lubersac  (Ciurrè^e).  Un  prieuré* 
cure  fut  établi  dans  cet  endroit,  et  comme  Aureil  avait  des  possessions  non 
loin  de  là,àMcuzac(Voir  n<>  ccxuv)«  il  prit  la  double  dénominaUon  deSaïnt- 
Martial-de-Mongibaud*IIeuzac.  Gos  pays  sur  les  confins  de  la  £orrèze  et  de 
la  Hauie'pVieDBç,  montagneux  et  couverts  de  foréis,  éiaieqt  souvent  éloi- 
gnés de  toute  église  de  paroisse.  Ce  prieuré  figure  sur  le  Fouillé  de  t3iO. 

(5)  Sur  le  parchemin  primitif  il  y  avait  une  charte  qui  a  été  entièrement 
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Gorpsalets  canonicus  sancti  Aredii  (1),  seculum  derelinqaeas  et 
canonicus  in  Âurelio  factus,  quicquid  requirebat  vel  requirere 
poterat  ia  ecclesia  de  Mongibau^  dédit  Deo  et  santo  Johanni  in  fra- 
tris  Gaucherii  prions.  Videntibus  et  audientibus  et  concedentibus 
los  Aimarencset  pro  salute  animarum  suarum  idfieripostulanti- 
bus.  Idem  isti  li  Âimareuc,  cum  Belielde  sorore  sua  moaaca  facta 
ia  Âurelio,  dederuut  Deo  et  sancto  Johanni  feodum  sacerdotale 
scilicet  decimaoi  de  Plazat  (2)  et  décima  m  bordarie  Ghastanet  (3) 
et  las  martineschas  cimiterii  et  duos  ortos  prope  ecclesiam. 
Testes  et  auditores  fuerunt  Rainaldus  subprior  (4)  et  Fulcherius 
de  Gorpsalets  frater  predicti  Bernardi  et  Bernardus  de  Bre  et 
multi  alii. 


GGLXXIII 


«   MAS    HERMAND  /'Stcj.   (5)   » 


1100  circa. 


Petronilla  de  Mûris,  que  fuit  mater  Geraldi  prioris  (6),  dédit 
duos  solides  sancto  Johanni  in  unoquoque  anno  in  manso  Her- 
maudo  (7)  qui  est  in  parofia  sancti  Martini  de  Linars  (8). 


grattée  et  remplacée  poslériearement  par  celle-ci.  Uq  grand  nombre  d'i  y 
sont  pointés.  D'ailleurs  elle  est  d'une  écriture  bien  plus  récente. 

(1)  Le  chapitre  de  Saint-Yrieix  était  célèbre  dans  la  contrée,  et  cepen- 
dant on  a  conservé  peu  de  documents  sur  son  existence.  A  quoi  attribuer  la 
retraite  que  recherche  Bernard  de  Coursaleix,  si  ce  n'esta  un  désir  d*une 
solitude  plus  grande,  près  d'un  homme  aussi  renommé  par  sa  sainteté  que 
Tétait  alors  Gaucher,  le  fondateur  d'Aurell. 

(3)  Plazat,  hameau,  sur  la  limite  des  communes  de  Mongibaud  et  de 
Lubersac  (Corrèze). 

(3)  Châtenet,  hameau,  commune  de  Lubersac. 

(4)  Rainald  fut  sous-prieur  d'Aureil  au  commencement  du  xii^  siècle, 
Gérald  des  Murs  l'avait  remplacé  en  1137. 

(5)  Titre  d'une  écriture  toute  moderne. 

'  (6)  Gérald  des  Murs  fut  prieur  de  H40  à  Ui7. 

(7)  Le  Mazermaud,  village  de  la  commune  de  Linards. 

(8)  Linards,  commune  du  canton  de  Ghftleauneuf,  arrondissement  de 
Limoges. 
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CCLXXIV 


GERALD  DE  MURS  SE  FAIT  CHANOINE,  SES  DONATIONS. 


1100. 


NoliScare  volumus  amicis  nostris  quod  Geraldus  de  Murs 
voluit  Deo  servire  et  in  Aurelio  seculum  relinquerê,  et  dooavit 
Deo  et  sancto  Johaoui  pro  anima  sua  ipse  ël  filii  ejus  de  quibus 
movebat,  scilicel  Guillelmus  et  Gàusbertus  qui  perrexerunt  iu 
Jérusalem  et  Petrus  Geraldus  et  soror  eorum  Petronilla  cauo- 
nicus  et  monacha  Sancti  Johannis  maasum,  qui  dicitur  Laa- 
deuc  (1),  et  domos  et  solares  cum  uno  orto  ia  burgo  Sancti 
Leonardi,  et  apud  çcclesiam  de  UnnaJ(2)  quartam  partem  defeudo 
presbiterali  et  domum  que  vocatur  Sala  et  solares  in  villa  et  unum 
pratum.  Hoc  donum  fuit  factum  in  capitulo  coram  omnibus  fra- 
tribus  ab  ipso  Geraldo  in  manu  fralris  Gaucherii  prioris  donan- 
tibus  et  *  concedentibus  flliis  suis,  sicut  supradictum  est,  quibus- 
dam,  in  capitulo  aliis  in  alio  loco.  Factum  est  autem  hoc  donum 
tempore  Philippi  Régis  Francorum,  Papa  Urbano,  Petro  Burde- 
galensi  Lemovicensi  episcopo  (3),  Guillelmo  Âquitanorum  duce. 


GGLXXV 


.  DENOMBREMENT  DES  DONATIONS  DE  GERALD  DE  MURS. 

AntelOn. 

Giraldus  de  Murs  obtulit  seipsum  Saiicto  Johanni  Aureliacoii- 
sLs(5Î(;}et  concessit  de  hoc  quod  possidebat domum  et  ortum  Nobi- 

{\)  LeLandcix,  hameau  de  la  commune  de  Saint-Léonard. 

(2)  Augnc,  commune  du  canton  d*Eymouiiers. 
*Fol.  »7  V. 

(3)  On  ne  s'explique  guère  que  le  Pape  Urbain  H,  étant  mort  le  29  juil- 
let 1099,  la  nouvelle  en  soit  parvenue  si  tardivement  en  Limousin.  Et 
cependant,  si  Ton  en  croit  le  GcUUa  Chriatiana  (t.  Il,  col.  519),  au  début 
de  IlOOy  Guillaume,  encore  sur  le  siège  de  Limoges,  consacrait  Téglise  de 
La  Porcherie,  et  ce  ne  serait  que  dans  le  courant  de  cette  année  que 
Pierre  Viroald  lui  aurait  succédé.  (Ibid.y  col.  530}. 
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liaceosis  (sic)  ubi  mauebat,  et  sex  denarios  de  censu  et  sex  solidos 
dacaptamento  in  domum  Johapuis  de  Tortoiro,  et  in  domo  Ugo 
deCorpsouovem  solidos  de  acaplamento,septem  solidos  in  medie- 
tate,  duosque  solidos  in  altéra  et  duos  deuarios  de  censu,  et  in  orto 
quem  tenét  Hainaldus  Lo  Berx  et  Ugo  de  Oorpso  très  denarios  de 
censu  et  très  solidos  de  acaptamento,  et  in  domo  quam  Rainaldus 
LoBerx  tenet  très  solidos  deacapt^mento.  In  domoque  Agnetis  de 
Torena  unum  denarium  de  censu  et  duodecimde  acaptamento,  et 
in  sûlario,  quod  e^t  juxta  mansionem  Geraldi  de  Cambo^duas 
unçias  a^uTu  In  domo  Pétri  de  Nauvic  sex  solidos  de  acapta- 
men(oetsex  denarios.  Méditas  eslBernardi  Gaucelmi,  quam  tenet 
de  iUo.  Similiter  in  domo  P.  Bonascarida  quatuor  denarios  de 
censu  et  quatuor  solidos  de  acaptamento.  lu  solario  de  Ponte  quod 
Petrus  Àdemarus  tenet  atque  Arbertus  duodecim  denarios  de 
acaptamento  unumque  denarium  de  censu.  In  pratoquod  Trainel 
de  }a  Ma^eria  teaet  octo  denarios  de  censu  et  sex  solidos  de  acap- 
lamente.  In  mauso  Sancti  Leonardi  très  denarios  de  censu  ad  fes- 
tivit^tem  Sancti  Martini.  A  La  Calm  (t)  duodecim  denarios  de 
censu  uuam^ue  gallinaqi  ad  festivitatem  Saucte  Marie  Augusti, 
similiter  mausum  de  Lau4auc(2)quen^  babi^it  de  Adem^ro  de  U^ 
Casana  atque  Willelmo  fratre  suo  et  in  bordaria  de  La  Cabe- 
ceira  (3)  decem  et  octo  denarios  de  censu  reddentes  in  Augusto 
et  quatuor  sextarios  avene  et  quatuor  gallinas,  de  annona  dimi- 
dium  sextarii,  duosque  solidos  de  servitio.  In  domo  quam  Sole- 
laris  tenebat  sex  solidos  de  acaptamento  et  sex  denarios  de  censu  ad 
festivitatem  Sancti  Martini.  In  pralis  de  Bornazel  (4)  duodecim 
solidos  de  vinada,  et  movent  deGalterio  de  Bujalou.  In  mansode 
de  las  Bordas  (5)  quatuor  solidos  de  censu  et  viginti  solidos  de 
acaptamento.  Ad  Treceiras  quatuor  denarios  de  oensu.  In  bor- 
daria Taverner  quatuor  denarios  de  censu.  A  Moleiras  similiter 
quatuor.  In  manso  de  la  Brugeira  duodecim  sextarios  de  auona, 
et  sex  sextarios  de  avena,  quatuor  solidos  de  censu.  In  ecclesia  de 


(l)Laehaud,  village  de  la  commune  d'Augne. 

(t)  Le  Landeix  (voir  plus  haut). 

(3)11  y  a  un  hameau  du  nom  de  la  Cabaciôre,  commune  deSaiat-Méard, 
peut-être  est-ce  celui  dont  il  est  ici  question.  Ne  serait-ce  pas  cependant 
plutôt  la  Chabassière,  commune  de  Saint- Léonard,  appelée  au^si  Cbez- 
Paneou  ou  Malepage?  Le  prieuré  de  l'Artige  possédait  également  u 
cens  dans  celte  localité.  (Voir  Cart.  de  VArtige^  n°  lxvu,  et  D  974,  p.  78.) 

(4)  SeraitH&e  Bourqa^eau,  hamoau  de  la  comuiune  du  l*alaia.  près  de 
Limoges? 

(5)  Les  Bordes,  hameau  commune  de  Saint-Léonard. 
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Unnca(l)qaartam  pàrlem  décime,  ia  septetn  maasiODibos  Ires 
^denarios  la  una  quaque;  et  in  manso  de  villa,  medietatem 
décime.  Ademarus  de  la  Casaaia  c^t  frater  ejus  Willelmns  de(terun  t 
huac  honorem  Geraldo  de  Mure  et  uxori  ejus  et  pueris  quoâ 
habebit  ipsa  de  femore  ejus,  excepte  alodio  de  la  Sauia  (2)qilem 
retinuii  ad  misericoixliaui.  Âudilores  suât  isti  :  Rotgerius  la 
Bibeira,  AmiHcus  Aftariz,  Gauterius  canoaicus,  Kotgerius  de  la 
Buiseira,  Johatines  Tavernere.  Oaufridus  de  Gonuel,  regnaoïe 
Rege  Philippe  Francorum,el  Iterio  episcopo,  tredecimo  kalendiis 
februari,  natali  sartctorum  Fabiaul  et  Sebasliaiii  (3),  et  sicut 
fecerunt  Ademarus  et  Willelmus,  sic  fecii  Emma  et  filii  sui  et 
Aimes  io  Pelât  a  quela  houor  que  avia  si  la  donet  Giral  de  Murs 
abautreameutso  fil  et  si  molers.  Audiente  Gaubert  de  laBoiseria* 


GCLXXVI 

«  IVOTITU  DE  CONTROVERSIA  AURELI  CONTRA  GRANDIMONTENSES  (4).   » 

1110,  circa. 

Quidam  pauper  homo  deNobiliaco  Johanaet  Claudus,  qui  cogno- 
miue  de  Buxo  appelabatur,  dédit  filium  suum  Geraldo  de  Mûris 
canonico Sancti  Jobanuis.  Et  ipse  nutrivit  eum  lu  Aui*eliode bene- 
ficiis  monasterii.  Postea  mortuo  Johaane  pâtre  pueri,  Petrus 
Rotgerius, qui  cousanguiaeus  illorum  creJebatur(5),dixit  terram 
Johaunis  esse  suam  et  coudouatam  sibi  ab  illo,  qui  misit  se  ia 
GraotmoQt  (6)  cum  bonis  homiaibus  et  illis  douavit  duos  s&xia- 


(I)  ADgne,  commune  du  canton  d*Eymoutiers. 

•Fol  58,  r». 

(3)  LesSagnes,  village  commune  de  Saint-Denis-les-Murs. 

(3)  Le  30  janvier. 

(4)  Voir  plus  haut  gclxix. 

(5)U  y  avail  eredebamur^  nne  surcharge  du  temps  et  da  même  scribe  a 
mis  credêbaturé 

(6)  GrandmoDt»  célèbre  abbaye  dans  les  montagnes,  près  de  Sainl'SyU 
vestre,  commune  du  canton  de  Laurière.  Elle  dut  son  origine  aui  disciples 
de  saint  ËlienDe.  Réuni:»  d*abord,  dès  1073,  dans  les  solitudes  el  la  lorôt 
de  Uni  et,  non  loin  d'Ambazac,  ils  y  supporlèrenl  pendant  de  longues 
années,  les  difficultés  et  les  contestations  soulevées  par  des  seigneurs  d« 
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rios  de  frumento  ad  Buxeriam  in  uno  orto,  gui  erat  alodium 
Johaaais  palris  pueri.  Âudita  ac  re  in  Âurelio,  Geraldus  de 
Mûris  perrexit  inGrantmontet  fortiter  illis  calumniavit.  Sed,  au- 
dito  jure  pueri,  acceperunt  consilium  Prior  et  ceteri fratres  etele- 
geruutmagis  pueroin  perpeluum  relinquere,  quam  sibimet injuste 
retineri  fruraentum.  Testes  sunt  :  Ugo  Lezerit,  et  Petrus  Mar- 
tinus  et  ipse  Petrus  Rotgerius  et  puer  cum  matre  sua.  Deinde 
post  hoc,  Geraldus  de  Mûris  quç  sunt  in  misericordiam  priori 
Gaucherie  et  ceteris  tratribus,  ut  de  puero  canonicum  facerent 
quod  factum  est  et  puer  obtulit  se  Deo  et  Johanni  et  illos  duos 
sextarios  de  frumento  sicut  sometipsum  Sancto  Johanni  condo- 
navit.  Testes  sunt  :  Geraldus  de  Mûris  et  Geraldus  Brunus  et 
Chalvellus  et  Stephanus  de  Mûris  et  Berniardis  de  Mûris. 


GCLXXVII 

«    EMELT  DE  ISOBILIAGO    ». 

1 100  ciixa. 

*Yolumus  esse  notum  omnibus  presentibus  et  futuris  quod 
Emelt  deNobiliaco  donavit  (l)  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aurel, 

voisinage.  Ce  fut  pour  s'y  soustraire  qu'après  la  mort  de  saint  Etienne, 
en  U24,  ils  se  retirèrent  à  Grandmont,  dont  Tordre  prit  le  nom.  Pendant 
plus  de  deux  siècles,  les  religieux  furent  dirigés  par  un  prieur  généra), 
mais  du  vivant  de  Tun  d'eux,  Jourdain,  des  dissensions  intestines  s'éle- 
vèrent et  troublèrent  la  paix  pendant  trois  années.  Elles  ne  prirent  fin 
qu'en  1317.  A  cette  époque,  Guillaume  fut  élu  abbé,  reçut,  à  Avignon, 
des  mains  du  cardinal  archevêque  d'Ostle,  les  insignes  de  ceUe  dignité 
nouvelle  que  ses  successeurs  revêtirent  également.  L'ordre  subit  une  nou- 
velle réforme  en  1617,  puis  fut  canoniqaeraent  supprimé  en  n72  parle 
souverain  poniife  au  profit  de  la  manse  épiscopale  de  Limoges. 

L'abbaye  fut  alors  complètement  abandonnée  et  son  trésor  officiellement 
réparti  par  Mp  d'Argenlré,  entre  les  différentes  églises  du  diocèse.  On  com- 
mença à  démolir  les  bâtiments,  dès  avant  la  Révolution,  puis  on  acheva,  en 
1810,  pour  employer  les  matériaux  à  la  restauration  de  l'ancienne  abbaye 
des  Bénédictins  à  Limoges,  qu'on  appropriait  alors  pour  en  faire  une 
Maison  centrale.  Celle-ci  a  été  depuis  convertie  en  caserne. 

•  FoL  58,  \o. 

[\)  Les  générosités  d'Emelt  de  Noblat  durent  être  de  la  même  époque  que 
celles  de  Gerakl  de  Murs,  car  elles  portent  sur  les  mêmes  biens  et  les  com- 
plètent. 
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pro  anima  5Ma  elproamore  flliisui  Willelmi  canonici  iioslri  et 
aKorum  parentum  suorum,  maDsum  qui  vocatur  laRibeira  (1),  et 
medietatem  de  Landeuc  et  medietatem  del  pratde  la  Gassanne 
et  medietatem  de  la  Gabaceira  (2)  et  ia  parrofla  de  Ejau  hoc 
quod  habebat  in  villa  quç  dicitur  Laval  (3),  et  in  villa  que  dicitur 
Ânazac.  Hoc  dédit  cum  consilio  et  concessione  Pétri  mariti  sui  de 
Nobiliaco,  qui  similiter,  quantum  pertinebat  ad  eum,  donavit. 
Hoc  donum  fuit  factum  in  Âurel  in  manu  fratris  Gaucherii  prio- 
ns. Audiente  Willelmo  filio  ej usdem  Emelt. 


CGLXXVIII 

«   GAUGELMUS  DE  VOLPILAC  DEU  POI.    » 

1086-1093. 

In  tempore  HymbaldiepiscopiEgo,  Gaucelmus  de  Volpilac  dedi 
Deo  et  sancto  Johanni  terciam  partem  alodii  mei  de  la  Bordaria 
deu  Poi  (4),  sine  aliqua  detencione  concedo.  Nisi  agricola  sponte 
sua  ut  alienigene  mihi  impendat.  In  quo,si  predo  aut  alius  inju- 
riosus  intraverit,  pro  posse  meo  prohibuero  et  nemo  sub  Sancti 
Johannis  tutela  illud  nisi  ego  aut  parentela  mea  custodiet. 

CGLXXIX 

«   CHARTA  DEU  BANZ   ». 

Antell31. 

Stephanus  de  la  Noala  et  Gaufredus  et  Ugo  et  Aimericus  et  alii 
fratres  dedere  decimam  de  tribus  bordariis  deu  Banz,  Sancto 
Johanni  et  habitatoribus loci omnium  rerumpre ter  decimamoviuni 
et  gallinarum.  Testes  hujus  rei  sunt  :  Geraldus  de  Murs  et  Rai- 
naldus  subprior,  et  Aimericus  deu  Mont  et  Aimericus  de  Roeira, 
et  Geraldus  sacerdos  Sancti  Hylarii  (5),  W.  Geraldus  Ufella. 

(1)  La  Ribière,  village  de  la  commune  de  Bujaleuf. 
(3)  La  Cbabassière,  Voir  n"*  cclxxv,  note  3,  p.  304. 

(3)  Lavaud,  village  commune  de  Saint-Paul-d*Eyjeaux. 

(4)  Le  Poy-Marol  ou  le  Puy-la-Vigne.  Voir  ix  et  xxiv. 

(5)  Probablement  Saint-Hilaire-Bonneval,  commuue  du  canton  de  Pier- 
rebuffière. 
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CCLXXX 

«   CAARtA  I>EO  POT  (I)   ». 

1092-1096 

Grûtlfredus  Aimonis  fliius  de  Podio  canûnicis  regularibus.bdali 
Johannis  de  Orel  partem  sue  terre  concessit  et  ecclesie  sancti  Pre- 
jectL  (2)  consilio  Alaardi  et  Regnaldi  Espinat  et  Geraldi  Josmcr, 
Arbertique  et  Ugonis  de  Yeniolio  et  Isemberti.  Reguaote  Pbi- 
lippo  Hege  et  viveate  Ildeberto  (3)  archiepiscopo. 

GGLXXXI 

«   DE  QUINQUE   SEXTARIIS   FRUIHENTI  APUD  CASTRLM  DE  LA   PORCHERU  ». 

1100  circa. 

"Volumus  notum  essô  presentibus  et  futaris  hbminibuâ  quod 
ioeodem  aoooquodomnus  Beraardus  de  Joviniac  mortuud  est, 
domina  Agnes  uxorejusdonavit  deoet  sancto  Johanni  de  Aorelio 
quinque  sextarios  frump.nti  perpetuo  possideudes  (sic)  apud  cas- 
truni  de  la  Porcbaria(4)  pro  anima  sua  et  pro  anima  patris  et 
matris  suç  et  pro  amore  sancte  Agnetis  virgiuis,  ut  in  die  festi- 

(i)  Le  Puy,  hameau  au  nord  de  la  commnne  de  NouzerincSi  arrondisse- 
menl  de  Boussac,  Creuse. 

(9)  Saint-Priesi-la-M&rche,  commune  de  l'arrondissement  de  Saint- 
Amand,  Cher. 

(3)  lldcbert  fut  archevêque  de  Bourges  de  1092  i  1096. 

*  Fol,  39,  r«. 

(i)  La  Porcherie,  commune  da  canton  de  Saint-Germain,  arrondissement 
de  Saint-Yrieix.  Siège  d'une  importante  châiellenie  qui  appartint  au 
xn*  siècle  à  une  branche  de  la  famille  de  Bernard.  Ses  seigneurs  étaient 
puissants  ;  on  les  voit  figurer  dans  ce  Cartulaire,  et  danâ  ceux  des  diverses 
abbayes  limousines,  en  maintes  occasions.  L^église  de  ce  lieu  avait  été 
donnée  d*abord  à  Tabbaye  de  Tulle,  par  Adhémar,  vicomte  des  Echelles, 
vers  Tan  930  (Cart.  n»  14)  puis  au  monastère  d'Uzerche  en  H 00,  par  Tévé- 
que  de  Limoges  (CarL  n«  16)  avec  ratification  dé  fiéger,  mélfopoliifl'n,  ar- 
chevêque de  Bourges.  (Gallia^  t.  III,  addition,  col.)  La  Porcherie  fui  le  trlre 
d*un  archiprôtre  du  diocèse  de  Limoges  ;  le  château  dtf  la  Porcherie  fut 
détruit  en  lâlS  ou  lâtUdans  la  guerre  que  le  vioemte  de  Limoges,  ehampton 
de  rinflucnce  française,  soutint  contre  le  roi  d* Angleterre  Jean-sans «Terre, 
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vitalls  ejus  fratres  habeaat  semper  in  die  refectionem.  Testes  sunt 
et  auditores  Aimericus  de  Monte  et  Aimericus  capellanus,  Ber- 
nardus  de  la  Porcharia,  Geraldus  du  Brob,  Bernardus  Espor- 
iiers  (1),  Geraldus  Magreforts,  Guido  de  Sautorn,  Arnaldus  de 
Liver. 

GCLXXXII 

«  PRO  ISTO  CAPITULO  DEBENTUR  ISOBIS  SEX  DECIM  SEXTARII  UTRCUSQUE 

BLADI  ET  TRES  CAPOISES.  » 

Ânte  1140. 

Quedam  domina  nomine  Umberga  uxor  Fulconis  de  Casa,  in 
infirmitate  de  qua  mortua  est,  condonavit  se  Deo  et  sancto 
Johanni  et  facta  est  monacha.  Pro  cujus  anima  dédit  ipsa  Deo  et 
sanclo  Johanni  et  Fulcho  maritus  ejus  et  filii  ejus  Marbodius  et 
Botgerius  in  capitulo  coram  omnibus  fratribus  [in  manuj  Gau- 
cherii  prions,  in  villa  quç  vocatur  la  Bachalaria  (2)  in  manso 
qui  vocatur  lî  Roures  supra  Petram  Bufariam  (3)  donavit  quatuor 
sextarios  frumenti  et  quatuor  sigilinis  et  quatuor  ordei,  et  quatuor 
avene  et  très  chapos.  Adfirerunt  eliam  huic  dono  in  capitulo, 
Petrus  Rannulfus,  Petrus  de  Valela,  Herbertus  de  Eschesalor  et 
alii  plures. 

GGLXXXIII 

GUILLAUME  MESCLAIOC  VEUT  ÊTRE  ENSEVELI  A  AUREIL,  SA  DONATION. 

1150  circa. 

Quedam  juvenis  nomine  Guilelmus  Mescleiocs,  filius  Stephani 
Mescleioo,  condonavit  se  ad  sepeliendum  in  Aurelio,  pro  cujus 
anima  dédit  Stephanus  pater  suus  Deo  et  sancto  Johanni  duos 
solides  in  manso  del  Poi  (4)  juxta  Luperciacum  (5)  in  perpetuum 
possidendos.  Testes  sunt  Gauterius  de  Buissa  et  frater  ejus  Rai- 
mundus,  Guido  Amelius. 

(I)  Sans  doute  pour  G.  de  Broil,  Bernard  Esparvcrs  cl  Arnaud  de  Luir, 
qui  vivaient  tous  trois  à  la  fin  du  ii*'ou  dans  les  premiers  temps  du 
xii«  siècle. 

(S)  Bachellerie,  village  sur  la  Briance,  en  amont  de  Picrrebuffiôre, 
commune  de  Saint- Hilaire. 

(3)  Pierrebufûère,  canton  de  rarrondissemcnl  de  Limoges. 

(4)  Le  Puy,  près  de  Lubersac,  sur  là  route  de  Pompadour. 

(5)  Lubersac,  canton  de  rarrondissemcnl  de  Brive,  14 
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CGLXXXIV 

BEIUIURDE,  SA  HÈRE,  FAIT  PAREOLE  DOTUTI^. 

1150  eirea. 

Qu^am  domina  Beraiardis  uxor  Siephani  Mescleîoc  mater 
predIcLi  Gailelmicoadoaayitse  Deo  et  Sancto  Jcriiaoni  ad  sepelien- 
dum  in  Aurelio  et  dooavit  saocto  Johanoî  pro  anima  sua  doos 
solidos  ia  manso  de  Grazans,  qui  maasus  est  juxta  la  Brageira 
quem  dédit  ei  pater  suus.  Saocto  Johanui  dédit  cnm  coosilio  viii 
suiStephani.  Testes  sunt  :  *Fulchardus  f rater  ejus,  Guido  Mes- 
claiocs,  Guido  Âmelius. 

CCLXXXV 

PÉRO:«>E  DE  HIRS,  HÈRE  DE  GÉRALD,  PRIEUR,  SA  DOXATMKK. 

1 100  ctrca. 

Quedam  domiua  oomine  Petronilla  quç  fuit  uxor  Rotgerii  de 
Murs,  mater  vero  Geraldi  de  Murs  canonici  nostri,  Toluit  sepeliri 
in  Aurelio  et  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua  duos 
solidos  in  una  quarteira  de  mas  Ermaut  (I)  quam  solebat  tenere 
quidam  rusticus  nomine  Petrus  Geraldus,  cousilio  fratris  sui 
Gaucelmi  de  Murs  et  filiç  suç. 

CCLXXXVI 

AGNÈS,  FEXHE  DE  GACCELM  DE  MURS,  FAIT  DBS  DOTATIONS 

ALI  MÈHES  CONDITIONS. 

1100  cirai. 

Quedam  domina  nomine  Agnes,  quç  fuit  uxor  predictt  Gau- 
celmi de  Murs  et  filia  Bernard!  Marchis,  condonavit  se  ad  sepe- 
liendum  in  Aurelio  et  donavit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima 

•  Fol.  59  V. 

(l)Le  Mazermaad,  commane  de  Lîoards.  Voy.  le  D«cCLixm. 


sua,  coacedeate  paire  suo  et  marito  suo,  uuum  mausum,  quçlm] 
pater  suus  dederat  ei  juxta  capellam  Sanctç  Mariç(l},  qui mausus 
vocalur  li  mas  a  la  Gauteira.  Testes  sunt  Adimarus  Guido,  Geral- 
dus  de  Murs  cauoaicus  nosler  et  alii  plures. 

CGLXXXVII 

cr  CIIARTA  DE  LA  CANCELADA.  » 

f'Notunisit  omnibus  homnibus  lam  presentibus  quam  futuris 
quodYsembertusEscoblart  dédit  DeoelSancto  Johanni  Aureliensis 
(«c)etservitoribus  de  laCancelada  vineam  suam  dePaizec  et  uuum 
arpentiim  (2).  Hoc  donum  concessit  uxor  ejus  Guia  et  filii  ejus, 
Gaufredus  et  Rammulphus.  Testes  hujus  rei  sunt  :  Geraldus 
Coraus  et  Sepinus  cliensejus,  et  Petrus  Guerrellus  clericus,  et 
Geraldus  Assalit  faber,  et  Gaufridus  canouicus  ia  cujus  mauu  hoc 
factum  est,  et  nepos  ejus  Jobanues. 

2« —  Anle  1140.  —  Notiflcamus  hominibus  prasentibus  et  futu- 
ris quod  domnus  Isembertus  cognomento  Escoblart  vir  nobilis 
donavit  Deo  et  Saucto  Johanni  de  Aurelio  pro  remedio  aaimç 
su^  et  parentum  suorum  terram,  ubi  fous  est  qui  vocatur  Ghau- 
celea,  in  parrochia  saucti  Florencii  de  Paizec,  tali  couvenlu,  uC 
homiues,  qui  ad  habitandum  ibi  veneriut,  habeant  canonici  iu 
dominio  scilicet  mausiones  et  hortos  et  ea  que  ad  habitandum 
conveniunt,  et  terram  quantum  duo  juga  boum  excolere  poterunt 
et  duo  arpenta  pratum  et  pascua,  hoc  est  in  dominio.  Cetera 
vero  omnia  dividentur  per  médium.  Hoc*  donum  factum  est 
in  claustro  Sancti  Gauterii  (3)  in  manu  domini  Gaucherii  prioris 
Aurelii,  audientibus  istis,  Aimerico  canonico,  Escoblart  fratre 
ejus,  et  Umberto  de  Fonte  Augerii,  et  Gaufredo  Ademari  cano- 
nico,  et  Petro  Joscelmi  canonico,  et  Petro  episcopo  laico. 

(I)  Il  s*agil  sans  doute  de  la  chapelle  de  Sainle-Marie-la-Claire,  com- 
mune et  canton  de  ChAteauneuf.  C*est  dans  ce  village,  situé  près  du 
bourg,  que  se  trouvait  anciennement  Téglise  paroissiale. 

(S)  Cette  expression  «  arpentum  »  n'est  pas  limousine,  on  sent  que  Ton 
est  sorti  ici  de  la  «  Patria  Lemovicensis  ».  Toute  cette  charte  s'occupe  en 
effet  de  localités  et  de  biens  situés  en  Berryet  naturellement  en  emprunte 
les  termes  et  les  usages. 

*  Fol.  60,  r«. 

(3)  Saint-Gaultier,  cheMieu  de  canton  de  Tarrondissement  du  Blanc.  Il  y 
avait  autrefois  un  important  prieuré  dont  on  voit  encore  les  ruines  aujour- 
d'hui. 


3"  —  Ante  1 140.—  Juxlà  hanc  terram  dooaverunt  Deo  et  Sando 
Johaani  de  Aurelioin  manu  fratrisGaucherii  mansum  qui  vocatur 
Moutinnum,  Geraldus  Corauset  fllius  ejus  Ardraet  Petrus  Boru- 
zaut,  el  uxor  ejus  Oda  et  fllius  ejus  Odo  de  Cent  et  Rixent  uxor 
Josberli  Coral,  pro  qua  causa  dedimus  eidem  Josberlo  jam  mortuo 
anniversarium.  Testes  sunt,  Petrus  Joscelmi  canonicus  et  Hum- 
bertus  de  Foute,  Ardra  prier  et  Aimericus  cognomeuto  Escoblart 
cum  canonicis  Aureliensibus,  scilicetpriore Gaucherie,  etGaufrido 
Ademaro  et  Petro  Gaucelmo  ut  ibi  ecclesia  conderetur,  tali  pacte 
scilicet  confessioues  et  offerta  et  sépulture.  Hujus  rei  testes  sunt 
Gaufridus  Ademarus,  et  IsimbertusEscoblart,  et  Umbertusde  Fonte 
Augerio.  Simul  cum  isto  dono  ooncedit  Isimbertus  canonicis  Au- 
reliensibus quicquid  adquirere  poterint  de  feudalibus  suis  in 
dominio. 

CCLXXXVIII 

(«    CHARTA   DE   LAVERNA.    » 

Ego  Petronilld  concedo  et  confirmo  donum  quod  prius  feceram 
Deo  et  Sancto  Johauni  de  Aurelio  de  manso  de  Laverna  pro 
anima  mea  et  amodo  dimitto  illum  ex  loto  liberum  et  absolutum 
in  pefpeluum  tenendum.  Si  autem  aliquis  amicorum  aut  propiu- 
quorum  meorum  de  hoc  quod  habeo  in  illo  invadere  atque  usur- 
pare  presumpserit,  ego  contradico  illi  ex  parte  Dei  et  ex  mea 
parte  omnem  aliam  terram  meam.  De  hoc  sunt  testes  domnus 
Beruardus  prior  de  Rufinnac,  Petrus  archipresbiter,  Bernardus 
de  Régnât,  Guillelmus  de  Ghaunac,  Geraldus  del  Meisii  et  alii 
plures. 

CGLXXXIX 

«   CHARTA   DE  DONIS  BOSONIS  GOMITIS   ». 

1086-1091. 

Quedam  mulier  nomine  Petronilla  ( \  )  misit  se  in  quodem  luco  (2) 

(1)  Cette  solitaire  qui  se  met  sous  la  direction  de  saint  Gaucher  devint 
sans  doute  Torigine  du  monastère  de  femmes  établi  près  d'Aureil  sous  la 
direction  de  saint  Gaucher,  et  qu'on  appela  bientôt  le  Bosc-las-Mongeas 
(Voir  jttpra  n*^  lxxix).  —  Celte  donation  du  comte  Bozon  se  place  aux 
premiers  jours  du  prieuré  fondé  par  saint  Gaucher,  puisque  Bozon  111 
porta  le  titre  de  comte  de  la  Marche  dès  1086,  et  qu'il  mourut  cinq  ans 
après,  en  1091,  au  siège  de  Confolent.  (VoirD.  808.) 

{t)  On  a  écrit  Silva  en  interligne. 
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pro  amore  Ghrisli,  quç  silva  erat  Bosonis  comilis  ad  quem  venit 
predicta  mulier,  et  postulavit  ab  eo,  ut  pro  amore  Doi  et  pro  reme- 
dio  anime  suç  donaret  illi  parlem  illius  silve  et  donum  illud 
concederet  monasterio  *  Sancti  Johannis  de  Aurelio,  cui  ipsa,  se 
condonaverat.  Qui  cornes,  accepto  consilio  ab  amicis  et  bajulis 
suis,  douavitDeo  et  SaQCto.Johaani  atque  predicto  mulieri  par- 
tem  predicte  silve  quam  bajuli  et  ipsa  mulier  sapit  pro  anima 
sua  et  parentum  suorum.  Hoc  donum  fuit  factum  in  porticu 
capelle  de  Domnum  {sic)  (1)  in  manu  fratris  nostri  Bernardi  de 
Abacia  et  in  manu  Stephani  nostri  Boni  hominis  (2).  Testes  sunt 
el  auditores,  Umbertus  de  Domno,  Umbertus  Apercept,  qui  et 
ipse  donavit  balliam  suam  de  bac  terra,  Bernàrdus  Chachanias  et 
ipse  quoque  donavit  hoc  quod  querebat.  Predicta  autem  mulier 
tenebit  terram  quantum  ipsa  voluerit  et  posteaipsa  et  terra  erant 
sancti  Johannis. 

GGXG 

«   CHARTA  DE   BUJALOU  ».  (3) 

1130  circa, 

Willelmus  de  Bujalo  (4),  positus  in  inflrmitatede  qua  mortuus 
est,  condonavit  se  ad  sepeliendum  Sanclo  Johanni  in  Aurelio  et 
dimisit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua  apud  Arfolios  (5) 

•  F»  60  V». 

(4)  La  Chapelle  du  Dognon.  Bien  qu*un  grand  nombre  d'endroits  portent 
ce  nom  en  Limousin,  il  s*agit  certainement  ici  du  Dognon,  commune  du 
ChAtenet-en-Dognon  et  canton  de  Sainl-Léonard,  dont  les  seigneurs  parais* 
sent  souvent  dans  ce  cartulaire. 

(9)  Bien  que  ce  nom  de  Bons-hommes  fut  spécialement  appliqué  aux 
moines  de  Fabbaje  de  Grandmont,  comme  oq  a  pu  le  voir  plus  haut 
(n^  ccLxxvi],  on  le  donnait  cependant  parfois  aux  ermites  el  à  des  reli- 
gieux quel  que  fut  Tordre  auquel  ils  appartinssent.  11  est  assez  curieux  de 
le  voir  employé  ici  pour  un  des  premiers  compagnons  de  saint  Gaucher. 
Il  ne  faut  pas  oublier  qu^Elienne,  avant  de  fonder  son  ordre,  avait  été  le 
disciple  de  Gaucher  et  que  ces  deux  saints  avaient  pendant  quelque 
temps  vécu  dans  des  cellules  toutes  voisines.  (Bibl.  nat.  mss.  iat.  n**  10891. 
Vita  S.  Gaucher U,  f'  83.) 

(3)  Bujaleuf,  commune  du  canton  d*Eymoutiers. 

(4)  C'est  sans  doute  le  même  Guillaume  de  Bujaleuf  qui  figure  au  n^  cccvi. 

(5)  Arfeuilles.  11  existe  bien  un  Arfeuilies  dans  la  commune  de  Saint- 
Panl-d'Eyjeaux,-  mais  il  parait  peu  probable  que  ce  soit  la  localité  dont  il 
s'agit  ici. 
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quatuor  sextarios  sigili,  al  Mas  Sobor  et  a  YillamoDtes  (I) 
quatuor  sextarios  sigilinis,  Al  Moatet  (2)  quatuor  sextarios  sigi- 
liais  et  quatuor  de  avena.  la  molendino  do  fiujalo  quatuor  sex- 
tarios sigilinis  et  nos  habemus  duos  et  flunl  sex.  Dimisit  simililer 
terram  que  vocatur  de  Monleum,  concedento  matre  sua  cujns 
erat  illa  terra.  De  hoc  sunt  testes  :  Gaucelmus  de  les  Aies  et 
Aimericus  frater  ejus,  Marbodius  de  la  Ribeira,  Florentia  mater 
defuQcti. 

GGXGI 

GUILLAU.ME  DES  AGES   DONNE   QUATRE   SETIERS  DE  SEIGLE  SUR  LES  MOULINS 

DE    PONGIBAUD. 

1130  circa. 

Guilelmus  de  las  Aies,  qui  vocabatur  li  Gros,  voluit  sepeliri 
apud  Johanaem  in  Aurelio  et  dimisit  Deo  et  sancto  Johanni  pro 
anima  sua  quatuor  sextarios  sigilinis  in  molendiui  {sic)  de 
Pongibalt.  Hoc  douum  concesserunt  fratres  sui  Gaucelmus  et 
Aimericus. 

GGXGI  l 

ALPASIE,    VEUVE   DE    GAUTIER   DE   BUJALEUF,    DEVIENT  RELIGIEUSE   ET  FAIT 

DIVERSES   DONATIONS. 

AnCe  1137. 

Domina  Alpasia,quçfuit  uxoi-Walterde  Bujalo,  condonavit  se 
Sanclo  Johanni  de  Aurelio  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris,  et 
posila  in  inûrmilatc  facta  est  monaca,  et  donavil  sancto  Johanni 
pro  anima  sua  quinque  sextarios  siligiuis  ad  mensuram  de  Nobi- 
liaco  in  décima  ecclosie  de  Ebolou  (3)  quam  habebat  de  capile 
suo  et  sex  denarios  et  unam  eminam  frumenti  et  gallinas  in 
terra  quç  est  prope  çcclesiam  de  Ejau  et  partem  suam  de  gallinis 
quas  habebat  in  villa  Sancti  Nicholai  (4).  Hoc  donum  faclum  est 

(«)  Villemonteix,  village,  commune  de  Bujaleuf. 
(S)  Le  Monteix,  village,  commune  de  Bujalcuf. 

(3)  Eybouleuf,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard. 

(4)  Saint-Nicolas  où  se  trouvait  un  petit  prieuré  non  loin  d*Aureii  et 
dépendant  de  lui.  (Voir  n*>*  xxx  et  ccxli. 
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in  manu  fratris  JElaiDaldi  *  prioris  claustri,  audientibus  istis  : 
OdoDe  canonico  Sancti  Johannis,  Rotgerio  Frui,  Pelro  de  Auge- 
rolas  canoaico  sancti  Leonainli,  Petro  Aldeberto  qui  fuerat  famu- 
lus  ejuB  domine,  coocedentibus  flliis  suis. 


GGXGIII 

ce  c[arta]  umberga  de  maraval.  » 

4137-1140 

Quedam  domina  uomine  Umbergua  de  Maraval,  fllia  Pétri  de 
Joviniaco,  posita  in  inSrmitate  condonavit  se  saacto  Johauni 
guam  accepit  Prior  et  ceteri  fratres  sororem  vivam  et  mortuam, 
donavit  Sancto  Johanni  de  Aurelio  duos  solidos  in  manso  qui 
vocalur  Lalos  (1),  qui  est  in  parrofia  sancti  Johannis de  Ligora  (2j, 
qui  solidi  sunt  reddendi  in  marcio.  Dimisit  similiter  sexdecim 
denarios,  in  mense  maio  reddendos,  in  terram  quQ  vocatur  Âm- 
boirens  (3)  iu  parofia  de  la  Crozila  (4).  Item  ad  opus  monasterii, 
dimisit  quinque  denerios  apud  Petrabuferiam  (5)  in  domo  6au- 
fredi  scutarii,  qui  sunt  reddendi  in  festivilate  sancti  Martini. 
Testés  sunt  Petrus  de  Joviniaco  frater  suus  et  domina  Stephana 
mater  sua,  Geraldus  de  Murs  canonicus  prior  Claustri,  Aime- 
ricus  de  Monte  canonicus.  Hanc  elemosinam  donavit  saacto 
Johanni  predicta  Umberga  soror  nostra  cum  consilio  et  conces- 
sione  Arualdi  cognomento  Ruii  qui  habebat  âliam  suam. 

GGXGIV 

a  GHARTA  DE  CUNNAG.  » 

Notum  volumus  esse  fidolibus  tam  presentibus  quam  futuris, 
quod  quedam  domina  nomine  Ermengardis  voluit  relinquere  so- 

•Fo  61,  r*. 

(4)  Lalait,  village,  commune  de  Saint-Jean-Ugoure. 

(2)  Saint-Jean-Ligoure,  commune  du  canton  de  Pierrebuffière. 

(3)  Aroboiras,  village,  commune  de  La  Groisille. 

<4)  La  Croisille,  commune  du  canton  de  Châleauneuf. 

(5)  Pierrebuffière,  canton  de  Tarrondissement  de  Limoges. 
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■  culum  deservire  Deo  in  loco  qui  dicitur  Cambonium  (  1  )  sub  dilio[ne] 
Saacti  Johaunis  Aureiieusis  tali  modo,  ut  ûlii  sui  dimitaat  ei 
omnem  terram  suam  quç  de  illa  movet  ia  vita  sua,  uude  (2)  et  illa 
vivat,  et  post  mortem  suam  habeatSauctus  Johanoes,  quarteram 
pro  eisdem  ipsisdonare  voluerunt  sancto  Johanni  exceptis  porcis 
et  vitulis  de  tali  moueta  quç  illo  tempore  curret  apud  Lemovicas. 
Testes  sunt  :  Zacharias  e^  Ugo frater  ej us,  et  Geraldus  cogaomeoto 
LigQoI. 

GGXGV 

«  MONFROBERT  CHANBO  ». 

1200  circa. 

Mausum  qui  vocatur  Monfrobert  et  bordaria[ra]  qu§  vocatur  la 
bordariaas  Servent,  quç  est  intra  raansum  de  Paaruac  (3),  donavit 
Ugo  Barriols  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aurelio  in  manu  fratris 
sui  Umbaldi  canonici  pro  anima  sua  et  patris  sui  et  pro  *  amore 
predicti  fratris  sui,  tolum  scilicet  quicquid  habebat  vel  habere 
poterat  in  hoc  manso  et  in  hac  bordaria  excepto  feudo  bajuli  sui, 
hoc  est  in  manso  unumsextarium  siliginisrasi  et  in  bordaria  unani 
minam  sigilinis  rasamet  duos  nummos.  Hoc  donum  factum  est 
apud  castrum  quod  dicitur  Crosenc  (4)  anle  portam  sancii  Ste- 
phani.  Audientibus:  Pelro  de  Casse uol  fratre  ipsius  Ugonis,  et 
Raimundo  Marvilla,  et  Petro  Porret  (5)  et  Airaido  Viger.  Sicut 
iste  Ugo  fecit  hoc  donum,  simiiiter  eodem  modo  et  eadem  racione 
donavit  Siguinus  cognatus  ejus  Deo  et  sancto  Johanni  in  manu 
predicti  Umbaldi  coguati  sui  totum  quicquid  ipse  habebat  in  hoc 
manso  et  in  hac  bordaria  excepta  parte  sua  predicti  sextarii  sigi- 
linis emine  et  duorum  nummorum.  Hoc  donum  fecit  Siguinus 
apud  Fraiseninas  (6)  sub  quercu.  Audientibus  Geraldo  de  Frais- 

(<)  Chambon  Sainte-Croix  (Voir  n«cLXxxvi).  Cette  donalion  montre  que 
dans  divers  prieurés  à  côté  du  couvent  d'hommes  il  y  en  avait  égalemenl 
un  pour  les  femmes  comme  le  Bost-las-Mongeas  qui  était  près  d'Aureil. 

(I)  Dans  le  mss.  il  y  a  undei,  ^ 

(3)  Parnac,  commune  de  Chambon. 
•  Fol.  6«,v°. 

(4)  Grozant,  commune  du  canton  de  Dun,  arrondissement  de  Guéret 
(Creuse).  L'église  est  consacrée  à  saint  Etienne,  premier  martyr. 

(5)  Pierre  Porret  était  contemporain  de  l'archevêque  de  Bourges  Guil- 
laume (1;&00  -)  1909).  Pour  ces  chartes  des  environs  de  Chambon  je  dois 
beaucoup  à  M.  Gabriel  Martin. 

(6)  Fresselines,  commune  du  canton  de  Dun,  arrondissement  deGuérct. 
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seninas  et  Âudeberto  fratre  suo,  et  Geraldo  Espinat  et  Âitnerico 
Abrucit  servienle  suo. 

CGXGVI 


IX   MAIHSUM   DEU  TEL   ». 

Ante  1090. 

Mansuin  (t  )  qui  dicetur  al  Tel  dédit  Stephana  de  SanctoGcfnesio, 
uxor  Gaucelmi  de  Viridario,  Saaclo  Johauni  de  Aurel  ubi  fuit 
sepulta  pro  anima  sua,  quod  donum  concessit  Raimundus  et 
avunculus  ejus  Petrus  Raimundus  de  Sancto  Paulo  tali  pacte, 
ut,  si  aliquis  eum  calumiaretur  Sancto  Johanni,  etille  non  posset 
adopusSancti  Johannis  liberare  eum,  alium  mansum  tantuni 
valeutem  daret  sancto  Johanni  et  istum  retineret.  Testes  sunt 
Arnaldus  presbiter  de  Sancto  Paulo  (2)  et  Petrus  de  Valeta  pres- 
biler  de  Sancto  Medardo{3),  Wilelmus  de  Poensac  canonicus 
Saiicti  Johannis  et  frater  Gaucherus  prior  in  cujus  manu  hoc  do- 
num factum  est. 

CGXGVI  I 

«    CHARTA   DE  NIZERA    ». 

Stephanus  sacerdos  et  Arbertus  sacerdos  de  Nouvic  (4)  dede- 
runt  Deo  et  sancto  Johanni,  de  Nizera  quatuor  seslairados  et 
unum  ortum  de  alodio  qui  est  in  Nouvic,  liberum  sine  querela 
pro  amore  Dei  et  pro  animabus  suis  et  ipse  Arbertus  dédit 
Johanni  sacerdoti  lanam  et  nascentium  de  décima  quam  habebat 
in  villa  que  vocatur  Nizera  (5). 

(<)  Celle  charte  est  la  reproduction  du  n^  xxxvi,  il  n'y  a  d'autre  diffé- 
rence que  la  mention  qu  Eliennelle  de  Saint  Genest  ici  mariée  à  Gaucelni 
du  Verdier.  Or,  le  n°  xxvn  la  disait  déjà  épouse  de  Geoffroy  Bernard,  il 
s'ensuivrait  qu'elle  aurait  été  mariée  deux  fois.  11  faut  toutefois  observer  que 
le  second  mari  porterait  le  nom  du  domaine  donné  antérieurement  avec 
le  consentement  du  premier. 

(2)  Saint-Paul-d'Eyjeaux. 

(3]  Sainl-Méard,  commune  du  canton  de  Chàleauneuf. 

(4)  Neuvic,  commune  du  môme  canton. 

(5)  Nezîèrcs,  village  de  la  commune  de  Neuvic, 
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GCXGVIII 


«  CHARTA  DEU  FRAISE  » 

1150  circa. 

*  Mansum  qui  vocatur  li  Fraises  fuit  alodium  Geraldi  de  La- 
runtf  et  Stephanus  Fulcherius  habebat  medietatem  de  illo.  Qui 
Stephanus  voiuit  eum  dare  Saacto  Johaani  et,  per  cousilium 
Geraldi,  in  manu  ejus  comparavit  illum  de  censu  suode  Geraldo 
Faluel  hoc  guod  ille  habebat,  et  de  omaibus  aliis  qui  aliquid  in 
illo  habebaut  tali  coaventu,  ut  daret  illuoi  sancto  Johanni  :  et 
poslquam  adquitavit  illum,  douavit  illum  sanclo  Johanui,  conce- 
dente  prediclo  Geraldo  de  Laruut,  qui  Geraldus  doiiavit  similiter 
hoc  quod  habebat.  Âudiente  Petro  Richar  procuratore  ejus  et 
Bainaldi  do  la  Curte. 

Et  poslea  Rotgerius  de  Larunt  et  Geraldus  frater  ejus  venerunt 
in  capitulo  sancli  Johannis  et  concesserunt  hoc  donum  et  omaia 
dona  quç  fecerat  pater  eorum  coram  omnibus  fratribus. 


GGXGIX 


«    CHARTA   DEU   MONT    ») 

1 110  circa. 

Apud  Monlem(l)donavit  Bertrannus  de  Plaza  et  Geraldus  frater 
ejus  Deo  et  sancto  Johanni  aliam  bordariam  pro  auimabus  suis 
et  pro  anima  fralris  suis  Pétri  in  manu  Pétri  Gaucelmi  canonici 
sancli  Johannis.  Âudiente  Rainaldo  et  filio  ejus  Petro  de  Vileta. 
Hoc  factum  apud  Yiletam. 

Ibidem  apud  (2).  Aimerico  de  Fonleon  et  Gaucelrao  Lebreiro, 
et  Aiemaro  de  les  Molesras  et  aliis  pluribus.  Hoc  donum  fac- 
tum est  apud  Montet  in  manu  fralris  Gaucherii  prioris. 

*  Fol.  62,  ro. 

(1)  Rapprocher  n^CLxvn  r<». 

(2)  11  y  a  apud,  mais  il  faut  lire  sans  doute  ab  Aimerico,  etc.,  auteurs 
d'une  seconde  donation . 
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CGC 


i<   DE  GHAISON  » 

1100  circa 

Ego  frater  Petrus  de  Ghaisoa  dooo  et  concedo  Deo  et  Sanclo 
Johanni  de  Aurel  pro  salute  animç  meç  et  pro  anima  domini 
Wilelrni  Frolgerii  et  aliorum,  qui  hediflcaverual,  et  elemosinas 
sua8  fecerunt,  locum  et  monasteriurn  Cheison  (1)  iu  manu  domni 
Ghaucherii  prioris,  et  quicquid  ego  adquisieu  et  deinceps  adqui- 
ram  tali  conveutiooe  ut,  quandiu  ego  vivam,  habeam  domiaatiO' 
nera  predicli  loci  et  quicquid  ego  acquisiero,  et  dominus  in  loco 
illo  dcderit  sive  terrain  aut  censum  vel  homines  seu  aliquid 
aliud  ibi  semper  ad  faciendum  servitium  Dei  romaneat.  Post 
mortem  vero  meara  volo  ut,  sicut  ego  in  vila  mea  tenui,  ita 
Prior  ille,  qui  in  capitulo  de  Aurel  a  Priore  et  a  fratribus  eleclus 
fuerit,  simiiiter  per  omnia  teneat  ;  qui  Prior,  postquam  obierit, 
facta  electione  aut  de  Aurel  aut  *  de  Cheison,  Prior  de  Aurel 
juxtaquod  melius  viderit  secundum  Deum  cum  fratribus Priorem 
eligat.  Ego  frater  Gaucherius  hoc  scripsi  (2). 


(4)  Cheissoux,  village  au  nord  de  la  commuDe  de  Bujaleuf, canton  d*Ey- 
mouiiers.  La  chapelle  construite  dans  ce  hameau  était  anciennement  une 
annexe  de  Champnétery,  aujourd'hui  commune  du  canton  de  Saint-Léonard. 
Destinée  par  de  pieuses  fondations  à  faciliter  Texercice  du  culte  dans  cette 
région,  elle  parait  ici  donnée  avec  a  son  monastère  »  par  son  desservant  à 
saint  Gaucher  pour  en  assurer  le  fonctionnement.  Mais  cette  terre  de  Gheisou 
fut  peu  après  donnée  par  saint  Gaucher  lui-même  à  Aton,  prieur  de  Saint- 
Léonard  {Documenté  historiques,  t.  I,  p.  137),  lequel  était  mort  vers  H35 
ou  1130.  On  peut  donc  assigner  à  notre  charte  soit  les  dernières  années  du 
XI*  siècle,  soit  les  premières  du  xir,  d*au(aijt  que  le  donateur,  Pierre  de 
Cheison  est  contemporain  de  la  première  croisade  (V.  n<*  clxv). 

*  Fol.  6î,  V». 

(9)  Ceux  qui  soutiennent  que  saint  Gaucher  a  écrit  lui-même  ce  cartu- 
laire  en  8*appuyant  sur  cette  charte  de  Cheison  ne  prennent  pas  garde 
que  toute  cette  partie  du  manuscrit  est  d*ane  transcription  manifestement 
postérieure. 
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GGGI 


«  GHARTA  DE  MANSO  DE  VAL.  » 


1 100  circa. 

Medielatem  de  manso  qui  vocatur  Val  (t),  in  quo  videntur 
stare  li  Maurel,  dédit  Deo  et  sancto  Jobanni  Bernardus  Gaus- 
bertus.  FecithocdoDum  et  nepta  sua,  quç  appelatur  laVulps,  pro 
animabus  suis,  fiernardus  Gausbertus  fecit  hoc  doQum  in  capi- 
tule in  manu  fratris  Gaucherii  prioris  coram  cunctis  fratribus. 
Postea  la  Vulps  neptis  ejus  fecit  donum  apud  Sanctum  Paulum(3) 
in  manu  fratris  Stephani  bajuli  Sancti  Johannis.  Audieatibus 
Arnaldo  presbitero,  et  Bernardo  Gausberto  avunculo  predicte 
femine  que  vocatur  la  Vulps.  Similiter  donavit  predictus  Bernar- 
dus Gausbertus  unam  bordariam  apud  les  Escuras  (3)  in  eodem 
capilulo  et  predicta  neptis  ejus  coram  eisdem  testibus. 


GGGII 


i(  CONSTANTINUS  D  AUREL.  » 

11 10  circa. 

Constantinus  de  Âurel  habuit  unum  filium  qucm  mortuum 
fecit  sepeliri  apud  Sanctum  Johannem  in  Âurel,  pro  cujus  anima 
dédit  Sancto  Jobanni  apud  villam  quç  vocalur  Chesa  (4)  unum 
ortum  de  alodio  suo  quod  habebat  ex  parte  matris  snç  et  dédit 
unum  solarium  apud  Vilolam  (5)  quod  babebat  de  quodam  vira 
probo,  qui  dederat  nobis  totum  mansum.  Hoc  donum fecitin  manu 
fratris  Btephani,  audiente  Amelio  socio  suo;  denique  positus  in 


(I)  Lavaud,  village  commune  de  Salnl-Paul. 

(i)  Saini-Paul-dXyjeaux,  canton  de  l'arrondissement  de  Limoges. 

(3)  Leycuras,  hameau,  commune  de  Boisseuil. 

(4)  Probablement  La  Chèzc,  village  commune  de  Sainl-Just. 

(5)  ViroUe,  village  commune  d'Aurcil, 
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ialirtuilale,  qua  et  mortuus  est,  dédit  Deo  et  saucto  Johaanl  pro 
anima  sua  unum  pratum  de  alodio  suo  quod  habebat  ex  parte 
matris  suç  in  manu  fratris  Stephani.  Audiente  nepote  suo, 
qui  fuit  extinclus  Sancti  Marcialis,  et  Âmelio  socio  Stephani. 


CGGIII 


«  DE  ECCLESrA   SANCTI  JULIANI  DE   LERUNT.    » 


Ânte  1140. 


Hoc  estfeudum  presbiterale  de  ecclesia  Sancli  Juliani  de  La- 
runt  (I)  :  Mansum  de  foute  Arnaldi  (2)  ;  mansum  de  Bachalaria  ; 
mansum  de....;  mansum  de  Ausium  (3);  mansum  de  la  Ge- 
uesta  ;  duos  mansos  a  Beccadanaga  ;  unum  mansum  a  Trasriu  (4)  ; 
duas  bordarias  a  la  Chalmeta;  mansum  de  Larnet;  mansum  de 
Montel  ;  mansum  de  las  Aies;  mansum  qui  dicitur  al  mas  Suble- 
sias  ;  bordaria  de  la  Costa;  la  vila  de  la  Ribœrola  in  quasunt  octo 
bordarias;  bordaria  de  Alta  Chalm;  bordaria  del  Salbars ;  mansum 
de  Duobus  ri  vis  "  ;  mansum  de  Plauschams  ;  bordaria  del  Selaus; 
bordaria  de  Gledat  (5);  duas  bordarias  a  Castras.  In  hoc  feudo  quod 
ad  ecclesiam  pertinet,  et  est  totum  li  blat  quale  cumque  ûat  in 
hac  terra,  décima  pertinet  ad  ecclesiam.  In  hoc  feudo  non  est 
ballus  aec  aliquis  homo  qui  possit  aliquid  querere  nisi  ecclesia. 
De  hoc  feudo  donat  Geraldus  de  las  Aias  partem  suam  Deo  et 
sancto  Johanui  pro  aninia  sua  et  pro  amorefiliç  suç  Iverne  quam 
obtulitsancto  Johanni  ad  serviendum  Deo  in  manu  fratris  Gau- 
cherii  prions  ejusdem  loci. 


(i)  SaiDt*Julien-le-Pelit,  commune  du  canton  d'Eymoutiers. 

(9)  Il  a  été  impossible  d'identifier  la  plupart  de  ces  localités  'dont  les 
noms  sont  aujourdMiui  inconnus  dans  la  commune  de  Saint-Julien- 
le-Pelit. 

(3)  Ou  Ausiam. 

(4)  Tras-Rieux,  hameau  commune  de  Saint-Julien.  11  y  avait  un  autre 
village  de  ce  nom,  paroisse  de  Saint-Amand-le-Petit.  L'Artige  et  les 
Allois  (H.  5496,  p.  183)  y  avaient  des  biens. 

•  Fol.  63,  r«. 

(5)  Le  Clédat,  village,  commune  de  Saint- Julien. 
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CGCIV 


«   CHARTA  DE  BROLIO.   » 

1 125  circa, 

Quum  humaiius  animus  facile  quecumque  audit  ferme  tradit 
oblivioai,  hec,  ut  in  mecnoria  habeaulur,  scriplure  memoriç  suh- 
ponere  proposuimus.  Noturn  ut  omnibus  lam  fuluris  quampre- 
sentibus  Gaucherium  Âureliensem  priorem,  consilio  et  conces- 
sione canonicorum ejusdcm  loci,  taleQrmum  cum GeraldodeCano 
canonicisque  Sancti  Aredii  (I)  peregisse  de  ecclesia  Brolii  (2), 
que  hedificala  fuit  in  pairochia  Sançii  Maximi  Casteliensis  (3), 
quia  cognitum  est  eam  esse  in  alodio  Sancti  Aredii.  Quicquid 
Petrus  de  Circiliaco  dono  vei  precio  adquisivit,  ,due  partes  dentur 
canonici[s]  Sancti  Johannis  Aureliensis,  tercia  vèro  canonicis 
Sancti  Aredii  concedatur.  Quocumque  vero  tempore  canonici 
Sancti  Aredii  servicium  ecclesie  Brolii  facere  voluerint,  eodem 
modo  terciam  partem  eorum  quç  aitari  offerentur  et  çtiam  judi- 
Ciorum  infirmantium  accipiaot.  Sin  autem  canonici,  Aureliensis 

({)  Le  Chapitre  deSaint-YrieiXj  actuellement  chef^lieu  d'arrondissement 
du  département  de  la  Haute-Vienne.  (V.  page  SOI.) 

(t)  Le  Breuil,  non  loin  de  Juiilac,  canton  de  [^arrondissement  de  Brive 
(Corrèze).  Il  y  avait  en  cet  endroit  «  capellam  sine  cura  dîctam  vulgaliler  n 
Brolhio  a  la  vielha  prope  locum  vocalur  vulgaiiter  la  Ghenongia  prope  JuiU 
lacum  ».  (D.  855,  pièce  9.)CeUe  chapelle  devint  le  siège  d'un  petit  prieuré 
de  peu  d'importance  sous  le  vocable  de  saint  Jean.  On  l'appelait  également 
Sainte-Catherine  de  la  Roye,  du  nom  du  tènement  principal  qui  en  formait 
la  dotation,  a  mansum  seu  tenementum  vocatum  de  la  Roya  parrochie 
ecclesie  St-Maximini  situm  inter  capellam  de  Brolio  ex  una  parte  et 
mansum  de  la  Quintinia  ex  altéra.  (D.  856,  pièce  1.)  Cette  paroisse  de 
Saint-Maxim  in  ou  de  Sainl-Mesmin  faisait  partie  de  l'ancien  archtprétré 
de  Lubèrsac.  (D.  652,  p.  378.)  Elle  existait  encore  au  commencement  du 
xvni*  siècle,  en  i7ll.  (D.  866,  dernière  pièce).  Mais  elle  a  été  supprimée 
depuis,  et  démolie  en  1745  d'après  le  Fouillé  de  Nadaud. 

On  ne  s'explique  guère  que  dans  le  répertoire  général  des  titres  du  prieuré 
d'Aureil  fait  par  Tourniol  le  prieuré  du  Breuil  a  la  Vielhe  soit  indiqué 
(D.  649,  p.  358)  comme  situé  dans  la  paroisse  de  la  Celie-Dunoise,  com- 
mune [du]  canton  de  Dun  (Creuse).  Il  analyse  cependant  les  titres  indiqués 
plus  haut. 

(3)  Voir  la  noie  précédente. 
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qaiçcclesiesemeiik,ilIasuscipiaDt.  Sepullurç,  qaidem  caaoaici 
Saacti  Aredii  terciam  partem,  seu  serviaat,  seu  aoa  serviaat,  sine 
lite  percipiaat.  Quicumque  predictç  çcclesiç  Brolii  vel  terrain  vel 
aliquidaliud  donare  voluerit  sicut  definitum  est,canonicisSaiicli 
Aredii  et  Aurelieasibus  dividatur.  Si  quis  autem  nobilium  vel  igno* 
bilium  infra  termines  ab  Albischeriis  (l)ad  Bujesium  descenden- 
tes  vel  in  parrochia  Sancti  Maximi  Gasteliensis  predicte  çcclesiç 
terramdederit,  intra  eosdem  participes  *  similiter  distribuatur.  Si 
quis  vero  fortuita  cujuslibet  ordiniscanonicus  factus  vel  apud  Au- 
reliensem  çcclesiam  in  sepultura  receptus  monasterio  Aure- 
liensi  aliquid  in  proprio  dederit,  omni  divisione  post  posita,  ab 
Aureliensibus  iirmiter  possideatur.  Si  quis  auteoi  in  presentia 
alicujus  Aureliensis  canonici^absentibus  canonicis  Sancti  Aredii, 
vel  in  presentia  canonicorum  Sancti  Aredii,  absentibus  Aurelien- 
sibus, terram  vel  aliquid  aliud  predicte  çcclesie  Brolii  dederit, 
supra  dicta  divisione  inter  ipsos  disrtibuatur.  Hujus  participa- 
tionis  testes  sunt  :  Gaucherius  prier,  Rainaldus  subprior,  Ste- 
phanus  Bajulus,  Geraldus  de  Beirut  Aurelienses  canonici;  deindo 
Gauiredus  archipresbiter,  Wiielinus  Gertnanus,  Petrus  Jorda- 
nus,  Aimericus  de  Peirussa  (2),  atque  Wido  Flamens,  Bernardus 
Gatus  tttt 

VIDELIGET  AURELII 

Quicumque  vero  infra  designatos  termines  ot  in  Parrochia 
Casteliensi  Aureliensi  monasterio  terram  suam  tribuere  voluerint 
a  canonicis  ejusdem  loci  in  dominio  possideatur  (3). 

GGGV 

V  CARTA  DE  TELLOL  »  (4) 

1140  circa, 
Amicis  etfratribus  nostris  presentibus  et  futuris  notifilcare  vo- 

(I)  Sans  doute  la  môme  localité  jadis  paroisse,  citée  ch.  cxuiduGarl. 
de  Vigeois  où  on  lit  :  a  factum  anie  ecclesiam  S'-Jacobi  de  Albischers  ». 

♦  Fol.  63,  V. 

{t)  On  trouve  Pierre  Jordan  et  Âymeric  de  Peyrusse  mentionnée  comme 
chanoines  de  Saint-Etienne  en  4 136.  (Bibl.  nat.,  fonds  lat.  n**  47118,  f^ST). 

(3)  Ces  lignes  da  manuscrit  sont  beaucoup  plus  espacées. 

(4)  Celte  pièce  n*est  que  la  répétition  du  n«  ccxxxix.  Elle  est  transcrite  Ici 
parce  quelle  s*y  trouve  plus  complète.  Les  variantes  sont  relevées  en  note. 


} 


lumus  quod  Geraldus  del  Bi*oill  (l)douavU  Deo  et  sancto  Johanoi 
pro  anima  sua  et  pareutum  suorum  de  alodio  et  de  terra  sua  bos- 
cum  et  planum  quod  vocatur  Tellol  (2),  et  alodium  de  villa  (que 
dicetur  la  Silva}  (3)  cutn  terra  que  (4)  perliaet  ad  eandem  villam 
et  omnes  homines  qui  in  ea  abitant  (5)  et  la  bordaria  de  Freoif  et 
medietatem  de  las  Absalas  (6)  et  medietatem  (de  la  bordaria  de  la 
Charonna  et  partem  suam  deus  Ghargat  sicut  determiuatum  est. 
Donavit  similiter)  decimam  (7)  molendini  de  Sancto  Germano  et 
donavit  decimam  de  domo  sua  quicquid  in  eadispensaretur  (8). 
Hoc  donum  fecit  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris  SanctiJohan- 
nis.  Testes  sunt  :  Stephanus  del  Broil,  Hugo,  Petrus  Âimoinus 
G[eraldus]  de  Tauron  et  Airaudus  de  Tauron,  Ramnulfus  de  Sau- 
zet  (9)  et  postea  concessit  hoc  in  capitulo  coram  omni  conventu. 
Donavit  etiam  se  ipsum  Sancto*  Johanni  in  capitulo  coram 
cuncti[s]  fratribus  ad  canonicum  ita  ut  quamdiu  maneret  ia  se- 
culo  per  obedientiam  esse[t]  (tO)  ibietjuxla  preceptum  Prioris. 
Postea,  staluto  termine  et  placitoapud  los  Ghargat  (11),  confirma- 
vit  hec  (12)  doua  ita  libère  et  absolule,  ut  si  quid  forte  aliquo 
modo  retinuisset,  tolum  solvit,  donavit,  gurpivit,  in  manu  fratris 
Gaucherii  prioris.  Testes  sunt  :  P[etrus]  G[eraldus]  Archipres- 
biter  (13),  Stephanus  de  Brolio,  Ugocanonicus,  Arnulfus  (  14),  Ar- 
naldus  de  Luir,  Airaldus  (15)  de  Tauron,  Ramnulfus  de  Sauzet. 
P[etrus]  Gforaldus]  milesdeSanctaFerriola(16)  (Deinde(i7)cousi- 
lioinitoejusdem  G[eraldi]del  Bruil,  émit  Stephanus  del  Broil  de 

(I)  CCXXX1X,  Broil. 
(3)      îd.,      Telol. 

(3)  Les  parties  entre  parenthèses  ne  se  trouvent  pas  dans  le  n°  ccxxxix. 

(4)  GGXXxix,  Que. 

Habitant. 

Absallas. 

Décime. 

Disrelur. 

Sauset. 

*  Fol.  64,  r«. 
(10)  ccxxxix,  Esset. 

(4  i)      id.^      Postea  statuto  placito  apud  le  Ghargat. 
(49)      id.,      Hec. 

(13)  Pierre  Gérard  de  Frachet,  archiprétre  en  H40.  (Bibl.   nationale, 
fonds  latin,  n«  1H18,  f«  t8). 

(44)  Ce  témoin  ne  figure  pas  dans  le  n^  ccxxxix. 

(45)  ccxxxix,  Airaudus. 

(16)  Ferreola,  Sainte-Ferréole,  commune  du  canton  de  Donzenac. 
•    (17)  Toute  celle  fin  depnis  «  Deinde  v  ne  se  trouve  pas  au  n^  ccxxxix. 


(») 

id.. 

(«) 

Id., 

(') 

id.. 

(«) 

id.y 

(9) 

id.. 
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Johaaiie  Ramuulpho  et  fllio  suo  Guidone  la  bailla  quam  ipsi  ha- 
bebant  in  villam  que  dicitur  la  Selva,  lestui  et  tôt  lespleit  la  per- 
petuum,  unde  dédit  eis  quinque  solidos  et  quinque  sextarios  de 
segle  per  camm  tempus.  Hoc  coucesseruiit  jurejuraado  in  manu 
'G[eraldi]  dol  Broii  et  Slephauo  {sic)  del  Broil,  audientibus  rusti- 
cisejusdem  villç. 

GGGVI 

GÉRALD    OU    CLUSEAU   DONNE    CINQ  SOUS    DE    RENTE  SUR    LE   MAS   SIREDENT 

ET   LE  GHAMP-LUCET. 

11 10  circa. 

Notificamus  fratribus  nostris  quod  quidam  miles  nomine  Ge- 
raldus  del  Clusel  donavit  Deo  et  Sancto  Jobanni  de  Aurelio 
quinque  solidos  per  unum  quemque  annum  reddendos  in  manso 
qui  vocatur  Siredentin  parrofla  deuGuoisaet  unum  campum  qui 
vocatur  Cham  Lucet  (1)  prope  ecclesiam  sancti  Medardi,  coram 
omnibus  fratribus  in  capilulo  in  manu  fratris  Gaucherii  prioris 
qui  clausus  erat  suus  in  dominio.  Hoc  fccit  pro  amore  ûliç  sug 
Giberge  quam  posuit  monacham  in  Aurelio.  Testes  sunt  :  Wido 
Rasa»  Isembardus  Sicardus. 


GGGVII 

IVERNA    DITE    CONTORISSA    SE    FAIT    RELIGIEUSE     ET    DONNE 

LE   NAS  COMTORISSE. 


1101 


Presentibus  etfuturis  volumusesse  uotum,  dominàm  quandam 
deliarontscilicetlvernam,  que  vulgaritervocabaturComtorissam, 
dédisse  Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aurelio  in  perpetuum  possiden- 
dum  mansum  unum  a  Rosier  (2)  cum  assensu  et  voluntate  domini 

(1)  Cham  Musset.  Voir  D.  651,  f«  5.  v^ 

(3)  RozierB,  commune  du  cantou  de  GhâteauDcuf. 

45 
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sai  Rotgeriide  Laront  etliiiiorumsuoriim  quem  maasum  avulgari 
iiomiiie  suo  yoluit  appellari  mansum  Comtorisse.  Que,  cum  mu- 
lasset  habituai  secularem,  vivens  regularilerin  Aurelioubiet  vi- 
tamfiaivit,  depropriocensuquitlavitpredictummaiisumabomui- 
bus  illis  qui  aliquarn  querelam  parvam  vel  magnam  ibi  haberc 
videbaiitur.  Hoc  fecit  pro  anima  sua  et  viri  sui  et  âliorum  suo- 
rum.  Factum  est  hoc  in  presencia  prioris  Gaucherii,  tempore  Um- 
baudi  (l)  episcopi  Lemovicensis.  Presentibus  et  audientibus 
Petro  Marbodii  capellano  de  Rosier  et  Pelro  Richart  serviente 
dominorum  de  Laront;  de  canonicis  Aureliensibus  Petro  Guilelmi, 
Begone  et  Pelro  Fulcherii  et  multis  aliis,  anno  domini  raille- 
simo  centesinio  primo. 


GGGVIII 


RAYMOND  DE  BRIDIER  ET  RADEGONDE  SA  MÈRE  DONrtENT  LE  MAS  DE  CBAMBO?( 


Ante  1140. 


*[S]go  Raimundus  de  Brider  (2)  et  mater  meaRedeguudis  doûa- 
vimusdimidium  mansum,  qui  est  ad  Gambuni,  ad  ipsani  çccle- 
siara  pro  remedio  auimarum  nostrarum.  Testes  snnt  Humberlus 
de  Laureira,  Bernardus  de  Munibumnanl. 


(  I  )  Malgré  sa  déposition  en  Tannée  \  0i)5,  Umbaud  continua  quelques  temps 
encore  ses  fonctions  épiscopales.  On  sait  que  celle  môme  année  il 
termina  un  différend  avec  les  religieux  de  Déols,  et  même  au  mois  d'avril 
1096,  avec  ceux  de  l'abbaye  de  la  Chaise-Dieu.  Mais  on  croyait,  d'après 
un  passage  du  carlulaire  de  Tulle,  que  le  siège  élail  absolument  vacant  à 
la  tin  de  celle  année,  et  que  peu  après  Guillaume,  abbé  de  Saint-Martial, 
élu  évèque  à  sa  place,  avait  sans  contestation  présidé  au  siège  de  Limoges. 
I/acte  daté  de  notre  cartula*.re  est  cependant  formel.  Faut-il  admettre  que 
la  soumission  d'Umbaud  à  la  décision  du  synode  et  à  l'ordre  du  Pape 
n*ait  pas  été  entière  el  sans  relour?  Disons  seulement  que  la  charte  trans- 
crite ici  est  d'une  main  différente  du  resle  du  carlulaire. 

•  Fol.  64,  yo. 

(ï)  Le  donjon  du  chûlcau  de  Bridiers  s'élève  encore  non  loin  de  La  Sou- 
terraine (Creuse). 
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GGCIX 

GAUBEKT   ET   BOSON  SON   FRÈRE   DONNENT    LE   MAS-MILLOU  ;    RAMNULFE 
BRUNOD   Y   AJOUTE   LES   DROITS  QUI    LUI   APPARTIENNENT 

1 140  circa, 

1*  [P]resentibus  et  futuris  volo  notificari  quod  ego  Gaubertus  el 
Boso  fraler  meus  donamus  el  concedimus  Deo  et  Sanctç  Gruci  de 
Cambono  (1)  hoc  quod  habemus  el  alius  habet  de  nobis  in  mans 
qui  dicitiir  H  mas  Milum  apud  Ghambum  in  manu  fralris  Gau- 
cherii  prioris  de  Aurelio  pro  animabus  nostris  et  patrum  ac  pa- 
rentum  uoslrorum  ;  et  concedimus  defenderc  et  raciocinari  hoc 
donum  coulra  parentes  nostros,  si  quis  voluerit  calumniari.  Au- 
dientibus  et  presentibus  islis  :  Slepbano  de  Brolio,  Johanne  de 
Cambono,  Beruardo  Ghabot,  Polro  de  Broilio,  Bernardo  de  Gut- 
mont. 

2*  Denique  Ramnulfus  Brunod  voluit  fieri  canonicus  in  mo- 
nasterio  Aureliensi  et  facta  petitione  sua  et  accepta  concessione 
beneflcii,  donavit  Deo  et  Sanclç  Gruci  de  Cambo  quicquid  habe- 
bat  in  mansum  Milium  qui  est  apud  Gambum  in  manu  fratris 
Gaucherii  prioris  de  Aurelio  coram  fratribus  in  capiluio  saacti 
Johannis.  Quod  donum  concessit  Florencia  soror  sua  cum  fiiio 
suo  Geraldo  in  manu  fratris  nostri  Unbaldi  Deo  et  Sanctç  Gruci. 
Audiente  Petro  Pulverel  clerico,  et  Rannulfo  Brunot  fralre  suo, 
etPelroDedianummarilosuo.  Hoc  donumfactum  est...  (inachevé). 

GGGX  à  GGGXII 

SEGUIN  DE  LIMIÈRES  ABANDONNE  SES  DROITS  SUR  LA  MÊME  TERRE  DE  CHAMBON 

j».  — .  1215  circa.  —  [DJompnus  Seguinus  de  Liueiras  dédit  et 
conccdit  Deo  el  Sancteç  [sic)  Gruci  de  Gambo  hoc  quod  habebat 
vel  requirere  polerat  in  manso  qui  vocalur  mansum  Miiloni. 
Hoc  factum  est  apudClaustrum  de  Cambo.  Audientibus  teslibus  : 
Umbaldo  priore  (2)  supradicti  loci,  Geraldo  Esibardo  presbitero, 

{\)  Chambon-Sainle-Crolx,  voir  plus  haut  n»  clxxxvi. 

(I)  Umbald  était  prieur  de  Cbambon  alors  que  Raynald  Tétait  d*iurcil 
(Voir  3<*).  II  en  résulte  qu'entre  les  donallons  du  n*"  cccix,  faites  du  temps 
de  saint  Gaucber  el  celles-ci,  il  s'est  écoulé  trois  quarls  de  siècle. 
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Bernardo  Olivario,  Ildeberto  de  Fraxenis,  de  quo  dono  ipse  prior 
Seguino  decem  solidos  oblulit. 

2°.  —  1215  cîrca. —  Goiïredus  de  la  Cela  (1)  et  fratresejus  Ude- 
bertus  et  Petrus  et  Geraldus  et  Airaldus  de  Moatibuset  frater  ejus 
Uldinus  dcderuiit  vicariara  quam  requirebant  in  villa  '  de  Cam- 
bono  et  ia  hominibus  et  in  femiuis  pro  remedio  animarum  eorum. 
Hoc  donuDi  factum  est  apud  Cambonum  in  die  festivitatis  sanctç 
Cmcis.  Audienlibus  compiuribus  testibus,  Goffrcdo priore  mémo- 
rati  loci  et  Ildeberto  Archidiacono  et  decano. 

3*.  —  1215  circa.  —  Boso  Sulpicius  dédit  Deo  et  Sanclç  Cruci 
simililer  quod  habebat  vel  requisierat  in  supradicta  vicaria  pro 
animabus  parentum  suorum,  existente  teste  Unbaldo  priore  et 
Loerio. 

4*.  —  1218  circa,  —  Siguinus  de  Lineras  dédit  Deo  et  Sanctç 
Cruci  de  Cambono  hoc  quod  habebat  vel  requirebat  justç  vel  in- 
juste in  terra  de  Marzet  vel  in  heredibus  scilicet  in  Stepbaao  et 
uxore  et  infantibus  eorum;  et,  ut  hoc  donum  firmiter  lenuisset,  et 
fratribus  de  Colla  videlicet  Gausfredo  et  Ildeberto  et  Petro 
atque  Geraldo  concedere  fecisset,  centum  solidi,  quos  ipse  de- 
bebat;  soluti  sunt  a  Priore  et  a  fratribus  supradicti  loci.  Hoc 
donum  factum  est  in  claustro  memorati  loci.  Audientibus  istis  : 
Bainaldo  priore  Aureliensi  cujus  manu  firmatum  est,  Umbaldo 
priore,  Ugone  canonico,  Bernardo  Oiver,  Ildeberto  de  Fraxenis. 

5^.  —  1218  circa,  —  Simili  modo  Gansfredus  de  Cella  et  fratres 
ejus  lldeberlus  et  Petrus,  ideo  quod  recognoverunt  non  recte  ha- 
bere  se  hoc  quod  requirebant  ex  pacte  Siguini  et  Matris  ejus  vel 
patris  (?(fom5,dederuntetconcederuntDeoet  Sanctç  Cruci eandem 
terram  et  eosdem  heredes  excepto  recto  quod  in  hominibus  ex  pâ- 
tre eorum  habere  putabant  scilicet  decem  denarios  vocatos  com- 
mendam  cloensam,  qu§  divisa  est  inter  eos  et  parentes  illorum.  Et 
ut  hoc  donum  ab  eis  firmiter  teueatur,  et  Geraldo  absente  fratrc 
eorum  c(»acto  concedenle  donum,  sicut  illi  concesserint,  pecierunl 
in  supradicto  loco  cantare  missam  pro  animabus  parentum  suorum 
et  insuper  a  Priore  loci  viginti  quinque  solidos  acceperunt.  Hoc 
recognoverunt  (2} et  dederunt,  audientibus  istis  :  Umbaldo  priore, 
Geraldo  Duni,  Airaldo  Choa,  Geraldo  Brochun.  Ita  duo  scilicet 

(<)  La  Gelle-Dunoise,  canton  de  Dun-le-Palleleau  (Creuse). 

•  Fol.  65,  r«. 

(3)  Les  deux  lettres  re  sont  en  interligne. 
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6[au8fredu8]  et  I[ldebertus]  concesserunt.  Sed  lercius  videlicet 
P[etrus]  cODcessit,  audieote  Umbaldo,  Geraldo  presbitero,  Her- 
berto  de  Valada,  S.  de  Marzet. 

CGGXIII 

C(    LAS    FORGAS    » 

1140  circa. 

^Notumsit  omnibus  tam  presentibus  quam  fuluris  quod6[eral- 
dus]  cogDomeiito  la  Suriz  pro  anima  sua  et  aniniabus  parentum 
suorum  et  pro  duobus  filiis  suis  6a.  Sarrasi,  et  Umberto  lo  Tort 
quos  mislt  canonicos  in  Aurelio  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  ter- 
ram  de  las  Formas  (I)  et  lo  Froi  de  grant  Sagua  C2);  tali  videlicet 
practo,  ut  canonici  ecclesiam  domos  et  ortum  sicut  constitutum 
est  et  tantum  terre  quantum  de  domo  sua  po&sent  excobre  in 
dominio  habereut.  Alleram  terram  ominibus  suis  ad  complentan- 
dum  et  cxcolendum  dai*ent  fruclus  que  mediatatem  subi  retineu- 
tes,  alteram  illi  redderent.  Hoc  autem  faclum  est  in  manu  Gau* 
cherii  prioris.  Textes  sunt  Gaufridusde  Brugeriaet  Stophanus  de 
Brolio. 

CCCXIV 

DONATION   DE  LA   TERRE   DU   MONT   ET   DE    LA    DIME  DE  CELLE  DE  LINOU 

< [47-1 189. 

Notum  sit  omnibus  tam  futuris  quam  presentibus  quod  Gérai- 
dus  la  Moschaet  frater  suus  Bernardus  la  Moscha  et  Petrus  OU- 

*  Fol.  65,  V*. 

(1)  Les  Forges,  village  de  la  commune  de  Fresselines,  canton  de  Dun-le- 
Palleteau. 

(2)  La  froi  de  grant  Sagna,  terrains  incultes,  landes.  (Voir  n^  CLXxxn  note). 
La  forêt  de  la  Grandsaigne  foi  donnée  au  prieuré  de  Ghambon  par  divers 
actes  dont  plusieurs  existent  encore  (Arch.de  la  Haute-Vienne,  D.  876). 
Ce  qui  peut  en  subsister  encore  aujourd'hui  fait  partie  actuellement  du 
boU  de  Parnac,  près  des  Forges  et  de  Chambon.  Des  difficultés,  au  sujet 
de  cette  terre,  élevées  entre  les  chanoines  d'Aureil  et  les  religieux  d'Aube- 
pierre,  furent  en  1 184  l'objet  d*une  transaction  rapportée  dans  les  Docu^ 
menu  limousins ,  1,  p.  138. 
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vers  et  fratres  ejus  Geraldus  et  Beroardusdederunt  Deo  et  Sancto 
Johanni  de  Aurelio  et  8ancte  Cruci  de  Ghambo  pro  anima  sua  et  pro 
animabus  pareatum  suorum  terram  del  Moat.et  quicquid  habe- 
bant  in  décima  et  ia  terra  de  Liaou  (1]  cum  sex  sextariia  siligiois 
annuatim  reddendos.  Hoc  auiem  donum  factum  est  in  manu 
Willelmi  prioris  de  Aurelio.  Textes  sunl  :  P^etiiis]  Acharth,  P.  de 
Besina,  Aimericus  deii  Broil  canonici;  demilitibusEbratChaena, 
Bernardus  de  Fer,  Umbaldus  Sauvalges/beruardus  de  Virola  et 
W.  de  Chamnech  famuli  eorum. 


GGGXV 

C(    IIE    PAIRIGOt    » 
1150-1160 

*Beruiardis  de  Mûris  uxor  Willelmi  Jordaui  venil  ad  conver- 
sionem  ia  Aurelio  et  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  unum  mansum 
qui  vocatur  de  Valle  (2)  in  pago  Nobiliacensi.  Morluailla,  Geral- 
dus Bruni  nepos  illius  dédit  Deo  et  sancto  Johanni,  alium  man- 
sum pro  illo  manso,  in  manu  patrui  sui  Geraldi  de  Mûris  qui, 
tempore  illo,  Prier  erat  de  Aurelio.  Mansus  autem  ille  est  in 
villa  que  dicitur  de  Pairigol  (3)  et  débet  octo  sextaria  de  siligine 
in  mense  auguste  et  duodecim  denarios  in  nativitate.  saacte 
Marie.  (4).  Sed  antequam  hoc  faclum  esset,  habebat  Sanctus 
Johannes  in  isto  manso  alia  quatuor  sextaria  de  siligine  que  dédit 
paterGeraldi  Bruui  sancto  Johanni  quando  perrexitin  Jérusalem, 
et  alia  mulier,  que  similiter  Berniardis  vocabatur,  antiquitus  in 
cena  Domini  duodecim  denarios  dederat  ad  duodecim  pauperes 
în  eodem  manso  (5).  El  hec  mulier  Bernardis,  avia  eorum  supra 

(1)  Lignaud,  village  très  important,  actuellement  de  la  commune  de 
Lourdoueix-Saint-Pierre.  On  éleva  dans  celle  terre,  sise  près  de  Chambon, 
une  chapelle  dont  il  est  question  dans  une  sentence  arbitrale  de  1274. 
c  Que  ipse  Prior  hafoebat  in  ville  de  Cambonio  et  in  capftUa  de  Linou.  • 
Arch.  de  Limoges,  D.  876. 

*  Fol.  66,  r*. 

(9)  Le  mas  de  Lavaud  près  Saint-Léonard. 

(3)  Serait-ce  le  Périchoux,  hameau  de  la  commune  de  Sainl-Genest? 

(i)  Le  8  septembre. 

(5)  Cette  donation  de  Tautre  Berniarde  de  Mars,  mère  de  Roger,  sur  U 
terre  de  Peiregol  est  relatée  n"  xxxi. 
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dictoriim,  fuit  mater  Rotgerii  de  Mûris.  Postea  vero  predictus 
6eraidu8  Bruui  propter  disseaciouem  Priorum  Aurelieasium, 
domiai  Geraldi  videlicet  de  Mûris  avunculi  sui  et  Guidoais  de 
Jauniaco,  amparavitet  abslulit  doauin  quod  fecerat  pater  suus 
quatuor  sextariorum  et  commutacionem  quam  ipse  fecerat  in 
manu  patrui  sui,  sicut  prediximus.  Sed  tandem  dorainus  Wille- 
mus  prior,  cum  multocieus  calumpniasset  ei  injusticiam  quam 
faciebat,  veuit  apud  Nobiliacum  in  donio  Gaucelmi  de  Roeria, 
ibique  veniens  predictus  Geraldus  Bruui,  cooguoscensque  quod 
maie  fecerat,  libère  et  absolutesine  aiiquacontradictione  dimisit, 
gurpivit  donum  quod  factura  fuerat  Deo  et  sanclo  Johanni  pro- 
miltens  et  affirmans  in  manu  domni  Willelmi  prioris  quod  pro 
ulla  (1)  injuria  predictnm  donum  in  perpetuum  non  invaderet. 
Textes  sunt  :  P[etrus]  Mathei  canonicus^  Gaucelmus  de  Roeria, 
Ademarus  Marches  et  multi  alii  (2). 


GGGXVI 
cuillXume  chatard  abando'îse  ses  revendications  sur  le  rerdisme 

DE  C0RH1EU. 

^Notum  sit  tam  presentibus quam  [futuris] quod, cumWilIelmus 
Ghatart  miles  querelam  imponeret  de  medictateRerdesmedeCo- 
riu  (3)  quam  dederat  Geraldus  de  Sancto  Simphoriano,  tandem  quic- 
quidrequirebat  ibi  juste  vel  injuste  totum  gurpivit  et  dédit  Deo  et 
sancto  Johanni  in  perpetuum  possidendum.  Dédit  etiam  in  alia 
parte  deu  Rerdesme  (4)  partem  illam  quam  solebant  habere  ser- 
vientes  isti  Chavenel  et  Angeles  et  li  clienc  quod  erat... 

Dédit  etiam  quicquid  adquirere  possemus  de  afevatis  suis  lu 
hoc  Rerdesme. Textes  et  audi tores fuerunt:  Bernardus  Chats  vica- 


(I)  Il  y  avait  nulla,  Vn  a  été  non  pas  exponcluée,  mais  grattée. 

(i)  Vers  la  m6me  époque  Guillaume  réussit  à  terminer  également  d'au- 
tres difficuhés  qui  s*étaient  élevées  avec  d'autres  bienfaiteurs  du  monastère. 
Par  suite  des  alliances  répétées  entre  les  diverses  familles,  elles  devaient 
avoir  certaines  connexité.  (Voir,  n**  lxxxvii). 

•  Fol.  ,  66v». 

(3)  Courieux,  village  de  la  commune  de  Sainl-Symphorien.  Voir  n<*cxxiv. 

(4)  Le  Rerdesme,  dont  il  est  également  question  dans  une  donation  faite 
vers  1200  à  Aureil  parles  coseigneurs  de  Peyral-le-Châleau,  serait  la  dlmc 
de  ia  dîme.  [Doc,  lim.  1,  p.  148,  note). 
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rius  ecclesie  Saacli  Pardulphi  (i)  Audebertus  de  Beciaetas  sacer- 
dos,  Galvains  diacoaus  Saacti  Simpboriaai  (2),  Jordaaus  de 
Poi-jairt,  Jarrisonez  homo  predicti  Wilieimi  Ghatart. 


GCCVII 


Répélilion  de  lacharle  trauscrile  sous  le  n"*  cxxix. 


CGCXVIII 


fi  CARTA   DE   VEIL   CORREU    »   (3). 

1175  circa, 

*Nolum  sit  omnibus  tam  presealibus  quam  futuris  quod 
Willelmus  Morseus  pro  anima  sua  et  parentum  suorum  dedit 
Deo  et  Sancto  Johanni  de  Aurelio  quicquid  babebat  iu  terra  que 
vocatur  veil  Corriu  in  manu  Wilieimi  canonici  Aureliensis  apud 
Toront  (4).  Audientibus  Aimerico  deu  Coderc  et  Johanne  fralre 
ejus  qui  lune  temporis  prepositi  erant.  Testes  sunt  Helias  Fau- 
chet,  Audebertus  Seschax,  Helias  de  Veirac. 

Similiter  Helias  Faucbet  dédit  totum  quod  babebat  in  ipsa 
terra.  Audientibusetconcedentibus  Umberto  Ghainieu et  Simeoue 
fratre  ejus,  qui  tune  teuporis  erant  servieutes  ipsius. 

Audebertus  Seschax  et  P.  et  Willelmus  et  Gaufridus  fratros 
dederunt  in  supradicta  terra  quicquid  habebant,  audientibus 
Willelmo  Morseu,  Helia  Faucbet,  Aimerico  deu  Coderc,  conce- 
dente  Geraldo  deu  Verier. 

Jordanusde  Roncou  (5) similiter  et  uxor  ejus  quicquid  habe- 
bant iu  ista  terra  dederunt  Deo  et  sancto  Johanni  pro  animabus 
suis  et  pro  anima  Audeberti  Arver  patris  uxoris  sue.  Audienti- 
bus Pepi  et  Umberto  de  Magnac,  in  manu  Wilieimi  prioris. 

(I)  Saint-PardoQX,  commune  du  canton  de  Bessines. 

(I)  Saint-Symphorien,  commune  du  canton  de  Nantiat. 

•  Fol.  67,  r«. 

(3)  Courrieux.  {\ oit  plus  haut  cccxvi). 

(i)  Thouron,  commune  du  canton  de  Nantiat,  arrondissemct  de  Bellac. 

(5)  Rançon,  commune  du  canton  de  Châtcauponsae. 
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Similiter  Raos  de  Foadou  et  Wido  et  Raimundus  fratres  dede- 
ruût  et  concesserunt  quicquid  habebaiit  ia  ipsa  terra,  concedeate 
Feraii  ipsorum  serviente.  Testes  suut  :  Ugo  Tizos,  Audebertus 
Lavens,  Helias  Fauchet. 

Similiter  Gaufridus  tiovmans  de  Reses  {l)  dédit  totum  quod 
habebal  in  ipsa  terra,  Audientibus  Mesclaioc  et  Petro  de  Belac. 

29  Ante  1189.  —  Similiter  Gaufridus  Chaus  de  Nantiac(2),  qui 
dicebat  censum  {sic)  habere  in  supradicta  terra,  totum  dédit  et  cou- 
cessit  Deo  et  sancto  Johanni  in  manu  Willelmi  prioris  sub 
anno  censu  unius  sextarii  siliginis.  Testes  sunt  :  Willelmus  Sau- 
tierz  P[etrus]  Lavens.  P.  de  Veirac  sacerdos  et  Tardit. 

3«  1189  circa.  —  Tandem  Aimericus  Bechada,  monacus  Sancti 
Marcialis  (3)et  prepositusdeRossac(4)  (^tc)dixit  predictam  terram 
ad  jus  Sancti  Marcialis  pertinere  *et  quia  quod  querebat  obtinere 
non  potuit,  venit  apudCorriu  et  in  manu  Willelmi  prioris,  quic- 
quid  in  predicta  terra  querebat  vel  querere  poterat,  totum  solvit 
et  concessit,  ita  tamen  ut  singulis  annis  haberet  unum  sexlarium 
sigilis  et  aiterum  avene.  Audiente  et  concedentc  Johanue  deu 
Bois  capellano  de  Rosac;  audiente  Petro  Girau  et  P.  Aimerico 
canonicis  et  Johanne  Gaagnador. 


(i)  Razès,  commune  du  canton  de  Bcssines. 

(2)  Nanliat,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Bcllac. 

(3)  Cet  Aimericus  bechada,  moine  de  Saint- Martial,  qui  parait  ici  comme 
prévôt  de  Roussac,  ne  figure  plus  dans  la  liste  des  religieux  de  cette 
abbaye  vivant  en  Tannée  1209,  publiée  par  Duplès-Agier,  à  la  suite  de  son 
éd'iiion  des  Chroniques  de  Saint' Martial,  p.  348  etss.  il  est  mentionné  d'ail- 
leurs le  X  des  calendes  de  janvier  (23  décembre),  d^abord  au  nécrologc  de 
1318,  tiré  du  manuscrit  lalin,  u»  2135  de  la  bil)liolhèque  nationale  {ibid, 
p.  267),  et  ensuite  au  nécrologe  publié  dans  les  Documents  limousins  (t.  I, 
p.  62).  On  ne  peut  donc  le  confondre  avec  un  aulru  moine  de  Saint-Martial, 
A.  Bechada,  qui,  suivant  plusieurs  lisies  de  religieux,  vivait  plus  tard  en 
Itîl,  [Chroniques  de  Saint- Martial^  p.  268,  271.) 

(4)  Roussac,  commune  du  canton  de  Nantiat.  Cette  prévolé  de  Roussac 
dépendant  de  Saint-Martial,  existait  déjà  en  1097.  Voir  abbé  Leclerc,  Mono- 
graphie du  canton  de  Nantiat^  p.  21.  La  pièce  du  cartulaire  témoigne 
qu'elle  était  indépendante  de  la  cure. 

♦  Fol.  67,  v^ 
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GGGXIX 

PIEBRE  LAVEUS  FAIT  CIUNOLNE  SON  FILS  ET  D0W?1E  UNE  RENTE  SUR  LE  MAS  HE 

CHASTRËS  ET  LE  MAS  BOTINOT. 

1175  circa, 

•Nolum  habeanttampresentesquamfuiuriquod  P[etrus]Laveus, 
canoiiicato  filio  suo  G.  ia  Aurelio  dédit  uaiim  sextarium  siligiais 
in  manso  Pétri  de  Chastras  (!)  et  quatuor  denarios,  et  ia  maaso 
Boliuot  unum  sextarium  siligiais  et  très  deaarios  «t  quicquid 
requirebat  ia  aostro  homiae  Peirooieto  de  Chastras  ûlio  Geraldi 
de  Chastras  dédit  pro  filio  suo  coram  cuactis  fralribus  ia  capitule 
et  grupivit  totamque  ejus  progeaiem,  que  nata  eratel  aascitura. 
Hoc  toium  audivit  Geraldus  de  Raacum,  hoc  etiaai  factumest  lu 
maau  domiai  Willelmi  prioris  patrui  predicti  pueri. 


GGGXX 


GËRALD  DE  RANÇON  ABANDONNE  SES  PRETENTIONS  SUR  LA  BORDERIE  DU 

PONT  DE  6ALLEDËNT 

1 175  circa. 

lucodem  capitule  et  eodem  die,  Geraldus  de  Rancura  torturam 
quam  fecorat  de  bordaria  que  est  juxta  PoiUem  de  Balladen  (2) 
quamGaufridus  Haimuudicanoaicus  factus  dederatDeoetsaacto 
Johaani  recognovit  et  iu  perpeluum  habeudaoi  Deo  et  saacto  Jo- 
haani  libère  conoessit  ia  maau  domiai  Willelmi  prioris. 
Audieatibus  :  P[etro]  Laveu  et  S[tephaao]  de  Quiusac  et  cuaclo 
capitule. 


•  Fol.  67,  Y". 

(t)  Chaires^  hameau  de  la  commune  de  Chàlcatiponsac. 

(9)  Balledenl,  commune  du  caniou  de  Châteauponsac. 
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GGCXXI 


CO^iFIRMATrON  PAR  PIERRE  LAVELS  DE  LA  DONATION  DU  MAS  DE  NONTEIL 

1175  circa. 

DoQum  quod  feceratBozo  Laveus  et  Turchasoror  ejus,  de  manso 
du  Montel  (1)  coacessit  et  coiifirinavit  P[otriis]  Laveus  filius  pre- 
dicte  domiae  et  nepos  Bozoïiis  jussus  a  matre  sua  in  ûiie  vite  sue. 
Hoc  autem  fecit  in  capitulo  coram  universis  fratribus  in  manu 
domui  Willelmi  prioris  fratris  sui,  relinquens  Deo  et  sancto 
Johanni  quicquid  in  manso  vel  in  heredibus  habere  videbatur. 
Testes  sunt  Bozo  de  Bonac  et  Willeimus  de  Monsigo  (2). 


CCCXXII  (3) 

GRÉGOIRE    FILS  DE  PIERRE   DE  NIEUL,  APRÈS  AVOIR   CONTREDIT   LA  DONATION 

DE    SES   PARENTS,  LA  RATIFIE. 

1 1 75  circo . 

*  Pelrus  de  Nioil  douavit  Deo  et  sancto  Johanni  bordariam  deu 
Scbams,  audienle  et' concedente  uxore  sua  de  qua  movebat  et 
Ûliis  suis.  Pro  hoc  autem  dono  habuit  quadraginta  solidos,  et 
annuatim  débet  habere  très  sextarios  siliginis  et  très  denarios. 
Testes  snnt  Helie  capellanus  de  Sancto  Pardulfo  (4)  et  Petrus 
de  Taunanas  canonicus  et  Stephanus  de  la  Bordaria.  Quam 
donationem  sub  sequenti  tempore  calumniavit,  Gregorius  filius 
eorum  ;  tandum  apud  Sanctum  Pardulfum  dederunt  et  concesse- 

(I)  Monteîl,  village  de  la  commune  de  Roussac,  canton  de  Nantiat. 
(%)  Monsigou,  écart  da  village  de  Pisseau,  commune  du  Buis^  canton  de 
Nantiat. 

•  Fol.  68,  f . 

(3)  Cette  charte,  comme  les  précédentes,  a  été  probablement  passée  du 
temps  de  Willeimus  Laveus,  cinquième  prieur.  Ce  sont  les  mômes  auteurs 
et  souvent  les  mômes  témoins.  Rapprocher  surtout  le  n^  précédent. 

(4)  Saint-Pardoux,  commune  du  cantun  de  Bcssines. 
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runt  predictam  doiiatioQem  Gregorius  et  fratres  sui  et  mater  sua 
ia  manu  Aimerici  de  Resiaco  cum  prédite  reditu,  dédit  que  ile- 
rum  eis  domiaus  Willelmus  prier  undecim  solides.  Testes 
sunt  Geraldus  de  Rancum,  Pfetrus]  Laveiis,  Willelmus  Ghatart  et 
G[eraldus]  Chalart  (1). 

CGGXXIII 

DÉNOMBREMEMMT 

m 

1 120  circa. 

*  Hoc  notum  sit  omnibus  quod  Petrus  Gaucelmus  acaplavit 
[de]  manso  de  Longavilla  de  Stephano  Ferrario  quartam  partem 
décime,  nam  medietatem  décime  habebat  ipse  Petrus  Gaucelmus, 
modo  très  partes  décime  sunt  Deo[et  Sancto]  Johaoni.  In  hacipsa 
villa  dédit  paler  Pétri  Gaucelmiecnepos  ejusNapurals  unam  bor- 
dariam  sancto  Johann i.  In  villa  quç  vocaturPlaze  habebat  Petrus 
Gaucelmus  et  Stephanus  Ferrarius  unum  mansum  et  Petrus 
Gaucelmus  acaptavit  partem  Stcphani  Ferrarii  et  dédit  totum 
mansum  sancto  Johanni;  et  in  bac  villa  acaptavit  Petrus 
Gaucelmus  unum  mausum  de  illis  de  Chais.  In  hac  ipsa  villa 
habebant  unum  mansum  Rotgerius  de  Brider  et  frater  ejus, 
et  donaverunt  sancto  Johnani  iu  manu  Pétri  Gaucelmi, 
audientibus  Petro  do  Yeilavila,  Johanne  de  Versilac,  Ste- 
phano Vavasor.  In  hac  eadem  villa  dédit  Ugo  Trenchaserps 
quicquid  habebat  Deo  et  sancto  Johanni  de  Aurel  in  manu 
Pétri  Gaucelmi,  audiente  Vachario.  In  villa  quç  vocatur 
a  Chalps,  dédit  Airaudus  Sancti  Eligii  unum  mansum  Deo  et 
sancto  Johanni  in  manu  domni  Gaucherii  prioris,  audientibus 
Petro  Bruno  et  Petro  Gaucelmo  canonicis  Sancti  Johannis  et 
Gaucelmo  Lebrario.  lu  villa  que  vocatur  Taisolor  donavit  Au- 
raudus  (2)  de  Sancto  Elegio  quartam  partem  unius  mansi  et 
ibidem  medietatem  unius  bordariç,  audientibus  ipsis  supradictis 
lestibus,  et  in  villa  quç  apellata  est  Calcenor  dédit  Petronilla  de 
la  Chesa  medietatem  unius  mansi  pro  anima  sua.  In  hac  ipsa 
villa  dédit  Simiria  aliam  medietatem  hujus  mausi  in  manu  Patri 

(6)  La  fin  du  r  et  tout  le  v*>  du  f*  68  sont  restés  en  blanc. 

♦  Fol.  69,  po. 

(2)  Pour  Airaudus,  oide  supra. 
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Gaucelmi  Deo  et  sancto  Johanni,  audieatibus  Guidone  de  Valle 
et  Bartolomeo  de  la  Chasianeda,  ia  villa  de  la  Yileta  dédit  ipsa 
Simiria  alium  mansum  Deo  et  sancto  Johaani  et  Ugo  Roils 
qui  possidebat  mediam  partem  istius  maasi  similiter  dédit  *  et 
concessit  quicquid  in  manso  habebat  Deo  et  sancto  Johanni 
in  manu  Pétri  Gaucelmi,  audientibus  Stephano  cellerario  de 
Benaven  (1),  Guidone  de  Valle,  Aimerico  Bruno.  Hoc  notum 
facimus  quia,  quando  Pioletus  (2)  voluit  condonare  sororem 
suam  Deo  et  sancto  Johanni,  dédit  et  concessit  omne  casamen- 
tum  quod  Petrus  Gaucelmus  de  ipso  habebat  sancto  Johanni, 
quantum  Petrus  Gaucelmus  de  casamento  dare  voluerit  et  Petrus 
Gaucelmus  voluit  esse  certum  omnibus  quod  ipse  dédit  et  con- 
cessit Deo  et  sancto  Johanni  mansum  de  las  Escuras  et  uuam 
bordariam  a  la  Yileta. 


GGGXXIV 

DONATIOISS   DE   PIERRE   GAUCELM,    LORSQU'IL  SE   FIT   CHANOIISE, 
DE   SA    SŒUR   ET  DE   SA   NIÈCE  (3). 

H  00  circa, 

Notum  sit  quod  Petrus  Gaucelmus  quando  voluit  esse  canoni- 
cus  dédit  medietatem  nemoris  deTelet  Deo  et  sancto  Johanni, 
et  Slephanus  Ferrarius,  qui  possidebat  medietatem  hujus  partis, 
similiter  dédit  et  concessit,  et  uuam  bordariam  in  villa  de  Vile- 
ia(4).  Similiter  Petrus  Gaucelmus  dédit  mansum  de  Fonte  lupi  (5) 
sancto  Johanni  cum  concessu  Stephani  Ferrarii,  qui  habebat 
medietatem,  et  alteram  terram  deu  Gratadit  dédit  similiter  Pelius 
Gaucelmus,  cum  concessu  ejusdem  Stephani  Ferrarii  qui  habebat 
partem.  Audientibus  Bosone  deu  Soler  et  uxore  ejus. 


*  Fol.  69,  v«. 

(1)  Bénévenl,  ehef-lieu  de  canton  de  l*arrondisseiiicnl  de  Bourganeuf. 

(2)  Voir  n®  ccxxiv  et  gcclii. 

(3)  Il  faut  rapprocher  une  charte  en  langue  vulgaire  publiée  par  M.  Le- 
roux dans  ses  Documents  historiques,  (.  I,  p.  151.  —  Elle  concerne  la  do- 
nalion  des  mêmes  biens  et  menlionne  les  mêmes  personnages.  G*esl  par 
errenr  quelle  est  dalée  de  vers  1200. 

{A)  Probablenieot  VilleUe,  village  de  la  commune  de  Mérignat. 
(5)  Fonlloop,  hameau  de  la  commune  de  Montboucher. 
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Aicelina  soror  Pétri  Gaucelmi  et  filia  ejus  Agnes  dederunt  Deo 
et  sancto  Johaaui  in  maau  Pétris  Gaucelmi  décimas  de  las  Sar- 
safl  e  de  la  Brosa  e  de  Trasairenaet  de  lo  Ma  Yila,  audieutibus 
Audemaro  de  la  Brosa  et  Bosoue  deu  Soler. 


GGGXXV 

BOSON   COMTK   DE   LX   MARCHE   FAIT  DIVERSES   DONATIQNS. 

1115  circa. 

Boso,  consul  de  la  Marcha  (i)  dédit  Deo  et  sancto  Johauni 
mansumderArbur,  et  mansumBenadias  et  mansum  de  Charnac 
qui  apellatus  est  mansus  Audiart  et  in  villa  de  Gharnac  (2)  dcdil 
mansum  Chaboz  in  manu  Pétri  Gaucelmi,  audientibus  Unberlo 
apercepto  et  Bernardo  Gachama. 


GGGXXVI  (3) 

PIERRE   DE   SAINT-MARTIN   ET  HÉLIE,   SON   FRÈRE,   SONT  CHANOINES, 

DONATIONS  DE   LEURS  AUTRES   FRÈRES 

Anle  tl85. 

*  Tam  presentibus  quam  futurissit  uotum  quodquisdam  miles 
de  Axia  (4)  scilicet  Geraldus  de  Sancto  Martino  cum  assensu  et 
voluntate  fratris  sui  Guidonis,  canonicatis  duobus  fratribus  suis 
in  Aurelio  scilicet  Petro  (5)  et  Helia,  dédit  Deo  et  sancto  Johanni 

(1)  BosoD  et  ses  frères  Aldeberl  et  Eudes  étaient  déjà  comtes  de  la  Mar- 
che du  vivant  même  de  leur  mère  Almodis.  Il  y  a  lieu  de  relever  le  terme 
insolite  de  a  consul  de  la  Marcha  »  au  lieu  du  titre  de  comte  qui  se  ren- 
contre dans  les  autres  chartes. 

(2)  Saint-Pierre-  dc-Chérignal,  commune  du  canton  de  Bourganeuf. 
*Fol.  70,  r\ 

(3)  A  partir  de  celte  charte  récriture  change  dans  le  cartalairc.  Elle  est 
moins  nette,  devient  négligée,  et  paraît  quelque  peu  postérieure  aux  pré  • 
cédenles. 

(4)  Aixe,  canton,  arrondlbsement  de  Limoges. 

(5]  Pierre  de  Saint-Martin  devint  prieur  d*Aureil  de  \U0  à  1S36. 
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iù  perpetuum  reddondos  in  parrochia  de  Beinac  (I)  a  la  Ri- 
biera  (è)  decem  et  octo  denarios  ad  feslum  sancti  Martialis  (3)  et 
in  eodem  manso  decem  et  octo  denarios  ad  feslum  sancte  Marie  de 
Augusto  (4).  Au  Merchadeu  (5)  in  parroûa  de  Beinac  duos  solidos 
el^sex  denarios  ad  festum  sancte  Marie  de  Augusto  et  in  eodem 
manso  duos  solidos  et  sex  denarios  ad  festum  sancti  Martini  (6). 
Au  Sorbier  octodecim  denarios  ad  festum  sancti  Stephani  de 
Augusto  (7).  In  parrochia  sancti  Martini  lo  viel  (8)  au  Mar- 
chadeu  Real  (9)  sex  denarios  ad  festum  sancti  Martini.  Hoc 
lotum  factum  est  manu  domini  Willelmi  quarti  prioris.  Testes 
sunt:  Aimerions Gahainsavunculus  eorum,  P.  Hebe  de  Axia  miles, 
Johannes  Auchos  sacerdos,  Geraldus  Beraudi  canonicus  qui  hoc 
donum  recepit  pro  canonicis  et  a  militibus  et  a  rusticis  et 
multi  alii. 


GGGXXVII 

LMBERT  DU   DOGNON,  PAR   SUITE  DU  REFUS  DES  RELIGIEUX  DE  GRANDMONT, 

ISE  PEUT   SE  FAIRE   CHANOINE  A  AUREIL 

Ante  1189 

Posterorum  neminem  lateat  Umbertum  de  Domnonio  in  infir- 
mitate  positum,  de  qua  et  mortuus  est,  voluisse  fieri  canonicum 
in  Aurelio,  cujus  voluntati  obviantes  Grandimontenses  (10)  pre* 
cibus  suis  apud  amicos  ejus  obtinuerunt  ipsum  dcportari  apud 
Orandimontem,  ipso  récalcitrante  penitus  et  rehuente,  animam 
simul  et  corpus  Priori  Aureliensi  Iradente,  sed  quare  in  potestale 

(1)  Beynac,  commune,  canton  d*Aixe. 

(2)  La  Ribière,  métairie  près  de  Saint-Martln-Ie-Vieux. 

(3)  Le  30  juin. 

(4)  Le  1»  août. 

(5)  Marchadeau,  if  n'y  a  plus  de  localité  de  ce  nom  dans  la  commune  de 
Heynac  et  on  ne  peut  la  confondre  avec  celte  du  même  nom,  dont  il  est 
question  plus  loin. 

(6)  Le  H  novembre. 

(7)  Le  3  août. 

(8)  Saint-Martin-tc-Vieux,  commune  du  canton  d'Aixe. 

(9)  Marchadeau,  village  près  de  Bargnac,  faisant  acluetlement  partie  de 
celte  commune. 

(10)  Les  moines  de  Tabbaye  de  Grandmont. 
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suorum  erat  et  noa  in  sua,  vellet  et  noUet,  quod  volueruat  de  eo 
feceruQl.  Dédit  lamen  in  lerra  matris  sue  Deo  et  sancto  Johaoni 
in  décima  de  Gharnac  (1)  totam  siliginem  quoi  postest  vaiere 
ad  minus  dimidium  modium  siliginis.  Presenlibus  et  conccden- 
tibus  universis  fratribus  suis  et  filiis.  Testes  sunt;  Audierus  frater 
Buus  et  Audierus  fllius  (2)  suus  et  Slephanus  supprior  et  Ber- 
nardus  de  Ponroi  (3)  canonici  Aurelienses  et  Petrus  frater  suus 
canonicus  Nobiliacensis  (4).  Stephana  monialis  soror  sua  dédit 
etiam  quicquid  in  predicta  décima  habebat.  Gui  ultime  donationi 
aliquantuium  obviaverunt  fratres  sni  et  filii. 


GCGXXVIII 

BREA,    FEMME   d'uMBERT   DE   CHISADOR,    DEVIENT   RELIGIEUSE,    ET  DONNE 

DEUX   SOUS   DE   RENTE 

1190  circa. 

Omnibus  notum  facimus  dominam  quandam  nomine  Bream, 
uxorem  Umberti  d*Eschisador,  factam  monialem  in  Au  relie  dé- 
disse Deo  et  sancto  Johanni  in  manso  quodam,  qui  est  in  parrofia 
de  Mellars  f5)  qui  dicitur  Ghap  Ghastanet,  duos  solides  reddendos 
annuatim  in  natale  domini,  quos  habebat  *  de  son  maridatge. 
Hanc  eandem  donalionem  subsequenti  tempère  cencesseruat  et 
con&rmaverunt,  in  manu  domni  Guidonis  prioris  in  Aurelie, 
Umbertus  d'Eschisador  maritus  prodicte  domine  et  filius  ejus 
Golferius.  Audientibus  Audiero  de  Domno,  et  Gaucelmo  Gâcha 
canonicis,  Fulchone  de  Roeria  et  Geraldo  de  Roeria  militibus 
nepotibus  predicti  Umberti  et  multis  aliis. 

(1)  Chargnac,  actuellement  Chérlgnat,  commune  du  canton  de  Bour- 
ganeuf 

(t)  Audiers  du  Dognon  n*esl  pas  indiqué  ici  comme  chanoine  d'Àureil. 
Il  l'était  déjà  en  H 89.  (Voy.  n©  277  et  3t3J. 

(3)  Bernard  de  Ponroi  devint  prieur  d*Aureil  en  4S00. 

(4)  Monastère  de  Saint-Léonard  fondé  au  ix'  siècle  auprès  du  tombeau 
du  confesseur  de  Clovis.  Célèbre  pendant  tout  le  moyen -âge,  il  perdit  ensuite 
de  son  éclat,  et  en  1691  il  fut  sécularisé  par  Tautorité  épiscopalc. 

(5)  Meillard,  commune  du  caoton  d'Uzerche  (Corrèze). 
*  Fol.  60,  v^ 
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CGGXXIX 

ARNAUD  DE  BERNARD  TRANSPORTE  SUR  LA  TERRE  DE  FRAISE  DEUX  SOUS 
DE  RENTE  QUE  LES  CHANOINES  NE  VEULENT  PAS  ACCEPTER  SUR  LE  BREUIL 

1190  circa, 

Arnaldus  Bernard!  filius  H^ï7/tf/mt  (1)  Bernardi,  post  mortem 
fratris  sui  Pétri  Beruardi,  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  in  per- 
peluum  reddendos  duos  solidos  a  Fraise,  qui  mansus  est  in  parro- 
chia  d'Esjau.  Quos  dtios  solidos  prius  dederatin  egritudine  sua 
predictus  Petr{u]s  Bernardi  Deo  et  sancto  Johanni.  Dederalautem 
reddendos  in  villa  que  dicilur  Brolium  (2)  quod  est  in  parrochia 
d'Ësjau.Qua  villa,  quare  totumquicquidibi  erat  ad  jus  pertinebat 
sancti  Johannis,  et  quamvisjus  sibi  fecisset  Petrus  Bernardi, 
noiuerunt  ibi  recipere  canonici,  verum  commulavit  eos  Arnaltus 
Bernardi  a  Fraise,  et,  ut  fratri  suo  anniversarium  daretur,  adjunxit 
duodecim  denarios.  Sunt  autem  reddendi  in  die  anniversarii 
Pétri  Bernardi,  quod  est  in  vigilia  sancti  Mathei  (3).  Testes  sunt: 
Audierusde  Domno,  Stephanns  de  Quinsac,  Willelmusde  Rançon 
canonici,  magister  Gaucelmus  penitentiarius  Lemovicencis, 
Aimericus  Gaains  miles  et  multi  alii. 

GGGXXX 

RECONNAISSANCE   PAR  ARCHAMBAUD  DE   MAURIAC    ET  BOSON,    SON  NEVEU, 
DES  DROITS   D*AUREIL    SUR  DES  HOMMES  DE  PRËSSAC 

'  Ante  1189 

*    Post  multas  injurias  quas  nobis  fecerac  de  hominibus  no^tris 
de  Preisac  (4),  Archambaldus  de  Mauriaco  et  Bozo  nepos  suus, 

(0  11  y  avait  d*abord  Aimerici  Bernardi.  Le  prénom  a  été  exponctaé  en 
le  soulignant  ai  le  scribe  Ta  remplacé  en  interligne  par  Wiliclmi. 
(S)  Le  Breuil,  petit  hameau,  au  nord  et  commune  d*Eyjeaux. 

(3)  Le  20  septembre. 

(4)  Sur  le  mas  de  Pressac,  commune  de  Fcylîat,   (Voir  entre  autres 
Qo  Lxxvni,  Lxxx  et  lxxxii. 

16 
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recognosceiUes  se  reos,  dimiserunt,  gurpiverunlJohaiinem  lo  Blanc 
et  Petrum  Stephani  et  tolam  progeniem  eorum  Deo  et  saocto 
Johaoni  in  perpeluum  possidendos,  iiullo  peoitus  ia  eis  retento, 
nec  sibi  iiec  famulis  suis.  Hoc  lotutn  factum  esl  in  manu  domiii 
Willelmi  prioris,  in  capitulo  coram  universis  fratribus.  Quod  ul 
ratum  de  cetero  haberetur  ôde  sua  super  textum  evangelii  jura- 
mento  facto  sic  tenendum  promiserunt,  et  ut  hoc  iiiviolabililer 
observarentur  et  ne  quid  a  filiis  WiUelmi  de  Mauriaco  inibi 
aliqua  iterumoriretur  questio,  ûdejussores  dederunt  Widonem 
de  Nobiliaco,  Oliverum  cognatum  suum  ut,  cum  predicli  filii 
Willelmi  de  Mauriaco  adulte  essent  etatis,  hoc  nobis  facerenl 
coucedere  et  ut  sic  facerent  observari.  Dédit  tamen  eis  dominus 
Willelmus  prior  trecentos  quindecim  solidos.  Testes  sunt  et 
auditores  :  Geraldus  Rotgerii,  Geraldus  de  Brolio,  Bernardus  de 
Quinciaco  et  totum  capitulum,  Johannes  Gaasnadre  et  Bartholo- 
meus  servienles,  Geraldus  Yigiers,  Guido  de  Nobiliaco  et  multi 
alii. 


GGGXXXI 


fi   DE   REDDITU   MANSI  DE  SURIS.    » 
1190-1196 

Quadam  domina  Melisendis  dicta,  filia  Huguonis'deu  Mont, 
uxor  primo  Geraldi  de  Molis,  postremo  uxor  Guidonis'de  Roeria, 
tandem  recepta  in  soroi*em,  dédit  Deo  et  sancto  Johauni  in  per- 
peluum quatuor  sextarios  frumenti  et  quatuor  sextarios  siliginis 
in  parrochia  Sancti  Johannis  Lugora  (1)  a  Soiris  (2)  ad  mensu- 
ram  de  Petrabufferia;  "  quos  habebat  de  suo  maritali  ex  parte  patris. 
Audientibus  domno  Guidone  priore  in  cujus  manu  factum  est,  et 
Gaucelmo  Gâcha  et  Bernardo  de  Quinsac  et  Helia  Desmier  (3) 
canonicis  et  Petro  de  Murs  (4)  sacerdote. 


(!)  SaÎDt-Jean-Ligoare,  commune,  canton  de  Pierrebuffière. 

(2]  Sury,  village  de  la  commune  de  Saint  Jean -Ligoure,  non  loin  de 
Pierrebuffière. 

*  Fol.  7J,  r*.  Il  n'y  a  pas  de  t»  71  la  coupure  du  nom  Peirabuferia,  indi- 
que qu'il  n*a  jamais  existé. 

(3)  HelyasDesmer  était  sous-prieur  d'Aureil  en  1 196.  Dog.  Lim.  I.  p.  f47. 

(4)  On  pourrait  lire  également  de  Mans. 
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(iCGXXXII 

MARRODE   FERRiER  SE  FAIT  CHANOINE  ;  IL  DONNE  QUATRE  SETIERS  DE  SEIGLE 

ET  QUATRE  HOMMES  DEMEURANT  A  ALESME 

1190  circa. 

Marbodius  Ferriers  miles,  caiioiiicatus  in  Âurelio,  dédit  Deo 
et  saQCto  Johanni  in  perpetuum  quatuor  sextarios  siliginis  ad 
mensuram  Nobiliacensem  a  Papalob  (I)  quos  debebat  ei  Adema- 
rus  capellanus  Saocti  Dionisii  (2)  censualiter  pro  manso  deu 
Chastaiiet  (3).  Dédit  etiam  quatuor  homines  in  Alesme  (4)  ma- 
nentes,  qui  dicebanlur  li  Branle,  et  omnem  successionem  eorum 
que  nata  erat  vel  uascitura.  Audientibus  et  conœdentibus  filiis 
suis  Bernardo  Guidouis  et  Hugone  Ferrier,  présente  Donmo  Gui- 
done  priore  in  cujus  manu  factum  est,  et  6auc[elmo]  Gâcha  et 
Audiero  de  Domno  prepositis,  et  Raimundo  de  Nobiliaco,  et 
Geraldo  Vigiero,  et  Orseto  de  Roeria,  militibus. 


GGGXXXIII 

PIERRE  MESCLAIOC  ET  GUILLAUME,  SON  FRÈRE,  FIXE  L^ASSIETTE  D'UNE  RENTE 

INDÉTERMINÉE  FAITE  PAR   LEUR  PÈRE 

i  190  circa. 

Donatiouem  dimidii  modii  siliginis  et  duorum  solidorum  quam 
incerte  fecerat  Petrus  Mesclaioc,  videlicetindeterminate  in  omni 
terra  sua,  Petrus  Mesclaioc  et  Willelmus  filii  sui  certo  loco  an- 
nuatim  reddi  statuerunt,  scilicet  sex  sextarios  siliginis  et 
duodecim  denarios   quos   de[be]bat  a  Papalob   ad    mensuram 

(I)  Le  Mas  Papalou  ou  Papelou,  commune  de  Saint-Denis-des-Hurs.  Le 
prieuré  de  TArtige  avait  également  une  rente  sur  celle  même  borderie. 
Voir  Carlulaire  plus  loin,  n^  cxiv. 

(9)  Saini-Denisdes-Murs,  commune,  canton  de  Saini-Léonard. 

(3)  Le  Chaienet,  mélairie,  commune  de  Ctiampnéiery,  non  loind'Alesme. 

(4)  Alesme,  village,  commune  d*Aurial  (C.reuso). 
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Caslelli  iiovi  (1)  etiQ  parrochia  de  Nouvic  (2)  a  la  Veriua  duos 
sextarios  siliginis  et  duodecim  denarios.  Testes  sunt  dompnus 
Guido  prior  in  cujus  manu  factum  est,  et  Oauc[elmus]  Gâcha  et 
Âudierus  de  Dompno  et  Geraldus  Ferriers  canoniciy  et  Slephanus 
Jaiaus  servieus  militum. 


GGGXXXTV 


AUBERT  VICIER  ET  AIMERY  GAUCELN  DONNENT  I.EURS  DROITS  SUR  LE  MAS  PELAT 

tl30  circa.  —  Aubertus  Vicarius  (3)  dédit  Deo  et  Sancto 
[Johauai]  d'Aurel  viaatam  et  expletum  et  quodcumque  habebat 
in  manso  Pelât  de  Noalas  (4),  audientibus  Guidone  de  Jauaac,  et 
Stéphane  de  Brolio,  et  Petro  Gaucelmi  canouicis  nostris,  et 
Radulpho  presbitero  Sancti  Justi  (5),  et  Camborest,  et  Aiaierico 
Ardelo. 

Ànte  1140.  —  Eodem  modo  Aimericus  Gaucelini  fecit  donum 
ejusdem  inansi  omni  occasione  posposita,  audie[n]tibus  Guidone 
de  Joanac,  et  Geraido  Maina  bajulosuo,  etGomboretet  Aimerico 
Ardalo,  et  Bërtrando  Finassa  (6),  dompno  Gaucherie  priore  tune 
temporis  régnante. 

(IGGXXXV 

GAUGELM  DE  LA  BUISSIÈRE  AFFRANCHIT  DE   TOUT  SERVICE  GERMAIN  ET  SES 

ENFANTS 

1130  circa. 

Ego  Gaucelmus  de  la  Buisseira  absolve  et  liberum  reddo  Deo 
et  sancto  Johanni  ab  omni  servicio  et  cabalicio,  quod  mihi  debe- 
bat,  hune  hominem  nomine  Germanum  et  omnes  fllios  et  filias 
ojus,  qui  nali  sunt  vel  nasciluri  sunt  de  illo,  ita  ut  in  antea  sît 

(\)  Châleauneuf,  clief-lieu  de  canlon,  arrondissement  de  Limoges. 
{t)  Neuvic,  commune  du  canton  de  Châleauneuf. 
(8)  Aubertus  Vicarius.  Conf.  n<»  cccxcix. 

(4)  Sans  doute  Nouailles,  village,  de  la  commune  d'Eyjeaux. 

(5)  Saint-Jusl,  commune  du  canton  de  Limoges. 

(6)  Ou  Sinassa. 
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liber  et  absolu  tus.  Hoc  autem  feci  in  manu  Pétri  Gaucelmi  ca- 
nonici  Saacti  Johaanis.  Testes  suât  :  Âldeberius  caaonicus,  Âr- 
naldus  de  Luzac,  Geraldus  de  Roser,  Bernardus  de  Âgutmont. 

GGGXXXVI 

ARBERT  VICIER,  $A  SOEUR  ET  SA  MÈRE  CÈDENT  LEURS  DROITS  SUR  NOUAILLES 

ET  VIROLE  AINSI  QUE  SUR  LEURS  HABITANTS 

1190. 

*  Ne  quisquam  posterorum  lateat  quod  a  Prioribus  factum  est, 
pagine  commendamus  Arbertum  filium  Arberti  Yicarii  et  soro- 

rem  suam (l)  et  matremPhilippam,  quicquid  requirebau t  vel 

requirere  poterant  in  terra  de  la  Noalas  (2)  vel  a  Virola^S)  vel 
in  heredibus  mausi  natis  vel  nascendis,  dédisse  Deo  et  sancto 
Johanni  cum  tribus  solidis  deceosu  annuatim  reddendis  in  festo 
sancti  Jobannis  quod  est  tercia  die  post  natale  domiai  (4).  Dédit- 
que  eis  dompiius  Guide  prier  in  cujus  manu  factum  est,  sexa- 
ginta  solides.  Yerum,  quare  Arbertus  predictus,  iufraannoserat 
adhuc  nonduoi  miles,  pro  eo  fldejussit  W[illelm]us  de  Pena- 
vaira  (5)  ut,  cum  ad  annos  venirot,  sic  faceret  observari  et  cou- 
cedi.  Uujus  rei  testes sunt  :  W[illelm]us  de  Penaveiraet  Ademarus 
Ardalos  milites,  et  Audierus  de  Domno,  et  Bernardus  de  Quinsac 
canonici.  Factum  est  hoc  in  cimiterio  saacti  Michaelis  de  Pes- 
toria  (6). 

•  Fol.  7î,  v^ 

(1)  Nom  en  bitnc. 

(2)  Nouailles,  village,  commune  d'Eyjaux. 

(3)  Virolle,  village,  commune  d'Aureil. 

(4)  %S  décembre. 

(5)  Les  Pennevayre  sont  une  des  familles  nobles  les  plus  anciennement 
établies  dans  le  Château  de  Limoges.  Plusieurs  documents  établissent 
qu*au  xui«  siècle  ils  sont  en  possession,  avec  les  Vigier,  de  la  viguerie  de 
cette  ville. 

(6)  L'église  de  Saint-Michel-de-Pistorie  était  Tune  de  plan  anciennes  de 
Limoges.  Jocundus,  père  de  saint  Yrieix,  l'avait  élevée  dans  le  faubourg  qui 
s'étendait  le  long  de  la  voie  romaine,  entre  la  Cité  et  le  pont  Saint- Martial. 
En  môme  temps,  il  avait  construit  pour  la  desservir  un  des  premiers  monas- 
tères de  la  contrée.  Plusieurs  fois  ces  bâtiments  furent  ruinés  et  inncndiés, 
entre  autres,  lors  des  incursions  des  Normands,  et  malgré  des  reconstruc- 
tions successives,  ils  avaient  fini  par  disparaître  ;  l'église  Seule  sulTsista  au 
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1200  circa.  —  Horum  (I)  Irium  solidorum  duodecitn  denarios 
postea  dédit  idem  Arbertus  pro  anima  matris  sue  Philippe  que 
sepulta  fuit  ia  Âurelio,  videntibus  et  audieutibas  B[ernardo]  de 
Qifiasac  sacrista,  P[etro]  de  Saiicto  Martiao,  P[etro]  Rauuulphi 
qui  alios  duodecim  denarios  debuit  assignare  pro  anima  ejusdem 
matris  sue,  et  multis  aliis. 

CGGXXXVII 

PIERRE  BERTRAND  DE  LA  GEISEYTOLSE  CÈDE  TOtS  SES  DROITS  SUR  NOUAILLES 

1190  circa. 

à 

Volumus  omnibus  notum  fleri  quod  P[etrus]  Bertrandi  de  la 
Genestosaquicquid  requirebatveIreqnirerepoteratenNoalas,  quod 
esse  dicebat  medietatem  quarte  partis  vicarie  quod  etiam  habebat 
ex  parte  patris,  dédit  Deo  et  santo  Johaoni  in  perpetuum  possiden- 
dum  pro  anima  patris  sui  et  matris  et  sua,  in  manu  domini  Gui- 
donis  prioris,  qui  dédit  ei  caritativetriginta  duossolidos.  Audien- 
tibus  Gaucelmo  Gâcha  preposito,  Bernardo  de  Quinsac,  Athone 
de  Plantadis,Geraldo  Ferrier,  canonicis,  Bernardo  Mauricii  sacer- 
dote,  Guidone  de  Noalac,  Johanne  Gaasnador  et  Bartholomeo, 
servientibus  et  multis  aliis.  Si  quis  autem  in  bac  octava  parle 
aliquam  calumpniam  inferret  ipse  de  omnibus  hominibus  deffeii- 
deret,  silicet  Petrus  Bertrandi. 

GGGXXXVIII 

ADHÉNAR  DE  PAIRAC,  SES  NEVEUX,  ET  GUY,  LEUR  COUSIN,  DONNENT 

LEURS  DROITS  SUR  LA  VILETE 

1190  circa, 
Nolum  sit  presentibus  et  futuris  quod  Ad[emarus]  de  Pairac, 

milieu  de  nombreux  changements,  elle  a  définitivement  disparu  au  com- 
mencement de  ce  siècle.  Jocundus,  son  fondateur,  et  saint  Loup,  évêque  de 
Limoges  y  furent  ensevelis. 

(1)  Ces  deux  textes  sont  sépai*és  par  la  charte  suivante.  Le  premier  des 
deux  Ne  quis  quant,  etc.,  est  au  haut  du  verso  du  f^  72.  Use  termine  par 
le  signe  de  renvoi  répété  plus  bas  à  la  fin  de  la  charte  suivante  précédant  la 
continuation  Horum  trium  aoUdorum,  etc.  Cette  dernière  partie  est  d*une 
écriture  plus  lâche  et  postérieure  à  la  première. 
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et  Helias  et  P.  fratres  nepotes  primi  et  Guido  coguatus  triuin,  de- 
deruQt  et  concesserunt  Deo  et  sancto  Johanui  iu  manu  Guidonis 
prioris  et  Braudisii  seaescalli  de  Pairac(l}  quicquid  juste  vel 
injuste  requirebant  vel  requirere  poterant  in  villa  de  Yileta 
Factum  est  hoc  apud  Pairacum.  Presentibus  et  audientibus  Gui- 
done  de  Granmoat  priore  de  Pairac  (2),  Rainaldo  la  Chesa  milite, 
P.  Hegembert  templario  de  Ghareiras  (3),  P.  Nègre  hospitalario 
de  Borguen-Nou.(4). 

GGGXXXIX 

DO?lATiON   DE    BERTRAND    DE   LA    RIBIÉRE    ET    DE   MARBODE,    LORSQUE    LEUR 

FRÈRE  RAYMOND  DEVIENT  CHANOINE 

1 195  circa. 

Presentibus  et  futuris  sit  notum  quod  Bertrandus  la  Ribeiraet 
Marbodius  frater  suus,  profratre  suo  Raimundo  canonico  facto  iu 
Âurelio,  dederunt.Deo  et  sancto  Johanni  in  perpetuum  possideu- 
dam  cum  pertinentiis  suis,  pratis,  planis,  ortis,  aquis,  bordariam 
quandam  quam  habebant  au  Chastain  (5)  que  dicitur  bordaria 
Barracochet.  Retinuerunt  tamen  in  ea  docem  solidos  redden- 
dos  sibi.  Factum  est  in  capitulo  coram  cunctis  fratribus,  in  manu 
Guidonis  prioris,  audientibus  Gaucelmo  Gâcha,  B.  Mathei  pos- 
sessore  deu  Chastain,  B[ernardo|  de  Quinsac  sacrista,  Helia  Des- 
mer  camerario  (6),  P.  de  la  Chesa  milite,  P.  Bartholomeo  servieute 
bordarie,  qui  etiam  serventiam  ^uam  concessit,  et  multis  aliis. 

(I)  Peyrat-le-Ch&teau,  commane  do  canton  d*EymouUers. 
(1)  Saini-Denis-de-Peyrat  était  un   prieuré  distinct  de  la  paroisse,  il 
dépendait  de  l*abbaye  de  Saint-Martial  de  Limoges. 

(3)  Gharrières,  village  de  la  commune  de  Saint-Moreil,  arrondissement 
de  Bourgancuf.  Voir  n^  gccxliv. 

(4)  Bourganeuf,  chef-lieu  d'arrondissement  du  département  de  la  Creuse. 
Les  chevaliers  de  FHôpital  y  avaient  une  des  maisons  importantes  de  leur 
ordre  dans  le  cenirc  de  la  France.  Pendant  longtemps,  elle  fut  le  chef-lieu 
de  la  Langue  d'Auvergne  et  les  Grands  prieurs  devaient  y  résider.  Aureil 
entretenait  de  fréquentes  relations  avec  cet  ordre  puissant,  dans  une  contrée 
où  Ton  voit  que  les  possessions  territoriales  du  Prieuré  s'étaient  considé- 
rablemeni  développées. 

(5)  Le  Châtain,  hameau  près  du  Vigon,  commune  de  Sainl-Junien-la* 
Bregèré. 

(6)  Dans  la  charte  cccxxxi,  Hclic  Desmicr  n^cst  pas  indiqué  comme 
chambrier  du  monastère. 
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CGGXL 

OLIVIER  DE  ÎSOBLAC  CONCÈDE  SES  DROITS  SUR  LE  MAS  DE  LA  VALETTE 

Ante  1196. 

*  Sciant  présentes  et  futuri  quod  Olivierus  de  Nobiliaco  quic- 
quid  juste  vel  injuste  requirebat  in  hominibus  nostris  de  maaso, 
que  alio  nomine  dicitur  la  Valeta,  gurpivit  et  dédit  Deo  et 
sancto  Johanui  in  perpetuum.  Dédit  etiam  quicquid  requirere 
poterat  vel  in  terris,  vel  in  pratis,  vel  in  aquis,  vel  in  aquisilis  vel 
in  toto  manso,  cum  quatuor  sextariis  avene  mespezoia  quos 
reddent  homines  famulo  ejusdem  domini  et  cum  emiua  aveuead 
opus  famuli.  Pro  bac  autem  avena débet  cos  custodire  et  manu  te- 
nere  de  omnibus  ijilis  unde  se  ipsum  posset  servare.  Hanc  eaadem 
douationem  fecit  nepos  suus  Guido.  Hoc  sic  teneudum  fide  sua 
firmaverunt  et  juraverunt.  Hoc  tolumfactum  est  in  manu  domini 
Guidonis  prioris  et  in  capitulo  coram  universis  fratribus.  Dedil 
autem  ei  pro  hoc  domiuus  Prior  quadringenlos  sexagenta  quinque 
solides.  Testes  et  auditores  sunt  Stephanus  supprior,  B.  Malbei 
sacrisla(l)>  Chalardus  camerarius,  Rotgerius  Faber  helemosiua- 
riua,  D[ernardus]  de  Ponroi  (2),  Âudierus  de  Domno  et  totum  ca- 
pitulum,  Guido  de  Roeria,  W[illelm]us  de  Roeria,  Fulcho  de 
Chasteluz  milites,  Raimundus  d'Esjau  servions  eorum,  Johannes 
Gaasnadre  et  Bartholomcus  famuli  nostri,  Johannes  Pi^eisax  et 
multi  alii. 

CGGXLI 

PIERRE    DE    SAINT-PRIEST,    SERGENT,   DONNE   UN   JARDIN   ET   UN   PRÉ 

1189  circa. 
Presenlibus  et  futuris  sit  notum,  quod  P[etrus]  de  Sancto  Pre- 

*  Fol.  73.  r«. 

(1)  B.  Mattei  fui  sacristain  d*Âurcil  avant  Bernard  de  Quinsac  et  eelui-ci 
avait  ceUc  charge  en  1196.  D.  960.  Doctim.  Llmovsins,  1,  p.  147,  Dans  la 
pièce  qui  précède  ce  religieux  parait  comme  administrateur  du  Châtain. 

(î)  Bernard  de  Ponroi  fut  prieur  d'Aureil  en  1901. 
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jeclo,  serviens  Uugoois  Laroo,  dédit  Deo  et  sancLo  Johâiiniiuper- 
petuum,  pro  aaima  sua  et  pareatum  suorum  unum  ortum  qui 
dicitur  ortus.  au  Chauorgue  queoi  habebat  ia  aoslro  maaso  de 
Vigun  (1)  el  pralum  Mornes  qui  est  a  la  Brugeira  (2),  concedente 
domuo  suo  Hugone  de  Laron.  Factum  est  hoc  la  manu  domui 
Willelmi  priorisia  platea  de  la  Brugeira.  Audientibus  Stephano 
de  Quiosac,  P[elro]  Helie  obedientie  illius  possessore  (3;  cauo- 
nicis  Matheo  presbitero  de  la  Brugeira.  Lo  Blauc  et  P[etro]  Rai- 
ualdi  laicis. 


CGGXLII 


BOSOJi   ET   HUGUES    DE    LA    CHÈSE    REVENHIQUE.NT    LA   COMMANDE   DU    VÏGON 

ET   EN   FONT   ENSUITE   L'ABANDON 

1189  circa 


lu  mauso  predicto  de  Vigon,filii  Hugouis  laCbesa  Boso  et  Hu- 
guo  requirebant  comoiaudam,  quam  cum  totis  viribus  coutradi- 
cereut  canouici.  Post  multas  inquietatioues  quicquid  juste  vel 
injuste  requirere  pooterant  ibi  totum  Deo  ei  sancto  Johanui  gur- 
piverunt  in  manu  P[etri]  Helie  possessoris  loci  et  Guidonis  de 
Granmon  prioris  de  Pairac  (4).  Audientibus  Matheo  de  las 
Moleiras  (5)  et  Willelmo  fratre  suo  et  P.  Majore  capellano  de 
Pairac. 


(1)  Vigon,  hameau,  commune  de  Sainl-Junien-la-Bregère. 

(2)  La  Brugôre  ou  La  Brugiôre,  liameau  commune  de  Sainl-Junicn-la- 
Bregère. 

(3)  Celte  charte  se  rapporte  aux  dernières  années  du  prieur  Guillaume 
el  a  été  dressée  vers  1189,  puisque  Pierre  Hélie  y  est  indiqué  comme  ad- 
ministrateur de  ceUe  lenre  de  La  ValeUe,  fonctions  qu'il  conserva  sous  le 
prieur  Guy,  qui  succéda  à  Guillaume  à  celle  époque.  Voir  les  n"  précé- 
dents et  suivants. 

(4)  Voir  n"  cccxxxvin  . 

(5}  Ce  Malhieu  de  las  Moleiras  obtint  en  1195  de  Tévéque  de  Limoges 
Sebrand  l'ércclion  d'une  chapelle  dans  ses  possessions,  au  lieu  de  Beauvoir, 
commune  de  Sainl-Amand-Jarloudcix,  arrondissement  de  Bourgancuf. 
Doc   Lim.^  1>  P-  *  ^^' 
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CCGXLIII 

HUGUES   DE   LAROÎN   ABANDONNE  TOUS   SES    DUOITS    SUR    LA    BAILME 

DE    LA   BRUGÉRE 

1190  circa, 

Nolum  habeaiit  tam  présentes  quam  futuri  quod  Huguo  Laroa 
pro  salute  anime  sue  et  parentum  suorum  quicquid  requirebat 
vel  requirere  poterat  in  ballia  de  la  Brugeira  (1)  et  ejus  peniueu- 
tiis  scilicetiii  nemoribus,  terris,  aquis^pratis,  plauis,  hominibus, 
totum  Deo  gurpivit  et  sancto  Johanni  et  quiele  possidere  con- 
cessil.  Factuoi  est  hoc  in  manu  P[etri]  Helie  prossessoris  de  la 
Brugeira  et  P.  Ferrachal  capellani  de  Laron  (2),  audientibus  G. 
Ferrachal,  Willelmo  de  Sein  Mars  militibus,  6.  Eisando,  Helia 
Salsa,  G.  Faidit  et  multis  aiiis. 


GGGXLIV 

LES    TEMPLIERS   DE  GHARIÉRES   ET   GÈRALD    DE    SAINT-JUNIËN    ET    GAUCELM 
DE  BOSOGLE  ENGAGENT  CE  QUI  LEUR  APPARTIENT  SUR  DIVERSES  TERRES 


1192. 


Templarii  de  Ghareriis  (3),  et  G[eraldus]  de  Sancto  Juniano  et 
Gauc[elmus]  de  Bosogle  habebantsuam  partem  communem  de  dé- 
cima mansi  de  Labessa  (4j  et  de  Chavarocha  (5)  et  deus  Chauders 
et  de  Yigon  (6).  Hanc  partem  décime  G[eraldus]  de  Sancto  Juniano 


(I)  La  Brugière,  old.  supra, 

(3)  Laron,  village,  commune  de  Saint-Julicn-ie-Petil. 

(3)  Charrières,  village  de  la  commune  de  Saint-Moreil  (Creuse).  11  y  avait 
à  cette  époque  une  commanderie  du  Temple  qui,  après  la  suppression  de 
Tordre,  passa  aux  Hospitaliers  de  Saint-Jean  et  devint  le  chef-lieu  d'une 
commanderie  de  Malte. 

(4)  Labassat,  village  de  la  commune  de  Saint-Junien-la-Brcgèrc. 

(5)  Cbaveroche,  hameau,  même  commune. 
(0)  Vigon,  hameau,  même  commune. 
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sibi  acensâvil  de  participibus  suis.  Hic  6[eraldus|  poslea  banc 
decimam  acensavit  P[etro]  Helie  pro  seplem  sextariis  bladi,  cujus 
est  medielas  aanona  et  medietas  siligo.  Super  haac  decimam 
postea  necessiiate  *  compulsus  6[eraldus]  de  Sancto  Juniano  sus- 
cepit  a  P[etro]  Helie  quinquagiata  solides.  Âudientibus  Matheo 
pi*esbitero,  P.  Haiualdi  Slephaao  deu  Cbastain  lo  Blauc,  Stephano 
servieute.  Non  post  multum  tempus  idem  6[eraldus]  accrevit  in 
vadimouio  boscum  de  Bassoles  (I)  accipieas  a  P[etro]  Helie  super 
boscum  et  super  decimam  septuaginta  solidos  *  ita  quod  aeuter 
redimere  possit  sine  altero.  Âclum  auuo  ab  iacarnatione  domiui 
millesimo  cenlesimo  uonagesimo  secuudo.  Poterit  igitur  redi- 
mere post  decem  anuos  a  temport3  prediclo.  Factum  est  hoc  apud 
Pairacum  (2),  âudientibus  presbitero  de  Francherio  capellauo 
Saocti  Pardulpfai  (3j  Â.  ca[pellano]  de  Laron,  J.  Raimuodi 
Beruardo  Rege  et  Johanne  fratre  suo  et  B.  deu  Ghasaiti. 


GCGXI.V 


ro(;eh  de  vi(;()m  et  jëàih,  soin  neveu,  EiNgagent  leihs  terkes 


1190  circa. 


Homines  quidam  de  Vigon  lo  Sotra  (4)  pertinentes  ad  jus  Mar- 
bodii  d'Eschizador,  scilicet  Rotgerius  de  Vigon  et  Johannes  nepos 
ejus  tradiderunt  in  vadimouio  terram  de  Fornaces  et  terram  deu 
Bosc  Arnaudus  absamet  vestitam  cum  pratis  pro  vigenti  solidis, 
quos  postea  contradixit  Marbodius  d'Eschisador.  Tandem  preci- 
buseorum  concessitquod  fecerant,etacceperunt  ab  eodem  P[etro] 
Helie  tredecim  solidos.  Audientibus  Matheo  presbitero,  G[eraldus] 
de  Sancto  Juniano,  Bartholomeo  la  Gort,  Stephano  deu  Cbastain 
et  P.  nepote  suo. 


*  Fol.  73,  V». 

(4)  Bois-Soleil,  village,  même  commune,  qu'il  ne  faut  pas  confondre  avec 
Bossogles,  village  près  de  Bourganeuf  où  le  prieuré  d*Aureil  avait  des  pro- 
priétés et  des  biens.  (V.  n*  cccLxxxvni.) 

(2)  Pcyralrle-Chfttcau,  commune  du  canton  d*Eymoutiers. 

(3)  Saint-Pardoux*Lavaud,  commune  du  canton  de  Royèrc. 

(4)  Vigon-lc-Haut,  commune  de  Saint-Junicn-la-Brcgôrc. 
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GGGXLVI 

BONEL   DE   GEMEU   ET   SOI*   NEVEU  AUDOIN  ACCENSENT   LEURS  DROITS  SUR  IX 
MÂS   DE   LA   TOUR  ET   l'ENGAGENT    ENSUITE  A   RÉMÉRÉ 

1 170  circa. 

Boiiellus  de  Gemeu  et  Âudoinus  oepos  ejus  acensaveruiit  in 
perpetuum  babendum  boc  quod  babebant  in  mauso  de  la  Cort(() 
Pfetro]  Helie  (2)  possessori  de  la  Brugeira  pro  quatuor  sextariis 
siîiginis  et  trilDus  solidis  reddendis  in  augusto,  beredibus  mausi 
concedentibus,  scilicet  filiis  G;  Doitran.  Habueruut  lamen  pra* 
dicti  domini  B|oiiellus]  et  A[udoiuus]  pro  bac  coucessione  quiii- 
quaginta  solidos.  Hune  censum  et  questam,  quam  dicebant  se 
debere  babere,  sicut  pro  beleinosina  postea  dederuntin  vadimouio 
pro  aliis  quinquaginla  solidis  eidern  P[etro]  Helie,  ita  quod  qui- 
cumque  volueiiut  redimere  reddantquinquaginta solidos ialegn». 
Rolgerius  bajulus  serviens  eorum  dicens  in  omnibus  mansis  do- 
minorum  suorum  se  babere  eminam  siîiginis  dédit  in  vadimoaio 
eidem  P[elro]  Helie  eminam  siîiginis  pro  qui nque  solidis.  Horum 
omnium  sunt  testes  G.  Vicus  et  Ad[emarus]  de  Gemeu  et  Rotge- 
rius, bajulus. 


GGGXLVII 


PERON>E  DE  TOURON  DONNE  SIX  DENIERS  SUR  UN  PRE  DE  U  COUR 

In  prato  quodam  liujus  ville  scilicet  de  la  Cort  quod  dicitur 
pratum  aus  Neriles  dédit  Deo  et  saucto  Jobanni  in  perpetuum 
reddendos  in  vigilia  Nalalis  Domini  sex  denarios  Petronilla  de 

(1)  La  Cour,  hameau  de  la  commune  de  Saint-Martin-Châleau,  canton  de 
Bourganeuf. 

(2)  Pierre  Helie  a  fourni  une  longue  carrière  puisqu'on  le  voit  tigurer ici, 
chargé  d'une  administration  d'importance  dans  une  charte  dont  les  acteurs 
principaux  Boneau  de  Gimcl  et  son  neveu  Audoin  vivaient  certainement 
avant  rann<5c  K58  (Voir  n®  cxcii).  Puis  un  demi-siècle  plus  tard,  en  1207, 
ce  m^me  religieux  parait  encore  dans  divers  acles  d'Aureil  (D.  679,  r«). 
11  était  alors  sous-prieur  de  son  monastère. 
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Tauron  uxor  B[ernardi]  de  la  Brugeira  iii  ûaem  vite  sue  pro  ani- 
ma sua;  ooncedeutibus  B[crnardo]  delà  Brugeira  marito  suo  et 
tiliis  suis  Airaudo  et  Bernardo.  Hiis  testibus  subscriptis  Malheo 
presbilero,  Gaucelmo  de  Taurou  milite,  P.  de  la  Bessa  et  P.  de 
Laga. 

* 

GCGXLVIIl 


p.  G.  PAUTA,  CHEVALIER  DE  ISOBLAT,  CÈDE  CENT  QUATRE  SETIERS  DE  SEIGLE 
ET  DOUZE  DENIERS  DE  RENTE  SUR  LE  MAS  CHAUDER 

1 180  circa. 

P.  6.  Paula,  miles  de  Nobiliaco,  deditDeoet  sanctoJohanui  ni 
perpetuum  possidendum,cum  quatuor  sextariissiligi nis et  duode- 
cim  denariis  reddendis  in  Augusto,mansum  deusChauders  quem 
ita  liberum  habebat  quod  nemo  ibi  aliquid  requirere  poterat. 
Dédit  tamen  ei  caritative  P[etrus]  Helie  possessor  de  la  Brugeira 
quadraginta  solidos.  Hoc  autem  fecit  in  capitulo  in  manu  Wil- 
lelmi  prioris  coram  fratfibus,  concedente  sororio  suo  Audeberto 
Rata.  Audientibus  Gasto,  prioreSanoti  Leonardi,  G.  Gauberti  sa- 
crista,  Stephano  de  Quinsac,  6[eraldo]  de  Brolio,  6[aucelmo] 
Gacha. 

GGGXLIX 

AIMERI  BRUNS  ET  P.  DE  VALENTI  RECONNAISSENT  LA  PROPRIÉTÉ  d'AUREIL  SIR 
DES  TERRES  PRÉCÉDEMMENT  DONNÉES  PAR  HUGUE  DU  MASËL 

1190  circa. 

Huguoden  Mascu  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  pro  anima  sua 
in  perpetuum,  concedente  fratre  suo  Aimerico  Bruni,  qu^irtam 
partem  mansi  de  Taùnanas  et  quartam  parlem  mansi  deu  Ma- 
sel  (1).  Audientibus  P.  deu  Pratini,  Hugone  Raimundi,  P[etro] 
Bruni  *  canonico,  P.  majore  capellano  de  Pairac.  Post  multuin 

(4)  Le  Hazcau,  village  de  la  commune  d'Auriat  (Creuse).         * 
»  Fol.  74,  r°. 
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tempus  terre  iste  cum  aliis  inultis  propter  guerras  in  absazneatum 
redacte  suiit.  Videns  vero  quidam  servieas  supradictorum  domi- 
norum,  scilicel  Matheus  deu  Brol,  terrain  sic  esse  et  arbilrans 
canonicos  de  ea  uon  curare,  sasivit  cum  cousensu  dominorum 
suorum.  Tandem  videntes  canouici  terram  suam  indebile  possi- 
deri  convenerunt  dominos  illos  scilicet  Aimericum  Bruni  pre- 
scriptnm  et  P.  de  Valent!  filium  Hugonis  deu  Masel,  cum  hele- 
mosinassuasetgeneris  suipateretur  abecclesia  AureliensiaiieDari 
et  ab  aliis  possideri  et  cum  quia  nuUum  proficium  inde  haberent. 
Quas  verum  loqui  cognosceutes  et  ipsi  helemosinam  predictam 
Aureliensem  ecclesiam  possidere  concesserunt,  et,  qui  injuriam 
fecerat,  similiter  cum  dominis  suis  quitavit  et  guerpivit,  de  inju- 
ria quam  fecerat  veniam  postulantes.  Factum  est  boc  au  Moutel 
in  manu  Guidonis  prioris  et  P.  deu  Chasteu-Nou  senescalli  régis. 
Audioulibus  P[elro]  Helie,  G.  Gâcha,  Willelmo  de  Brilac canonico, 
Rainaldo  Balp,  P.  de  Pralini  militibus  et  G.  de  la  Viladeu  pre- 
posito  deu  Moutel. 

GCGL 

SfMIRIA,  RELIGIEUSE  D'aUREIL,  FAIT  UNE  DONATION  POUR  l'ENTRETIEN 

DE  LA  LAMPE  DU  CIMETIÈRE 

il90  {l)circa. 

Quedam  domina  Simiria  monacha  Aurelieusis,  quefueratuxor 
cujusdam  militis  Turpini  de  Nobiliaco,  dédit  Deo  et  sancto  Jo- 
hann! ad  opus  luminaris  cimeterii  (2)  unam  sextarium  avene 
mespezola  ad  mensuram  Petrabuferiensem  de  censu  reddendum 
in  Augusto  et  quatuor  denarios  in  Natal!  domini  annuatim  red- 
dendos  aChabreli  (3)  in  parochia  Sancli  Pauli  (4)  in  domo  Aime- 

(1)  Bernard  de  Quinsac  n'était  pas  encore  sacristain  d*AureiI  lorsqu'il 
recul  ces  divers  actes;  ils  doivent  donc  se  placer  vers  H90,  mais  plutôt 
dans  les  quelques  années  antérieures. 

(2)  Nouvel  exemple  de  fondation  pour  la  lanterne  des  morts  dans  le  ci- 
metière. (Voir  n«  ccxxn).  Plusieurs  des  donations  qui  suivent  ont  été 
faites  dans  le  même  but.  Elles  sont  des  mômes  années,  ce  qui  permettrait 
peut-être  d'assigner  la  fin  du  xn®  siècle  comme  époque  du  développement 
de  cette  coutume  en  Limousin. 

(3)  La  Ghabrely,  hameau  de  la  commune  de  Salul-Paul. 

(4)  Sainl-Paul-d'Eyjeaux,  commune  du  canton  de  Pierrebuffière. 


J 
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ricide  Ghabreli,  concedcntibus  filiabus  suis  Meliseadi,  Jordana, 
Philippa  et  generibus  Goiistantiao  Marches/  P.  RaïuQulphi.  Au- 
dientibus  B[ernardo]  de  Quinsac  iu  cujus  manu  factum  est, 
Âlhone  de  Plantadiz  cauonico.  Gauceliuo  de  Petra  presbitero, 
Willelmo  Sarrazi  servieote  et  bajulo  hujus  reddilus.  Habebat  au- 
tem  bas  redditus  a  pâtre  suo  Gauberto  de  Mairinac. 


GGGLI 


SEMBLABLE  DONATION  DE  VALKUIE,  MERE  DE  DE  BERNARD  ET  GUY  DE  ROYERE 

1 190  circa. 

Ad  idem,  monacha  quedam  Yaleria  mater  B[ernardi]  et  Guido- 
nis  de  Roeria  dédit  duodecim  denarios  reddendosin  perpetuum  in 
solaribus  de  Santo  Prejecto  (1)  ultra  Yizeuuam  in  Circoncisioue 
etPenth6COsta(2).  Coucedeatibusjamdictis  flliissuis,  audientibus 
B[ernardo]  de  Quiasac  in  cujus  maau  factum  est,  Audiero  de 
Dompno,  Stéphane  Rotgerii  bajulo  hujus  redditus. 

GGGLII 

SEMBLABLE  DONATION  DE  JOURDAIN  LE  BAUSER,  CHANOINE  d'aUREIL 

1 190  circa. 

Ad  idem,  dédit  Jordanus  lo  Bausers  cauonicus  noster  très  de- 
uarios  in  quodam  orto  a  Ghatlepa  (3)  a  Noalac  (4)  quem  tenet  Si- 
menez,  etunum  denariuminqiiodam  solari  ad  portam  Helemosi- 

(1)  Saint-PriestrTbaurion,  sur  la  rive  droite  de  la  Vienne,  commune  du 
canton  d*Ambazac. 

(2)  Au  \"  janvier  et  à  la  Pentecôte. 

(3)  11  s'agit  sans  doule  ici  d*un  jardin  situé  dans  la  ville  de  Saint-Léo- 
nard qui  en  comportait  encore  quelques-uns  à  celte  époque,  près  des  mu- 
railles de  Fenceinie,  contre  la  porte  Champlepot,  d'où  parlait  la  rue  de 
ce  nom  pour  aboutir  au  Marché  aux  porcs. 

(4)  Ville  de  Saint-Léonard,  élevée  sur  la  rive  droite  de  la  Vienne,  autour 
du  tombeau  du  confeiseor  de  Clovis,  et  en  face  du  ch&leau  de  Noblal  qui 
dominait  l'autre  rive. 
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nariam  (t)  quod  tenet  Ghapela  et  in  orlo  quodam  a  Ghatmaio  (2) 
quem  tenet  G.  Arlaras  la  Ghapte  de  sex  denariis  etoperarium  sui 
ipsius  (3)  in  Augustoet  1res  mealas  la  Natali.  Hoc  tolum  fecit  iii 
mauu  B[ernardi]  de  Quinsac,  audiente  Gaucelmo  la  Peira  pres- 
bitero,  Martlno  nepserio  suo  et  mullis  aliis. 


GGGLIII 

SEMBLABLE    DOISATION   DE   MILISENDE  DE   ROYÉRE 

1200  circa. 

Ad  idem,  Melisendis  de  Hoeria  filia  Huguonis  deu  Mont  dédit 
duodecim  denarios  in  perpetuum  a  Larnaudia  (4)  in  domo  J.  Ar- 
nau  et  Stephani  Arnau  in  parochia  [de  Sancto  PauloJ  in  fesio 
sancte  Grucis  septembris  (5),  concedeiitibus  Hugone  deu  Mon, 
P.  Gaucelmo  nepote  suo,  B.  Picmanr,  audientibus  B[ernardi1 
de  Quinsac  in  cujus  manu  factum  est,  Gaufrido  Marteu  helemosi- 
nario,  Stéphane  Basras  diacono.  J.  Saorsac  snbdiacono. 

GGGLIV 

LA   MANANA   DONNE  DEUX  DENIERS  DE   CENS  ET   UN   D'aCAPTE 

1200  circa. 

Ad  idem,  quedam  mulier  la  Manana  nomine  dédit  duos  denarios 
in  perpetuum  in  die  Sancte  Marie  in  Auguste  (6)  de  censu  et 

(\)  La  porte  iomonièrc  d*où partait  la  principale  rue  de  Saint- Léonard, 
qui  conduisait  ainsi  des  remparts  du  côté  de  la  Vienne  à  la  rue  Cliam- 
plepot. 

(3)  Le  Ghampmain  esl  le  quartier  contigu  à  Gham plepot.  La  porte  de 
Ghampmain,  voisine  au  nord  de  celte  dernière,  conduisait  également  par 
une  rue  importante  à  la  même  place  du  M«irché  aux  porcs. 

(3)  Operarlum  sui  ipslue,  redevance  très  fréquente  en  Limousin,  con- 
sistant dans  le  service  personnel  que  Ton  devait  rendre  à  tel  ou  tel  moment, 
tine  ou  plusieurs  fois,  à  celui  qui  y  avait  droit. 

(t)  Larnaudie  ou  La  Renaud ie  était  un  lènement  sis  dans  la  paroisse  de 
Saint-Paul  (cf.  D  827,  I)  649-216). 

(9)  Le  14  septembre. 

(3)  Le  15  août. 
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uoam  deaariiMB  4k  icbi^plMiietiAo  ^iios  hubebut  -in  brto  qtldd«m 
apud  iSagau^  gWem  ieftetAt  &(e|ibanas  bajutds  de  aa%i  mânu<, 
fi[e]N[]aiiii] .  de  QuUieAe.  Audieuie  ^odem  Sce})faatio»  AaiÉmodè 
d*£sg9tt,  G.  RaBQ^  J.  Preteac,  J.  MftrU,  P.  deu  Homtel  et  WiHtfmé 
Batsalsa  et,  ubi  census  vel  achaptameatum  redderetur,  ortus  est 
libère  ad  dispositionem  capellaai  Aureliensis. 

OÏGLV 


p.   LA  PEIRA   FAIT  DIVERSES  DONATIONS 

1210  circa. 

Noium  ait  tam  prosenttbtts  quam  iuiuris  quod  P.  la  Peira  dodit 
Deo  et  Akari  Sitacti  Jhcùbi  ad  ieroiam  <MKideiam  ad  missam 
parrochiaietti  omni  temi^ape  maiittiteendam  iu  terra  de  Vfllonia(l} 
que  alk)  nomine  diceiur  4e  Laga  (2)  quam  KMieiii  li  MoUner, 
quatuordecim  deoarios  reddendo^  in  feBlo  SaiicU  Maroiaik  (31. 
Dédit  eliam  ad  idem  in  prato  deu  Guorc  quem  leiiebant  li  Pou 
Ghatu  (4)  decem  denarios  reddendos  ia  marcio.  Hoc  fecit,  concei 
dente  uxore  sua  Florentia,  proqua  hoshabebat  reddilus  datos  sibi 
cum  predicta  Florentia fllia  Peiri  d'Aurel  quietiam  hocconcessit. 
Idem  etiam  P[«tTys]  4'AQreI4eâflad  idetn  in  terra  de  Chiers  quaifi 
tenent  li  Saorsac  très  âooarios  reddendos  in  ramis  palmarum. 
Idem  ad  idem  dédit  in  pratis  ans  meitaders  octo  denarios  redden- 
dos in  martio.  Hoc  totum  fedit  P[éttii8]  d'Aurel  coucedonlibus  filiis 
suis  Johanne  et  Petro  et  filiabus  suis  Flore[n]tia,  Petronilla  et 
Agnéfte«  Dederuat  autem  danfratres  Saiicti  Jaoobi  e»  oariitiive 
tiinfiota  septem  solidos.  Testes  vunt  :  B[ernarda6]  de  Quiusii^ 
capellâDlis  in  cojue  manu  factum  est,  G.  fieraldi  canouicott,  P.  de 
lias  Qt  Gaucelmus  la  Peira  presbiter,  J.  Saorsac  clei'kue,  J{obaii«- 

• 

(1)  La  Vt^ine  i»sl  ira  petit  fuisse&a  qui,  ifayersaiit  le  terrUôire  d^lldren, 
))ordtit  les  terres  appartenant  au  prieuré  et  leur  donnait  son -tieiN.  Voir 
Arch.  de  Limoges,  D.  949,  p.  45  et  46. 

{%)  Lage,  lieu  dit  près  d'Aureil. 

(8)  U  30  juin. 

(4)  film  léin  d'Aoreil,  sur  le  terrtioirc  d'&yjeaux,  esislait   eneore  an 

XIV*  siècle,  une  métairie  qui  aura  donné  suivant  l'usage  son  nom  auxteftSM 

ciers.  On  l'appelait  Podium  Chaplum,  lo  Poi  Chalu.  Ses  murailles^  en  ruines 

sans  doute  furent  Tobjet  d'une  vente  faite  en  4364,  a  qui  parieles  movent 

ex  fundali  dominio  Prioris.  »  D.  45l|  p.  SSO. 

17 
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aes]  Gaasnadre  et  Bartholomeus  servieates,  Willelmus  Gaasaadre, 
J.  deu  Poi,  Stepbanus  Beladens,  J.  Preisacs'  B.  Ademari, 
J.  de  Hoser,  P.  Hyinberts,  Stepbanus  Hymberti,  B.  Moliners, 
P.  Meitaders,  J.  Saoreacs,  P.  Saorsacs,  Stepbanus  Saorsacs. 


CCCLVI 

DON   DE  SIX  DENIERS  POUR   LE  LUMINAIRE 

1200-1205 

Presentibus  et  futuris  sit  notum  quod  Aimericus  de  Demia 
niola  dedil  Deo  et  sanclo  Jobanai  ad  opus  luminaris  sex  denarios 
annuatim  reddeudos  lu  festo  Saucli  Mauricii  (1)  apud  Sauclum 
Mauricium  a  Breta  (2)  in  prato  de  la  Yiria  pro  filio  suo  Aimerico 
quem  Dominus  liberavit  ab  infestaiionedemonis  ad  invocaiionem 
Saucli  Jobannis  evangeliste.  Factum  est  boc  in  Aurelio  iu  manu 
dompni  B[ernardi]  prioris  présente  et  audiente  B[ernardo]  de 
Quinsac  et  omni  fere  conventu. 

GGCLVII-GGGLVIII 

DONATIONS  D'EMMA  ET  DE  GUILLAUME  DE  ROYÉRE  CONTREDITES  ET  PLUS  TARD 

CONSENTIES  PAR  P.  LEUR  FILS 

1190-1220 

Emma  de  Roeria  uxor  Willelmide  Roeria  moriens  dédit  Deo  et 
Sancto  Jobanni  ad  luminare  sex  denarios  in  pratis  deu  mas  Jaos- 
bert  (3)  ul  in  die  anniversarii  ejus  qui  est  decem  et  octo  kalendas 
septembris  (4)  tria  lumina  semper  ponatur  [sic)  au  te  altaria  in 
Aurelio.  Est  au tem  mansusiste  in  parocbiade  Festiac  (5).  Factum 
est  boc  in  manu  B[ernardi]  de  Quinsac  concedente  marito  suo 
jam  dicto. 

(\)  Le  9i  septembre. 

(i)  Saini-Maurice-ies-Brousses,  commune  du  canton  de  Pierrebuffière. 
Alimolle,  anciennemenl  Mie  Molle,  se  trouve  sur  le  territoire  de  celte  com- 
mune. 

(3)  Le  mas  Jobat. 

(4)  Le  1  i  août. 

(5)  Feyliai,  commune  du  canton  Sud  de  Limoges. 
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1210  eirca.  —  Willelmus  de  Roeria  jam  diclus  fllius  Guidonis 
de  Roeria  de  Festiac  dedil  ad  idem  de  osclerato  veneraodo  capite 
saucti  Gaucherii  quatuor  deuarios  reddeados  in  transita  sancti 
Gaucherii  in  domo  Haibei  d'Esjau.  Audientibus,  B[ernardo}  de 
Quinsac  in  cujus  inanufactumest,  Audiero  de  Dompno  fi),  P[etro| 
de  Vizio,  *  Raimundo  d'Esjau  hujus  redditus  bajulo,  qui  se 
omnibus  annis  redditurum  promisit 


1220  circa.  —  Has  duas  donatioues  patris  et  matris  sue,  cum 
cotttradixissetP.&lius  eorum,posteaconcessit  in  manu  Bfernardi} 
de  Quinsac,  presentibus  et  audientibus,  P[etro]  de  Sancto  Mar- 
tino  (3),  Stephano  Gâcha,  Stephano  de  Yilanova  (4),  Matbeo 
d'Esjau,  Wilielmo  Gaasnador  et  multis  aliis. 


GGGLIX 


RENTES  POUR   LE    LUMINAIRE 

1190  circa. 

Ad  idem  Gensos,  bomo  Aureliensis,  dédit  duos  denarios  in  prato 
qui  est  subtus  viam  que  itur  a  Virola  (5),  in  manu  B[ernardi]  de 
Quinsac. 

Ad  idem,  Almodis  d*Aurei  dédit  duos  denarios  reddendos  in 
Auguste  in  terra  deu  Yinai  concedentibus  et  audientibus  ûiia 
sua  Petronilla,  B[ernardo]  de  Quinsac,  P.  d'Aurel. 

Ad  idem,  etiam  Wiilelmus  de  Gbalumiac  et  P.  de  Chalumiac 

(1)  Audiers  du  Dogoon  est  témoin  des  divers  actes  se  rapportant  aux 
dates  extrêmes,  i  190 D 957.— Doc.  Limousins^  1,  p.  14i,  et  1910D.777  n®  4 . 

*  Fol.  75,  ro. 

(2)  Celte  dernière  phrase  est  par  un  renvoi  indiquée  comme  la  suite , 
mais  elle  est  écrite  au  bas  du  v^  du  P  lxxiii,  d'une  autre  encre  que  le  texte 
primitif. 

(8)  Pierre  de  Saint-Martin,  qni  ne  parait  pas  Têtre  encore,  devint,  en 
1920,  prieur  d*Âareil,  qui!  dirigea  jusqu'en  U36,  époque  à  laquelle  il  fut 
nommé  prieur  de  Saint- Barthélémy  de  Bénéveut,  dans  la  Creuse.  Il  mourut 
on  peu  avant  1S50. 

(4)  S.  de  Yilanova  parait  comme  témoin  de  cette  dernière  charte  en  1310. 
D  777,  n»  4. 

(5)  Virolle,  village  de  la  commune  d'Aureil. 
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cogiiatus  suis  dédit  ia  parochia  de  Saorsac  (1)  aGer?iera(2)  «ex 
denarios  reddeadoe.  Audienlibus,  Gutdone  prtore,  BfernaÀiQi  de 
Quinsac. 

Ad  idem,  8urdus  de  Vilar,  hofQO  Aui*elieii8is,  dodit  qaaUidr 
deoarios  dam  morerelui*  in  prato  quoduiïi  ginem  tesiei  P.  «le  Bor* 
dclafi  in  jnaou  B[eraardi]  de  Quiusac. 

Ad'idem,  Guido  d'Aibias  uQam  caudetam  (fnatuor  denrioram 
in  Natali  in  festo  sancti  Johannis  (3). 

Ad  idem,  P.d'Albias  fmter  siiqs  dédit  reddeodamiu praloîber- 
nali  candelam  sex  denarioram  semper  in  festo  saticti  J^^annispost 
Natale. 

Sleptanus  d'Albiaâ  dédit  quat«tor  denatioe  ad  iûceusuoi  in 
eodem  festo. 

In  terra  de  la  Gotela  dédit  Willeimus  del  Terc  très  denarios  a 
las  ostias. 

In  altari  de  Melars  (4)  dédit  vieecomes  Lemovicensis  ceram 
duoruni  solidorum  semper  in  die  Cène. 

In  molendinis  de  Bonardeu  duo  solidos  Raimundus  de  Nobi- 
liaco  ad  idem,  semper  in  festo  sancti  Leonardi  (5). 

A  mas  Ermau  (6)  sex  denarios  in  Augusto  semper  ad  idem  in 
quodam  orto. 

Inter  Sanctum  Johanem  e  la  Brossas  in  pratoau  Brolviginti 
duo  denarios  et  mealada  (7)  dous  semper  ad  idem. 

In  ecclesia  d'Esjâu  unam  iibram  cere  semperindedicalîou6(8). 

CGGLX. 

((   AD   ePUS  ECCLESIE   HEODITUS   » 

» 

Ad  opus  ecclesie  sunt  redditus  qui  sequuntur  : 

In  orlo  quodam  qui  est  in  Aurelio  duo  decim  denai^ios  in  Natali  : 

(i)  Saoursac,  commuae  du  canloo  de  Lapleau,  à  rextrëmllé  de  ia  pro- 

vioce  du  Limousin,  non  loin  du  Cantal,  faisant  anciennement  partie  de 

Tarchiprôlré  de  Saint-Exupéry.  Un  prieuré-cure  dépendant  d'Aureil  y  élail 

établi  sous  le  vocable  de  Saint-Julien.  La  chapelle  de  Bonlieu  lui  servait 

d'annexé. 
(t)  Oervières,  ancienne  châtcllente  dont  dépendait  aVant  1793  Saoursac. 

(.^)  Le  27  décembre. 

(4)  Meilhards^  commune  du  canton  d^Uzerche. 

(o)  Le  6  novembre. 

(Oj  Le  Mazcrmaud,  village  de  ia  commune  de  LInards. 

(7)  La  mêlée  est  encore  aujourd'hui  un  pain  fait  avec  de  la  farine  moritié 
froment,  moitié  seigle. 

(8)  Le  second  dimanche  après  la  Toussaint. 
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a  Preissac  [  [)  duodecim  (lenarios  in  Nalali  ;.  a  las  Oleiras  (2)  sex 
deaarioa  in  Natali  et  la  pascba  et  ia  festo  Sancie  Marie  ia  Au- 
guste; Apud  Petram  Buferiaai  (3)  ia  domo  Esnuder  quiaque  de- 
narU)^  i^  Natali;  au  fioschairo  d;Uodeciai  deaarios  ia  Natali  : 
aus  Crocs  (4)  mx  deaarios  ia  Natali;  apud  Saactum  Johaa- 
aem  (5)a](iUiret(6)  duos  solides  iaEpiphania(7);aChalmoa(8)sex 
deaarios  ip.  festo  S^acti  Prejecti  (9);  a  Lobeac  (10)  duodecim  deoa- 
riosiafestoSaacleMariecaadelarie  (i  l);a  Yoatol  (L2)sexdeaarioa 
ia  marcio;  a  Boaafoa(L3)  iaparochiaSaacti  Justi(l4)  quiadecint 
deaarios  ia  ramis  paimarum;  ea  Vau  ia  domo  aus  Tiners 
ia  parochia  Saacti  Boaiti  (15)  octo  deaarios  ia  festo  circonci- 
sioais(16). 

*Matheus  d'Esjau  sex  denarios  ia  augusto  deu  Claus  deus  Pra- 
ziaats  —  a  Faorgas  (17)  in  parochia  de  Vie  (18);  duodecim  denarios 
Aim[ericus]  Goastaatinus  de  terra  de  Poi  Luqueat  in  festo  sancto 
Grucis,  quod  est  ia  sepkeml)ri(l&);  Huguo  de  Touragas  sex  deaa- 
rios ia  festo  Saocti  Martial (20);  a  la  Ghassana  (2i)  duodecim  deua- 


(\)  Preissac,  village  de  la  couimuDe  de  Feytiat  noa  loin  d'Aureil. 
{%]  Les  Aullières,  village  de  la  commune  d*Ëyjeaux. 
(3)  PierrebufTière,  cheMicu  de  canton  de  Tarrondlsscment  de  Limoges. 
('!}  Probablement  les  Crocs,  hamean   de  H   commune  de   La  Geney- 
toase. 
(9)  SainUJoaa-Ligonre,  eommone  du  eaaton  de  PierrebofHère. 
(#)'  Luret,  viUage  de  la  eommuna.  de  SainhJean-Ligoure. 
(1)  U  0^  Janvier. 

(8)  Chaamoat^bameaii»  commune  de  Glanges. 

(9)  Le  Vi  janvier. 

(40)  Celle  localité  citée  plusieurs  fois  dans  le  cartulairede  Solignac  devait 
être  située  dans  les  environs  de  cette  abbaye.  Le  dictionnaire  géographique 
deGrignard  (archives  de  Limoges),  ne  la  mentionne  pas. 

(fi)  Le  «  février. 

(i2f)  Yanteatrx,  vi(l^e  de  la  cemmune  de  Selignao.  Le  carCulairc  de  So- 
lignac  donne  la  forme  Ventul. 

(13)  BonnefonI,  village  entre  Panazol  et  Satnt-Just. 

(U)  Saint-Just,  commune  du  canton  de  Limoges. 

(15)  Saint-Bonnet-la-Rivière,  comnuiBe  dk  canton  de  Pi«frebuflièrc. 

(16)  Le  («"'jiMi^ier. 
•  Fol.  75,  V. 

(17)  FargMft,  village  de  ia  commune  d»  Vicq. 

(18)  Vicq,  commune  du  canton  de  Saint-Gerraain-les-Betles. 

(19)  14  septembre. 

(20)  li  novembre» 

(21)  La  Ghassagne,  hameau  de  la  commune  de  La  Geneytouse. 
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rios  ia  festo  Sancti  Marliui;  a  Mas  Ermau(l)sexdeDarios  in  eodem 
festo;ayeriaac(2)oclodenarios  iu  festo  Sancti  Bartholomei  (3); 
a  la  Maseira  (4)  unum  sestarium  de  sigile  et  unum  sestarium  de 
fromen  in  augusto.  Nec  vero  vix  reddunt  terraguim  orti  de  Bal- 
biac  (5);  a  la  Ghapela  (6)  unum  sextarium  siliginis  11  garaadol  in 
augusto;  GaucelmusDagrin  très  denarios  dominicapostEpiphania, 
de  bordaria  Andrée  propter  unum  homiuem  qui  mortuusest  apud 
Sollempniacum  ;  au  Pomer  (7)  Bernardus  filius  Aimerici  deu 
Pomer  unum  denarium  de  Marbodio  Viger. 


CCGLXI 


c(    ITEM   PUO   SAGRISTANIA   )> 


1205  circa. 


6.  Bernardi  habuit  terram  de  Sancto  Johanue,  cujus  partem 
domnus  Willelmus  de  Placentia  (8)  qui  fecit  muros  circa  vineam 
inclusit.  Propter  injuriam  vero  quam  fecerat  homini,  dédit  ei 
quod  residuum  servat  lerre  sine  censu.  Filius  vero  suus  J.  Gaas- 
nadre,  cum  postea  banc  terram  sic  tenuisset  in  vita  sua  sanus 
dédit  in  bac  terra  très  denarios,  quos  reddebat  ei  censuales  Willel- 
mus Helios,  ut  in  festo  sancti  Gaucberii,  quod  est  tertio  aprili,sem- 
per  lumen  unum  mitteretur  ante  Sanctum.  Sunt  autem  reddendi 
inmartio.  Hoc  fecit  in  manu  B[ernardi]deQuinsac  capellani  sui, 
concedente  filio  suo  Willelmo  et  bomine  jam  dicto  qui  terram  te- 
nebat.  Audientibus  P[etro]  Helie  suppriore  (9),  P.  de  Gemeu 
canouico,  Stéphane,  Johanue  Saorsac  presbiteris,  Gaucelmo  Pic- 
maur,  et  multis  aliis. 


{\)  Le  Mazermaud,  village  commune  de  Linards. 

(9)  Veyrinas,  village  commune  de  Sainl-Bonnet-Ia-Rivière. 

(3)  Le  U  août. 

(4)  La  Mazière,   (5)  Beaubiat,  (6)  La  Chapelle,  (7)  Le  Pommier,  villages 
et  hameaux  de  la  commune  de  Saint-Léonard. 

(8)  4'  prieur  d^Aureil  pendant  les  années  1156  et  suivantes. 

(9)  Pierre  Helie   était  sous-prieur  en   <207.  D  679  r.  —  Voir  plus  haut 
n"  cccLvi. 
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«  GGGLXII 

AUTRES  KENTES  POUR  LE  LUMINAIRE 

1215  circa. 

6[uido]  de  Roeria-  dédit  ad  lummare  sex  deaarios  annuatim 
reddeados  in  suo  prato  deu  Guisonesc  (1)  sicut  ia  percepto  legi. 

B[eraardusJ  de  Roeria  filius  Guidoais  de  Roeria  dédit  sex  dena- 
rios  aanuatim  reddeados  ad  luminare  a  Mas  Bareu  (2).  Testes 
suQt  {sic)  Stephanus  de  Yilanova. 

P.  d'Aurel  unam  quartam  siliginis  in  terra  quaoi  tenet  J.  de 
Trocha  dédit  ad  luminare,  quare  violaverat  monasterium,  in  manu 
capellani  sui  B[ernardi]  de  Quinsac. 

GCCLXIII 

REVENUS  ET  CHARGES  DE   LA  MAISON  ACHETÉE  D'AIMERIC  DE  SAINT-MARTIN 

■ 

In  domo  nostra,  quam  émit  J.  Afficher  ab  Aimerico  de  Saacto 
Martine,  de  qua,  vendita  trecentis  solidis,  habuimus  vigenti  quia- 
que  solides  de  las  vendas,  habuimus  duos  denarios  de  achapta- 
mento  et  très  solides  de  censu,  et  debemus  pro  ea  très  solidos  de 
achaptamento  et  duos  solidos  de  censu. 

GGGLXIV 

RECONNAISSANCE  DE   LA  DIME   DE  JOUHET   ET   DONATION  D'AUTRES  BIENS  (3) 

1  tOO  circa 

*  Nolum  sit  presentibus  et  futuris  quod  Gaufridus  de  Monteforti 
et  frater  ejus  Rotgerius  et  Radnlphus  Monteius  et Geraldus  frater 
ojus  dederunt  et  concesserunt  Deo  et  sancto  Johanni  etcanonicis 

(1)  Gisonnet  ou  Gisonaeys,  village  de  la  commune  de  la  Gencytousc. 
{t)  Le  Mas  Bareau,  hameau  de  la  commune  de  Royères. 
(3)  Sauf  les  n*»  ccclxxzii  et  ccclxxxiv,  toutes  les  charlcs  suivantes  jus- 
qu'au D^^ccLXXxvii,  concernent  Saint-Denis  de  Jouhel. 

*  ^L  76,  T*. 
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de  Aurelio  decimam  de  Joet  (1)  quam  calumpniabant.  Goocesse- 
runt  etiam  elemosioas  g^as  fe^raat  Pet/'us  de  Bornio  et  Gaufri- 
dus  aepos  ejus  et  Petrus  Cbarbonnellus  et  uxor  ejus  que  fuit 
soror  Pelri  de  Bornip,  prs^tum  videlicQt^  noa)iQ.e.  Gbarbooellum  et 
pratum  de  Quercubus  et  silvam  nsque  ad  petram  magnam  et  ter- 
rain que  tenet  se  cum  lerr^^^l^wiGatbene  et  jungitur  cum 
prato  Pétri  Acbardi.  Testes  suut  Petrus  Acbardus,  Stephauus 

9:1^^,  AiAelwft#  N<>yo  vicjQ,,A«i|^riQij^  d(^i  Ç(albw(B%.  Kw4Qax«Ei^ 
fuit  factum  in  manu  Johanuis  A^rhACt  fuÀ  d^Ui  Hii^  4«QQm.  9%^ 
Wost. 

AUTRES  D0NAT10?1S  A   l'ÉGLISE  SAfMT-DEMIS   DE  JOUHET 

Notum  sit  quod  Jobannes  Escoz  Qlius  Gaufridi  Escot  dédit  et 
concessit  Deo  et  ecçlesie  Sancti  Dionisiide  Johe(]^uatuordenarips 
consuales  in  vînea  Gaufridi  Escot  deu  Lac  in  perpetuum;  R.  de 
liarunt  duos  denarios  de  ces;  J.  Pincba  duos  denarios  de  ces;  Petiz 
cto  Bossas  très  éêwmo»  (hm  pm,  el  tre»  demnnos  et  ima  galin»  de 
Ghasidi. 

CUAUNATZ  DU  GLUIS   DONNE  DEUX   DENIERS  DE  REKTE 

tW-12f* 

Ghamna?.  4e  Clow.  (?)  d^oavU  D,eo  et  SaacIq  Dioai^o  de  lobe 
duos  denarios  censuales  in  vinea  de  Fonlo.  Testes  sunt  P.  Peir 
capeilanus  de  dois,  G.  capeliaavis,4e  Mobers  (3). 

(1).  SaÎDUQeDisdç  Jouhet,  souvent  appelée  aus^i  d'Ejoaei,  commuiu»  da 
cantoa  d'Aigurandc,  arrondissement  de  La.  Châtre  (lodre]^  Plusieurs  fois 
déjà  dans  le  cartulaire  il  a  été  question  de  Joie,  Joël  et  tes  chartes  suivantes 
s*y  rapportent  encore.  En  HOi,  Adtelard  Willebahl^  donna  la  terre  à  satoi 
Gaucher  et  Tarchevéque  de  Bourges  lui  concéda  Téglise  (Voir  n^  cGxxvi)que 
lui  canicstèi^e^iA  k^ieoti&t  k;s,r^i|^ieHX  ^n  Meuyy*StrSéj^re(yoii:.  ^«ccïxviiO. 
Un  prieuré  y  était  élAUlÀ  S€iU4,le  vcK^abi^dQSaliMr^enifi^  Kf!^U^  siil)sisie 
encore  et  le  clocher  i:eQU|rqual;)lie  qu^'ou  admire  aujourd'hui,,  date  4^  cette 
époque 

(2)  Guis,  village  du  canton  de  Neuvy-Sainl-Sépulcre  (Indre)« 

(3)  Mouhers,  commune  du  canton  de  Neuvy. 
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I 

CGCLXVI! 

1216 

Netuon  sit  omnibus  presentibus  et  futuris  quod  monachus  de 
Sancta  Sev«ra^l>deiitB09.«tece)efiie  Saiiiti.  BoniHii  éb  Johe  et 
sancto  Blasio  (2)  unam  «mûiaia  siUlfûiiautuatiin  reddenJam  ia 
ceosus  terre  de  la  Corda  a  la  mensuram  de  Sancta  Severa.  Hanc 
donationem  concessit  Gauf ridai6  Tabaria  f rater  suus.  Actuin  in  ec- 
clesia  de  Johe  in  quo  tempore  monachus  Tabaria  infirmabatur,  anno 
y^hi  incarnatjL  miUesimo  ducentQsinxo  decimo  sexto.  A,udienjtihus 
et  videntibus  domino  G[eraldo}  priori  ejusdem  eqcle^ie  et  c^noni- 
ois  suis  P.  et  J.  P.  Raii^uncU  de  Biciajit,  J..  Cprdoaner  et  nuil.ti^ 


GCGL^VUl 

EUDES  COMTE  DE  U  MARCHE  DONNE  UN  SETIER  DE  FROMENT 

DE  RENTE  ANNUELLE 


1203 


Notum  sit  omnibus  hominibus  t^m  futuris  quam  presentibus 
quod  dominus  Odo  de  Mardiia  et  ftlii  ejus  dederunl  Deo  et  eccle- 
sie  Beati  Dionisii  de  Johec  pro  salutc  animarum  suarum  et  suo- 
riftai  wium  sêxMrmnx  ùinmmtài  in  suq  o^ombi  stpnà  oiatoiriam 
^nfitià  MiCAhAlift  (3>)  aftaMbatin»pârsûWendamftlijLperpeteam|M>ssL- 

(i)  Sainte  Sévèee»  cbef-Hou  ée  canton  do  rarrondîssemani  de  Ia  Chdtro 
(ladre). 

(2)  VigoulaBl,.  commuDo  du  cantûo  de  Saifl*^\ière.  Uo  pa»it  pniettré 
dépendant  d*Aureil  y  avait  élé  élabli  sous  le  Yocable  de  Sainl-Blalte  et  Ton 
y  avjalb  céuni  \at  o«re  dâ  la  pavoiflse.  La  d^astiao  de  cotte  églîset  figore  au 
cartuiaire  n<*  lxxxi. 

(3>  Lourdotteèx-Saiort-Michel,  coMTBiine  du  «aniân  d'AigWMdii  (bidre). 
Ceue  localité  faisait  anciennement  partie  du  diocèse  de  LiJBOgMi,  arehi^ré- 
tré  d'Anzéme.  Voir  l»  pQtttH4  df^  t'773  aiwÂ  <|u»»  cekiit  de  Na4aMdv  v<>  Leur- 
doueix. 
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dendum.  Hoc  faotum  est  in  manu  G[eraldi]  prioris  dicle  ecclesie, 
quem  de  eodemsextarioiavestivit.  Huj  us  rei  testes  suntG[eraldus] 
abbas  Albe  petre  (1),  R.  prior  de  Chambo,6.  de  Rançon  capeila- 
nus  de  oratorio,  6.  Rances,  G.  Mausaras  et  alii  qaam  plures. 
Actum  anno  verbi  incarnati  millesimo  ducentesimo  tertio. 


(ÎGCLXIX 

DONATION   FAITE  PAR  DAME  BEIRIVEIRE  DE  GUITBERGË, 
FEMME  D'ETIENNE  BOTINOT 

1184  circa, 

*  Presentibus  et  futuris  sit  notumquod  domina  Beiriveira  dédit 
Deo  et  sancto  Johanni  et  Beato  Dionisio  pro  sainte  anime  sue 
Guitbergim  uxorem  Botinot,  itaquod  medietas  infantumsuoruoi 
et  census  sui  erant  Dei  et  sancti  Johannis  :  dédit  etiamiu  ea  duos 
donarios  de  commanda.  Presentibus  et  audientibus,  G[eraldus] 
de  Correzia  (2),  et  Rotgerio  canonicis,  Aimerico  Chenut,  Gau- 
frido  Chenut,  Stephano  Botinot  marito  Guitbergis  et  multis 
aliis  (3). 

GCCLXX 

aubert  clerc  de  trensan  donne  quatre  deniers  de  rente 

1104-1216. 

Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  fuluris  quod  Auber- 
tus  Glericus  de  Trensau  (4)  dédit  Deo  et  ecclesie  beati  Dlonisii  et 

(1)  Ce  Géraud,  abbé  d'Aubepicrre  dont  le  GalUa  Christiana^  t  11,  p.  644 
ne  fait  pas  mention,  était  déjà  abbé  en  H  94,  d'après  le  Fouillé  deNadaud 
ei  se  retrouve  encore  à  la  date  de  lâ08.  (Note  de  Tabbé  Lecler.) 

•  Fol.  76,  vo. 

(3)  En  1184  Gérald  de  Gorréze  était  déjà  prieur  de  Joahet  (n*"*  ccglxxviii 
cl  cccLixix).  11  rélait  encore  en  1216  (n*>  cgclxvu). 

(3)  Rapprocher  le  n»  ccglxxviii,  qui  constate  un  accord  survenu  au  sujet 
de  celle  donation. 

(4)  Transault,  commune  du  canton  de  Neuvy-Saint-Sépulcre. 
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concessit  in  elemosina  qnatuor  denarios  aonuatim  reddeados  pro 
aoima  sua  et  parentum  suorum,  scilicet  in  duabus  peasis  do  terra, 
et  hoc  datum  fuit  in  manu  G[eraldi]  prioris.  Testes  sunt  B.  et  J. 
canonici  ejusdem  loci  et  G.  capellanus  deu  Mainil. 


GCGLXXI 

CBAUNAr  DE  CLUIS  DONNE   DEUX  DENIERS  DE   RENTE 

1184-1216. 

Cbaunat  de  Clois  dédit  Deo  et  sancto  Dionisio  de  Johe  duos 
denarios  in  vinea  de  Fundo  (1)  annuatim  reddendosin  perpetuum 
in  manu  G[eraldi]  prioris.  Audientibus  et  videntibus  Durando 
canonico,  P.  Sauver,  Trencha  de  Lalo. 

GGGLXXII 

AINERIC   ET    GEOFFROY  SERDONIS   ACCEN6ENT    A   L'ÉGLISE   DE  JOUHET   LEUR 
PART  DU   PRÉ   AU-DESSUS  DU  CHEMIN    DE  BARNOUS 

1184-1216. 

Noverinl  universi  quod  Aimericus  Serdonis  et  Gaufridus  Ser- 
donis  acensaverunt  Scclesie  de  Johe  illam  partem  quam  habcbant 
in  prato  super  viam  de  Baraous  pro  duobus  denariis  censualibus 
festo  beati  Johannis  Baptiste  reddendis.  Juramento  interposito 
firmaverunt  quod  illam  partem  super  omnes  res  suasadversus 
omnes  guarentirent  predicte  ecclesie,  et  ulio  modo  predictam 
ecclesiam  super  hoc  vexareut.  Hujus  rei  testes  sunt  domnus 
G[eraldus]  prier,  J.  et  B.  canonici  et  Philippus  capellanus  de 
Brianta{2)  et  Ph.  diaconus  et  Petrinus  uepoa  predicti  prioris  et 
Pelrinus  Cousus  et  Gaufridus  Metader  et  G.  sacrista.  Datum  vi- 
gilia  beatorum  Marci  et  Marceliiani  (3)  in  orto  predicti  prioris. 

(1)  Ce  doit-être  la  même  donation  que  le  d°  ccclxvi,  mais  1rs  témoins 
sont  tous  différents  et  la  vigne  s'appelle  Fonlo  dans  la  première  pièce. 

(2)  Briantes,  commune,  canton  et  arrondissement  de  La  Cliâtre  (Indre). 

(3)  Leur  tôle  est  célébrée  le  13  juin. 
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GCGLXXIU 

ALBERT  lUORTA  DONNE  LE  MOULIN,  L*ÉTANG  ET  LES  «  FROAfENTAlRlLS  » 

ir84-«l4. 

Notum  hoc  autem  tam  fctturi  quam  présentes  qnod  doroiaus 
Arberlus  Riorta  dédit  Deo  et  sancto  Diooisio  in  manu  6[eraldi] 
prioris  de  Johe  molendinum*  et  sta^anm  et  los  fromentairils  (  I  )  in 
perpeluum  possidenda,  et,  ut  homiues  de  Johe  et  dé  Villa  de  Johe 
9#i9pei:  molaAt  ii^  1^  n)^a4iua  et,  çuicquid  ^eclesia  da  Jiohe 
étudia  pfQi$#ideJbat,.  cwjç^^t  seijQper  poçaidendua)  ;  pi*otj9rea  d,edJLi 
Qi  Qoo^QQ^ii  mafifi  j^tem  deu  for^tge  (2}  de  Jphe.  Pi^esealQ  Qi 
audiente  et  concedente  Will^Im^  âlia  SM^  presôQtjLbui^  etiam  ei 
audientibns  R.  priore  de  Chambo,  B[ernardo]  sacrista  de  Aurelio, 
Duracdo  canonico  de  Johe,  P.  de  la  Landa  milite  et  multis  aliis. 
Dédit  tamen  prior  de  Johe  quum  sibi  concessit  lo  fornatge  (2) 
viginti  Ires  solides.  In  molendino  et  eus  fromenlairils  retinuit 
censum  unius  emine  frumenii  çesla  et  uuius  emine  siligiais 
pesla. 

GGGLXXIV 

FAIDIT  le;  fa     DQNNE    LA  DIMR   ET   LES    DROITS   DE    TERRAGE     SUR     LALO 

1 184-1  ;2i>6. 
Noverin^preseoteS'etfùttmquiod  Faidict  le  Fa  utiles  mocieaa 


(1)  FrQmentairiy^,  termo  s*appli<}uant  à  ce  qui  concerne  le  froiaem.  Ge 
sont  Lci^  d'une  pari  le&  iasirumenls  nécessaires  à  moudre  Le  grain,  d'auirc 
part  la  plaça  où  se  déposent^  près  du  naoulin,  les  gerbes  qu'on  y  apporte^ 
Plus  loin  (n^  ccclxxvi  et  ccglxxvii)  «  terra  fromentarils  »  signifie  terre 
destinée  à  produire  celte  céréafe.  Dans  ^e  même  sens  on  dît  eu  Limonsra 
«fromental  ou  frou mentaux  ».  L'abbaye  des  AUoia  possédait  dans  la  paroisse 
de  Sl*Pflul  a  les  fromentauï  de  ka  Jasaak  » .  (Arch.  de  Limoges .  H .  &496^  p.  31 6 
et3l».> 

(3)  Porinage  ou  Furna^ôy  c'est  un  droit  de  four  ou  de  fournée  pour  la 
cuisson  du  pain. 
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dedil  Deo  et  sanclo  Dionisio  decimam  et  agraria  de  Lalo  (3)  ia 
perpetuum  possidenda,  pro salute  avitne  sue  et  decimam  dedomo 
Aus  Belis.  Hoc  fecit  autem  consilio  et  voluntate  Stepbani  Le  Fa 
fratiis  sui  et  Esboidil  servientis  sui  hujus  redditus  bajuli.  Dédit 
%tiam  qnatûor  denaHositi  iprato  J.  *<5irtrrt.  Tefl»e6  et  Mdiidtw 
fuerunt  Huguo  d'Anjyac,  G[eraldus]  prier  de  Johe,  Guarnerius  de 
dois  et  multi  alii. 


CCCLXXV 


AINERIG  DE  DOLS  DONNE  DOUZE  'DENIERS  DE  RENTE 


I1«4-1216. 


Notttm  sit  omnibus  preseùtibus  et  futùris  qtiûd  Aiilm^ici»  4e 
Dolis  clericusfilius  Aimerici  de  Dolis  dédit  Deo  et  eeoteBîe  iNSttti 
Dionisii  de  Johe  pro  anima  sua  et  pareatum  suorum,  et  quai*e 
petivit  ihi  sepeliri,  ut  canonici  predioti  loci  aniversarium  suum 
ibidem  celebrarout,  duodecim  denarios  ceusuales  quos  ipse  habe. 
bat  apud  Castram  (1)  aauuatim  reddendos  in  martio  (2);  in  vinea 
den  Cous,  que  erat  tempore  illo  Giraudiûà  deu  f^ootivalens  qua- 
tuor denarios;  filia  Geraldi  Meala  de  vinea  deu  Cous  très  denarios; 
de  Campo  de  Lavis  duos  denMùs;  iîtido  conjux  a  la  Barda  duos 
denarios  de  Campo  de  Lavis,  et  Johanues  Nicholaus  dédit  predicte 
'OccleBie  pro  anima «ua  et  parenium  suorum  auua  denarium  oen- 
sualem  quem  faabebat  in  quodam carierioTinee, queesi in  manso 
de  Croptas.  Hec  donatio  £acta  fuit  G[6raldo]  priori  de  Jobec  qui 
4empofe  illo  prioratum  tenebau  Audieatibus  et  vidantibus  Du- 
randode  Pomairol  et  B.  lo  Moine  canonicis,  G.  Gapellanodc 
Loraor  (3),  Amico  de  Porta,  Aimerico  de  Dolis,  J[obanne]  Nicha- 
lai  et  multis  aliis. 


(4)  [^leuf,  village  de  la  commune  de  Saint-Deovs  de  Jouhet. 

*  Fol.  77,  p». 

(3)  La  Ghfttre,  chef-liea  d*arrondiss6nent  (Indre). 

(3)  L'écriture  change  ici  subitement  et  parait  d'une  atftre  iuahi.  Bu  vcftte 
\k  fin  dû  cartolaire  est  l'o&irvre  de  plosieurs  scribes  plas  ^réeeat». 

(4)  Lourouer,  commune,  canton  et  arrondissement  de  La  ChAtre. 


—  270  — 


GGGLXXVI 

PIERRE  DE  BORN  DONNE  UNE  QUARTE  DE  FROMENT  ET  UNE  DE  SEIGLE  PESLÉE 

1184-1216. 

Scripturaloquenle  présent!  noverit  posterita8futurâP[etrum]de 
Born  ad  mortem  suam  dédisse  Deo  et  saocto  Dionîsio  unam  giiar- 
tam  frumenteetUDam  siligiais  peslaquashabebatiu  terra  nostra 
deus  fromeotairils  la  manu  capellani  de  Novo  vico  (I)  qui  capel- 
lanus  dicebatur  Auzens.  Hanc  donationem  concesserunt  P.  filius 
suusel  P.  Bochaveira  de  quo  hoc  habebat  ;  videntibus  el  audieii- 
tibus  Bernardo  Oliveri  et  G.  de  la  Castra  canouicis  de  Noto  vico, 
Johauet  de  la  Borda  preposito  suo  W[illelnio]  de  Beuvais  mona- 
cho  de  DomoDei  (2),  G[eràldus]  priore  de  Johe,  Epavaler  sacrista. 
Factum  est  hoc  in  manu  archipresbiteri  d'Argenton  (3)  P.  Hac 
facta  concessione  dédit  Prier  de  Johe  P.  Bochaveira  quiadecim 
solidos  caritative. 

GGGLXXVII 

LE  MÊME  DONNE  CINQ  DENIERS  QU'lL  AVAIT  SUR  LA  TERRE  ET  FROMENTARILS 

1184-1216. 

In  bac  terra  deusFromentairils  habebat  PetrusdeBorn  quinque 
denarios  de  Petit  deu  Plais  quatuor  denarios,  deu  8.  Bordii  unum 
denarium;  hos  quinque  denarios  dédit  Deo  et  sancto  Dionisio 
cura  omnibus  que  in  ibi  habebat.  Audientibus  P.  Dévot,  Petit  du 
Plais  e  S.  Bordii,  Durando  canonico  in  manu  G[eraldi]  priorisde 
Johe. 


(1)  Neuvy-Saint-Sépulcre,  chef-lieu  de  canton  de  rarrondissement  de 
La  Châtre. 

(2)  Le  monaslère  de  Nerlac  autrement  dit  de  La  Maison-Dieu,  a  été 
fondé  en  M 50  non  loin  de  Saint-Amand  (Cher)  par  les  religieux  venus  de 
Tabbaye  de  Clairvaux. 

(3)  Argenton,  chef-lieu  de  canton  de  Tarrondissement  de  Châteauroax 
(Indre). 
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GGOLXXVIII 


DONATION  DE  BERIVEIRË,   FEMME   DE  P.  AGHAHD,   ET  DB  LA    FEMME 

d'etienne  BOTINOT  (1) 


1184. 


A  divina  pagina  nobis  narrante  sciant  tam  futuri  quam  pré- 
sentes :  Egosum  resurrectio  et  vita  etomnis  qui  crédit  in  me  non 
morientur  in  eternum;  et  alibi,  propitius  este  mihi  peccatori. 
Hiis  narrantibus,  Ego  Beriveira  u\or  P.  Achardi  in  mea  bona  me- 
moria  donc  et  concedo  propLer  remedium  anime  mee  et  meorum 
in  perpetuum  Dec  et  ecclesie  Beati  Johannis  Evangeliste  Aure- 
liensis,  scilicet  domni  beati  Diouisiide  Johe  treseminas  frumenti 
et  du^s  de  marcescha  in  décima  de  Bretagne  (2), 

(3)  Et  quandam  mulierem  uxorem  Stephani  Botinot  cum  duobus 
donariis  de  comanda  et  cum  medietate  census  et  infantum  scilicet 
ad  obitum  suum  coucessit,  concedentibus  J.  d'Ahalac,  P.  fratri- 
bus  suis.  Hoc  factum  fuit  in  manu  G[eraldi]  de  Gorreza  prioris  * 
domus  de  Jobe  biis  audientibus  :  Qdone  de  Marchia  cauonico 
Aureliensi,  R[aduipho]  Malafl  (4),  Andréa  Buret  militibus,  6[e- 
raldo]  Polsart,  Es  Bordil  A[imerico]  Ghenut,  Stepbano  Botinot 
Guiiboris  uxore  Botinot  et  Bobet.  Post  hoc  P.  d'Alac  predictus 
frater  hujus  domine  banc  eiemesinamcanoniciset  domui  de  Johe 
calumpniavit,  verum  dominuo  archiepiscopus  Bituricensis  (5) 
ecclesie  canonicos  et  eum  convocavît  et  in  manu  J.  de  Lespau 
archipresbiteri  Gastri  Radulphi  imposuit.  Q uam  propter  j usticiam 
sancte  ecclesie  in  curia  ipsius  archipresbiteri  in  pace  ac  jure  tule- 
runt  canonici,et  fuit  illic  concordatum  ut  in  décima  predicta 
unum  sextarium  frumenli,  unum  avene,  unum  de  marcescha  (6) 

(4)  Voir  pour  la  donation  de  la  rente  ja®  ccglxxxvii  et  pour  celle  de  Guit- 
berge  ou  Guilbore  n°  ccclxix. 

(2)  Bretagne,  commune  du  canton  de  Levroux. 

(3)  Ceci  est  à  la  ligne,  bien  que  la  suite  de  l'alinéa  précédent.  Cf.  ccclxix. 
*  Fol.  77,  V». 

(4)  Il  y  a  bien  MalaH  mais  dans  le  n<>  ccclxxxvh  qui  se  rapporte  à  des 
donations  de  la  même,  le  nom  du  même  témoin  qui  a  été  corrigé  en  Alafî. 

(5)  Henri  de  Soliac  était  archevêque  de  Bourges  en  1183tl200. 

(6)  Dans  le  Berry  on  appelle  encore  manesche  soit  Tescourgeon,  soit 
diverses  sortes  d*orge  ou  de  grains  qui  se  sèment  au  printemps. 


anuuaiim  haberet  domus  sancti  Dioaisii  de  Johec.  P.  d'Àlac  pre- 
dictusio  manu  6[eraldi]  de  Correza  taliter  pepigit,  ut  ipse,  uec 
8ui,  Dec  aller  prose  la  hoc  doaonilla(fUireret.  Hujus  rei  testes 
sunt,  J.  de  Lespau  archipresbiteri  Gastri  Radulphi,  magister  Ai- 
meriCùB  Odo  t^  Fi^isettûêè  ^t  «iidU  Idii.  A^n^  àb  icH^ÈrilMioûe 
domini  millesimo  centeâînM  ^MÉOgasim)  quarto  Philippe  Rege 
Fraocorum  régnante. 

GGGLXXIX 


ÉVRARO  GH4E^  SE   FAIT  CHANOINE  A  JOUHET  £T  DONNE    UN   SETIBA 

BE   SEIGLE 


1184 


Notum  sitomMbus  hominibus  lam  fuluris  quarn  ^resentibus 

quod  ïivardus  Chaeua  dédit  se  cauonicum  ï)eo  et  eeclesié  beat! 

Joliannis  evangeliste  et  bealo  Dionisiô  Scilicét  in  dômo  de  Sdhéb 

et  unum  sextarium  siligînis  in  suàm  |)aMèin  de  Vagt^r  dô  iohèt 
annuatitn  Teddendûm  propièr  Tèmedtum  anime  «ne  «  ^uotum  in 

pôrpôtutim  concessit 'hoc  doûiim.  AudieûttbQ^  ^[èmWesJ  ptiof^ 

de  Jôbe,  Ûdone  de  la  Marcha,  Btephanô  GhftMfi  et  Ofetaldei) 

Iratre  ejus,  J|6hanûé]  'Bët^olfett,  Gauft^do  Bertolat,  AlfflOfico'Gh^ 

nut,  et  piuribus  aliis;  antio  afo  încàrnatione  domitd  lùilteBttfib 

centesimô  octogesîtno  quàï*to  Phîlippo  rege  Prancmufli  régnante. 


CGGLXXX 

GAZiÊllE  trtî  a)NS^TEMÉNt  DÉ  GEOFFROY  tiE  PEftEtS,   SON   ÎTAM 

DONNE   UN   SETIER   DE    SEIGLE 


1189 


Noveriut  omnes  hommes  tam  présentes  quam  futuri  quôd  do- 
mina Oazela  (i)  dédit  et  coticessit  ad  obiium  smm  Dec  et  beato 
Jolianni  evangeliste  et  ecdesie  sancti  Dionisi  de  Jolmc  tMîtttli 

(1)  Cet  acte  a  été  transcfU  et  résumé  sous  le  n^  ccclxxrv. 
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Bextarlam  siligiais  in  censu  quem  habebat  iii  terra  de  (1)  Jho  et 
6[aufridus]  de  Gereis  conjux  predicte  domine  concessit  et  G[eral- 
dum]  Priorem  de  Johcc  investivit.  Testes  suut  Durandus  de 
Pomerol,  W[illelm]us  de  Morou  (2)  canonici,  Ribaudus  de  Jho  et 
frater  ejus  qui  hune  sextarium  annuatim  débet  reddere,  P.  et 
Stephanus  de  Jho,  Aldiardis  u^ior  Arberti  Riorta  et  alii  plures, 
anno  ab  incarnatione  Domini  naillesimo  centesimo  octogesimo 
nono,  Philippo  rege  Francorum  régnante. 

GGGLXXXI 

ACCORD  DE  BERTRAND  DE  LA  RONGÈRE  ET  DE  GERALD  PRIEOR  DE  JOUHET 

AU  SUJET  DE  DIVERSES  DIMES 

1186 

Sciant  tam  futuri  quam  présentes  quod  B[ertrandus]  de  la 
Rongera  injuste  decimam  de  Jho  de  sober,  de  Celles  et  quartam 
partent  décime  deu  Ghaslaners  tenuerat,  quam,  ad  ecclesiam 
sancti  Dionisii  de  Johec  pertinebat.  Iste  B[ertrandus]  predictus 
Dei  gratia  respiciens  semetipsum  voluit  ut  décima  ista  ad  eccle- 
siam sancti  Dionisii  rediret  et  propter  inquisitionem  quam  cano. 
uici  domus  de  Johec  super  decimam  predictam  cotidie  inquire- 
bant.Verum  G[eraldus]  deGorreza  prior  de  Johec  et  Bertrandusde 
la  Rongera  super  hoc  coucordati  fuerunt  ut  Bertrandus  de  la  Ron- 
gera ecclesie  sancti  Dionisii  et  G[eraldo]  priori  de  Johec  decimam 
predictam  precatus  daret  pro  tringinta  solidis  Giomensium  (3) 
quos  tune  pro  pace  G[eraldus]  de  Correza  sibi  donavit  tali  pacto, 
ut  annuatim  in  cellario  canonicorum  domus  de  Johec  unum  sex- 
tarium siliginis,  unum  sextarium  avene  haberet  tantum  quantum 

(I)  Une  borderie  de  Jho,  située  arrondissement  de  Bourganeuf,  est  sou- 
vent citée  dans  les  pièces  venant  d'Aureil.  Elle  appartenait  au  prieuré  de 
Magnac  (Ârchiv.  de  Limoges  D.  9i6).  Mais  ce  n'est  pas  d'elle  qu'il  s'agit  ici. 
Il  ne  peut  guère  y  avoir  de  doute  à  ce  sujet.  Le  contexte  indique  suffi- 
samment que  Jho  est  ici  une  terre  du  Berry.  Peut-être  est-ce  seulement 
une  autre,  forme  de  Johet  ? 

{%)  En  1318,  on  retrouve  Willelmus  de  Morou,  témoin  d*un  acte  do  dona- 
tion (D.  777.  3o).  Il  était  alors  prieur  de  Chambon-Sainte-Croix  (D.  950.  - 
Voir  Documents  Limoualns,  \,  p.  160). 

(3)  Cette  forme  giomenses  pour  giemenses,  désignant  la  monnaie  de  Gien, 
se  retrouve  dans  plusieurs  pièces  limousines  :  a  Y.  Giomenais  moneta  », 
acte  de  1207.  Arch.  de  Lim.,  1>.  679.  — Dans  sa  chronique,  Bernard  Hier 
cite  les  aoUdi  Giomea,  (Edit.  de  Duplès-Agier,  p.  81). 

18 
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viveret  et  amplius  sui  heredes  et  alii  [de]  progenie  sua  nichil  in 
ea  reperirent.  Hujus  rei  sunt  testes  Odo  Maufaras  canonicus,  Odo 
de  la  Marcha,  P.  Galarans,  G.  Maufaras,  milites  ;  Raspiz  de 
Bochet,  P.  de  Jho.  6[eraldus]  prioris  [sic),  Botinozde  Johe  ;  Anno 
ab  iacaroatioue  Domiai  millesimo  ceutesimo  octogesimo  sexto, 
Philippe  rege  Francorum,  amen. 


GGGLXXXII 

VENTE  A  LA  CONFRÉRIE  DE  SAINT-JACQUES  A  AUREIL  DE  DEUX  DENIERS 

A  PRESSAC,  DE  ONZE  DENIERS 
AU  CLOS  DE  RONCHEYROL  ET  D'UN  SETIER  DE  SEIGLE 

Post  1220 

*  (1)  Presenti  sigao  (2)  notum  facimus  preseatibus  et  futuris 
dédisse  et  vendidisse  coofratribus  altaris  santi  Jacobi  in  ipso 
monasterio  Aureliensi  duos  denarios  a  Preisac  (3)  pro  quibus 
reddendis  teneutur  familia  J.  Preisac,  et  undecim  denarios  en 
Glaus  deu  Rochairol  et  unum  sextarium  siliginis  omni  anno 
reddenda  in  terra  que  est  post  domum  in&rmorum  sub  suo  vinali, 
[et]  achapteduos  denarios,  pro  quibus  undecim  denariis  et  sexta- 
rio  tenenlur  Stephanus  Picmau[rs]  et  familia  ipsius.  Achaple 
debent  novi  possessores  r[ed]dere  terre  prenominate  confralribus 
sancti  Jacobi.  Si  confreria  deffic[it],  supradicta  sint  per  omnia 
secula  ad  opus  altaris  sancti  Jacobi.  Facta  sunt  hec  in  manu 
domini  P[etri]  prioris  (4),  concedentibus  filiiset  filiabus  dicli 
P.  Johanne,  Gaucherie,  Bernardo,  Petronilla,  [et]  Maria  ;  Pro 
Petro  qui  aberat,  si  hec  ita  teneri  negaret,  concessit  hec  omnia 
requiri  in  proprio  vinali  suo  et  haberi.  Presentibus  et  audientibus 
B[ernardo]  de  Quinsac,  Gaufrido  Marlelli,  Willelmo  l)esi[au]  (5) 
canonicis,  G.  Moliner,  Stéphane  et  ballivis  confrérie,  J.  Prei- 
sac, Stéphane  Picmauret  multis  aliis. 

*  F®  79.  Ce  f^  79  est  coupé  au-dessous  de  cette  charte  et  le  v^  est  bianc. 
(1)  Charlc  d'une  autre  encre  beaucoup  plus  claire,  le  bord  d^  la  marge 

a  été  rogné  par  des  coups  de  ciseaux  qui  ont  enlevé  un  certain  nombre  de 
lettres. 
(9)  Le  sens  ne  fait  aucun  doute,  mais  la  lecture  de  ce  mot  est  fort  incertaine. 

(3)  Preissac  près  de  Feytiat. 

(4)  Pierre  de  Saint-Mariin  fut  prieur  d'Âureil  de  1920  à  1236. 

(5)  Témoin  en  1211  d'un  accord  intervenu  entre  le  prieuré  d'Aureil  et 
Tabbaye  de  Grandmont.  D.  685.  6*  pièce. 
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CCGLXXXIII 

HENRI,  ARCHEVÊQUE  DE  BOURGES,  TERMINE  LE  DIFFÉREND  ENTRE 

LES  CHANOINES  DE  NEUVY  ET  CEUX  D'AUREIL 

AU  SUJET  DE  l'église  D'EJOUET 

II89 

*Allercatio  iater  canonicos  de  Aurelio  et  canonicos  de  Novo 
vico  (t)  pro  ecclesia  de  Johec  diu  habita  et  ventilata,  ante  dorai- 
num  Henricum  (2)  Bituricensem  Archiepiscopum  et  Aquitaine 
primateai  hoc  modo  est  termioala.  Compromissionc  namque  iii 
domiaum  Bituricensem  pari  assensu  facia,  Willelmus  de  Dolis 
et  caaonici  de  Novo  vico  et  Guido  prior  Aureliensis  et  canouici 
quod  mandatum  ipsius  et  arbitrium  super  hoc  suscipereiit  et 
firmiter  servareut  sine  exceptione  vel  appellatione  aliqua  omnes 
redditus  quos  utraque  ecclesia  habet  in  Britannia  (3)  obligarunt. 
Communicato  itaque  prudentupi  virorum  consilio,  judicavit  do- 
minus  archiepiscopus,  ut  ecclesia  Aureliensis,  Priori  et  canonicis 
de  Novo  vico  qui  pro  tempore  fuerunt,  quadraginta  solides  monete 
currentis  in  castellania  de  Clois  (4)  de  prefata  ecclesia  de  Johec 
singulis  annis  persolvat,  viginti  in  octabus  beati  Dionisii  (5)  et 
viginti  in  octabus  Pasche  (6),  et  Prior  et  canonici  de  Novo  vico, 
ecclesiam  et  canonicos.  Aurelienses  ab  omni  jure,  si  quod  aliquo 
tempot*e  reclamaverant  in  predicta  ecclesia  de  Johec  in  perpeluum 
absolvereut,  nec  ipsi  vel  eorum  successores  in  ea  de  cetero,  excep- 
tis  taxatis  quadraginta  solidis,  aliquid  reclamabunt.  Hujus  rei 
testes  sunt  magister  Rad[ulphusJ  archipresbiter,  Odo  de  Neura, 
magister  Rannulphus  canonici  Bituricences,  Ademarus  prior 
Beneventi  (7),  Lucas  Thomas  capellanus  archiepiscopi  et  Johau- 
nes  notarius  ipsius.  Actum  est  hoc  anno  incarnati  Yerbi  mille- 
simo  centesimo  octogesimo  uono. 

♦  Fol.  79.  r«. 

(1)  Neuvy-Saiol-Sépulchre.  Voir  plus  haui. 

(9)  Henri  de  Soliac,  archevêque  de  Bourges,  de  1183  à  1200. 

(3)  Bretagne,  commune  du  canlon  de  Lcvroux. 

(4)  Gluis,  commune  du  canton  de  Neuvy-Saint-Sepulchre  (Indre). 

(5)  Le  46  octobre. 

(6)  Dans  la  semaine  qui  suivait  la  fête  de  Pâques. 

(7)  Bénévent,  actuellement  chef-lieu  de  canton  de  Tarrondissement  de 
Bourganeuf  (Creuse),  fut  an  début  un  prieuré  fondé  en  1018  par  Robert, 
chanoine  de  Saint-Etienne  de  Limoges.  En  souvenir  de  cette  origine,  le 
prieur  était  de  droit  chanoine  de  la  Cathédrale,  comme  d*ailleurs  celui 
d*AurelI.  Le  prieuré  de  Bénévent  fut  érigé  en  abbaye  en  U59. 
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GGGLXXXIV 

GBRALD  DE  LADEPEYRE  FAIT  DIVERSES  DONATIONS  A  AUREIL 

LORSQUE  SON  FILS  GITY 
DEVIENT  CHANOINE  ET  QU'lL   SE  FAlt  LUI-MÊME   MOINE  A  AUBEPIERRE 

1 194-1200 

6[eraldus]  do  Lada  Peira,  qui  alio  nomine  dictus  est  G[eraldus] 
de  Mazairac,  canoaicato  filio  suo  GuiJone  ia  Aurelio,  dédit  Deo 
et  sancto  Johaani  et  ecclesie  de  Rocba  (1)  in  perpetuum  duos 
sextarios  siliginis  a  Monluzon  (2)  in  terra  Coisarl,  a  Boeria  ia 
terra  aus  claveus  unum  sextarium  siliginis,  et  molendinum  de 
Gampo  Âlbaneu.  Duodecim  vero  denarios,  quos  ibi  habebaut 
monachi  de  Prato  Bénédicte  (3),  débet  eis  alias  in  terra  Rua 
redderO)  ut  liber  sit  Aureliensis  ecclesie.  Hune  molendinum 
débet  reddere  molentemet  leal.  Si  vero  Zacharias  filius  suus  sine 
herede  moreretur,  dédit  Deo  et  sancto  Johanni,  eodem  Zacharia 
concedente,  Mazairac  (4),cum  boscoet  piano  et  aquis,  etBanac  (5). 
Subsequenti  tempore  dans  se  monachis  Albe  Petre  (6)  jam  dictus 
Geraldus  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  et  ecclesie  de  Rocha  duo- 
decim denarios  annuatim  reddendos  in  Martio  in  pratis  de  Bro- 
solas.  Gonccssit  eûam  Deo  et  sancto  Johanni  et  ecclesie  de  Rocha  * 
donationes  omnes  quas  ipse  et  sui  fecerant  de  feodis  suis  et  fac- 
turi  erant  in  perpetuum.  Hoc  totum  factum  est  in  Albis  Pétris 
in  manu  6[eraldi]  Abbatis  Albe  Petre  et  G[uidonisJ  prioris  Au- 

(4)  Roche-Malvelaize.  Voir  n«  ccxxix. 

(2)  Quoique  uq  peu  éloigna  de  là,  il  s'agit  sans  doulc  de  MonlluçOD, 
sous-pr6fecture  de  rAllier. 

(3)  Prébeaoit,  abbaye  de  Tordre  de  Cileaux,  fui  fondée  en  M40  par  les 
seigneurs  de  Malval.  Elle  était  située  sur  le  cours  de  la  Petite-Creuse,  non 
loin  de  Betête,  commune  du  canton  de  Châtelus-Nalvaleix,  arrondissement 
de  Boussac  (Creuse). 

(4)  Mazairat,  hameau  de  la  commune  de  Tardes. 

(5)  Bagnat,  village  de  la  commune  des  Roches,  canton  de  Ch&lelus-Mal- 
valeix. 

(6)  Aubepierre,  anciennement  paroisse  de  Nouzerolles,  a  été  comprise, 
lors  du  remaniement  en  commune,  dans  celle  de  Méasnes,  canton  de  Bon- 
nat,  arrondissement  de  Guéret  (Creuse).  C^était  également  une  abbaye  de 
Tordre  de  Giteaux  qui  avait  été  fondé  en  4449. 

*  Fol.  79,  V*. 
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relii,  concedentibus  flliis  suis  Zacharia  et  Guidone  et  uxore  sua 
Almodi  de  Duno.  Yideatibus  et  audieutibus  de  mouachis  Albe 
Petre,  Petro  Willelmo  de  Lacorcelerario  et  P.  Copeu  et  Stephano 
Narbona  converso  ;  de  Canonicis  Aurelii,  Audiero  de  Dompno, 
Afimerico]  priore  de  Chambo,  Odone  Malfaras,  Hugone  lo  Bol, 
Petro  de  Taunanas,  P.  Daurat,  Barlholomeo  ;  de  secularibus 
P.  de  la  Brossa  capellano  de  Gherouec,  Raspit,  ApoUonioet  muUis 
aliis. 


GGCLXXXV 

DONATION  DE  LA  GAZELE,  FEMME  DE  GEOFFROY  DE  CEREIS 

Ante  1189 

Domina  quedam  (I)  que  dicebatur  la  Gazela,  uxor  Gaufridi  de 
Sereis  dédit  Deoet  sancto  Dionisio  ad  mortem  suam  unum  sexta- 
riumsiligiaislacensu  suodeJo  pro  anima  sua  reddendum  semper, 
ut  particeps  esset  beneâciorum  ecclesie  Aureliensis.  Hoc  fecit  in 
manu  G[eraldi]  de  Correzia  capellani  sui  (2)  concedente  Gaufrido 
marito  suo  et  filiis  suis(3)  ...audieutibus  Durando  et  Willelmo  de 
Morou  canonicis,  P.  de  Jo,  Stephano  de  Jo  etRibaudo  quibladum 
débet  et  Ghaluet  fratre  suo. 

GCGLXXXVI 


DONATION  D'EBRARD  GHAENA  LORSQU'IL  SE  FAIT  CHANOINE 

Ante  1184 

Ebrardus  Chaeua  (4)  ad  mortem  canonicus  factus  dédit  Deo  et 
sancto  Johanniet  sancto  Dionisio  in  perpetuum  reddendum  unum 
sextarium  siliginis  in  sua  parte  agrariorum  de  Jôhe  in  manu 

(I)  Cette  noiice  est,  sous  une  forme  différente,  la  reproduction  du 
n^  cccLxzx. 

(S)  Appelé  ici  capellantM  et  prlork  la  cbarie  ccclxxx.  Ces  deux  termes 
sont  donc  parfois  employés  indistinctement  ;  cela  résulte  aussi  des  diverses 
chartes  qui  précèdent. 

(3)  Ici  un  blanc  pour  des  noms  qui  ne  sont  pas  inscrits, 

(4)  Autre  forme  du  n^  ccglxxix. 
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G[eraldi]  de  Correza,  audientibus  et  concedenlibus  Geraldo  mo- 
nacho  fratresuo  etStephano  fratre  suo,  Odone  caaonico,  Gaufrido 
Bertolat  etJohanae  Berlolat  fratribus. 

GGGLXXXVII 

ACCORD  ENTRE   P.    D'ALAC  AU   SUJET  D*UNE   DONATION  FAITE  PBÉCÉDEMMENT 

A   SAINT  DENIS  PAR   SA   SOEUR   BERRIVIÊRE 

1200  circa 

Domina  quedani  que  dicebalur  Berriveira  f  1),  uxor  P.  Achart, 
recopia  in  bénéficie  Aurelii  et  ad  mortem  monacha  facta,  dédit 
Dec  et  sancLo  Johanni  et  sancto  Diouisio  de  Johe  très  eminas  fru- 
menti  et  très  eminas  d*orgi  in  perpetuum  in  décima  de  Brelana(2} 
quantum  habebat  de  suo  patrimonio  in  manu  G[eraldi]  deCorre- 
za  capellani  sui,  audientibus  et  concedenlibus,  J.  D'Alac  et 
P.  d'Alac  fratribus  suis,  Radulfo  Alafi  aepote  suo,  Odone  cano- 
nico,  Geraldo  Polsart  et  Esbordil  servientibus  suis,  post  modo 
jam  diclus  P.  d'Alac  donum  hoc  negavit  et  noluit  ul  redderetur. 
Tandem  a  veridicis  cognilavim*  quam  faciebat,  in  curia  archi- 
presbiteri  de  Ghastro  RadulQ  (3)  J.  de  Lespau,  injuriam  suam 
recognovit  et  reddi  jussit,  jurans  in  manu  G[eraldi]  Capellani  sui, 
quod  de  cetero  vim  de  dono  islo  non  faceret  nec  fieri  permitteret, 
sed  quum  décima  ista  acensabatur  tribus  bladi  sexlariis,  concor- 
dalum  fuit,  quod  unum  sextarium  frumenti  et  unum  ordei,  et 
unumavene  jam  dicte  ecclesie  in  perpetuum  redderetur,  audien- 
tibus Odone  de  Valensai  et  magistro  Aimerico. 

CGGLXXXVIII 

LE  PRIEUR  D'AURBIL  REVENDIQUANT  UNE  DONATION  FAITE  AUX  HOSPITALIERS 

DE  BOURGANEUF  PAR   BONEL  DE  GEMEU, 
CELUI-CI  ASSOIE  AILLEURS  LA  DONATION  A   SON  PROFIT 

1200-1206 

Cum  proquarla  parle  décime  de  Bosogle  (4)  Bonellus  de  Gemeu 
nobis  tonerclnr  annuatim  persolvere  modium  unum  siliginis  ad 

(1)  Voir  aux  n<**cccLxix  cl  cccLxxvni  d*aulres  donations  de  la  môme. 
(t)  Bretagne,  commune  du  canton  de  Levroux. 
*  Fol.  80,  r\ 

(3)  Châleauroux  (Indre). 

(4)  Bouzogle,  village  de  la  commune  de  Bourganeuf  (Creuse). 


—  279  — 

mensuram  de  Pairaco  (1)  post  multas  inquietaciones,  quasde  no- 
bis  fecerat,  voluit  modium  istum  veadere  hospitalariis  de  Bor- 
geuQ0u(2),  quodaudieates  Prioretcaaonici  Aureliensesillam  veo- 
dicionemne  fier!  contradixerunt.  Tandem  in  presencia  B.  Prioris 
sancti  Léonard!  (3)  cum  canonicis  composuit  ila,  quod  pro  modio 
siliginis  illis  reddidit  quinque  sextarios  siliginis  ad  mensuram 
Nobiliaci  (4)  qui  sibi  debebatur(5ic)  in  domo  d'Alesme  (5)  ad  eam- 
dem  mensuram,  reddidit  seplem  seitarios  in  décima  d'Âuriac(6) 
ita  ut,  quantumcumque  sit  de  blado  in  ea  hi  septem  sextarii  sili- 
ginis primiter  reddantur.  Factum  est  hoc  apud  Moissanas  (7)  in 
manu  B.  prioris  sancti  Leonardi  (8)  et  B[ernardi]  prioris  Au- 
relii  (9)  concedentibus  filiis  suis  Willelmo  et  Geraido  et  bajulis 

décime,  P.  d'Aen  et Pinol,  qui  se  fidèles  reddilores  pro  se 

et  progenie  suo  spoponderunt.  Omnibus  Bonellus  precepit  ne 
persolvere  dillerent  quantumcumque  cum  monasterio  haberet. 
Testes  et  auditores  sunt,  Andréas  Papers  archipi*esbiter  (10),  Gau- 
celmus  Gâcha,  Willelmus  Picmaurs,  Guido  de  Laron. 

GGGLXXXIX 

DONATION  DE  GUILLAUME  PIGMAUR  AU  MOMENT  OU  LUI,  BEATRIX,  SA  FEMME  ET 

DEUX  DE   SES  FILS  SE   FONT  RELIGIEUX 

4200-1206 

Quisdam  miles,  silicet  Willelmus  Picmaurs,  canonicatis  duobus 
filiis  suis  et  uxore  sua  Béatrice  et  seipso,  dédit  Dec  et  sancto 

(I)  Peyrat-1e-Gbâteaii,  commune  du  canton  d'Eymouliers  (Haute-Vienne). 
{^i  Bourganeuf,  chef-lieu  d'arrondissement  (Creuse). 
(3]  Saint-Léonard,   chef-lieu  de   canton,   arrondissement  de  Limoges 
(Uaute-Vienne). 

(4)  Noblai,  était  l'ancien  nom  de  la  ville.  Probablement  dans  cette  pièce 
il  spécifie  plus  exactement  le  château  construit  sur  la  hauteur  en  face  du 
monastère. 

(5)  Alesme,  village,  commune  d'Auriat. 

(6)  Auriat,  commune  du  canton  de  Bourganeuf. 

(7)  Moissannes,  commune  du  caoton  de  Saint-Léonard. 

(8)  Il  est  difficile  d'identifier  duquel  des  prieurs  de  Saint-Léonard  il  est 
ici  question,  Bernard  ou  Boxon  qui  se  sont  succédés  sans  qu'on  sache  la 
date  de  la  mort  du  premier  et  du  commencement  du  second.  Bernard  était 
prieur  en  1195  et  Bozon  est  mort  en  1211. 

(9)  Bernard  de  Ponroi,  prieur  de  1200  à  1907. 

(10)  Andréas  Papers  figure  dans  une  charte  de  1203.  Bibl.  Nat.,  coll. 
Moreau,  t.  105  p.  23. 
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Johaani  ia  perpetuum  pro  daobus  filiis  suis  Petro  et  Stephano  in 
parochia  de  la  Grosila  (1)  au  Verdier  in  Manso  aus  Âudois  (2) 
dimidium  modium  siliginis,  ad  measuraoi  Castelli  novi  et  nisi  ia 
hoc  manso  persolutum  esset,  concessit  habendum  iu  iota  lerra 
sua  quam  ibi  habet,  scilicet  au  Verdier  ;  a  Liaars  (4)  iu  bordaria 
de  la  Faorga  quatuor  sestarios  siliginis,  a  la  Gronoleira  (5)  in  pa~ 
rochia  sancti  Medardi  (6),  et  in  parochia  sancti  Boniti  (7)  à  Si- 
vernac  (8)  dimidium  modium  siliginis  et  quinque  solides  a 
Suisac  (9). 

*  Aus  Mas  Aus(lO) reddentes  in  festo  sancti  Thome  apostoli (1 1) 
et  in  parochia  de  Linars  a  Vila  Chenor  (12)  en  la  tenezo  aus 
Ameils  duos  solidos  et  sex  denarios  reddentes  in  Pentbecoste  et  a 
Mans  Ermau  (13)  en  la  tenezo  Alauven  duodecim  denarios 
reddentes  in  Pentbecoste  et  in  parochia  sancte  Marie  Castelli 
novi (14)  en  Vau  (15)  en  la  teneso  aus  Chantagreus  (16)decem  et 
octo  denarios  reddentes  in  Pentbecoste.  Factum  est  hoc  in  Aurello 
in  manu  B[ernardi].  prioris,  concedentibus  filiis  suis  Ber- 
nardo  et  Gaucelmo,  audientibus  B[ernardo]  de  Quinsac,  P[etro] 
deS[an|  Marti,  Helia  de  S[an]  Marti,  6.  Laveu,  Raimundo  d'Au- 
taforl,  Willelmo  de  Rançon,  Aimerico  Bozonis,  Aimerico  Magre- 
fort  et  multis  aliis. 


(I)  La  Croisille,  commune  du  canton  de  Châteauncuf. 

(S)  Le  MaS'Audois,  hameau  de  la  commune  de  la  Croisille. 

(3)  Chàteauneuf,  canton,  arr.  de  Limoges. 

(4)  Linards,  commune  du  canton  de  Chàteauneuf. 

(5)  La  Grenouillère,  métairie,  commune  de  Saint-Méard. 

(6)  Sainl-Méard,  commune  du  canton  de  Ch&leauneuf. 

(7)  Saint-Bonnel-La-Riviëre,  commune  du  canton  de  Pierrebuffièrc. 

(8)  Sivergnac,  hameau,  commune  de  Sainl-Bonnet. 

(9)  Sussac,  commune  du  canton  de  Chàteauneuf. 

*  Un  renvoi  ♦  saute  pour  la  suite  de  ce  texte  du  f*  80  i*  au  bas,  au 
i^  81  vS  les  (^  80  v<>  et  81  r<^  étant  remplis  par  les  textes  plus  loin 
n°*  cccxGix  et  suivants. 

(10)  C'est  probablement  Masseux,  hameau  tout  près  de  la  même 
commune. 

(II)  Le  21  décembre. 

(12)  Villechenour,  hameau,  commune  de  Linards. 

(13)  Mazermaud,  village,  commune  de  Linards. 

(14)  Sainte-Marie  la  Claire,  église  dédiée  à  la  Nativité  de  la  sainte 
Vierge  qui  a  servi  jusqu'en  1887  d*église  paroissiale  à  Chàteauneuf  bien 
que  située  au  hameau  de  Sainte-Marie  à  un  kilomètre. 

(15). Vaux,  village  au  sud  de  la  commune  de  Chàteauneuf. 
(<6)Chantegris,  hameau  actuellement  de  la  commune  de  Linards. 


-  281  - 

GCGXG 

GEOFFROY  DU   PCY   DONNE   OUATRE   SETIERS   DE   SEIGLE  AU   MOMENT 
OU   SON  FRÈRE   AIMERl   DEVIENT  CHANOINE  D'AUREIL 

H90  circa. 

Gaufridus  de  Podio,  quialio  aomine  dicebatur  Gaufridus  Bru- 
gas,  miles  de  Dooinonio,  canonicato  fralre  suc  Aimerico  in  Au- 
rolio,  dédit  in  loto  maaso  de  Ghastra  (1)  qui  est  in  parochia  de 
Gharnac  lo  sotra  (2)  quatuor  sextarios  siliginis  ad  mensuram  No- 
biliacensem  quos  habebat  de  censu  ex  parte  patris.  Audientibus 
Ymberto  de  Domno,  P[etro]  et  Audiero  de  Domno,  6[auceImo] 
Gâcha  et  multis  aliis. 

GGGXGI 

YMBERT   DU  DOGNON  ET  SES   FRÈRES  DONNENT  QUATRE   SETIERS  DE  SEIGLE 
EN   MÉMOIRE  DE   LEUR  FRÈRE  AUDOIN  ARCHIDIACRE 

1190  circa, 

Ymbertusde  Domao  et  fratres  sui  Willehnus  et  Constantinus 
et  Guide  dederunt  Dec  et  sanclo  Johanni  in  perpetuum  pro  anima 
fratris  sui  Audoini  Archidiaconi  quatuor  sextarios  siliginis  ad 
mensuram  Nobiliacensem  in  mansodeus  Gravaiac  (3)  qui  est  in 
parochia  sancti  Martini  de  Terrasur  (4)  In  manu  Audierii  avun- 
culi  sui.  Sunt  autem  de  censu... 

GGGXGII 

SIMONE,  MÈRE  DE  RAIMOND  DE   NOBLAT,  DONNE  DEUX  SETIERS  DE   SEIGLE 

A    POZOLS 

1190  circa. 

Domina  quedam  Simona  (5)  dicta  inater  Raimundi  de  Nobiliaco 
dédit  Dec  et  sanclo  Johanni  duos  sextarios  siliginis  a  Pozols  in 

(4)  La  Chaire,  commune  de  Sainl-Pierre-de-Cbérignat. 

(2)  Saint- Pierre-de-Chérigoat,  canton  de  Bourganeuf.. 

(3)  Cravaillac,  village,  commune  de  Saint-Martin-Terressus. 

(4)  Saint -Martin-Terressus,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard. 

(5)  Il  s*agitsans  doute  ici  de  la  petite  fille  de  ce  Constantin  Piolet  qui, 
un  siècle  auparavant,  vèrs^l090  fit  la  dpnation  rapportée  au  n®  glxxiu. 
Voirégalameni  n*  ccii.      ■ 
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manso  au  Rois,  quos  habebat  ex  parte  patris  sui  Piolet.  Testes 
sunt,  Guido  prior  Aureliensis,  6[ernardus]  de  Quiasac,  Gaucel- 
mus  Gâcha,  Audierius  de  Domao  et  multi  alii. 

GCGXGIII 

RAINOND  DE  NOBUT  DONNE  DEUX  SOUS  ET  DEUX  SETIERS  DE  SEIGLE 

A  RIGOULÉNE 

l\90  circa. 

Raimundus  de  Nobiliaco,  filius  Raimuadi  de  Nobiliaco  et 
Simone,  dédit  Deoet  Saucto  Johanni  in  perpetuum  a  Rtgoleaa  (I) 
duos  solides  et  duos  sextarios  siliginis  Nobiliacensi  mensura. 
Testes  sunt  Guido  prior,  B[ernardus]  de  Quinsac,  *  Gaucelmus 
Gâcha,  Audierius  de  Domuo,  J[ohannes]etWillelmusGaasnadre. 

GCGXCIV 

DONATION  DE  CONSTANTIN  MARCHES  LORSQU'AIMERI,  SON  FILS,  DEVIENT 

CHANOINE 

1200  circa. 

Gonstanlinus  Marches,  canonicato  fllio  suo  Aimerico  in  Aurelio 
dédit  Deo  et  sancto  Johanni  a  Peret  (2)  in  domo  Yalareu  très 
sextarios  siliginis,  et  très  sextarios  eu  Yau  lo  sobra  (3)  in  homi- 
nibus  suis  in  parochia  sancti  Dionisii  (4).Testes  sunt  fi[ernardus] 
prior  Aureliensis,  B[ernardus]  de  Quinsac  et  multi  alii. 

CGGXGV 

HÉLIE  DE  GORSALEIX  DONNE  ^IX  SETIERS  DE  SEIGLE  SUR  LA  DIMED*ISLE 

1190  circa. 

Relias  de  Corsalet  miles  de  Bre  dédit  Deo  et  sancto  Johanni 
d'Aureil  pro  canonia  sua  sex  sextarios  siliginis  ad   mensuram 

(1)  Rigoulène,  hameau»  commune  de  Saint- Léonard. 

*  Fol.  82,  r». 

(3)  Peyrel,  hameau,  commune  de  Saint-Denîs-des-Murs. 

(3)  Le  Vaud-Haul,  hameau,  commune  de  Sainl-Denis. 

(4)  Saint-Denis-dcs-Murs,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard. 
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velerem  Lemovicensem  perçusses  (I)  ia  censu  quos  babebat  ia 
décima  d'isia  (2)  in  parte  quamVincencius  Sirvens  tenebat  deus 
Gaasnencs  (3)  concedenle  filio  suo  Helia  de  Gorsalet,  audien- 
tibus  Guidone,  priore,  Pfetro]  et  Helia  de  Saocto  Marti. 


CCGXCVI 


R.    DE   YITRAC,    SE    FAISANT   CHANOINE,    DONNE    DIX    SOUS 

SUR  LE  MAS  DE  U  BOLA 

Cum  B.  de  Yitrac  canonicus  factus,  dedisset  ia  parochia  de  la 
Grauleira  (4)  in  manso  de  la  Bola  decem  solidos  annuatim  red- 
deodos  Deo et  sancto  Johanni,  ne  sanctus  Johaunes possit  amittere 
dictos  decem  solidos  Huguo  de  Yitrac  et  P.  et  Ademarus  fratres 
predictorum  R  et  Hugonis  in  tolam  terram  quam  habebant  in 
parrochia  de  la  Grauleira  ex  parte  patris  concesserunt  hos  decem 
solidos,  et  statuerunt,  ut  dominue:  capellanus  dicte  ballivus  esset 
semper,  quicumque  fuerit,  tocius  terre  sue  prenominate  quam  in 
dicta  parochia  habebant,  et  capellanus  in  pace  reddat  omni  anno 
bos  decem  solidos  sancto  Johanni.  Si  vero  ballia  ista  a  capellano 
auferretur  debent  commutare  dictos  decem  solidos  alibi  ad  placi- 
tum  canonicorum. 

CGCXGVII 


ROGER  PRIEUR  D'aUREIL,  ACCENSE  LES  BIENS  QU'aLAÏDE  DE  SOLER  ET  PIERRE 
DE  LAYAU,  SON  MARI,  ONT  DONNÉS  EN  ENTRANT  EN  RELIGION 

Cum  de  terra  deu  Soler(5),  que  terra  est  in  parochia  de  Corre- 
zia  (6),  Alaidis  deu  Soler,  cujus  erat  alodium,  et  Petrus  de  Lavau 

(I)  C'est-à-dire  que  le  setier  une  fois  rempli  devait  être  frappé  légère- 
ment pour  en  faire  tomber  les  grains  en  excédant  (Voir  l'4ntroduction). 
S^agirait  il  ici  dans  cette  «  ancienne  mesure  »  de  celle  de  la  Cité  qui,  jus- 
qu'en 1790,  a  été  employée  et  est  restée  différente  de  celle  de  la  ville? 

(9)  Isie,  commuoe  du  canton  nord  de  Limoges. 

(3)  Ce  sont  évidemment  les  membres  de  la  famille  de  Gain  qui  tenaient 
divers  biens  et  droits  de  Tévéque  dans  U  paroisse  disle,  et  étaient  sei- 
gneurs dans  plusieurs  autres  localités  en  Limousin. 

(4)  La  Graulière.  commune  du  canton  de  Seilbac,  arrondissement  de  Tulle. 

(5)  Soulier,  hameau,  commune  de  Gorrèze.        ^ 

(6)  Gorrèze,  commune  du  canton  et  de  Tarrondissemenl  de  Tulle. 
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maritus  suus  in  monasterio  saocti  Johannis  recepti,  dédissent 
partem  suam,  B[otgerius]  prior  Aureliensis  acessavit  parcionariis 
dicte  Alaidis  terram  prescriptam  tredecim  sextariis  siligiais  ad 
mensuram  Correzie  et  tribus  sextariis  frumenti  et  tribus  sex- 
tariis caslanearum  et  duobus  fais  de  feno  omni  anno  reddendis. 
Dédit  etiam  dicta  Alaidis  sancto  Johanoi  omuem  hei-editaiem 
suam  ubicumque  haberet  scilicet  dimidium  modiuoi  siligiiiis  a 
Mairiuac  (1)  in  parochia  de  Bar  (2)  et  suam  partem  hereditatis 
terre  de  les  Ghaaieu. 


CCGXGVIII 

GUILUUME  LAYEUS  VEND  LE  MAS  DE  LA  SELYB  A  AMEIIUS  DE  MONGOCU 

1175  circa 

la  parochia  d'Ambazac  (3)  est  maiisus  quisdam  noster,  dictus 
mansus  de  la  Selva  vel  mansus  sancti  Johanais,  quem  dédit  do- 
minus  Willelmus  Laveus  prior  Amelio  de  Moncogul,  qui  fuit 
postea  Bonus  homo  (4)  in  Granmont,  pro  quatuor  solidis  et  qua- 
tuor gallinis  in  perpetuum  reddendis,  sit  absus  vel  vestitus. 

GGGXGIX 


PIERRE  DE  MONLUÇOrV,  EN  SE  FAISANT  CHANOINE,  DONNE  UN  SOL 
ET  LA  TROISIÈME  PARTIE  DU  MAS  DE  PUY-HAUT 

1190ctrca. 

*  Yolumus  universis  notum  fieri,  quum  Pelrus  de  Monluso 
canonicus  factus  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  in  perpetuum 


(1)  MeyrignaC'de-Bar,  commune  de  Bar. 

(2)  Bar,  commune  du  canton  de  Gorrèze. 

(3)  Ambazac,  canton,  arrondissement  de  Limoges. 

(4)  Cest-à-dire  religieux  de  l'ordre  de  Grandmont  (Voir  n°  cclxix). 

*  F°  80,  Y».  —  Les  cinq  chartes  suivantes  occupent  les  folios  80  v*"  et 
81  r^^  entièrement  enclavées,  comme  on  l'a  vu  plus  haut,  par  les  chartes 
no*  ccGLxxxix  et  cccxc^  elles  sont  d*une  écriture  différente  et  fort  nette. 
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qfuoddam  solare  quod  erat  trans  domum  suam  a  6uo2od  (1)  iû 
quo  fuit  domus  au  Rorgue  quod  etiam  habebat  de  suo  alodio, 
dédit  etiam  terciam  partem  maosi  de  Poi  aut  (2).  Hoc  autem 
factum  est  in  manu  domini  Guidonis  prioris;  audientibus  et 
concedeatibus  fratribus  suis  et  filiis,  audieate  etiam  Amanrico 
priore  de  Gozoq  et  Gauterio  caaonico  Aureliensi  et  Gaucelmo 
Gâcha. 


GGGG 

RECONNAISSANCE  PAR  BERNARD   IRAT  DU  DOMMAGE  QU'lL  AVAIT  CAUSÉ  DANS 
LA  TERRE  D'ETIVAUX,  ET  ABANDON  DE  TOUTES  SES  PRÉTENTIONS 

tl25  circa.  —  Omnibus  notum  fieri  volumus  quod  Bernardus 
Irat  pro  preda,  quam  fecerat  in  terra  d'Estivals  (3)  ipsam  sol- 
vendo  reddidit  se  culpabilem  Deo  et  sancto  Johanni  apud  Aure- 
lium  domino  Gauchero  priori  (4)  per  fidem  suam  afflrmando, 
quod  ipse  nec  aliquis  ex  progenie  ipsius  de  cetero  in  supra  dicta 
terra  aliquid  querat  nec  malum  faciat.  Audientibus  Petro  de 
Jauniaco,  Huguone  de  Ponroi,  Geraldo  de  Sancta  Maria. 

1 147-1 189.  —  Postea  vero  quare  paupertatis  necessitale  coaclus 
verbum  [non]  tenuerat  quod  firmaverat,  venil  apud  Aurelium  et 
verum  se  culpabilem  recognoscens  in  manu  domini  Willelmi 
prioris  quod  querebat  in  supra  dicta  terra  dimisit,  audiente 
Gaucelmo  de  Monte.  Tandem  positus  in  infirmitate  de  qua  mor- 
tuus  est,  vocato  ad  se  Petro  d'Estivals,  misit  ad  dominum 
Willelmum  priorem  ut  ad  se  veniret.  Venit  itaque  apud  sanctum 
Johannem  et  in  manu  ipsius  et  capellani  sui  Pétri  de  Maslop, 
perfecte  recoguovit  injusticiam  quam  quesierat  et  fecerat  in  su- 
pradicta  terra,  ore  suo  confitens,  quod  in  terra  illa  d'Estivâls 
nichil  juste  querere  poterat  ipse,  nec  aliquis  ex  ipsius  progenie. 
Quod  ergo  in  ipsa  per  violentiam  retinuerat  videlicet  sex  dena- 
rios,  très  cartas  de  siligine,  totidemque  de  avena  vel  quicquid 


(I)  Gouzon,  commune  ducantonde  Jarnages,  arroadissement  de  Boussac. 

(9)  Les  Puyaux,  village,  commune  de  Gbuzon,  ou  peut-être  plutôt  le 
Puy-Haut,  village,  commune  de  Lussat,  canton  de  Ghambon,  arrondisse- 
ment de  Boussac. 

(3)  Etivaux,  commune  de  Vicq. 

(4)  C'est-à-dire  avant  1140. 
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querere  poterât  et  totum  dimisit,  solvit  gurpivil  in  manu  Willel- 
mi  prioris  et  Pétri  capellani  sui.  Yerumptamen  pro  recorapeu- 
satione  dampnorumque  in  jam  dicta  terra  fecerat  dooavit  Petro 
d'Estivals  mantellum  suum.  Donavit  etiam  Deo  et  sancto  Johanni 
unum  solare  quod  habebat  apud  Esjau.  Hoc  donum  coacessit 
soror  sua  ipsius  amore,  ita  tamen  si  non  baberet  infantem  de 
marito  quem  nondum  habebat.  Huic  recognitioni,  solutioni, 
donationi  interfueruut  Willelmus  prior,  Petrus  Capellanus  in 
quorum  manibus  factum  est,  P[etrus]  Mathei  canonicus,  Boso  de 
Monte,  Aimericusde  Sancto  Johanne,  Aimericus  delà  Charrieira, 
P[etrus]  d'Estivals.  Tandem  vero  soror  sua,  que  conventum  reti- 
nuerat  si  infantem  non  baberet  cum  mal-ito  suo,  venit  apud  Au- 
relium  et  conventum  illum  solvit  donando  et  concedendo  Deo 
et  sancto  Johanni  totum  lo  solar  sicut  frater  suus  dederat,  co:i- 
cedente  marito  suo. 


GCGCI 


DONATION  DE  BERNARD  CHABOT  ET  DE  SES  PROCHES 

In  uno  horum  trium  mansorum  ego  Bernardus  Chabot  habe- 
bam  censum  quem  ego  dono  Deo  et  sancto  Johanni  pro  remedio 
anime  mee  Qternaliter  absque  calumpnia  omnium  propinquorum 
loeorum,  et  ego  Petrus  Bernardi  ûlius  Bernardi  Chabot  cui  datus 
est  extra  omnes  fralres  meosquum  accepi  militare  cingulum  hanc 
donalionem  concedo  et  concessione  mea  hanc  cartam  confirmo  : 
g.  Hilduinus*  frater  Gauberti  de  Nobiliaco,  Joscelmus  deVirderio, 
Geraldusde  Roderia,  Rotgerius  de  Murs,  Raimundus  de  Char- 
nac,  Giraldois  Cobo. 

Nos  quoque  nepotes  ejus  Bernardi  Chabot,  Arnaldus  videlicet, 
Giraldus,  Adimarus,  donamus  quicquid  in  illo  manso  habemus 
Deo  et  sancto  Johanni  pro  animabus  nostris,  amen  :  $  Arnaldus. 

Et  ego  Huguo  Buchamolt  quicquid  habeo  in  hoc  manso  simili- 
ter  concedo  pro  anima  mea  :  $  David  sacerdos,  Jordanus  cano- 
nicus, Guido  de  Vernis. 

Ego  quoque  Joscelmus  del  Yerder  dono  Deo  et  sancto  Johanni, 
quicquid  habeo  in  illo  manso  ubi  monasterium  construitur  pro 
anima  mea  :  $.  Hilduinus  de  Nobiliaco. 

•  Fol.  81,  r«. 
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CGGGII 

ENGAGEMENT  D*l]NE  MAISON 
PAR  l'ABBESSE  de  LA  RÈGLE  MOYENNANT  CINQUANTE-HUIT  SOUS 

Notum  sit  tam  presentibus  quam  futuris  quod  ego  A.  (1)  abba- 
tissa  Sancte-Marie  de  Régula  (2)  et  ornais  conventus  commuai 
asseasu  coacedimus  et  per  iaveslituram  tradimus  domum  que  est 
juxta  claustram  nostram  Rotgerio  sacerdoti,  ut  ipse  quiète  possi- 
deat  ia  vita  sua  et  subsequeates  ejus  doaec  quiaquagiata  oclo 
solidos  quos  ipse  nobis  tradidit  ia  vadimoaio  domus,  eis  solva- 
mus.  Hujus  rei  testes  suât  :  P.  refectorius,  G.  Rotgerii,  Raiaal- 
dus,  Johaaaes  Lafoa,  B,  moaacus. 


GGGGIII 

GUY  FERRIER   ABANDONNE  TOUTE   REVENDICATION   SUR  LES  MANANTS 

DE   SAINT-JEAN,  IL   DONNE  ENSUITE 
CONSTANTIN   DE  QUINSAC  ET  VEND   LEURS  BIENS 

1 190  circa. 

Quisdam  miles  scilicet  Ouido  Ferriers  querelam  deposuit  adver- 
SUS  caaoaicos  Âurelieoses  pro  homiaibus  suis,  qui  ia  terra  saacli 
Johaaais  maaebaat.  Gui  querele  flae  imposito,  dédit  predictus 
GuidOf  coacedeatibus  filiis  suis  Guidoae  et  Petro  et  Marbodio 
fratre  suo  qui  postea  fuit  caaoaicus  aoster,  Deo  et  saacto  Johaaai 
ubi  cumque  velleatmaaere  Goastaaliaum  deQuiasac  etomaem 
progeaiem  que  de  eo  exierat  vel  exitura  erat  ia  perpetum  ia  maâu 
dompai  Guidoais  prioris,  preseatibus  et  audieatibus  Slephano 
de  Quiasac  fratre  predicti  homiais,  Beraardo  de  Quiasac  Qlio 

(I)  11  s'agit  probablement  d'AImoTs  qui  vivait  en  H59.  Le  contexte  ne 
permet  cependant  pas  de  la  déterminer  avec  certitude  et  ce  pourrait  être 
également,  Amabilia  qui  était  abbesse  en  1183  ou  même  Agnès  de  Lastours 
en  1198. 

(9)  L*abbaye  de  la  Règle  se  trouvait  située  à  Limoges  dans  Tancienne 
paroisse  de  Saint-Domnolel,  derrière  la  cathédrale.  Le  séminaire  en  occupe 
actuellement  les  bâtiments.  Ce  monastère  de  femmes  avait  été  fondé  sous 
Charlemagne  avant  817.  On  y  suivait  la  règle  de  Saint-Benoist. 
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prescripli  Coiislantiiii  et  Gaucelmo  Gâcha  canonicis,  Geraldo 
Gauberti  sacrista  sancti  Léonardi,  Geraldo  Yigier,  Guidoae  la 
Chiesa,  Fulchone  de  Ghasteluz  militibus  et  muUis  al  lis.  Dedil 
tamen  eis  dompaus  Guido  prior  de  rébus  homiaum  guinquaginta 
quatuor  solidos. 


GGGGIV 


HUGUES  DE  LASTOURS  ET   ENSUITE  GUILLAUME  BERNARD 

RECONNAISSENT  INJUSTE 
TOUTE  REVENDICATION   SUR   ROTGIER  ET  SES   FRÈRES 


1159 


Notum  sit omnibus  presentibus  et  fuluris,  quod  ego  Huguo  de 
Turribus,  cum  in  judicio  venissem  de  Rotgerio  Meiladier  et  fra- 
tribus  suis  P.  videlicet  et  G  quos  requirebaoi  quasi  homines  meos 
et  censuali  juslicia,  minimead  me  pertinere  neque  illos  mihi  iii 
aliquoservicio  subesse  pro  cetero  cognovissem,  concedente  uxore 
mea  Agne  et  filiis  meis,  solvi  et  dimisi  querelam  in  manu  Wil- 
lelmi  prioris  quam  in  eis  exigebam,  ut  ullus  qx  meissuccessoribus 
deinceps  aliquid  debilum  servicium  in  ipsis  neque  in  omni 
eorum  progenie,  que  nata  est  vel  nascitura  est,  postulet  ;  audieuli- 
bus  GuidouedeJaunac,  et  Jordano  de  Larunt  etGrimoardo  priore 
de  Ghastanet  (1). 

Ego  Willelmus  Bernardi  prenominati  Hugonis  de  Turribus 
particeps  etsupradicle  querele  requisitor,  cum  per  judicium  ratio- 
cinantis  justicie  sicutsupradictum  est,  in  prenominatishomiuibus 
aliquid  non  habere  neque  illos  mihi  in  aliquo  servicio  subesse, 
didicissem,  eodem  modo,  fovente  fratre  meo  Gaucelmo,  in  manu 
Willelmi  prioris  Aureliensis  solvi  et  dimisi  querelam,  quam  que- 
rebam  in  illis  et  in  omni  eorum  progenie  que  ex  illis  nata  est  vel 
nascitura  est.,  Audientibus  Petro  de  Roeria  et  Gaucelmo  de 
Roeria  et  Bosonede  Monte  et  Willelmo  Jordani.  Hoc  fuit  factum 
annoab  incaruatione  domini  millesimo  centesimo  quinquagesimo 
nono.  G[eraldo]  Lemovicensiepiscopo,  RegeFrancorumLpdovico. 

(1)  Le  prieuré  du  Châtenet,  situé  non  loin  de  Teytiat  et  par  conséquent 
d'Aureil,  remontait  aux  premiers  temps  de  Tordre  de  GrandmoDt,  dont  il 
était  une  fondation. 
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GCGGV 

ASPASIE    FAIT    DIVERSES    DONATIONS   A  AUREIL   ET    AU  BOSG-LAS-MONGEAS. 

AMELllJS  DE  GRANDMOMT,  SON  MARI,  LES  CONFIRME  ET 

DONNE  PIERRE  DE  TELET 

1220-1236 

*  Omnibus  notum  sit  quod  domina  quedam  scilicet  Alpazia  uxor 
cujusdam  militis  de  Pairac,  scilicel  Amelii  de  Granmout,  post 
mortem  suam  dédit  Deo  et  sancto  Johanni  d'Aurel  ubi  se  fecit 
Aspaziam  sepeliendam  concedente  jam  dicto  marito  sue  a  Telet 
lo...  (1)  parochia  de  Chasteu  (2)  unum  sextarium  siliginis  et  duos 
sexlarios  avene  et  duodecim  denarios  reddendos  annuatim  pro 
anima  sua.  In  eadem  villa,  dédit  dominabus  de  Bosco  Aurelii  (3) 
très  solidos  et  duos  sextarios  de  siligiue  ad  mensuram  de  Pairac; 
hominem  etiamPetrum  de  Telet  dédit  dictus  Amelius  cujus  hoc 
erat,  et  ad  hoc  per  solvendum  hoc  concesserunt  Marbodius  de  Chi- 
sador  frater  dicte  domine  cl  Golferius  de  Chisador  frater  secundus 
dicte  domine  ;  hoc  etiam  recognoverunt  et  concesserunt  in  Au- 
relium  in  presentia  domini  P[etri]  prioris  Aurelii  (4).  Presenlibus 
etaudientibus  Willelmode  Goret  priore  de  Pairac,  G.  de  Chau- 
cher  capellano  de  Pairac,  Ramnulpho  Adimair  et  multis  aliis. 

Anime  omnium 

ûdelium  defunctorum  per 

misericordiam  Dei  sine  fine 

Requiescant  in  pace.  Amen  (5). 

•  Fol.  li,  v«. 
(4)  Mot  illisible. 

{t)  Gomme  il  y  avait  à  Peyral  plusienr»  paroisses,  il  peut,  au  sentiment 
de  M.  Guibert,  s'agir  ici  d'une  d'entre  elles,  celle  du  Château.  11  parait 
plus  probable  cependant  que  c'est  de  la  paroisse  de  Châieauneuf,  Ecliisa- 
dour,  dont  les  frères  delà  donatrice  porlaient  le  nom,  étant  de  la  commune 
de  Lînards  située  dans  ce  canton. 

(3)  Les  religieuses  du  Bos-las-Mongeas.  Voir  n^  lxxix. 

(4)  Pierre  de  Saint  Martin  a  été  prieur  entre  1930  et  i236. 

(5)  Celle  conclusion  d'une  écriture  beaucoup  plus  récente,  occupe 
presque  la  moitié  de  la  page. 
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CARTULARIUM 


PRIORATUS.ARTIGIENSIS 


I 


FONDATION  DU  PRIEURÉ 

DONATIONS  SUCCESSIVES  DANS  \A   FORÊT  DE  MONTLARON 

ET  DE  DIVERSES  TERRES 

1106  circa 

*  1*  A  Deo  coQstilutum  habemus,  si  ad  perfcclionis  gradum 
asceodere  volumus,  quatiiius  omnia  mundi  iransiloria  relinqua- 
mus.  Hac  de  causa,  veaerabilis  vir  hac  {sic)  religiosus,  oomine 
Marcus  (l),  Veaetie  provincie  ortus,  iu  hac  regione,  diviua  con- 

*  Fol.  i ,  r». 

(f)  Marc  était  d'origine  vénitienne.  Venu  eu  France  avec  son  neveu 
Sébastien  pour  visiter  les  lieux  sanctifiés  par  les  solitaires,  il  parcourut  le 
Limousin  qui  en  possédait  alors  un  grand  nombre.  Poussés  à  les  imiter 
également  ils  sollicitèrent  les  prêtres,  qui  gardaient  le  tombeau  de  Saint- 
Léonard,  de  leur  laisser  construire  une  cellule  dans  la  forêt  avoisinanlo. 
Peu  de  temps  après  quelques  disciples  s'étaient  joints  à  eux.  Telle  fut  Fori- 
gine  de  cet  ordre  qui  prit  par  la  suite  une  certaine  extension.  L'austérité 
de  la  vie  de  Marc  lui  mérita  un  grand  renom  de  sainteté  que  la  voix, 
populaire  consacra  en  le  disant  Bienheureux.  Après  sa  mort  Sébastien,  son 
neveu  et  son  compagnon,  lui  succéda  et  prit  la  direction  de  la  commu- 
nauté naissante. 
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punctione  commotus,  venit;  cui  adheserunt  fratres  clerici  et 
laici  complures,  in  loco  qui  vocatur  Arligia  (1),  sub  eo  degentes. 
Pro  quibus  peciit  parlera  silve,  que  vocalur  Mouleron  (2j,  a  do- 
miuisipsius  silve.  Quam  gratantes  xlederunt  cum  summa  béni- 
voleulia,sciIicet  G[eraldus]  Lazaias  etW|iIielmus]  cousaaguineus 
ejus  de  Pairac  et  W.  de  Lazaias  et  frater  ejus  Boso  et  B.  de  Visioel 
frater  ejus  6[eraldus]  et  Ema  mater  eorum  et  Aimericus,  et  fraler 
ejus  W.  postulantes  societatem  beneficiorum  ejui  :  quibus  ipse 
concessit.  Donum  supradicle  silve  fuit  a  via  que  ducit  a  Liero[nl  (3) 
et  a  via  que  ducit  a  Cledat  (4)  e  la  Veruia  usque  a  la  Posta.  Hoc 
donum  dederunt,  audiente  G.s[accrdole],  À.  et  P.  clericof5),Tor- 
basner  et  G.  Barba  laico  et  P.  de  la  Chesa  de  Leron, 

2®  1105-1137.— Postea  supradiclus  G[eraldus],de  las  Aias  et 
W[illelmus]  consanguineus  ejus  et  Wfillelmus]  et  Ugo  filius  ejus 
et  Gaucelmus  et  Geraldus  dederunt  totum  quod  habebatil  eu 
Plaschas  e  en  las  Gorsas  (6)  Sebastiano  qui  lune  preeral 
Arligie,  audiente  Joanne  sacerdote  et  Duran  sacerdote  et 
Rotgerio  laico  de  Lascola  et  Ugone  laico^  tempore  Euslorgii  (7) 
Lemovicencium  {sic)  episcopi. 

(1)  Arlige  vieille,  où  fui  établi  le  premier  monastère  de  TArligc  était  sitoée 
à  quelques  lieues  au  nord  de  la  petite  bourgade  de  Saint-Léonard. 

(2)  Celle  partie  du  Limousin  était  encore  toute  couverte  de  iorêls  à 
l'époque  où  nous  nous  trouvons.  L'endroit  où  s'établirent  les  compagnons  de 
Marc,  faisait  partie  de  la  forêt  de  Monlaron,  qui  s'étendait  fort  à  THst,  el 
dont  la  partie  principale  couvrait  le  Monl-Laron,  au  pied  duquel  les  mêmes 
religieux  établirent  peu  après  un  prieuré  dépendant  qu'ils  mirent  sous  la 
protection  de  S.  Laurent,  dans  un  petit  village  du  même  nom  de  la  com- 
mune de  Saint-Julien -Ic-Petit,  canton  d'Eymoutiers. 

(3)  Le  hameau  de  Laron  est  situé  à  quelques  kilomètres  plus  au  sud,  il 
est  dominé  par  le  château  de  Rochein,  Voir  Elude  de  M.  Guibert  sur 
Laron. 

(i)  Cledat,  village  au  nord  de  la  même  commune. 

(5)  Le  texle  porle  G.  S.  et  P.  Clerico.  Devrait-on  lire  G.  S.  comme  l'avait 
pensé  mon  ancien  confrère  Rivain,  alors  qu'il  désirait  publier  ce  carlulaire 
el  en  avait  transcrit  la  première  pièce?  Je  crois  plulôi  devoir  lire  G.  sacer- 
dote cl  P.  clerico,  mis  ainsi  par  opposition  d'un  à  l'autre.  Celle  lecture  me 
parait  d'autant  plus  probable  que  quelques  lignes  plus  b:is,  à  la  iiii  du 
n°  t,  on  voit  :  Audiente  Joanne  sacerdote  et  Duran  sacerdote  ot  Rolgorio 
laico  de  Lascola,  et  de  même  ailleurs.  Toutefois  cette  lettre  S.  signifie 
en  plusieurs  endroits  Signum  ou  Signavit. 

(6)  La  Gorce,  village  au  nord  de  la  commune  de  Saint-Julien-  le-Petit, 
déparlement  de  la  Haute-Vienne,  est  sur  les  limites  de  la  commune  de  Saint- 
Moreil,  arrondissement  de  Bourganeuf  (Creuse). 

(7)  Eustorge,  évêque  de  Limoges  [U 05- 1137]. 
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Post  1137.  -  PosLea  suprailicii  GeralJus  Lazaias  et  Guil- 
leltnus  et  Gaucelmus  et  Petrus  et  fralei*  ejus  Aiaardus  et  Guillel- 
mus  consanguineus  eorum  dederunt  partem  silve,  que  est  super 
viam  que  d«cit  a  Leron  usque  ad  Ruam  (l),  Joaoni  (2)  priori  Arli- 
giensi  et  fralribus  ejus.  Audiente  GuiilelmoFerrac/iasaccrdoteet 
Andréa  sacerdote  et  Ugone  laico.  Hoc  donum  fuit  faclum  tempore 
Geraldi  (3)  Lemovicensium  (4)  episcopi. 

3^  Guillelmus  Laz  Aias  et  filius  Ugo  dederuat  terram  que  est 
in  1er  vias  que  ducunl  au  Borso  que  est  de  manso  de  Perven- 
Cheira(5),  Andrée  diacono  et  fratribus  ejus  ipsius  loci.  Audiente 
Guillelmo  Ferrachat  et  G.  capellano  ejus. 

Petrus  Balbs  et  f rater  ejus  Rogerius  dederunt  quidquii  habe- 
bant  en  las  Corsas,  P.  de  Foias  sacerdoti  et  fralribus  ejus  loci. 
Audiente  Johanne  sacerdote  de  SanctoMaurilio(6)et  G.  laNoalia. 

Joannes  Pauta  et  uxor  ejus  dederunt  qnidquid  habebant  in 
Gorsas.  Audiente  P.  sacerdote  et  Ademaro  sacerdoti. 


II  • 

GUILLAUME   DONNE   LE    «  NOYALE  »   DE   LAS  AGAS 

1150  circa 

*Nolum  sit  omnibus  quod  G[uillelmus]las  Agas  deditDeoet fra- 
tribus Artigie  et  de  Monte  Larundi  pro  salute  anime  sue  novale  (7j 
de  laz  Agas.  Audiente  Willelmo  Ferracat  sacerdote  et  Bosone  et 
B.  Estraboit. 

Postea  Na  Ema  soror  G[uillelmi]  las  Agas  dédit  idem  novale 
eisdem  fratribus.  Testes  P.  Ramnolf  de  Bosco-vert,  P.  Sacerdos 
Arberlus  Brunet,  P.  Gislamar. 

(1)  La  Rac,  village   de  la  commune  de  Saint-Denis-des  Murs. 

(9)  Jean, second  ou  troisième  successeur  des  fondateurs  Marc  et  Sébastien. 

(3)  Gérald,  évêque  de  Limoges  [1137-1177]. 

(4)  La  formule  ordinaire  est  Lemovicensis  episcopus.  Celle-ci,  déjà  em- 
ployé à  racle  précédent,  se  retrouve  de  nouveau  au  n<*  cix. 

(5)  Prévenchères,  village,  commune  de  Saint-Moreit.    - 

(6)  Saint-Horeil,  commune  du  canton  de  Boyères  el  de  Tarrondissement 
de  Bourganeuf  (Creuse). 

*FoLl,v«. 

(7)  Nooale^  terre  nouvellement  défrichée  et  que  l'usage  était  de  laisser 
se  reposer  en  jachère  périodiquement. 
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III 


HUGUES  DE  LARONT  DONNE  SA  PART  DANS  LA  DIME  DU  MAS  DE  CONJAT 

1150  circa 

Ugo  Laront  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  salute  anime  sue 
in  porticu  Arligie  parlera  décime  quam  habebat  in  manso  de 
Conjat(t).  Testes  magister  Stephanus,  R.  Laurenlius  sacerdos, 
P.  de  Sanclo  Hilario,  G.  la  Chenal  fratres,  Audoinus  de  Bujalou, 
P.  do  Saucto  Marco  et  fraler  ejus  Willelmus. 


IV 


HUGUES  DE  LARONT,  APRÈS  AVOIR  REVENDIQUÉ  LE  BOS  SAINT-PIERRE, 

EN  FAIT  ABANDON 

1191 

Cum  domus  de  Fundelosa  (2)  subdidisset  se  domui  Arligie, 
Ugo  de  Laront  niovit  questionem  super  terram  que  dicilur  lo  boc 
sancli  Pétri.  Postea  cognoscens  se  injustam  fecisse  questio- 
nem, solvit  Deo  et  fratribus  Arligie  et  fratribus  de  Fonte- 
ledosa  quidquid  juste  vel  injuste  in  supra  dicta  terra  querere 
poterat.  Si  quis  de  fratribus  suis  vel  aliquis  particeps  suus  super 
hanc  terram  calumpniam  faceret,  ipse  promisit  secundum  jusli- 
ciam  se  pacem  daturum.  Hanc  solutionem  fecit  super  altare 
Arligie,  et,  fîrmata  fide  lactis  sacrosanclis  Evangeliis,  se  semper 
ratum  habere  promisit.  Hoc  faolum  est  anno  millesimo  centesimo 
nonagesimo  primo.  AudieiUibus,  magistro  Stéphane,  Rot[gerioj 
de  Ponte,  Raimundo  de  Lasinac,  B.  de  Corselas,  Ugone  de 
Boruaseu,  Helia  de  Riberia,  B[ertrando]  de  Robore,  Ai.  Tardiu, 

(t)  Conjat,  village  de  la  commune  de  Saiot-Julien-le-Pelit. 

(%)  FoDdadouze,  village,  commune  de  Saint-Paul,  canton  de  Pierre- 
Buffîère.  CeUe  maison  existait  donc  anlérieuremenl.  Sous  le  vocable  de 
sainl  Jean,  elle  devint  par  son  union  avec  TArtige  un  prieuré  simple  dès 
Torigine,  ainsi  que  plusieurs  dont  il  sera  question  plus  loin.  Ce  prieuré  fut 
supprimé  en  1731  avec  plusieurs  autres  par  décret  de  l'évoque  de  Li- 
moges. D.  974,  p.  37'. 
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Radulfo  P.  Aimerici,  Stephano  de  Fauleria  fratribus  Artigie,  se- 
cularibus  vero  Slephano  de  Valle  sacerdote,  Aimerico  de  Buialou, 
G.  Eschando,f6uidone  Amello,  6.  Enaudo. 

En  marge  :  xiiii  solidos. 


AIMERI  DE  BUJALEUF  ET  SES  FRÈRES  FONT  DONATION  DE  U  DIME  DE  CONJAL 

1174-1176 

Aimcricus  de  Bujalou  et  fratres  ejus....  dederunt  fratribus 
Artigie  quicquid  habebaat  in  décima  de  Goujat  in  manu  He[lie] 
prioris.  Testes  :  Stephanus  de  Sadras  et  G.  Gellararius  fratres, 
Ugo  Laroul  qui  hoc  donum  concessit,  Rotgerius  de  Pont, 
Bai[mundus]  La  Casa  et  âliusejuscanonicus  Aenteusis(l),  Rot- 
gerius Balbus,  G.  Eschando,  Wilellmus  de  Bujalou  pater  eorum. 


VI 


BOS  LA  CHESE  ET  FOULQUES   SON  FILS,  DONNENT  LA  TERRE  DE  MONTUNDON 
NE  RÉSERVANT  QUE  QUATRE  SETIERS  DE  SEIGLE  DE  CENS 

1158 

*  Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris  quod  Boso 
La  Chesa  et  Fulco  âlius  ejus  dederunt  Deo  et  sancto  Laurentio 
de  Artigia  et  servi toribus  ejus  in  perpetuum,  bona  fide  et  sine 
dolo,  pro  animabus  suis  et  parentum  suorum  et  pro  anima  Helie 
de  Monlando  totam  partem  suam  terre  de  Munlando(2)  quam  di- 
viserant  cum  Willelmo  La  Chesa.  Hoc  donum  feceruntinecclesia 
de  ArUgia  coram  altare  in  manu  Johannis  prioris,  circumastan- 
tibus  fratribus  videlicet  B.  de  Vall  et  J.  Pineta  et  P.  laico  de 
Tarn  et  G.  Holiner  laico.  Nichil  sibi  in  totam  terram  retinentes 
nisi  quatuor  sextarios  annone(3)censuaIes.Siverocalumniaadver- 

(1)  Eymouliers,  chef-lieu  de  canton  de  l^arrondissement  de  Limoges. 

*  F»  %y  r«. 

(2)  Montlandon,  terre  faisant  partie  des  domaines  du  Roussel. 

(3)  Annona  est  souvent  un  terme  général, comprenant  un  ensemble  ou 
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sus  hanc  donalionem  emerserit,  Boso  et  Fulco  debent  eis  pur 
oinnia  pacem  facere  sine  aliqua  expensa  frairum  Artigie.  Hujus 
rei  suât  testes,  Simeon  et  Gaucelmus  de  la  Ghesa  canonici  saactt 
Leoqardi,  et  G.  Sacrisla  et  Willelmus  La  Chesa  et  Helias  Lascola 
et  Ugo  faber.  Facta  caria  ista  aano  ab  iacarnalione  domini 
millesimo  centesimo  quiuquagesimo  octavo.  Régnante  Ludovico 
rege  Francorum  et  G[eraldoJ  Lemoviceusi  episcopo. 


VII 


HUGUES   LA   CHÉZE  ABANDONNE   ÉGALEMENT  TOUS   SES  DROITS 
SUR  CETTE  MÊME  TERRE  DE  MONTLANDON 

1 1 58  circa 

Iterum  Ugo  La  Chesa  dédit  omnia  quç  habebat  en  la  terra  de 
Monllando,  in  primis  pro  Dei  amore  et  pro  animarum  parenlum 
suorum  salute,  Johanni  priori  Artigie  et  servitoribus  ejusdem 
lôci;  super  altare  sancli  Laurent!  concessit  hoc,  bona  ûde  et  sine 
dolo,  tenendum.  Hoc  viderunt  et  audierunt  Artigieuses  fratres, 
Bernardus  Sacerdos,  et  P.  deu  Bosc,  et  Jo[hannes]  de  Luisac 
atque  frater  P.  de  Tarn.  Hujus  rei  sunt  testes  Simeon  canonicus 
sancli  Leonardi,  et  Amelius  de  Pairac  et  Marbodius  de  Larri- 
beira.  Hanc  cartam  poslquam  perlecta  fuit,  concessit  Ugo  La 
Chesa.  Audienle  Ugone  sacerdote  Derroeira,  et  P.  de  sauclo 
Amano  et  P.  de  Chambaret. 

VIII 

RAINALD  LA  CHEZE  ET  ROGIER  DE  LA  CHEZE 
ABANDONNENT  LES  QUATRE  SETIERS  RÉSERVÉS  PAR  LEUR  GRAND  PÈRE 

LORS  DE  LA  DONATION  DE  MONTLANDON 

1160-1165 

*  Rainaldus  la  Casa  post  mortein  Bosonis  palris  sui  dédit  Dec 
et  fratribus  Artigie  in  manu  Helie  prioris  pro  sainte  sua  et  paren- 

un  mélange  (V.  Du  Gange,  h.  \'^).  Mais  plus  fréquemment  ce  mot  est  em- 
ployé comme  synonyme  de  l'espèce  de  céréale  la  plus  commune  dans  la 
région.  En  Limousin  il  équivaut  à  blé,  et  comme  il  a  été  déjà  observé  ce 
terme  signifiera  presque  toujours  le  seigle.  C*cst  dans  ce  sens  qu'il  est 
interprété  dans  les  chartes  suivantes. 

*  Fol.  2,  y\ 


I 
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tum  suoruin  quatuor  sexlai-ios  auaouc,  qnos  patcr  suus  Uoso  an- 
iiuatim  retiuuerat(l)  in  supradictalerradoMoulando.  Hoc  ipsum 
dédit  filius  Fulconis  ncpos  Rainaldi,  dum  adhuc  esset  puer,  cl 
Hainaldus  dédit  Fulconem  filium  Guiielmi  ôdejussorem,  quod 
hoc  donum  ratum  haberet  puer  quaado  c^^set  miles.  Hujus  rei 
SAiiit  lestes  magister  Slephauus,  Fulco  la  Casa  coguatus  eorum, 
Stepbaaus  de  Mouasterio,  Rainaldus  Dauiel. 

IX 

GUILUUNE    LA    CHEZE  ET  SES  FILS,  LORS  DE  LA  CONSTRUCTION  DU  CHASLAR, 
DONNENT   LA  BORDERIE  DE   LA  LEMNA   ET  LA   TERRE  NÉCESSAIRE 

1178 

Ânnomillesimoceatesimoseptuagesimooclavo,  dédit  Willelmus 
laCasaetfllii  ejus Fulco,  Guido,  Umbertus,  prosalute  animarum 
suarum  Deo  et  fratribus  Artigie  iu  manu  Helie  prioris  au  Chas- 
lar(2),  cum  prima  domusedificaretur,  bordariam  de  la  Lemiia  et 
terram  quam  claudit  via  que  itur  a  Gircols  et  descendit  au  ga  de 
Maiassoetascendit  en  Ghamma&ir  el  reditala  Baslissas,secundum 
quod  demonstrant  mete  quas  posuerunt  ipse  Willelmus  et  G.  Bra- 
chetet  Arnas  clientes  ejus,  P.  de  Sancto  Hilario,  Johannes  de 
Monte  acuto  fratres.  Hujus  donationis  sunt  testes  :  P.  deGolum- 
ber,  Aimericus  David,  G.  de  Grataloba  et  de  fratribus  J.  Dau- 
rent  et  Stephanusde  Sancto  Hylario. 

J^?imarpe;  «  Pro bac  terra habueruotLxxvisolidoset  m  denarios.» 


X  (3) 


ROGER  LA  CHBZE,  FAIT  CHEVALIER,  RATIFIE  CETTE  DONATION  ET  DE  'NOUVEAU 
RAINALD  AU  MOMENT  DE  PARTIR  POUR  LA  CROISADE 

1183 

Hoc  donum  ratum  habuit  predictus  Rolgerius,  cum  jam  factus 

(1)  Voy.  noVI.  ^ 

(2)  Le  Ghasiar,  village,  commune  de  Sainl-Denis-des-Murs,  canton  de 
Saint- Léonard. 

(3)  Nous  suivons  Tordre  du  manuscrit.  Les  deux  chartes  VIII  et  X  sont 
dans  le  ms.  séparées  par  le  n<'  IX,  mais  réunies  entre  elles  par  un  renvoi 
aGn  que  Ton  voie  bien  que  celte  dernière  est  la  ratification  exigée  dans 
la  précédente. 
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fuisset  miles  in  manuHelie  priori?.  Testes  suât  frater  Laurentius, 
Ramnulphus  Aenlensis  preposilus,  Willelmus  La  Roca  miles. 
Posteacum  patruussuus  Rainaldusprofecturus  essetJerosoIimam 
anno  millesimo  centesimo  oclogesimo  tertio  concessit  tam  hoc 
quam  cetera  omuia,  que  Artigienses  habuerant  de  génère  suc. 
Testes  :  Heliasprior,  P.  de  Sancto  Hilario,  G.  de  Ponte,  Eblo,  G. 
Brachet,  ipse  Raiualdus. 

XI 

GOUFFIER,    FILS    DHUMBERT,    COISFIRME     LES    DONATIONS    FAITES 

PAR     SA     FAMILLE 

1183 

Eodem  anno  Golferius  flliusUmberti  concessit  quidquid  Arti- 
gienses habuerant  de  génère  suo.  Testes  :  J.  La  Gardela,  P.  de 
Sancto  Hilario,  FulcodeVal  miles.  B.  deCeus. 


XII- 


MATHIEU  DES  MOLIÈRES  ET  GUILLAUME,  SON  FRÈRE,  ABANDONNENT  LEURS 

REVENDICATIONS  SUR  DIVERSES  TERRES 

1178 

^Anno  millesimo  centesimo  septuagesimo  octavo  fecerunt 
questionem  Matheus  Las  Molerras  et  W[illelmus]  frater  ejus  et 
cognatieorumG.  et  Aimerions,  Priori  Artigie  de  terra  de  Valle(l) 
etdelas  Baslissas  et  de  Montlando  et  de  Peira  lada  et  de  Las 
Vernas  Rigau  et  de  terra  aus  Balbs.  Postea  cum  intellexisset 
injustam  se  fecisse  calumpniam,  in  ecclesia  de  Valle  supradicto 
Priori,  pro  sainte  animarum  suarum  et  parentum  suorumsolve- 
runtquicqnid  juste  vel  injuste  in  prenominalis  terris  habebant. 
Testes  sunl  :  P.  Sacerdos,  P.  de  Sancto  Hilario  et  J.  Pauta  fratres 
Artigie,  Gau.  de  Gomministeri  canonicus  sancti  Leonardi.  W.  la 
Casa  mil^s. 

En  marge  :  «  Habuerunt  xxxiiii  solidos.  » 

*Fol.  3,  r«. 

(1)  Vaux,  commune  d'Aurial,  canton  de  Bourgancuf  (Creuse).  C'est  là  que 
s'élevait  le  prieuré  de  Saint-Jcan-dc*Vaux,  un  des  premiers  établis  par  les 
religieux  de  TArtige. 


I 

i 


mm 
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XIII 


UMBERT  SIMON,    APRÈS   AVOIR    REVENDIQUE   SES   DROITS   SUR    MONTLANDON, 

EN  FAIT  l'abandon 

1179 

la  sequeuli  anuo  similem  questionem  fecit  Umberlus  Sîmonis 
de  Moritelando.  Cum  autemex  assertione  plurimorumsapicutium 
cognovisset  seinjustam  querelani  excitasse,  Holie  Priori  elcete- 
ris  fratribus  pro  saluLe  anime  sue  in  potticu  Artigie  absolvit 
quicquid  in  predicta  terrajusle  vel injuste  requirebat.  Testes  sunt, 
P.  de  Mercato,  P.  de  Sancto  Hilario  fratres  Artigie,  Willelmus  La 
Casa,  Constantinus  Marches,  Helias  las  Plancas. 

Hoc  ipsum  audieruut  G.  Judeus  et  G.  Ros,  qui  de  génère  Um- 
bertiSimonis  erant.  Hi  testabanUir  nec  se,  nec  ipsum  iu  predicta 
terra  aliquid  prope  juste  querere. 

En  marge  :  «  Habuit  quindecim  solides.  » 


XIV 


G.   DES  MOLIÉRES  DONNE  LA   DIME  DU  ROUSSET  ET  LES  DROITS  QU'iL  PEUT 
AVOIR   SUR    LES   TERRES  QUE   CULTIVENT   LES   RELIGIEUX   DE    L'ARTIGE 

1190 

Anne  millésime  ceatesimo  nonagesimo,  dédit  G.  Las  Moleiras 
pro  salule  anime  sue  deciraam  de  Rosset  (I)  cl  quicquid  querere 
polcrat  in  terris,  quas  excolunt  fratres  ArtigioLSes.  Hoc  fecit  pro  se 
et  pro  fratre  suo  Aimerico  in  manu  Helie  1  noris  à  la  Gros  au 
Brol(2).  Audiente  Magistro  Stéphane,  P.  Aimer  ici,  Gau[cclmo] 
las  Molerias,  Ademaro  nepote  Gaucelmi,  Magistro  Guidene,Gau. 
de  Pairac  sacerdotibus,  P.  de  Melis  et  Gauberto  de  Orto  burgen- 
sibus. 

En  marge  :  «  G.  Las  Molerias  dedil  fidejussores,  Gau[celmum] 
Las  Molieras,  et  Adermarum  quod  si  Aimericus  frater  ejus  lero- 
silimis  rediorit  ipse  Aimericus  hoc  donum  ratum  habeal. 

(1)  Roussel,  village  de  la  commune  d*Auriat,  arrondissement  de  Bourga* 
neuf,  se  divisait  en  grand  et  petit  Roosset. 
(â)  La  Croix-au-Breuil,  hameau,  commune  de  Saint-Léonard, 


—  300  — 

■  '    '  XV  . 

DON    DE   LA   MAZIËRE    ET  PROMESSE    DE    LA    FORET  PAR   ANCELINE,    FEMME 

DE  P.   PEIRONOT 

1181 

*AQQoab  iacarnalione  Domiui  millesimocentesimo  octogesimo 
primo  Anceliaa,  filia  Guobo.  uxor  P.  Peironot  dédit  Deo  et  fra- 
tribus  Arligie  iii  manu  Helie  prioris  in  porticu  ecclesie  de 
Vau  (1)  terram  quam  babebat  in  la  Maseira  (2)  et  nemus  prooiisit 
se  dare  tempore  oportuno  nuUi  vero  alii  dare  potest.  Hoc  Ipsum 
annuit  supradictus  maritus  ejus.  Hujus  rei  testes  sunl:  P.  de  Ge- 
rinac  et  J.  LaGardiaet  P.  de  Sanclo  Hylario  fratres  Arligie,  G. 
Judeus  et  Gaucelmus  de  Spaua  et  Ardemarus  de  Gemelet  Costan- 
ti[nus]  Aralart. 

XVI 

# 

GUILLAUME  DE  GIMEL  DONNE  LA  TERRE  DE  ROUSSET  ET  DE  LA  VERGNE-RIGAU 

1175  circa 

Guilelmus  de  Gemel  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  salute 
anime  sue  et  parentuin  suorum  terram  de  Rosset.  Testes  sunl 
P.  de  Tarno,  Stephanus  de  Sanclo  Hilario,  P.  Alogret  fratres,  G. 
Judeus,  G.  Bruni,  G.  Ruffus,  Ademarus  de  Gemel  P.  Corneus. 

Simili  modo  dédit  La  Verna-Rigau.  Testes  qui  supra. 

Simili  modo  G.  Bruni  dédit  La  Verna-Rigau. 

XVlI 

ROGER   LA  Ci1É2Ë  DONNE    SES   DROITS  SUR    LA    DIME  ET  LES 

TERRES   DE   ROUSSET 

1190 

Anno  millesimo  nonagesimo,  Rotgerius  lia  Casa  dédit  prosalute 

*Fol.  3,  v<». 

(I)  Le  prieuré  de  Vaux  dont  il  a  été  question  ci-dessus. 

(i)  La  Mazière,  village  de  la  commune  de  Sauviat,  canton  de  Saint-Léo* 
nard.  Le  territoire  de  ce  village  forme  une  boucle  dans  le  département  de 
la  Creuse  et  coafronte  les  terres  du  Bousset. 
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anime  sue  fratribus  Arligie  in  manu  Helie  prions  quicquid  exi- 
gère  poterat  in  décima  vcl  in  lerris  quas  fratres  de  Rosset,  tem- 
pore  illo,  excolebant.  Testes  Botgerius  de  Ponle,  Haimundus  de 
Lasinac  fratres,  Bos  La  Chesa  miles,  P.  Ademarus  burgensis, 
G.  Brachet. 
En  marge  :  «  x\v  solidos  ». 

XVIII 

BERNARD  PINGRES  DON?iE  LA  QUATRIÈME  FARTIE  OE  LA  TERRE  DE  PINGRES 

1174-1196 

Bernardus  Pincres  pro  salute  anime  sue  dédit  fratribus  Artigie 
iu  manu  Helie  prions  quarlam  parlera  terre  deus  Pincres  quan- 
tum est  cilra  Vigan  (1)  prêter  illud  quod  est  a  Salviac  (2).  Testes 
magisler  Stephanus,  Rolgerius  deu  Pont,  Rai[mundus]de  Lazinac. 
P.  Aimerici,  Stephanus  la  Sauleria  fratres,  Eschandos,  J.  Taris, 
Bernardus  de  Pairaco. 

XIX 

GERALD  ÉVÊQUE  DE  LIMOGES  PREND  SOUS  SA  PROTECTION  LE  MONASTÈRE 

ET  SES  DÉPENDANCES 

1175 

*G[eraldus]  Dei  Gratia  Lemoviceusis  episcopusJlelie  priori  Ar- 
tigie  salutcm  in  Ghristo  :  Ex  debito  pastoralis  officii  nobis  in- 
cumbit  ecclesiarum  necessitatibus  iutendere  et  ad  earum  incrc- 
mentum  sollicite  providere.  Inde  est  quod  nos  te,  Prior,  et  locum 
qui  dicebatur  lo  Ghaslars  et  ecclesiam  et  bona  que  in  lerris  que 
ad  nos  speclant  vel  in  aliis  in  preseutiaruin  possides  vel  in  futu- 
rum,  Deo  annuente,  tu  et  successores  tuipossessuri  estis,  sub  pro- 
leclione  nostra  suscipimuset  mansosde  Benadet(3),deuTaverner, 
de  Lcscot  et  alia  que  ad  predictum  locum  pertinent,  tibi  et  çcclesiç 

(I)  En  deçiide  la  Vige  qui  coule  un  peu  au  nord  de  Sauviat  avant  d^aller 
se  jcler  plus  loin  dans  le  Taurion  à  Sainl-Martin-Sainte-CalheriDC,  à  la 
limite  des  deux  départements  de  la  Haute-Vienne  et  de  la  Creuse. 

(2}  Sauviat,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard. 

•Fol.  4,  r«. 

(3}  Les  mas  de  Benadet,  de  Tavernier  et  de  Lescot,  contigus  à  celui  de 
Pénat  se  trouvaient  sur  le  territoire  de  Saint-Léonard. 
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tuQ  ibidem  edificate  âuctoritâte  episcopalidoaamu  s  et  in  perpe- 
tuumpossideadacoiicedilnus,  salvo  jure  parrochiali  ecclesiç  saacti 
Leonardi.  Statuentes  quod  quicumque  huic  pagine  nostre  con- 
traire attentaverit  excommun icationis  sententiam  se  noverit  in- 
cursurum.  Hec  carta  facta  est  anno  ab  iucarnatione  millesimo 
centesimo  septuagesimo  quinlo. 


XX 


EN   PRÉSENCE   DE   GERALD  ÉVÊQCE   DE   LIMOGES  RAIMOND,   DE   NOBLAT   FAIT 

DON    DU   MAS  DE  BENADET 

1174 

G[eraldus]  Dei  gratia  Lemovicensis  episcopus  omnibus  hanc 
cartam  legentibus  in  perpetuum  :  nosse  volumus  tam  présentes 
quam  futures  quod  R[aimundus]  de  Nobiliaco  dédit  Helie  priori 
Ârtigie  et  successoribusejusmansum  de  Bcnadet  e  laforest  quan- 
tum continetur  in  ter  colUjm  qui  est  juxta  oratorium  Sancti  Leo- 
nardi et  ducit  a  Benal  (1)  et  intra  viam  quç  ducit  a  Chassanac  (2) 
et  ripas  ubicumque  ipse  habebat  vel  in  Mouda  (3)  vel  in  Vi- 
genna(4).Hoc  donum  fecit  in  manu  noslra(5)etin  presen*iiaWil- 
leimi  prioris  Grandimontis.  Audienle  sacerdote  Laurentio  fratre 
Artigie  et  Bertrando  Scriuii,  P.  deu  Mont  et  Audoino  de  Domno- 
nio  clericis  noslris  et  Willelmo  laRocha  milite.  Hanc  vero  doua- 
tionem  nosratam  habentes,  sigilli  uostri  auctoritate  commuui- 
mus  et  conûrmamus.  Hoc  aulem  factum  est  anno  ab  incarnation  e 
domini  millesimo  centesimo  septuagesimo  quarto. 

(1)  BeDat,  village  de  la  commune  de  Saint -Léonard. 

{t)  Chassagnat,  village  important  de  la  commune  de  Saint-Léonard. 

(3)  La  Maude,  rivière  qui  apporte  à  la  Vienne  une  grande  partie  des 
eaux  du  plateau  de  Millevaches,  se  jette  sur  sa  rive  droite  et  à  quelques 
kilomètres  de  Sainl-Léonard  et  au  pied  de  la  colline  où  le  prieuré  de  TAr- 
tige  s'élevait. 

(4]  La  Vienne  prend  sa  source  dans  la  région  de  la  Corrèze  au  milieu  du 
plateau  central  dont  elle  réunit  les  eaux.  Dans  cette  partie  du  Limousin 
elle  coule,  entre  des  collines  boisées,  au  fond  d'une  vallée  resserrée  et  pit- 
toresque. 

*Fol.  4,  v«- 

(5)  Au  bas  du  fol.  I,  r®,  il  y  a  d'une  écriture  moderne  fort  effacée  et  dif- 
ficile à  lire  quelques  mots  de  la  phrase  suivante  :  «  Nota  quod  Bernardus  de 
Favena  episcopus  Lemovicensis,  tempore  Pétri  Prioris  de  Artigia  a  quo... 
suscepit  habitum  sancti  Auguslini fuit  sepultus...  {la  fia  iUiêible),  » 
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XXI 


BERNARD  DE  ROYÉRES  ET  GUI,  SON  FRÈRE,  RATIFIENT  LA  PRÉCÉDENTE 

DONATION 

1174-1189 

Bernardas  de  Roeria  et  Guido  fraler  ejus  nepotes  Raimundi  de 
Noalac  solverunt  Deo  et  Helie  priori  quicquid  juste  vel  injuste 
poteraatguerere  a  Benadet.  Testes  suât  Rotgerius  deu  Pont  archi- 
presbiter.  Gui  de  Noalac,  Oliverius,  Audoinus  fratereorum,P.de 
Columber. 

XXII 

RAIMOND  DE  NOBLAT  RATIFIE  LA  DONATION    DE  SON   PÈRE 

1189 

Annoabiucarnatione  Domini  millesimo  centesimo  octogesimo 
nono  Raimuiidus  de  Nobiliaco  miles  ûlius  Raimundi  concessit, 
in  manu  Helie  prioris,  fratrit)us  Ârtigie  quicquid  pater  suus  dede- 
rat  eis.  Testes  :  magister  Stephanus,  Rotgerius  de  Ponte,  Raimun- 
dus  de  Lasinac,  G.  deu  Foi,  Icterius  Aimerici,  Laurentius,  et 
Goustantinus  Marches  et  G.  de  Sancto  Yito  milites. 

XXIII 

ORSET,  FOULQUES  Et  AUDOIN  DONNENT  UN  SËTIËR  DE  SEIGLE  DE  RENTE 

SUR  LA  DIME  DE  ROYÉRES 
A  l'occasion  de  la  mort  DE  LEUR  FRÈRE  G.  DE  ROYÉRES 

1174-1196 

Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris,  quod  Orsez 
fllius  Gaucelmi  de  Roeria  et  fratres  sui  Fulco  et  Audoinus,  mor- 
tuo  G.  de  Boeira  fratre  suo,  venientes  ad  Artigiam  pro  anima pre« 
dicti  G.  et  parentum  suorum  dederuni  Deo  et  fratribus  Artigie  in 
perpetuum  sextarium  siliginis  in  décima  de  Roeira(l)annuatim 

(4)  Royèresy  canton  de  l'arrondissement  de  Bourganeuf  (Creuse). 
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reddendum  (1)  la  assumplione  Béate  Harie(2).  Testessuat  Helias 
Prior  do  Artigia  in  cujus  maou  factum  est,  magister  S[lephaiiusJ 
et  R[aimuQdus]  de  Ladinac,  8.  scriptor  et  Radulfus  fratres,  Aimar 
Escuders  sacerdos  et  multi  alii. 


XXIV 

GUY  DU  BOST  DONNE  CE  QU*IL  A  AU  CHASLARD-REfNART 

1 1 60  circa 

*  Notum  sit  omnibus  tam  presenlibus  quam  futurisquod  Guido 
dou  Bose  dddit  et  concessit  quîcquid  habebat  en  Chaslar-Rainart» 
Jobanni  Priori  Arligie  et  fratribus  ejus,  in  primis  pro  Dei  amore 
et  pro  pareulum  suorum  sainte,  et  pro  anima  Guidoni[s]  Nobilia- 
censis.  Hoc  donnm  fuit  factum  ante  altare  sancli  Laurentii  Arti- 
gie,  audiente)  Simeone  et  Simone  canonicis  sancti  Leooardi  cl 
Andoino  de  Noalac  et  multisaliis. 


XXV 

SEMBLABLES  DONATIONS   DE  MARBODE   DU    BOST,    DE   RAIMOND   AIIDOIN 
ET  GAUCELM  DU  BOST,  ET  D*AUDOIN  DU  BOST 

1160  circa 

Nolum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futurisquod  Mar- 
bodius  deu  Bosc  dédit  quicquid  habebat  en  Chaslar-Rainart 
J[ohanni]  Priori  de  Artigia  et  fratribus  ejus  in  çlernum,  audien- 
tibus  canonicis  sancti  Leonardi  Simeone  et  Simone  et  Marbodio 
vicario. 

Eodem  modo  Raimundus  Audoinus  et  Gaucelmus  deu  Bosc 
consanguineus  ejus  dederuut  quicquid  habebant  in  supradicto 


(1)  Le  scribe  a  effacé  d'un  trail  d^encre  ces  mois  :  a  Et  duodecim  dena- 
rios  a  Mas  Mendie  annuatim  veddendos  »  ;  mais  en  marge  il  a  écrit  • 
c  duos  sextarcos  j>  . 

(2)  Le  15  août. 
*  F»  5,  r». 


' 
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Chasiar-Rainart,  audienlo  Geraldo  Molendiuario  et  J.  Malama- 
nja  et  Aimerico  sacerdole  de  Virola  (l). 

Eodem  modo  Audoiniis  deu  (2)  Bosc  dédit,  audiente  Geraldo 
de  Ponroi  et  J.  Malamanja  et  G.  Molendinario. 

XXVI  (3) 

RAIMARD   DONNE  CE  QU'iL  A  AU  MÊME   LIEU 

1160  circa 

Ego  Rainardus  dono  et  concedo  guicquid  habeo  in  loco  deu 
Chaslard  (4)  Deo  et  ecclesie  saucli  Laurentii  de  Artigia  et  domno 
Johaiiai  ejusdem  ecclesie  Priori  et  universis  fratribus  presea- 
tibus  et  futuris  libère  et  sine  calumpnia  et  interdictione  alicujus, 
Hujus  doni  testes  sunt  :  B.  deu  Moster  et  6.  Daniel  et  B.  Alpais  (5). 
Hoc  factura  est  régnante  Ludovico  rege  Francorum,  Aenrico  rego 
Anglorhm,  existente  duce  Aquitanorum  (6),  in  diebus  G[eraldi] 
Lemovicensis  episcopi. 

(1)  11  est  difficile  d'identifier  ici  Virole,  ce  nom  est  assez  répandu.  Des 
hameaux  qui  le  portent,  se  trouvent  aux  environs  de  TArlige,  commune  de 
Gbampnélery  et  de  Neuvic,  aucun  cependant  ne  parait  jamais  avoir  été 
assez  important  pour  avoir  un  curé. 

(3)  Ces  derniers  mots  depuis  deu  Bosc  jusqu'à  la  fin  de  Tacle  se  re- 
trouvent transcrits  en  tôte  du  troisième 'cahier  du  Cartulalre,  i^  91. 
Voy.  n<^  cxx  et  ss.  Le  manuscrit  actuel  comprend  en  effet  un  feuillet 
entier  extraii  d  une  autre  copie  du  Cartulaire  qui  reproduit  un  certain 
nombre  de  chartes  transcrites  sur  les  pages  piécédentes.  Mention  de  cetle 
seconde  copie  est  indiquée  à  chaque  numéro,  avec  les  variantes  qui 
peuvent  exister. 

(3)  Reproduit  par  le  n''  cxxi,  f"*  21. 

(4)  Cest  sans  doute  du  nom  de  ce  donateur,  que  le  Chasiarcst  dans  les 
numéros  suivants  appelé  Ghaslar-Reinart. 

(5)  Bien  que  dans  le  manuscrit  cetie  pièce  ait  été  transcrite  d'un  seul 
jet,  il  semblerait  que  le  texte  primitif  dut  s^arréler  ici.  La  manière  de 
la  dater  en  effet  marque  plus  le  souvenir  de  faits  déjà  passés,  que  la  cons- 
tatation d*événemenls  contemporains.  On  aurait  dit  :  Henrico  duce  Aqui- 
tanorum, et  Geraldo  episcopo  Lemovicensi,  plutôt  que  d'employer  la  for- 
mule qui  termine.  Il  n'y  aurait  rien  d'étonnant  que  la  charte  primitive  ne 
fut  point  datée  et  que  pour  fixer  la-  mémoire  d'un  acte  important  pour 
l'Artige  le  scribe,  en  la  transcrivant  plus  tard,  ait  ajouté  de  souvenir  l'épo- 
que où  il  avait  été  passé. 

(6)  Henri  II  fut  roi  d^Ângleterre  de  4154  à  H89,  mais  dès  l'année  1169 

il  avait  cédé  son  duché  d'Aquitaine  à  Richard,  son  fils,  qu'il  avait  eu  de 

son  mariage  avec  Eléonore  d*Aquitaioe. 

90 
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XXVII  («) 

MÊME  DONATION  DE  PIERRE  RAMNULPHE,  NEVEU  DE  GUI  OU  BOST 

Post  1174 

Petrus  Ramnulphi  nepos  Guidoiiis  de  Bosco  dédit  Helie  Priori 
Artigie  quicquid  habebat  en  Chasiar.  Testes  sunt  Gui  de  Bosco 
et  Willelmus  la  Roca. 

XXVI II  (2) 

HELIE  LES  PLANCHES  ET  PIERRE  SON  FRÈRE  DONNENT  CE  QU'lLS  ONT  AU  CHASLAR 

ET  EN  DIVERSES  MÉTAIRIES 

i  180  circa 

*  Helias  las  Planchas  et  Petrus  frater  ejus  dederuut  Deo  et  fra- 
tribus  de  Artigia  pro  salute  animarum  suarum  quicquid  habe- 
baat  en  Chasiar,  en  Benadet,  eu  Mas  au  Taverner  e  en  l'Escoti 
et  quicquid  habebat  in  illa  parte  de  la  forest  quam  dédit  Raimun- 
dus  de  Nobiliaco  et  Aioiericus.  Testes  sunt  magister  Stephaaus 
et  Petrus  de  Tarn  fralres-  Artigie  et  W.  la  Rocha,  G.  Daniel, 
Gaufcelmus]  de  Benat. 

XXIX  (3) 

GUY  D*EYMOUTIERS  ET  GUY  DE  ROYÉRES  ET  ENSUITE  P...,  FRÈRE  DU  PREMIER, 

FONT  ^A  MÊME  DONATION  SUR  LES  MÊMES  BIENS 

1180  circa 

Guide  d*Aent  et  Guide  de  Roeria  dederunt  Deo  et  fratribus  de 
Artigia  pro  salute  animarum  suarum   quicquid   habebant  en 

(I)  Reproduil  par  le  n"  cxxii,  f»  2l. 
F«  5,  V». 

(S)  Reproduit  par  le  n«cxxin,  H»  îl,  r». 
(3)  Reproduit  par  le  n©  cxxiv,  f®  21,  r«. 
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Benadet,  eu  mas  au  Tâvçrner  e  en  TEscot.  Testes  sunt  magister 
Stephanus  et  Raimuiidus  Audoini,  et  Gau[celmus]  de  Benat  et 
Helias  Lascola. 

Iterum  P.  frater  Guidonis  d'Aeut  similiter  dédit  quicquid 
habehat  in  supradictis  mansis.  Testes  sunt  magister  Stephanus 
et  frater  Laurentius  et  P.  Lavalada  et  G.  Âurius. 


XXX 


PIERRE  DE  RAM^(}LFE  DONNE  SUR  LE  MAS  DE  ROZE  SEPT  CARTES  DE  SEIGLE, 
DEUX  DENIERS  ET  UNE  OBOLE  DE  RENTE  PUIS  UN  SETIER  SUR  LA  TERRE 

DE  P.  LA  COMBE. 

1180  circa 

No  tu  m  sit  omnibus  qiiod  P[etru8]  Ramnulfi  pro  sepultura  sua 
dédit  Dec  et  fratribus  Artigie  duos  sextarios  siliginis  minus  una 
carta  et  duos  denarios  et  obolum  in  mansodeu  Roze.  Hoc  totum 
debent  P.  de  Manso  et  nepotes  sui  annuatimad  Artigiam  déferre. 
Dédit  etiam  P[elrus]  Ramnulû  alium  sextarium  siliginis  annua- 
lim  in  terra  P.  La  Comba. 


XXXI  (i) 

DON  D'aIMERI  de  NOBLAT,  D*HÉLIE  et  de  GAUCELM  ses  frères  DE  LEURS  DROITS 
SUR  LE  MAS  DE  BENADET  ET  LA  FORÊT  AVOISINANTE 

1180  circa 

Aimerions  de  Nobiliaco  et  Helias  fraler  ejus  dederunt  Dec 
et  fratribus  de  Artigia  pro  salute  animarum  suarum,  quicquid 
habebant  eu  Mas  de  Benadefe  la  forest  (2)  quantum  continetur 
iutra  collem  quiestjuxtaoratorium  sancti  Leonardi  et  ducit  a 
Benat  et  intra  viam  que  ducit  a  Chassanac  et  ripas  ubicumque 
habebant  vel  in  Mouda  vel  in  Vigenna.  Testes  sunt  magister 

(1)  Sauf  la  mention  marginale,  le  n»  cxxv,  f»  3    v«  est  la  reproduction 
de  cet  acte. 
(3)  E  en  la  foresl,  n®  oxxv. 
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Stephaous,  P.  de  Mercalo(l),  P.  de  Tarn,  Willelmus  la  Rocha, 
Gau[celmus]  de  Murs,  6.  Daoiel  (2),  Gau[celinus]  de  Beuat. 

En  mar^5;Gau[celmus]deMurs  fldejussorest,  quodGau[celniusl 
fraler  eorum  haac  douationem  ratam  habeat. 


XXXII  (3) 

GUY  DU  BOST  ET  SON  NEVEU  PIERRE  RAMNULFB  DONNENT  CE  QU'iLS  ONT 

SUR  LE  MAS  TÂVERNIER 

1174-1196 

*  Guido  de  Bosco  et  Petrus  Rainaulft  nepos  ejus  dederuut  pro 
salule  sua  parontuaique  suDrum  guicqaid  habebaai;  iti  mauso 
deu  Taveruer  Deo  et  Helie  priori  do  Artigia  et  fratribus  ejus. 
Testes  sunt  :  raagisler  Stephaiius,  P.  de  Tar  (4),  G.  Charmaleucs 
fratres,  Willelmus  de  Roca,  G.  Daniel  (5).  Gaujcelmus]  de  Benat, 
Malhias  deu  Molis  et  P.  filius  ejus  et  Balbiaos. 

XXXIIÏ 

RANMULFE  D'HAUTESEBRE,    SE    FAISANT    RELIGIEUX  DE   L*ARTIGE, 
DONNE  DEUX  SOUS  DE  RENTE  SUR  MORGOR 

Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris  quod  Ram- 
uulfus   d'Auta  Serra   sacerdos,  cum  assumeret    habitum  reli 
gionis  dédit  fratribus  Artigie  duos  solidos  annuatim  reddeudos 
in  Augusto  in  villa  de  Morgor. 

XXXIV  («) 

JEAN  D'ADHEMAR  DONNE  SES  DROITS  SUR  LE  MAS  DE  LESCOT 

1174-1196 
Johannes  Àdemari  dédit  pro  salute  anime  sue  parentumque 

(I)  P.  de  Merchato,  n"  cxxv. 
(3]  Daniels,  id, 
*  F"  6,  r«. 

(3)  Reproduit  par  le  n«  cxxvi,  f*  21,  v». 

(4)  P.  de  Tarn,  n»  cxxvi. 

(5)  G.  Daniels,  id. 

(6)  Reproduit  par  le  n*»  cxxvii,  fo  21,  v©. 
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suorum  quicquid  habebat  ia  maaso  de  Lescot  Deo  et  Helie  priori 
el  fratribus  de  Artigia.  Testes  suât  magister  Stephadus,  Âdema- 
rus  de  Rivo,.  Laurentius,  P.  de  Saacto  Hilario  fratres,  Helias 
Âdemari  et  G.  deu  Poi.  Hauc  donationem  coucesserunt  très  filii 
ejus« 

XXXV  (0 

MARBODE  DU  BOS  DONRE  TROIS  DENIERS  DE  RENTE  SUR  LE  MAS  DE  BENADET 

1174-1196 

'  Marbodius  de  Bosco  dédit  pro  salute  anime  sue  très  denarios 
reddeiidos  guos  habebat  in  manso  de  Benadet  Helie  priori  Arti- 
gie  et  fratribus  ejus.  Testes  sunt  :  Petrus  de  Mercalo  (2)  f rater 
Artigie  et  Airaericus  capellanus  de  Sanclo  Genesio  (3). 

XXXVI  (4) 

GUY   DE  NOBIAT  DONNE   SIX   DENIERS   DE   RENTE   SUR   LE   MAS   DE   BENADET 

1174-1196 

Guido  de  Nobiliaco  filius  Audoini,  cumin  extremis laboraret, 
pro  salute  anime  sue  Deo  et  fratribus  Artigie  lu  manu  Helie 
prioris  dédit  sex  denarios  quos  habebat  aunuatim  in  manso  de 
Benadet.  Testes  sunt  :  P.W.,G.  Amaueus  fratres  Artigie,  W[il- 
lelmus]  la  Roca  miles. 

XXXVII 

BERNARD   DE  MONTAIGU  ABANDONNE   TOUS   SES  DROITS 
SUR  LA  RIVE  DE  LA  MAUDE 

1175  circa 

Bernardus  de  Monte  Acuto,  gêner  P.  Sauner,  solvit  Priori  Arti- 
gie quod  poterat  exigere  in  ripa  de  Mouda.  Testes  R[aimundus] 
de  Lazinac,  P.  Aimerici.  Ame  de  Sancta  Maria. 

• 

(\)  Reproduit  par  le  n*»  cxxvni,  f»  2!  V»  el  îî  r«. 

(9)  De  Merchato,  n^  axxviii. 

(3)  Saint-Genest,  commune  du  canton  de  Pierre-Buffière. 

(4)  Reproduit  par  le  n9  cxx|v, 
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XXXVIII 

ACCORD  ENTRE  LES    RELIGIEUX  DE    l'ARTIGE   D*UNE  PART  ET  GERALD 
DE  CHARNAG  ET  SES  HOMMES  DE  L'aUTRE 

1174-1196 

^  Cum  fratres  Ârtigie  fecisseat  fossatum  in  1er  mansum  deu 
Taverneretterramqaam  teneat  horaiaesG[eraIdi]deCharaac,  con- 
questionem  feceruat  G[eraldus]  deCharnac  et  homiaes  ejus,  quod 
aliquantulam  parlem  terre  sue  intra  fossatum  inclusisseot.  Hec 
querela  sopita  est  perCionstantiaum  Marches  et  tam  6[eraldus}  de 
Charoac  quam  homiues  ejus  dederuot  fratribus  Artigie  quicquid 
juris  habore  poterant  iu  terra  que  ioclusa  erat  intra  fossatum* 
Hoc  factum  est  in  manu  Helie  prioris,  audientibus  magistro 
Stephano,  P[etro]  de  Mercato,  P.  Aimerico  fratribus,  Willelmo 
Buschet,  Stephano  Cellarario  secularibus. 

En  marge  :  Pi*o  hac  compositione  habuitG[eraidus]  de  Gharnac 
xin  solidos,  quos  se  redditurum  promisit,  si  pacem  uobis  de 
hac  terra  non  potest  dare. 

XXXIX  (0 

GUY  DU  BOST  CÈDE  DEUX  SOUS  AU  MAS  DU  PUY  ET  DEUX   SETIERS  DE  SEIGLE 

A  CHASSANAC 

1174-1196 

Guido  de  Bosco  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  salute  anime 
sue  et  parentum  suorum  duos  solidos  in  manso  deu  Poi  (2),  in 
manu  Helie  prioris.  Testes  sunt  :  Laurentius  et  G.  de  Laront  fra- 
tres, P.  de  la  Cumba,  et  P.  Gaucelmi,  et  P.  la  Rua  seculares,  qui 
mansum  supradictum  excolunt. 

Iterum  dédit  duos  sextarios  annone  a  Ghassanac.  Testes  sunt 


*  F«  6,  v». 

(I)  Reproduit  par  le  n»  cxxx,  ^  2Î,  r<». 

(9)  Le  Mas  du  Puy  était  situé  «  lez  Saint-Léonard  »  sur  le  chemin  du 
gué  de  la  Gabie. 
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P{etrus]  deMercato(lJ,  et  P.  de  Sancto  Hilario  fr.itres,  Sanset  et 
P.  de  Roeria  (2)  milites.  Totum  hoc  redditur  in  Auguste. 

En  marge  :  Habuit  xl  solidos. 

XL  (3) 

GERALD  DE  SAINT  VIT  CÈDE  TOUS  SES  DROITS  SUR  DIVERSES  MÉTAIRIES 

1174-1196 

G[eraldusde  Sancto  VitodeditDeoet  fratribus  Artigie  pro  salute 
anime  sue  et  parentum  suorum  dimidium  modium  annone  et 
duos  solidos,  que  omnia  habebat  in  manso  deu  Poi  (4),  in  mansi 
Gondel,  in  bordaria  au  Planchât  (5),  in  manu  Helie  prioris. 
Heddi  autem  debent  in  Augusto.Testes  sunt  :  magister  Slephauus, 
fraler  Laurentius  (6),  frater  P.  de  Sancto  Hilario,  Sanset,  P.  La 
Cumba,  P.  Gau|celmi],  P.  La  Rua. 

E7i  marge  :  Habuil  cclv  solidos. 

XLI  (7) 

PIERRE,  FRÈRE   DE   G.  AMANEU,   CÈDE    QUATRE    SOUS    QU*IL    AVAIT    ACQUIS 
DE  PIERRE  RAMNULFE  QUI  RATIFIE  CETTE  CESSION 

1174-1196 

P[etrus]  fraler  6.  Amaneu  fratris  Artigie  émit  a  Petro  Ram- 
nulii  quatuor  solidos  in  supra  dicta  terra  reddendos  in  Auguste. 
Hos  dédit  supradictus  P[etrus]  fratribus  Artigie  pro  anniversario 
inatris  in  manu  Helie  prioris.  De  hoc  dono  Petrus  Ramnulfi 

(1)  P.  de  Merchato,  n«  cxxx. 
(3;  P.  de  Roeira,  id. 

(3)  Reproduit  par  le  n^  cxxii,  f*'. 

(4)  Conome  le  Mas  du  Puy,  ces  autres  métairies  étaient  sans  doulc 
situées  auprès  de  Saint-Léonard. 

(5)  Au  Plaichat,  n^  c%xxi. 
(fî)  Laurencius,  n»  cxxxi. 
(7)  Voir  n"  cxxxii. 
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investi  vit  Heliam  priorem  et  ratura  habuit.  Testes  :  magister 
Step  lanus,  G.  Amaneus,  Oliverius  de  Noalac  (1),  G.  de  Ponte  (2). 
Cult»»res  terre,  scilicet  P.  La  Cumba,  P.  Gaucelnii,  P.  La  Rua. 
Jubeate  Petro  Ramnulfi,  promiserunt  se  hos  quatuor  solidos 
reddiluros  Priori. 

En  marge  :  Habuit  g  solidos  minus  vi  solidos. 


XLII  (3) 

GUY  DE  NOBLAT  LE  BRUN  ABANDONNE  TOUT  CB  QU'iL  AVAIT 

SUR  LE  MAS  TAVERNIER 

1174-1196 

*  Guido  de  Nobiliaco  lo  Brus  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  iu 
manu  Helie  prions  pro  salute  anime  sue  et  pareutum  suorum 
quicguid  habebat  in  manso  du  Taverner.  Testes  sunt  :  magister 
Stephanus,  Sanset  miles,  Faber  de  Moisanas. 

Simili  modo  Guido  fraler  ipsius  dédit  in  manu  Helie  prioris, 
audiente  Magistit)  Stephano  et  Arcambaudo  de  Mauriac. 

XLIII  (4) 

G.  DE   SaÎnT   vit  et  GUY   SON   FRÈRE  CÈDENT  QUATRE    SETIERS   DE   SBIGLE 

ET  CINQ  SOUS  SUR  LE  MAS  DE  LA  RIBIÈRE 

1 174-1  t9« 

G.  de  Sancto  Vito  et  Guido  frater  ejus  dederunt  Deo  et  fratri- 
bus Artigie  pro  salute  anime  sue  in  manu  Helie  prioris  quatuor 
sestarios  annone  reddendos(5)  in  Augusto  in  mansode  Riberia  (6). 

(!)  De  Noallac,  n©  cxxxii. 

(2)  G.  deu  Ponl,  id. 

*  F«  7,  r». 

(3)  Reproduit  par  le  n^  cxxxiii. 

(4)  Reproduit  par  le  n«  cxxxiv. 

(5)  Sextarios  annone  rcddendum,  n<^  cxixiv. 

(6)  Ribeira,  ibid,  ^  La  Ribière,  il  s'agit  ici  de  la  Ribière-Coly,  village 
de  la  commune  de  Champnélcry,  canton  de  S <iiDt- Léonard.  Voir  arch. 
de  Limoges,  D.  974,  f»  124  v<>. 
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■ 

Uli  aiiteni,  gui  debout  reddei'e,  teaeiiiur  apu4  Artigiam  afforrô. 
Item  in  eodcm  maiiso  dederuat  quinque  solidos  reddendos  iu 
festo  sancti  Micaelis  (I).  Testes  :  MagisterStephanus,  frater  Lan- 
reiilius,  fraler  P.  Airaerici,  Guido  de  Nobiliaco,  Oliverius  cogna- 
tus  ejus,  qui  promiseruat  se  defensuros  elemosinam  istain  si 
aliquis  inquietaverit.  * 

En  marge  :  xv  libras. 

XLIV  («) 

gâucelm  de  murs  donne  un  setier  de  seigle  et  six  deniers  de  rente 

SUR  LE  mas  VIEILLE'CELLE 

1174-1196 

Gaucelmus  de  Murs  dedil  pro  aaitna  Laurete  matris  sue,  que 
ibi  sepulta  est,  fralribus  Artigie  in  manu  Helie  prions  unum 
sextarium  aunone  et  sex  denarios  reddendos  in  assumptione 
béate  Marie  in  Vallo,  in  manso  qui  dicitur  Yelaceles  (3).  Testes 
sunt  :  Magister  Stephanus,  Botgerius  deu  Pont,  Raimundus  do 
Lasinac,  Laurentius,  P.  Aimerici,  Ademaruspresbiter  de  Sancto 
Dionisio  (4),  Johannes  diaconus,  Boso  de  Mauriaco  nepos  pre- 
dicti  Gaucelmi. 

XLV  (») 

archambaud  de  mauriac  et  ses  neveux 
donnent,  sur  le  rivage  de  lk  vienne,  un  pré  et  la  terre 

qu'on  pourra  y  joindre  (6) 

1188 

Arcambaudus  (7)  de  Mauriaco  et  nepotes  ejus  Boso,  Arcbam- 

(1)  Michaelis  n®  ctxxiv,  à  la  Saint-Michel,  le  iO  septembre. 
(1)  Le  n^^cxxxv  est  la  reprodactioa  du  corps  de  celte  pièce.  Huis  Tindi- 
cation  des  témoins  y  est  omise . 

(3)  Vieille  Celle,  nom  ancien  du   Mas  Fondinon  au  lezcs  de  Lassay, 
proche  de  Saint- Léonard.  —  D.  974,  p.  68. 

(4)  Saint-Denis-des-Murs,  commune  du  canton  de  Saint- Léonard. 

(5)  Voir  n"  clv. 

(6)  Cette  donation  a  été  ultérieurement  confirmée  par  Boson  cl  Arcbam- 
baud.  Voirn*CLxiv. 

(7)  Arcbambaudus,  n"  clv.  21 
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baudus  (1),  UgOt  Willelmus,  dederuat  fratribus  Arligieia  manu 
Helie  prioris  pro  salute  aaimarum  saarum  et  pareiitum  suorum 
ripas  in  Vigenaa,  pratum  quoque,  qui  (2)  est  ia  ripa  Vigeane, 
et  taatum  terre  quantum  dilatare  .polerunt  pratum.  Jobannes 
quoque  Malasmas,  quieratbajulus,  dédit  simililer  quicquid  juris 
habebat  in  boc  dono.  Testes  bunt  :  Magister  Stephauus,  H[aimun- 
dus]  de  Lasinac  (3),  Stephanus  deu  Molars.  Hoc  fac^um  est 
anno  millésime,  ceatesimo  octogesimo  (4)  octavo  (5). 

En  marge  :  lxviii  (6). 


XLVi  a) 


ALMOIS  DU  BEZ  DONNE  DEUX  SOUS  DE   RENTE    SUR    LE    JARDIN    DE 
COMBE-GLAIRE  POUR  L'ANNIVERSAIRE   DE   SON    MARI 


1188  (8) 


*  Âlmois  deu  Bez  dédit  Deo  et  fratribus  Arligie  in  manu  Helie 
prioris  pi*o  anima  mariti  sui  et  elemosinarii  duos  solides  reddeo- 
dos  in  orto  de  Gumba-Glara  (9)  in  anniversario  R[aimaQdi]  deu 
Bez. Testes  :  Magister  Stephanus,  P.  de  Sancto  Hilario.(  10),  Willel- 
mus la  Roca,  Rai[naldus]  Daniel,  Gau[celmus]  Taladrap,  Bernar- 
dus  la  YUa. 

En  marge  :  «  Scilicet  Rainaidus  Daniel  mutavit  eos  in  orto  suo 
de  la  Faia  ». 


(4)  Ârcambaadus,  n^  clv. 
(3)Quod,  ibid. 

(3)  De  Ladinac,  ibid. 

(4)  Octuagesimo,  ibidi, 

(5)  La  date  a  été  ajoutée  aa  bas  du  folio.  Au  n^  clv,  elle  est  à  sa  place. 

(6)  Lxiu,  n®CLv. 

(7)  Voy.  n®  clvii. 

(8)  Voy.  D.  974,  p.  73,  v*. 
*  F»  7,  y. 

.  (9)  Combe- Claire,  près  de  Saint- Léonard. 
(10)  Au  11^  CLvii,  la  pièce  s^arréte  ici»  le  surplus  manque. 


XLVII  (0 

BAIMOND  DU  BEZ  DONNE  LA  LÉZE  DU  LAC  AU  COMTE 

1180  circa 

Raimundus  du  Bez  dédit  Deoet  fratribus  Artigie  pro  salute  ani- 
me sue  la  lésa  de  lacu  au  Comte.  Testes:  P.  de  Sancto  Hilario, 
Magister  Guido  Drogo,  Gaucelmus  Taladrab  (2),  Helias  Ademari. 

XLVIII 

DANIEL  DE  ROYÉRE  DONNE  TROIS  SETIERS  DE  SEIGLE  SUR  LA  DIME  DE  RIVE 

Daniel  de  Roeria  dedil  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  Rigaudo 
âlio  suo  très  sextarios  au  noue  Pairacensis  mensure  in  décima  de 
Rivo  anuuatim  in  Augusto  reddendos.  Hoc  concessit  Guido 
âlius  supradicti  Danielis  in  manu  Ademari  Lebrau  fratris  Arli- 
giensis.  Testes  sunt  :  G.  Costet  capellanus,  J.  Peirino  famulus 
Danielis,  Stephanus  de  Valega  serviens  supradicti  Ademari.  Hos 
très  sextarios  promisit  G.  Coichuz  se  redditurum  qui  est  balles 
décime,  hoc  ipsum  promisit  et  Ûlius  suus. 

XLIX 

ETIENNE  LA   SALA  SE   FAISANT  RELIGIEUX  ABANDONNE  SES  BIENS  SUR 

LES  DIMES  DE    CERTAINS  ENDROITS 

Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris  quod  8[tepha- 
nusj  la  Sala  cum  assumeret  habitum  religionis  in  domo  de  Arti- 
gia,  dédit  Deo  et  domni  Artigie  et  fratribus  ibidem  Deo  servien- 
tibus,  quicquid  habebat  in  décima  de  Vau  (3)  et  de  la  Bastissas 
et  in  décima  de  Rosset  et  illud  quod  habebat  in  Talamontes,  sci- 
licet  quartam  partem.  Dédit  etiam  idem  Si[ephanusJ  unum  sexta- 
rium  siliginis  ad  mensuram  Nobiliaci  et  duos  sextarios  avene  ad 

(!)  Voir  n«CLvi. 
(3)  Talladrab,  ibid. 

(l)  Le  grand  et  le  petit  Vaud,  où  était  le  prieuré  de  Saint-Jean,  villages, 
commune  d'Auriat,  canton  et  arrondissement  de  Bourganeuf, 
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êandem  mensuram  cumnlatos  et  calcatos  in  bordaria  de  la  Tar- 
tre gui  esljnxta  Nobiliacum.  Hoc  lotum  concesseruut  predictns 
S[tephaaus]  et  très  filii  ejus  domui  Ariigie  in  perpetuutn.  Audiea- 
tibiis  Umberto  deDomnonio,G.  las  Moleiras,  P.  Marti  de  Salviac. 

En  marge  :  «  Similiter  P.  la  Sala  filins  predicti  S[tephani]  dedil 
in  eadem  bordaria  unum  sextarium  siliginls  et  duosaveneca- 
mulatos  et  calfcatos].  » 


RAMNULFE  DE  ROYÊRE  FAIT  DONATION  DE  RENTES  ASSIGNÉES   SUR 

DIVERSES     BORDERIES 

1(90 

*  Anno  millesimo  centesimononagesimo,  Ramnulfus  de  Roeria 
dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  in  manu  Relie  prioris  pro  salute 
anime  sue  et  parentum  suorum  in  bordaria,  quam  P.  deu  Gros 
excolit,  duos  sextarios  anuone  et  duos  avene,  unum  calcatum 
alterum  mespezol  et  duodecim  denarios  annuatim  reddendos  ia 
assumptione  béate  Marie.  Debitor  hujus  census  débet  déferre 
ad  Artigiam,  Dédit  etiam  idem  Ramnulphus  eisdem  fratribus 
in  bordaria  deu  Barri  que  est  au  Montao  duos  sextarios  annone, 
duos  avene,  unum  calcatum  alterum  mespezol,  et  quator  dena- 
rios et  meala  reddendos  in  assumptione  Béate  Marie.  Debitores 
hujus  census  debent  déferre  id  Artigiam.  Harum  donationum 
testes  sunt  :  magister  Stephanus,  Rotgeriusde  Ponte,  Raimundus 
de  Lasinac,  frater  Laureiitius  fratres,  Gaucelmus  de  Camminis- 
tiri  canonicus  sancti  Leonardi  et  Rotgerius  las  Planchas  miles. 


LI 

LE  MÊME  DONNE  UN  SETIER  DE  FROMENT  ET  DEUX  DE  SEIGLE  SUR 

LE  MAS  D'ETBOULEUF 

1191  circa{l) 

Idem  Ramnulphus  dédit  eisdem  fratribus  unum  sextarium  fru- 
menti  et  duos  annone  iumanso  des  Bolou  (3)  cujus  mansiquaria 

•Fol.  8,r». 

(OVoirD.  974,  p.  149. 

(9)  Le  Mas  d^Ëybculeuf,  actuellement  Pouyol,  village  près  d'Eybouleuf, 
commune  du  canton  de  Saint-Léonard. 
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pars  est  suaquam  teaetG.  Gibbauet  ipse  G.  promisit  se  aanua- 
tim  redditurum  ia  Âugusto.  Testes  sunt  :  magister  Stepbaous, 
Rotgeriusdeu  Poat,  Raimundusde  Lazinac,  Laureatius,  G.  près- 
biter,  He[Iias]  de  la  Riberia,  Stepbaaus  scriptor,  Radulpbus  dia- 
COQUS,  V.  Aimerici,  Gaido,  fralres  Artigio,  G.  Balles,  G.  Glbbau. 

LU 

G.   DE   SAINT-VIT,   GUY  DU  BOST  ET  BOSON,    LEUR  FRÈRE,   ABANDONNENT 
TOUS  LEURS  DROITS   SUR  LE  MAS   TAVEPNIER 

1170  circa 

G.  de  Sea  Vit  et  Guido  de  Bosco  et  Boso  frater  eorum  absolve- 
mat  Deo  etfratribus  Arligie  quicquid  juste  vel  injuste  querere 
poleraat  inmauso  del  Taverner  et  predicti  fratres  condouaveruat 
eis  de  octo  sextariis  qaos  emerant  de  eis  ia  maaso  de  la  Ribeira 
quatuor  sextarios. 

Au  bas  du  folio  on  lit  :  «  R[aiaaldus]  Daniel  débet  vigin  ti  solides  in 
octaba  sancti  Marcialis  (1)  et  vigin  ti  solides  in  octaba  sancti  Mi- 
chaeiis(2)  Bernardus  la  Yila  fldus.  » 

Lin  (3) 

ALMOIS,  FEMME  DE  GUY  DE  NOBLAT,  ET  SES  FILS  DONNENT  DEUX  SOUS 

SUR  LE  MOULIN  DRAPARET 

1160  circa 

*  Notum  sit  omnibus  tam  presentibusquam  futuris  quod  Almois 
uxor  Guidonis  de  Noalac  (4)  la  Vescomtessa  et  Ûliis  ejus  Guido  et 
alii  duo  dederunt  duos  solidos  eus  (5)  molis  Draparet  (6)  de  sos 
lo  pont  J[ohanni]  priori  Artigie (7)  et  fratribus  ejus  in  perpetuum 

(1)  Le  7  juillet 

(2)  Le  29  septembre. 

(3)  Reproduit  par  n^  cxl,  fol.  93,  i^. 

♦  Fol.  8,  v«. 

(4)  Noallac,  n*  cxl. 
(5)Euz,i6(d. 

(6)  Draparez^  ibid.  Le  moulin  Draparet  était  situé  au-dessous  du  pont 
de  Noblat. 

(7)  Mot  omis,  D*  CXI*, 


(^ 
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rjddendos  in  feslivitate  saucli  Jobannis  evangeliste  anle  portam 
jjatinam  (1]  quaodo  cçlebraturum  est  auniversarium  illins.  Hoc 
«lonum  fnil  facinm  ante  al  lare  (2).  Audieute  (3)  Ademaro  de  Mont- 
Laron,  sacerdole  et  J.  Doure  sacerdote  el  P.  de  la  ïiocha, sacerdote 
et  Chasto  priore  Sancti  Léonard!  et  Simeone  et  Simone  canonicis 
et  J.  de  Benat  et  Uelias  [sic)  Lascola  et  multi  saliis.  Régnante 
Ludovico  rege  Francorum  et  G[eraldo]  Lemovicensi  episcopo. 

LIV  (4i 

JOURDAIN  DE  PODENT  ET  SA  FEMME  DONNENT  DEUX  SOUS  DE  RENTE 

SUR  LE  MAS  DU  PU  Y 

1160  circa 

Iterum  Jordanus  de  Podent  et  uxor  ejus  dederunt  snpradicto 
Priori  et  fratribus  ejus  duos  solidosin  manso  deu  Poi,  rogatu  et 
obsequio  Ademari  de  Turre  et  uxoris  ejus  Juliane,  reddeudos  ia 
assumptione  Saucte  Marie  (5).  Hoc  don um  fuit  factum  iu  por- 
licu  Artigiensis  ecclesiç;  Audiente  Gaucelmo  canonico  Sancte 
Marie  deChaslas,etStephanoChapol  et  P[etrus]  de  Tarn.  Régnante 
Ludovico  rege  Francorum  et  6[eraldo]  Lemovicensi  episcopo. 
Quisquis  autem  bocdonum  violare  temptaveritanatbema  sit. 

LVW 

GUY  BOER  ABANDONNE  SES  DROITS  SUR  LES  MOULINS  AU  BEURE 

1160  circa 

Iterum  Guido  Boerius  dédit  se  et  proprium  jus  molendinorum 
deu  Beure(7)  snpradicto  priori  Artigie  et  fratribus  ejus.  Quod  ille 

(1)  Le  6  mai. 

(2)  Ante  altare  Sancti  Laurentii,  n»  cxl. 

(3)  AudieDtibus,  ibid. 

(4)  Voir  n«  cxLi. 

(5)  Le  15  août. 

(6)  Voir  u^  cxLi. 

(7)  Le  Beure  ou  Beurre  est  une  autre  dénomination  du  petit  ruisseau  le 
Tard  qui  coule  sur  le  territoire  de  Saint-Léonard»  «  Le  tout  situé  sar  la 
rivière  du  Tard  autrement  du  Beurre»,  dit  un  acte  de  U48  (D,  976,  p.  141). 
Une  assence  de  1509  parle  du  «  fleuve  de  Tard  ou  de  Beurre  >.  Mais  une 
autre  plus  récente,  1626,  dit  plus  exactement  ^  Peau  du  Beufre  ou  dçi 
J^n\  ^,  [Ibid.,  p.  14î). 
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suscepit  jussu  et  consilio  domiaorum  ilIius,6aucolmi  scilicet  de 
Roeira  et  fratrum  illius  Audoini  el  Saacet.  Fecit  autem  hoc  do- 
uum,  régnante  Ludovico  rege  Francorum  et  G[eraldo]  Lemovi- 
ceosiepiscopo,  in  porticu  Ârtigineasis  {sic)  (1)  çcclesiç.  Hujus  rei 
sunt  testes  Ainardus  Lasaias  et  B.  deu  Mosler,  et  G.  Da^iieuz  (2). 
Quid  si  quis  violare  temptaverit  aiiathema  sit. 

LVI(3) 

G.  FORTDENIER  DONNE  SUR  SON  HÉRITAGE  DEUX  SETIERS  DE 

FROMENT  DE  RENTE 

1160  cxTca 

Iterum  G.  Fortisdenarius  dédit  Dec  et  Artigiensibus  fratribus 
duos  sextarios  de  frumento  in  propria  hereditate  reddendos  in 
assumplione  Sancte  Marie.  Hujus  autem  doni  sunt  testes,  B.  deu 
Mosler,  et  G.  Dauieuz  (4)  et  J.  Bertrans  (5).  Régnante  Ludovico 
rege  Francorum  eiG[eraldo]  Lemovicensi  episcopo.  Si  quis  autem 
illius  hereditatem  possidens  hoc  donum  violare  temptaverit,  ana- 
thema  siL 

LVII  (6) 

ADEMAR  DE   SAINT-HILAIRE   DONNE  DEUX   SOUS  DE  RENTE  SUR   LE 

MAS   DE   BRUMAS 

1160  circa 

Iterum  Ademarus  de  Sancto  Hylario  (7)  dédit  Deo  et  fratribus 
Artigiensibus  duos  sçlidos  id  mauso  de  Brumaz  reddendos  in 
festivitale  sancti  Aredii (8),' consilio  uxorissueetfiliisuiG.  Hujus 
doni  sunt  testes  P.  de  la  Salvetat  et  P.  Furet  et  Jacobus  deu 
Peirat.  Régnante  Lu[dovico]  rege  Francorum  et  G[eraldo]  Lemo- 
vicensi episcopo. 

(\  ).  Anigiensis,  n<>  cxû . 

(S)  G*  DaDÎelSf  n^  cxu. 
(3)  Voir  n»  cxLViii. 
(4)G.Damel,(6Mi. 
(5)  J.  Berlrant,  ibià. 
(6)Voy.n»CL. 

(7)  De  Sanclo  Hilario,  n»  cl. 

(8)  Saini  Yrieix,  le  %^  août* 
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LVIII 

JEAN  MEUISGS   DONNE    DOUZE   DENIERS    SUR    SA    VIGNE    DU 

« 

CHANP-CHAUYEL 

1160  circa 

Iterum  Johannes  Melancs  dodit  Deoet  fratribus  de  Arligia  pro 
salute  animç  suç  duodecim  deuarios  ia  viaea  sua  de  campo  Chal- 
vel  (1)  roddeados  in  festo  Penlecostem.  Testes  suât  Gaufres 
Bolos,  Briclius,  P.  Lafont,  Gaufre  Lafont,  Johannes  Mauais. 


LIX  W 

GUILUUME  BUSCHET  ET  SON  FRÈRE  ETIENNE  DONNENT   UN   8ETIER 
DE  FROMENT  DE  RENTE   SUR  LA  MALADRERIE 


H88  circa  (3) 

Guilelmus  Buschet  (4)  et  Slephanus  frater  ejûs  dederunt  Deo  et 
fratribus  de  Artigia  pro  anima  patris  sui  qui  apud  Artigiam  se- 
pultus  est  unum  sextarium  frumenti  in  Augusto  reddendum  in 
orto  qui  est  supra  domum  infirmorum  au  Beure.  Testes  sunt, 
Mathias  Lascola,  Helias  Bragos  et  Helias  las  Planchas  (5). 


(1)  S'a(|^it-il  ici  d*une  vigne  située  à  Limoges  dans  le  faubourg  Cbioch aa- 
veau  qu'on  trouve  dans  des  documents  du  xv*  siàcle  sous  Tappellation  de 
Gampo-Chauveu.  Les  noms  des  témoins  se  rapprochant  de  ceux  des  bour- 
geois de  Limoges  à  celle  époque  permettraient  cette  supposition.       * 

(2)  Reproduction  du  n<>  cli. 
(3)D.  974.  ^80. 

(4)  Bûchez,  n»  eu. 

(5)  On  lit  en  marge  :  a  Maison  de  malades  de  l'hôpital,  maladrerie,  » 
On  y  recevait  les  lépreux  et  par  la  suite,  une  confrérie  fut  constituée 
pour  s'occuper  des  soins  ^  leur  donner, 
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LX(0 

JEAN  GARIS  CONSTITUENT  UNE  RENTE  A  GHABANS 

Johannes  Garis  dédit  duos  nummos  (2)  fratribus  Artigie  a 
Chabaas  reddendos  in  festivitate  saacti  Leoaardi  (3). 

LXI  W 

GAUTEN,   FEMJME   DE   GERALD  DE   GOMBRET,    DONNE   DEUX   DENIERS  DE 

RENTE   SUR   SES   BIENS 

1 158  circa 

UxorGeraldi  de  Cumbret,  aomiue  Gauteu  (5),  dédit  Johaoni 
priori  de  TArtigia  et  fratribus  ejus  duos  denarios  ia  ceiia  domini 
in  uno  quoque  aano  reddendos,  quos  redderent  qui  domos  et  res 
suas  possiderent. 

LXll  W 

LES  FRÈRES  DE  L'ARTIGE  VENDENT  A  MATHIEU  DU  MOULIN  LES  DROITS 

SUR  LES  MOULINS  DONNÉS  PAR  GUY  BOER 
ET  LES  DEUX  SETIERS  DE  FROMENT  DONNÉS  PAR  G.  FORTDENIER 

1190  circa 

Jus  molendinorum  quod  habueruat  fratres  Artigienses  de  Gui- 
done  Boer  (7)  et  duos  sextarios  frumeati  quos  habueruut  de 
G.  Fortidenario  (8)  dederuut  Mathie  deu  Molis  et  successoribus 
ejus  pro  quator  sextariis  aunone  et  quatuor  frumenti  reddeudis  in 

(1)  Reproduction  da  n^  CLii. 

{%)  Le  terme  générique  employé  «  nummos  v  et  la  brièveté  de  lacle  ne 
permeitcnt  pas  de  savoir  la  valeur  de  cette  rente. 

(3)  Le  6  novembre . 

(4)  Reproduction  du  no  cliii. 

(5)  Gauleuz,  ibid. 

(6)  Reproduction  du  n^  cxlix  . 

(7)  Voir  plus  haut  n'^  i,v . 

(8)  Voir  n«  i,vu 
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Auguste.  Hoc  concessoruut  supra  omuia  molendina  sua  Mathias 
et  fllii  ejus  P.  et  G.  et  Mathias.  Testes  sunt  Helias  prior  Artigie, 
frater  Laurenlius,  frater  P.  de  8arlaada(l),  Gau[celmus]  de  Cam- 
ministiri,  Willelmus  la  Casa,  Willelmus  la  Roca. 


LXIII 

p.  DU  MOULIN   ET  G.,   SON   FRÈRE,    ETIENNE  ET  MARTIN,   SON    FRÈRE, 

MOYENNANT  SIX  DENIERS,   ETEIGNENT 
UNE  DETTE  DE  18   LIVRES  DIX   SOUS  QU*ILS  DEVAIENT  AU   PRIEUR 

1 196  circa 

*  G.  deu  Tel  duos  sextarios  frumeati  reddeados  ia  Augusto 
cum  duobus  denariis  de  acaptamento  in  orto  aute  molendiaum 
Folet;  Rialac  duos  sextarios  frumeati  cum  duobus  acaptameoti 
iu  orto  super  rivum  ;  Pelaporc  uaum  sextarium  frumenti  cum 
UQO  denario  acaptamenti,  iu  orto  post  molendiaum  Folet  ;  P. 
Narmaut  uuum  sextarium  frumeati  cum  uno  deaario  acapta- 
inenli  en  la  linar  (2)  iras  lo  moli  Folet  ;  hos  sex  sextarios  dede- 
ruat  lu  perpetuum  domui  Artigie  in  manu  Helie  prioris,  P.  de 
Molis,  6.  frater  ejus  et  Stephanus  et  Martinus  fratres  ejus  pro 
octodecim  libris  et  decem  solidis,  quos  debebaut  Priori.  Testes 
magister  Stephanus,  Botgerius  de  Ponte.  Stephanus  de  Sadras 
fratres  Artigie,  Bernardus  Sardena  (3)  archipresbiter  et  caao- 
nicus  Lemovicensis,  magister  Guido,  P[elrus]  Ramnulphi  miles, 
Nicholaus  Henrici,  Eblo,  G.  de  Ponte,  Willelmus  Buschet,  Ste- 
phanus Bragos. 

LXIV 

NICOLAS-HENRI  DONNE  UN  SETIER  DE   SEIGLE  DE  RENTE  SUR 

LE  MAS   DE  BENAT 

1196  circa 

Notum  sit  omnibus  quod  Nicholaus  Henrici  in  inflrmitate  po- 
situs  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  sainte  anime  sue  sexta- 

(1)  P.  de  Serlanda,  n^  cxlix. 
•Fol.  9,  V. 

(i)  Linar,  ebamp  consacré  spécialement  à  la  culture  du  lin. 
(3)  Bernard  Sardena  n'était  encore  que  simple  chanoine  en  iW.  Ooc«- 
ment8  L^mousin^t  p.  149  et  168, 
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rium  siliginis  anauatim  reddendum  in  manso  de  Benat.  Audien- 
tibus  B.  (I)  Priore  sancli  Leonardi,  Rainaido  sacerdole,  S.  de 
Mosler,  Will»^lmo  de  Charnac.  Hoc  sextarium  promisit  se  reddi- 
turum.  S.  de  Be.ial  iiicola  illius  maasi  ia  Iota  vita  sua.  Audien- 
libus  Malheo  de  Turre  et  Raimuado  de  Ladiiiac  fratribus  Artigie 
Vincentio  de  Tremoilas,  Rotgerio  de  Vila  Mantida. 

LXV 

s.   GÉRALD,  BOURGEOIS  DE  NOBLAT,   DONNE    UN   SETIER  DE  SEIGLE 

DE  RENTE   SUR  CHASSANAC 

1174-1196 

Notum  sit  omnibus  quod  S.  Geraldi  burgensis  de  Nobiliaco 
dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  salute  anime  sue  sextarium  sili- 
giuis  annuatim  reddendum  a  Chassanac  quod  débet  reddere  Um- 
bertus  la  CiOmba.  Hoc  donum  factum  est  coram  altari  in  ecclesiii 
de  TArtiga  in  presentia  Heiie  Prioris  et  tocius  capituli  quod  illa 
die  coadunatum  erat. 

LXVI  (2J 

p.    DU  COLOMBIER  OONiNE   UN   SETIER  DE    FROMENT  DE   RENTE   SUR    LE 

JARDIN   CHANTESERP 

1190  circa 

*  p.  de  Columbario  dédit  Deo  et  fratribus  de  Artigia  unum  sex- 
tarium frumenti  annuatim  reddendum  cum  duobus  de.iariis  d6 
acaptamento  (3)  in  orto  qui  appellatur  Chantaserp,  juxta  pratum 
episcopale  (4),  quem  tenet  Bernardus  Guidonis.  Testes  sunl  ma- 
gister  Stephanus  et  P.  de  Sancto  Hylario,  Aimerions,  P.  deu 
Molis. 

(4)  SulvaDl  que  cet  acte  se  place  ayant  ou  après  H  96  il  s*agitici  de  Ber- 
nard qui  était  prieur  de  Saint-Léonard  en  1491  et  U95,  ou  de  Bozon,  qui 
lui  succéda  vers  ISOO. 

•  Fol.  10,  r». 
(i)  Voy.  n*  cLiv. 

(3)  Achaptamento,  ibld. 

(4)  Les  prés  évéquaux  situés  sons  la  vîUe  de  Saint-Léonard  du  c6té  de 
laVieqqe. 
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LXVIKO 

DEUX  FEMMES  DE  LIMOGES,    BEATRICE   ET  GAUFREDE,  ACHÉTERT   DECl 

SETIERS  DE   FROMENT 
ET  LES  DONNENT   AUX  FRÈRES  DE   L*ARTIGE 

\\S8circa(2) 

Beatrix,  ûlia  Ademari  de  Turre  qui  fuit  frater  Artigie,  etGau- 
freda  (3)  femine  Lemovicenses,  emeruut  a  Wilielmo  la  Chesa  et 
a  filiis  ejus  duos  sextarios  frumenti  quos  habebat  annuatim  red- 
deados  in  terra  de  la  Ghabaseira  (4)  quam  tenebat  Chausat,  cuid 
duobus  solidis  de  acaptamento  (5).  Precium  autem  fuit  quatuor 
librarum.  Hos  duos  sextarios cum  acaptamento  suo  dederunt  pre- 
dicte  mulieres,  pro  salule  aaimarum  suarum,  fralribus  Artigieia 
perpetuum.  Hujus  rei  testes  sunt  G.  Daniel  (6)  Mathias  deu  (7} 
Molis.  Hoc  concessit  Willelmus  la  Chesa  et  filii  ejus  fratribus 
Arligieiu  manu  Helie  Prioris.  Testes  sunt  Magister  Stephanus, 
Petrus  de  Mercato,  Gau.  Fulcaudi  fratres,  Helias  las  Planchas 
miles  secularis. 

En  marge  (8)  :  «  Hauc  terram  solverunt  qui  tenebant  eam 
Priori  et  dederunt  eam  Aimerico  de  Vilamontes,  cum  supradicto 
servicio.  Testes  Slephauus,  P[etrus]  de  Mercato.  G.  de  Grataloba, 
Kotgerius  d'Auriac,  J.  Las  Bordas. 

L  XVIII  W 

GAUTIER  D'EYMOUTIERS   DONNE  QUATRE  DENIERS  SUR    LE    JARDIN  DE 

LA  POSTERNA 

Gauterius  d'Aent  pro  salute  anime  sue  dédit  Deo  et  fralribus 

(<)  Voy.  n*»  CLV. 
(2)D.'974.  p.  78,  v«. 
(3)  Ce  prénom  est  omis  au  clv. 

(i)  La  Chabassière  autrement  dit  chez  Paneau  ou  Ualepage,  commune 
de  Saint-Léonard.  D.   974.  p.  78,  v«. 

(5)  Àchaptamento,  n»  clv. 

(6)  Daniels,  ibid. 

(7)  Mathias  deuz  MolIs,  ibid. 

(8)  Cette  mention  est  omise  au  n"  cia\ 
(0)  Vgir  q*  clvi. 


Ârtigiein  orto  de  la  Posterûa  quatuor  deuarios  iti  feslo  saocli 
Martini  (I).  Testes  sunt,  J.  de  Douarei  capellanus,  P.  de  Yilars 
sacerdos,  Aimericus  las  Agas  (2),  Geraldus  Alameleta  et  Gau- 
terius  frater. 

LXIX  (3) 

GEOFFROY  PAGÀU  DONNE  UNE  CHARGE  DE  VENDANGE  SUR  SA  TERRE 

1174-1196 

Gaufridus  Pacau  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  in  manu  Helie 
priori  pro  salute  anime  sue  et  parentum  suorum  unam  samam  (4) 
de  vindemia  in  terra  sua  reddendam  in  tompore  vindemiarum. 
Hoc  audivit  Johannes  Bos.  Hoc  concessit  Aimericus  Pacau  filius 
ejus.  Testes:  magis  1er  Stephanus  presbiter,  Viril,  P.  Ireis,  J.  Beu- 
boz  (5). 

LXX  W 


MARIE  FEMME   D'AIEXANDRE  MARCHAND  DONNE   DEUX  DENIERS  DE  RENTE 

ET  DOUZE   SETIERS   D*ACAPT 


*Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quamfuturis  quod  Maria 
uxor  Alsaudri  (7)  Merchatoris  dédit  Deo  et  fratribus  Artigiu 
duos  denarios  annuatim  in  natalidomini  reddendos  cum  duobus 
sextariis  acaptamenti  quos  habebat  in  domo  Johanne  Barussa. 

(I)  Le  11  novembre. 

(3)  Aimericus  las  Agas,  n*  clvi. 

(3)  Voîr  n*>  CLVii. 

(4)  Saumam,  n»  cl  vu. 

(6)  Cette  charge  de  vin  aurait  été  due  sur  le  ténement  du  Vignau  situé 
eotre  les  villages  de  Crosat  de  Chassagnat.  Cette  redevance  a  subsisté  pen- 
dant plusieurs  siècles  et  était  encore  due  en  1782  ainsi  qu'il  résulte  d'une 
sentence  du  6  septembre  de  cette  année.  V.  D.  974.  p.  23. 

•Fol.  <0v. 

(6)  Voir  n*  cun. 

(7)  Les  Alsandri  étaient  une  des  principales  familles  de  marchands  du 
ch&leau  de  Limoges  dans  les  deux  premiers  tiers  du  xni'  siècle. 
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LXXI  («) 

GAUCELIN  DE  BENAT  DONNE  LA  TERHE  DU   BREUIL  ET   LA  SAISON 

DU    PRESSOIR 

1174-1196 

Gau[celinus]  de  Benal  dédit  Dec  et  frâtribus  Artigie  pro  salute 
anime  sue  et  pareatum  suorum  terram  deu  Brol  (2)  gaam  com- 
paravit  de  Petit  la  Peira.  Hoc  doiium  fecil  in  manu  Helie  prioris. 
Testes  :  6au[celinus]  de  Bosolle,  W[illelmusJ  la  Hoca.  G.  Daniel  (3). 
Hoc  terra  débet  très  sextarios  annone  annuatim  et  octodecim  de- 
narios  acaptamenti  dominis  de  Gastello  (4). 

En  marge  :  Similiier  dédit  domum  de  torclerari  (5)  cum  sei- 
tarata  de  terra  que  movet  de  6.  Bruni  (6).  Hec  terra  débet  de 
acaptamenlo  unum  sextarium  pigmenti  (7),  nullus  ceiisusibiest. 
Testes  qui  supra.  Hoc  douura  fecit  6au[celinus]  de  Beaat,  si  Ste- 
phanus  flliusejus  moritur  sine  herede.  Preciumdomus  est  du- 
centorum  solidorum.  Hos  redderet  qui  domum  subverteret. 

LXÏII 

PIERRE  ADEMAR  DONNE  QUATRE  SETIERS  DE  SEIGLE  DE   RENTE 

SUR   LE  MAS  DE  LA  CONCHE 

1174-1196 

Notum    sit   omnibus   tam    presentibus  quam    futuris  quod   ' 
P[etri]  Ademari  dédit  Deo  et  frâtribus  Artigie  quatuor  sextarios 
siliginis,  quos  habebat  annuatim  reddendos  in  manso  de  laCon* 

(0  Voir  n»  cliv. 

(2)  BrolU  no  cliv.  —  Le  Breuil.  Il  s'agii  ici  de  la  terre  sise  à  la  Croix  au 
Breuil,  commune  de  Saint-Léonard.  Cf.  D,  974,  p.  56. 

(3)  G.  Dmiels,  ibld. 

(4)  Sans  doute  Ghftteauneuf,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de 
Limoges. 

(5)  Maison  où  était  établi  le  pressoir  nécessaire  à  faire  le  vin. 

(6)  G.  Bru,  ibid. 

(7)  De  l'hydromsl  probablement. 


^ 
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cba(l)  ex  parte  uxorissue.  Dédit  similiter  quatuor  denarioâ 
quos  habebat  reddendos  iu  eodem  manso.  Hoc  donum  factum 
est  ia  ecclesia  de  Ârtigia,  coram  majori  allari  in  manu  Helie 
prioris,  hoc  donum  concesserunt  uxor  P.  AJemari  {blanc)  cui 
hereditariojure  coniigebat,  ei  {blanc)  unicusfilius  eorum  qui  pré- 
sentes erant.  Testes  suut  R[aimundusJ  de  Ladinac,  B.  Maurizis, 
Badulfus,  Gui  de  Laia.  P.  nepos  prioris,  fratres  Artigienses, 
Gauc[elinus]  de  Chammiuisteri  canonicus  sancti  Le[onardi]  et 
G.  clericus  ejus,  S.  de  Moster  burgensis  et  multi  alii. 

LXXUI 

B.    MARCHES  DONNE   SIX  DENIERS  DE  RENTE   SUR  LE    MAS  DE  BENAT 

1174-1196 

B[ernardus]  Marches  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie,  sex  de- 
narios  quos  habebat  in  manso  de  Benat  annuatim  reddendos  in 
assumptione  Béate  Marie.  Testes  sunt  Helias  prior,  Matheus 
subprior  R[aimundus]  de  Ladinac  frater,  et  Guido  de  Yinea  bur- 
gensis. 

LXXIV 

GUY  FERRIER,    PUIS  SES  FILS,   DONNENT  LE  MAS  DE  LA   CONGHE   : 
DES    REVENDICATIONS    FAITES    PAR    DIVERS    SONT    ENSUITE    ABANDONNÉES 

1174-1196 

*  Guido  Ferrarii  dédit  fratribus  Artigie  in  manu  Helie  Prioris 
pro  sainte  anime  sue  dimidium  modium  annooe  et  duos  sextarios 
avene  coagulatos  et  compresses  Nobiliacensis  mensure,  in  manso 
delaConca.  Hoc  fecit  quando  sumpsit  habitum  religionis  apud 
Artigiam.  Testes  :  magister  Stephanus,  Rotgerius  de  Ponte, 
Rai[mundus]  de  Lazinac,  P.  Aimerici  fratres  Artigie,  Arcambau- 
dus  de  Mauriac  et  Boso  nepos  ejus,  P.  deSancto  Dionisio,  Ade- 
marus  sacerdos,  Siephanus  sacerdos,  J[ohannes]  Malasmas,  P. 
Yilaisenc. 

(1)  Le  Mas  de  la  Gonche  se  trouvait  dans  la  paroisse  de  Saint-Denis* 
des-Murs  et  fot  pins  tard  aliéné  pour  cause  d'échange,  D,  677,  p.  74. 
•Fol.  ll,r«. 


Hoc  concessit  P.  Qlius  Guidouis  et  dédit  fldejusdores  Aream- 
baudum  de  Mauriac  et  Bosonem»  quod  si  frater  ejus  de  leroso- 
limis  reversus  fuerit,  hoc  doauai  ratum  habeat.  Si  fllii  ejus  sioe 
liberis  legiHmis{i)  decederet,  quicquid  habet  in  supra  dicte  manso 
dédit  fratribus  Artigie  testes  qui  supra. 

Mortuo  siquidem  in  expeditione  lerosolimitana  altère  âlio 
Guidouis  Perrarii,  predictus  P.  Ferrarii  alter  filius  Guidonis 
cum  infirmaretur,  vocatis  ad  se  fratribus  Artigie  pro  saiote 
anime  sue  dédit  Deo  et  domui  Artigie  mansum  de  Conca,  iia 
quod  nichil  ibi  retinuit  in  perpetuo  possideudum.  Testes  sunt: 
Guido  pater  ejus,  Helias  la  Ribeira,  B.  de  Pestel  f ratres  Artigie, 
Ademarus  capellanus  Sancti  Dionisii  (2),  J[ohannes]  Malasmas 
P.  Reis,  J.  Reis. 

Postea  vero  Raimundus  de  Nobiliac^  filius  Raymundi,  mo?it 
queslionem  supra  hoc  dono,  dicens,  quod  mansus  de  Conca  de 
dominio  ejus  erat,  et  quod  Guido  Ferrarius  euin  feudaliterdeRai- 
mundo  tenebat.  Cum  tamen  predictus  Guido  hoc  non   recoguos- 
ceret,  nec  ipse  Raimundus  ullo  modo  probare  posset,  xnoverunt 
etiam  questionem  et  calumpniam,  B.  Guido  et  Ugo  fralres  ejus 
*nepotes  predicii  Guidonis  supra  hoc  dono.  Sed  postea  recognos- 
cenles  se  injustam  movisse  questionem  predictus  scilicet  Rai- 
mundus de  Noallac  et  B.  Guido  venientes  ante  Priorem  de  Arli- 
gia  absolverunt  et  dederunt  Deo  et  fratribus  Artigie  in  perpe- 
tuum  quicquid  juste  vel  injuste  in  manso  de  Conca  querebaot 
vel  querere  poterant.   Hoc  autem  factum  est  extra  portam  de 
Noallac  que  dicitur  porta  Bosouis  (3).  Testes  sunt  Helias  prior 
Artigie  in  cujus  manu  factum  est.  Raimundus  de  Ladinacet 
P.  Aimerici  fratres  Artigie,  Conslantinus  Marches,  Willelmus 
las  Aias,  Helias  B.  milites,  Rainaldus  Danielis,  S.  Geraldi,  Viu- 
centiusde  TremoUas,  S.  Bragos,  Audeberz  Rita,'J.  del  Compeir 
et  multi  alii. 

Deinde  venientes  ad  Artigiam,  B.  Guido  et  Ugo  frater  ejus 
dederunt  Deo  et  fratribus  Artigie  quicquid  in  manso  de  la  Gooca 
juste  vel  injuste  querebant  vel  querere  poterant  et  quod  iia  ratum 
in  perpetuum  haberent  et  tenerent,  firmata  fide  et  tactis  sacro* 
sanctis,  juraverunt.  Testes  sunt  Matheus  subprior  Artigie,  Rai- 
mundus de  Ladinac.  P.  Donadeus,  G.  de  Gresas,  S.  Escrimas, 
Ugo  de  Traulo,  P.  nepos  Helie  prioris,  Helias  la  Ribeira,  Gau- 
bertus  fratres  Artigie,  Goiistantinus  Marches  miles. 

(t)  Legitimis  a  été  écrit  en  inlcrligne  et  postérieurement. 
(2j  Sainl-Deois-des-Murs,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard, 
•  Fol,  \  \  V*. 

(3)  La  porte  Bouson  est  une  des  entrées  principales  de  la  ville  de  Saini- 
Léonard. 
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LXXV 

DON  DE  LA  TERRE  DE  VAUX-HAUT,   DE  SA  SAILLIE  ET  DE  LA  TERRE 

DE  TRASRIEUX 

1 125  circa.  —  *  Dons  (1)  Doilrans  de  Ghareiras  e  doas  Gui  e  N. 
Ârbet  tui  trei  li  fraire  donerea  Deu  o  a  Tautar  de  l'Artigia  aquo 
que  avien  eu  VaUSobra  (2).  Dons  Bertolmeus  de  Gemel,  Gui- 
lelmes  e  N.  Âudois  aisament,  e  Rotgers  Brus  sa  cirvontia;  dous 
Guilelmes  deu  Scier  e  dons  Durans  de  las  Moleiras  e  sa  moler 
aisament,  e  dons  G[iraus]  de  Visio  aisameut  e  doneren  o  don  Sa- 
bastia.  D'aiso  son  testimoni  :  dons  J[oan8]  deu  Glopeu  lo  prestre, 
Durans  e  6erna[z]  Gostez  e  N.  Âiraus  et  alii  multi. 

1150  circa.  —  Dons  Bos  de  la  Chesa  e  sa  moler  e  si  fil  aisa- 
ment (3j,  Joan  au  prier  de  l'Arligia,  e  auvit  o  N.  Aimars  de 
Ghammenesliri  e  dons  J[oans]  de  Salviac  lo  prestre.  Sunt  testi- 
moni, dons  Brachet  sa  bailia  (4) 

Gauters  Balbs  donet  la  terra  dos  Trauriu  (5)  e  dons  J[oans]  deu 
Glopeu  e  Rotgers  Brus  e  Martis,  sunt  testimoni  deu  do  qu'il  feiren. 

LXXVI 

DONATION  DE  LA  BORDERIE  DE  GHAVEROCHE  ET  DE  LA  VERONE  DE  LA  GHBZE 

1174-1196 

*  Umbertus  La  Chesa  dédit  Deo  et  fratribus  Arligie  in  manu 
Helie  prioris  pro  salute  anime  sue  et  parentum  suorum  boràariam 

*Fol.  <tf. 

(1)  Voir  le  n^  xci?  qui  reproduit  cet  acte  avec  des  additions  et  des  va- 
riantes. 
{%)  Vaux,  village  de  la  commune  d*Auriat,  arrondissement  de  Bourga- 

neuf. 

(3)  D*aprè8  le  n?  xciv  r«,  celte  charte  concerne  la  terre  de  Vaux. 

(4)  Sa  bailia.  Ce  mot  h  été  écrit  postérieurement  après  le  grattage  d*un 
mot  qui  devait  être  le  nom  d*un  second  témoin. 

(5)  Tras-Rieux,  village  de  la  commune  de  Saint-Amand-le-Petit. 

•  Fol.  4«,  vo. 
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Chava  Rocha  e  la  Yerna  de  la  Ghesa  ab  lo  coa  deu  boc  qui  est 
eatre  la  Verna  Rigau  e  a  quela  de  la  Chesa.  Testes  suut,  magister 
Stephanus,  frater  P.  de  Sauclo  Hiiario,  Willelmus  la  Rocha, 
Mathias  deu  Molis,  Fulco  de  Yal,  Ber.  deCeus,  G.  de  Moatfaicb. 

Ugo  la  Casa  dedil  Deo  et  fratnbus  Arligie  in  manu  Helie  prio- 
ns pro  salute  anime  sue  bordariam  Chavarocha  e  la  Veruadela 
Chesa  cum  cimeo  deu  bosco  qui  est  inter  la  Yerna  Bigau  e  aquela 
de  la  Chesa.  Testes  :  magister  Stephanus,  P.  de  Sancto  Hiiario, 
6.  Lachenal,  P.  deu  Montel,  Aioardus,  Guidonellus  Ferreir, 
G.  Gaubert  de  Banars,  P.  Umbert,  P.  Beliot,  J.  deu  Pont. 

Fulco  la  Chesa  dédit  eodem  modo  eandem  terram  sub  his  tes- 
tibus. 

Rainaldus  La  Chesa  et  Rolgerius  nepos  suus  dederunt  eodem 
modo  eau dem  terram.  Testes  sunt,  frater  P.  de  Sancto  Hiiario, 
G.  deu  Pont,  et  Eblo,  G.  Brachet. 

Matheuslas  Mcleiraset  Willelmus  frater  suus  dederunt  eodem 
modo  eandem  terram  ab  lo  con  deu  boc.  Testes  :  frater  J.  La 
Gardela  presbiter,  P.  de  Sancto  Hiiario,  Ugo  la  Casa  et  Fulco. 

G.  Brachet  et  J.  Brachet  dederunt  similiter  lo  bailiatge  que  i 
avien.  Testes  :  magister  Stephanus,  P.  de  Sancto  Hiiario,  Willel- 
mus La  Roca,  Rai[naldus]  Daniel. 

LXXVII 

PIERRE  GERALD  PAUTA  DOtfNE   LA  MOITIÉ   DE   TALAMONTES, 
BONEAU    DE  GINBL,   SEIGNEUR  DE  CETTE  TERRE,   RATIFIE  CETTE  DONATIO:^ 

AnU  1184 

P[etrus]  Gferaldus]  Pauta  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro 
salute  anime  sueetparentum  suorum  medietatem  de  Talamontes. 
Testes  :  Stephanus  Chapol  sacerdos,  6.  Helie,  6au[celmus]  de 
Murs  milites,  Audebertus  Rata. 

Bonellus  de  Gemel  concessit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  salute 
anime  sue  et  pareutiim  suorum  terram  quam  J[ohauues]  Pafita  et 
P[etrus]  G[eraldus]  ûlius  ejus  dederat  {sic)  illis,  que  terra  erat  de 
feudo  suo.  Testes  suut;  magister  Stephanus,  frater  Laureutius, 
frater  BeruarJus  Yicarius,  Helias  de  Gastellucio,  Willelmus  la 
Roca,  G[iraldus]  Judeus,  Ademarus  de  Gemel  (1). 

(1)  Deux  lignes  et  demie  de  fine  écritare  ont  été  grattées  au  bas  da  f^ 
et  remplacées  sans  doute  par  ce  qui  est  en  marge. 
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En  marge  :  6au[C6lmus]  de  Murs  est  fldejussor  quod  nepOâ 
Bonelli  quaado  miles  fueril  infra  annum  concédât  hoc  doaum. 
Sia  autem,  erit  obses  apud  Artigiam.  Testes  qui  supra.  Hanc 
fiduciam  fecit  6au[celmus]  rogatu  Bonelli. 

LXXVIII 

PIERRE    GERALD    PÂUTA    ET  SA   NÉRE  FLORESSGE    DONNENT    LE  MAS  DE   LA 

MAZtÈRE 

Ante  1184 

•  P[etru8]  6[eraldus]  Pauta  et  mater  ejus  Floreatia  dederunt 
Deo  et  fratribus  Artigie  preseatibus  et  futuris  mansum  unum 
en  la  Mazeira  (()quando  J[ohannes]  Pauta  assumpsit  habilum 
religionis  apud  Artigiam.  Testes  sunt  ;  magister  Stephanus,  Rai- 
[mundus]  Audoini  fratres  Artigie,  Simon  capellanus  Cas  tel  li  (2) 
Raimundus  Panabou  miles  et  Chabanos. 

En  marge  :  Filii  Audeberti  Rata  P.  et  Johannes  dederunt  et 
concesserunt  fratribus  Artigie  in  manu  Helie  prioris  quicquid 
J[ohannes]  Pauta  et  Petrus  Geraldi  dederant  fratribus  Artigie 
quando  Rai[mundus]  de  Nobiliaco  investiviteos.  Testes  :  magister 
Stephanus,  Rai[mundus]  de  Noalac,  Willelmus  la  Roca,  et  Au- 
debertus  paler  eorum. 

LXXIX 

MAENSE  DONNE   LA  BORDERIE  DE  BILLAC 

Ante  1184 

Maensa  dédit  Deo  et  tratribus  Artigie  pro  sainte  anime  sue 
unum  sextarium  annone  reddendum  in  Augusto  in  la  bordaria 
de  Bilac  (3).  Testes  :  J[ohannes]  Pauta  pater  ipsius  et  P[etrus] 
G[eraldus]  fratres  ejusdem,  et  P[etrus]  de  Mercato  frater  Artigie, 
Stephanus  d'Estival,  B.  Peiret. 

•Fol.  13,  r«. 

(\)  La  Mazière,  village  de  la  commune  de  Sauviat,  canton  de  Saint- 
Léonard.  Voir  n^  xcvi,  note. 

(2)  Le  château  de  Noblat.  Voir  d^ailleurs  Aureil,  n®  lvi. 

(3)  D'après  une  note  marginale,  le  mas  de  Billac  était  siiué  dans  la  pa- 
roisse d'Auriat,  aujourd'hui  commune  du  canton  de  Bourganeuf  (Creuse). 
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LXXX 

BONEilU  DB  GtNEL  DONNE   LE   BIAS  DE  BALBS   NE    RÉSERVANT    QUE   DEC! 

SETIERS  DE  SEIGLE 

AnU  1174 

Bonellus  de  Gemel  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  salate 
aaime  sue  mansum  deu  Balbs,  tantum  ibi  retiaens  duos  sextarios 
aiiQoae  (1).  Hoc  factum  est  ia  manu  Helie  prioris  Artigie.  Hujus 
rei  testes  sunt  magister  Stephauus,  Ademarus  de  Honte  Larundi, 
P[etrusl  de  Mercato,  P.  de  Sancto  Hilario  fratres,  Oliverius 
de  Nobiliaco,  Guido  de  Roeria  milites,  6[iraldus]  Judeus  et 
Ademarus  de  Gemel  clieates  Bonelli. 

En  marge  :  -|-  Sigaum  Bonelli  et  au-dessous  :  habuit  vi  libras. 


LXXXI 

DONATION  d'un  CHAMP   DU   «   LAVADOR   »    SOUS    ROUSSET  ET   D*UNE   PARTIE 

DES  BORDERIES 

AnU  ltS4 

Bonellus  de  Gimel  et  G.  Brus  et  uxor  ejus  cum  filiis  et  flliabus 
suis  dederunt  Deo  et  fratribus  Artigie  terramqueestsub  Rosset(2) 
et  vocatur  Campus  Lavatoris  (3)  et  fuit  quedam  pars  de  las  Bor- 
dariis  (4).  Testes  sunt  :  magister  Stephanus,  P.  Ebrardi,  P.  de 
Sancto  Hilario  fratres  Artigie,  P.  La  Casa  miles,  Ademarus  de 
Gemel,  P.  ûlius  Bartolomei  d'Auriac. 

En  marge  :  -|-  Signum  Bonelli. 

(4)  Voir  plus  bas  n<*  lxxxiu  ou  ces  deux  setiers  sont  également  donnés. 
(9)  Le  Roussel,  village  de  la  commune  d*Auriat. 

(3)  Sur  ce  champ  du  Lavador,  Voir  D,  974,  t^  S4d. 

(4)  Les  Borderies  faisaient  partie  de  la  terre  du  Rousset.  D,  974,  ibid. 
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LXXXII 

^ 

SIBILLE  FEMME  D*AUDEBERT  RATA  ET  FILLE  DE  JEAN   PAUTA  RATIFIE 

LES  PRÉCÉDENTES  DONATIONS 

1174-1196 

Sibilla  uxor  Audeberti  Rata  dédit  et  concessit  cum  filiis  suis, 
P.  et  J[ohaQne]  fratribus  Artigie  ia  maau  Helie  prioris  quicquid 
JfohaDues]  Pauta  pater  ejuset^mater  ejus  Florentiaetsoror  ejus 
Maensa  et  frater  ejus  P[etrus]  G[eraldus]  dederant  fratïibus  Ar- 
tigie, ipso  Audebei'to  jubente.  Testes  :  P.  de  Sancto  Hiiario, 
Wilielmus  la  Boca,  Rai[aaldus]  Daniel,  Eblo  et  G.  de  Ponte. 

En  marge  :  babuit  xx  solidos. 

LXXXIII 

BONEAU  DE  GIMEL  DONNE  LES  DEUX  SETERS  DE   SEIGLE  QU'iL   S'ÉTAIT 
RÉSERVÉS  PRÉCÉDEMMENT  SUR  LE  MAS   DE  BALBS 

Ante  1184 

*  Bonellus  de  Gemel  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  sainte 
anime  sue  et  parentum  suorum  duos  sextarios  aiiaoae  quos  reti- 
nuerat  in  manso  deus  Baibs  (1)  et  decimam  et,  si  quis  bominum 
suorum  ibi  calumpniam  facii,  ipse  débet  defeudere.  Testes  sunt  : 
prior  Artigie  Helias,  magister  Stephanus,  Ugo  de  Condat,  P.  de 
Sanclo  Hilario,  P[etrus]  G[eraldus]  Pauta,  G.  Aimerici,  G.  deus 
Clans  clericus. 

En  marge  :  -{-  Signum  Bonelli  et  au-dessous  :  habuit  lx  solidos. 

LXXXIV 

LE  MÊME  DONNE  ÉGALEMENT  SA  PART  DANS  LES  BORDERIES,  IL  FAIT 
ÉGALEMENT  ABANDON  DES  DROITS  CÉDÉS  ANTÉRIEUREMENT  SUR  CETTE  TERRE 

Ante  1184 
Bonellus  de  Gimel  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  sainte 

*Fol.  13,  v*. 
(I)  Voir  n*»  lxxx. 
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anime  sue  et  pareil lum  suorum  parlem  de  Bordariis  quam  mete 
posite  demonstrant.  Quidquid  juris  habebant  ia  hoc  doao,  6.  Brus 
et  uxor  ejus  et  âlii  sol  vit  domiiio  suo  Booello  et  voluit  quod  ipse 
daret  banc  terrain  fratribus  Artigie  et  idem  concessit  et  uxor 
ejus  et  filiis  ejus,  6.  (1);  si  quis  calumpnia  fecerit»  ipse  Bonellus 
promisit  defendere  sine  expensis  fratrum  Artigiensium.  Testes 
sunt  :  Helias  prior  Artigie,  magister  Stephanus  P.  de  Sancto 
Hilario,  Willelmus  deu  Masfaidit,  P.  Aimerici  nepos  ejus,  6. 
Judeus. 

Simili  modo  concessit  Rotgerius  filius  6.  Bruni.  Testes 
nunt,  magister  Stephanus,  P.  de  Bosco,  6au[celmus]  de  Gam- 
ministerio,  P.  Blancus  de  Gassanac,  P.  6.  deus  Gros. 

Audoinusde  Gemel  dederat  hanc  terramcum  filia  sua  G.  Bruni 
et  ideo  Bonellus  nepos  ipsius  fecit  predictam  donationem. 


LXXXV 

DON   d'une  terre  ET  D'UN  PRÉ  EN  LA    NAZIÊRE 

Ante  1184 

Aggerius  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  in  manu  Helie  prioris 
pro  salute  anime  sue  et  parentum  suorum  terram  et  pratum  que 
habebat  en  la  Maseira.  Testes  :  Ademarus  de  Mont  Leront,  G. 
Terrasse,  Stephanus  deu  Molars  fratres,  Stephanus  deu  Montao, 
Gui  deu  Gros. 

Bonellus  de  Gemel  dominus  ejus  concessit  hoc  donum.  Testes: 
frater  P.  de  Sancto  Hilario,  P[etras]  G[eraldus]  Pau  ta,  G.  deus 
Glaus  clericus. 

LXXXVI 

BONEL  DE  GINEL  RATIFIE  TOUTES  LES  DONATIONS  FAITES   CI-DESSOS 

1184 

Anno  ab  incarnatioue  domini  millésime  centesimo  octogesimo 
quarto,  in  portion  Artigie  concessit  Bonellus  de  Gemel  in  manu 
Helie  prioris  omnes  donationes  quas  in  supradictis  scriptis  conti- 

(1)  Uoseol  nom  est  indiqué. 
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aentur  fratribus  Artigie  pro  salute  aaime  sue  et  pareutum  suo- 
rum  sive  in  terris  sive  in  decimis.  Testes  sunt,  magister  Siepha- 
nus,  frater  Laurentius,  P.  de  Sancto  Hilario,  Guido  de  Nobiliaco, 
Willelmus  la  Roca,  Gau[celmus]  de  Murs. 

En  marge  :  Habuit  xxxv  solidos. 

Bonelius  de  Gemei  promisit  quod  nepotem  suum  faceret  bas 
donationes  concedere  infra  annum  cum  miles  fuerit.  Super  hoc 
dédit  fldejussorem  6au[celmus]  de  Murs. 


LXXXVII 

,     UMBERT  CORTET  AINSI  QUE   DROGO  BARDOS  ET  P.   BARDOS   DOflNEffT 
CE    QUI    LEUR    APPARTIENIVENT    DANS    LA    FORÊT    ET    LES    PATURAGES     DE 

MANUSSAG 

Ante  1158 

*  Notum  sit  tam  presentibus  quam  futuris  quod  Umbertus 
Cortet  dédit  et  concessit  Deo  et  fratribus  de  Artigia  pro  anima 
patris  matrisque  sue  et  pro  sua  salute  omnia  que  habebat  in 
nemoreet  pascuis  in  locode  Manussac(  1),  scilicet  omnes  occasiones 
et  consuetudines  quas  habebat  iufra  viam  ferratam  (2),  omui  occa- 
sione  remota  dédit  et  concessit,  audiento  B.  Heremita  et  G.  Be- 
rengerio  et  Raimundo  famulo  et  fratribus  ejusdem  loci  scilicet 
G.  presbitero  et  fratro  P.  qui  ad  concessionem  hujus  rei  fuerit. 

Eodem  pacto  Drogo  Bardos  et  P.  Bardos  dederunt  pro  anima- 
rum  suarum  Deo  et  fratribus  de  Artigia  quicquid  in  eodem  ne- 
more  et  ejus  ejusdem  pascuis habebanl. Testes:  sunt  Aimoinus, 
Helias  Chardos»  frater  P.  sacerdos  et  frater  Heiias  et  frater 
Stephanus. 


*Fol.  I4i*. 

{\)  Sous  le  vocable  de  Saint-Jean-Baptisle,  un  prieuré  dépendant  de 
TArtige  s'éleva  dès  rorigine  à  ce  lieu  de  Manussac.  Une  bulle  du  pape 
Adrien  IV,  datée  du  3  des  calendes  de  novembre  1458,  en  fait  déjà  inenlion. 
Aujourd'hui  Manussac  est  un  hameau  de  la  commune  de  Jouac,  canton  de 
Sainl-Sulpice-les-Feuilles. 

(2)  C*est  la  voie  Romaine  qui  conduisait  d'Argenlon  à  Limoges  et  dont 
on  a  retrouvé,  à  plusieurs  reprises,  des  vestiges  dans  les  bois  de  la  com- 
TOone  de  Jouac  et  dans  celle  de  Mailhac  qui  le  confronte. 
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LXXXVIII 

PIERRE   OBRELOI  DON^E   LE  BOST-RANSAT,  LE  BREUIL-SAPIT  ET  LA  BEHEJEn 
ENSUITE   SES  FILS   ET   SA  FEMME  RATIFIENT  CETTE  DOflATIOIV 

1160  circa 

Nolum  sit  omnibus  quod  Pctrus  Obreloi  dédit  pro  salute  anime 
sue  Deo  et  fratribus  [de]  Artigia  terram  de  Bosco-Rausat  iibi- 
cumque  sit,  e  Brolium-Sapit  et  lerrain  de  la  Beueta  nichil  ibi  re- 
tinens  prêter  duos  sextarios  aanoae  et  dimidium,  et  Petro  Balbo 
debetur  uua  emina  aunone  propter  sirveutiani  quam  Deo  et  supra- 
dictis  fratribus  solvit.  Testes  :  fratep  G.  et  frater  P.  sacerdos  et  P. 
canonicus  Beneventi  prior  Belliloci  (1),  Mathias,  Glemens,  Ste- 
pbanus  nepos  Prioris. 

Eodem  pacto  filii  Pétri  Obreoli  et  uxor  ejus,ad  quam  pertinebat 
hereditas,  concesserunt  ofiereutes  super  al  tare  baculum  in  sig- 
num  donacionis.  Testes  :  frater  6.  et  frater  P.  et  frater  B.,  Pfetrus] 
Balbus,  Ramnulfus  Tifos,  Audebertus  Niger,  Stephaaus  Malet. 

Hoc  donum  coacessit  Guido  Lalremola.  Testes  :  frater  G.  Um- 
bertus  Bochart  sacerdos,  Uaibertus  Bochart  miles,  Helias  Char- 
dos,  G.  Vigers,  P[etrus]  Balbus. 

LXXXIX 

G.   DE    SAINT  JUNIEN    DONNE  DOUZE  DENIERS  QU'lL    AVAIT    SUR    LA    MOFTIÉ 

DU  MAS  DE   CONJAT 

^G.  de  Sain  Junia  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  salute 
anime  sue  et  pareotum  suorum  duodecim  deuarios  (2)  quos  ha- 
bebat  in  média  parte  mansi  de  Gonjac  (3),  que  es  6.  de  Sant 
Marc  nepotis  P.  La  Vernia.  Audientibus  :  fratre  G.  ipsius  loci, 
B.  Gotet  et  P.  fratre  suo,  et  Willelmus  las  Aias. 

(1)  BeauIIea  était  autrefois  un  prieuré  cure  au  titre  de  Saint-Nicolas  et 
dépendant  du  Prieuré  de  Bénévent,  à  peu  de  distance  au  nord  de  Gromac. 
Celle  localité  forme  aujourd'hui  une  commune  de  l'arrondissement  de  Ghft- 
taauroux  au  sud  du  déparlement  de  l'Indre. 

•Fol.  U,  V». 

(2)  Le  scribe  avait  ajouté  alors  annone^  un  acide  a  effacé  ce  mot. 

(3)  GoDJai,  village  de  la  commune  de  Saiat-JoUen-le-Pali(, 
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XC 


PIERRE   LA  GHÉZE   ET    SES    FRÈRES    DONNEFIT    DEUX    SETIERS  DE  FROMENT 
SUR  LE  JARDIN  DE   L'ARFEUILLE  A  SAINT-JURIEN 


1180  circa 

P[etru8]  La  Chisa  et  B[aiDaldus]  et  alii  fratres  dederunt  Deo  et 
fratribus  Artigie  duos  sextarios  de  froment  pro  anima  patris  eo- 
rum  iu  orto  de  Larfoil  (1)  a  Saut  Junia  (2j.  Testes  suut  : 
J.  La  Gardela,  E.  La  Ribeira.  B[onellus]  Vigers,  G.  de  Mont- 
larunt,  P.  Ferracbat,  B[onellus]  de  Gemeu  et  mulii  alii. 

XGI 

DON   DU  PRÉ  AU   VINET   ET  DE   LA   MÉTAIRIE   T  ATTENANTE 

1180  circa 

p.  Ferrachat  et  G.  W.  doueront  Deo  e  aus  Bosomes  de  L'Ar- 
tiga  per  Tarma  de  lor  pair,  lo  pra  au  Viuer  e  las  Imas  {sic) 
que  si  apeudén.  Signa  suut,  J.  La  Gardela,  E.  la  Ribeira,  P.  Fer- 
rachat,  B[onelli]  de  Gemeu  et  multi  alii. 


XCII 


V.    LARON   DONNE   SIX  DENIERS   SUR  l'ÉCLUSE   DE   LA   PONERET  DE   SOUS 

LA  TOUR 

1180  circa 

y.  Laron  donet  Deo  e  aus  Bosomes  de  Mont  Laront  (3)  sex 
deners  eu  cluseu  a  la  Pomeireta  de  sot  la  tor.  Signa  sont  J.  La 
G[ardela],  G.  de  Monllaron,  G.  de  Saut  Marz  et  mulli  alii. 

r 

(1)  Arfeuille,  village  au  nord  de  la  commune  de  Saini-Junien. 

(2)  Saint-Juaien-la-Bregère,  commune  du  caolon  de  lioyère. 

(3)  Les  religieux  de  Mont  Larron,  village  au  nord  de  Saint-Julien-le- 
petit  où  lf*s  nioiqes  de  TAriige  i|vaiei|t  établi  un  petit  prieuré.  Voir  q*  i, 
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XGIII 

DONATION  DU  CAMINEL,  DE  LA  ROGINESGHE    ET  D'UNE  PARTIE  DE  U  FORÊT 
PAR  DIVERS   KIEMBRES  DE  LA  FAMILLE   DE   ROFILAC 

1174-1196 

*Notum  sit  tâm  presentibus  quam  fuluris,quani  Bernardusde 
Rofilac  do  Noasac  pro  salute  anime  sue  et  parentum  suorum  de- 
dit  iocum  de  Gamineu  fi),  Heiie  priori  Artigie  et  fratribus  cjus. 
Testes  suiit  :  Petrus  Willelmi,  G.  de  Gaerci,  G.  de  Lemovicis  fra- 
tres  Artigie,  seculares  Diode  Aemars,  P.  deu  Ga,  Gaubert  de 
Faugas. 

Item,  Bernard  de  Rofilac  de  la  Mota  dédit  simili  modo  terram 
de  La  Rocinescha.  Testes  :  P[etrusl  Willelmi  G.  de  Telet  fratres, 
Gaubert  de  Faugas,  Isalbert  de  Rofilac,  et  P.  frater  ejus  guisi- 
militer  dédit. 

Item  Aimericus  de  Rofilac  et  W.  d'EngoIesma  nepos  ejus  si- 
mili modo  dederuut  de  la  forest,  quaatumcumque  fratres  Vallis 
includere  voluissent. 

XGIV  (2) 

DONATION   DE   \AUX-HAUT,    DE   SA   BAILLIE   ET  DE   TRASRIECX 

1125  circa.  —  Notiim  sit  omnibus  lam  presentibus  quam  fa- 
turis  quod  Doitrans  de  Chareiras  e  Dos  Gui  e  N.  Arbez  lui  trei  H 
fraire  doneren  deu  e  a  l'autar  de  TArtigia  quicquid  habebaat  en 
Val-Sobra  (3).  Dos  Bertolmeus  de  Gemel,  Guilelmes  e  N.  Audois 
aisameui,  e  Rotgers  Brus  sa  cirvencia.  Dons  Guilelmes  deu  Solere 
donsDurans  delasMolerias  et  uxor  ejusalsament.  E.  dons  6[irau5l 
de  Visio  aisament  e  doueren  o  Don  Saba»tia.  D'aisoson  testimoni 
J[oansJ  deu  Glopeu  sacerdos^  Durans  sacerdos^  B[ernar]  Coslez 
e  N.  Airaus. 

*  Fol.  15,  r*». 

(1)  CamtDel,  commune  de  Fayol,  près  de  Soaillac  dans  le  département  da 
Lot.  Sous  le  vocable  de  Saint- Laurent,  il  y  avait  un  prieuré  dépendant  de 
TArlige. 

(«)  Rapprocher  le  n«  lxxv.  La  seconde  partie  de  cette  pièce,  depais 
«  Ilerum  hoc  donum  »  jusqu'à  «  Helias  Bernaz  »  ne  s'y  trouve  pas. 

(3)  Le  Vaux  supérieur  c'est-à-dire  la  partie  du  village  an  sommet  de  u 
colline,  alors  que  l'autre  séparée  se  trouve  au  bas.  Beaucoup  de  n\^H^ 
en  Limousin  soni  ainsi  en  deux  parties  et  se  distinguent  de  la  même 
façon. 
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Iterum  hoc  donum  autreet  Aiselina  uxor  supra  dicti  G[iraldij  de 
Visio  et  gêner  ipsius  Jordas  Mesclaiocs  et  uxor  ejus,  Jfohaoni] 
priori  Arligie.  Testes  sunt  isli,  Simeon  et  Symon  canouici 
Sancti  Leonardi,  B.  deu  Poi  sacerdosy  Audoinus  de  Nobiliaco, 
Helias  Beriiaz. 

1150  drca,  —  Dos  de  la  Chesa  et  uxor  et  fllii  ipsius  dederuut 
quicquid  habe[l)aut]  in  supra  dicta  Valle  Jobanni  priori  Artigie. 
Testes  sunt  isli,  Ademarus  de  Ghammenestiri  chanonicus, 
Johannes  de  Saiviac  sacerdos. 

Brachet  dédit  sa  bailia. 

Gauterius  Balbz  *  dédit  la  terra  dos  Trauriu  (1).  Isti  sunt 
testes  :  Johannes  deu  Glopeu  sacerdos,  R[otgers]  Brus  et  Martis 
deu  do  qu'il  feiren. 

XGV 

DOTATIONS  DE   BOSON    GUILLAUME  ET  HUGUES  LA    CHEZE    A    LA    MÉTAIRIE 

«   us    BASTIGAS  » 

1160  circa 

Iterum  Bos  de  la  Ghesa  et  Qlius  ejus  Bos  et  Guilelmus  de  la 
Ghesa  dederunt  la  bordaria  de  las  Basticas,  in  primis  pro  Dei 
amoreet  pro  animarum  suaruoi  salute,  Jobanni  priori  Artigie  et 
fratribus  ejus.  Hoc  donum  fuit  factum  in  portion  çcclesie  Arti- 
gie. Testes  sunt  :  Symeotl  Sancti  Leonardi  cauonicus,  Vordus, 
G.  Brus. 

El  iterum  unum  sextarium  siliginis,  quem  habebat  retengut 
supra  dictus  Bos  en  la  Bordaria  de  las  Basticas  de  ces  (2),  dédit 
pro  anima  tilii  sui  Bosonis  defuncli.  Testes  sunt  :  Petrus  miles  deu 
Bore,  Amels  miles  deu  Vilars  (3),  Verdus  uepos  ipsius  Bosonis. 

Alium  sectarium  siliginis  dédit  supradiclus  Guilelmus  de  la 
Ghesa,  quem  habebat  de  ces  retengut  in  ipsa  bordaria  fratribus 
Artigie  in  manu  P.  G.  sacerdotis,  aùdiente  Pfetro]  de  Tarno. 

Similiter  Ugo  la  Ghesa.  Testes  sunt  :  Symeon  canonicus  e 
Amels  de  Pairac. 

•  Fol.  15,  V». 

(I)  Trasrieux,  village  de  la  commune  de  Saint-AmaDd-le-Pelit,  canton 
d'Eymoutiers. 
(%)  De  censQ. 
(3)  Villard,  près  de  Peyrat-le-Chftteau,  commune  du  canton  d'Eymouliers. 
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XGVI 

G.   BRUn  BT  SES  FILS  DONNENT  LÀ  CHAUME  ET  UNE  AUTRE  TERRE 

1180  circa 

G.  Bruai  et  filii  ejus  Rotgerius  et  6.  dederunt  Deoet  fratribus 
ArtigieLa  Ghauma(l)  et  quicquid  habebant  a  quadruvio  ville  (2) 
usque  ad  Lavatorium  (3),  inde  usquead  La  Maseriam  (4).  Testes: 
magister  Stephaaus  Rotgerius  de  Ponte,  Raimuadus  de  Laziuac, 
P.  Aimerici. 

XGVII 

EN    SB    FAISANT    RELIGIEUX    GUILLAUME    INART   DONNE    COMPLÈTEMENT    U 

MOITIÉ  DE  LA  DIME   DE  BONEFONT 

1174-1196 

Notum  sit  omnibus  tampresentibus  quam  futuris  quod  Willel- 
mus  Inart  volens  assumere  abitum  religionis  in  domo  Artigie, 
dédit  domui  Artigie  et  fratribus  ibidem  Deo  serviontibus,  medie- 
tatem  décime  mansi  de  Bonafôn,  que  erat  sita  in  dominio  tam 
de  bladis  quam  de  lana  et  de  lino  et  de  gallinis,  qui  maasus  est 
in  parrochia  de  Gora  (5).  Hanc  decimam  dédit  intègre,  audien- 

(1)  La  Chaume,  village  delà  commune  de  Saint-Priest-Palus,  canton  de 
Bourganeuf  (Creuse). 

(2)  Sans  doute  le  carrefour  ou  croisé  des  chemins  de  Saint-Priest-Palus 
aux  diverses  terres  qui  sont  ici  indiquées. 

(3)  Le  Lavador,  terre  au-dessus  de  Rousset,  D,  974,  p.  943;  voir  plos 
haut  n^  Lxxxi. 

(4)  La  Mazière,  village  de  la  commune  de  Saoviat,  canton  de  Saint- 
Léonard.  Ces  dififérentes  localités  soni  fort  rapprochées  les  unes  des  autres, 
mais  à  cheval  sur  les  limites  de  diverses  communes  et  même  des  deux  dé- 
partements dont  le  tracé  forme  de  sinueux  contours  et  des  boucles 
accentuées.  Leur  enchevéïrement  était  tel  qu'une  note  du  registre  D,  976, 
p.  389,  mentionne,  d'après  un  terrier  du  sieur  de  Peyramont,  que  ce  village 
ressortait  une  année  de  la  paroisse  d*Âuriat  et  l'année  suivante  celle  de 
Sauviat. 

(5j  Gorre,  commune  du  cantoq  de  Saipt-Laurept,  arrondissement  de 
flocheçhouart. 


J 
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tibus  Belia  priorede  Artigia,  Heliala  Ribeira.  P.  Patra  fratribud, 
P.  Becbos  seculari. 

HocdoDum  coQcesBit  idem  Willelmus  postea,  audien tibus,  Rai- 
mundo  de  Ladioac,  B.  de  Champaaisma,  S.  la  Sala,  P.  Aimerici 
fratribus  Artigie. 

XGVIII 


GUILUUMB     DE    GIMEL   ET    SON    FILS    GERALD    AINSI    QOE    GERALD    JUDECS 
DONNENT  CE  QUI   LEUR  APPARTIENT  SUR   LA  BORDERIE   LADEPIERRE 

1137-1174 

*  Notum  sit  omnibus  tam  presenlibus  quam  futuris  quod  Gui- 
lelmus  de  Gemel  et  filius  ejus  Geraldus  dederuni  J[ohanni]  priori 
Artigie  et  fratribus  ejus  quicquid  habebant  in  la  bordaria  de 
Lada-Petrâ,  et  Giraldus  Judeus  (1)  similiter.  Hoc  autem  fece- 
runt  in  porticu  Artigiensis  çcclesiç.  Audieute,  Johanne  de  Sancto 
Maurelio  et  P[etro]  de  Tarno  et  G.  Molendino.  Gartula  bec  scripta 
fuit  in  natale  apostolorum  Philippi  et  Jacobi  (2),  quam  supra- 
dictus  Willelmus  super  altare  [me]morate  çcclesiç  propria  manu 
posuit.  Régnante  Ludovico  rege  francorum  et  G[eraldo]  Lemovi- 
censis  episcopo. 

XGIX 

G.   BRtJN  ET  ses  FILS  DONNENT   LA  TERRE  DES    BORDERIES  QU*ILS 
POSSÉDAIENT  EN   COMMUN   AVEC  BONEAU  ET  AUDOIN,  CEUX-CI  SONT  DÉSIGNÉS 

COMME    FIDÉJITSSEURS 

1184  circa 

G.  Bruni  et  filii  ejus  Rotgdrius  et  G.  dederunt  Deo  et  fratribus 
Artigie  in  manu  Elle  prioris  terram  de  Bordariis  (3)  quam  habe- 

•  Fol.  <6,  r». 

(I)  C*est  sans  doute  la  baillie  que  G.  Judeus  abaDdonne.  Voir  n*  lxxx, 

(»)  Le  !•'  mai. 

(3)  Terre  des  Borderies,  près  do  Rousset. 
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haut  communem  cum  fioaelloet  aepote  suoÂudoiaOy  presentibus 
Bonelio  et  iiepole  ejus  qui  hoc  donum  coocesseruat.  Si  quis  ia 
hac  lerra  calumpniam  fecerit,  G.  Bruni  et  QUI  ejus  promiserunl 
se  fratribus  Artigie  pacem  daturos.  Super  hoc  dederuot  fide- 
jussores  Bonellum  et  nepotem  ejus.  Hoc  coaccssil  6.  Bruni  et 
ôlii  sui  Bonello  et  nepoti  ejus  super  omnem  feudum  quod  habe- 
bat  ab  eis.  Testes  :  magisler  Slephanus,  Rotgerius  de  Ponte,  R[ai- 
mundus]  de  Laziuac,  P.  Aimerici,  Stephanus  de  Donseuac,  fratres, 
Baimundus  la  Casa;  J.  de  Campo  seculares. 

Hoc  donum  concessit  uxorG.  Bruni  et  Qiieejus  iu  ecclesiade 
Valle  (1).  Testes  :  P.  Alegrel  et  P.  clericus. 


ÀUDOn   DE  GIMEL  RATÎFIE  DIVERSES  DONATIONS   DE   SON   AÏEUL   ET 
DE     SON     ONGLE.    AVEC    SON    ONCLE    IL    DONNE    EN    SUS     LES    BORDERIES 

1190  circa 

Audoiuus  de  Gemel  concessit  fratribus  Artigie  quicquid  avus 
suas  Willelmus  de  Gemel  et  patruus  suus  Boneilus  dederaat  eis, 
scilicet  terram  de  Rosset,  terram  deus  Baibs,  campum  Lara- 
toris  (2),  La  Verna-Riga,  terram,  P[etri]  G[eraldi]  Pauta,  ter- 
ram Agger. 

Poslea  Boneilus  et  oepos  ejus  dederunl  fratribus  Artigie  terram 
de  Bordariis  quam  habebat  communem  cum  G.  Bruni  et  quic- 
quid habebant  circa  ediflcia  de  Rosset,  sire  proprium  sivo  com- 
mune a  Lavatorio  usque  La  Maseria  et  usque  ad  terram  Sancti 
Martini  et  usque  ad  quadruvium  de  la  Vila,  inde  usque  ad  Lava- 
torium.  Testes  :  magister  Stephanus,  Rotgerius  de  Ponte,  Rai- 
mundus  de  Laziuac,  Laurentius,  P.  de  Ghapchac,  P.  Aimerici 
fratres,  Gui  de  Noalac,  Urselus,  P.  La  Casa,  Willelmus  la  Roca, 
G[iraldus]  Judeus,  Aimars  de  Gemel. 


(1)  Chapelle  du  prieuré  de  Vaux. 

(2)  Pour  toutes  les  donations  primitives  voir  entre  autres  plus  haot  les 
n^LXxvi  à  Lxxxv.  On  trouve  en  tout  ceci  une  preuve  de  plus  du  soin 
qu'apportaient  les  monastères  à  reconstituer  la  pleine  propriété  de  leurs 
domaines.  —  En  marge  :  cette  terre  est  indiquée  «  champ  du  lavear.  » 
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CI 


GOILLACMB    DE    GIMBL   FAIT    SEMBLABLE  RATIFICATION,   IL   ABANDONNE    EN 
OUTRE  CERTAINES  CONTESTATIONS  SUR   LA  TERRE  DE  LA  LOBATIÊRK 

1220 

« 

*Notum  sit  omnibus  presens  scriptum  videntibus  quod  Willel- 
mus  de  Oemeu  miles,  curam  ageas  saiutis  sue  et  parenlum  suo- 
rum,  veniens  ante  capeliam  Nobiliacensem,  dooavit  Deo,  Priori 
et  fralribus  Arligie,  quicquid  idem  Prior  et  fratres  et  predeces- 
sores  eorum  acquisieraat,  etdouo  vel  emptione  habueraat  ab  ipso 
vel  a  pati'e  et  avo  ipsius,  et  concessit  eis  pro  se  et  heredibus  suis 
quiète  et  pacifice  in  perpetuum  possideudum.  Insuper  quittavit 
eis,  et  eodem  modo  concessit,  quicquid  questionis  et  juris  habebat 
vel  habere  se  credebat  in  terra  de  la  Lobateira  quam  [a]  se  fratres 
de  Hoset  tenebant  et  diu  tenueraut,  retentis  lamen  ibidem  duobus 
sextariis  siliginis  reddualibus  et  sex  denariis  achaptamenti  ; 
addidit  etiam  prémisse  donationi  pascua  et  vernas  que  ad  predic- 
tam  terram  pertinere  dinoscuntur,  biis  testibus,  B.  de  Champa- 
nima  presbiter,  P.  Goau,  G.  deQuinsaccanonicoSanctiLeonardi, 
Yincentio  de  Tremolis,  R.  Iterii,  S.  Aimoino.  Aclum  anao  do- 
mini  millesimo  ducentesimo  vicesimo. 


eu 


fiUILLAUMB  DE  «IMEL  ET  SES  FRÈRES  DONNENT   LA  TERRE  DE  LA 
BACON  AILLE,    LE  RIVAGE  ET   UN  MOULIN 

1207 

J[obaone8]  Dei  gratia  Lemovicensis  episcopus  omnibus  banc 
cartam  legentibus  in  domino  salutem.  Noveriut  présentes  et  fu- 
turi  quod  Willelmus  de  Gemeu  et  G[eraldus]  et  fratres  eorum  in 
presentia  nostra  consiituti,  recognoverunt  se  dédisse  Deoet  Priori 
et  fratribus  Artigie  totam  terram  de  la  Baconala  (!)  et  beredes 

'  Fol.  16  yo. 

(1)  La  Baconaille,  village  de  la  comaiDoe  d*Aanat,  canton  el  arrondisse  • 
ment  de  Bourganeuf. 
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ipsius  sicat  ad  ipsos  jure  hereditario  pertiaebat  ia  qua  videlicel 
terra  predecessores  eorum  stagnum  et  molendinum  habueruat. 
DederuQt  etiam  eis  omoe  ribagium  sicut  ipsi  vel  predecessores 
eorum  habueruat  et  promiserunt,  quod  nec  ipsi  ulterius  ia  tola 
terra  sua,  que  est  circa  donationem  istam,  facerent  molendinum 
uecaliquo  ûeri  permit teren t.  Promiserunt  etiam  ipsam  donatio- 
nem eis  ftdeliter  defeadere  juste  vel  injuste  et  etiam  tactis  sanctis 
evangeliis  juraverant.  Preterea  dederunt  eisdem  fratribus  quod- 
dam  molendinum  quod  erat  infra  predictum  ribagium.  Hiis  tesli- 
bus,  Ugone  abbate  SoUepniacense  (1),  Bo[sone]  priore  sancii 
Leonardi  (2),  magistro  Guidoneet  8.  AfBlchet  archidiacoao.  Anao 
domini  millesimo  ducentesimo  septimo. 


cm 

jàgqgbs  médecin  se  Fait  donner  une  partie  de  u  forêt  d'experceut 

ET  l'abandonne  ensuite  AU  PRIEUR  JEAN 

1150  circa 

*  Yir  quedam  nomine  Jacobus,  arte  medicinali  imbutus,  peciit 
partem  silve  que  vocatur  Esperseler  (3)  ab  Âimerico  Tascba  et 
Uaitialdo  de  Beuna  et  fratribus  ejus  et  a  tribus  fliiabus  Pétri 
Beunç.  Hi  soli  possessores  erant  in  illo  tempore  istias  supra 
dicte  silvç.  Qui  omnes  peticioni  ejus  libenter  satisfeceruut  ac  ei 
de  istasilva  duodecim  cestairadas  dederunt.  Tantum  dederunt 
quantum  unum  jumentum  deferret  quotidie  Lemovicum  et  ad 
abitacula  construenda  et  calefaciendum  et  ad  omne  opus  quod 
incolis  loci  esset  necessarium,  et  etiam  pascherium  porcis  :  hoc 
ei  annuerunt  in  omne  nemus.  Veriuam  dederunt  ei  ilerum  ad 

(I)  Hugues  de  Maumonl  déjà  abbé  de  Solignac  en  ll95  se  démit  de  cette 
charge  vers  Tannée  1328  et  mourut  seulement  quelques  années  plus  tard. 

(9)  Boson  succéda  à  Bernard,  sans  qu'on  connaisse  exactement  jusquMci 
Tépoque  précise  de  sa  prise  de  possession,  dans  les  premières  années  da 
xni*  siècle. 

•  Fol.  17,  r«. 

(3)  Ainsi  qu'il  résulte  d'une  mention  portée  au  registre  D,  978,  p.  34, 
ce  bois  était  situé  dans  la  paroisse  de  Beaune,  actuellement  commune  do 
canton  d'Ambazac.  Il  y  est  ajouté,  qu'étant  situé  dans  le  voisinage  da 
prieuré  de  la  Mazelle,  il  avait  depuis  passé  à  son  prieur.  Il  est  à  remar- 
quer que  le  résumé  de  notre  charte  y  est  au  hasard  daté  de  1181.  Mais 
elle  est  antérieure,  puisque,  depuis  quelques  années  déjà,  le  prieur  Jean 
était  mort  et  Hélie  Pavait  remplacé  à l.i  direction  des  religieux  de  rArligc. 
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pratum  faciendum.  Quicquid  itaque  ei  dédissent  aie  ao  silva 
annueruQt  domiiii  de  Reses  Guilelmus  scilicet  et  Boso  ex  quibus 
illam  habebaat.  De  hoc  dono  sunt  testes,  Petrus  Jordas  et  Rai- 
uaudus  de  Beuaa  et  Isterius  des  Cossas  et  alii  plures.  Yidentibns 
istis  fecerunt  monstram  que  apparet  usquc  hodie. 

Iste  supradictus  Jacobus  dooum  islud,  quod  sibi  fuit  factum, 
dédit  Johanni  Artigie  priori  et  fratribus  ejus.  Audieotc  magistro 
Vicario  et  P.  refectorario  et  Ardalo  hoc  donum  quod  Jacobus 
[fecit], 

Omnes  qui  in  illo  tempore,  quo  donum  istud  fuit  factum  ait- 
quid  in  hac  silva  habebant,  annuerint  [sic)  hoc  fratribus  Artigie 
pro  animarum  suarum  salute.  De  hoc  sunt  testes,  P.  et  Johannes 
sacerdotes,  Petrus  Jordas  et  Aimiricus  Bocaus  et  Stephanus  Me- 
nuseus. 

GIV 

GIIILLAIIME  TASCHA,  DU  CONSENTEMENT   DE  JACQUES  SON  FRÈRE,  ABANDONNE 
LA  PARTIE    LUI    APPARTENANT  DE   CETTE   MÊME    FORÊT 

19  septembre  1181 

Guilelmus  Tascha  dédit  Deo  et  sancte  Marie  et  sancto  Johanni 
evangeliste  et  Priori  Artigie  ad  opus  loci  Salvitatis  pro  anima  sua 
et  parentum  saoram  pariem  Auam  de  l'Expersilet.  Audientibus 
P.  Ebrardi  sacerdotiset  P.  Aimerici  fratribus  Artigie,  et  Guidone 
Arnaldi  sacerdote  Lemovicensis  Gastri  et  Guidone  deus  Glauseus 
diacono,  et  Guileimo  Ardit.  Hanc  donationem  *  concessit  Jaco- 
bus frater  ejus  et  partem  suam  dédit  eis  ipse  et  uxor  ejus  Aime- 
lina  pro  animabus  suis  et  parentum  suorum.  Audientibus 
Amiric  Guaam  et  Chatardo  Marteu  militibus,  G.  La  Chareira,  et 
Helias  de  Axia,  P.  deu  Peiral,  Guiielmo  filio  ejus,  P.  Mercerii, 
Guidone  Alsandre,  P.  Borsau,  P.  Mosset  et  P.  Johannis  fratre 
ejus.  Hec  donatio  facta  fuit  in  orto  Gaufredi  Chavaler  in  manu 
P.  Ebrardi sacerdotis  domus  Salvitatis  tune  temporisprocuratoris, 
ot  P.  Aimirici  cantoris,  xiii  kal.  octobris,  anno  ab  incarnatione 
domiui.millesimo  centesimo  octogesimo  primo  S[ebrando]  Lemo- 
vicarum  episcopo,  Richardo  duce  Aquilanorum(l),  A[dhemaro] 
vicecomite  Lemovicarum  (2). 

*Fol  17,  V». 

(4)  Richard,  61s  de  Henri  Plantageoel,  roi  d'Angleterre,  et  d'Eléonore 
de  (juyenne,  fut  duc  d* Aquitaine  de  4159  jasqu'cn  1196. 
(9)  Adhemar  II,  comte  de  Limoges  en  1153  f  H90.  23 
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AUHÉMAR,    VICOMTE   DE   LIMOGES,   DONNE  LA  TERRE   DE   GRA/AS 

1175  circa 

Nolum  sit  omaibus  tam  presentibue  quam  futnris  quod  Ade- 
marus  (1),  vicecomes  Lemovicensis  deditDeo  et  saQCteMarieetfra- 
tribus  Artigie  terrain  de  Grazas  (2)  pro  salute  anime  sue  suonim- 
que  pareutum.  Hoc  donum  fuit  faclum  Parascerein  domo  P.  deu 
1  airat  et  Jacobi  fratris  ejus.  Hujus  doni  testes  sunt,  B.  de  Bone- 
yiila,  et  Helias  Faiditz  d'Autafort  et  supradiçti  fratres  scilicet 
P.  deu  Peirat  et  Jacobus.  Hoc  donum  fuit  factum  in  manu  6. 
de  Gaerci  et  Jobanne  de  Monte-acuto  fratribus  (Hc)^  remuante 
Ludovico  rege  Francorum  et  G[eraldo]  Lemovicensi  episcopo. 

GVI 

p.   AIMERI  DU    MAS-FAIDIT    DONNE     UNE    ÉMINB     DE    SEIGLE    DE     RENTE 

SUR  LE  MAS  DE  BENAT 

1174-1196 

Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris  quod  P.  Ai- 
merici  de  Mas  Faidit  dédit  domus  Artigie  eminam  an  noue  in 
manso  de  fienat  (8)  annuatim  reddendam.  Testes  sunt  :  Uelias 
prier  qui  donum  recepit,  S.  de  Sadraus,  B.  Maurîcii,  R[aimun- 
dus]  l^adinal,  G.  Donareus,  B[ernardu8]  de  Champanisma,  P* 
Aimirici,  fratres,  P.  de  Gruezac,  Gau.  frater  suus,  P.  de  Benai, 
qui  promisit  se  annonam  redditurum  omni  an  no. 

GVIl 

RELIAS   LASCOLA   ET  SA  FEMME   DONNENT  TOUT  CE   QU'lLS  AVAIENT  ACHETK 
DE  GAUGELM  DE  MURS   SUR   LA  TERRE   DE  LA  TRENCHARDE 

1174-1196 

*  Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris  quod  in 

(i)  Il  s^agit  encore  ici  d'Adhémar  11. 

(2)  Le  Mas  de  Grazas  se  trouvait  dans  la  paroisse  da  Palais  aclueHemeot 
commune  du  canton  Nord  de  Limoges. 

(3)  Le  mas  de  Benat,  voir  plus  haut  p.  307,  3S3,  etc. 
•Fol.  18,  io. 
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lorra  a  la  Treuchafda  (I),  (quam  terram  Alexiit  dederat  domui 
Arrigie),  Gaucelmus  de  Murs  habebat  duos  sectarios  frumeoti, 
duos  siliginis  annuatim  de  redditu  ;  habebat  etiam  pi*edictus 
Gaucelmus  iu  eadçm  terra  quatuor  solidos  de  achaptamento.  Hoc 
totum  frumentum  scilicet  et  siliginem  et  achaptameutum  et  quic- 
quid  Gaucelmus  de  Murs  in  predicla  terra  habebat,  vendidit  pre- 
dictus  Gaucelmus  Helia.e  Lascola  et  uxori  sue  Stéphane.  Postea 
venientes  ad  Artigiam  Helias  Lascola  et  uxor  sua  .pro  sainte 
sua  et  parentum  suorum  in  ecclesia  de  Artigia  ante  altare  majus 
dederunt  in  perpetuum  domui  Artigie  et  fratribus  ibidem  Deo 
servientibus,  hec  omnia  que  emerant  in  terra  à  la  Trencharda 
de  Gaucelmo  de  Murs,  nec  non  et  gatgeriam  quam  ibi  se  habere 
dicebant.  Hoc  donum  concessit  Gaucelmus  de  Murs,  qui  presens 
erat  domui  Artigie,  in  perpetuum  habendum.  Testes  sunt  Helias 
prior,  Artigie  Baimundus  de  Ladinac  sacerdos,  B[ernardus]  de 
Champanisma  diaconus,  Nicholaus  deu  Verder,  G.  Sutor,  G.  Ne- 
grers,  P.  de  Combret,  Odo  fratres  laici. 

GVIII 

HELIAS  DE   POZ,    SA   FEMME  ET   SES   FILS  DONNENT 

LA  PART  LEUR    APPARTENANT    DANS   LA   FORÊt  APPELÉE   LE    FUI. 

S.    DE   POICHALSAj    P.    POLARAT   ET   HUGUES  DE    LASTOURS  ABANDONNENT 

LEURS   DROITS   SUR  CETTE   DONATION 

30  septembre 

*  Notum  sit  omnibus  tam  presontibus  quam  futuris  quod 
Helias  de  Poz  et  uxor  ejus  et  fllii  ejus  dederunt  fratribus  Artigie 
partem  silve  quç  lo  Fui  (2)  vocatur;  omne  scilicet  quod  habebant 
inter  inferiorem  viam  que  ducit  ad  Petragoricam  civitatem  (3) 
et  viam  queducit  ad  Gonach  (4).  Hoc  donum  fuit  factum  ii  ka- 
lendas  octobris  in  ipso  loco  ante  altare  Del  genitricis  Mariç,  et 

(1)  La  Trencharde,  territoire  de  Sainl-Léonard,  D,  974,  p.  100. 
•Fol.  18.  v«, 

(2)  Cette  forêt  relevait  du  prieuré  dépendant  de  Saint -Ëutrope  de  Se)>t- 
fonds,  situé  commune  de  Coroilhe,  canton  de  Savignac,  arrondissement  de 
Périgoeux. 

(3)  Périgueux,  chef-lieu  du  département  de  laDordogne. 

(4)  Âgonac,  commune  du  canton  de  Brantôme,  arrondissement  de 
Périgueux. 
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Tecerunt  illud  in  manu  Helie  sacerdotis  et  P[etri]  deu  Merchal. 
impositis  manibus  super  missale,  pro  suariim  animaram  atque 
suorum  parenlum  salute.  De  hoc  dono  sunt  testes  :  G.  deu  Brol 
et  S.  de  Seneleus  et  S.  de  Chabaus  et  Laurens. 

Simili  modo  S.  de  Poichalsa  et  P.  Folarat  dederunt  eisdem 
fratribus  quicquid  habebaat  ia  supra  dicto  donc,  ipso  Helia  de 
Poz  audiente  et  Aimirico  de  Siaso  et  W.  deu  Polaten  et  Arnau 
de  Sibirac. 

Similiter  Ugo  de  Lastors  dédit  eisdem  fratribus  quicquid  ha- 
bebat  in  hdc  supradicto  dono,  audiente  Raolf  de  Sereliac  et 
Gauler  de  Frachet. 

GIX 

ADHEMAR   D'AUBUSSON,    ALPAIS   SA    FEMME   ET  PLUSIEURS   AUTRES 
ABANDONNENT    LEURS  DROITS   SUR    LE  MAS  D*ARNET 

Ante  1170 

*  Ademarus  d' Albuzo  et  uxor  ej us  Alpais  dédit  quicquid  habeltani 
in  manso  d'Arnet  (1)  Johanni  priori  de  Arligiaet  fratribus  ejus 
pro  Deiamoreet  animarum  suarum  salute.  Eodem  modo  Ugo 
de  Barmon  et  nepos  ejus  Aimoinus,  audiente  P.  Lavau  et  P.  dia- 
cono  de  Loniaiga  (2)  et  Rigau  d'Albusso,  A.  de  Maurans  et  To- 
chabou. 

Eodem  modo  Auiels  de  Ghambo  et  uxor  ejus.  Testis  est  P.  cle- 
ricus  de  Loniaiga  et  A.  de  Maurans. 

Eodem  modo  bajuli  ipsorum  scilicet  Tochabou,  audiente  do- 
mino suo  Ademaro  et  jubente. 

Eodem  [modo]  P.  Chavalers  et  ûlii  ejus  audiente  Johanne. 
Sacerdos  de  Sancto  Mauricio  (3)  et  P.  clerico  de  Loniaiga. 

Eodem  modo  P.  de  Grosa,  audiente  domino  suo  Ademaro  et 
P.  clerico  de  Loniaiga. 

Eodem  modo  Rigaldo  de  Couchas,  audiente  P.  Radulfo  et  P. 
clerico  de  Loniaiga^  tempore  Geraldi  Lemovicensium  episcopi. 

•Fol.  40,  r« 

(\)  Village  de  la  commune  de  Saint-Pardoux-d*Ârnet,  canton  de  Croeq. 
arrondissement  d^Aubusson.  Ce  fut  le  siège  d'un  prieuré  dépendant  de 
TAnige  sous  le  vocable  de  Sainte- Catherine. 

(2)  Longeaigue,  village  de  la  commune  de  Saint-Maurice. 

(3)  Saint-Maurice,  commune  du  canton  de  Crocq. 
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GX 


GUILLADME  COMTE  D'AUVERGNE  DONNE  CE  QU  IL  A  SUR  LA  VILLE  DU   BOIS 

1150-1151 

* 

Notumsit  omnibus  hominibus  presentibus  et  futuris  quod 
W[illelmus]  (1)  Cornes  Ârvernensis  dédit  Deo  et  fratribus  ecclesie 
Artigie  quicquid  habcbat  en  la  Vila  deu  Bois(2J,existenlibus  tes- 
tibus,  P.  Duran  h  Maestre,  G.  deu  Soler,  Raolf  de  sen  Germa, 
hi  très  sacerdotes  erant,  S.  d'Ârfolosa  (3)  qui  erat  diaconus, 
G.  de  Nempna  qui  era  bailes  d'Erinenc  et  P.  Filol,  regnaule 
Lodoico  rege  et  Stephauo  episcopo  electo  (4). 


GXI 


p.  DE  LA  CREUSE  ET  GUILLAUME  SON  NEVEU  ABANDONNENT  LEURS  DROITS 
SUR  LE  MAS  d'ARNET;  DE  MÊME  DURAND  DU  MASEU,  SES  FRÈRES, 

ET  R.  DE  TAURDA 

Ante   1174 

P.  de  Crosa  et  nepos  ejus  Wilelmus  dederuat  quicquid  habe- 
baat  eu  d^Arnet  Johanui  priori  Artigie  et  fratribus  ejus.  Au- 
diente  Stephanus  (sic)  sacerdote,  Porte  etPetro  de  Valle  milite  et 
Ugone  Ariiaudo  et  Guidone  de  Ghasteu  RaiDolf,et  Petro  ia  Barra, 
qui  habebat  suam  sororem  a  Moler. 

Duran  deu  Maseu  et  duo  fratres  sui  dederunt  Deo  et  pauperibus 

(I)  Guillaume  Vil  dit  le  jeune  et  le  grand.  Ce  seigneur  était  revenu  de 
la  croisade  oii  il  avait  accompagné  Louis  VU,  il  n*avait  pas  encore  éié 
dépouillé  de  la  plus  grande  partie  de  son  comté  d'Auvergne,  par  son  oncle 
Guillaume  Y11I  le  vieux. 

(1)  Probablement  la  Ville  du  Bois,  hameau  de  la  commune  de  Blessac,  à 
5  kilomètres  d'Aubusson. 

(3)  Ce  devait  être  ici  comme  au  n»  cxi,  Arfolola.  Arfouiloie  ou  Arfouil- 
loUe  est  un  village  de  la  commune  de  Saint-Pardoux-d'Arnet. 

(i)Ceite  charte  se  rapporte  k  la  fin  de  Tannée  H50  ou  au  début  de  1151 
puisqu'Etienoe  de  Mercœur  n^était encore  qu*évêque  élu  de  Clermonl.  L'on 
sait  en  effet  qu'il  avait  pris  en  main  le  gouvernement  de  son  diocôse  au  ca* 
réme  de  celte  dernière  année.  (Gall.  Christ,^  t.  II,  col.  270). 
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Arligie  domusquicquid  habebanl  ia  maoso  de  Danei  (1).  Testes 
sunt,  S[tephauus] de Crosa,  et  Johannes  de  Bonafont,  et  Stepbanus 
de  TArfolola. 

R.  de  Taurda  dédit  Deo  et  fratribus  Ârtigio  domus  guod  ha- 
bebat  ea  Boes  e  bois.  Isli  sunt  testes,  Stepbanus  de  Crosa  et 
Aimericus  la  Rocha,  P.  de  Loniaiga  et  S.  de  Lavau. 

GXII 

p.    DK    JAUNAC    ET    S.     SON    FRÈRE    ET    VOLGULDE     LEUR     MÈRE    DONSEÎfT 
QUATRE   SETIERS  DE   SEIGLE  DE   RENTE  ANNUELLE   SUR    LE   MOULUf 

DE  LA  GRATADE 

1200  circa 

^Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris  guod  P.  {î] 
de  Jauiiac  et  Sftephanus]  frater  suus  et  Yolguda  mater  eonitn 
pro  sepultura  S.  de  Jaunac  dederunt  quatuor  sex taries  siliginis 
ad  mensuram  Nobiliacensem  annuatim  reddeudos  in  molendino 
de  la  Gralada  (3),quod  moleadinuoi  teneat  fratres  de  Artigia  qm 
habitant  in  Roaireta  (4).  Testes  suut  P[etrus]  prior  Artigie  ia  cu- 
jus  manu  factum  est,  et  Raimundus  de  Ladinac,  et  B.  de  Manzac 
et  B.  Mauricii,  et  Ramnulf  de  Vegena,  et  G.  Labusseria  et  Gau- 
fridus,  et  B[ernardus]  de  Ghampanisma  et  P.  deu  Bocs  fratres 
Artigie  et  Ramnulfus  de  Jaunac  et  Jordauus  Mesclaioc  milites. 

CXUI 

G.   GAUBERT,   CHEVALIER,    DONNE   DEUX   SETiERS  DE   SEIGLE 

ET    DEUX    D  AVOINE    MESPEZOLS  SUR   LA    BORDERIE    DE     LA     CHANGEUDE, 

SIX   DENIERS   d'ACAPT   ET  TOUT   LE   DOMAINE   QUI    LUI   APPARTENAIT 

Posi  1202 
Notum  sit  omnibus  quod  J.  Gauberti  miles  dédit  fratribus  Ar- 

(1)  Pour  Arnel. 

•  Fol.  «9,  V». 

(t)  Le  registre  D  974,  p.  379,  dit  Léonard  de  Jaonac. 

(3)  La  Gratade,  commune  de  Saint-Hilaire-Bonneval,  moulin  sur  le  rois- 
seau  de  la  Rosalie  qui  va  se  jeler  dans  la  Briance  un  peu  au-dessus  <ie 
Chili  usset. 

^i)  La  Royrette,  prieuré  simple  dépendant  de  )*Artigesous  le  vocable  de 
^f^int-Laurcnt,  était  situé  daqs  la  paroisse  je  Saipt-Hilairc-Bonneval 
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tigie  duos  sextarios  siliginis  ad  mensuram  Nobiliacensem  et  duos 
sextarios  avene  Mespesols  ad  mensuram  Petrabuferiacensem  eu 
la  Bordariade  la  Ghancelada(l).  Dédit  etiam  predictis  fratribus 
sex  denarios  da  acaptameotoetomae  dominium  quod  ibi  habebai. 
Testes  sunt  P[etru8]  prior  Artigie.  Raimundus  de  Ladiuac  et  P. 
Bareus  et  B[ernardu8]  de  Champanisma  fratres  Artigie  et  Salela 
burgeosis  de  Nobiliaco  et  plures  alii. 


CXIV 


BERI^ARD    DE    SAINT-MARC   DAMOISEAU,   ET    AIGELINE    SA    FEMME, 
DONNENT    DEUX    SETIERS    DE   RENTE  SUR   UN   PRÉ   SIS    A   ROZIERS    ET    UN 

DE   SEIGLE   SUR   LE   NAS  PAPALOU. 


Noveriut  universi  quod  B[eruardu8]  de  Sancto  Marcho  domi- 
sellus  et  Aicelina  uxor  sua  dederunt  et  concesserunt  pro  salute 
anime  sue  Deo  et  fratribus  Artigie  duos  sextarios  in  guodam 
prato  sito  apud  Rosier  (2)  annuatim  in  martio  reddendos  et 
unum  sestarium  siliginis  in  manso  Papalob  (3).  Hoc  vero 
sextarium  émit  dictus  B[ernardus]  de  Bajulo  quod  habebat  pro 
bai  lia. 


(I)  La  Ghancelade,  terre  de  la  fondalité  de  Royrette,  D,575ro.—  La  date 
indiquée  au  registre  D  974,  p.  379,  d'après  un  extrait  de  notre  acte  serait 
de  H71  ou  environ.  C'est  évidemmeni  une  certaine  inexactitude  puisque  le 
prieur  de  TArtige  recevant  cet  acte  est  Pierre,  et  qu'on  sait  qu*Hélie,  son 
prédécesseur,  conserva  sa  charge  au  moins  jusqu'en  1 196.  (Doc,  Lim,.  1, 
p,  168).  Hais  elle  permettrait  de  supposer  que  la  nomination  de  Pierre  se 
rapproche  du  début  du  xiir  siècle,  ou  môme  a  eu  lieu  à  la  fin  du  xii*, 
alors  que  la  première  charte  datée  de  ce  prieur  que  nous  connaissons  se 
rapporte  seulement  à  Tannée  1319.  Arch.  de  Limoges,  D,  658, 4<». 

(9)  C'était  un  pré  dit  aussi  le  pré  Levadour,  près  de  Rosiers,  commune 
du  canton  de  Châteauneuf.  D,  974,  p.  Î05. 

(3)  Hameau,  commune  de  Saint-Denis-des-Murs.  Sur  cette  même  métairie 
il  était  constitué  4  setiers  de  seigle  de  rente  au  prieuré  d*Aure;l.  (Voir  plus 
haut,  Cartulaire  d'Aureil,  p.  943).  Cette  redevance  existait  encore  en  ^60 
et  est  consignée  pour  5  setiers,  mesure  de  la  chfttellenie  du  Pont-de- 
Noblac,  au  registre  D,  974,  f*  137,  v». 
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GXV 


GERALO  CHAMERLËFIG,  SES  FILS  ET  SON  FRÈRE,  BERNARD   DE  VËYRIflAS, 

P.  CHAMBON  ET  GÉRALD  AUHÉMAR 
DONNENT  SUCCESSIVEMENT  CE  QUI  LEUR  APPARTIENT  DE  LA  FORÊT  DE  LA  FATE 

Ante  1174 

*  Nolum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris  quod  Gi- 
raldus  Ghamerleoc  et  filii  ejus  S[tephanus]  Giraldus  et  Ainart 
dederuQt  Johanni  Priori  de  l'Ârtiga  et  fratribus  ejus  partem  silve 
que  la  Faia  (1)  vocatur,  audienle  Andréa  capellano  Sancti  Aredii, 
er.Stephano  de  Trefin,  et  P.  Helia,  et  Rainulfo  Pontena. 

Similiter  P.  frater  ejus  dédit  de  supradicta  silva  ejusdem  fra- 
tribus  tantum  quantum  frater  ejus  Geraldus,  audiente  Gaufredo 
Malmiro,  et  Stephano  Giraldo,  et  Stephano  Yicario. 

Iterum  Beruardus  de  Veirinas  dédit  Artigie,  fratribus  simili- 
ter de  supradicta  silva,  audientibus  infirmis  fratribus  Saocli 
Aredii  (2),  et  P.  Ghambo  concessit  fratribus  supradicte  domus 
omne  quod  de  supra  dicta  silva  memorati  viri  desiderant  aut 
daturi  erant,  audiente  Geraldo  de  Sarlandela  (3),  Stephano  et 
Audoino  de  Ghambo  fratre  ejus. 

Iterum  Giraldus  Ademari  dédit  sicut  ceteri,  audiente  Stephano 
Vicario  et  P.  Baldoino. 

P[ostea]  W.  Jordas  dédit  simililer,  audienle  P.  de  Texeria, 
Aimirico  La  Rocha. 

GXVI 

LE  CHAPITRE   DE   SAI?iT-YRIEf\  VEND  POUR  QLATRE   SOLS  DE  CE>S  DE  HEMK 

LA  VORDERIE  DE  LA  PELEGRINE 

Ante  1184 
Ego  B.  Sancti  Aredii  decanus  tociusque  capituli  couvontus 

*Fol.  20,  r». 

(1)  La  Fayc  ou  La  Fayette,  commune  de  Sarlandc,  canlon  de  La  Nouaiffe. 
Il  s* agit  ici,  et  dans  les  quelques  actes  suivants,  de  la  fondation  du  prieuré 
de  Faye-Sarlande,  dépendant  de  TArtige.  Bien  qu'érigé  sous  le  vocable  àe 
saint  Jean,  il  est  indiqué  quelques  pièces  plus  loin  Sainte-Marie  de  la  Faye. 
—  Voir  n*»  cxviii. 

(S)  Le  chapitre  de  Sainl-Yrieix  possédait  certains  droits  dans  ces  parages; 
entre  autres  la  justice  de  Sarlande. 

(3)  La  Sarlandelle,  hameau  de  la  commune    de  Sarlande. 


—  353  - 

J[ohanni]  priori  de  Larlija  et  fratribus  ejusdem  loci  sub  religione 
viveDtibus  damus  et  concedimus  possideodum  iu  perpetuum 
quicquid  habemus  vel  requirere  poteramus  in  bordaria  de  la 
Pelegriuia  pro  quatuor  solidis  de  censu  reddendis,  medietatem 
in  festivitate  sancti  Aredii  (1)  et  alteram  in  nativitate  Domini. 
Testantibus  P.  Bruschart  et  A.  Gaubert  et  A.  de  TEspinat  et  A.  de 
Rupe. 


GXVII 


HKLIË  ORUSCHARD,  P.  DE  TEXËIRAS,  FAURET,  GUI  KLANENS,  ETIËNME  DE  TEFIIS 

ET  SOIS  FRÈRE 
ABANDONISËIST  LES  DROITS  QU'lLS  AVAIENT  DANS  CETTE  BOROERIË 


1175  circa 


Helias  Bruschardus  dédit  quicquid  habebat  in  la  Pelegriuia 
Deo  et  fratribus  Artigiç,  in  monasterio  Sancti  Aredii  ante 
altare  Sancti  Johannis,  audiente  Andréa  capellano  et  A.  de 
Rupe. 

P.  de  Texeiras  dédit  similiter  supradictis  fratribus  quicquid 
habebat  in  la  Pelegriuia,  audiente  Priore  de  Chaslar  (2),  et 
S[tepbano]  Yicario  et  S[tephano]  de  Tefin  et  P.  Chamarlonc. 

*  Similiter  fauret,  audiente  A.  de  Rupe  et  A.  de  Perer. 

Guido  Flamens  dédit  similiter,  audiente  Simeone  canonico 
Sancti  Leonardi  et  A.  Gaubert  canonico  Sancti  Aredii  et  Rai- 
mundo  militer  [sic)  Sancti  Pauli  et  Marbodio  d'Eschasador. 

Stephanus  de  Tefiin  et  frater  ejus  similiter,  audiente  Priore 
de  Chaslas,  S[tephanoJ  Yicario,  et  P.  Ghamerlenc. 


(1)  Noiiié  le  95  août,  moitié  le  35  décembre. 

•  Fol.  ÎO  yo, 

{l)  Le  Chaslard  était  avant  1867  de  la  commune  de  Ladignac,  canton 
de  Saint-Yrteix.  Aujourd'hui  la  section  du  Chalard  en  a  été  distraite  et 
érigée  en  commune  distincte.  Il  y  avait  au  Chalard  un  prieuré  important, 
illustré  par  le  bienheureux  Geoffroy  qui  s\  établit  en  i089  et  mourut  eu 
U20. 
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GXVIII 


HÉLIE    BRUSCHARD-LE-MORT  ABANDONNE  ÉGALEMENT  TOUT  CE  QUI  LUI 

APPARTENAIENT  DANS  CETTE  TERRE 

1174-1196 


Uelias  Bruschardi  lo  Mors  dédit  terram  de  la  Pelegrina,  tanluin 
quantum  ad  ipsum  pertiaebat,  Deo  et  Sancte  Marie  de  la  Faia  et 
fratribus  de  Ârtigia  pro  anima  sua  et  parentum  suorum.  Hoc 
factum  fuit  in  ecclesia  de  la  Faia  in  manu  Helie  Prioris  Artigie, 
audientibus  6.  de  Favars,  Sacerdos  et  J.  et  P.  fratribus. 


GXIX 


GUILLAUME  DE  60SCHAU  ET  SON  FRÈRE  DONNENT  LE  MOULIN  DE  U  GARLANDE 


Guilelmus  de  Boschau  et  frater  ejus  A.  dederunt  Deo  et  fra- 
tribus Artigie  molendiuarium  de  la  Garlandia  (1).  Testes  autem 
hujus  doui,  frater  Ademarus  de  Sancto  Riberio,  et  S.  Yterius, 
et  6.  Texerius,  et  Gaubertus  de  La  Yerna,  et  frater  ejus 
Guido. 


CXX  à  GXXXV 


A  partir  du  folio  21  commence  le  3*  cahier  du  manuscrit  actuel. 
Il  y  a  été  rattaché  postérieurement  et  provient  d'un  autre  recueil 
des  chartes  du  prieuré  de  TArtige. 

Quelques-unes  seulement  sont  nouvelles.  Le  plus  grand  nom- 
bre a  déjà  été  reproduit. 


(1)  D'après  une  indication  moderne  mise  en  marge,  il  s'agissait  d*un 
inoulin  appelé  Lagarde, 
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Eo  suivant  Tordre  du  manuscrit  actuel^  la  concordauce  des 
textes  s'établit  ainsi  (1)  : 

GXX  reproduit  les  deux  lignes  de  la  fin  de  la  charte  n?  XXY  à 
partir  de  «  deu  Bosc  dédit....  » 

CXXI  reproduit  le  a®  XXVI.  Donation  par  Rainard  du  lieti  du 
Ghaslar. 

CXXII  reproduit  le  n^  XXVII.  P.  Ramnulphe  donne  ce  qu'il 
possède  au  même  endroit. 

CXXIII  reproduit  le  n«  XXVIII.  Hélie  les  Planches  et-  P.  son 
frère  donnent  ce  qu'ils  ont  au  Ghaslar,  à  Benadet,  au  Mas  de 
Tavernier,  à  l'Escot  et  dans  la  foréi. 

CXXIV  reproduit  le  n*  XXIX.  Guy  d'Eymoutiers  et  Guy  de 
Royères  donnent  ce  qui  leur  appartient,  etc. 

GX^V  reproduit  le  u«  XXXI.  Aimeri  de  Noblal,  Hélie  et  Gau- 
celm  ses  frères,  etc. 

GXXVI  reproduit  le  n»  XXXII.  Guy  du  Bosl  et  son  neveu 
Pierre  Ramnulfe,  etc. 

GXXVII  reproduit  le  n»  XXX IV.  Jean  Adh6mar,etc. 

GXX VIII  reproduit  le  n^  XXXV.  Marbode  du  Bo^t,  etc. 

GXXIX  reproduit  le  n«  XXXVI.  Guy  de  Noblat,  etc. 

GXXX  reproduit  le  n»  XXXIX.  Guy  du  Bosl,  etc. 

GXXXI  reproduit  le  n«  XL.  G,  de  Saint-Vil,  etc. 

GXXXII  reproduit  le  n"  XLI.  Pierre,  frère  de  G.  Amaneu,  etc. 

GXXXIII  reproduit  le  n^XLlI.  Guy  de  Noblat  le  Brun,  etc. 

CXXXIV  reproduit  le  n*  XLIII.  G.  de  Saint- Vil  et  Guy  son 
frère,  etc. 

CXXXV  reproduit  le  n**  XLIV.  Gaucelm  de  Murs,  etc. 


GXXXVI 


G.  DE   SAINT-VIT  DONNB  CINQ  DENIERS   DE   RENTE  A    VILAMANTIDE 
ET  P.   G.   DONNE   SIX  DENIERS  SUR   LA   MÊME  TERRE 

1210  circa 

G.  de  Sancto  Vito  dédit  pi*o  anima  matris  sue  quinque  dena- 
rios  reddendos  a  Vilamanlida  (2). 

(1)  Les  varianles  qoi  se  rencontreni  sont  relevées  pins  haul  à  chacune 
des  pièces  du  premier  manuscrit. 
(3;  Le  Mas  de  Villamanlide  était  paroisse  de  Ghampnétery. 
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P.  G.  dedil  Deoet  fratribus  Arligie  in  manu  P[elri]  Prioris, 
pro  anima  Sibille  maths  sue  sex  denarios  reddendos  in  Vila 
Mantida. 


GXXXVII 

GUILLAUME  BUSGHET  DONNE  UN  SETIER  DE  SEIGLE  A  LA  RONGIÉRE 

Willelmus  Buschet  dédit  pro  anima  Laurentii  filii  sui  unum 
sextarium  siliginis  a  Larrungeira  (1). 

GXXXVIII 

PIERRE  GÉRALD  PAIITA 

ABANDONNE  TOUT  CE  ÛU'iL  POUVAIT  AVOIR  SUR  LES  TERRES, 

RENTES  ET  TÈNENENTS  DES  MAISONS  DE  VAUX  ET  DE  ROUSSET  ET  AUTRES  DROITS 

qu'il  aurait  sur  les  mas  de  la  claustre,  de  BENADET  et  de  BEN  AT 

1210  circa 

Noveruut  universi  quod  P[etrus]  6[eraidus]  Pauta  Burgensis 
Nobiliacensis,  quittavit  in  perpetuum  P[etre]  Priori  et  domui 
Artigie  quicquid  habebat  vel  se  habere  dicebat  in  terris  et  redditi- 
bus  et  tenementis  que  tenent  et  habent  nomine  domorum  sua- 
rum  de  Yau  et  de  Rosset  (2),  quittavit  etiam  mestivam  et  alia 
explecta  que  petebat  in  mansis  de  la  Claustra  (3)  et  de  Benadct 
et  de  Benat  (4).  Testes  W.  Buschet,  R.  d'Ainels,  G.  Martini, 
J.  de  Benat,  P.  de  Tremol[as]  burgensis  Nobiliacensis. 

En  marge  :  habuit  xxxv  solidos. 


(4)  La  Rongière,  hameau  de  la  commune  de  Sainl-Geoest. 

(3)  Ainsi  qu'il  a  élé  dit  précédemment,  le  prieuré  de  Saint-Jéao-Baptiste 
était  à  Vaux,  paroisse  d'Auriat,  mais  il  ne  parait  pas  y  avoir  eu  à  Roussel» 
situé  tout  près,  autre  chose  qu'une  simple  maison,  G*est  une  de  ces  terres 
que,  pendant  un  temps,  les  religieux  ont  cultivées  par  eux-mêmes. 

(3)  Le  Mas  de  la  Claustre,  commune  de  Saint-Dcnis-des-Nurs. 

(4)  Benadel  et  Benat,  dans  la  commune  de  Saint  Léonard. 
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GXXXIX  à  GLVI 

CXXXIX  reproduil  le  n9  LUI.  Almois,  femme  de  Guy  de  No- 
blat,  etc. 

CXL  reproduit  le  n**  LIV.  Jourdain  de  Podent,  etc. 

CXLI  reproduit  le  n**  LV.  Guy  Boer,  etc. 

GXLII  reproduit  le  n**  LVI.  G.  Fortdenier,  etc. 

GXLIII  reproduit  le  n**  LXII.  Les  religieux  de  l'Artige,  etc. 

GXLIV  reproduit  le  n**  LVIL  Adémar  de  Saiat-Hilaire,  etc. 

CXLV  reproduit  le  n»  LIX.  Guillaume  Baschet,  etc. 

CXLVI  reproduit  le  n*  LX.  Jean  Garis,  etc. 

CXLVII  reproduit  le  n°  LXT.  Gauten,  femme  de  Gérald  Com- 
bret,  etc. 

CXLVIII  reproduit  le  n*  LXVL  P.  du  Colombier,  etc. 

CXLIX  reproduit  le  u**  LXVII.  Deux  femmes  de  Limoges,  etc. 

CL  reproduit  le  n«  LXVIII.  Gautier  d'Eymoutiers,  etc. 

CLI  reproduit  le  n®  LXIX.  Geoffroy  Pacau,  etc. 

CLII  reproduit  le  n**  LXX.  Marie,  femme  d'Alexandre  Mar- 
chand, etc. 

CLIII  reproduit  le  n''  LXXL  Gaucelm  de  Benat,  etc. 

CLIV  reproduit  le  n°  XLV.  Archambaud  de  Mauriac,  etc. 

CLV  reproduit  le  n**  XLVII.  Raimond  du  Bez,  etc. 

CLVI  reproduit  le  n*»  XliVL  Almois  du  Bez,  etc. 


GLVII 


p.  BERNARD  DE  LA  GENEYTOUSE  DONNE  SIX  SETIERS  DE  SEIGLE  DE  RENTE 
ET  DEUX  D'aYOINE  MESPESOLS  SUR  LA  TERRE  DE  CHAUVOURS 

1188 

*  Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  guam  futuris  quod 
P.  Bernardi  de  la  Genestosa,  suscipieus  habitum  religionis  apud 
Artigiam,  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  pro  sainte  anime  sue  sex 
sestarios  anuone  Nobiliacensis  mensure  annuatim  reddendos  et 
duos  sextarios  avene  mespesols  in  terra  de  Chalvor  (1),  quam 

*Fol.  î5,i*. 

(t)  Chauvours,  village  de  la  commune  de  Saiot-Denis-^es-Murs. 


excolebat  6.  Àudeberz,  lam  in  domo  quam  in  ortis  et  in  pralis. 
Hujus  terre  dominium  perlinebat  ad  Amelium  de  Sancta  Maria. 
Census  lamen  quem  prediclus  P.  Bernard!  dédit  fratribus  Arligie 
otnnino  liber  est  a  dominio  ipsius  Ânielii.  Hoc  concessenint  in 
manu  Heiie  Prioris,  filii  ejus,  Odo,  P.  Bernardi,  P.  Bortrandi, 
6auc<;lmus.  Audientibus  fralribus  Artigie,  Magistro  Stephaiio, 
Raimundo  de  Ladiniac,  Laurentio  P.  Aimerici  ;  secularibus  vero 
Guidoue  de  Nobiliacô,  Gauceimo  Berlraudi  et  Bertrando,  et 
Petro  Bertrand!  et  B.  Foucherio  militibus. 

Hune  censum  promisit  se  reddilurum  in  pace  predictus 
G.  Audeber2  incola  terre,  audiente  Helie  Priore  et  Rotgerio  de 
Ponte  fratre  et  Guidone  de  Nobiliacô  qui  fidejussor  extitit.  Hoc 
factum  est  auno  ab  incarnatione  domini  millcsimo  cenlesimo 
octogesimo  octavo. 

GLVIII 

H.  DE  SAUZET  ET  SO^  FILS  B.  FONT  PLUSIEURS  DONATIONS  SUR  DIVERS  BIENS 

Post  1202  (1) 

Universitaiifldelium  notum  fieri  volumus  quod  B[ernardu8}  (2) 
de  Sauzet  et  filios  ejus  B.  dederunt  Deo  et  fratribus  Artigie  très 
sextarios  frumenti  aonuatim  reddendos  in  Augusto,  in  orto  Ste- 
phaui  de  Benat,  juxta  portam  que  dicitur  aus  Pis  (3)  et  unam 
libram  cere  censualem  in  Puriûcatione  Béate  Marie  (4)  redden- 

(1)  Cet  acte  où  Ton  s*occupe  de  raoniversaire  du  prieur  Hélie  doit  avoir 
été  pa^sé  peu  de  temps  après  sa  mort,  et  date  par  conséquent  des  pre- 
mières années  de  Pierre,  son  successeur.  Au  registre  D.  974  (p.  73),  il  est 
indiqué  comme  de  Tannée  4f88.  Cela  est  une  confusion  analogue  à  celle 
déjà  relevée  précédemment  (n^cxin).  Hélie  est  encore  resté  prieur  plu- 
sieurs années  après.  Le  rédacteur  de  ce  répertoire,  et  on  ne  s'explique 
guère  pourquoi,  parait  avoir  en  général  rapporté  à  une  date  approximative 
de  cette  époque,  «  en  1488  ou  environ,  4175  ou  environ  >,  la  plupart  des 
titres  qu'il  relève  du  Cartulaire. 

(«)D.  974,  p.  73. 

(3)  La  porte  du  Pis  ou  au  Pis  se  trouvait  comme  la  porte  Bozod  dont  il  est 
parlé  plus  loin  n®  clxu  dans  la  partie  orientale  des  remparts.  On  voit  par 
ce  texte  qu'elle  existait  dès  la  fin  du  xii*  siècle.  On  n*en  connaissait 
aucune  mention  antérieure  au  xiv«  (Guil>ert,  La  Commune  de  Saini^ 
Léonard  de  Nobîat,  p.  35.) 

(4)  Le  t  lévrier. 
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dam  eiduodedm  denarios  acaptameoti;  ia  Cumba  Clara  (1),  ia 
orto  Yinoentii  llaurao  unum  sextarium  frumenti  cum  duodecim 
deaariis  achaplamenti  ;  iu  orto  Maureu,  qui  est  sub  vinea  sua, 
unum  sextarium  frumenti  cum  duodecim  denariis  acaptamenti  ; 
in  vinea  terre  que  est  ultra  Beura  unum  sextarium  siliginis  cum 
quatuor  denariis  achaptamenli.  Hoc  concessit  ipse  et  filius  suus 
B.  de  Sauzet  *,  pro  qua  donatione  Petrus Aimeria  cellarius  Artigic 
dédit  ei  yiginti  duo  libras  et  quindecim  solidos,  ut  ex  hoc  blado 
anni[versari]um  suum  et  anniversarium  Helie  Prioris  Artigie 
fleret.  Hujus  rei  testes  sunt  P[etrus]  Prior  Artigie,  P.  Aimerici, 
G.  do  Grezas  subprior,  Nicholaus  Albert  presbiter,  Sancet,  Wil- 
lelmus  Buscbet,  Bainaldus  Daniels,  Eblo  de  Ponte^  Vincentius 
de  Ti^mollas,  G.  Beli,  qui  erat  bajulus  hujus  bladi. 

En  marge  (2)  :  Hoc  donum  concessit  W.  ferrachat,  et  appro- 
bavit  in  manu  Jauc[elmi]  de  Castro  novo. 


GLIX 


JEAN  RASPAUT,  EN  SE  FAISANT  RELIGIEUX,  DONNE  DEUX  SETIERS  DE  FROMENT 

SUR  SA  VIGNE  DE  GHAMMAIN 

1210  circd 


Notumsit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris  quod  Johan- 
nés  Raspauz  suscipiens  habitum  religionis  dédit  Deo  et  fratribus 
Artigie  pro  sainte  anime  sue  duos  sextarios  frumenti  in  vinea 
sua  de  Ghammain  (3).  Item  dédit  quatuor  solides  annuatim 
reddendos  quos  habebat  in  domo  P.  Coustans  et  Phil.  Basbasta. 
Testes  P.  Aimerici  el  Vincentius  de  Tremolas. 

En  marge  :  habuit  viii  libras,  et  i  eminam  quam  débet  G.  Do- 
rador. 


(1)  Combe  Glaire,  terriloire  au  faubourg  de  Ghamplepot,  près   Saint- 
Lëooard.  D.  974,  p.  73  v«. 
*Fol.  «6,  v». 
(S)  Fol .  S5,  r. 
(3)  Faubourg  de  Saint-Léonard. 
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VIISCErST  DE  TRÉMOUILI.ES    DONNE  TROIS  SETIERS  DE  FROMENT  DE  RENTE 

1210  circa 

Yincentius  de  Tremolas  dédit  Deo  et  frâtribus  Arligie  très  (i) 
sextarios  frumenti  annuatim  reddeados.  Hoc  donuoi  fecil  in 
manu  P[etri]  Prioris. 

En  marge  :  habnit  xiiu  libras. 

GLXI 

p.  ADKMAR  DONNE  TROIS  SETIERS  DE  FROMENT  DE  RENTE 

ET  DOUZE  DENIERS  D'ACAPT 

1210  circa 

Notum  sit  omnibus  lam  presentibus  quam  futuris  guod 
P.  Ademarus  dédit  Deo  et  frâtribus  Arligie  in  manu  P[elri'j 
Prioris  très  sextarios  frumenti,  cum  duodecim  denariis  achapt 
annuatim  reddeudosquos  babebatinviueaP.de  Benat  de  la  Croz 
au  BroU  (2).  Hujus  rei  testes  sunt  :  G.  de  Gresas  et  P.  Aimerici. 

En  marge  :  habuit  xiu  libras. 

GLXII 

B.    RAIGONS   FAIT  DIVERSES   DONATIONS 

1200  circa 

Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris  quod 
B.  Raigons  clericus  Nobiliaci  dédit  Deo  et  Domni   Artigie  in 

(1)  Il  y  a  en  réalité  dans  le  texte  111  surmonté  de  or,  on  pourrait  égale- 
ment croire  à  une  omission  du  scribe  et  lire  quatuor. 

(9)  La  Croix  au  Breuil,  commune  de  Saint-Léonard.  Voy.  n^  lxxi  et 
D.  974,  p.  56. 
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manu  P[etri}  prioris  quatuor  solidos  readuales  et  duos  solidos 
de  achaptameato  ia  domo  que  est  ad  portam  Bosonis  (I),  quam 
Nicholaus  deu  Noal  inhabitat  et  debent  reddi  in  festo  Sancti 
Johannis  Baptiste  (2). 

[Sed  prier  de  Ârtigia  débet  pro  his  duodecim  denarios  de  ces 
et  duodecim  de  achapto,  S[tepbano]  deu  Molis]  (3). 

Item  dédit  duos  sextarios  frumenti  cum  tribus  de  achapto  que 
G.  deu  Prat  débet  de  terra  que  est  ultra  Heure.  Item  dédit  duos 
sextarios  *  frumenti  cum  tribus  de  achapto  que  Johannes 
Anncuz  débet  pro  eadem  terra  pro  his  débet  dictus  Prior  unum 
sextarium  frumenti  Helie  B.  et  très  denarios  acapti  et  très  eminas 
siiiginis  Ademaro  Escot.  Item  dédit  très  eminas  siliginis  in  terra 
deu  Golumber(4)  quaih  Alexis  tenet  cum  tribus  denariis  achapt. 

Item  dédit  très  eminas  frumenti  quos Peret  débet  de  orto 

prati  novi  cum  tribus  denariis  de  achaptamento. 


GLXIII 


p.  DE  VILAIVENG  DONNE  DEUX   SETIERS  DE  SEIGLE  DE  RENTE   SUR  LE 
GRENIER  DES  MOINES  A  SAINT-DENIS-DES-MURS 

t«07-1221 


Noverint  universi  quod  P.  de  Yilaivenc  dédit  Deo  et  fratribus 
Artigie  pro  sainte  anime  sue  duos  sextarios  siliginis  annuatim 
reddendos,  quos  habebat  in  grauario  monachorum  apud  Sanctum 
Dionisium  (5).  Testés  sunt  6[eraldus]  de  Frachet,  Guido  Marnol 
canocici  Lemovicences,  P.  Bos  canonicus  Sancti  Lôonardi,  8. 
Vaslett  P.  Lunets  presbiteri,  G.  Goders  clericus. 

(I)  La  Porte  Bozod,  qae  1*00  appelait  fréquemment  aussi  Porte  Bauzon. 
Elle  se  trouvait  située  à  Test  de  lu  ville. 
{t]  Le  24juiD. 

(3)  Celte  phrase  entre  [  ]  est  barrée  d*UQ  trait  dans  le  mss. 
•  Fol.  J6,  r«. 

(4)  Le  Colombier,  situé  sur  le  territoire  de  Saint-Léonard,  donnait  son 
nom  à  un  tènemenl  qu*on  appelait  également  les  Condaminas.  Tout  ce 
coteau  était  au  moyen  âge  planté  en  vignes.  Voir  D.  976,  p.  129  et  445. 

(5)  Saint-Denis-des-Murs,  commune  du  canton  de  Saint-Léonard. 

3i 
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GLXIVO) 


CONFIRMATION  PAR  BOZON   ET  ARCHAHBAUD   DE  HAURUC    QUI  INVESTISSENT 

PIERRE,  PRIEUR,    DES  VENTES   ET   DONATIONS 
qu'ils  AVAIENT  FAITES  ANTÉRIEUREMENT  A  l'ARTIGE   SUR  LES  PRÉS 

ET  SUR  LES  RIVES  DE  LA  VIENNE 


1218 


Nolum  sU  omnibus  tam  preseatibus  quam  fuluris  quod  Boso 
et  Ârchambâudus  de  Mauriac  milites  dederunt  Dt«  et  domni 
Artigie  quicquid  Prier  et  fratres  ejusdem  domus  ab  eisdem 
acquisierant  vel  dono  vel  emtioue  habuerant,  sçilicet  ripas  in 
Vigenna  fluvio  et  pratum  quoque  quod  est  ia  ripa  ejusdem 
Vigenne  et  terram  ad  dilataiidum  pratum  et  esclusam  iu  eodem 
fluvio  et  capturam  piscium  et  de  bis  omuibus  P[etrum]  Priorem 
publiée  et  sollemniter  investieruut  et  bec  habenda  eis  in  posterum 
jure  perpétue  concesseruat.  Audientibus  G[eraldo]  de  Fracbel  (2), 
Guidone Marool  (3),  canonicis  Lemovicensibus,  6.  de  Gresas  sub- 
priore  Artigie,  B«  la  Plaua  fratre  presbitero  et  P.  Aim[erici]  laico 
et  Simone  clerico,  W.  de  Laia,  J.  Chapolo  laicis. 

En  marge  :  Hoc  etiam  dédit  et  concessit  Nicholaus  Unberti(4) 
clericus  in  manu  domini  Guidonis  Lemovicensis. 


(*)  V.  n^XLVetCLV. 

(3j  CeUe  donation  de  Boson  et  d'Ârchambaud  de  M^iuriac  est  de  Tannée 
1218  ainsi  qu'on  le  voit  dans  la  confirmation  que  Guy,  évêque  de  Limoges, 
en  fit  dix  ans  après.  Les  termes  de  la  donation  primitive  y  sont  reproduits 
presqaUnlégralemeni,  d'après  une  lettre  patente  que  les  d«ux  prioeipanx 
témoins,  G.  de  Frachet  et  Guy  Marnol,  avaient  pris  soin  d'en  rédiger. 
(M.  Leroux  l'a  publiée  dans  les  Chartes  et  Mémoriaux,  clxiv,  p.  71). 

(3)  La  première  mention  de  Gui  Marnol  comme  chanoine  de  Limoges  se 
rapporte  à  Tannée  1207  et  nous  est  donnée  dans  une  des  chartes  du  recneil 
de  Dom  Col.  (Bibl.  pat.,  mss.  lat.  9193,  p.  30).  pe  même  nous  y  voyens 
qu'en  1218,  Gérald  de  Frachet  vivait  encore  {id.  p.  18),  mais  Hélait  mort 
trois  ans  pins  tard,  on  dit  de  lui  en  1S21  (quondam  canonicus  Lemovi- 
censis).  Bibl.nat.,  mss.  lat.  17118,  f°3l. 

(4)  Cette  ratification  de  Nicholas  Umbert  est  postérieure  de  quelques 
années,  puisque  Guy  ne  devint  évêque  de  Limoges  qu*en  Tannée  tStC. 
{GaU.  Christ,  11,  col.  5i8). 
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GLXV 

G.  RAMNOLP  ET  RAMNULFE  SON  FRÈRE,  CHEVALIERS,  DONNENT  LES  HOMMES 
ET  LE  MAS  DE  GHASSANAG.  CHARGES  RECONNUES  PAti  CES  HOMMEâ. 

Post  1211 

Noveriat  universi  quod  G.  Ramaolf  et  Ramnulfus  fraler  ejus 
milites  dederuat  Deo  et  Priori  Ârtigie  et  fratribus  ibidem  Dec 
sorvieatibas  homines  et  mansum  de  Gbassanac  (1)  et  quicquid 
ibidem  habebant  in  puram  et  perpetuam  helemosinam  et  dede- 
ruQl  exinde  Priori  et  fratribus  memoralis  fidejussorem  Ooi- 
donem  de  Nobiliaco  qui  se  constituit  prémisse  donationis 
firmissimum  defeasorem.  Testes  P[elrus]  prior  Nobiliaceusis  (2), 
G.  de  Gresas  subprior  Ârtigie,  Helias  de  Nobiliaco,  Helias  de 
Cbaslelud,  B.  de  Bofou  caaonici  sancti  Leonardi,  W[illelmus] 
Buschet,  Raiiialdus  Daniel,  P[etrus]  G[eralduâ]  Pauta  burgeosis 
Nobiliacensis. 

En  marge  :  Habuerunt  xlyi  libros  et  x  solidos. 

1211-1213 

*  Homines  de  Ghasanac,  quos  comparavit  P[6trus]  prior  Artigie 
a.  G.  Ramnulâ  et  fratre  suo,  promiserunt  se  dare  siagulis  anais 
eidem  Priori  gratis  et  spoatanea  voluntate  quadragiata  quinque 
solidos  ;' quindecim  in  Natale  Domini,  quindecim  in  Pascba, 
quindedm  io  festo  sancti  Michaelis  (3),  et  decem  sextarios 
avene  veadendos  vei  emendos  et  gallioam  [et  oaponem]  (4) 
exceptis  decem  sextarios  siliginis  quos  debebant  prius. 

En  marge  :  Item  debent  dlcti  homines  ununi  sextarinm  siliginis 
et  unum  sextarium  avene  quos  émit  dictus  Prior  de  Willelmo  La 
Gheza. 

Item  debent  novem  denariospro  G.  de  Roeria. 

Item  debent  pro  G.  dé  Sancto  Vito  decem  solidos. 

•  Fol.  86,  v*. 

(I)  Cbassagnat,  village  de  la  commune  de  SaiDl-Léonard. 

(9)  Pierre,  prieur  de  Saint-Léonard,  succéda  à  Bozon,  mort  au  mois  de 
mai  421  f.  Le  présent  cartulaire  se  termine  par  un  acte  de  lui  daté  de  f935. 
Il  vivait  encore  en  4935.  D  777.  45*  pièce. 

(3)  Trois  termes  assez  habituels  :  Noël  (95  décembre),  Pâques,  et  Saint- 
Michel  (99  septembre). 

(4)  Ces  mots  sont  barrés. 
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CLXVI 


PIERRE  VICAIRE  DONNE  UNE  ÉMIHE  DE  SEIGLE  SUR  LE  MAS  DE  LA  BROCHARDIE 

1210  circa 

Petrus  Yicarii  dédit  Deo  et  fratribus  Artigie  eminam  unam 
siliginis  in  manso  de  la  Brochardia  (1)  quam  hères  ejusdem 
mansi  concessit  se  reddituram.  Testes  :  6.  de  Grezas  subprior 
Artigie,  B[ernardus]  de  Ghampanima  presbiter,  P.  Aimerici 
laicus. 


GLXVII 

HELIAS  DE  LEGORAG  ET  SON  FRÈRE  B.   FONT  DIVERSES  DONATIONS  SUR  U 
DIME  DE  ROSIERS  ET  LES  MAS  DE  U  COMBE  [ET    DE  SAVENES] 

Post  1202 

Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris  quod  Helias 
de  Legonac  et  B[ernardus]  (2)  f rater  ejus  dederunt  Deo  et  P[etro] 
priori  et  toto  convenlui  Artigie,  octo  sextaria  siliginis  [et  quatuor 
f  rumen  ti  (3)]  pro  se  et  pro  suis  in  perpetuum  in  décima  de 
Roser  (4).  [Dédit  iterum  predictus  B[ernardus]  quatuor  sextarios 
siliginis  in  manso  de  Gumba  (5)  et  deu  Saviuer  (6)].  Hujus  rei 
testes  fuerunt  B.  de  Glangis  archipresbiter.  P.  Maneus  et  magister 
P.  de  Lesterp,  canonicus  Aentensis,  frator  Bfernardus]  de  Gham- 
panima presbiter,  B.  Pauchot  capellanus  de  Linars  (7)  Guido  de 
Bosco« 

(t)  Le  Vas  de  La  Brochardie  n'existe  plus,  et  depuis  longtemps^  TArtige 
D*avaU  conservé  aucun  droit  sur  celte  terre  qui  était  située  sur  le  territoire 
de  Saint-Léonard.  D  976,  p.  81. 

(2)  Voir  D.  974,  p.  «07. 

(3)  Les  roots  mis  ici  entre  [],  sont  barrés  par  un  trait  dans  le  cartulaire. 
Ils  paraissent  l'avoir  été  plutôt  par  suite  d*une  rectification  postérieure 
que  d*une  erreur  involontaire  du  scribe. 

(i)  Rosiers,  commune  du  canton  de  Ch&teauneuf . 

(5)  La  Combe,  hameau,  commune  de  Bujaleuf. 

(6)  Ne  serait-ce  pas  le  Mas  de  Savenes  sur  le  territoire  de  Olanges, 
commune  du  canton  de  Saint-Germain-les-Bclles? 

(7;  Linards,  commune  du  canton  de  Ch&teaoneuf. 
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GLXVIII 

MATHIEU  LA  FOLIE  DONNE  UN  PRÉ  ET  QUATRE  SETIERS  DE  FROMENT  DE  RENTE 

Post  1211 

Noverint  univers!  quod  Matbeus  la  Folia  dédit  et  concessit 
Deo  et  domui  Artigie  pro  iutuitu  pietatis  et  pro  sainte  anima- 
rum  tam  sui  quani  suorum  pratum  de  las  Linars  quod  est 
subtus  molendinum  de  la  Boscola  (1)  et  quatuor  sextarios  fru- 
meu  tiad  meusuram  Nobiliacensem,  quos  habebat  in  molendino  (2) 
G[eraldi]  Blanc  de  Sancto  Paulo  annuatim  reddendos  et  de  bis 
omnibus  P[etrum]  tune  priorem  dicte  domus  liberaliter  inves- 
tivit.  Actum  publice  apud  Nobiliacum,audientibus  P[etro]  priore 
de  Nobiliaco,  6.  de  Gresas  subpriore  Artigie,  B[ernardo]  de 
Champanima  presbitero,  P.  Aimerici  fratre  laico.  P.  Goau,  Helia 
de  Nobiliaco,  B.  de  Bofou,  canonicis  Sancli  Leonardi,  J.  Mosner 
presbitero,  W[illelmo]  Buschet  et  Laurentio  filio  ejus,  Helia 
Ademari,  G[eraldo]  Blanc. 

En  marge  :  Habuit  xiiij  «^"  libras. 


GLXIX 

B.   MARCHES,   ADHEMAR  SON  FILS,   RAMNULPHE  DE   ROYÉRE  ET  G.    DE 
GHARNAG  DONNENT  LE  MAS  DE  GROS  ET   SEÇ  HABITANTS 

Post  1211 

Notum  sit  omnibus  tam  presentibus  quam  futuris  quod  B[er- 
nardus]  Marches  miles  et  Ademarus  fliius  ejus,  Ramnulphus  de 
Roeira  miles  etG[eraldus]dGCharnac  concesseruntin  perpetuum 
et  dederunt  Priori,  *fratribus  et  domui  de  Artigia  totum  mansum 
deu  Gros  (3)  et  heredes  ipsius  mansi,  nichil  sibi  penitus  ibidem 

(!)  La  BoucoUe,  commune  de  Saint- Paul. 

(9)  Ce  moulin  était  situé  au  Mas  de  las  Airas  proche  Saint-Paul.  D.  i  127. 
—  VoirD.  974  f^  210  verso. 
*  Fol.  87,  r«. 
(3)  le  Gros,  hameau  de  la  commune  de  Saint-Léontrd. 
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rctento.  Goacessit  etiam  Guido  de  Nobiliaco  fiiius  domine  Gonie(l) 
Priori  et  fra tribus  prelibatis  premissam  doDationem,  et  etiam 
totum  jus,  quod  ia  eodein  maoso  habebat  ratione  domini  vel 
alio  quolibet  modo,  dédit  eisdem  in  perpetuum  et  quitlavit,  his 
testibus  :  P[etro}  priore  Sancti  Leonatxli,  P.  Goau,  B.  de  Bofou 
canonicis  de  Nobiliaco,  G.  de  Quinsac  caaonico  Âurelii,  B.  de 
Cbamlibot  B[ernardo]  de  Ghampanima  presbiteris  Artigie, 
W[illelmo]  Buschet  et  Marche  burgensibus  Nobiliaci. 

GLXX 

B.  TIRACHAT,  BOURGEOIS  DE  NOBUT,  EN   SE  FAISANT  BEUGIEUl,  FAIT 

DIVERSES  DONATIONS 

Notum  Bit  omnibus  quod  P.  Tirachat  burgensis  Nobiliaci, 
quaudo  sumpsit  habitum  religionis  in  domo  Artigie,  dédit  Deo  et 
domui  eidem  in  perpeluum  unum  sextarium  frumenti  ad  portam 
Bosonis  [2)  cum  quatuor  denariis  acbapti  et  unum  seitarium 
frumenti  ultra  Beure  (3}  in  terra  G.  Pareu.  Dédit  etiam  unum 
sextarium  siliginis  in  vinea  Vincectii  de  Ti*emolaa  et  unum 
sextarium  siliginis  in  terra  de  Poi  Poucet  (4). 

En  marge:  Item  dédit  G.  Parou  in  eadem  terra  unum  sextarium 
frumenti  cum  duobus  denariis  de  achapto  et  babuit  lxy  solides. 

Également  en  marge  :  Cum  un  deaariis  de  achapti. 

GLXXI 

MARTIN  DU  MOULIN  DONNE   SIX  SETIERS  DE  FROMENT  ET  DEUX  SETIERS 

DE  SEIGLE  SUR  LES  MOULINS  DE  L'ETANG 

1218-1226 
B[eruardus]  (5)Dei  gracia  Lemovicensis  episcopus  omnibus  bas 

(1)  Conja  avait  épousé  Audoin  de  Noblat»  puisque  nous  savons  que  ce 
dernier  était  également  le  père  de  Guy.  (Voir  Cart.  d'Aureil^  charte  xni, 
et  Cart.  de  VArtige,  charte  xxxvi). 

(8)  Voir  p.  328. 

(3)  Ruisseau  près'de  Saint-Léonard.  Toirp.  318. 

(A)  Le  Puy-Poncet,  hameau  de  Saint-Léonard. 

(5)  Bernard  de  Savenne  occupa  le  siège  de  Limoges  après  Jean  de 
Veyrac.  11  mourut  eo  I9i0. 
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lilteras  inspecturis  in  domino  salulem,  Noveritis  quod  Martinus 
deu  Molis  in  uostra  preseniia  constitutus  dédit  et  concessik  Deo 
et  domui  Ârtigie  sex  sexlarios  frtimônli  et  duo  sextarios  siliginis 
émeutes  et  vendentes  aunuatim  renduales  in  molendinis  a 
TEstanc  :  dictum  vero  bladum  débet  recipere  prelibata  domus 
Artigie  absque  omni  ezpensa,  et  hoc  idem  concessit  S[tephanu8] 
deus  Molis  frater  ejus.  His  testibus,  magistro  Durando  archidia- 
couo,  P[etro]  de  Nobiliaco  priore,  Nicholao  Alberti  sacerdote, 
W[illelmo]  Buschet  burgensi  et  multis  aliis. 

En  marge  :  Habuit  xxii  libras. 

GLXXII 

GUILLAUME  LA  GBEZE  DONNE   SUR  LES  MAS  DU  GROS  ET  DE   CHASSAGMAC 
SIX  SSTIER9  DE  SEIGLE,  aNQ  D'AVOINB  ET  CINQ  DENIERS  DE  RENTE 

1210  oirca 

Noverint  nnÎTersi  quod  W[illelmas]i  Lacbeza  dédit  Priori 
Artigie  et  fratribus  quinquo  sextarios  siiigiDis  et  quinqtfe  sex-* 
tarios  avene  et  quinque  denarios  renduales  in  mansis  deu  Gros 
et  de  Chassanac. 

GLXXIII 

GUILLAUME   LA  CHEZE   ET    AICELINE    SA    FEMME    DONNENT  QUATRE    SETIERS 

DE  FROMENT   SUR   LE  JARDIN  DU  GHIROU 

Port  1202 

Notum  sit  omnibus  quod  Willelmus  La  Cheza  et  Aicelina 
uxor  sua  concesserunt  in  perpetuum  Priori  ecclesie  de  Artigia 
duos  sextarios  frumenti  in  ortodeu  Cheiro  (1)  super  pratum  épis- 
copale  que  {sic)  eidem  ecclesie  legaverunt  B[ernardus]  de  Roeira 
miles  et  Guido  fllius  suus  in  ultimavoluntate.  Preterea  predicti 
Willelmus  et  Aicelina  uxor  sua  concesserunt  in  perpetuum  et 
dederunt  Priori  et  ecclesie  memorate  alios  duos  sextarios  frumenti 
in  orto  nominato  et  totum  don^inium  quod  ibi  habebant  el  hoc 

concessit  Co[n]8tantinus  Marches  maritus  ejus  (2). 

« 

(1)  Ces  jardins  drr  Cheyrou  étaient  situés  au-dessus  des  prés  Spiscopaux 
ou  prés  Evéquaux  à  Sainl-Léonard.  (Voir  D.  974,  foOS). 
{!)  La  femme  de  Gonslfiniin  Hiirchès  ne  paraît  cependant  pas. 
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GLXÎXIV 

ymCENl    DE  TREMOUS  ET   SES  FILS  DONNENT  DIX   SOUS  DE  RENTE  ET 

DOUZE    DENIERS   D'ACAPT    SUR   UNE  MAISON  ET  CINQ  SETIERS  DE  FROMENT 

DE  RENTE  ET  DIX  DENIERS  D'ACAPT  SUR  U  TERRE  DU  GUÉ  ARNAUD 

1210  circa 

*Noverint  universi  quod  Viacenlius  de  Tremolas  et  fllii  ejus 
scilicet»  S.  et  P.  el  Helias  et  Martinus  et  Leonardus  dederunt 
domui  Artigie  decem  solidos  singulis  annis  in  festo  beati  Johanois 
Baptiste  reddendos,  cum  duodecim  deoariis  achapti,  in  domo 
sua  que  est  a  parte  monasterii  juxta  (1)  domum  P.  Manget  et 
debent  reddi  quinque  solidiin  Natal!  Domini  etquinque  in  festo 
beati  Johannis  Baptiste  (2).  Dederunt  etiam  quinque  seztarios  fru- 
menti  annuatim  redduales,  cum  decem  deuariis  de  acaptamento, 
in  quamdam  terram  au  ga  Arnau  et  unam  eminam  frumenii 
quam  habebant  in  orto  de  Planchis  (3). 


GLXXV 

p.   LASGOLA   SE   FAIT  RELIGIEUX  ET  DONNE   LA  TERRE  DITE  LE  YINAL, 
ONZE   SOUS   SIX  DENIERS  DE   RENTE  ET  CINQ  SOUS  D*AGHAPT 

Noverint  universi  quod,  cum  P«  Lascola  presbiter  susceperit 
habitum  religionis  in  domo  Artigie,  dédit  eidem  domui  et  in 
porpetuumconcessit  abenda  terram  que  diciturlo  Yinalet  undecim 
solidos  et  sex  denarios  redduales,  cum  quinque  solidi  de  acapta- 
mento. Sunt  autem  quatuor  solidi  in  domo  que  est  juxta  domum 
Yincentii  de  Tremolas  a  parte  monasterii  et  duodecim  denarios 
de  achapto.   in  singulis  duarum  domuum  que  sunt  proximo 

*  Fol.  «7,  v«. 

(I)  Toute  la  fin  de  cei  acte  est  d'une  écriture  beaucoup  plus  serrée, 
le  scribe  voulant  la  faire  tenir  dans  Tespace  laissé  libre  au  haut  de  la  page 
avanl  la  charte  suivante. 

(3)  Soit  10  sous  au  25  décembre  et  10  sous  au  94  juin. 

(3)  Le  jardin  appelé  las  Planchas  élait  situé  à  Saint-Léonard  près  du 
moulin  Folel.  (Voir  plus  haut  n<>  lxiii,  p.  32i). 
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posite  juxta  illam  très  solidosetia  utraque  duodecim  denarios  de 
achapto.  In  orto^  qui  est  ibidem,  quem  teoet  S[tephaaus]  deu  Molis 
sex  deoarios  in  natale  domini  el  duodecim  denarios  de  acbapto. 
IteminortoPelagauduodecimdenariosin  Natali  Domini  redduales 
et  duodecim  denarios  de  acbapto  qui  est  post  domum  ipsius  et  est 
summa  undecim  solidorum  et  sex  denariorum.  De  aliis  debentur 
medietas  in  Natali  domini  et  alia  medietas  in  festo  sancti  Johan- 
nis  Baptiste.  Pro  bis  redditibus  qui  sunt  in  domibus  et  in  ortis 
supradictis  debentur  a  Priore  Arligie  duodo<:im  denarios  censuales 
in  augusto  et  septem  solidos  de  acbapto  dominis  de  las  Moleiras 
qui  boc  totum  dederunt  et  concesserunt  Priori  et  fratribus. 

En  marge  :  De  quo  nos  babemus  v.  sextarios  siliginis  cum 
decem  denariis  de  acbaptameuto. 


CLXXVI 

EMMA   LA  RIBIÉRE   DONNE   DEUX   SETIERS  DE  RENTE 

1230  drca 

Notum  sit  omnibus  tam  presentis  quam  futuris  quod  Ema 
Larribeira  dédit  Deo  et  domui  Ârtigie  duos  sextarios  frumonti 
annuatim  reddendos  quos  babebat  in  orto  juxta  ecclesiam  Sancti 
Juliani  (1),  bis  lestibus  B[ernardo]  de  Gbampanima,  S.  de  Bosco 
fratribus  Artigie,  Ugo[ne]  Larrocba,  P.  de  Samis. 

GLXXVII 

G.  EUDES  ET  ADHÉMAR  SON  FRÈRE  DONNENT  DEUX  SETIERS  DE  RENTE 

SUR  LE  PUY-PELÉ 

1203-4234 

Noverint  universi  quod  G.  Odo  et  Ademarus  frater  ejus  dede- 
runt duos  sextarios  siliginis  annuatim  reddendos  domui  Artigie 
in  terris  de  Poi-Pelal  in  manu  PfetriJ  prioris  ;  bis  teslibus  P.  Faure 
et  P.  deu  Molis. 

(I)  Sainl-Jaiieo-le-Pctit,  commune  du  caaton  d'Eymoukier^. 
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GLXXVIII 

G.   DE   SAINT-VIT  ET  GUI   SON  FRÈRE  DONNENT  HUIT  SOUS  DK  RENTE 

A   CHASSAGNAC,   DEUX  SETIERS  DE   SEIGLE,   DEUX  D' AVOINE 

AU  MAS  DU  ROUER,   DEUX  DENIERS  ET  UNE  OBOLE  AVEC  DEUX  SOUS  d'ACAPT 

1210  circa 

*  Noverint  univers!  quod  G.  de  Sancto  Vilo  et  Guido  fraler 
ejus,  qui  sepulti  suutapud  Ârtigiaoi,  dederuiit  Deo  el  fratribus 
Ârtigie  octo  solides  redduales  a  Chasaoac  (1),  de  islis  octo  solidis 
debout  reddere  quinque  solides  homines  qui  dicuntur  li  Rosan  et 
très  solides  li  Joucelmau,  et  duos  sextarios  siligiuis  et  duos  avene 
vendendos  vel  emendos  au  Mas  au  Rouer  (2)  et  duos  deuarios  et 
obolum  cum  duobus  solidis  accaptameuti. 

GLXXIX 

ADHÉMAR  MARCHÉS  DONNE  DEUX  SETIERS  DE  FROMENT  SUR  LA  TERRE  DE 
LA  JUTZIA,  EN  SUS  DE  DEUX  PRÉCÉDEMMENT  DONNÉS 

1223  circa 

Noveriut  universi  (3)  quod  Âdemarus  Marches  miles  dédit  et 
concessil  Deo  et  Priori  et  fratribus  Ârtigie  pro  salute  aulme  sue 
et  parentum  suorum  duos  sextarios  frumenti  ia  terra  de  la 
Jutzia  (4)  ia  qua  dictus  Prier  et  fratres  alios  duos  sextarios  fru- 
menti dates  sibi  longe  tempère  aute  ab  Ademare  Marches,  dicti 
militis  avuncule,  possidebant,  et  tam  hos  quam  illes  domui 
Artigie  jure  perpétue  supra  omnibus  terris,  pratis,  nemeribus  de 
la  Jutzia  pessidendes  cencessit;  bis  teslibus  :  B[ernarde]  de 
Champanima,  G.  de  Reeira,  Besene  de  Mauriac  militibus, 
Nichelae  la  Peira  clerice,  B.  Ademari. 

•Fol.  28,  r". 

(4)  Chassagnat  près  de  Saint-Léonard. 

(2)  Mas  de  Rouer,  commune  de  Champnétery. 

(3)  L'original  do  cette  donation  est  aux  archives  D.  lUf,  1«  pièce. 

(4)  Bordcric  de  La  Jutzic  plus  récomment  appelée  Solehavolp  ou  Soleil- 
havoux,  dépendance  du  village  de  Virolle,  commune  de  Saint-Geniès, 
D.  974,  p.  182  el  D.  4033,  1'  pièce. 
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GLXXX 

GUILLAUME  ET  RAIMOND  DE  PLANTADIS  DONNENT  DIX  SOUS  DE  RENTE 
ASSIGNÉS  SUR  TOUTE  LEUR  TERRE  DE  CHAMPES 

1230  àrca 


de  Plan- 
i  Priori  et 


Noverint  universi  quod  Willelmus  et  R[aimuQdus 
tadis  fratres  milites  dederuat  et  coacesserunt  veaerabi 
fratribus  de  Artigia  decem  solides  aanuatim  reddendos  super 
tota  terra  quam  habebant  ia  villa  de  Ghampes  (I).  Istud  idem 
coQcesseruat  homines  qui  lenebaiit  dictam  terram,  bis  testibus  : 
Jacobo  cappellaao,  P.  Goau  canonicoSancti  Leonardi,  P.  Tirachat 
presbilero,  W[illelmoJ  Buschet,  P[eLroJ  G[eraldoIPauta,P.Pabiot 
laico. 


CLXXXI 

ETIENNE  DU  MOULIN   DONNE   D*UNE  PART  TROIS  SETIERS  DE  FROMENT, 

DOUZE  DENIERS  D'ACAPT  ET  LE  DOMAINE  DE  LA  TERRE  DE  LA  PAYE, 

DE  l'autre  DOUZE  DENIERS  DE  RENTE   ET  AUTANT  D*ACAPT  SUR  LA  MAISON 

HABITÉE  PAR  NICOLAS  DES  PRÉS 

1202-1230 

Noverint  universi  Stephanum  deu  Molis  burgensem  Nobilia- 
censem;  concessisse  pariter  ac  douasse  pro  se  et  omnibus  suis 
P[elro]  priori  ac  domui  de  Artigia  très  sextarios  frumenti  et  duo- 
decim  denarios  de  achaptameato  cum  dominio  in  terra  de  la 
Faia  (2),  et  amplius  duodecim  denarios  redduales  et  duodecim 

(1)  Le  Mas  des  Champs  ovt  de  Cbampes  dépendait  de  la  terre  du  Ronsset, 
commune  d'Auriat.  D.  976,  p.  378. 

(2)  S'agit-il  ici  de  jardin  près  de  Saint-Léonard,  comme  le  ferait  sup- 
poser une  reconnaissance  de  rente  par  Renaud  Daniel  en  1231,  D.  1121, 
ou  de  la  terre  de  La  Faye,  actuellement  commune  d*Auriat,  plus  éloignée 
de  Saint-Léonarl  vers  le  Nord,  que  nous  savons  possédée  également  pur 
VXniffi,  i).  »7i,  p.  940  7 
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de  accapUimeiito  iu  domoque  fuit  B.  Daigou  quam  modo  teoel 
Nicholaus  de  Pratis,  preseutibus  magistro  Duraado,  W/  de 
Malomonte  archidiacoao,  Willelmo  Buschet  burgeasi  Nobi- 
liacensi. 


CLXXXII 

GUILLAUME  LA    GHÉZE  DONNE   SUR  LES  MAS   DE  CBASSAGNAC  ET    DE   GROS 
GINQ  SETIERS  DE   SEIGNE,   GINQ   D'aYOINE  ET  GINQ  DENIERS  DE    RENTE 

1230  circa 

Willelmus  La  Gheza  dédit  Priori  et  fratribus  Artigie  quiaque 
sextarios  siliginis  et  quinque  sextarios  aveae  et  quiaque  deuarios 
redduales  in  maasis  de  Chasaaac  et  de  Gros(l);  his  testibus 
Bfernardo]  de  Champaaima,  Heiia  de  Nobiliaco,  S.  Borsa.  Gauc. 
d*AeQ  milite,  W[ilielmo]  Buschet,  Rai[aaldo]  Daniel  Burgeasibus. 


GLXXXIII 


RAYMOND  DE  GHARNAG  ABANDONNE  TOUS  SES  DROITS  SUR  LES  TERRES 

RT  LES  HOMMES  DE  LA  GROIX 

1230  cirea 

Noverint  universi  quod  Raimundus  de  Gharnac  miles  dédit 
et  coacessit  Deo  et  domui  Artigie  pure  et  absolute  pro  se  et 
heredibussuisquicquidjuris  habebat  vel  habere  poterat  au  Gros 
tam  iû  hominibus  quam  rébus  et  possessionibus  eorum  absque 
dimiimtioiie  et  retentione  aliqua  :  assisteiitibus,  B[eriiardo]  de 
Ghampanima  presbitero,  6.  Umbert,  P.  deu  Molis,  Rotgerio 
carpeutario,  S.  de  Beaadet. 

En  marge  :  Habuit  lxv  solidos. 

*  Fol.  28,  vo. 

(f  )  Ghassagnat  et  le  Gros,  villages  de  la  commnne  de  Saint^Léonard. 
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CLXXXIV 


p.   ou  MOULIN  OOIfNE  UN  SETIER  DE  FROMENf  DE  RENTE  KT  UN  DENIER 

d'agapt  sur  la  terre  de  las  PESSAS 


1230  eirca 

Noverinluniversi  quod  P.  deu  Molis  burgeasis  Nobilia[c]ensis 
dédit  Deo  et  Priori  et  fralribas  de  Ârtigia  UQum  sextarium  fru- 
menti  renduale  cum  uno  denario  de  acaptamento  in  terra  de  Las 
Pessas  quam  tenent  G.  Faber  et  Pascals.  Hiis  testibus,  J. 
Brachet  presbitero  W[illelmo]  Buschet,  Heiia  Aimerici,  P. 
Pabiot. 

En  marge  :  Habuit  xiiij«^  libras  et  x.  solidos. 


GLXXXV 


vente  par  p[iERRE]  ADEMAR,  LUCIE  SA  FEMME  ET  LEURS  FILS 

DE  QUATRE  SETIERS  DE  FROMENT  DE  RENTE  AU  BOET  AU  BEURRE 

ET  DONATIONS  POSTÉRIEURES  DES  MÊMES 


1225 


P[etrus]  prier  sancti  Leonardi  et  G[apitulum]...  Noverint  uni^ 
verai  quod  venerabilis  Prior  de  Ârtigia  in  presentia  nostra  cons- 
titutus,  émit  a  P[etro]  Ademari  et  Lucia  uxore  sua  et  Helia  et 
Vincentio  et  P.  filiis  suis,  quatuor  sextaria  fruoienti  annuatim 
rendualia  in  terris  deu  Boet  au  Beure  quos  tenet  Nicholaus  deu 
Noal  et  dédit  pro  iilis  quatuor  sextariis  quatuordecim  libras 
Marchienses.  Helias  vero  B.  et  B  fllius  ejus,  domini  ipsius  fundi, 
coucesserunt  premissam  venditionem  et  approbaverunt.  Insu- 
per concesserunt  et  dederunt  in  perpetuum  P[etro]  priori  et 
ecclesie  de  Artigia  in  puram  et  perpetuam  elemosinam  quatuor 
denariosredduales  et  duodecim  denarios  acaptamenti  quos  ibidem 
habebant.  Iterum  vero  P[etrusj  Ademari  et  aliisuperius  nominati 
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dôderaat  sex  deaarios  cam  obola  acapti  super  quaiudani  pessiam 
lerre  quam  teaet  uxor  Jauc[eltni]  Rain[aldL]  au  Boet  au  Beurre. 
Âctum  aano  domini  millesimo  vigeâimo  quiato  his  testibus  : 
P.  Goau,  Jauc[elmo]  Martini,  Jacobo  capellaao,  P.  Âimerici 
cauonico,  J.  Presbitero,  Wfillelmo]  Buschet,  P[etro]  G[eraldoJ 
PauU  burgeqsibus. 

En  marge  :  Habueruut  xz  6<did08. 


ANNEXES 


CHARTE  DE   FONDATION  ET  RÈGLEMENT  D'AUREIL  (1) 

Divina  ordinanie  Providentia  {2);  que  geiieri  humano  muUis 
remediis  subrenire  coDSuevit,  quam  plurima  mooasleria  lauda- 
bili  religiosorum  providentia  virorum  multorucQ  saluti  profotura 
longe  (3)  laleque  per  orbem  fundata  fuisse  cogooscimus.  In 
quibus,  et  de  commissis  conversionis  via  peuitentibus  preparatur, 
et  Deo  servieutium  çxemplis  undique  commoraatibus,  dQvotio* 
ois  emolumentuDi  undique  prerogalur  et  defuoctis  requies 
eorum  precibus  impetratur.  Qua  coasideraiione  commoi^iii,  nos, 
scilicet  canonici  Saucli  Stephani  Lemovice  sedis,  convocatis 
fratribus  in  Âureiiaca  silva  commorantibus  Gauchero  atque 
Raynaldo  (4),  dedimus  eis  eorumque  sequacibus  presentibus 
sive  futuris  très  mausos  de  allodio  nostri,  ad  œdi&candutn 
mouasterium  regularium  canonicorum  in  loco,  oui  vetustas 
Salvatigos  vocabuium  traddidit  (5);  nunc  vero  totius  silvse  (6) 
uomen  (7),  id  est  Aurblium  (8),   consuetudine   vindicavit.  Si 

(I)  Bib.  nal^^.  Extrait  desmss.  de  coll.  dom  Col,  fonds  lat»,  no  9193,  f^3. 
—  La  même  charte  esl  également  reproduite  dans  la  collection  Moreau, 
t.  S84,  p.  1S6;  et  dans  la  collection  Gaignières,  fonds  lat.  i7148,  f"  iOO. 
Les  variantes  données  par  ces  deux  dernières  transcriptions  sont  indiquées 
ci-après,  ains  C.  M.  (collection  Moreau)  et  C.  6.  (collection  Gaignières). 

(3)  C.  M.  clementia. 

(3)  C.  G.  lunge. 

(4)  G.  M.  Bainaldo. 

(5)  C.  G.  dedtt. 

(0)  L'exaclitude  de  la  transcription  paléographique  peut  être  mise  en 
doute.  Il  n'y  avait  évidemment  pas  dans  Toriginal  silvœ,  mais  probable- 
ment silve  ou  tout  au  plus  silvQ. 

(7)  C.  G.  nomen  esl  omis. 

(8)  £•  G.  siWae,  id  est  Aurelium  vocant. 
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autem  aliquis  caaoaicorum  nostrorum  seculum  reliaguere»  et 
in  mooasterio  Aureliensi  Deo  servira  voluerit,  facta  petitioae  (i) 
sua,  Buscepieiidi  eiaditus  (2)  absque  coatradictioue  patebit  regu- 
larem  deinceps  tramitem  per  omnia  subiturus.  Yeruoitatciii,  Au- 
reliensi cenobii  Priore  defuncto^  ejusdem  cenobii  canouici  secun- 
dum  Deum  eligeudi  sibi  priorem  liberam  habeaut  facultatem. 
Electum  vero  in  capilulum  nostrum  adducant,  quem,  nostrum 
canonicum  el  fratrem  (3)  constituentes,  Aurelieasis  monasterii 
paler  et  prior  a  uobis  cou&rmetur,  et  generaii  capitulo  obedieu- 
tiam  scripto  promittat.  Confirmatus  autem  in  choro  loco  suo  po- 
situs  valedicens  omnibus  ad  sua  cum  gaudio  remeabit,  et  deinceps 
locum  et  nomen  Prioris  obtinebit.  Cum  autem  ipse  hue  aliquaudo 
advenerit,  dispensator  nostor  canonico  (4),  si  cum  illo  fuerit, 
sicut  (5)  sibi  refectiouem  prebebit.  Cum  vero  aliquis  canoaico- 
rum  nostrorum  obierit,  a  comperto  obitus  die  usque  ad  septimum, 
Aurelienses  canouici  septem  officia  persolvent,  facturi  deinceps 
usque  ad  tricesimum  diem  in  missis  et  vigiliis  defuncti  mentio- 
nem  et  anniversarium  in  martirologio  scriptum.  Item  cum  ali- 
quis Aureliensium  canonicorum  obierit,  nos,  audita  defuncti 
morte,  uno  die  pro  illo  générale  offlcium,  data  sibi  prebenda 
faciemus;  et  pro  omnibus  aliis  semel  in  anno,  id  est  nonis  (6) 
maii  (7),  septem  officia  persolvemus,  data  similiter  prebenda. 

En  marge  est  écrit  :  Fondation  du  monastère  de  Laurihre^  modo 
AureL 

(1)  G.  M.  petîciooe. 

(5)  G.  G.  hadilus. 

(3)  C.  G.  confratrem. 

(4)  C.  G.  canonie. 

(6)  G.  M.  sicuti. 

(6)  G.  G.  nona. 

(7)  G.  M.  mai. 
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II 


ROGER,  PRIEUR  D*AUREIL,   TEND  AUX  HOSPITALIERS  DE   DOURGANEUF 
LES   BIENS  QUE  LE  PRIEURÉ  POSSÈDE    A    RIOUBLANG   (t) 

30  octobre  1218 

Noverint  univers!  présentes  et  futuri  quod  nos  Roggerius  priop 
Aureliensis  ecclesie,  de  consensu  et  voluntate  capituli  nostri, 
expressa  dedimus  et  coiicessimus  libère  et  absoluteDeo  et  Sancto 
Johanni  et  domui  Hospitalis  hierosolimitaui  de  Burgonovo, 
et  fratri  B.  de  Gapolegier  ejusdem  domus  magistro  et  fratribus 
ejusdem  domus  presentibus  et  futuris,  quidquid  habebamus  vel 
habere  debebamus  apua  Blanc-Rivum  a  quadruvio  de  la  Cor- 
bessa  sicut  descendit  via  vetula  que  vadit  ad  Sanclum  Hylarium 
et  ferit  in  via  de  Corso  que  exit  ad  Latas  Petras,  et  sicut  de  pre- 
dicto  quadruvio  de  la  Corbessa  descendit  via  que  vadit  versus  Las 
Noalas  usque  ad  divisionem  nemoris  Sancti  Stephani;  ab  illa  di- 
visioue  in  antea  super  viam  et  subtus  sicut  vadit  apud  Reibernuz 
et  H  las  Noalas  et  versus  las  Ribeiras,  scilicet  totam  terram  pre- 
dictam  cum  omnibus  pertinentiis  suis  sicut  infra  prescriptos  ter- 
mines clauditur,  inperpetuum  possidendum,  scilicet  duosmansos 
qui  sunt  apud  Avananias  cum  omnibus  pertinences  suis  et  unam 
bordariam  que  similiter  est  apud  Avananias  cum  omnibus  perti- 
nenciis  suis  et  quidquid  habebamus  in  tribus  mansis  qui  sunt 
apud  Latas  Petras  et  in  omnibus  pcrtincnciiseorumet  terram  de 
Sent  Rams  cum  omnibus  pertinentiis  suis  et  Las  Noalas  cum 
omnibus  pertinenciis  suis  et  Reibernuz  cum  omnibus  perlinenciis 
suis  etBlacizac  cum  omnibus  perlinenciis  suis  et  alium  mansum 
apud  Blacizac  qui  vocatur  Aleeil,  et  quicquid  aliud  infra  pre- 
dictes  termines  habebamus  sive  in  terris,  sive  in  nemoribus,  sive 


(1)  Rioublanc,  village  de  la  commune  de  Morterolles,  arrondissement 
de  Bourganeuf.  Cette  localité  qui  précise  encore  davantage  la  situation  de 
la  forêt  de  Corson  puisqu'elle  se  trouve  entre  Sainl-Pierre-le-Bost  etSou- 
bre-Bost,  n'est  pas  mentionnée  dans  la  charte  du  Carlulaire  d'Aureil.  — 
Rapprocher  )a  charte  ccvi,  p.  140  et  s.  pour  les  identifications  des  diverses 
localités. 

25 
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in  pascuis  vel  in  aguis,  sive  inpratis,  et  si  guid  habebamus  extra 
termines  predictos  guod  ad  predicta  pertineat,  tali  pacto  quod 
predicta  domus  de  Burgonovo  débet  pro  predictis  annuatim  red- 
dere  domui  de  Aurelio  in  festo  omnium  Sanctorum  centum  soli- 
des censuales  Lemovicensis  monete.  Hec  autem  omnia  nos  et 
nostrum  capitulum  dicle  domui  de  Burgonovo  bona  fide  promi- 
simus  garentire  expensis  Hospitalis  bonaûde  factis.  Condictum 
etiam  fuit  inter  nos  quod  reciperemus  ab  hora  istius  conces* 
sionis  in  antea  homines  Hospitalis  in  nostris  villis  mansuros  nec 
hospitales  nostros  homines  in  suis.  Actum  fuit  hoc  in  domo  de 
Aurelio,  anno  gralie  m**  ce**  xvui**,  m  kalendas  novembris,  preseu- 
tibus  et  audientibus  Bernardo  de  Quinsac  sacrista,  Petro  de 
Sancto  Martine,  Aimerico  de  Romeo,  Aimerico  Bosonis,  Aime- 
rico  Marches,  canonicis  domus  de  Aurelio  et  pluribus  aliis 
canonicis  ejusdem  domus  omoia  predicta  volentibus  et  conce- 
dentibus  in  perpetuum  esse  rata;  presentibus  etiam  et  audien- 
tibus fratribus  Hospitalis  Johanne  de  Montebochier,  Guileimo 
Marches,  Nicholao  scriptore  dicti  Magistri,  presentibus  etiam 
et  audientibus  P[elro]  Picmarz,  G.  Picota,  Bfernardo]  de  Meras, 
Symeone  Silvauo,  P[etro]  de  Taunianas,  P[etro]  Helie  canonicis 
scilicet  dicte  domus  de  Aurelio.  Ad  Maj us  autem  roburet  testi- 
monium  sigillorum  nostri  et  fratris  B.  de  Capolegier,  magistri  de 
Burgonovo,  presentem  cartam  munimine  duximus  roborandam. 
Insuper  presentibus  et  assistentibus  fratribus  Hospitalis  Jau- 
celmo  Chabbaudi,  B.  de  Visione,  Jaufrido  serviente  et  aliis  qui 
oranes  supradicti  ex  utraque  parte  exisse  concesserunt  pre- 
dicta (1). 


(4)  Original,  arch.  de  Limoges,  D.  679,  4'  pièce.  — Cet  acte  a  été  résumé 
au  registre  D  6S3,  p.  4U  et  435,  et  dans  cette  transcriplion  abrégée  il  est 
à  remarquer  que  Reybernuz  est  devenu  Reibericum,  ce  qui  justifie  l'iden- 
tification de  celte  localité.  Voir  plus  haut  note  5,  p.  Ul. 
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GUILLAUME,  PRIEUR  D'AUREIL  CÈDE  A  GERALD,  ÉVÊQUE  DE  LIMOGES, 
LA  MOITIÉ   DE  L*ÉGLISE  DE   SAINT-PIERRE-LA-MONTAGNE 

1160-1170 

Willelmusprior  Aurelieasis  presentibuselfuturisin  perpetuum. 
Notum  sit  tam  presenlibus  guam  futuris  quum  ego  Wilelmus 
Aurelieasis  prior,  commuaicato  coiisilio  canoaicorum  uostroram 
pro  defensione  rerum  monasterii  Aurelieasis,  doaavit  G[eraldo] 
Lemoviceasi  episcopoet  ejus  successoribus  ia  perpetuum  medie- 
tatem  ecclesie  Saacti  Pétri  de  Moataaia  et  omaium  que  iafra 
termiaos  parrochie  illius  mouasteriutn  Aureliease  possidebat,  eo 
teaore  ut  quidquid  vel  ipse  episcopus  vel  caaoaici  doaacioae  vel 
empcioae  vel  quolibet  alio  modo  adquisituri  esscat,  ipsi  episcopo 
et  caaoaicis  commuae  esset,  expeasis  tamea  ab  episcopo  et  a 
caaoaicis  communiter  factis.  la  audieacia  Elie  Gauterii  archi- 
diacoai,  Simoais  Auzeleli  archipresbiteri,  P[etri]  de  Mouasterio 
caaoaici  Lemoviceasis,  Philippi  caacellarii.  P[etri]  Mathei, 
St[ephaai]  de  Quiasac. 

Cette  charte  qui  se  trouve  au  aombre  des  pièces  aoa  classées 
des  Archives  de  Limoges,  m'a  été  obligeammeat  commuaiquôe 
par  M.  Leroux  qui  se  proposait  de  la  publier. 
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IV 


LISTE  DES  PRIEURS  DE  SAINT-JEAN-L*ÉVANGÉLISTE  d'aUREIL 


I.  -  SANCTUS  GAUCHERIUS  (1).  —  Saint  Gaucher 
naquit  au  milieu  du  xi*  siôcle  (2),  à  Meulan  dans  le  Yexin 
français.  A  peine  sorti  de  Tenfance,  il  étudiait  déjà  les  sciences 
religieuses  sous  la  direction  d'un  savant  chanoine  de  l'Eglise 
de  Limoges,  Humbert  qui  professait  avec  éclat  dans  cette  contrée. 


(1)  Vie  de  Saint-Gaucher,  fondateur  et  premier  prieur  de  Saint-Jean- 
d*Aureil,  recueillie  d*après  plusieurs  anciens  mss  par  François  de  Blois. 
Paris,  1653.  — Labbe, iVooa  BibL  mss,  11,  560.  —  ActaSS^^  Bolland.,  avril, 
I,  f«  850.  —  Bibl.  nat.,  mss.  lai.  n°  10891,  fo79,  r«.  Ce  manuscrit  est  du 
xm*  s.,  par  conséquent  d'une  époque  assez  rapprochée  de  saint  Gaucher. 
Il  a  sans  contredit  été  utilisé  pour  la  rédaction  de  la  vie  insérée  par 
extraits  dans  la  Bibliothèque  de  Labbe,  et  plus  in-extenso  dans  la  collec- 
tion des  Bollandistes.  Ce  manuscrit,  tel  qu'il  se  trouve  actuellement  dans 
le  volume  de  la  Bibliothèque  nationale,  forme  la  troisième  partie  d*un 
recueil  factice.  La  première  consiste  dans  la  vie  de  saint  Etienne  de  Muret, 
ami  ei  disciple  de  notre  saint,  fondateur  lui-môme  de  Grandmont,  et  la 
seconde  comprend  le  Livre  des  sentences  de  ce  même  saint  Etienne.  Les 
feuillets  consacrés  à  saint  Gaucher  ont  été  interposés  par  le  relieur.  Ils 
sont  d'ailleurs  incomplets.  L^ouvrage  devait  comprendre  cinquante  et  un 
chapitres.  Une  première  lacune  se  trouve  entre  le  chapitre  xv,  et  la  fin 
du  xxxiv^  d*autant  plus  regrettable  que  des  faits  concernant  les  premiers 
temps  du  prieuré  y  étaient  rapportés.  Une  seconde  se  trouve  au  milieu  du 
chapitre  xxxvii  et  s^étend  jusqu*au  li,  dont  les  derniers  mots  seulement 
ont  été  conservés. 

(2)  La  date  de  la  naissance  de  saint  Gaucher  est  incertaine.  Elle  se  pla- 
cerait vers  1050,  si  Ton  suit  la  tradition  anciennement  acceptée,  vers  1060 
seulement  d*après  les  écrivains  les  plus  récents  :  Lecler,  Dictionnaire 
historique  et  géographique  du  diocèse  de  Limoges,  v^  Aureil;  Ulysse  Che- 
valier, Répertoire  des  sources  historiques  du  moyen^age,  v**  Gaucher. 

11  parait  plus  vraisemblable  de  8*en  tenir  à  la  tradition.  On  connaît  la 
date  exacte  de  la  fondation  d*Aureil,  en  Van  1071,  et  il  est  peu  admissible 
qu*un  enfant  de  onze  ans  ait  pu  y  aboutir,  eu  assez  de  notoriété  pour 
être  le  guide  de  compagnons  nombreux  et  assez  de  crédit  pour  obtenir 
l'assentiment  et  les  générosités  du  chapitre  de  la  Cathédrale  d'une  grande 
ville  comme  Limoges.  Le  résultat  serait  déjà  merveilleux  pour  un  jeune 
homme  de  vingt-un  ans,  qu*il  avait  d'après  l'opinion  commune. 
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S'étant  attaché  à  lui,  il  voulut  le  suivre  lorsque  ce  maître  dut 
retourner  dans  son  pays.  Peu  après,  entraîné  par  l'exemple 
des  nombreux  solitaires,  dont  il  y  avait  alors  une  efflorescence 
en  Limousin  (i),  Gaucher  avec  son  compagnon  inséparable 
Faucher,  se  retira  d'abord  dans  les  environs,  à  Chavagnac  (2). 
Il  y  vécut  trois  années  dans  la  solitude.  Cependant  quelque^ 
compagnons  le  sollicitaient  de  les  recevoir  comme  ses  disciples. 

N'ayant  pu  obtenir  la  concession  définitive  de  cette  terre,  il 
s'en  éloigna  quelque  peu,  et  se  fixa  non  loin,  mais  plus  au  fond 
du  bois,  en  un  lieu  nommé  «  Silvaticus  ».  C'était  un  bien  apparte- 
nant au  Chapitre  de  la  cathédrale  de  Saint-Etienne*  Encouragé 
et  soutenu  par  son  maître  Humbert,  membre  de  ce  chapitre,  il 
en  sollicita  et  obtint  la  concession  (3). 

La  renommée  de  Gaucher  se  répandait  de  plus  en  plus,  sa 
retraite  était  envahie,  et  de  nombreux  compagnons  arrivaient 
pour  vivre  sous  sa  direction.  11  les  accepta  dès  lors,  et  jeta  les 
fondations  du  prieuré  d'Aureil.  C'était  en  l'année  1071  (4). 

Bientôt  des  femmes,  entraînées  parleur  piété  ou  fatiguées  du 
siècle,  se  présentèrent  également,  voulant  aussi  embrasser  la  règle 
religieuse  et  vivre  dans  la  solitude.  Pour  satisfaire  ce  mouve- 
ment et  suivant  en  cela  l'exemple  d'autres  fondateurs,  Gaucher 
édifia  à  leur  usage,  non  loin  du  monastère  d'Aureil,  une  seconde 
maison  qui  leur  fut  destinée.  Le'Bost-las-Mongeas  (5)  était  situé 
non  loin  du  monastère  d'Aureil  et  cette  proximité  permettait  au 
fondateur  de  diriger  aisément  les  deux  parties  de  sa  famille 
spirituelle. 

Depuis  lors  et  pendant  près  de  soixante-dix  années,  la  vie  de  saint 
Gaucher  s'écoula  pleine  de  travaux  nombreux  et  de  soins 
modestes  donnés  à  ceux  dont  il  avait  accepté  la  direction.  On  ne 
le  trouve  guère  en  vue  dans  les  événements  de  la  vie  publique. 
Il  avait  reçu  des  chanoines  de  Saint-Etienne,  pour  lui  et  les 
prieurs  qui  devaient  lui  succéder,  le  privilège  d'être  de  droit 
membre  du  chapitre  de  lacathédrale(6).  A  ce  titre,  sans  doute,  oo 

(i)  Voyez  Limousin  historique^  p. 

(S)  Hameau  actuellemeni  de  la  commuDe  d*Aureil. 

(3)  Voir  la  charte  de  concession.  Annexes  i,  p. 

(4)  Sumpsit  ex  anno  milleno  septuageno 
Primo  principium  oellula  nostra  auum, 

(Vers  du  frontispice  du  Gartulaire). 

(5)  Le  Bost-IaS'Mongcas.  Voir  le  Gartulaire,  charte  n*. 

(6)  Faveur  qui  avait  ôté  également  accordée  peu  avant  à  Robert,  lorsque 
sur  des  terres  do  Saint-Etienne  il  avait  jeté  les  fondements  du  prieuré, 
plus  tard  Tabbaye  de  Bénévcnt. 
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le  trouve  diverses  fois  au  nombre  de  ceux  qui  formaient  la  suite 
de  Tévêque  de  Limoges  lorsqu'il  visitait  les  diverses  églises  de 
son  diocèse.  Il  en  profitait  lui-môme  pour  le  gouvernement 
de  sa  communauté  et  des  divers  prieurés  qu'il  avait  fondés,  en 
union  avec  le  prieuré  d'Aureil  et  sous  la  même  règle. 

Jusqu'à  plus  de  quatre-vingt-dix  ans  il  mena  cette  vie  active 
pour  l'accomplissement  de  ses  devoirs  de  fondateur.  Dans  une  des 
courses  de  son  ministère,  revenant  de  Limoges,  il  fut  jeté  à  bas 
du  cheval  qui  le  portait  et  se  blessa  mortellement.  Transporté  au 
monastère  dont  il  u'était  guère  éloigné,  épuisé  par  Tâge  et  les 
fatigues  de  toutes  sortes,  il  ne  tarda  pas  à  rendre  le  dernier  soupir, 
le  9  avril  1140.  Il  fût  canonisé  en  1194  (1). 


II.  —  ...-1140.  —  GERALDUS  DE  MURS.  —  Gérald  de 
Murs  (2),  ou  en  langue  vulgaire  Giraus  da  Murs  (3),  succéda  à 
Saint-Gaucher  et  fut  le  deuxième  prieur  (4).  Son  élévation  à  cette 
dignité  rencontra  d*abord  des  contradicteurs  et  un  religieux 
d'une  grande  vertu  et  de  puissante  maison,  Guy  de  Jauniac,  lui 
fut  opposé  ;  mais  celui-ci  se  retira  et  Gérald  fut  canoniquement 
institué  (5).  Sa  famille,  d'ailleurs,  était  considérable  aussi,  et  il 
avait  sur  son  compétiteur  le  privilège  de  l'âge.  Fils  de  Roger  des 
Murs  et  de  sa  femme  Pétronille,  il  avait  été  marié  et  avait  eu 


(1)  Sous  le  pontificat  de  Gélestin  III,  Sebraod-Chabol,  alors  évêque  de 
Limoges,  plaça  ses  ossements  dans  une  châsse  qu*il  présenla  ^  la  vénéra- 
tion des  fidèles.  —  Bollandistes,  loc.  cit.,  col.  853. 

(2)  Cartulaire  lxxxvi-cclxxix.  —  Il  est  appelé  en  latin  indifi'ércmnient 
Geraldus  de  Mûris  {CarL  lxxxvh-cccxvi)  et  Geraldus  de  Murs  {Cart,  xviu- 
Lxxxvi-CGLxixv).  De  même  son  père  est  dil  Rotgerius  de  Mûris  {Cart, 
ccGxvi)  et  Rotgerius  de  Murs  {Cart,  cclxxxv).  Nous  ne  trouvons  sa  mère, 
mentionnée  qu'une  fois  Pelronilla  de  Mûris  [Cart.  cglxxih). 

La  liste  de  M.  Roy-Pierrefitte  ne  fait  pas  mention  de  Gérald ,  mais,  à  sa 
place,  d'un  prieur  qui  se  serait  nommé  Germain  et  depuis  aurait  fondé 
l'abbaye  de  Forets  en  Auvergne  {Notice  sur  Aureil,  p.  7).  De  son  côté,  le 
P.  Bonaventure  de  Saint-Amable  {Vie  de  saint  Martial,  t.  111,  p.  421), 
indique  comme  second  prieur  d'Aureil  ^  Germond,  le  compagnon  insépa- 
rable de  Saint-Gaucher  qui  véquit  jusquà  Tan  4150  ».  Nadaud,  dans  son 
PouiUé,  adopte  cette  version.  Mais  ce  sont  d'évidentes  erreurs. 

(3)  Doc,  Lim,^  t.  I,  charte  xxi,  p.  U9. 

(4)  Geraldus,  secundus  prier,  Cart.  ccxi. 

(5)  c  Mortuo  S°  Gaucherie  electum  fuisse  Geraldum,  contendisse  Guido- 
nem  de  Junhac,  viram  elati  animi  de  domo  d'Ëjaux,  cessîsse  tamen  suo 
jure,  Geraldumque canonice  electum  ».  D.  651,  ^  17. 
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plusieurs  enfants  (1).  Protecteur  de  la  nouvelle  fondaliou  d*Au- 
reil,  il  l'avait  enrichie  de  grandes  libéralités  (2).  Lorsqu'il  s'y  fit 
lui-même  religieux,  au  moment  où  deux  de  ses  enfants  prirent 
la  croix  en  1099  ou  en  1100  (3),  il  renouvela  ses  libéralités,  et 
donna  entre  autres  la  maison  où  il  avait  jusqu'alors  résidé  dans 
la  ville  de  Saint- Léonard  (4). 

Plusieurs  fois,  alors  qu'il  était  simple  chanoine,  Gérald  parait 
comme  témoin  de  donations  faites  à  Saint-Gaucher  (5).  Il  occupa 
ensuite  les  principales  charges  du  prieuré  et  fut  successivemeat 
«  prior  claustri  »  (6),  puis  «  subprior  »  (7).  Dans  les  dernières 
années  du  fondateur,  il  remplissait  ces  fonctions  qui  le  dési- 
gnaient comme  son  successeur.  Déjà  fort  âgé  en  1140  lorsqu'il 
fut  élu  (8),  il  ne  resta  en  charge  que  peu  d'années.  Les  documents 
du  Cartulaire  ne  permettent  pas  d'en  fixer  exactement  le  nombre, 
non  plus  que  la  date  de  sa  mort,  mais  nous  savons  cependant 
qu'en  1147  il  était  déjà  remplacé. 


IIL  —  1 147-....  -  GUIDODE  JONIACO.  —  Guide  Jauniac (9), 
un  moment  en  compétition  avec  Gérald  de  Murs  mais  qui  s'était 
effacé  devant  lui,  devint  son  successeur.  Il  gouvernait  le  prieuré 
d'Aureil  lorsqu'on  Tannée  J147,  Louis  Vil  partit  pour  la  Terre 


(1)  Cart.  GGLxxiv,  cclxxv.  —  De  ces  quatre  enfants,  Guillaume  et  Gausbert 
prirent  la  croix  ;  Pierre  Gérald  suivit  Texemple  de  son  père  et  entra  à 
Âurcil  ;  sa  fille  Pélronille  se  fit  religieuse  au  môme  endroit  [iJbld,), 

(2)  Cari,  XXXI. 

(3)  Cart*  ccLxxiv. 

(4)  Celle  donation  ouvre  la  liste  des  générosilés  de  Gérald.  (Cart, 

OCLXXIV.) 

(5)  XVIll  -  CXLV  20-  CCLXXIX  -  GCLXXXVI. 

(6)  ccxcni. 

(7)  En  1137,  Cart.  xlviu. 

(8)  Pour  avoir  eu  en  Tannée  4099  ou  H 00  des  enfants  dont  deux  en  âge 
de  se  croiser,  et  si  les  donations  faites  par  Gérald  de  Murs  et  par  sa  femme 
vers  1073  [Cart,  cclxxv)  Tont  éié  suivanl  toutes  apparences  à  Foccasion  de 
leur  mariage,  Gérald  devait  avoir  environ  quarante  ans  lorsqu'il  se  fit 
chanoine  et  par  conséquent  quatre-vingts  lorsqu'il  fut  nommé  prieur. 

(9)  CarU  Lxxxvii-Lxv-ccGxv.  —  Ce  prieur  n'est  pas  mentionné  par  Roy- 
Pierrefîltc  {AureU,  p.  7).  11  figure,  il  est  vrai,  sous  le  nom  de  Guy  de 
Jougnac  dans  la  liste  du  mss,  0.  651,  f<>  17  v«,  et  celle  dressée  par  M.  Le- 
roux (Inoent.  des  Arch.  dép,^  Introd.,  p.  xlviu).  Mais  ces  listes  lui  assi- 
gnent une  date  postérieure;  il  aurait  vécu  de  1184  à  1 195  environ  [ibid.). 
11  y  eut  en  effet  vers  cette  époque  un  autre  prieur  portant  le  même  nom  de 
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Saiute  à  la  tête  des  croisés,  au  uombre  desquels  se  trouvaieat  ses 
deux  frères  Bernard  de  Jauniaco  et  Gérald  (l). 

Et  s'il  reste  quelque  doute  sur  Tordre  de  ces  prieurs  entre  eux, 
notre  Cartulaire  nous  apprend  que  des  difficultés  soulevées  du 
temps  de  Gérald  de  Murs  et  ayant  persisté  alors  que  Guy  de 
Jauniac  était  en  charge,  furent  ultérieurement  applanies  par  le 
prieur  Guillaume  (2). 

Guy  de  Jauniac  avait  été  Tun  des  premiers  compagnons  de 
saint  Gaucher  et  possédait  une  autorité  personnelle  qu'il  tirait  à  la 
fois  de  son  mérite  et  de  sa  naissance,  puisque  nous  le  voyous  dès 
1095  choisi  par  le  saint  entre  ses  compagnons,  pour  assister  avec 
lui  à  un  accord  intervenu  entre  les  chanoines  de  Saint-Etienne 
de  Limoges  et  les  religieux  de  Déols,  près  de  Châteauroux  (3),  et 
plus  tard,  on  le  sait,  en  compétition  pour  succéder  au  fonda- 
teur (4). 

La  date  de  sa  mort  est  inconnue. 


Guy*  Mais  nulle  part  on  ne  rencontre  ce  dernier  comme  ayant  apparlenu  à 
la  famille  de  Jaunac. 

L*existencc  d'un  autre  religieux  d'Aureil  qui  perlait  ce  même  nom,  Guy 
de  Jaunac,  témoin  d'une  donation  faite  à  Âureil  du  temps  de  Guillaume 
dont  il  va  être  question,  et  alors  qu'on  ignorait  Texistence  d'un  Guy  de 
Jauniac,  prieur  en  i  147,  a  pu  amener  une  confusion  et,  par  suite  de  l'ana- 
logie du  nom,  faire  croire  qu'il  s'agissait  du  religieux  que  nous  verrons 
plus  tard  succéder  à  Guillaume. 

Mais  les  textes  ne  laissent  pas  de  doute  sur  l'époque  où  vivait  notre 
prieur.  Guy  de  Jauniac  et  Guy  de  Jaunac,  bien  que  devant  appartenir  à  la 
même  famille,  sont  des  personnages  distincts.  Ce  dernier,  (ou  peut-être 
môme  tous  deux),  paraissent  plusieurs  fois  comme  témoins  et  leurs  noms 
sont  diversement  orthographiés  :  Guide  de  Jaunac  [Cart.  xxviii,  cccxxxiv  i^), 
de  Jaonac  (Oart.  xiii,  cccxxxiv  2^),  de  Jaonaco  {Doo,  hist.  du  Limousin^ 
t.  I,  ch.  XVII,  p.  136),  de  Jâunhac  (Cart.  cix),  Wido  de  Jaunac  (Cart, 
xLviii).  L'un  vivait  certainement  du  temps  de  Saint-Gaucher  (Cart,  xLvni 
et  ccGXxxiv  2o).  Le  premier  de  ces  actes  est  de  1137,  les  autres  sont  plus 
récents.  Vers  1150,  se  place  la  donation  de  l'église  de  La  Geneytoase  (Doc, 
hist.,  t.  I,  p.  4  35)  et,  suivant  notre  Cartulaire^  il  est  d'autres  actes  aux 
environs  de  1175  passés  sous  le  deuxième  successeur  de  Guy  de  Jauniac 
(Cart,  cix).  Mais  ces  divers  moines  ne  peuvent  pas  évidemment  se  con- 
fondre avec  lui. 

(1)  Cart,  cxv. 

(t)  Cart,  Lxxxvn,  ccnxv. 

(3)  Bibl.  nat.,  coll.  Moreau,  t.  284,  p.  105. 

(4)D.  651,f'»  17. 
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IV.  —  ....-H56....  -  WILLELMUS  DE  PLACENTIA  (1).  — 
Guillaume  de  Placensa  était  prieur  en  1156,  date  à  laquelle  il 
fit  une  transaction  avec  Audebert,  prêtre,  au  sujet  de  Tôglise  de 
Bersac  (3).  C'est  la  seule  date  positive  que  nous  donnent  les  docu- 
ments. Tout  semble  montrer  qu'il  est  mort  vers  1158,  comme 
plusieurs  le  disent  (3).  Peut-être  même  un  peu  avant  cette  époque. 
Il  a  été  remplacé  par  un  prieur  également  du  nom  de  Guillaume  (4). 

On  connaissait  sommairement  l'inscription  gravée  sur  sou  tom- 
beau (5).  Depuis  elle  a  été  reproduite  exactement  et  gravée  (6) 
avec  soin. 


V.  -  1 158-1 185-. . .  -^  WILLELMUS  LAVBUS.  —  Guillaume 
Laveus  succéda  à  Guillaume  de  Placensa  :  son  existence  est 
nettement  établie  par  les  textes  :  Willelmus  Laveus,  prior  (7). 
Guillaume,  prieur,  reçoit  comme  chanoine  son  neveu  G.  fils 
«  Pétri  Lavel  »  (8),  et  Pierre  Laveus  confirme  une  donation  faite 
par  sa  mère  «  in  manu  domini  Willelmi,  prioris,  fratris  sui  »  (9). 

(i)  Cart.  GLviii.  —  Willelmus  de  Piazensa  (Leroux,  Inoent,  des  Arch, 
dép.,  Inlrod.,  p.  zlviu).  Will.  de  Placenlla  (Cart.  gcglxi).  Apiaccn  (Texibr, 
Mon,  d^épigraphie^  p.  441,  et  Roy-Pieeebfitte,  loc.  cit.), 

(2)  Doc.  hi8t,  Lim.,  t.  1,  p.  136. 

(3)  ROY-PiE&EEFiTTE,  AureU^  p.  7.  —  Leroux,  Doc.  hist,  Ltm.,  charte  xvi, 
note  8.  —  Que  Guillaume  Laveus  ail  eu  en  main  l'administration  d*Aureil 
dès  1188,  c'est  ce  qui  semble  résulter  de  la  charte  insérée  BuCartulaire  n<^GCi. 

(4)  Deux  prieurs  du  même  nom  se  succédant  à  une  époque  où  il  n'était 
pas  d'usage  d'adjoindre  un  nom  de  famille,  devaient  amener  sans  doute 
bien  des  confusions,  et  ce  n'est  qu'à  laide  des  textes  du  Cartulaire  qu'on 
peut  établir  certainement  les  faits.  Toutefois,  la  plupart  des  chartes  trans- 
crites sont  trop  succinies  pour  qu'on  puisse  préciser  sous  lequel  des  deux 
Guillaume  elles  ont  été  dressées.  A  l'aide  des  témoins  et  des  synchronlsmes, 
nous  avons  cherché  à  établir  l'époque  de  quelques-unes  d'enlr'  elles  ;  mais 
encore  a-t-il  été  presque  impossible  de  rien  établir  avec  entière  certitude. 

(5)  D.  661,  f"»  17. 

(6)  Abbé  Texiee,  Manuel  d'épigraphiey  p.  141  et  planche.  Cette  épilaphe 
qui  est  ainsi  conçue  :  [Aplacen  Prior  111  Kalendas  junii  bonus  obiit,  donne 
lieu  à  une  difficulté.  Comment  Guillaume  a-t-il  pu  être  inhumé  sous  la 
qualification  de  a  troisième  prieur  »,  alors,  qu'en  faii,  il  a  été  le  qua- 
trième. C'est,  peut-on  croire,  parce  qu'en  réalité  il  n'a  été  que  le  troisième 
prieur  élu  par  les  chanoines  d'Aureil,  saint  Gaucher,  le  fondateur,  n'étant 
point,  &  ce  titre,  compris  parmi  eux. 

(7)  Cart.  cccxcvni  ei  Doc,  hist.  Llm,^  charte  xxii,  p.  Ul. 

(8)  Cart,  cccxix. 

(9)  CiArt,  CGGXXi. 
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Cette  famille  des  Laveus  avait  quelque  notoriété  et  comptait 
plusieurs  bienfaiteurs  du  prieuré  (1).  L*influence  de  Guillaume 
se  fit  sentir  à  l'égard  de  ses  parents.  Ses  soins  et  ses  prières 
applanirent  plus  d'une  difQcullés  parfois  soulevées  injuste- 
ment (2). 

L'existence  de  ce  prieur  en  11 85  est  certaine,  tant  par  une  indi- 
cation du  Cartulaire  de  Bénévent  (3),  que  par  une  charte  de 
Sebrand,évêque de  Limoges  (4);  et  ce  dernier  texte,  s'il  était  besoin, 
ne  laisserait  subsister  aucun  doute  sur  les  deux  Guillaume  qui  se 
sont  succédés  (5). 

VI.  —  1189-1194.  —  GUIDO.  —  Guy  (6)  n'apparaît  dans  noire 
Cartulaire  qu'à  la  date  de  1189  (7).  C'est  dans  un  accord  conclu 
en  présence  d'Henri,  archevêque  de  Bourges  (8)  et  intervenu  au 
sujet  de  l'église  de  Johet  (9)  entre  les  chanoines  de  Neuvic  (10) 
et  ceux  d'Aureil. 

Quelques  années  plus  tard,  le  même  Guy  est  présent  à  une 
donation  faite  par  l'évêque  de  Limoges,  Sebrand  au  prieuré  de 
l'Artige  (1  Ijen  1 193.  On  peut  rapporter  à  la  même  époque  la  dona- 
tion du  Puy-Manleau  (12),  faite  par  le  seigneur  de  Malval,  au 
prieuré  de  Chambon  Sainte-Croix  (13)  dépendant  d'Aureil. 


(4)  Pa8êim. 
(«)  Cart.  cix. 

(3)  Bibl.,  uat.,  mss.  lat.  17116,  P»  4S9. 

(4)  Monté  sur  le  siège  de  Limoges  en  1479. 

(5)  ...Gui  Willelmus  quondam  Prior  Aurellonsis  modictatem  eclesise 
de  Berciaco  sub  cerla  et  annua  pensione  ad  scrvieudum  commiserai  et  inier 

nos  etWilIelmum  Laveu  priorem  et  successorem  prefati  prions Leroux, 

Docum.hUt,  Um,y  t.  1,  p.  141.  ^  Gonf.  D.  850,  et  659,  p.  459. 

(6)  Dans  aucun  des  actes  qui  nous  sont  connus,  ce  Guy  n'est  appelé  Guy 
de  Jougnac,  ainsi  qu'il  est  porté  dans  diverses  listes.  Toutefois,  du  temps 
de  Guillaume,  un  Guy  de  Jaunhac  était  chanoine  d'Aureil  (CarU  n^  xxviu). 
Serait-ce  lui  qui  aurait  succédé  à  ce  prieur  ?  En  tout  cas,  il  n'a  pu  être 
nommé  en  4184,  comme  le  prétend  le  recueil  D.  651,  f»  48,  puisque 
Guillaume  Laveus  vivait  encore. 

(7)  Cart.  cccLxxxui. 

(8)  Archevêque  de  Bourges  de  1184  à  1200. 

(9)  Saint-Denis  de  Jouhel,  commune  de  l'arrondissement  de  la  Châtre, 
(Indre). 

(10)  Neuvy  Salnt-Sepulchre,  arr.  de  La  Chaire  (Indre). 

(11)  Doc,  hist.  Lim,,  I,  charte  xxiv,  p.  143. 

(12)  Commune  de  Celle -Dunoise,  arr.  de  Guéret  (Creuse). 
(43)  Commune  de  Bonnat,  arr.  de  Guéret  (Creuse). 
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Guy  assista  en  1 194  à  un  chapitre  de  Tabbaye  d'Âubepierre  (4), 
et  il  y  confirma  une  transaction  intervenue  précédemment  entre 
TAbbé  et  son  prédécesseur  Guillaume  (2).  Ce  fut  vraisemblable- 
ment pendant  le  même  séjour  à  Aubepierre  qu'avec  Tabbé  de  ce 
monastère  et  eu  présence  du  prieur  de  Ghambon,  il  reçut  une 
donation  faite  par  Gérald  de  Ladepeire  à  l'occasion  de  rentrée  en 
religion  de  son  fils  Guy  (3). 

Ces  actes  ont  été  les  derniers  de  sa  vie,  car  son  successeur  était 
déjà  en  exercice  dans  les  derniers  mois  de  cette  même  année 
1 194  (4). 


VII.  —  1194-1196.  -  GUIDO  FULCAUDI.  -  Guy  Foucaud 

avait  commencé  par  être  un  religieux  du  prieuré  de  Béuévent  (5). 
Déjà,  en  1160,  il  remplissait  dans  ce  monastère  les  fonctions  de 
prévôt  du  temps  du  prieur  Etienne  (6)  et  il  les  conserva  sous  son 
successeur  immédiat  Siméon  (7).  En  1184,  il  les  remplissait  tou- 
jours lorsqu'il  assistait  Adhémar,  son  prieur,  dans  l'œuvre  de 
pacification  qui  aboutit  entre  Aubepierre  et  Aureil  du  temps  du 
prieur  Guillaume  (8).  Peu  après  il  fut  lui-même  élu  prieur  de 
Saint-Barthélémy  et  nous  le  trouvons  plusieurs  fois  mentionné 
eu  cette  qualité  (9).  C'est  là  que  le  choix  des  chanoines  d'Aureil 
alla  le  chercher  dans  le  courant  de  l'année  1194.  On  le  trouve 


(f)  Commune  de  Méasnes,  arr.  de  Guércl  (Creuse). 
(i)  Doc.  hist.  Lim.,  charte  xxi,  p.  139. 

(3)  Cart,  GCCLxxxiv. 

(4)  Guy  n'a  donc  pas  atteint  l'année  4 195,  comme  le  laisseraient  suppo- 
ser les  li^^tes  dressées.  D.  651,  f*  17,  eilnoent.  des  Arrh.,  Introd.,  p.  xlvui. 
L*étude  des  différentes  pièces  du  CartulcUre  où  figure  Guy,  prieur,  bien 
qu'aucun  fait  spécial  ne  puisse  les  faire  dater  exactement,  paraissent 
appartenir  à  ce  prieur  plutôt  qu'à  Guy  Foucault,  son  successeur.  C'est  da 
moins  ce  qui  paraît  ressortir  de  l'examen  des  témoins  de  ces  différents 
actes.  Cf.  n^  cccxxvni-cccxxxi  à  cccxxxni-cccxxxvn-cccxxxix-cucxLix- 
cccxcni-ccGxcY-ccccni  et  quelques  autres.  Aucun  ne  se  rapporte,  sans 
conteste,  à  son  successeur. 

(5)  Saint-Barthélémy  de  Bénévent,  prieuré  de  Tordre  de  Saint-Augustin 
plus  tard  érigé  eu  abbaye  en  1459,  situé  à  Bénévent-l'abbaye  actuellement 
chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Bourganeuf,  Creuse. 

(6)  Bibl.  nat.,  fonds  lat.,  mss.  17116,  p.  109. 

(7)  Ibid.,  p.  77  et  87. 

(8)  Doc.  hiat.  Lim.,  1,  charte  xxi,  p.  139. 

(9)  Bibl.  nat.,  fonds  lat.,  mss.  17 U6,  p.  76,  77,  81,  84,  85,  86,  etc. 
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dans  les  premiers  mois  prieur  de  Bénéveat  (t),  daas  les  derniers 
prieur  de  Saint-Jean  d'Âut*eil  (2).  Il  l'était  encore  à  la  fin  de 
1196  (3);  mais  on  ne  connaît  aucun  acte  où  il  soit  mentionné 
après  cette  époque.  11  aurait  vécu  jusque  vers  Tannée  1201  (4). 

VIII.—  ...1201...  —  BERNARDUS  DE  PONROI.  —  Ber- 
nard de  Ponroi  (5)  lui  succéda.  Il  avait  été  reçu  chanoine  du 
temps  du  prieur  Guillaume.  Â  celte  occasion,  ses  frères  avaient 
fait  au  monastère  une  donation  de  quelqu'importance  (6).  Bernard 
figure  encore  comme  témoin,  à  deux  reprises  (7),  avant  d'appa- 
raître comme  prieur  de  Saint-Jean.  Le  seul  acte  daté,  où  ou  le 
voit  en  cette  qualité,  est  de  l'année  1201,  et  n'appartient  pas  au 


(1)  Bibl.  nat.,  fonds  lat.,  mss.  17118,  p. 

(2)  Doc.  hist,  Lim.f  I,  charte  xxv,  p.  144. 

(3)  XV.  Kal.  decembriSy  ibid,j  charte,  xxviii,  p.  147. 

(4)  D.  661,  (•  17  v». 

(?()  La  lisie  reclifiée  par  .M.  Leroux  dans  Vlnoentaire  des  Archioês 
(Introd.,  p.  xLviii)  ne  mentionne  pas  Bernard  de  Ponroi,  mais  porte  sous 
la  date  1205,  Bernard  de  Quinsac,  qui  a  été  généralement  admis  au 
nombre  des  Prieurs.  Ce  nom  et  cette  date  figurent  également  dans  le 
manuscrit  D.  651,  î^  il  \^,  C'est  une  confusion  évidente  avec  un  per- 
sonnage dont  on  retrouve  la  mention  dans  un  grand  nombre  de  pièces. 
Mais,  si  Bernard  de  Quinsac  a  fort  souvent  servi  de  témoin,  si  même  il  a 
représenté  fréquemment  le  monastère,  cela  a  toujours  été  avec  le  titre  de 
chanoine,  de  chapelain  ou  de  sacristain.  —  Son  père,  Constantin  de 
QuinNac,  habitait  les  terres  de  Saint-Jean,  et  cependant  Guy  Ferriers, 
chevalier,  le  revendiquait  lui  et  sa  famille  comme  sa  propriété.  Le  cou- 
vent protestait  à  bon  droit  et  cette  querelle  se  termina  en  faveur  du  prieur 
Guy  vers  1 190,  par  la  renonciation  de  Guy  Ferrier  et  des  siens  en  présence 
de  ce  Bernard  de  Quinsac,  fils  de  Constantin,  et  de  divers  chanoines  et 
chevaliers  {Cart.  cccciii).  Bernard,  dans  cet  acte,  n'est  point  indiqué 
comme  religieux,  mais  il  Tétait  déjà  depuis  le  temps  du  prieur  Guillaume 
{Cart.  ccGxxx)  et  on  le  voit  chanoine  et  sacristain  peu  après  en  (106  {Doc. 
hiat.  Lim.f  charte  xxviu,  p.  147).  Il  figure  ensuite  dans  nombre  de  titres. 
Pendant  que  Bernard  de  Ponroi  était  prieur  [Cart.  gcclvi-ccclxxxix- 
cccxciv),  après  sa  mort  et  sous  ses  successeurs.  En  1318,  il  est  témoin, 
qualifié  toujours  «  sacrista  »  dans  une  charte  de  Roger,  prienj^  d'Aureil 
(Doc.  Lim.,  1,  charte  xliii,  p.  IHO).  On  doit  donc  Téliminer  absolument  du 
nombre  des  prieurs  d*Aureil. 

Lemss.D.  651,  f^  17  v*',  ajoute  :  «  Ëjustumuloinfrachorumecclesiœ  posito 
inscribitur  :  Bernardus  prior  vi^s  ».  Cela  s'appliquerait  également  bien  à 
Bernard  de  Ponroi.  Mais  a-t-on  bien  lu?  Y  avait-il  Prior  vi»»  ou  vu»»? 
Voir  (Tailleurs  pour  la  supputation  la  remarque  sur  Guillaume,  p.  380,  note  6. 

(6)  Cart.  XI. 

(7)  Cdrt.  no"  cccxxxvii-cccxl. 
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Cartulaire,  Il  s'agit  d'une  transaction  entre  les  chanoines  d'An- 
reil  et  les  templiers  de  Mortesaigne  (1).  Les  autres  pièces  qui  le 
mentionnent  ne  portent  point  de  date  (2)  et  il  ne  paraît  guère 
possible  de  leur  en  assigner  une  bien  précise.   ' 

IX.  —  ...1207.  —  WILLELMUS  DE  PONROI.  —  Guillaume 
cédait  en  1207  aux  hospitaliers  de  Bourganeuf,  moyennant  une 
rente,  la  terre  de  Vile  te  (3);  et,  parles  chroniques  de  Saint- 
Martial  qui  nous  donnent  la  date  de  sa  mort  dans  cette  même 
année,  nous  savons  qu'il  appartenait  à  cette  même  famille  des 
Ponroi  (4)  et  était  sans  doute  son  frère  (5). 

X.  —  1210-1218.  —  ROTGERIUS.  —  Son  nom  ne  nous  est 
révélé  d'abord  par  un  acte  de  Jean  (6),  évoque  de  Limoges,  en 
date  de  1210  (7).  En  1215,  ce  prieur  lança  une  sentence  d'excom- 
munication contre  les  religieux  qui  acceptaient,  sans  la  permis- 
sion du  prieur,  des  legs  supérieurs  à  20  livres  (8).  C*est  donc  au 
prieur  Roger  qu'il  faut  rapporter  la  plupart  des  pièces  que  nous 
connaissons  avec  le  R.  Prieur  (9),  puisqu'en  1218  ce  prieur  vivait 
encore  et  passait  un  contrat  avec  les  hospitaliers  de  Bourganeuf  (10). 

(4)  Doc.  hiêt.  Lim.,  1,  charte  xxxviii,  p.  158. 

(î)  Cart,  n"  ccxvn-ccxvin-cccLvi-cccLXxxvni-cccLxxxix  et  cccxciv. 

(3)  D.  679,  original  sur  parchemin,  du  jour  de  la  fête  de  saint  Vincent, 
martyr  (SS  janv.) 

(4)  Anno  Gralie  h.  ce.  vij  obiil G.  de  Ponroi,  prier  d*AareI.  Chro- 
nique de  Bernard  hier.  Bibl.  nat.  3S49,  f^  903.  —  Roy-Pierrefîtte,  se  fou- 
dant  en  cela  sur  les  indications  du  PouiUé  de  Nadaud,  avait  à  cette  date 
mentionné  ce  prieur  (p.  7). 

(5)  Cart,  XI. 

(6)  Jean  occupa  le  siège  de  Limoges  de  1200  à  1226. 

(7)  Doc,  Met.  Lim,y  I,  charte  xl,  p.  158.  —  Rapprocher  D.  65S,  p.  514. 

(8)  D.  651,  f^  36  r<».  —  Cet  acte  est  indiqué  dans  ce  recueil  comme  de 
Tannée  1205,  c*est  évidemment  une  erreur.  En  se  rapportant  à  Toriginal 
(D.  658),  on  trouve  une  charte  à  récriture  fort  effacée,  mais,  après  un 
examen  attentif,  on  peut  rétablir  la  date  de  4  SI 5. 

(9)  Cart,  cccxGvn.  —  Doc,  hist,  Lim.,  I,  charte  xxxv,  p.  153,  1219, 
D.  777.  -^  D.  658,  4*  Actes  de  1212.  —  D.  651,  f»  36  i*.  Acte  de  1213,  et 
fo36v^  Acte  de  1216. 

(10)  D.  679.  Orig.  parch.  —  Cette  pièce  est  encore  scellée  en  cire  verte. 
Ce  sceau,  brisé  en  haut  et  sur  le  côté  gauche,  laisse  cependant  parfaite- 
ment reconnaître  le  corps  d'un  personnage  ecclésiastique  tenant  dans  sa 
main  droite  un  livre  contre  sa  poitrine  et  s*appuyant  de  la  gauche  sur  un 
bâton,  dont  la  brisure  du  sceau  empêche  de  reconnaître  exactement  la 
nature.  L'exergue  du  côté  droit  est  seule  lisible  et  on  y  lit  très  distincte- 
ment :  ROTGERIUS. 
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XI,  —  12 18-...  —  RAYN ALDUS.  —  Raynald  se  placerait 
après  Roger  et  avant  Pierre.  Il  n'est  nommé  dans  le  Cartulaire 
qu'une  seule  fois,  au  sujet  d'une  donation  faite  au  prieuré  de 
Sainte-Croix  de  Chambon  (1).  Elle  paraît  devoir  se  placer. à  la 
fin  de  1218  (2).  La  charge  de  Raynald  fut  de  courte  durée, 
puisque  deux  ans  après  il  était  remplacé. 


XIL  —  1220-1236.  —  PETRUS  DE  SANCTO  MARTINO.  — 

Pierre  de  Saint-Martin  était  de  noble  famille  et  avait  trois  frères. 
L'un  d'eux,  Hélie,  se  fit  en  même  temps  que  lui  religieux  d'An- 
reil  du  temps  de  Guillaume.  Un  de  ceux  qui  restaient  dans  le 
siècle,  Gérald  de  Saint-Martin,  chevalier  d'Aixe  (3),  fit  alors  des 
donations  considérables  que  Guy,  le  dernier  d'entre  eux,  ratifia 
expressément. 

Les  listes  que  nous  avons,  indiquent  Pierre  comme  ayant  dirigé 
Aureil  dès  1220  (5).  Cette  date  est  formellement  confirmée  par  les 
chroniques  de  Saint-Martial  (6).  Il  conclut  au  sujet  d'une  rente 
sur  l'église  de  Bersac,  un  accord  avec  G.,  prieur  de  Grandmont 
le  28  août  1221  (7j.  C'est  le  premier  acte  où  il  figure  en  qualité  de 
prieur.  Quelques  années  après,  le  12  janvier  1227  (n.  st.),  il 
accorde  au  prieur  des  Ândelys,  qui  était  sous  sa  dépendance, 
une  dispense  pour  se  rendre  à  Jérusalem  (8). 

Les  différentes  pièces  où  l'on  trouve  la  mention  de  Pierre 
de  Saint-Martin  (9),  sont  des  actes  de  simple  administration. 
Il  gouverna  Aureil  jusqu'à   1236,   époque   à    laquelle   il   fut 


[{)  Cart.  cccxiii  4».  —  Cf.  D.  651,  f«  17  v». 

(«)  Doc.  hist,  Lim.,  I,  charte  xlui,  p.  «60,  et,  D.  63«,  p.  204.  —  Roger 
vivait  encore  en  iSI8  et  la  même  année  on  trouve  le  prieuré  de  Chambon 
déjà  occupé  par  Willelm  de  Morou,  D.  050. 

(3)  Chef-lieu  de  canton,  arr.  de  Limoges. 

(4)  Cort.  cccxxvi. 

(5)  D.  654,  fo  M  v».  —  Inventaire^  série  D,  Inlrod.,  p.  xlvui.  —  Doc, 
hist.  Lim.y  1,  p.  162,  note  2.  —  Roy-Pierrefitte  parle  seulement  de  1225 
{Aureil^  p.  7). 

(6)  «  P.  de  S.  Marti  fit  prier  d*Aurel  v.  Chron.  de  Bern.Itier.  Edit.  Duplès- 
Agier,  p.  106. 

(7)  D.  585. 

(8)  Doc.  hiêt.  Lim.y  1,  charte  xly,  p.  162. 

(9)  A.  4228.  Doc.  hiêt.  Litn.,  I,  p.  463.  —  A.  1234.  D.  654,  p.  305  et 
445.  —  A.  4234,  ibid.  p.  203  et  204.  —  A.  4235,  acquisition  du  droit  pres- 
bytéral  de  Téglise  d*Eyjeaux.  D.  654,  p.  204.  —  Cnf.  Cart.  615  et  638. 
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uommé  prieur  de  Bénévent  (t),  gull  dirigea  pendant  plusieurs 
années  (2). 

Pierre  est  le  dernier  prieur  qui  soit  mentionné  dans  le  Cartu- 
laire. 

XIIL  —  1237-1250.  —  AIMERICUS.  —  Aymeri  (3)  était  déjà 
chambrierd'Aureil  en  1212  (4).  Les  pièces  qui  se  rapporleut  à  ce 
prieur,  sont  consacrées  à  des  acquisitions  ou  à  des  actes  d'admi- 
nistration, et  s'échelonnent  entre  les  années  1237  (5)  et  1249  (6). 

XIV.  —  ....1254....  —  6.  EUDES.  —  Ce  prieur  n'a  laissé 
presqu'aucune  trace  de  son  administralion.  Il  ne  serait  actuelle- 
ment révélé  que  par  un  seul  acte  de  1254  (7),  encore  ne  peut-on  le 
lui  attribuer  certainement,  car  son  nom  n'y  est  pas  prononcé  (8). 

XV.  —  1256-1278.  —  BOZO.  —  Ce  prieur  se  trouve  men- 
tionné dès  1256,  où  le  16  août,  Pierre  de  Jauniac,  lui  faisait  dona- 
tion d'une  rente  qu'il  touchait  à  Ejaux  (9).  Dans  la  suite,  son 
nom  paraît  dans  les  divers  actes  qui  nous  ont  été  conservés  (10). 

(f  )  A  partir  de  cette  date,  nous  le  voyons  figurer  en  cette  qualité  au 
nombre  des  chanoines  de  la  cathédrale  Saint-Eiienne  de  Limoges  (Bibl. 
nat.,  mss.  fonds  lat.,  n«  nH8,  f<»  27).  On  sait  que  les  deux  prieurés  d'Au- 
Tç'û  et  de  Bénévent  avaient  été  fondés  par  le  chapitre  de  Limoges  et  que 
leurs  prieurs  en  faisait  partie  de  droit. 

(2)  11  en  était  encore  prieur  en  1943  (Bibl.  nat.,  mss.  fonds  lat.  17147, 
p.  76  et  80^.  Mais  il  dut  mourir  peu  après,  car  en  1250  il  était  remplacé 
parGérald  (Bibl.  nat.,  mss.  fonds  lat.,  n»  17M6,  p.  123). 

(3)  Aymerious,  D.  651,  p.  205,  446,  ou  Eymericus,  D.  651,  ^  37, 
p.  344,  389. 

(4)  D.  777  ro. 

(5)  12  des  Kal.  d'avril  1237.  Donation  de  Bernard  de  Meirans,  D.  651, 
p.  446 

(6)  8  des  Kal  d'août  1249.  Acquisition  de  dîmes  sur  Ejaux  etAureil,etc. 
D.  651,  p.  205. 

(7)  Vente  de  5  seterées,  à  la  Briderie,  par.  de  Saint-Paul.  D.  826. 

(8)  Toutefois  jusqu'à  nouvel  ordre,  comme  entre  1249,  date  de  la  der- 
nière pièce  connue  d'Aymeric,  et  1256  la  première  de  Bozon,  il  se  trouve 
un  intervalle  qu'on  ne  saurait  combler  d'une  manière  positive,  il  ne  paraît 
pas  nécessaire  encore  de  rayer  avec  certitude  G.  Eude»  du  nombre  des 
prieurs,  alors  surtout. qii'il  a  4té  formellement  désigné  par  plusieurs  comme 
ayant  existé. 

(9)  Le  XVII  des  Kal.  de  septembre.  D.  651^  p.  226. 

(10)  0.651.  A.  1258,  p.  227;  A.  1260,  p.  320;  A.  1272,  p.  449;  A.  1274, 
p.  227.—  D.658.  A.  1276. 
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Oa  luidoit  la  foadalion  de  rAamonerie'd'Aareil,  à  laquelle  il 
atfecta  certains  revenus  (t).  Eq  Tan  née  1269,  il  réunit  la  double 
qualité  de  prieur  d'Aureil,  avec  celle  de  prieur  de  Chambou  (2). 
Mais,  soit  qu'il  eût  l'humeur  changeante,  soit  que  le  poids  de  ses 
charges  se  fit  trop  sentir,  dix  ans  ne  s'étaieut  pas  écoulés,  qu'il 
avait  résigné  la  première  de  ces  dignités,  et  que  devenu  simple 
prieur  de  la  ville  Saint-Martin  (3)  il  cédait  dans  les  premiers  mois 
de  1278  (4)  à  son  successeur  d'Aureil,  les  dîmes  qu'il  possédait 
à  ce  titre  dans  la  paroisse  d'Auriac. 


XVI.  —  1278-1302.  —  HELIAS  DE  LA  RFBEIRA.  —  Hélie 
fut  élu  aussitôt  a  retraite  de  Rozon  et  prit  de  suite  sa 
charge.  Pendant  trente  années,  il  régit  le  prieuré  et  l'adminis- 
tra avec  sagesse  (5).  L'acte  le  plus  important  que  nous  ayons  de 
lui  est  une  transaction  (6)  qu'il  fit  en  l'année  1282  avec  la  famille 


(1)  Ides  de  septembre  4)76.  D.  651,  r>  48  et  19;  D.  652,  p.  570. 
(i)  D.  H76.  5. 

(3)  La  ville  de  Sainl-Marlin,  commune  de  Saint-Pierre  de  Chérignat, 
sur  les  limites  de  la  Creuse  et  de  la  Haute-Vienne,  était  une  terre  impor- 
tante, formant  une  annexe  du  prieuré  de  Cbérignat  ou  de  Chargnac, 
dépendant  d*Aureil.  Elle  avait  en  quelque  sorte  une  certaine  autonomie. 
Ses  biens,  ses  revenus  restèrent  longtemps  distincts.  Son  prieur  les 
administrait  et  assurait  le  service  de  la  Chapelle.  Pour  Bozon,  ce  fut  une 
retraite  calme  et  paisible. 

(4)  47  Kal.  feb.  4178.  D.  846.  11  ne  semble  pas  que  cette  pièce  doive  être 
ramenée  au  nouveau  style  et  qu'il  faille  lire  16  janvier  1379.  En  effet,  on 
trouve  ailleurs,  dans  le  registre  D.  652,  p.  463,  mention  d'une  charte, 
datée  du  3  septembre  1278  (IV  Nooas  sept.),  c'est-à-dire  dePauiomne  4278, 
qui  témoigne  qu'Hélie,  successeur  de  Bozon  était  déjà  en  charge.  On  ne 
saurait  dès  lors  admettre  que  Bozon  ait  conservé  la  sienne  jusqu'à  l'année 
suivante. 

(5)  Actes  connus  :  D.  451.  A.  4279,  p.  «07;  A.  128S,  p  405;  A.  4991. 
p.  451  ;  A.  1293,  f»  25  et  p.  808  ;  A.  4295,  f»  Î5  v«  7  ;  A.  Ii98.  p.  208  -, 
A.  1299  P>  26  r«,  p.  228,  et  A.  1300,  p.  540. 

(6)  «  Cum  conlroversia  verteretur...  inler  Relig.  virum  Hcliam  priorem 
monasterii  de  Aurelio  pro  se  et  conventu  suo,  et  Petrum  rectorem  de 
Riallac  pro  se  et  ecclcsia  sua,  ex  una  parle^  et  dominum  Petrum  de  Vico 
militem  bajulum  nobiii  viri  comitis  Bucli  in  partibus  S'^-Chrislophori  et 
Scoraliœ  ut  procuratorem  islius  comitis  et  Guidonem  de  Escoralia  filium 
quondam  Guidonis  de  Escorallia  mililis  de  fonte  et  Guidonem  de  Escorallia 
juniorem,  et  Bozonem  de  Escoralia  domicellos  ex  altéra  super  jure, 
juridictione,  dominio,  etc..  »  D.  651,  p.  405  et  s. 

36 
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de  Scorailles,  au  sujet  de  Thommage  qu'il  réclamait  et  qui  lui 
était  dû,  sur  la  terre  de  Rilbac  (1)  dans  le  bas  Limousin.  À  quelle 
époque  mourut-il?  On  ne  saurait  le  dire;  mais  c'est  entre  les 
années  1300  (2]  et  1302,  puisqu'à  cette  date,  les  chanoines  étaient 
rassemblés  pour  élire  son  successeur  (3).  Quelques  années  plus 
tard,  en  1308,  on  assurait  son  anniversaire  (4). 

Il  u'y  aurait  pas  eu  dés  lors,  à  ce  moment,  d'interruption  dans 
la  suite  des  prieurs  comme  on  le  croyait  jusqu'ici  (5). 

XVII.  —  1302-1336.  -  PETRUS  MARCHÉS.  -  Pierre  Mar- 
ches (6)  Pey  Marches  (7)  que  nous  trouvons  aussi  appelé  simple- 
ment «  lo  Prior  Pey»  (8)  a  laissé  dans  les  annales  d'Aureil  une 
réputation  considérable,  «  vir  in  plurimis  de  prioratu  bene  meri- 
lus  »  (9).  Il  était  à  la  télé  du  prieuré  dépendant  de  Saint-Léo- 
nard (10),  lorsque  (1 1)  eût  lieu  en  1302  le  chapitre  général,  comme 
il  vient  d'ôlro  dit.  Aussitôt  en  charge,  il  prit  en  main  ladminis- 
tration  qui  pouvait  laisser  à  désirer.  Dès  l'année  suivante  il  rap- 
pelle les  seigneurs  de  Rilhac  à  l'exécution  de  la  transaction  faite 
avec  son  prédécesseur,  et  il  les  manda  à  venir  lui  rendre  Thom- 
mage  qu'ils  lui  devaient  pour  leur  seigneurie  (12)  au  jour  qu'il 
leur  assigne. 

(1)  Rilhac-Xaintrie,  commune  du  cantou  de  Salnl-Privat,  Corrèze. 

(î)  D.  661,  f>  n,  v«,  cf.  Inventaire  D.  introduction,  loc.  cil.  —  Le  mer- 
credi après  la  Sainl-Michel.  A.  4300  il  affermait  des  terres  en  bas  Limou- 
sin. D.  65l,p.  540. 

(3)  a  Anne  130S  sede  priorali  vacante...  canonici  in  capitule  de  Aurelio 
pro  electione  prioris  in  simul  con^regaii  ».  C'est  dans  ce  chapitre  géné- 
ral, le  9^  jour  après  la  fête  de  Saint-André»  que  le  prieuré  du  Breuil  fut 
uni  à  la  manse  d'Aureil.  D.  649,  p.  359  et  —  D.  p.  855. 

(4)  D.  961. 

(5)  D.  651,  p.  540. 

(6)  D.  651.  fo  «0,  r«.  Petrus  Marcheys,  Lbld.,  p.  2H. 

(7)  D.  65!.  fo2l,  ro. 

(8)  D.  651.  f"21,  ro. 

(9)  D.  651.  Liste  des  prieurs,  f  18,  r». 

(10)  Probablement  celui  d'Andelys  au  diocèse  de  Rouen.  Au  nombre  des 
membres  du  chapitre,  réuni  en  1302  pour  l'élection  du  prieur  d'Aureil, 
figure  Petrus  Marches,  de  S*-Leonardo  (D.  855).  C'est  donc  par  erreur  que 
Roy-PierreBtte  dans  sa  notice  sur  Aureil,  indique  que  Pierre  était  prieur 
en  1S88  (p.  15).  Il  renouvelle  ainsi  une  indication  inexacte  du  Pouillé  de 
Nadaud. 

(11)  a  Die  Marlis  post  annonciationem  Bealae  Mariae  »  D.  651,  p   228. 
[M)  D.Gol,  p.ni. 
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Oa  voit  se  dérouler  uue  série  d'cacles  par  lesquels  il  gouverne 
avec  fermeté.  Il  avait  l'habitude  d'envoyer  dans  les  prieurés  placés 
sous  sa  dépendance,  des  religieux  chargés  de  lui  rendre  compte 
de  leur  visite.  Et  bien  que  ce  droit  du  prieur  d'Aureil  ait  été  plus 
ancien,  c'est  surtout  sur  ce  que  «  Pey  »  a  fait  à  cet  égard  que  roule 
une  enquête  qui  eût  lieu  postérieurement  sur  ce  droit  de  visite  (  I  ). 

Les  différents  actes  que  nous  avons  de  Pierre  s'échelonnent 
entre  1308  et  1336  (2).  Suivant  plusieurs  il  aurait  vécu  jusqu'à 
Tannée  1337  (3),  bien  qu'il  ne  reste  aucun  document  positif,  on 
trouve  néanmoins  cette  mention  dans  un  recueil  :  En  1337,  mourut 
Pierre  d'Aureil,  et  à  sa  place,  Hugues  fut  élu  prieur  d'Aureil  (4). 

XVIII.  -  1337-1347.  —  HUGO  HELIAS.  -  Hélie(5)  dirigeait 
le  prieuré  dépendant  du  Jouhet  (6),  lorsqu'en  1337,  il  fut  élu 
prieur  d'Aureil  (7). 

De  son  temps  un  souffle  d'indépendance  passait  sur  les  diverses 
maisons  qui  relevaient  d'Aureil.  On  contestait  son  droit  d'y 
envoyer  des  visiteurs  (8)  et  c'est  à  cette  occasion  que  fut  faite 
l'enquête  dont  nous  avons  déjà  parlé. 

Il  reste  peu  d'actes  de  lui.  Nous  savons  seulement  qu'une  des 
principales  institutions  dont  il  enrichit  le  monastère  fut  l'établis- 
sement de  rinûrmerie  et  sa  dotation  (9). 

On  pense  qu'il  cessa  d'être  prieur  ou  qu'il  mourut  vers  1 J48  (10). 

(1)  D.  651,  f»  tO. 

(2)  a  Ann.  1336,  die  veneris  ante  fest.  Nativiiatis  Bealse  Mariae  (c*cst-à- 
dire  le  6  septembre),  Guidoet  Joannes  Rudey  fratres,  recognoscuntPelrum 
Marcbeys  priorem  d'Aureil,  dominum  fondalcm  ».  D.  652,  p.  356.  Dans 
son  travail  sur  la  sigillographie  limousine  (Ballet,  de  la  Soc^  arch., 
l.  XXXlil,  p.  6.  1885),  M.  Guibert  a  décrit  le  sceau  de  Pierre  Marches, 
appendu  à  une  charte  de  4334  (D.  777). 

(3)  D.  651.  Liste  des  prieurs,  f»  48,  r".  —  Cf.  Invenlaire  des  arch.,  série 
D.,  introd.  p.  xlviii.  L'abbé  Roy-Pi crrefilte  mentionne  bien  un  Pierre  d'Amon 
qui  était  mort  en  4337  (notice  sur  Aureil,  p.  7).  Mais  nous  n*avons,  nulle 
part  ailleurs,  trouvé  trace  de  ce  personnage. 

(4)  a  Petrusdc  Aurelio  obiit  et  in  ejus  locum  electus  est  Hugo  prior  de 
Aurelio.  » 

(5)  Hugo  Hélias.  D.  651,  f»  JO,  r».  A.  1312.  —  Hugo  Héiie,  D.  651, 
p.  348.  A.  4345.  A.  1347.  /6W,  f^29,  r«.  —  Hélias,  D.  651 ,  f"  S8,  v«.  A.  1  i30.  — 
Hugo  du  Repaire,  D.  651,  p.  541.  A.  1314.  — Hélie  delà  Hibeira,  j^^d.f  21. 

(6)  Commune  de  Sainl-Denis-de-Jouhet  (Indre). 

(7)  Roy-Pie rrefilte,  Aureil,  p.  8.  Nadaud.  Fouillé. 

(8)  Circa,  1345,  D.  651,  f»,  SO,  v»  et  s. 

(9)  A.  I34Î,  D.  651,  f«,  iO,  fo  et  v«  ;  —  0.  686. 

(40)  D.  664,  f»  18.  [nvent.  série  D.  Introd.  (loc,  cit.). 


-  396  - 

XIX.  —  1349-1357.  —  GUIDO.  —  Gui  (1),  ou  Gui-Gautier  (2) 
était  prieur  en  1349  (3).  Peu  de  documents  nous  restent  de  lui. 
Il  dul  cependant  continuer  les  efforts  de  ses  prédécesseurs  pour 
maintenir  la  suprématie  d'Aureil  et  son  droit  de  contrôle.  Lui- 
même  faisait  de  lointains  voyages  et  des  visites  aux  membres 
dépendants.  En  1355  il  était  à  Rouen  (4).  On  place  sa  mort  en 
1357  (5).  Les  dernières  chartes  que  nous  ayions  de  ce  prieur  (6), 
montrent  qu'il  vivait  encore  au  commencement  de  cette  année. 


XX.  —   1358-1377.  —    PETRUS   DE   SOLEMPNIAGO.   — 

Pierre  de  Solignac  avait  été  sous-prieur  (7),  quelques  années 
auparavant  et  remplissait  les  fondions  de  chambrier  d'Aureil  (8), 
lorsqu'il  fut  élu  prieur  en  remplacement  de  Guy.  Il  aurait  été  à 
ce  titre  reçu  chanoine  de  la  cathédrale  de  Limoges,  et  y  aurait 
fait  hommage-lige  le  vendredi  d'après  la  Saint-Martin  d'hiver 
en  1358  (9).  Il  gouverna  le  monastère  de  Saint-Jean  pendant 
une  trentaine  d'années.  On  possède  un  certain  nombre  de  titres 
émanant  de  son  administration  (lOj.  En  l'année  1360,  il  termina 
par  une  transaction  un  différend  survenu  entre  Aureil  et  le  prieur 
de  Bersac  (11).  Dix  ans  après,  en  1370,  nous  le  voyons  assister  à 
rélection  de  la  prieure  du  Bosc-las-Mongeas,  Agnès  de  La 
Tour  (12).  Il  avait  lui-même  réuni  sur  sa  tête  le  prieuré  N.  D. 
de  la  Brugère  près  de  Bourganeuf  (13). 


(1)  Guido,  D.  651,  p.  371,  390.  410. 

(2)  Guldo-Galteril.  Roy-Pierrefille,  loc.  cit.,  p.  8.  —  D.  65î,  p.  464. 

(3)  D.  658,  pièce  13  ;  —  D.  840. 

(4)  D.  850.  a  Prior  de  Aurelio,  procul  agens  in  Rotomagensi,  mittit  pro- 
curalionem  ».  A.  4355.  —  D.  65Î,  p.  464. 

(5)  D.  651.  Liste  f<^  48,  et  Inventaire  série  D.,  inlrod.,  loc.  cit. 

(6)  S5  mars  1357.  D.  652,  p.  546. 

(7)  D.  654,  f»  31  v.  —  «  Anno  4354,  die  sabbati  ante  festum  nativitalls 
B.  M.»  Petrus  de  Sollemniaco  subprior  dat  quittanciam  Guidoni  priori  de 
Bersaco....  »  D.  652,  p.  463. 

(8)  «  Anno  domioi  4  357  die  lunse  post  festum   beati  Laurentii 

aclum  fuit  cum  religioso  vlro  Petro  de  Solognac  camerario  et  procuratore 
dicli  monaslerii  ».  D.  651,  p.  230. 

(9)  KoY-PiKRREFiTTB,  Aureil^  p.  8.  —  Nadaud,  Pouillé, 

(10)  D.  651.  —  A.  436i.  p.  454.  -^  A.  4366  et  4368.  fo  30  v«.  —  A.  4368, 
p,  230.  —  A.  4369,  t"  34  r,  et  p.  523.  —  D.  753.  —  A.  4373. 

(41)  D.  i<50. 

(42j  Agnes  de  Turbe,  D.  430. 

(13)  A.  4360.  D.  652,  p.  57. 
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Nous  le  retrouvons  eu  1374  au  nombre  des  chanoines  de 
la  cathédrale  de  Limoges  en  qualité  de  prieur  d'Aureil  (1),  et 
de  nouveau  en  1377  sous  le  nom  de  Petrus  de  Aurelio  (2).  Celte 
même  année,  au  mois  d'octobre,  il  aurait  quitté  la  direction 
d'Aureil  pour  prendre  celle  de  Bénévent,  qu'il  aurait  conservée 
au  moins  jusqu'en  1383  (3). 


XXI.  —  1378-1405.  —  FULCO  DE  MANSO-VALERII  (4).  — 
Foulques  aurait  succédé  de  suite  à  Pierre  de  Solignac  et  est  signalé 
dès  1378  (5)  et  1379  (6).  Les  temps  éprouvés  au  milieu  desquels 
il  vécut  rendirent  difficile  son  administration  et  de  toute  part 
il  était  en  présence  de  ruines.  C'est  de  son  temps  que  fut  prise  la 
délibération  capitulaire  (7)  qui  décide  de  s'adresser  à  tous  les 
prieurs  dépendants  pour  qu'ils  consentent  à  contribuer  à  relever 
le  chef  d'ordre  tombé  en  ruines  et  à  moitié  détruit.  Après  Tannée 
1405  (8),  nous  n'avons  plus  trouvé  mention  de  ce  prieur. 


XXII.— 1405-1415.  — VACANCE.  — Unsecond  prieur  du  nom 
de  Pierre  de  Solignac  était  jusqu'ici  indiqué  comme  ayant  succédé 
à  Foulques  de  Masvallier,  d'après  un  procès-verbal  d'où  il  résul- 
tait qu'en  1414  il  aurait  été  reçu  chanoine  de  Saint-Etienne  en 
qualité  de  prieur  d'Aureil  (9).  Mais  aucun  autre  document  ne 
faisait  mention  de  ce  prieur.  La  pièce  en  question  a  donné  lieu  à 
une  erreur.  Elle  est  en  effet  du  18  décembre  1414,  mais  c'est  un 
vidimus  reproduisant  trois  extraits  des  registres  du  chapitre  de 
Saint-Etieune  (10).  Le  premier  de  ces  vidimés  est  bien  le  procès- 
verbal  de  la  réception  comme  chanoine  de  Saint-Etienne  de 


(4)  Bibl.  Dat.,  fonds  lat.  mss.  47H8,  f*"  37  et  ss. 
(ï)  Ibid. 

(3)  RoT-PiERRBPiTTB,  Notice  êur  Bénéoent,  p.  93. 

(4)  Fulco  de  Manso  Valerii,  de  Manso-Valeri,  0.  651.  —  Fulco  de 
Masvalier.  —  Roy-Pibrrbfittb,  loo,  cU.^p.  8.  —  Foulques  de  Monvallier, 
D.  65«  f<>  n  v^  —  Faucher  de  Masvallier,  id.  f*  391. 

(5)  ROT-PlBRRKFlTTE,  loc,  cU. 

(6)  A.  «379,  !•'  sept.,  D.  65i,  p.  426. 

(7)  Année  4401,  \À  novembris,  D.  6^1,  f»  28  \\ 

(8)  D.  651,  f<»3l  v«. 

(9)  Rapprocher  inventaire  de  la  série  D    introd.,  p.  xlvui.  —  D.  G69. 
(40)  «  Clausulas  quae  eranl  scriplae  in  quodam  magno  libro. ..  vulgariter 

nuncupato  liber  secretorum  et  negooiorum  capituli  dicta  eclesise  Lemo- 
vicensis...  ». 
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Pierre  de  Soligaac,  prieur  d'Aureii,  mais  il  s'agit  de  rancien 
prieur  de  ce  nom  (t). 

C'est  à  ce  temps  que  se  rapporte  dans  la  plus  ancienne  liste  des 
prieurs  d'Aureii  la  mention  des  troubles  et  des  désastres  qui  pen- 
dant une  trop  longue  période  commencée  depuis  longtemps, 
avaient  compromis  jusqu'à  l'existence  même  du  monastère  (2), 
et  pendant  laquelle  tout  indique  qu'il  y  a  en  interruption  dans 
la  suite  des  prieurs. 


XXIII.  —  1415-1432.  —  JOANNES  DE  ALBIACO (3).  —Jean 
d'Aubias  était  un  religieux  d'Aureii  connu  depuis  longues  années 
et  plein  de  science.  En  1394  il  avait  terminé  une  nouvelle  copie 
des  anniversaires  du  monastère  (4)  et  en  était  Taumosnier  dans 
les  derniers  temps  du  xiv®  siècle  (5).  Et,  lorsque  quelques  années 
plus  lard  il  fut  nommé  prieur  de  Saint-Martin  de  Gargenville 
dont  la  nomination  appartenait  à  Aureil,  il  commit  le  pieux 
larcin  de  dérober  une  partie  des  reliques  du  Saint-Fondateur. 
Il  fallut  qu'une  absolution  du  souverain  pontife  lui  fut  accordée 
et  le  relevât  des  censures  qu'il  avait  ainsi  encourues  (6). 

C'est  là,  à  Gargenville,  que  ses  frères  d'Aureii  vinrent  le  cher- 
cher pour  le  charger  de  la  direction  du  monastère  en  ces  temps 
difficiles.  Les  premiers  actes  que  l'on  ait  de  lui  sont  du  mois  de 
décembre  1415  (7)  et  on  le  sait  encore  en  charge  au  mois  de 
mar  1432  (8). 

(I)  il  est  extrait  a  quarto  folio» .—  Le  troisième  extrait,  tiré  ea;  a  26  folio» 
contient  le  procès-verbal  d'une  autre  réception  de  chanoine,  c'est  celle  de 
a  Johannes  du  Leurit  »,  prieur  de  Bénôvenl.  Or  ce  prieur  était  contem- 
porain de  Pierre  de  Solignac,  puisqu'il  a  été  nontmé  en  i377  (Bibl.  nat., 
fonds  lat.  mss.  17118  fo  27.  —  Roy-Pierrepitte.  Abbaye  de  Bénéœnt, 
p.  33.)  et,  c'est  à  lui  qu'il  succéda  en  quittant  Aurcii.  On  ne  saurait  admet- 
tre que,  daus  le  registre  du  chapitre,  on  ait  au  P*  i,  mentionné  un  acte  posté- 
rieur à  celui  du  f*  26. 

(9)  «  Prioratus,  obfrcquenlia  bella,  pestem  et  famem,  ruina  pêne  corraît, 
incultaqne  prœJia  ob  mortalitaiem  relinquenlur.  D.  651,  f>  18  r*^. 

(3)  Joanaes  de  Albiaco.  D.  651,  1°  «8, 3à  r«,  p.  324,  489,  etc.  —  Joannes 
de   Albias.  D    651,  p.  230,  323,  500,   501.  11  porte  son  nom   vulgarisé, 
Joannes  d*Aubias  ou  Daubias  dans  nombre  de  pièces. 

(4)  D.  719. 

(5)  Ibid^  dernier  feuillet,  Joh.  Daubias  houmosnier. 

(6)  D.  927. 

(7)  D.  651    —  A    1415,  6  décembre,  p.  203  et  16  décembre,  p.  3a3. 

(8)  D    651,  p.  489,  et  fonds  des  Allois  5496,  p.  283.  La  liste  du  premier 
de  ces  mss.  t^  18  Hndique  donc  à  tort  comme  ayant  vécu  jusqu'aux  environs 
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XXIV.  —   1433-1459.  —   GUISCHARDUS   JORNETI.   — 

Guischard  Jornet  (1),  appartenait  à  la  famille  des  seigQGurs  de 
Roziers  (2).  A  peiae  élu,  et  après  avoir  doané  les  premiers  soins 
aux  affaires  de  son  prieuré  (3),  il  serait  allé  dès  1433  au  concile 
de  Baie  (4).  Il  s'y  occupa  de  divers  points  do  discipline  particu- 
lière, et,  Tannée  suivante,  àsa  requête,  Pierre,évéque de  Limoges, 
était  cité  pour  avoir  à  répondre  de  quelques  forfaits  à  Aureil  (5). 
Une  fois  de  retour  il  se  consacra  pendant  près  de  quinze  ans  à 
continuer  la  tâche  entreprise  par  ses  prédécesseurs,  mettant  tous 
ses  efforts  à  reconstruire  les  bâtiments  du  prieuré  et  à  lui  rendre 
son  ancien  éclat  (6). 

Il  rassemblait  des  ressources  de  tous  côtés  quelques  faibles 
fussent-elles.  Le  prieuré  de  la  lloche-Malevaleize  (7)  dépendait 
d' Aureil,  étant  venu  à  vaquer,  il  voulut  s'en  faire  nommer  prieur 
pour  avoir  ainsi  un  titre  qui  lui  donnât  la  disposition  plus  com- 
plète des  revenus.  Le  chapitre  de  Limoges  y  consentit  après 
examen  en  1443  (8).  Le  Roi  reconnut  également  les  droits  du 
prieur  d'Aureil  sur  le  prieuré  de. la  Roche  (9). 

Enfin  âgé  de  plus  de  70  ans,  sentant  ses  forces  décroître  et 


de  1435.  — On  trouve  d'un  autre  côté  dans  le  même  registre,  p.  500  et  501, 
un  acte  qui,  passé  le  t%  juillet  1493»  l'aurait  été  sous  «  Bernardus  Jornet 
prior  de  Aurelio».  C'est  une  erreur  du  copiste  qui  parait  évidente.  D'abord 
il  n'y  a  pas  eu  de  prieur  du  nom  de  Bernard  Jornel;  mais  de  plus  cet  acte 
du  a  juillet  est  transcrit  dans  ce  registre  à  sa  place  chronologique  entre 
deux  pièces,  l'une  du  23  avril  et  l'autre  du  2  septembre  de  la  môme  année 
émanant  toutes  deux  de  «  Joannes  d'Albias  vencrabilis  prier  ». 

(1)  Guichardus  Jorneli.  D.  651,  f»  18,  32  v»,  p.  231,  232.  —  Guischardus 
Jornel.  D.  Ibid,  l*  32  v«. 

(2)  Commune  du  canton  de  Châteauneuf. 

(3)  Le  23  avril  U33,  il  accense  le  Mazermaud.  D.  651,  p.  480. 

(4)  Il  aurait  à  cet  effet  donné  procuration  en  novembre  1433,  cnf.  Rot- 

PlERREFlTTB,  loc.  cU,^  p.  8. 

(5)  D.  liasse  658,  pièce  14. 

(6)  Cnf.  D.  liasses  765  et  766,  etc. 

(7)  Les  Rocbes-Malvalaises  commune  du  caïUon  de  Châtelus-Halvaleix, 
arrondissement  de  Boussac  (Creuse). 

(8)  a  Capitulum  eclesiœ  Lemovicensis. . .  annexiooem  consentit  eundem- 
que  confirmât  ad  vitam  dicli  prions  ad  supportcnda  onera  dicli  prioratus^ 
cujus  redditus  (on  les  évalue  à  40  livres  tournois)  propter  guerras  quœ  per 
longum  temporis  spalium  in  provincia  vigucrunt  et  propter  mortalitatcm 
pestilentiarum  erant  valde  diminuti...  d.  D.  652,  p.  48i.  Dans  son  Fouillé 
du  diocèse,  Nadaud  mentionne  exactement  ces  circonstances. 

(9)  Vidimasdel444.  D.  959. 
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ayant  besoin  de  repos  (I),  il  permuta  en  1459  avec  son  neveu 
Léonard  Jornet,  qui  était  prieur  de  Saint-Denis-d'Ejouet  (2). 


XXV.  —1459-1469.  —  LEONARDUS  JORNETI.  —  Léonai-d 
Jornet  (3}  accepta  la  mission  qui  lui  incombait  ainsi  ;  et,  à  l'exem- 
ple de  son  oncle,  il  apporta  un  grand  zèle  à  la  restauration  du 
monastère,  et  s'y  livra  tout  entier  (4).  Les  uns  mettent  sa  mort 
vers  1467  (5),  les  autres  avec  raison  la  reportent  à  1469  (6).  On  lit 
en  effet  dans  la  liste  des  chanoines  de  Limoges  qu'il  mourut  le 
23  mai  de  celte  année  et  que  son  successeur  fut  élu  moins  d*un 
mois  après  (7).  Il  n'y  aurait  donc  pas  eu  d'interruption  dans  la 
suite  des  prieurs  ainsi  qu'on  le  croyait  (8). 


XXVL  -  1469-1491.  -  JOANNES  DE  VERNAIOLO.  — 
Jean  de  Verneuil  (9),  appelé  ausssi  de  la  Bachelarie  (10),  licencié  en 

(1)  Cnf.  Brouillons  des  lettres  capitulaires  par  lesquelles  «  tous  les 
religieux  assemblés  »  demandent  au  souverain  pontife  d'autoriser  la 
permutation.  D.  654,  i<»  34  r^*. 

(2)  D.  liasse  658,  pièce  15.  —  Le  P.  Bonuvenlure  de  Sainl-Amable 
commeldonc  une  erreur  en  le  faisant  mourir  en  U57.  {Vie  de  Samt-Mar- 
tialf  i.  III, p.  41  —  Mais  Roy-Pierrcfute  en  commet  une  autre  {loc.  cU,,), 
en  supposant  que  Guichard  el  Léonard  Jornot  n'auraient  été  qu'un  seul  ei 
même  prieur. 

(3)  0.  651,  p.  504.  —  Leonardus  Jorneti,  D.  651,  f-  34  v«,  36,  36,  37, 
p.  270. 

(4)  RoY-PiEBRRFiTTE,  {loc,  cU.,)  n'ayant  pas  eu  les  documents  nécessaires 
pour  reconnaître  Pexislence  de  ces  divers  prieurs,  les  confond  ensemble. 
Sous  le  n°  43,  il  indique  sans  le  nommer  un  prieur  qui  <c  présenta  au 
chapitre  le  26  mai  U60,  ses  bulles  datées  de  1459  ».  11  s'agit  en  réalité  de 
la  présentation  faite  par  Léonard  des  bulles  accordées  à  la  demande  du 
Chapitre  pour  sa  permutation,  et  non  de  celles  qu'aurait  obtenu  un  autre 
prieur. 

(5)  D    651,  f'  18.  —  Invent,  des  Arch.,  série  D.  introduction. 

(6)  RoY-PlBRREFlTTE,  lOC.  clt . 

(7)  Liste  dressée  parle  P.  Pradillon.  Bibl.  nal.,  fonds  laL  mss.  17118, 
f»87els. 

(8)  D.  651,  n»  18. 

(9)  Joannes  de  Vernaiolo,  D.  651,  P»«  18  et  44;  Jean  deVernajol,  de  Ver- 
najoux,  id.,  f^  38  et  papiers;  Jean  de  Verneuil.  Bouav.  de  Saint-Amablc, 
loc,  cit. 

(10)  Joanncs  de  la  Bachelaria,  D.  6ol,  f»  39  r«  el  papiers  (Blbl.  nat.,  fonds 
lat.,  mss.  17118, 
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décrets  (1),  élait  prieur  de  Soursac  (2)  lorsqu'il  fut  élu  prieur 
d'Âureil,  le  23juin  1469  (3),  moins  d'ua  mois  après  la  mon  de 
Léonard  Joruet.  Le  Chapitre  de  Saiut-Etieune  le  confirma  le 
6  juillet  suivant  (4).  On  le  voit  souvent  dans  les  documents  s'occu- 
panl  à  Tadministration  des  biens  du  prieuré  (5)  et  des  divers 
membres  dépendants  (6).  Après  vingt  et  un  ans  d'exercice  il 
mourut,  le  23  janvier  1491  (n.  si)  (7). 


XXVIL  -  1491.  —  ANTONIUS  THONIAUD.  —  I^onard- 
Eiie-Anloine  Thouniaud,  prieur  de  Gargenville  (8)  on  Nor- 
mandie, fui  régulièremenl  élu  prieur  d'Aureil  quelques  jours  à 
peine  après  la  mort  de  Jean  de  la  Bachelerie  (9).  Une  compéti- 
tion cependant  s  éleva  à  cette  occasion  ;  Jean  de  Jougnac  fut 
soutenu  par  un  certain  nombre  de  partisans,  niais  le  chapitre  de 
Saint-Etienne  confirma  Antoine  Thoniaud  (10).  Il  ne  conserva 
pas  toutefois  longtemps  cette  dignité  et  s'en  démit  peu  de  mois 
après  (11). 


XXVIIL  —    1491-1494.  —  CLEMENS  DE  BRILHACO.  — 

Clément  de  Brillac,  évéque  de  Saiut-Papoul  avait  été  pendant  la 

(1)  D.  651,  10  28  v«. 

(2)  RoY-PiKkHKFiTTR,  loc.  cU,  p.  8,  \ï.  967.  Avant  de  se  rendre  an  cha- 
pilre  qui  allait  donner  un  successeur  à  Léonard  Jornet,  te  14  juin  1469 
a  Petit  a  religiosis  dicli  prioratus,  sede  vacante,  aitesutioncm  nobilitaiis, 
morum,  Reiigionis  et  vitae  »  .  D.  662,  p.  3t  1 . 

(3}  RoY-PiEaaKFiTTB,  ibid  ,  Bibl.  nat.,  fonds  tal.  171 18,  loo.  cit. 

(4)  Ibid. 

(5)  A.  U69,  4août;D.  05t,  p.  393.  —  A.  1490, 1«  juin,  id.,  f»4l  v^elc. 

(6)  A.  1480  et  1483,  présente  au  prieuré  de  Bersac  ;  —  D.  849.  A.  f  480 
nomme  au  prieuré  du  Tlieil,  D.  65f .  p.  507. 

(7)  ROT-PlRRREFlTTE,  lOC,  cU.   p.    8. 

(8)  D.   393.   —    ROT-PlBREBFITTR,   Op,    Cit.,    p.  9. 

(9)  R0T-PlERH«FITTE,  Ibld. 
(40)    ROY-PlBHREFlTTB,  ibid, 

(10  Bibl.  nat.,  fonds  lat.,  mss.  47118.  RoyPierrefitte  dit  (toc.  cit.)  que 
cette  démission  n^eui  lieu  seulement  qu'en  1493,  et  se  trompe  en  cela 
puisque  le  successeur  de  Thoniaud  tut  à  ce  titre  reçu  chanoine  de  !a  cathé- 
drale en  Ii91.  —  Les  acies  d'Anioine  Thoniaud  nous  manquent,  nous 
n'en  connaissons  qu'un  seul.  C'esl  la  présenution  de  M®  Léonard  Boyol  à 
l'archevêque  de  Bourges,  pour  que  colui  ci  lui  confère  le  prieuré  d'Ëjouet 
qui  était  dans  son  diocèse.  (Cnf.  D.,  p.  5*3  et  D.  915).  —  Cette  pièce 
{K)rte  la  date  du  1*'  avril  1590  «  ante  Pasquam  ». 
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compétilion  dont  il  a  élé  question,  entre  Antoine  Thoniaud  et 
Jean  de  Jaunhac  porté  à  la  même  dignité  par  un  troisième 
parti  (t)  et  il  s'était  fait  donner  le  prieuré  en  commande  (2). 
Bientôt  la  démission  de  Thoniaud  lui  laissa  le  champ  libre  et  le 
chapitre  de  Limoges  l'admit  dans  son  sein  comme  prieur  d'Au- 
reil,  le  26  septembre  1491  (3).  Dans  cette  cérémonie,  a-t-on 
rapporté  (4),  il  fut  revêtu  du  surplis  et  de  Taiimusse  et  placé  dans 
la  deuxième  stalle  du  côté  gaucho  de  l'aulel,  et  à  cause  de  sa 
dignité  épiscopale  il  fut  placé  à  droite  du  président. 

Peu  d'actes  nous  restent  de  ce  prieur  qui  aurait  à  son  tour 
résigné  sa  charge  après  l'avoir  remplie  à  peine  trois  années  (5). 

XXIX.  -  1494-1514.  —  JOANNES  DASSIEH.  —  Jean 
Dassier  (6)  ou  Jehan  d'Assier  (7)  fut  élu  prieur  d'Aurcil  dans  les 
premiers  jours  de  1494  (8),  mais  ne  fut  reçu  en  cette  qualité 
chanoine  de  la  cathédrale  que  le  19  septembre  suivant  (9).  Il 
gouverna  le  prieuré  pendant  vingt  années.  Outre  cette  charge, 
il  réunit  sur  sa  tête  celles  de  prieur  commandataire  de  Saint- 
Amand-Jartoudeix  (10),  de  la  Bregère  (11)  et  de  la  Geney- 
touse  (12),  dépendants  d'Aureil.  Au  mois  de  décembre  de  l'année 
1503  il  nomma  pour  son  vicaire  général,  Arnaud  du  Luc  qui  était 
son  neveu  et  depuis  quoique  temps  prieur  du  prieuré  de  Saoursac 
dépendant  d'Aureil  (13).  Il  mourut  à  Confolens  au  mois  d'août 
1514  (14).  —  Suivant  une  tradition,  il  y  aurait  eu  à  ce  moment 

(4)    RoY-PlERREFlTTB,  lOC,  cU,  p.  9. 

(2)  RoY-PiBRREFiTTB.  —  Cnf.  D.  660.   -  Bihl.  nal.,  mss  ,  n    17<18. 

(3)  Bibl.  nal.,  mss.,  n«  17118.  —  Roy- Pierrefitte  (ioc.  cit.)  indique  la 
date  du  33  septembre  H93. 

(4)  ROY-PlERREFlTTK,    lOC,  clt, 

^5)   p.   BONAVBNTURB   DE  SaIMT-AmaBLB,    t.  lit,   p.    421. 

(6)  C'est  Torlhographe  la  plus  usuelle  dans  les  pièces. 

(7)    RoT-PlERRBFITTE.  loC.    cU,   p.  9. 

(8)  Hibl.  nat,  fonds  lat.,  mss.,  d<^  17H8,  loc,  cit. 

(9)   RoY-PlRRKBFlTTE,    ibid. 

(10)  D.  960. —D.  63i,  p.  387.  11   résigna  ce  bénéfice  pour   en    faire 
investir  un  de  ses  parents,  Bertrand  Dassier,  ilfid. 
{M)  D.  857. 

(12)  Il  en  est  prieur  en  1511.  —  D.  707,  5'  oah.,  fo  i3  v». 

(13)  Le  3  décembre  4503.  —  D.  707,  l""  cah.,  f«  I. 

(14)  Le  jour  paraît  incertain.  Ce  serait  le  3,d*ap^^s  la  listr*  des  chanoines 
de  Limoges  insérée  Bibl.  nat.,  fonds  lat.,  mss.«  n°  17118,  f"!27  ;  soit  le 
21,  d'après  Roy-Pi  erre  fi  lie  (loc.  ctr.),  soit  le  32,  (Même  mss.,  n»  nus, 
f>47l). 
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une  interruption  dans  la  suite  des  prieurs.  Cette  vacance  du  siège 
aurait  duré  de  1514  au  mois  de  juillet  1518  (I).  Mais  ce  qui  suit 
démontre  qu'il  faut  repousser  cette  opinion.  Il  en  reste  seule- 
ment, que  ces  temps  furent  plus  troublés  que  jamais,  et  virent 
jïurgir  des  querelles  et  des  discussions;  qu'elles  donnèrent  lieu  à 
des  mesures  conservatoires  alors  qu'à  d'auircs  époques  la  ferveur 
des  religieux  les  eut  de  suite  apaisées  et  leur  désintéressement 
évitées. 


XXX.-  1514-1517.  -  ARNALDUS  DE  LUCO.  —  Arnauld 
de  Luc,  neveude  Jeand'Assier(2),futélu  le  21  novembre  1514(3). 
Il  avait  élé  prieur  de  Soursac  dépendant  d'Aureil,  et  il  y  avaii 
succédé  à  Jean  de  la  Bachellerie  (4);  prieur  également  de  Cham- 
bon-Sainte-Croix,  il  avait  peu  après  résigné  cette  charge  en 
1512  (5).  Les  troubles  et  les  compétitions  rendirent  son  élection 
laborieuse.  Pour  se  mettre  à  l'abri  des  menaces  des  divers  partis, 
les  électeurs  s'étaient  retirés  dansle  couvent  des  Frères  prêcheurs 
de  Limoges.  Cette  précaution  n'empêcha  pas  le  tumulte  ni  la 
violence.  On  rapporte  même  qu'il  y  eut  effusion  de  sang  et  que 
deux  hommes  y  perdirent  la  vie  (6).  Le  chapitre  de  Saint-Etienne 
reconnut  Arnaud  de  Luc  et  le  reçut  à  titre  de  chanoine  le  23(7) 
ou  le  25  (8)  février  1515. 

Mais  Tautorité  d'Arnaud  du  Luc  fut  loin  d'être  incontestée. 
Des  dissidents  avait  porté  leur  choix  sur  Léonard  Costin,  reli- 
gieux d'Aureil  depuis  longtemps  en  évidence,  et  celui-ci  se  pré- 
tendit légitimement  nommé  (9).  Cependant,  le  chapitre  ne  l'ayant 
pas  alors  reconnu,  il  sera  jusqu'à  la  mort  de  du  Luc  sans  titre 
légitime  et  un  intrus. 

(1)  «  Prioratus  vacat  et  per  sequeslros  regitur,  coUiligantibus  ipsius 
fonditalis  et  non  conveoicDtibus  ad  electionem  religiosis,  annis  15U,  45« 
16  et  I5i7  usque  ad  mensem  julii  anno  1518  »  D.  651,  f«  18  v<». 
M.  Leroux  adopte  celte  version.  Inoent,  des  A rch.,  série  D.,  inlrod. 
p.  XLvni. 

(«)  Bibl.  nal.,  fonds  lai.,  mss.  17118,  f'»  Î7  et  s. 

(3)  D.  707,  l"cah,,  fo  1. 

(4)  D.  663,  p.  312.  Kn  1098  lit-on  à  cet  endroit,  mais  c*esl  une  erreur  du 
copiste  pour  1498. 

(5)  D.  707,  5«  cah.,  f«  16  v^ 

(6)  Ex  processu  verbali  confirmationis  fratris  Arnaldi  deLuco  in  priorem 
Aurelii  1514.  Mss.  17118,  p.  471. 

(7)   RoY-PlBRRBFlTTK,  Op,,  cit.,  p.  9. 

(8)  Mss.  17118,  f"  97  et  s, 

(9)  Gnf.  D.  659. 
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Peadant  ces  difficultés  uae  autre  coinpétilloo  s*était  encore 
élevée,  celle  d*ua  chanoine  de  Limoges,  Martial  Boyol,  qui 
aurait  reçu  des  bulles  lui  conférant  le  prieuré  d'Aureil  eu  com- 
mande, et  les  aurait  présentées  au  chapitre  le  7  avril  1516  (I). 
Mais  il  lïen  reste  pas  d'autre  souvenir. 

XXXI.—  1517.1521.—  LEONARDUS  COSTIN.  —Léonard 
élu  par  un  parti  dissident  à  la  mort  de  J.  Dassier  (2),  resta  le 
compétiteur  d'Arnaud  du  Luc,  pendant  quQ  celui-ci  remplissait 
sa  charge;  et  lorsqu'elle  vint  à  être  vacante,  Gostin  fut  alors 
régulièrement  admis  par  le  chapitre  de  la  cathédrale  de  Limoges, 
le  29  janvier  1517(3). 

On  sait  de  ce  religieux  qn*il  avait  été  précédemment  prieur  de 
Saint-Jeaa  L'hermite  en  1474  (4),  et  qu'après  avoir  exercé  cette 
charge  une  dizaine  d'années  il  la  résigna  en  1486  (5).  Il  était 
sous-prieur  d'Aureil  en  1493  (6)  et  avait  été  choisi  par  Clémeot 
de  Brilhac  pour  être  son  vicaire  général  dansTadmiulstratiou  du 
Prieuré  (7). 

Il  mit  ses  efforts  à  restaurer  les  principes  de  la  vie  religieuse. 
Entre  autre,  il  porta  ses  soins  à  rétablir  la  régularité  dans  la  réci- 
tation et  le  chant  des  heures  canoniales,  ainsi  que  la  vie  eu 
commun.  Il  avait  établi  qu'en  cas  d'impossibilité  il  fallait  au 
moins  avertir  le  Prieur.  Mais  le  relâchement  et  les  mauvaises 
coutumes  introduites  pendant  ces  temps  malheureux  rendirent 
ces  réformes  difficiles  et  les  auraient  complètement  entravées  s'il 
n'avait  trouvé  un  soutien  dans  le  chapitre  de  Limoges  (8). 

On  ignore  Tépoqne  exacte  de  la  mort  de  Léonard  C.ostin  ;  elle 
doit  se  placer  en  1520  ou  1521  au  plus  lard  (9). 

(1)   Rot-PlERRRFlTTE,  Op,  CVt , ,  p.  9. 

(2)  D.  659. 

(3)  Bibl.  nat.,  fonds  lat.,  mss  17 M 8,  P>  27  et  s.,  D.  689.  —  Le  P.  Bona- 
venlure  de  Sl-Amable  (loc,  cit  ,  p.  iî<)  dit  qu'il  fut  élu  en  15 1 7.  —  Roy  - 
Pierrefîlte  rappelle  François  Costin  {op.  clt,^  p.  10). 

(4)  D.  963  el  D.  65^,  p.  44S. 

(5)  D.  963. 

(6)  D.  652,  p.  10  et  431.  —  D.  6o9. 

(7)  Ibid.  —  Est-ce  lui  qui  aurait  été  en  1494  prieur  de  Saint-I.éonard 
(l'Andely  dépendant  d'Aureil,  dans  le  diocèse  de  Rouen  et  d'un  antre 
prieuré  de  Mansago,  au  diocèse  dp  Bourges.  D.  65^,  p.  560? 

(8)    ROY-PlKRREFlTTK,  Op.  cU,,  p.  iO. 

(9)  Un  des  derniers  actes  connus  de  ce  prieur  est  une  procuration 
donnée  le  15  mars  1519.  —  0.  652,  p.  5Q3. 
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XXXII.  —   1522.  JOANNBS  CHARBONIER.  —  Jean  élail 
prieur  le  12  février  1522.  La  seule  meniion  que'aous  en  ayons 
n'est  cependant  pas  appuyée  par  un  lexle  précis  (1).  Il  aurait,  ^ 
ajouie-t-on  été  en  compétition  avec  Geofri*oy  de  Las  Tours  (]ui  lui 
succéda,  mais  aucun  acte  de  celui-ci  n  existe  avant  1523. 

XXXIIL  —  1522-1527.  GODBFRIDUS  DE  TURRIBU8.  — 

Geoffroy  de  Las  Tours  (2)  lui  aurait  succédé.  Il  avait  été  curé  de 
Nexon,  Bussière-Galand,  prieur  de  Rilhac  Las  Tours  et  doyen 
de  la  cathédrale  du  Puy  en  Vêlai,  avant  d'être  prieur  concorda- 
taire d'Àureil  (3).  Il  n'a  remplacé  légitimement  Jean  Charbon- 
nier qu'après  1522,  et  en  effet  le  premier  acte  que  nous  avons  de 
lui  à  ce  titre  est  du  mois  de  septembre  1523  (4).  On  n'eu  a  con- 
servé que  peu  d'autres  :  le  plus  récent  est  du  28  décembre 
1525  (S),  Geoffroy  de  Las  Tours  ne  serait  i*esté  en  dignité  que 
quelques  années 
Il  vécut  jusqu'en  1527  (6). 

XXXIV.  —  1527-1533.  —  FRANCISCUS  DE  TURRIBUS.  — 

François  de  Las  Tours  (7),  succéda  à  sou  parent,  il  était  en 
charge  dès  le  mois  d'avril  1528  (8),  et  y  serait  resté  jusqu'aux 
environs  de  1533  {9j. 

XXXV.  —  1534-1539.—  JOANNES-ANTONIUS-HELIAS.  — 
Jean-Antoine-Hélie  de  Golonges  flO)  était  en  1489  abbé  de 
Dalon  (11)  au  diocèse  de  Limoges  (12)  et  de  Saint-Pierre-de-Tour- 


(1)    ROY-PIERREFITTE,  Op,  cU,^  p.  10. 

(2)  Godefridus  de  Turribns.  D.  684,  p.  325.  —  Godefridus  de  Lis  Tours. 
RoY-PieERBriTTB,  op,  eil.^  p.  40. 

(3)  ïbid. 

(4)  U.  654,p.26f. 

(5)  D.  684,  p.  85. 

(6)  D.  651,f«i8. 

(7)  Fraoçiscus  de  Turribus.  D.  651,  f^  19.  —  De  Las  Tours.  Roy-Pibreb- 

FITTE,  op.  Cit.,  p.   40. 

(8)  Le  seul  acte  que  nous  ayons  de  ce  prieur  est  du  23  avril  1528. 

(9)  D.  651,  f«  19.  —  RoY-PiBRRBPrTTE  (toc.  cti.),  dit  qu'il  était  prieur  con- 
cordataire le  46  février  4529  et  en  1530. 

(10)  D.  651,  fo  49.  —  D.  659,  p.  404,  469. 

(H)  Dalon,  aujourd'hui  hameau  de  La  comnuiDe  de  Saint-Tri e  (Dordo- 
gne),  était  situé  sur  les  coufins  du  Limousin  doni  II  faisait  parife. 
(42)  GalUa  Christ.,  11,  628. 
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toirac  (1)  en  celui  de  Pétigueux  (2),  lorsqu'il  obtint  la  commande 
d'Aureil  après  la  mort  de  François  de  Las  Tours.  Le  chapitre  de 
Saint-Etienne  le  reçut  en  celte  qualité  le  21  février  1534  (3).  A 
peine  nommé,  il  donne  procuration  pour  les  affaires  temporelles 
et  spirituelles  de  son  prieuré  et  choisit  ainsi  pour  son  vicaire 
général  le  prieur  de  Saint-Nicolas-des-Froides-Orties  (4). 

Son  autorité  ne  fut  pas  cependant  incontestée,  car  à  propos  de 
la  présentation  au  prieuré  de  Magnac  qui  dépendait  d'Aureil,  il 
réclame  ce  droit  comme  lui  appartenant  (5).  Peu  après  il  résigna 
entre  les  mains  de  son  successeur  (6). 


XXXVL  —  1540-1564.  —  GODEFRIDUS.  —  Geoffroy 
Flameng  de  Bruzac  (7;  licencié  en  «  ung  chascun  droit  »  (8) 
était  chanoine  et  officiai  d'Albi  (9)..  Il  avait  obtenu  dès  le 
16  février  1537  des  bulles  qui  le  nommaient  prieur  concordataire 
d'Aureil  (10).  Il  attendit  quelque  peu  la  résignation  de  son  prédé- 
cesseur, et  ce  qui  témoigne  d'une  situation  fort  tendue,  près  de 
quinze  années  s'écoulèrent  entre  ce  moment  et  celui  où  le  chapi- 
tre de  la  cathédrale  consentit  à  le  recevoir  au  nombre  de  ses  mem- 
bres le  12  octobre  1S51  (11).  Il  avait,  comme  Hélie  de  Colonges, 
nommé  un  vicaire  général  et  continué  à  donner  sa  confiance  à 
Jean  Texier  qu'il  avait  nommé  chambrier  d'Aureil  (12), 

(4)  Tourloirac,  commune  du  canton  d'Haulefort,  arrondissement  de 
Périgueux. 

(2)  Gallia  Christ.^  U.  1497.  Celte  possession  n'était  peut-être  pas  fort 
paisible  (Ibid.). 

(3)  D.  669.  RoY-PicRHEPiTTE,  op.,  cit,t  p.  10. 

(4)  Joanncs  Texloris  ou  Jean  Texier,  prieur  des  Froides-Onics,  nommé 
son  vicaire  général  le  26  février  1 534, 

(5)  «  Et  dicil  idem  abbas  quod  presentalio  et  collatio  omnium  et  singu- 
lorum  beneficiorum  médiate  et  immédiate  dependenlium  a  diclo  prioratu 
de  Aurelio  ad  ipsum  abbatem  pertinent  ex  eo  quia  per  sedcm  aposlolicam 
lam  alla  pensionc  sibi  reservata.  »  D.  652,  p.  404. 

(6)  RoT-PiERRRFrrTE,  loc,  est.,  p.  10. 

(7)  Godefribus  Flameng  de  Bruzac.  Roy-Pirrrefitte,  loc,  cU,  On  rap- 
pelle encore  Gauffredus  Flamcnc.  D.  652.  p.  311,  Geoffroy  Flamen; 
1>.  651,  p.  5Î4;  GeoÛroy  Flameing.  D.  651,  fo  19;  Flamain,  id.,  f*»  47,  r«;  et 
p.  491,  Georges  Flamain  de  Bruzat.  D.  652,  p.  52S. 

(8)  D.  729. 
^9)  Ibid. 

(10)    ROY-PlERRBFITTB,  loc,,  cU.,  p.   10. 

(H)  /d.  D.  669. 

(19)  D.  659,  p.  319  et  529. 
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On  trouve  de  lui  divers  actes,  mais  ils  révèlent  des  relations 
difficiles  entre  lui  et  ses  religieux  (1),  tombés  d'ailleurs  dans  un 
grand  relâchement.  On  rapporte  même  que  cet  état  parut  si  grave 
au  chapitre  de  Saint-Etienne  qu'il  fit,  en  1562,  saisir  les  revenus 
du  prieuré  (2). 

Le  dernier  acte  où  il  soit  fait  mention  de  Geoffroy  est  une 
procédure  de  1560  (3).  On  ne  trouve  plus  mention  de  lui  après 
cette  date.  La  mort  ou  la  démission  de  ce  prieur  se  placerait  donc 
vers  cette  époque.  On  sait  seulement  que  le  24  avril  1564  le 
prieuré  était  vacant  (4). 

XXXVIL  —     1566-1573.  —   GEOHGIUS  D'AULHON.  — 

Georges  d'Âulhon  cumulait  déjà  plusieurs  dignités  lorsqu'il  fut 
nommé  prieur.  Originaire  de  Lyon  (5),  il  était  comme  son  pré- 
décesseur chanoine  et  officiai  d'Âlbi,  sous-chantre  de  ce  chapitré, 
vicaire  général  de  son  évêque  et  curé  de  Téglise  Sainte-Cathe- 
rine (6).  Les  bulles  qui  lui  donnèrent  le  prieuré  en  commande 
étaient  datées  du  2  mars  1560.  Il  prit  possession  le  16  juillet  sui- 
vant, et  fut,  trois  jours  après,  reçu  à  ce  litre  chanoine  de  Saint- 
Etienne  (7). 

fl  apporta  un  grand  zèle  à  ses  fonctions,  et  eut  à  relever  le 
monastère  que  l'armée  du  duc  des  Deux-Ponts  avait  incendié 
en  1569  (8). 

il  se  fit  aimerdeses  religieux  (9), mais  neput  cependant  pas  assez^ 
affermir  son  autorité  pour  la  voir  acceptée  sans  contestation.  Un 
chanoine  de  Limoges,  prieur  de  La  Mazelle(lO),  sous-diacre  de 
vingt-quatre  ans,  s'était  fait  délivrer  des  lettres  par  le  roi  (11)  et 

(I)  Ce  sont  des  enquêtes  ou  des  procédures.  Cnf.  D.  65i,  p.  369.  D.  754, 

(2)   ROY-PJBRREPITTK,  loc,  cU. 

(3)  D.  754.  On  trouve   bien   encore,  D.  651,  p.  524,  la  mention  d'un 
acte  qui  aurait  été  passé  en  janvier  4574  par  le  chambrier  d'Aurell  au  nom 
de  Geoftroy  Flaman,  mais  la  date  est  tout  à  fait  erronée.  Il  y  avait  dix  ans. 
déjà  que  ce  prieur  était  remplacé. 

(4)   ROT-PlERRBFlTTB,  op,  Ctt.,  p.  10. 

(5)  Georges  Daulhon  Lyonnais.  D.  Registre  708. 

(6)   RO Y- Pi ERRBFITTE,  op.,  Cit.,  p.   i\, 

(7j  Ibid.  D.  Liasse  669  dernière  pièce.  Bibl.  nal.,  fonds  lat.,  mss. 
nonU8.  P87. 

(8)  D.  765,  3»  pièce. 

(9)  Roy-Pjbbrbfitte,  loc,  cU. 

(10)  Commune  de  Beaune,  canton  d'Ambazac. 

(1  i)  Le  â3  octobre  1566.  RoY-PiEERBriiTS,  loc,  cit. 
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des  bulles  par  le  pape  (1)  qui  Tinvestissaient  de  la  commande  du 
prieuré,  dout  il  prit  même  réellemeut  possession  le  8  juin  1567. 
II  fallut  lutter  contre  cette  compétition,  ce  qui  fut  difficile. 
G.  d'Aulhon,  qui  s'était  déjà  pourvu  en  cour  de  Rome,  avait 
obtenu  un  bref  fulminé  contre  les  détenteurs  des  biens  et  des  titres 
du  prieuré  (2)  ;  mais  cette  querelle  ne  fut  mis3  à  néant  que  sous 
son  successeur  par  un  arrêt  du  grand  Conseil  (3). 

Au  cours  de  Tannée  1573  (4),  d'Aulhon  donna  à  un  chanoine 
de  Limoges  nommé  Simon  Palais  une  procuration  pour  régir  les 
biens  du  prieuré.  Pendant  ce  temps  celui-ci  sollicitait  sa  succes- 
sion à  la  tête  du  prieuré  et  obtenait  même  du  pape  Grégoire  XIII 
qui  le  lui  conférait  (b).  Naturellement  d'Aulbon  résista,  il 
refusa  d'abord  de  se  démettre,  enfin  il  consentit  et  résigna  sa 
charge  Tannée  suivante,  en  janvier  1573  (6). 

• 

XXXVIII.  —  1573-1579.  -  SIMON  PALAIS.  —  Simon  (7) 
prit  alors  possession  le  19  juillet  1573  (8),  mais  il  semble  que  le 
chapitre  de  Limoges  lui  ait  tenu  rigueur.  11  s'écoula  en  effet 
plusieurs  années  avant  qu'il  fut  reçu  suivant  l'usage,  au  nombre 
de  ses  membres  :  cette  cérémonie  eut  lieu  seulement  en  1582  (9), 
et  elle  no  fut  accomplie  qu'à  la  suite  d'un  arrêt  du  grand  conseil 
le  maintenant  dans  son  rang  (10). 

Pendant  ce  temps  Simon  s'occupa  de  l'administration  de  son 
prieuré,  tantôtdirectement,  tantôt  par  les  soins  de  mandataires  (1 1  ). 
Maisaprès  six  années  d'une  vie  agitée  et  hérissée  de  difiicultés  (12), 

(I)  Le  23  avril  1567.  Ibid. 
(S)  D.  liasse  659. 

(3)  Mai  1574.  Simon  Palais  alors  prieur  fui  maiotena  en  dignité. 
D.  Liasse  650,  pièce  1 1 . 

(4)  Le  23  mars  1572.  Ibid.,  pièce  6. 

(5)  Datée  deBracciani  X  cal.  marL  1572.  Ibid.  pièce,  4. 

(6)  En  janvier  4573.  D.  653,  pièce  8. 

(7)  II  était  précédemment  archiprôtre  de  La  Meyse  (diocèse  de  Limoges), 
et  chanoine  de  Sainl-Junien  {Ibid.).  Roy  Pikrbkpittb,  op.  cit.,  p.  H. 

(8)  D.  liasse  659,  pièce  10. 

(9)  D.  662,P>72,  v«. 

(10)  Rendu  en  4580.  D.  liasse  670. 

(U)  A.  1575.  Procuration  à  Jacques  Girard,  chanoine  de  Bourges.  D.  659, 
pièce4  2.  —  A.  1679  proc.  k  Jean  Poylevô,  chanoine  à  Limoges.  Ibid., 
pièce  13. 

(42)  Il  eut  à  diverses  reprises  besoin  de  recourir  au  bras  séculier  pour 
se  faire  rcnilre  justice.  Cnf .  mandement  de  Henri  III  pour  contraindre 
ses  adversaires  à  justifier  de  leurs  titres.  A.  1583,  D.  Liasse  694,  pièce  5. 
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il  se  décida  à  résigner  à  son  lour  sa  dignité  en  vue  de  l'union  du 
prieuré  avec  le  collège  que  les  Jésuites  avaieut  rondo  à  Limoges 
sur  llnstauce  de  l'évêque,  des  habitants  et  des  consuls  de  la  ville. 
Le  14  janvier  t5D8,  Simon  Palais  donne  pouvoir  pour  rési- 
gner (l).  Le  roi  l'y  autorise  peu  de  jours  après  (2).  A  la  suite 
d'une  supplique  qui  lui  fut  adressée  (3),  le  pape  Clément  VIII,  le 
5  des  calendes  de  février  de  l'an  1600  (4)  fulmina  la  bulle  qui 
autorisa  cette  union  au  point  de  vue  religieux.  Le  collège  prit  de 
fait  possession  l'année  suivante  (5),  et  enfin,  au  temporel,  le  roi 
Henri  IV,  par  un  acte  spécial  (6),  l'approuva  à  son  tour  peu 
d'années  après.  Ainsi  fut  consommée  l'union  avec  le  collège  (7). 
Simon  Palais  vécut  encore  quelques  années  (8)  et  mourut  à 
rage  de  soixante-quatre  ans  (9). 


(4)  D.  liasse  648,  pièce  1. 

(2)  Brevet  du  34  janvier.  D.  ibid,'2\  et  Bibl.  nat ,  mss.  fonds  lai.  17146, 
P»  144. 

(3)  Jbid.  4. 

(4)  Ibid.  5.  La  copie  de  cette  bulle,  ici  mentionnée,  est  datée  des 
calendes  de  février  1605.  Ceite  date,  avec  raison,  a  paru  suspecte  au  savant 
rédacteur  de  Tinventaire,  série  D,  p.  356  en  note.  C'est  «  lévrier  4600  » 
qu'il  faut  lire.  D.  654,  f'  49  et  Bibl.  nat.,  17146,  loc.  cU. 

(5)  Môme  liasse  64S,  pièce  6. 

(6)  Du  !•'  avril  4609.  Ibid.  pièce  7.  Conf,  D.  51,  f»  4"v«. 

(7)  a  Prioratns  Aureliensis  unitùs  collegio  Lemovicensi  socielatis  Jesu, 
cum  extinctione  regularitatis  et  suppressione  ofûciorum  claustralium  per 
Sanctissîmum  Ponlificem  Glementem  Papam  octavum,  anno  Domlni  1600 
va  Cal.  februarii  ».  D.  651,  f"  49. 

(8)  11  ne  remit  aux  jésuites  les  derniers  livres  des  propriétés  qa*en 
1605,0.705. 

(9)  Inscription  d'une  peinture  dans  l'ancien  salon  des  prieurs.  Roy 
PiBRREFiTTE,  op.  cU.,  p.  is.  Cet  auteur  commet  donc  une  erreur  en  disant 
(Ufid)  que  Simon  Palais  était  mort  en  1598. 


ï7 
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ADDENDA 


Dans  un  manuscrit  récemment  entré  à  la  Bibliothèque  nationale 
(Acq.  n"",  lai.  I466I,  P»  33)  se  trouve  une  liste  des  prieurs  d'Aureil 
dressée  au  siècle  dernier.  Bien  que  contenant  certaines  inexactitudes, 
elle  pourrait  sur  quelques  points  servir  à  compléter  ce  que  j*ai  dit  plus 
Haut. 

\^  Guillaume  de  Placensa  y  est  indiqué  à  la  date  de  H59.  Toutefois  je 
ne  crois  pas  devoir  modifier  ce  qui  concerne  ce  prieur  {Voir  p.  437  note  3, 
et  p.  386).  Je  pense  toujours  qu*en  cette  année  il  était  déjà  mort  et  rem- 
placé par  Guillaume  Laveus. 

V*  Un  prieur  Guy  est  mentionné  aux  années  4349  et  1267.  Ne  serait-ce 
pas  à  G.  Eudes  (dès  lors  Guy  Eudes)  qu'il  les  faudrait  rapporter?  S*ii  en  est 
ainsi,  Aimeric  serait  mort  dans  les  derniers  mois  de  4249  et  aurait  été 
remplacé  avant  Pâques  4250  n.  st.  Mais  il  est  impossible  d'admettre 
comme  exacte  la  deuxième  date  1257  puisque  depuis  un  an  déjà  Bozon 
était  certainement  à  la  tète  du  prieuré. 

3p  Helias  de  La  Ribeira  est  désiipié  d'un  second  nom,  Alexander-Helias. 

4"*  La  même  liste  mentionne  encore  Fulco  ou  Fulcherius  de  Montpalîer 
(pour  Mansvalier)  en  1412.  La  vacance  qui  a  suivi  la  mort  de  ce  prieur 
serait  donc  considérablement  réduite  (  Voir  p.  397). 
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LISTE  DBS  PRIEURS  DE  L'ARTIGE 


I.  —  10.. -1106.  —  MARCU8.  —  Dans  les  dernières  années 
du  xi<>  siècle,  Marc  le  Yénilien,  accompagné  de  son  neveu  Sébas- 
tien, vint  en  France  pour  visiter  les  lieux  sanctifiés  par  les  soli- 
taires. Tous  deux  ensemble,  décidés  à  vivre  également  dans  la 
retraite,  obtinrent  des  chanoines  de  Saint- Léonard  le  droit  d'élever 
leur  cellule  en  un  endroit  sauvage  de  la  forêt  de  Noblat  appelé 
Artige-vieille  (1).  Marc  y  dirigeait  quelques  disciples  attirés 
par  le  renom  de  sa  sainteté.  Tels  furent  les  débuts  de  Tordre  de 
l'Artige  (2).  Combien  de  temps  le  fondateur  resta- t-il  à  la  tête  de 
son  petit  troupeau,  aucun  document  ne  le  constate.  Lorsqu'il 
mourut  la  voix  populaire  le  déclara  bienheureux. 

IL  —  1 1 .  .-11 ...  —  SEBASTIANUS.  —  Sébastien,  son  neveu 
en  môme  temps  que  son  premier  compagnon,  fut  naturellement 
son  successeur.  Pour  se  livrer  davantage  à  ses  austérités,  Marc 


(i)  Aujourd'hui  hameau  à  quelques  lieues  au  nord  de  Saint-Léonard. 

(3)  Une  notice  sur  la  fondation  et  Tégllse  de  l'Artige  se  trouve  dans  les 
Œuvres  de  Bernard  Gui,  ce  dominicain  du  coavent  de  Limoges  qui  devint 
grand  inquisiteur  et  plus  tard  évêque  de  Lodève.  11  écrivit  en  1312  : 
«  Hec  scripai  Tholose  in  festo  S*  Katarine  virg.  et  mart.  Anno  Domini 
M'^GCG^'XIJ.  »  (Bibl.  nat.,  acq.  n"«,  lat.  1171,  P>  2SI  v«).  Moins  cette  men- 
tion de  date,  la  notice  est  transcrite  dans  d'autres  manuscrits  de  Tépoque 
contenant  les  Œuvres  de  Bernard  Gui,  notamment  Bibl.  nat.  fonds  lat.  4077 
f*  186  et  5099  f*'  78.  Elle  a  été  depuis  reproduite  à  diverses  reprises,  mais 
souvent  avec  des  abréviations,  des  changements  et  des  inexactitudes. 
Voir  spécialement  :  Bibl.  nat.,  armoires  de  Baluze;  Bibl.  S^*-Geneviève, 
ms.  717  H.  f»  191  ;  Archives  du  chAteau  de  Nexon,  communiquées  par 
M.  J.-B.  Champeval.  —  Cette  notice  s'arrête  naturellement  au  prieur  Guy 
qui  vivait  vers  131  S.  Elle  a  servi  aux  listes  dressées  depuis  et  à  celles  qui 
ont  été  imprimées,  telles  que  celles  do  Nadaud,  PouUlé  du  diœèêe; 
Recuetiê  de  Tabbé  Lmros,  au  séminaire  de  Limoges  ;  Labbk,  Bibl.  noo. 
mês..  Il,  p.  978;  Bonavbnturk  ob  Saint- Amablb,  Vie  de  êoint  Martial, 
t.  ITT,  p.  437;  RoY-PiERREFiTTB,  Monoètères  limousùia,  V,  L'Artige. 
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se  déchargea  sur  lui  de  la  directioa  de  la  communauté  naissante. 
On  ne  sait  pas  davantage  combien  de  temps  celui-ci  conserva  ce 
soin.  Il  vivait  du  temps  d'Eustorge,  évéque  de  Limoges  ()}. 

111. —  11.. -11...  —  X...  —  Le  successeur  de  Sébastien,  dit 
la  chronique,  fut  un  homme  saint  qui  mourut  pendant  un  pèle- 
rinage à  Saint-Jacques.  Mais  c'est  tout  ce  qu  on  sait  de  lui,  son 
nom  même  est  resté  ignoré  (2y.  Quelque  temps  s'écoula  ensuite 
sans  qu'il  fut  remplacé. 

IV.  —  1158-....  —  JOANNES  NAUTONER.  —  Jean  Nau- 
toner  ou  Yautonnière  d'Aixe  (3),  suivant  la  lecture  des  actes  origi- 
naux aujourd'hui  perdus,  était  prieur  du  temps  de  Gérald  qui 
occupa  le  siège  de  Limoges  à  partir  de  1 138  (4).  Une  charte  datée 
de  1158  précise  davantage  Tépoque  où  il  dirigeait  le  prieuré  (5). 
—  Eu  1174  il  était  déjà  remplacé. 

V.  -  1174-1202.  —  HELIAS  DE  HORTO.  —  Hélie  succède  à 
Jean.  Il  paraît  originaire  de  Solignac  (6).  Le  premier  acte  que 
Ton  rencontre  de  ce  prieur  est  de  1174.  Vers  cette  époque  survint 
l'événement  sanglant  qui  provoqua  le  transféremeut  du  prieuré. 
Les  séides  de  quelques  bourgeois  de  Noblat  portèrent  la  main  sur 
les  moines  dans  leur  retraite,  versèrent  leur  sang  et  souillèrent  le 
sanctuaire  élevé  par  Marc.  Hélie  quitta  alors  cet  endroit  de 
TArtige  depuis  appelé  TArtige-vieille,  et  choisit  un  nouvel  empla- 
cement sur  le  sommet  d'une  colline  un  peu  plus  éloignée  vers 
l'Est  de  Saint-Léonard.  La  Maude  en  contourne  le  pied  et  y  mêle 
ensuite  ses  eaux  avec  celles  de  la  Vienne. 

Avec  l'aide  et  la  protection  de  Gérald  encore  sur  le  siège  de 
Limoges,  il  construisit  les  nouveaux  bâtiments,  entre  autres  le 
dortoir  et  le  réfectoire,  et  il  édiûa  l'église  (7).  Quatre  années 
avant  la  mort  d'Hélie,  Tarchevéque  de  Bourges,  Henri,  assisté 
du  nouvel  évéque  de  Limoges,  Jean  de  Veyrac,  consacra  cette 
église  le  7  avril  1198  (8). 

(1)  1 108  f  décembre  1137  (Notice,  i^fd.). 

{%)  a  Senior,  sanctus  vir,  simplex  et  rectus  c^jus  nomen  notum  est 
soli  Deo.  »  {Ibid). 

(3)  c  De  Asia  •,  Notice  précitée. 

(4)  1138  t  M70. 

(5)  Gartulaire,  charte  n«  vi. 

(6)  «  Sollemniacensis  v.  Notice.  Voir  mss.  n^^^  acq.  M71,  f>  2SI. 

(7)  Jbid. 

(8)  ((  Nonas  aprilis  M  GXL  VIII  »,  Chartrier  de  Nexon. 
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Le  cartulaire  contient  une  grande  partie  des  actes  de  l'admi- 
uislratiou  de  ce  prieur.  Le  dernier  toutefois  qui  est  connu  (1), 
de  l'année  1 196,  n'y  est  pas  reproduit.  Hélie  mourut  le  22  juillet 
1202  (2). 

VL  —  1212-1234.  —  PETRUS  DE  MANHACO.  —  Son  suc- 
cesseur (3)  fut  Pierre  de  Maniac  ou  mieux  de  Magnac.  Il  ne  reste 
cependant  pas  de  mention  de  lui  avant  un  accord  qu'il  passa  avec 
le  prieur  d'Aureil  en  l'an  1212  (4).  Cette  même  année  eut  lieu  la 
dédicace  de  l'église  du  nouveau  monastère  (5).  i^es  autres  actes 
qui  subsistent  s'échelonnent  pendant  une  vingtaine  d'années.  Le 
dernier  esl  du  14  février  1234  (6).  C'est  le  dernier  prieur  dont  le 
nom  figure  dans  le  carlulaire.  De  son  temps,  un  des  religieux  de 
l'Artige,  Bernard  de  Savene  fut  élevé  à  Tévêché  de  Limoges. 
Lorsque  partit  l'expédition  conduite  parle  roi  Louis YIII,  père 
de  Saint-Louis,  contre  les  Albigeois,  il  se  joignit  à  Tarmée  des 
croisés,  mais  tomba  malade  à  Avignon  et  voulut  reprendre  l'habit 
des  moines  de  l'Artige.  Un  privilège,  spécial  du  pape  Fy  autorisa  ; 
il  mourut  en  1226  (7),  revêtu  de  cette  livrée  pieuse,  puis  sa 
dépouille  transporté  à  TArtige,  fut  inhumée  dans  Téglise  du 
monastère  (8). 

(4)  Publié  par  M.  Leroux,  Documents  sur  la  Marche  et  du  Limousin, 
1. 1,  p.  168. 
(9)  Le  XI  des  calendes  d'août.  —  Chartrier  du  château  de  Nexon. 

(3)  Plusieurs,  trompés  eu  cela  par  la  copie  de  la  notice  des  archives  de 
Nexon  notamment,  indiquent  Gérald,  évêque  de  Limoges,  comme  ayant 
éié  prieur  de  l'Artige.  Bernard  Guy  {loc,  cit.)  et  d'autres,  au  nombre  des- 
quels on  compte  Nadaud,  dans  son  Fouillé  du  diocèse,  n'en  font  pas 
mention.  Le  simple  rapprochement  des  dates  donne  raison  à  ces  derniers. 
Gérald  est  monté  sur  le  siège  épiscopal  en  1138,  alors  que  Jean  était  prieur, 
et  il  ne  peut  s'intercaler  entre  lui  et  son  successeur  Hélie  Celui-ci  en 
effet  exerça  sa  charge  du  vivant  du  même  Gérald,  et  c'est  avec  son  assen- 
timent et  son  concours  qu'il  effectua  le  transfert  du  monastère  à  son  nouvel 
emplacement  [Labbe,  i.  11,  p.  278).  11  lui  survécut  près  de  vingt  années. 

(4)  Archives  de  Limoges,  D.  668.  Rapprocher  cart.  cxiv. 

(5)  cNonisaprilis»  13l2(Bibl.  S^^-Geneviève, mss.  717  H.in-^,  191,  f«  46). 

(6)  Nouv.  style.  —  16  des  calendes  de  mars  4233,  d'après  le  registre  D, 
977,  p.  38  i. 

(7)  Callia  christ..  M,  p.  6Î8. 

(8)  a  In  mcdio  chori  Artigiensis  sepelitur  Bernardus  de  Savena  e  canonico 
Artigiensielecius  Lemovicensium  episcopus,  qui  vixitanno  domini  mccxxvi. 
Tegitur  lapide  simplici  in  quo  apparet  impressu  antistitis  effigies  sacris 
vesiibus  induti,  in  cujus  circulo  nonnulli  visuntur  caractères  sed  fere 
obliterati  ».  (Dom  EstiennotJ. 
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VIL  1235.  —  BERNARDUS  CHAUSOS  ou  THAUSOS. 

VIII.  —  BERNARDUS  DE  CHAMPANISMA. 

[X.  —  BERNARDUS  DE  SANCTO  QUINTINO. 

Les  trois  prieurs  qui  succédèrent  à  Pierre  portèrent  le  nom  de 
Bernard.  Il  est  d'autant  plus  difficile  de  les  distinguer  qa*il  reste 
à  peine  quelques  documents  qui  se  rapportent  à  eux.  Ce  qui  en 
résulte  toute  fois  c'est  que  vers  1195  du  temps  d'Héiie,  Bernard 
de  Champanisme,  déjà  religieux,  était  diacre  (1).  A  la  fia  de 
Tannée  1231  on  le  sait  sacriste  de  l'Artige,  et  probablement 
encore  en  1235  (2).  Bernard  Chansos  aurait  donc  encore  été  prieur 
à  cette  dernière  date  (3). 

X.  —  1264-. . . .—  GUILLELMUS  GALHARDI.  —  Le  premier 
acte  qui  mentionne  Guillaume  Galiard  (Guillelmus  Galiardi) 
est  du  1 1  novembre  1264  (4).  On  en  rencontre  ensuite  quelques 
uns  qui  s'échelonnent  dans  les  années  suivantes.  Ce  prieur  d'un 
esprit  supérieur,  mais  d  une  santé  débile  (5)  vécut-il  longtemps? 
On  ne  le  sait  :  car  les  textes  n'indiquant  que  le  prénom,  il  est 
impossible  de  reconnaître  s'ils  émanent  de  lui  ou  de  son  suc- 
cesseur. 

XL  —  ....-1285.  —  GUILLELMUS  DE  CROZLLIA.  — 
Guillaume  était  sans  doute  originaire  du  village  dont  il  portait 
le  nom  (6).  On  ne  sait  s'il  dirigea  longtemps  les  religieux  de  son 
ordre.  Il  mourut  dans  le  courant  de  Tannée  1285  (7). 

(1)  Cart.  cvu. 

(2)  Sans  indication  d'année,  un  nécrologe  de  TArtige  mentionne  sa  mon 
ainsi  :  c  B.  de  Champanisma  obiit  cal.  jalii  ».  —  Bibl,  Ste- Geneviève,  mas 
717.  H.  191.  f>47  v». 

(3)  D.  1107.  Un  acte  de  1955  vldimeune  donation  faite  en  1985  à  c  B. 
priori  Artigie  . . .  présente  B.  sacrista  ». 

(4)  111  des  ides  de  novembre,  D.  976,  p.  410. 

(5)  c  Corpore  infirmas  sed  mente  formosus  ».  Notice  précitée. 

(6)  La  Croisille,  commune  du  canton  de  Cbâteauneuf. 

(7)  Notice  précitée.  —  On  retrouve  bien  le  nom  de  ce  priear  dans 
un  accord  dont  Toriginal  est  dans  les  archives  du  marquis  de  Bony.  au 
chftteau  de  Lavergne.  M.  Champeval,  en  les  dépouillant,  m'en  a  obligeam- 
ment transcrit  le  texte,  et  une  cote  ancienne  mise  au  dos  de  l'acte  qui  le 
date  de  1186.  Toutefois  l'acte  primitif  est  incomplet,  la  partie  où  la  date 
devait  se  trouver  étant  rongée,  Ton  ne  peut  contrôler  Texactitude  de  ceUe 
mention.  En  présence  des  affirmations  ici  si  précises  de  Bernard  Guy  {loc.cit,), 
n'y  a-t-il  pas  Heu  de  croire  à  une  inexactitude  dans  la  mention  relevée? 
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XII.  —  1285-1305.  —  PETRUS  DE  PRATIS.  —  Pierre  des 
Prés,  originaire  de  Brive,  fut  élu  le  8  septembre  1285  aussitôt 
la  mort  de  Guillaume  de  la  Croisille.  Les  actes  de  ce  prieur 
sont  assez  nombreux.  Pendant  vingt-huit  ans  accomplis  il  gou- 
verna son  ordre.  La  date  do  sa  mort  nous  est  connue  par  une 
mention  de  la  main  même  de  Bernard  Gui.  Elle  arriva  au  mois 
d'août  1313  (1). 

XIIL  —  1313- —  GUIDO.  —  Guy  est  le  dernier  prieur 

indiqué  dans  la  Notice  de  Bernard  Gui  (2).  Il  était  originaire  de  la 
paroisse  de  Chamberet  et  fut  élu  en  1313.  Jusqu'ici  aucun  acte 
de  lui  n'a  été  retrouvé. 

XïV.  -  1317-1347.  —  AIMERICUS  DE  LA  MOTA.  —  L'acte 
le  plus  ancien  émanant  d'Aymeric  de  Mota,  La  Monta  ou  de  La 
Monta  est  de  1317  (n.  st.)  (3).  Ce  prieur  fut  fort  zélé  pour  soutenir 
le  prestige  et  la  renommée  de  l'Artige.  En  1319,  le  dimanche 

(I)  Après  avoir  dit  de  ce  prieur  «  qui  preest  ibi  hodie  que  scrîpsi... 
Addo  Domini  M.  CCC^  Xli,  prioratus  sui  anno  xxvnj<'  currente  »,  Bernard 
Guy,  ajouta  postérieurement  de  sa  main  (mss.  n^^®  acq.  H7I  f^  t%\  v».)  :  «  et 
obiit  anno  Domini  M°  CCC<»  XIII<*  in  mense  augusti,  prioratus  sui  anno  xxvnj 
consumpmato  ».  Cette  affirmation  expresse  et  détaillée  d'un  contemporain 
ne  permet  pas  d*admeUre  une  autre  mention,  pourtant  précise  aussi,  que 
Ton  rencontre  dans  une  liste  de  prieurs,  dressée  au  xvn«  siècle  par 
Tourniol  (D.  078,  p.  397).  «c  Pierre  de  Axia,  y  est-il  dit,  fut  nommé  prieur 
»  par  le  pape  le  9  mai  1306  (Voir  1. 1,  p.  16).  Ainsi  les  actes  attribués  à 
»  Pierre  4*  du  nom  (Pierre  des  Prés)  depuis  et  pour  1^07  jusqu'à  1311 
»  sont  de  Pierre  6*  de  Axia  ».  En  se  reportant  à  la  p.  46  du  1. 1  (actuellement 
D.  976)  on  y  lit  le  même  faii  :  «  En  1306  le  9  mai  le  pape  nomme  Pierre 
de  Axia  prieur  de  TArlige  »,  avec  ce  renvoi  :  «  N«  31  de  la  4"  liasse  de 
TArtige  ».  Mon  savant  confrère,  M.  Leroux,  avec  son  obligeance  ordinaire, 
a  bien  voulu  rechercher  dans  les  archives  confiées  à  sa  garde,  sMl  ne 
retrouverait  pas  cette  pièce  importante  pour  ce  point.  On  eût  alors  pu 
contrôler  la  lecture  de  Tourniol,  un  peu  hAtive  et  maintes  fois  sujette 
à  caution.  11  n'a  rien  retrouvé.  Le  document  parait  perdu.  En  l'absence 
de  la  pièce  elle-même,  je  crois  plas  prudent  de  s'en  rapporter  au  témoi- 
gnage formel  de  Bernard  Guy  et  de  supprimer  ici  la  menlien  de  Pierre 
d'Aixe.  Il  y  a  de  plus  à  faire  observer  qu'à  cette  époque  les  religieux 
élisaient  encore  leur  prieur.  Nous  possédons  les  actes  d'éleclion  de  Guillaume 
du  Puy  en  4347  (D.  984)  ei  de  Gérard  Brun  en  4440  (ibid.,  ll«  pièce). 
La  nomination  directe  par  le  pape  à  cette  époque  parait  donc  en  soi  tout 
à  lait  anormale. 

(9)  Loc.  cit. 

(3)  Daté  des  calendes  de  février  1316;  mss.  D.  676,  p.  47. 
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après  la  fête  de  Sl-Luc,  il  tint  un  chapitre  général  de  tout  son 
ordre  et  peu  après  érigea  à  l'Artige  même  une  vicairie  sous  le 
litre  de  Saint-Martial  (I).  En  1345  il  assiste  à  un  accord  entre  les 
seigneurs  et  les  habitants  de  Pierre-Buffîère  (2),  et  s'éteiguit  peu 
après  le  11  décembre  1347  (3). 

XV.—  1347-1349.  — GUILLELMUS  DE  PODIO.  — Guillaume 
du  Puy  lui  succéda  immédiaiemeui.  Suivant  certaines  pièoes,  il 
fut  nommé  le  13  décembre  (4),  le  14  d'après  d'autres  (5). 

L'existeuce  de  ce  prieur  n'est  généralement  pas  indiquée  (6). 
Le  fait  est  qu'il  vécut  peu  de  temps,  puisque  moins  de  dix-huit 
mois  après  il  était  déjà  remplacé. 

XVI.  —  1349-1362.  —  JOANNES  DE  ROYERIA.  —  Jean  de 
Royère  figure  en  effet  dans  un  acte  du  28  mars  1349  (7).  On  rap- 
porte sa  mort  à  l'année  1362  (8). 

XVII.  —  13.  .-1378.  —  JOANNES  DE  LEYRIS.  -  Un  autre 
Jean,  Jean  de  Leyris  le  remplaça  à  la  léle  de  Tordre.  Sa  famille 
était  sans  doute  originaire  du  hameau  dont  il  portait  le  nom  (9). 
Suivant  Nadaud  on  îrouvc  mention  de  son  existence  en  1374  (10). 

XVIII.—  1376-1403.  —  LEONARDUS  LE  NOIR.—  Léonard 
Le  Noir  ou  Négrier,  paraît  pour  la  première  fois  comme  prieur 
dans  une  assence  du  24  janvier  1376  (1  Ij.  On  le  suit  à  l'aide  des 

(I)  Ibid.,  f°6t  v«. 

(i)  Nouveau  choix  de  documents  historiques  sur  le  Limousin,  publié 
par  A.  Leroux.  1895,  p.  319. 

(3)  D.  678,  p.  397.  —  il  fut  enlerré  dans  la  chapelle  de  la  Sainte-Vierge 
à  TArtige.  Son  épilapiie  a  été  conservée  :  c  Hic  jacet  Aymerîcus  de  Molba, 
quondam  prier  Arligie.cujis  anima  requiescat  in  pace.  Obit  111  id.  decemb. 
Anno  Dornini  MCCCXLVIi;  Roy  Pierrkfittb,  Monastères  du  Limousin. 

(4)  D.  984,  5«  pièce. 

(5)  Le  vendredi  après  la  fôie  de  Sainte-Valérie  disent  les  deux  manus- 
crits, D  976,  p.  16  et  D  978,  p.  387,  c'est-à-dire  celte  année  là  le  M  décembre. 

(6)  Il  ne  figure  ni  dans  la  liste  de  Nadaud,  ni  dans  celle  de  Tabbé  Roy- 
Pierrefitte.  Les  autres  listes  manuscrites  sont  également  muettes  à  son 
sujet. 

(7)  Le  5  des  calendes  d'avril.  —  D.  978,  p.  54  et  D.  H28. 

(8)  Fouillé  de  Nadaud. 

(9)  Le  mas  de  Leyris,  paroisse  de  Royère  sur  lequel  le  prieuré  avait  des 
redevances  ne  sVIevant  pas  à  moins  de  23  livres  d'argent.  —  D.  976,  p.  3?9. 

(10)  PouiOé,  loc.  Ht. 

(II)  D.  976,  p.  336.  —  D.  111. 


actes,  qui  soQt  nombreux,  jusqu'au  10  juin  t40l.  A  cette  époque 
il  doime  à  bail  une  terre  à  Saint-Geniez  (1).  La  liste  relevée  par 
Tourniol  meatioane  cependant  encore  un  acte  de  1403  (2).  Mais 
la  date  de  sa  mort  n  est  pas  connue  exactement. 

XIX.  —  14.. -14..  —  BBRTRANDUS  ROGIER.  —  Se  pla- 
cerait  ici  ce  prieur,  sur  lequel  on  a  peu  d'indications  (3).  De  toute 
manière  il  aurait  été  peu  de  temps  en  charge. 

XX.  —  1405-1440.  —  8TEPHANUS  MASSIOT.  —  Etienne 
Maciot  ou  de  Massiot,  prieur  en  1397  (4)  du  petit  prieuré  de 
Magné  f5)  en  Saintonge,  devint  à  partir  de  1400  procureur  de 
Léonard  Négrier  (6).  On  le  voit  figurer  le  12  septembre  1405 
dans  un  accord  avec  le  prieur  de  Saint-Léonard  (7).  On  le 
retrouve  encore  le  11  juillet  1440  (8).  C'est  donc  par  erreur 
que  la  mort  d'Etienne  de  Massiot  a  parfois  été  rapportée  à 
Tannée  1428(9). 

XXL  —  1440-1457.  —  GERALDUS  BRUNL  —  Cette  même 
année  l440Gérald  Brun,  Bruni  ou  Bruny  suivant  les  documents, 
fut  élu  prieur  (10).  Vers  Tannée  1448  il  prit  comme  vicaire  général 


(4)  D.  977,  p.  13î.  —  D.  1074, 

(2)  D.  978,  p.  d98. 

(3)  La  notice  mss.  des  archives  du  château  de  NexoQ  Tinscrit  avant  Etienne 
de  Massîot.  La  liste  de  Roy-Pierrefitte  mentionne  aussi  Bertrand  Roger 
mais  le  porte  entre  Etienne  Massiot  et  Gé<*a1d  Bruni.  Toutefois  comme  ces 
deux  prieurs  se  sont  succédés  sans  nulle  interruption,  Bertrand  Roger  ne 
saurait  s'intercaler  entre  eux,  sa  véritable  place  serait  donc  plutét  immé- 
diatement après  Léonard  Négrier. 

(4)  D.  995,  p.  173. 

(5)  Commune  de  Sainte-Gemme,  canton  de  Saint-Porchaire  (Charente- 
Inférieure). 

(6)  D.  995,  p.  192.  On  donne  môme  à  Etienne  Massiot  le  titre  de  prieur; 
mais  il  ne  devait  que  représenter  L.  Négrier  qui  vivait  encore  Tannée 
suivante. 

(7)  D.  976,  p.  38. 

(8)  D.  978,  p.  53. 

(9)  Notice  du  charirier  de  Nexon.  —  Roy-Pierreiitle  qui  ne  connaissait 
pas  rexistence  d'Etienne  Massiot  postérieuredlnt  à  1456  ajoute,  mais 
avec  un  certain  doute  :  a  Legros  dit  avoir  trouvé  un  Pierre  Latour  prieur 
de  rXrtige,  paroisse  de  Benages,  témoin  le  5  juillet  U37  dans  un  acte 
signé  :  G.  Doudlnoii,  presbyler  ».  Loc.  cit.,  p.  6. 

(10)  D.  976,  p.  46etD.  984, 
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Jean  Booy  qui  coajoiiitemeat  avec  lui  admiuistra  les  biens  de 
TArtige  et  lui  succéda  après  sa  mort  ou  la  résignation  de  sa 
charge  qui  durent  se  produire  au  début  de  1457  (1). 

• 

XXII.  —  1487-1489.  -  JOANNES  BONY.  —  Jean  Boiiy 
fut  en  efiet  élu  prieur  le  21  avril  de  cette  même  année  1457  (2). 
Il  a  dirigé  son  ordre  jusqu'à  sa  mort  arrivée  en  1489  (3). 

XXIII.  —  1489-1525.  —  JOANNES  BONY  DE  LA  VERONE. 
—  Etait-ce  un  membre  de  la  même  famille,  que  ce  Jean  Bouy  de 
La  Yergne,  damoiseau  et  bachelier  en  décrets,  qui  lui  succéda  ? 
Toujours  est-il  que  leur  nom  môme  entraîne  une  confusion.  Ce 
nouveau  prieur  a  été  également  curé  de  Saiul-Priest-Ligoure  (4). 
Les  actes  qui  restent  de  lui  sont  nombreux  ;  les  derniers  datent 
de  1524  et  1525,  alors  qu'il  confère  à  divers  religieux  les  prieurés 
dépendant  du  chef  d'ordre,  celui  entre  autres  de  Mussargues  (5)  à 
Antoine  Bony  (6),  son  neveu  probablement,  qui  le  remplaça. 

XXIV.—  1526-1540  (?)  —  ANTONIUS  BON  Y.  -  A  la  date  du 
9  juillet  1526  les  chanoines  de  TArlige  furent  convoqués  pour 
procéder  à  la  nomination  d'un  prieur  (7).  Antoine  Bony  réunit 
les  suffrages  (8).  Jusqu'à  quelle  époque  resta-t-il  en  fonctions  ? 
Il  est  difficile  de  le  dire  avec  certitude;  les  actes  font  défaut. 
Mais  son  successeur  ne  paraît  pas  avant  1540. 

Antoine  Bony  fut  le  dernier  des  prieurs  nommés  à  Télection. 
Après  lui  commence  la  série  des  prieurs  commandataires. 


(4)  D.  978,  p.  398.  Le  rédacteur  de  cette  liste  dit  que  Gérard  Brun  vécut 
jusqu'en  1478.  Cela  pourrait  faire  penser  qu*il  avait  résigné  ses  fonctions. 
Mais  rien  ne  Tindique  positivement  par  ailleurs,  et  aucun  acte  ne  men- 
tionne Gérard  postérieurement  à  i456. 

(9)  D.976,  p.  i6. 

(3)  Nadaud,  Fouillé  du  diocèse.  —  Roy-Pierrbpittë,  hc,  cit. 

(4)  Ibid. 

(5)  D.  978,  p.  239,  274,  305.  —  D.  H 74. 

(6)  Fils  de  noble  Pierre  Bony,écuyer,  seigneur  de  Lavergne  près  Limoges. 
Antoine  était  déjà  en  ]5(  1  prieur  de  Dieu-le-Doul,  en  File  de  Ré  (D.  1 161). 
Ce  petit  prieuré  était  un  membre  dépendant  de  TÂrtige. 

(7)  D.  985.  • 

(8)  Une  mention  marginale  du  registre,  D.  976,  p.  i6.  indiquerait,  qu'eu 
1594  déjà  Antoine  Bony  était  prieur  de  l'Artige.  En  présence  des  docu- 
ments ci-dessus  relevés,  il  semble  v  avoir  confusion  entre  sa  nomination 
comme  prieur  de  Mussargues  et  celle  de  prieur  de  tout  Tordre, 
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PRIEURS  GOMMANDATAIRES 


XXV.  -  15.. -1558.—  FRANCISCUS  DE  LA  SAIGNE  — 
François  Granier  de  la  Saigae  (1),  bachelier  ea  décret,  aumônier 
•lu  roi,  reçut  en  commande  le  prieuré  de  l'Artige.  Pour  la  première 
fois  il  paraît  comme  prieur  de  TArtige  dans  une  sentence  rendue 
.  à  son  profit  en  date  du  30  janvier  1540.  Plus  tard  il  ajouta  à 
ses  divers  bénéfices  ceux  d'abbé  de  N.-D.  de  Soulac,  de  prieur  du 
Chalard-Peyrolier  (2),  et  avant  sa  mort  qui  arriva  dans  les  pre- 
miers mois  de  Tannée  1558,  il  obtint  encore  le  prieuré  de  Saint- 
Léonard  (3)  et  la  cure  d'Ambrujac  (4). 

XXVL  ->  1558-1571.  -  GERMANUS  DE  LA  VERGNE.  - 
Germain  de  Lavergne  lui  succéda;  il  était  prévôt  d'Agen  et 
archiprêlre  de  riubersac(5).  Nommé  par  bref  apostolique,  il  prend 
possession  de  sou  bénéfice  le  premier  août  1558  (6).  Les  actes  de 
son  administration  sont  assez  nombreux,  le  dernier  connu  paraît 
être  du  30  avril  1569  (7),  et  cependant  Germain  semblerait  avoir 
continué  l'exercice  de  sa  charge  pendant  près  de  deux  années 
encore.  Nadaud  indique  en  efiet  qu'il  résigna  en  1571  (8). 

XXVII.  —  1572-1584.  -  JOANNES  NOUHAUD.  —  Jean 
Nouhaud  (9),  aurait  reçu  ses  bulles  le  16  novembre  i571,  et  pris 

(i)  Dans  beaucoup  d'actes,  il  est  appelé  de  la  Sagne. 
(S)  D.  1192. 

(3)  Il  en  avait  pris  possession  le  19  avril  1551. 

(4)  Nadaod,  PouiUé  du  diocèse,  —  Roy-Pikrrefittk,  Monoètère  du 
Limousin^  ibid, 

(5)  Nadaod,  PoulUé  du  diocèse.  -^  Rot-Pikrbbfittk,  ibid. 

(6)  D.  976,  p.  16.  -  D.  985. 

(7)  D.  977,  p.  «9. 

(8)  Pouillé,  loc.  cU,  —  Dans  la  liste  donnée  par  Nadaud,  plusieurs 
lignes  concernant  les  prieurs  com mandataires  sont  rayées.  Les  renseigne- 
ments donnés  paraissent  cependant  exacts.  Je  dois  toutefois  indiquer  Tétat 
du  document  sur  lequel  je  m'appuie. 

(9)  Nouhal,  Nouhali,  Nouhault  sont  autant  de  manières  d'orthographier  le 
nom  de  ce  prieur.  On  trouve  encore  Nohet,  Noham  .  Roy-Pierrefitte  ajoute 
Pierre  Nohard  de  Chàteau-Chervix. 
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possession  le  9  mars  de  l'aunée  suivante  (1),  il  paraît  dans  un 
acte  du  22  novembre  1572  (2).  11  est  encore  men lionne,  mais  sans 
preuve  en  Tannée  1581  (3).  Il  aurait  résigné  sa  charge  le  8  mars 
1584  (4). 

XXVllI.— 1584-1602.— LEONARDUSDE  LA  MAREILHE(5). 
—  Ce  prieur  lui  aurait  succédé  dès  la  même  année,  ayant  été 
nommé  le  11  mai  et  reçu  ses  bulles  le  9  août  suivant.  Toutefois 
sa  prise  de  possession  n'aurait  eu  lieu  que  le  2  février  1585  (6j, 
et  d*ailleurs  les  actes  connus  dans  lesquels  il  signe  s'échelonnent 
seulement  du  29  septembre  1587  (7j  au  30  janvier  1602  (8).  Ce 
fut  sans  doute  peu  après  qu'il  résigna  ses  fonctions  (9). 

XXIX.  -  1602-1605.  —  ANTONIUS  BRETHET.  -  Antoine 
Brelhet  ou  de  Bretle  (tO),  prêtre,  aurait  été  nommé  le  21  Janvier 
1602  (11).  On  trouve  peu  d'actes  de  lui  pendant  cette  année  et  la 
suivante  (12).  Il  mourut  à  la  fin  de  Tannée  1604  ou  dans  les 
premiers  mois  de  1605. 

XXX.  —  1605-1625.  —  ANTONIUS  MARTINAUD.  —  Le 
jour  des  noues  de  juin  1605,  Léonard  Martinaud  obtenait  de  la 
Cour  de  Rome  provision  en  commande  du  prieuré  de  TArtige 
laissé  vacant  par  la  mort  du  titulaire  (13).  Pendant  vingt  années 


(I)   ROT-PURRBFITTB,  Ibid. 

(î)  D.  978,  p.  70. 

(3)  Ibid.  p.  216. 

(4)  Nadaud,  Fouillé  du  diocèse. 

(5)  Orthographe  d'une  signature,  1).  979.  Mais  d'ordinaire  on  écni 
de  la  Mareille. 

(6)  Pouillé  du  diocèse,  —  Rot-Pi krrefitte,  loe.  cit, 

(7)  D   978,  p.  2.  elSÎ. 

(8)  D.  978,  p.  3"^.  —  Par  une  inconséquence  inexplicable,  après  avoir 
relevé  ces  divers  actes,  Tourniol,  en  dressant  su  liste  des  prieurs,  indique 
L.  de  la  Mareille  comme  ayant  vécu  un  siècle  plus  tard  et  en  fait  un 
dernier  prieur  succédant  à  Cosme  Naudé.  —  /6td.,  p.  399. 

(9)  Nadaud,  en  indiquant  celle  résignation,  fait  une  erreur  de  quelques 
mois.  Il  la  place  en  1601  (toc.  cit.). 

(lO)FOn  trouve  encore  de  Brelé.  Nadacd,  PouUlé, 
(41)  D.  978.  p.  399. 

(19)  Collation  du  prieuré  de  la  Tronchelle  au  diocèse  de  Bourges.  D. 
978,  p.  385.  —  D.  110*. 

(13)  D.  976,  p.  16.  —  D.  986. 
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environ  il  couserva  ce  béaéûce.  Un  des  derniers  actes  de  son 
administration  fut,  le  9  mai  1625,  d*affermer  tous  les  revenus  de 
son  prieuré  sous  la  caution  du  seigneur  de  Linards  (1). 

XXXI.  -  1626-1632.  —  HENRICUS  MARTIN.  -  Curé  de 
Saiut-Michel-des-Lious  à  Limoges  (2),  ayant  les  titres  de  conseil- 
ler et  d'aumônier  du  Roy,  Henri  Martin  était  déjà  dans  Texercice 
de  ses  droits  de  prieur  le  16  mars  1626  (3).  Mais  il  ne  parât t  pas 
avec  certitude  au  delà  du  29  juin  1629  (4).  Il  dut  néanmoins  con- 
tinuer jusque  vers  1632,  date  de  rentrée  en  jouissance  de  son 
successeur. 

XXXII.  —  1632-1636.  —  MARTIALIS  PHILIPPUS  DE 
DOUHET.  ~  Ce  titulaire  n'esl  pas  mentionné  sur  toute  les  listes 
des  prieurs  de  l'Artige.  Il  aurait  eu  ses  bulles  le  premier  décem- 
bre 1632  (5),  mais  reçut  ses  provisions  seulement  le  7  avril  1633 
et  prit  alors  possession  sur  brevet  du  Roi  (6).  Il  conserva  peu  son 
bénéfice,  car  il  aurait  été  promptement  évincé  et  remplacé  (7). 

XXXIII.  —  1636-16,..  —  CLAUDIUS  BLAMPIGNON.  — 

Claude  Blampiguon,  originaire  du  diocèse  de  Troyes,  aurait  en 
effet  été  nommé  à  sa  place  le  29  février  1636  et  mis  en  possession 
le  23  juin  suivant  (8).  On  ne  sait  rien  de  plus  qui  le  concerne  (9). 

(t)  D.  976,  p.  37.  —  Nadaud  dit  que  L.  Marlinaud  demeurait  au  châ- 
teau de  Linards.  Ou  ne  connaît  pas  bien  Forigine  dea  relations  qui 
s'étaient  établies  entre  le  prieur  de  TArtige  et  le  seigneur  de  Linards. 
Mais  par  la  caution  que  ce  dernier  consentait,  on  peut  voir  leur  degré  d'in- 
timité. Ce  seigneur  appartenait  à  la  famille  de  Gain,  dans  laquelle  cette 
terre  était  entrée  par  la  donation  que  GouflBer  de  Lastoar  eo  fit  à  la  fin  du 
xiv*  siècle  à  Jean  de  Gain,  fils  de  sa  sœur  Jeanne  de  Lastoars  et  d'Aymeric 
de  Gain. 

(9)  Naoaod,  PouiUé  du  diocèse. 

(3)  D.  976.  p.  Ml.  —  D.  Mt3. 

(4)  D.  976,  p.  37  et  978,  p.  37.  —Cette  année  lii  il  confère  une  prébende 
à  Léonard  du  Fraisseix.  D.  985. 

(ô)  Nadaud,  loc,  cU,  —  Roy-Pi KKasriTTB,  Monastèrts  du  Limousin. 

(6)  D.  976,  p.  16.  —  978,  p.  399. 

(7)  Nadauo.  —  RoT-PiBRasFiTB,  loc,  cil. 

(8)  Nadaud.  —  Roy-Pierrkfittk,  loc.  cit. 

(9)  La  plupart  de  ces  prieurs  commandalaires  résidant  peu  à  TArtige, 
administraient  par  procureur,  ce  qui  augmente  la  confusion  de  cette 
époque. 


—  ta  — 

XXXIV.  —  1644-1653.  —  GABRIEL  NAUDÉ.--  11  fut  nommé 
au  prieuré  de  TArtige  par  Mazarin,  doat  il  était  le  bibliothécaire 
après  avoir  été  celui  des  cardinaux  de  Bagni  et  Barberini.  Ije  roi 
Tavait  égalemeut  pourvu  d'un  canoaicat  à  Verdun. 

Ck)n8taminent  éloigné,  absorbé  par  ses  travaux  littéraires  et 
d'érudition,  il  ne  s'occupa  que  fort  peu  de  son  bénéfice,  ne  jouis- 
sant guère  des  1200  livres  environ  de  revenu  qu'il  en  tirait,  que 
pour  satisfaire  aux  dépenses  entraînées  par  ses  voyages  et  par  ses 
études. 

Il  mourut  à  Abbeville  le  29  juillet  1653,  Agé  de  cinquante- 
trois  aus,  apt*és  un  court  séjour  eu  Suède.  La  reine  Christine 
l'avait  appelé  pour  lui  confier  le  soiu  de  sa  bibliothèque,  mais  le 
climat  ligoureux  avait  gravement  compromis  sa  santé.  Sou  neveu 
et  bientôt  son  successeur  avait  été  pendant  tout  ce  temps  son 
représentant  dans  les  afTaires  de  l'Artige.  La  similitude  de  nom  a 
parfois  entraîné  entre  eux  une  certaine  confusion  (1). 

r 

XXXV.--  1653-1681.— COSMENAUDÉ,  chanoine  de  Verdun 
également,  était  donc  le  neveu  de  Gabriel,  et  pendant  de  longues 
années  son  mandataire  de  confiance.  A  ce  titre  il  figure  de  bonne 
heure  dans  les  actes  du  prieuré.  Après  la  mort  de  son  oncle  le  roi 
le  pourvut  de  la  commande  devenue  vacante,  et  le  pape  Innocent  X 
lui  en  octroya  les  bulles  de  provision  le  4  septembre  1654.  Sa  prise 
de  possession  se  fit  le  19  novembre  suivant  (2). 

Dès  lors  on  trouve  la  preuve  de  son  activité.  Mais  que  pouvait- 
il  en  face  du  faible  recrutement  de  ses  religieux,  de  la  diminution 
de  ses  ressources,  du  délabrement  matériel  des  terres  et  des  bâti- 
ments? 

Il  eut  à  surmonter  mille  difficultés.  On  le  discutait  et  les 
débiteurs  de  TArtige  contestaient  jusqu*à  ses  pouvoirs.  II  crut 
nécessaire  de  les  faire  établir  de  nouveau  et  obtint  à  cet  eflet 
d*Aiexandre  VII,  successeur  d'Innocent  X,  de  nouvelles  bulles  de 
provision  destinées  à  établir  son  autorité  d'une  manière  à  l'abri 
de  toute  contestation  (3). 

({)  La  liste  dressée  dans  le  répertoire,  —  0.  978,  p.  397  et  s  ,  —  ne  fait 
d^eux  qu'un  seul  titulaire,  Cosme-Gabriel  Naudé. 

{%)  L*acte  de  cette  prise  de  possession  e6i  au  nombre  des  minutes  de 
Tétude  de  M*  Billard,  notaire  à  Limoges.  J'en  dois  une  copie  à  Tobligeancc 
de  M*  Hervy,  précédent  titulaire. 

(3)  D.  985,  25«  pièce. 
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Aussi  daus  les  dernières  années  de  sa  vie,  se  préi;ait-t-il,  avec  le 
pouvoir  royal  et  Tautorité  de  l'Ordinaire,  à  des  négociations  pour 
arriver  après  lui  à  l'union  de  son  bénéfice  avec  le  collège  de 
Limoges.  Cette  union  s'effectua  au  momentdesa  mort,  en  1681  (1). 
Alors  eut  lieu  la  remise  aux  Jésuites  des  biens  de  TArtige,  à  la 
suite  d'un  arrôt  du  Conseil  d'Etat,  et  d'une  bulle  d'Innocent  XI 
qui  l'autorisaient  (2). 


(4)  C'est  donc  par  erreur  que  Tabbé  Roy-PierrefiUe  dit  que  Naudé  avait 
cessé  ses  fondions  de  prieur  dès  4672.  —  Monastères  du  Limousin,  p.  7. 

(â)  L*arrël  du  Conseil  d^État  est  de  1681,  la  bulle  d'Innocent  du  2  janvier 
WSt.  Ces  pièces  ainsi  que  les  différents  mémoires  et  actes  concernant 
cetie  union  forment,  aux  archives  de  Limoges,  la  liasse  D.  973. 


Tj^BLES 


DES 


CARTULàlRES  D'AUREIL  ET  DE  L'ARTIGE 


TABLE  DES  NOMS   PROPRES 


A.,  354 ;  —  clerlcuSf  292  ;  —  prcpoatiaa 

S*  Cruels  de  Petra  buferla^  7. 
A.,  ahatissa  S^-Marie  deRegulaftSl, 
A.Gaubcrt,  canon.  S'^AredU,  353. 
A.  de  TEspinat,  353. 
A.  de  Perer,  353. 
A.  de  Rupe,  353. 
A.  de  Maurans,  348. 
A.  Visio,  canonicusy  U9. 
Abba,  i80. 
Abo,  83. 
Abo  déroba,  \îî. 

Adalardus  de  Castro  Melano,  164. 
Adalardus  Willebaldi,  160,  161,  163; 

—  cogDomine  de  Sancto  Karle- 
rio,  160;  —  Willebaldus,  i68. 

Adalbertus  de  Maraval,  138. 

Ademar.  —  V.  Ademarus. 

Ademar  III  le  Barbu,  40. 

Ademarus,  69,  72,  179,  205,  -^83, 
348,  369.  —V.  Adimaruade  Friac, 
A,  de  Tutelay  A.  de  las  Moleresj  etc. 

AdemsiTas,  abbae  S^'Martialis,  156; 

—  capellanus  S^DionisUf  343. 313, 
328;  —  prior  Benecenti^  275;  — 
êacerdo8^  327  ;  —  oicecomes  Lemo- 
oicenais,  31,  33,  40,50,  61,53,196, 
197,  198,  345,  346. 

Ademarus  d'Albuzo,  348. 
Ademarus  Ardalos,  milea,  245. 
Ademarus  de  Boch,  159. 
Ademarus  deus  Calrs,  81. 


Ademarus  de  Carricras,  canon.  S'- 

Stephani,  190. 
Ademarus  de  la  Casana  seu  de  la  Ca- 

sania,  204,  205. 
Ademarus  Calardus,  61,  52,  55. 
Ademarus  de  Chamminisleri,  339. 
Ademarus  Ëscot,  361. 
Ademarus  Gahains,'133. 
Ademarus  de  Gemel,  de  Gemeu,  132, 

252,  3O0,  330,  332. 
Ademarus  Guido,  37,  56. 
Ademarus  de  Larunt,  3,  <3'i. 
Ademarus  Lebrau,  frater  Arligie,  315. 
Ademarus  de  Lespinat,  186. 
Ademarus  Mainarl,  39. 
Ademarus  Marches,  231,  365,  370. 
Ademarus  de  les  Noieras,  Moleiras, 

62,  114,  117,  171,  299. 
Ademarus  de  Alontlaron^  Monte  La- 

rundi,   sacerdos^  318  ;    —  frater 

Artig.,  335,  334. 
Ademarus  Morsellus,  186. 
Ademarus  de  Pairac,  246. 
Ademarus  de  Rlvo,  309. 
Ademarus  Salvaius,  miles  de  Nobl- 

llaco^  4,  56. 
Ademarus  de  S°-HyIario,  3l9. 
Ademarus  de  So-Riberio,  354. 
Ademarus  de  Turre,  318,  324. 
VdemarusdeTutela,  74,  130, 171, 173. 
Adbemar,  388. 
Adlmarus,  10,76,286.— V.  Adimarus 

de  Friacj  Ademarus  de  Tutela,  etc, 
Adimarus  Catardus,  32. 
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Adimarus  Folcaldus,  183. 

Adimarus  de  Frîac,  70, 183.  -V.  Aima- 
rus  ^  Haimarus. 

Adimarus  Guido.  3H. 

Adimarus  de  las  Moleiras,  l26. 

Aenricus,  rex  Anglorum,  dux  Aqul- 
tanorum^  305. 

Aggerius,  334,  342;  —  conoert*us,  72. 

Agnes,  5,  18,  35,  31,  115,  H9,  165, 
908,  210,338,  357,  288. 

Agnes  de  Bujalo,  103. 

Agnes  de  Latour,  396. 

Agues  de  Torena,  204. 

Ai.  Maembert,  38. 

Ai.  Tardiu, /"rater  Arlig.,  294. 

Aiba,  456. 

Aicellna,  43,  46,  238,  351,  367. 

Aicelina  de  Jaunac,  11. 

Aiemarus.  V.  Aimarus, 

Aimarenc  (Li),  302. 

Aimars  de  Chammenesliri,  de  Chami- 
Hesteri,  canonicus^  329.  —  V.  Ade- 
marus, 

Aimars  Escuders,  sacerdos,  30 i. 

Aimars  de  Gcmel,  de  Gemeu,  343. 
—  V.  Ademarus  de  Gemel, 

Aimarus,  99,  H8,  189. 

Aimarus,  cicecomesy  187. 

Aimarus  de  Friac,  185, 

Aimarus  Giraldus,  181 . 

Aimarus  de  les  Noieras,  Moleres,  400, 
118,  318. 

Aimarus  Siguinus,  43. 

Aimelina,  345. 

Aimelius  de  Roncom,  154. 

Aimcri  du  Breuil,  65. 

Aimericus,  14,38,43,43,59,98.114, 
115,  144,  177,  187,  198.  207,  372. 
281,  382.  292,  298,  299,  306,  323; 
— arc/itdiacomu«,72;  —  canomcas, 
49,  311;  -—  capellanus^  209;  — 
capellanuB  de  S^'-Genesio,  309;  — 
magif>ter^  378  ;  —  presbiter  de 
S^'Genesio,  157;  —  prior  AurelUj 
392  ;  —  prior  de  Chambo,  277  ;  — 
sacerdos  de  Virola^  305, 
Aimericus.  —  V.  Aimericus  Vigîersy 
A»  de  les  Aias^  A.  Marches,  etc. 


Aimericus  Abrueit,  aeroiens,  216. 
Aimericus  de  Aiza,  de   Axia,   Axic, 

176, 196. 
Aimericus  Albaneus,  41 . 
Aimericus  Ardalus,  Ardclus,  844. 
Aimericus  Bechada,mo/iacAtt«S*-itfar- 

tialis,  prepositus  de  Rossacj  22{3. 
Aimericus  Bcrnardus,  .^6,  i9,  52,  179, 

497. 
Aimericus   Bernardus    de  Jovennac, 

51,  177. 
Aimericus  dcu  Boc,  dcu  Bosc,  can, 

S.  Johan,  64,  69,  104. 
Aimericus    Bozonis,    439,  459,  280, 

378. 
Aimericus  deu  Broil,  can,^  230. 
Aimericus  de  Brucia,  489. 
Aimericus  Brunus,  Bruns,  171,  197, 

337,  253,  254. 
Aimericus  de  Bujalou,  295. 
Americus  Chabaza,  procarator,  486. 
Aimericus  de  Cliabrcli,  255. 
Aimericus  de  la  Charrieira,  286. 
Aimericus  Chalardus,  456,  169. 
Aimericus  de  Cbavanac,  422. 
Aimericus  de  Gbaver,  122. 
Aimericus  ChcDut,  266,  271 ,  272. 
Aimericus  Coccus,  89. 
Aimericus  deu  Coderc,  232. 
Aimericus  Constantinus,  261. 
Aimericus  de  Dalbineo,  264. 
Aimericus  David,  297. 
Aimericus  de  Demia  Mola,  258. 
Aimericus  de  Dolis,  269. 
Aimericus  cognomontoËscoblarl,2l2. 
Aimericus  las  Agas,  de  les  Aies,  313, 

325 
Aimericus  de  Fonlcon,  117,  218. 
Aimericus   Gaain,    Gaams,   Gahams, 

Guabaims,  67,  133,  239,  241,  345. 
Aimeiicus  Gaucelmus,  147,  200.  244. 
Aimericus  de  Jaunac,  58,  67. 
Aimericus,  de  Laga  66.  101,  200. 
Aimericus  de  la  Mota,  prior  Artigie^ 

415. 
Aimericus  Le  Brun,  114. 
Aimericus  Magrefort,  1 19,  280. 
Aimericus  Mailheu,  miles,  133« 
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Aimericus  cogDomenlo  Malus,  miles, 

41. 
Aimericas  Marches,  cameranus^  ]d3, 

282,  378. 
Aimericus  de  Monie,  435,  136,  473, 

209. 
Aimericus  (Ici  Aloot,  eanon.^  53,  157, 

«07,  «15. 
Aimericus  la  Noala,  tnileê  de  Beinac^ 

44. 
Aimericus  de  Nobiliaco,  307. 
Aimericus  de  Nozieras,  miles  d'Aisa, 

44. 
Aimericus  Pacau,  3«5. 
Aimericus  de  Peirussa,  ««3. 
Aimericus  Pelrucie,  91. 
Aimericus  de  Poden,  de  Podii,  sacer- 

dos,  138,  139. 
Aimericus  de  Poimolcn,  5. 
Aimericus  de  Pomer,  «6«. 
Aimericus  major  de  Ponroi,  8.  33, 197. 
Aimericus  de  Pouroi,  57,  58,  85,  86. 
Aimericus  Ramnulfus,  182,  184. 
Aimericus  de  Resiaco,  «36. 
Aimericus  de  Roeira,  de  Roera,  67, 

143.  170,  «07. 
Aimericus  de  Rofilac,  3;i8. 
Aimericus  de  Romeo,  378. 
Aimericus  de  S<^-Johanne.  <9«,  986. 
Aimericus  de  S'^-Marliao,  263. 
Aimericus  Serdonis,  «67. 
Aimericus  de  Sinso,  348. 
Aimericus  Taicha,  34  i . 
Aimericus  de  la  Terrada,  139. 
Aimericus  de  Trasriu,  H8   119. 
Aimericus  Vigiers,  69. 
Aimericus  de  la  Vila,  26. 
Aimericus  de  Vilamonles,  324. 
Aimericus  de  Vilereil,   de  Virareii, 

miles,  118,  119,  137. 
Aimes.  —  V.  Aimo. 
Aimes  le  Pelai,  205. 
Aimiricus.  —  V.  Aimericus. 
Aimiricus,  sacerdos,  83. 
Aimiricus  Bocaus,  346. 
Aimiricus  la  Rocha,  350,  352. 
Aimo,  «8,  68,  188. 
AiuioÎDUS,  335,  348. 


Aimoinus   Beroardus,    Bernart,  173, 
174. 

Aimo  de  Podio,  «08. 

Almuricus  de  Monte,  136.  —  Y»  Aime- 
ricus de  Monte. 

Aina. 106,  192. 

Aiuardus,  330  ;  —  miles^  182. 

Ainardus  las  Aias,  «93,  319. 

Ainardus  Beraus,  77,  103. 

Ainart,  352. 

Ainart  Batamors,  34. 

Airaldus,  115;  —  presbiter^  38.    — 
V.  Airaldus  de  S*'Elegio, 

Airaldus  Choa,  228. 

Airaldus  de  Monlibus,  ««8. 

Airaldus  de  So-Eligio,  117,  236. 

Airaldus  Viger,  «16. 

Airaudus.  —  V.  Airaldus, 

Airaudus,  12,  253. 

Airaudus  d*Esjau,  31. 

Airaudus  Lebres,  70. 

Airaudus  de  Taurou,  224. 

Airaus,  329,338. 

Airaus  Blanchei,  35. 

Airaut,  116. 

Aiselina.  339. 

Aissalit  de  Peirussa,  138. 

Alaardus,  208. 

Alaiidisdou  Soler,  «83,  284. 

Alaait,  26,  135. 

Alaria,  129. 

Albertus  de  Malaval,  65. 

Aldeardis,  114. 

Aldebertus,  «14,  128,  129,  136.  — 
y.  Audebertus, 

Aldebertus,  canonicus  Si-Johannis^ 
53,  68,  169,  245;  ^  decanus  et 
arcAidiac.  S^-Stephani,  i35,  145; 
—  presbiter  de  Bersac,  154  ;  — 
presbiter  de  S^-Siloestri^  136. 

Aldebertus  de  GarroBo,  Carrotieosis, 
archidiac,  Lemooic^  54,  161,  164, 
194. 

Aldebertus  de  Charnac,  115. 

Aldebertus  Lavellus,  82. 

Aldebertus  Vachers,  130. 

Aldegardis,  185 

Aldegarius  de  Maurans,  114,  115. 
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Aldegarius  de  Montcogu],  153,  454, 

469. 
Aldierdis,  373. 

Aldiers,  Aldeierius.  —  V.  Aldegarius. 
AldoinuSf  Alduinus»  57,  114. 
Alduious,  186. 
Alduinus  del  Bosc,  19i. 
Alduinus  Erguler,  154. 
Alduious  de  I^obiliaco,  45,  t90;  Nobi- 

liacensis,  127. 
Alduinus  de  Pctra-Buiiera,  177. 
Alexander,  32,  51,  52. 
Alexander  Hélias,  410. 
Alexandre  VII,  4ÎÎ. 
Alexilt,  347. 
Alexis,  361 . 
Almodis,  10,  ^3,  26,  29,  96,  101,  18i, 

195,  196. 
Almodis  d'Aurel,  S59. 
Almodis  la  Contoressa,  113. 
Almodis  de  Duno,  277. 
Almodis  deu  Trei,  59. 
Almois  la  Vescomtessa,  317. 
Almois  deu  Bez,  314. 
Almos,  77. 
Alpais,  34S. 

Alpaidis,  56. 

Alpasia,  214. 

Alpazia,  289. 

Alsabela,  124. 

AlsaDder  Merchator,  325. 

Amaluinus,  59. 

Amanncus  de  Lespinat,  186,  184. 

Amanricus,  prêor  de  Gozon,  285. 

Amblardus,  abbas  S^-Marcialis^  92, 

198. 
Ambiant  Guillcball,  95. 
Ame  de  Santa  Maria,  309. 
Amelia,  82,  133,  179,  181.  ' 
Amclius,   62,    U8,    126,    158,    220, 

221. 
Amelius.  — V.  Ameliua  la  Bifa,  A.  de 

Chambo^  etc. 
Amelius  Apercepl,  122;  —  procuralor 

comitlfse  de  Marcha ^  10:2. 
Amelius  de  Billac,  21,  23,  199. 
Amelius  de  Cambo,  174,  175. 
Amelius  de  Carrères,  105,  126,  127. 


Amelius  del  Cassain  ou  Cassen,  98, 

99,  100,  118. 
Amelius  de  Granmont,  m*les  de  Pal" 

rae^  289. 
Amelius  cognomento  La  Bifa,   It!^, 

119,  125,  144. 
Amel 
Amel 
Amel 
Amel 
Amel 
Amel 
Amel 
Amel 
Amel 
Amel 
Amel 


as  de  la  Cbalm,  108. 

us  de  la  Corl,  146. 

us  de  MalaTal,  165. 

us  del  Mazel,  142,  143,  144. 

us  de  MonicoguU  284. 

us  dp  Novovico,  264. 

us  de  Pairac,  143.  296. 

us  de  Roeira,  143,  144,  145. 

us  de  S»-Maria,  76,  172,  358. 

us  de  la  Vila,  99. 

,  miles  deu  Vilars^  339. 
Amels  de  Chambo,  348. 
Amels  de  Pairac,  339.  —  V.  Amelius 

de  Pairac. 
Amicus  de  Porta,  269. 
Amiricas  Azariz,  205. 
ÂmiricGaams.— V.  A(m«r(ou8Gaam«. 
Ancclina,  300. 
Andréas,  l41 . 

Andréas,  capellanus  S^^Aredii^  352, 
353  ; —  diaconus,  293  ;  —  sacerdas, 
293. 
Andréas  Buret,  miles,  271 . 
Andréas  Castelli  novi,  !9. 
Andréas  de  Miliars,  71 . 
Andréas  Papers,  archipresbiter^  279. 
Angeles,  231. 

Auionius  Brethel,  prior  Artigie,  420. 
Anlonius  Martinaud,   prior    Artigie, 

420. 
Antonius    Thoniaud,   prior   Aurelii^ 

401. 
Antonius  Bony,  prior  Artigie,  418. 
Apollonius,  277. 
Arbertus,  204,  208,  245. 
Arbertus,  sacerdos  de  NouoiCy  217. 
Arbertus  Brunet,  293. 
Arbertus  cognomento  Parvus  de  Cas- 
tra, archidiac.  Bitur,,  54. 
Arbertus  Lebrers,  171. 
Arbertus  Riorta,  268,  273. 
Arbertus  de  Rocilla,  75,  76,  172. 
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Arbertus  Vicarius,   miles,  133,  845, 

346. 
Arberlus  Vigerius,  38. 
Arbet,  Arbez,  329,  338. 
Arcambaudus,  Archambaldusde  Mau- 

riaco,   189,    341,   313,    3i3,    314, 

337,338,362. 
Archembaldus,  54,  100  ;  —  presbiter, 

124;  — OMjecoiîie«,75,  76,  141,  U2, 

U5,  173. 
Ardalos,  345. 

Ardcmarus.  —  V.  Ademarus, 
Ardra,  219. 
Ardra,  prùor,  il3. 
Arnaldus,  386. 
Arnaldus,  archidiaconua  S'-Sep/iani, 

93,  94  ;  ^presbiter  de  S^-Paaio, 

82,  317,  330. 
Arnaldus  Belaus,  44,  47. 
Arnaldus  Bcrnan\i,  21,86,  193,  193, 

341. 
Arnaldus    Bernardus  de  Jaunac,  de 

Joviniac,  36,  49,  85. 
Arnaldus  de  Liver,  309. 
Arnaldus  de  Luco,  prior  AureUi^  403, 

403. 
Arnaldus  de  Luir,  334. 
Arnaldus  de  Luzac,  345 . 
Arnaldus  de  la  Feira,  canon,^  45. 
Arnaldus  de  Montinnac,  8. 
Arnaldus  cognomento  Rufus,  215. 
Amas,  397. 
Arnaud  Bernard.  —  V.  Arnaldus  Ber- 

nardl, 
Arnaud  du  Luc. — V.  Arnaldus  du  Luc, 
Arnaudus,  149.  —  V.  Arnaldus. 
Arnaus  de  Sibirac,  348. 
Arnulfus,  161,  234. 
Assalit,  miles  de  Roeira,  37,  IF9. 
Aslasia,  17. 
Atho  de  Planladis,  de  Planladiz,  ca- 

non,,  133,  246,  355. 
Alo,  seroiens.,  71. 
Alo,  Atio,  48,  123. 
Auberl.  — V.  Albertus,  Aldebertus, 
Aubert  de  Charroux,  54. 
Aubertus,  clericus  de  Trensan^  266. 


Aubert  us  Vicarius,  244. 
Audebertus,  316  ; — archiepisc,  Bitur,, 

54  ;  —  presbiter,  137  ;  —  presbiter 

de  Bersac,  103,  386. 
Audeberlus,  149.  —  V.  Audebertus 

Laoeus. 
Audebertus  Arvers,  232. 
Audeberlus  de  Becinelas,  sacerdos^ 

338. 
Audebertus  Ferrut,  102. 
Audeberlus  Jovint,  35. 
AudebertusLaveus,Laveuzs,  103,136; 

—  canonicus,  71,  73,  85,  137,  333. 
Audeberlus  Laveus,  miles^  137. 
Audeberlus  de  Lemolgcs,  de  Lemo- 

vice,  de  Lcmovicis,  canonic,  31, 

123,  170,  183,  184. 
Audeberlus  Niger,  336. 
Audeberlus  Bâta,  953,  328,  330,  331, 

333. 
Audebertus  Seschax,  233. 
Audeberz,Audebert.—V.  Audebertus. 
Aademarus  de  la  Brosa,  338. 
Audiers  de  Montcocu,  47. 
Audierus  de  Domno,  de  Dompno,  ca^ 

non,,  103,  130,  138,  139,  240,  341, 

243,  344,  245,  346,  255,  359,  377, 

381,  383. 
Audierus  Amblard,  153. 
Audoinus,d03, 319;  —  archidicLc,tS\ . 
Audoinus.  —  V.  Audoinus  de  Nobi- 

llaco,  A,  de  Gemeu,  etc. 
Audoinus  deu  Bosc,  305. 
Audoinus  do  Bujalou,  294. 
Audoinus  deChainbo,  352. 
Andoinus  de  Domnonio,  clericus  épis- 

copit  302. 
Audoinus  de  Gemcl,  de  Gemeu,  131, 

133,  252,  334,  3i3. 
Audoinus  de  Noalac,  de  Nobiliaco,  9, 

85,  loi,  303,  304,  Ô09,  339. 
Audoinus  Rainaldus,  i4z, 
Audois,  329,  338.  —  V.  Audoinus  de 

Gemel. 
Augart  deu  Trei,  37. 
Auraudus.  —  V.  Airaldus. 
Auzeus,  370, 
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B.,  358,  373;  —  canonicus  de  Johe, 
Î67  ;  —  decanus  S*  Aredli^  35î  ;  — 
fraier  Artig,,  .*<36;  —  hereniUat 
335  ;  —  monachua  287  ;  —  prior  S'^ 
Leonardi,  323. 

B.  Âdemari,  258,  370. 

B.  Âlpais,  305. 

B.  de  Botbu,  canon.  S' Leonardi^  363, 
365,  366. 

B.  de  Bonevilla,  346. 

B.  de  Capolcgier,  magister  hospitalis 
de  Burgo  noooy  377,  378. 

B.  de  Ghamlibot,  366. 

B.  de  Cliampanisma.  — V.  Bernardus 
de  ChampanUma. 

B.  deu  Cbasain,  S5I. 

B.  de  Corselas,  f rater  ArUg.,  291. 

B.  Cotet,  336. 

B.  Daigon.  37i. 

B.  Estraboit,  293. 

B.  Foucberius,  miles^  35S, 

B.  Gaufre  de  Permarol,  64. 

B.  de  Glangis,  archipresbiter^  364. 

B.  Goido,  55,  328. 

B.  de  las  Escuras,  rusticue^  153. 

B.  Maembcrt,  38. 

B.  de  Manzac,  frater  Artig,  350. 

B.  Malhei,  sacrUta  Aur,,  248;  — 
posseseor  deu  Châtain,  217. 

B.  Maurizis,  frater  Artig. ^  337. 

B.  Mauricii,  fraier  Artig. ,  346,  350. 

B.  lo  Moine,  269. 

B.  MolÎDers,  258. 

B.  de  Moster,  305,  318. 

B.  Pauchot,  capellanus  de  Linars, 
364. 

B.  Peiret,  331. 

B.  de  Pesiel,  frater  Artig, j  3t8. 

B.  Picmaurs,  153,  256. 

B.  la  Plana,  363. 

B.  deu  Po!,  sacerdoB^  339. 

B.  Raigons,  clericus  Nobiliaci^  360. 

B.  S'  Ylarii,  canonicus  Aurel.^  149. 

B.  de  Vall,  frate'r  Artig. ^  395. 

B.  Vigers,  337. 

B.  de  Visio,  392,  de  Visionc,  378. 


Bagni,  422. 
Balbiacs,  308. 
Balbus,  113. 
Barberini,  432. 
Bartholomeus,  78. 

Bartholomeus,  canonicus  A ure^,  277; 
—  serviens,  123, 159,252,  246,  258; 
--famulus,  248. 

Barlholomeus  d*Auriac,  332. 

Barlbolomcus  de  la  Cbaslaneda,  237. 

Bartholomeus  la  Corl,  351 . 

Barlholomeus  Gcnesius,  83. 

Bealrix,  379,  33  i. 

Beatrix  de  Corpsam,  4 12,  445. 

Bego,  canon,  Aur,^  476,  226. 

Bego  de  Brada,  165. 

Beiriveira,  266. 

Belieldis,  Belielt,  II,  13,  24,  202. 

Belieldis  cognomine  Blancha,  134. 

Bcnedicta,  144. 

Benedictus,  100. 

Ber.  de  Ceus,  330. 

Beraldus,  68. 

Bcraldus  de  Brider,  138. 

Beraldus  d^Espainnac,  99. 

Beraldus  Lcodagarius,  162. 

Beriveira,  Berriveira,  271,  278. 

Bernard,  1. 

Bernard.  —  V.  Bernardus. 

Bernard  de  Comborn,  40. 

Bernardus,  3,  19,  23,  24,  36,  36,  53, 
63,  69,  71,  78,  99,  114,  123,  154, 
178,  186.  195,  196,  330,  362,  274, 
280,  364. 

Bernardus,  abbas  deu  Palais,  107  ;  — 
canonicus,  188;  —  montichue  de 
PairaCf  1 1 9  ;  —  presbiter,  4  22  ;  — 
presbiter  de  5»  Genesio,  147;  — 
prior  CambonensiSy  65,  16 1  ;  — 
prior  de  Rofinnac^%\%  ;  —  sacerdos, 
396;  --  oicecomes  dèCumbort,  40, 
75,  193,  194. 

Bernardus.  —  V.  Bernardus  de  la 
Brugeiray  B.  de  Jooiniaco,  B.  de 
Meirans,  B.  de  Quinsac,  etc. 

Bernardus,  prior  Aurêliensis,  — 
V.  Bernardus  de  Ponroi. 
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Bernardus  de  Âbacia,  frater  AureL, 

213. 
Bernardus  de  Agut-Monl.  Si5. 
Bernardus  Amalui,  Amaluins,  17,  18, 

187. 
Bernardus  de  Aneda,  capelîanus  de 

Brcy  73. 
Bernardus  de  Bajulo,  351. 
Bernardus  Balles,  Ballus,  Li  Balles, 

Lilballus,  63,  108,  114,  136. 
Bernardus  deBre,  de  Bren,  09,  SOS, 
Bernardus  del  Broil,  de  Brolio,  26,  27, 

Î9. 
Bernardus  de  la  Brugeira,  Brugera, 

Brugeria,  mUes,  107,  Hl,  125,  165, 

166,  167,  168,353. 
Bernardus  Bucarfl,  Bocart,  49,  50. 
Bernardus     Buchardus,    li    Buchart, 

lo  Bochart,  73,  IcO,  182. 
Bernardus  Bulerlcs,  120. 
Bernardus  Cachanias,  213. 
Bernardus  Canut,  45. 
Bernardus  Catus,  SS3. 
Bernardus  Chabot,  S37,  386. 
Bernardus  Chachamas,  238. 
Bernardus  de  Champanisma,  frater 

Artig,,  346, 360. 351 ,  364, 36o,  3G0, 

369,  370,  372;  —  diaconua,  3il, 

342,  347  ;  —  prier  Artigie,  414. 
Bernardus  de  Charnac,  80,  104,  107, 

lil,  123. 

Bernardus  Chaly,  oicarius  eccles,  5» 

Pardulphi,  2il. 
Bernardus  Chausos,preorArtt^te,i  14. 
Bernardus  de  Corbsalet  ;  de  Cor.salet; 

de  Cursalel,  179, 180, 181, 185,301. 
Bernardus  Certes,  56,  107. 
Bernardus  Esparvcrs,  309. 
Bernardus  de  Fer,  miles^  230. 
Bernardus  de  Pestiac,  5,  33. 
Bernardus  de  Gaetas,  183. 
Bernardus  Gaucelmus,  304. 
Bernardus  Gausberlus,  187,  190,  310. 
Bernardus  Goscelmus,  106. 
Bernardus  Guido,  32,  56,  57. 
Bernardus  Guldonis,  243,  333. 
Bernardus  de  Gutmonl.  57,  86,  227. 
Bernardus  Iraïus,  44,  285. 


Bernardus  de  Jaunac,  49,  50. 
Bernardus  de  Jaunlaco,  76,  385. 
Bernardus  de  Joviniac,  de  Jovlniaco, 

de  Jovcnnac,  de  Jovinnac,  7,  14, 

15,  26,  33,  40,  97,  177,  185,  197, 

308. 
Bernardus  Johannes,  12. 
Bernardus  de  Lacheval,  38. 
Bernardus  de  Laga,  diaconus,  201. 
Bernardus  Lascura,  104. 
Bernardus  la  Vila,  314,  317. 
Bernardus  lo  Bochart,  1 30. 
Bernardus  Lilballus.  —  V.  Bernardus 

Balles. 
Bernardus  Mainart,  39,  40. 
Bernardus  Marches,  19,  46,  68,  210, 

327,  365. 
Bernardus  de  Meirans,  Meiras,  Hei- 

rens,  3,  21,  23,  25,  49,  58,  59,  67, 

68,  69,   146,   147,   148,    149,    150, 

198,  199. 
Bernardus  de  Meras,  378. 
Bernardus  de  la  Marcha,  190. 
Bernardus  Mauricins,  sacerdos,  246. 
Bernardus  de  Monleacuto,  309. 
Bernardus  de  Montmainail,  156. 
Bernardus  la  Moscha,  229. 
Bernardus  de  Munlbumnant,  336. 
Bernardus  Olivarius,  238  ;  Olver,  338. 
Bernardus    Oliverus,    canonicus   de 

Nooo-oieo,  870. 
Bernardus  de  Pairac,  monachus^  118, 

de  Palraco,  301. 
Bernardus  Pasius,  154. 
Bernardus  Pincres,  139,  301. 
Bernardus  de Ponroi,  7;— cano/i.,  240, 

248,  280;  —prtor  A urer,  139, 153, 

159,  358,  379,  282,  389. 
Bernardus  de  la  Porcharia,  309. 
Bernardus  del  Querriu,  42. 
Bernardus  de  Quinsac,  de  Uuinciaco, 

255  ;  ~  «acri^^a,  104, 133, 139, 151, 

153,  342,  245,  246,  247,  257,  35S, 

259,  260,  362,  363,  368,  374,  280, 

282,  287,  378. 
Bernardus  de  Régnât,  ^1  i. 
Bernardus  Rex,  251 . 
Bernardus  de  Boca,  38,  171. 
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Bernardusde  Roera,  de  Roeira,6,  10, 

40,  62,  55,  158,  f59,  255,  263,303, 

367. 
Bernardus  de  Rofilac  de  la  Mola,  338. 
Ifernardus  de  Rofilac  de  Noasac,  338. 
Bernardus  Sardena,    archipresbiter, 

322. 
Bernardus  de  Sauzel,  358. 
Bernardus  de  S**  Aman  do,  presbiter, 

80. 
Bernardus,  de  S"  Aredio,  clericus^  1 98. 
Bernardus  de  S**  Marche,  351. 
Bernardusde  S®  Uuintino, prtor  Arti'^ 

gie^  414. 
Bernardus    de    Savena,    epiec»    Le^ 

moo,,  366,  443. 
Bernardus  deu  Trei,  27. 
Bernardus  Trcncaleoo,  197,  198. 
Bernardus  de  Veirinas,  353. 
Bernardus  Vicarius,  330. 
Bernardus  de  Virola.  miles^  330. 
Bernars  Cosiez,  329,  338. 
Bemiardis  13,  i7,  123,  195,  210. 
Berniardis  de  Mûris,   de  Murs,    i9. 

206,  230. 
Berniart,  25. 
Bernola,  139. 

Berriveîra.  —  V.  Beriveira. 
Bertolomeus  de  Gemel,  329,  338. 
Berlrandns,  358. 
Bertrandus  Finassa,  244. 
Berlrandus  la  Ribeira,  247. 
Berlrandus  de  Robore,  f rater  Artig.^ 

294. 
Bertrandus  Kogier, prior  A rtig.,  4l7. 
Bertrandus  de  la  Rongera,  273. 
Berlrandus  de  Sancla  Maria,  117. 
Bertrandus  Scrinii,  302. 
Bertrandus  Vacho,  154. 
Bertrannus  de  Plaza,  H 7,  218. 
Bertrannus  de  Sancla  Maria,  12. 
BeUons  de  S<»  Medardo,  63. 
Blanc  (lo),  249. 
Biancha,  121,  130. 
Blanchcl,  124. 
Bobet,  271. 

Bochardus,  miles^  157. 
Bonellus  de  Gemeu,  de  Gimeu,  de 


Gemel,  de  Gimel,  3,  131, 132,  252, 

378,  330,  331,  332,  333,  334,  335, 

337,  342. 
Bos  de  la  Chesa,  v.  Bozo. 
Bos  Besocha,  miles^  154. 
Boso,68,  115, 121, 145,  165, 177,i37, 

249,  293. 
Boso,  cornes,  213;  —  consul  de  la 

Marche  f  238  ;  —  prior  Aurelii,  392  ; 

—  prior  S*  Léonardi^  344. 
Boso.  —  V.  Boso  de  Maur'uiGO,  B.  Ar- 

bertusde  Cambaret,  B.  de  fîoerca, 

B.  de  CorpsOy  B,  de  la  Casa,  B.  de 

las  Aias,  etc. 
Boso  des  Aias,  mUes,  97. 
Boso  Arberlus  de  Camberet,  72,  130* 

131. 
Boso  Becaia,  5. 
Boso  de  Bonae,  235. 
Boso  de  la  Casa,  de  la  Chesa,  la  Chesa, 

de  la  Cheza,  86;  —  miles^  97, 113, 

126,  170,  171,  295,  296,  297,  301, 

329,  339. 
Boso  la  Ghisa-Lorix,  121. 
Boso  de  Gorpso,  de  Corpson,  Corso, 

125,141,142,443,144,145,  171. 
Boso  de  Domnum,  156. 
Boso  de  Drullcs,  115,  116,  118. 
Boso  de  Gemel,  ca/io/i.  Aarel.^  191 . 
Boso  de  las  Aias,  113,  â92. 
Boso  Lavellus,  Laveus,  miles^  83,  235, 
Boso  Lebers,   Lebres,  Librers,   115, 

119,  171. 
Boso  de  Mauriaco,  9,  241,  313,  327, 

328,  362,  370. 
Boso  Mesclaioc,  59. 
Boso  de  Monie,  22,  286,  288. 
Boso  de  Reses,  345. 
Boso  de  Roeria,  can.  Nobiliac.  189. 
Boso  de  So  Pardulfo,  118,  124. 
Boso  de  Soler,  237,  238. 
Boso  Sulpicius,  228. 
Bolinol,  271. 
Rolinot  de  Chaslras,  84. 
Bolinoz  de  Johc,  266,  274. 
Bozo.  —  V.  Boso. 
Bozo  de  Roeira,  28,  80. 
Brachet,  100,  329,  339. 
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Brandisias,   senêscaUuê  de  Pairac^ 

217. 
Brea,  340. 
Brîclias,  390. 
Bruoet  deaTrei,  29. 
Bninus,  97. 

Bruzac.  —  V.  Godefridua  de  Fîaniêng» 
Bocaut,  156. 
Bussera,  179. 


Calcardus,    BituricensU    archidiac, 

164. 
Ganiborest,  244. 
Gapellus,  Capels,  183,  186. 

Castus,  prior  S^Leonardi^  \  32,  253, 

318. 
Catardus,  32,  5t. 
Catardos  La  Guencha,  canon,,  35. 
Calardus  Vicarius,  67. 
Cathardus  Lavel,  canonieus,  103. 
Cavalgata,  114. 
Gavellus.  200. 
Chabanos,  331. 
Chalvellus,  206. 
Chalvel,  277. 
Chapela,  256. 
Gbasali,  204. 
Ghaslus,  prior  S^-LeonardL  —  V.  Ca9- 

tU8, 

Chatard,  Chatardus,  55  ;  —  caméra^ 

riu8,  248. 
Chatardus  Marteas,  miles,  345. 
ChauDaz  de  Clois,  264,  267. 
Chausat,  324. 
Cbavenei,  231. 
Christine  de  Suède,  422. 

Glaudius  Blampignon,  prior  Artigie, 

421. 
Clemens»  336. 

Clemens  de  Brilhaco,  prior  Aurêlii, 

401,404. 
Clément  TIII,  409. 
Compaire,  r^î^ns,  72,  131. 
Conja,  366. 
Consianlina,  188. 


Conslanlinus,  106,  122,  281. 
Constantious.  — V.  Conët.  de  Quineac. 
Cooslaotinas,  canonictiè,  144. 
Constanlinus,  preeiiter  de  la  Gala- 

mocAa,  125. 
Constanlinus,  11,120,  154. 
Conslantinus  Âmiarl,  300. 
Constanlinus  d'Aurel,  220. 
Gonstautinus  de  Compeire,  142. 
Constanlinus  Gibertus,  122. 
Conslantinus  de  la  Montana,  156. 
Constanlinus  Laveria,  106. 
Constanlinus  Maina,  24. 
Constanlinus  Marches,  miles,  255,282, 

299,  303,  310,328,  367. 
Constanlinus  Piolet,  120. 
Constanlinus  de  Quinsac,  287,  288. 
Gonloressa,  ComlorissH,  113,  225. 
Côsme  Naudé,  prior  Artigity  422. 


D 


Dalos,  69. 

Daniel,  Danihel,  80,  142,  143. 

Daniel  de  Roera,  Roeira,  120,  444; 

—  mUes  de  Pairac^  canonicus,  79. 
Daniel  de  Roeira,  315. 
Daniel  de  Solarlo,  de  Solers,  142, 145. 
David,  155  ;  —  sacerdos,  286. 
Dinlrannus,  114,  190. 
Dintrannus  de  Carreras,  97.  —  V.  Doi- 

trans  de  Chareiras. 
Diode  Aemars,  338. 
Doilrans  de  Gbareiras,  329,  338. 
Domnarels,  miles,  43. 
Drogo  Bardos,  335. 

Durand  us,  archidiaeonas,  367  ;  — 
magister,  372  ;  —  sacerdos,  292, 
3'29,  d38. 

Durandus,  canonic,  de  •  Johe,  — 
V.  Durandus  de  PomeroL 

Durandus  las  Moleiras. 

Durandus  de  Pomerol,   canonio.  de 

Johe,  267,  268,  269,  270,  t73,  277. 

Durans  de  Mazeu,  349. 

Durans  de  las  Moleiras,  329,  338. 


29 
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E 


E.  la  Ribeira,  337. 

Eblo,  S98,  332,  310,333. 

Eblo  de  Ponte,  359. 

Ebdlus,  canon,^  42, 43  ;  —  ca/v.  Lento 
vicensls,  50. 

Ebolus,  oicecomes,  75,  76,  Hâ. 

Ebolus  de  Aallac,  89. 

Ebolus  Anieiias,ca/ion.  S'^  Sephani,di 

Ebolus  FardeU  10,  16,  47. 

Ebrardus  Chaena,  miles^  330,  377. 

Ebrardus,  165. 

Ebrat.  —  V.  Ebrardus. 

Ebroinus,  161. 

Elias,  57,  86.  —  V.  Heltas. 

Elias.  —  V.  Elias  Vigerius, 

Elias  Bernardus,  48. 

Elias  de  Domno,  488. 

Elias  Fauchct,  84. 

Elias  Gaulerius,  archidiaconus^  379. 

Elias  de  Monblandon,  114. 
Elias  Vigerius,  5i,  66. 

Ema,  392,  293. 

Ema  Larribeira,  369. 

Ëmelt  de  Nobiliaco,  i06, 207. 

Emma,  61,  63,  470,  189,  49*,  205. 

Emma.  —  V.  Emma  de  Tudela. 

Emma  de  Roeria,  258. 

Emma  de  Tudela,  de  Tuela.  73,  73. 

130,431. 
Epavaler,  sacrUta  de  Johe,  270. 
Ërmengarde,  84. 
Ermengardis,  215. 
Esbordil,  serciens,  209,  371,  278. 
Eschandos,  304 . 
Escoblard,  211. 
Escuder,  261 . 
Esparver(Li),  437. 
Etienne.  —  V.  Stephanus, 
Etienne,  prieur  de  Beneoent,  388. 
Ellennetle,  4. 

Etienne  de  Nontmeynard,  41 . 
Etienne  de  Muret,  381. 
Bliennette,  ahbesse  desAllois,  87. 
Eustorge,  Eustorgius,  epUc.  Lemoo.^ 
31,  53,  60,  94,  128,  135,  136,  476, 
292. 


Eudes.  —  V.  Odo. 

« 

Ewrardus  Chaena,  272. 
Ewrardos  cognomine  Gatct,  45. 


Faldich,  89. 

Faidiz  le  Fa,  mUes,  368. 

Faber  de  Moissanas,  312. 

Falcha,  152. 

Faucher,  4,  382.  —  V.  Fulcherius. 

Fauret,  353. 

Feraus,  233. 

Ferrarius,  17 1. 

Flameng.— V.  GodefriduadeFlameng. 

Flama,  141. 

Fiorentia,  243,  237,  357,  331,  333. 

Folcaudus,  84 . 

Foicaudus  cognomento  Tlzos,  81,  83. 

Foucher.  —  V.  Fulcherius. 

Foucher,  4,  2. 

Franchet,  99. 

Franciscus  de  Turribus,  prior  Aure- 

Ui,  405. 
Franciscus  de  la  Saigne,  prior  Artl^ 

gie,  419. 
Frannelt,  98. 
Fulchardus,  240. 

Fulcherius  seu  Fulcberus,  23,  2i. 
Fulcherius,  68,  147,  148,  149,  450. 
Fulcherius. -V.  Fulcherius  deMairans, 
F.  de  Brucia,  F.  de  Petrocia,  etc. 
Fulcherius  Ademari  de  Jullac,  186. 
Fulcherius  de  Aqua-Sparsa,  35. 
Fulcherius  la  Brosa,  miles  457. 
Fulcherius  de  Brucia,  489,  199. 
Fulcherius  de  Corbsalet,  Gorpsalet» 

479.  202. 
Fulcherius  de  la  Gauieria,  490. 
Fulcherius  de  Meirans,  152,  153. 
Fulcherius  de  Peirocla,  190. 
Fulcherius  Petnis  de  Petre-Baferia, 

31. 
Fulcherius  de  S^  Genesio,  i,  17,  «3, 

487. 
Fulcherius  deS'^Genesio»  cUrieus^  36. 
Fulcherius  Vigerius,  192. 
Fulcho,  105.  —  V.  Fulcho  de  Roeria, 
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Fulcho  de  Chasleluz,  miles,  3i8,  388. 
Fulco,  Î07. 

Fulco.  —  V.  F,  la  Ccua,  F.  de  Roerla. 
Fulco  la  Casa,  de  la  Casa,  de  Casa,  La 

Cheza,  57,  100, 4C8, 170,  209,  295, 

296,  397,  330. 
Falco  Esparvers.  137. 
Fulco  de  MansO'Valcrii,  prior  AureUi^ 

397. 
FuIeodeRoeria^de  Roera,  miles,  451, 

158,  300,940,303. 
Fulco  de  \&\,  miles.  298,  330. 


G 


G.,  234,388,  298,  3il,  3il. 

G.,a66a5,  Albepetre^  266  ;  —  bcUles, 
317;  —  captf/tonuA,  293  ;  —  capeUct- 
nus  de  Loraor,  269  ;  —  capeUanus 
deu  Mainil,  267;  —  capeUanus  de 
Mohers^  264  ;  — cellar  arias,  f rater 
Artig.^  29r>;  —  /"rater  A ru^f.,  336; 

—  presbiter^  317,  335  ;  —  prior  de 
Gramont,  391;  —  sacerdos,  292; 

—  sacrisla  Ariig,,  296  ;  —  sa^rista 
de  Johe,  267.  —  V.  Geraldus  de 
Correzia. 

G.  Aimerici,  333. 

G.  Amaneus,  frater  Artig.^  309,  3H, 

312. 
G.  Arlaras  la  Chaple,  256 
G.  Audeberz,  358. 
G.  Aurius,  307. 
G.  Barba,  992. 
G.  Beli,359. 
G.  Beraldi,  canon.  257. 
G.  Berengarius,  335. 
G.  Blancs,  69. 
G.  Bernardi,  269. 
G.  Brachci,  997,  998,  301,  330. 
G.  deu  Brol,  348. 
G.   Bruni,  Bros.  300,  326,  332,  334, 

339, 340,  341 ,  342.  —  V.  Geraldus 

Brunus. 

G.  de  Caerci,  frater  Artig.^  338,  346. 

G.  ChamerleDCS,  frater  Artig.,  308. 

G.  de  Charnac.  —  V.  Geraldus  de 
Charnac , 


G.  de  Choucher,  capeUanus  de  Pal- 

rac,  289. 
G.  deu  Claus,  clerir.us,  333. 
G.  Codera,  clericus.  361. 
G.  Choichuz,  balles,  315. 
G.  Corneus,  139. 
G.  Goslet,  capeUanus^  315. 
G.  Daniel,  Daniels,  Danieuz,  305, 306, 

308,  318,  3!4,  326. 
G.  Doilran,  252. 
G.  Donarelis.  346. 
G.  Dorador,  359. 
G.  Eisandus,  250. 
G.  Eudes,  prior  AurslU,  392,  410. 
G.  Eschandus,  295. 
G.  Faber,  373. 
G.  Faidit,  250. 

G.  de  Favars,  sacerdos,  354. 
G.  Ferrachat,  mlles^  950. 
G.  Fortisdenarius,  3l9,  321 . 
G.  Gaubert  de  Banars,  330. 
G.  Gauberli,  sacrista,  253. 
G.  Gibbau,  cuUor^  317. 
G.  Goau,  343. 
G.    Goberl,    capeUanus  S*  Prefecti, 

132. 
6.  de  Grataloba,  297.  324. 
G.  de  Greza:!,  328,  360;  —  subprior 

Artig.y  358,  369,  363,  364,  365. 
G.  Helie,  mUes,  330. 
G.  Judeus,  299,  300,  334. 
G.  La  Busseira,  frater  Artig.^  350. 
G.  de  La  Caslra,   canon,  de   Nooo^ 

Vico.  970. 

G.  La  Cliareira,  345. 

G.  Lachcnal,  frater  Artig.,  994,330. 

G.  de  Laront,  fraUr  Artig.,  310. 

6.  Laveus,  180. 

G.  de  Lemovicis,  frater  Artig.,  338. 

G.  Maosel,  7. 

G.  Martini,  356. 

G.  Maufaras,  miles,  366,  274. 

G.  Las  Noleiras,  299,  310. 

G.  Molendino,  341. 
G.  Moliner,  974,  295. 

G.  de  Noutt'aicb,  330. 

G.  de  .Moullaron,  337. 

G.  Negrcr,  frater  laicus,  347. 
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G.  de  Nempma,  baUes^  349. 

G.  Neula,  77. 

G.  la  Noalia,  29'i. 

G.  Odo,  369. 

G.  de  Pairac,  15â. 

G.  Pareu,  366. 

G.  Picola,  378. 

G.  deu  Poi,  303,  309. 

G.  de  Ponroi,  453,  159. 

G.  de  PoQle,  298,  3«2,  32i,  333,  deu 

Pont,  330. 
G.  deu  Prat,  361. 
G.  de  Quinsac,  can»  Aurel.,  366;  — 

can,  S^  Leonardi^  343. 
G.  Ramnolf,  miles,  363. 
G.  Rances,  266. 
G.   de  Rançon,   capellanus  oratorii 

S*  MichaelLs  de  Johe,  266. 
G.  Raso,  257. 

G.  de  Ribaurola,  sacerdoa,  27. 
G.  de  RocKa,  miles,  303,  370. 
G.  Ros,  S99. 
G.  Rolgerii,  286. 
G.  Rufus,  Rutfus,  153,  300. 
G.  de  Sain  Junia,  336. 
G.  de  Sant  Marc,  de  Sanl  Marz,  336, 

337. 
G.  de  So  Vito.  de  Sen  Vit,  303,  312, 

317,  355,363,  370. 
G.  deu  Soler,  sacerdos,  349. 
G.  Su  ter,  f rater  laicuSy  347. 
G.  deu  Tel,  322. 
G.  de  Telel,  frater  Artlg.»  338. 
G.  TerTRSSO,  frater  Artig.y  334. 
G.  Texerius,  35i. 
G.  Umberl,  372. 

G.  Umbertus  Bochard,  sacerdos,  336. 
G.  Vieus,  132,  252. 
G.  Vigers,  336. 

G.  de  la  V Wadeu,  prepositas^  3Ô4. 
G.  W.,  337. 
Ga.  Fulcherii,  58. 
Ga.  Sarrazi,  229. 

Gabriel  Naudé,  prior  Artigie^  422. 
Gainaldus,  presbiter,  26. 
Galcherius.  —  V.  Gaucherius» 
GalleriuM  de  Bujalo,  175,  201. 
Galvains,  232. 


Gastau,  81. 

Galet,  45. 

Gau,  346. 

Gau.  d'Aent,372. 

Gau.  de  Camministri,  298. 

Gau.  FulcaudI,  frater  Arligie,  324. 

Gau.  de  Pairac,  sacerdos^  299. 

Gauberi  de  la  Boiscria,  205. 

Gauberlus,  139,  151,  227. 

Gaubertus,  sacerdoA,  299;  —  fraUr 

A  rtigie,  328 . 
Gaubert  de  Faugas,  338. 
Gaubertus  Jordanus,  487. 
Gaubertus  de  la  Verna,  354. 
Gaubertus  de  Mairinac,  355. 
Gaubertus  de  Nobiliaco,  62,  286. 
Gaubertus  de  Orto,  299. 
GauccUnus,  2,  26,  27,  28,  29,  68,  98, 

115,  417,   124,  H7,  454,  153,  196, 

200,  288,  294,  293,    358.   V.  Gaa- 

celmus  et  oice-oeraa. 
Gaucelinus,  canon.,  402;  —  penîten- 

tiariue  Lemooicensiê,  24 1. 
Gaucelinus  —  V.  Gaucelmus^  G.  de 

Monte,  G.  de  Ponroi,  G.  de  Petror 

Buferia,    G.    de  la  Casay  G.  Pic- 

maure,  etc, 
Gaucelm.  — V.  Gaucelmuf, 
Gaucelinus,    canon,    S^  Mariœ   de 

Chaelas,  318;  —  presbiter  d'Esjau, 

85,  86. 
Gaucelmus  d'Anazac,  159. 
Gaucelmus  de  Bcnat,  306,  307,  308, 

326. 
Gaucelmus  Bertrandi.  miles^  358. 
Gaucelmus  Bertrandus,    Bertrannus, 

Berlrans,  40,  16.  147. 
Gaucelmus  deu  Bosc,  304. 
Gaucelmus  de  Bosogle,  250. 
Gaucelmus  de  Bosolle,  326. 
Gaucelmus  de  la  Buissera,  244. 
Gaucelmtts  de  Camministiri,  canon, 

de  S^  Leonardi,  316,  322,  327,  334. 
Gaucelmus  Chalchufe,  155. 
Gaucelmus  de  la  Casa,  43,  113,  170. 
Gaucelmus  de  la  Chesa,  439,  cajion. 

5»  Leonardi,  296. 
Gaucelmus  Dagrin,  262. 
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Gaucelmus  Erberlas,  63. 

Gaucelmus  d'Espana,  80. 

Gaucelmus  Gâcha,  canon, ^  78,  122, 
139,  453,  240,  242,  243,  214,  247, 
253,  254,  279,  281,  288;  —  prepo- 
êUu8,  246,  282.  285. 

Gaucelmus  Geraldus,  68. 

Gaucelmus  de  La  Chesa,  400,  105. 

Gaucelmus  de  Lazaias,  145. 

Gaucelmus  de  Les  Aies,  213. 

Gaucelmus  Lebres, 70, 218;  -  Librcrs, 
171;  —  Lebrarius,  236. 

Gaucelmus  Mesclaioc,  29. 

Gaucelmus  las  Molcrlas,  299  (?) 

Gaucelmus  de  Monte,  2«  27,  285. 

Gaucelmus  de  Murs,  mUea^  210,  308, 
3 1 3,  330,  331,  335. 

Gaucelmus  la  Peira,  de  Petra,  près- 
biter,  255,  256,  257. 

Gaucelmus  de  Peira-Buferia,  29,  72, 
85,  88,  498. 

Gaucelmus  Pigmaurs,  Pugmaurs,  7, 
447,  453,  262,  280. 

Gaucelmus  de  Ponroi,  7. 

Gaucelmus  de  Quinsac,  70. 

Gaucelmus  Raimundus,  miles,  488. 

Gaucelmus  Raimundi  de scen  Paul,  68. 

Gaucelmus  de  Roeria,  de  Roeira,  mi- 
les, 9,  127, 152,231,  288,  303,318. 

Gaucelnus  de  Spana,  300. 

Gaucelmus  Taladrap,  31  i,  315. 

Gaucelmus  de  Tauroo,  miles,  253. 

Gaucelmus  de  Soller,  159. 

Gaucelmus  del  Verdier,  de  Viridario, 
18,  217. 

Gaucelmus  de  Volpitlac,  6,  15,  .?3, 
492,  207. 

Gaucherius,  274. 

Gaucherius,  Gauchenis,  prior  Aurelii^ 
7,  8,  13,  15,  16,  19,  21,  22,  25,  26, 
27,  i8,  29,  30,  31,  32,  33,  34,  37, 
39,  41,  42,  43,  45,  46,  47,  48,  49, 
51,  53,  58,  59,  61,63,  66,  68,  76, 
85,  86,  89,  90,  91,  93,  94,  9»,  96, 
97,402,  111,  412,  413,  144,  118, 
417,  liO,  121,  124,  425,  126,  129, 
130,  136,  441,  443,  144,  145,  146, 
149,  157,  160,  462,  163,  465,  166, 


167,  169,  470,   47»,  172,  175.  176, 
179,  183,  184,   186,  187,  488,  489, 
190,  191,   193,194,   495,  196,  197, 
498,  202,  203,  206,  207,  209,  211, 
212,  244,   217,218,219,  220,221, 
222,  223,  224,  225,  226,  227,  229, 
236,  244,  285,  375,381. 
Gaucherius  (Sanctus),  259,  262. 
Gaudefridus,  episc.  Magalonensis,  33. 
Gaufreda,  324. 
Gaufredus,  98,    105,   177,   486,  207, 

208,211. 
Gaufredus,  scutarius,  215. 
Gaufredus,  archipresb.  Biturr,,  164, 

223. 
Gaufredus,  canonicus,  83,  171 . 
Gaufredus  ,  clericus  Nobiliac.^  66. 
Gaufredus  Ademarus,  canonic.,  211. 
Gaufredus  Bcrnardus,  47,  187. 
Gaufredus  Boso,  156. 
Gaufredus  de  Brugc^a,  delà  Brugeira, 
canon,  Aurel  ,  143,  444,  125,  426, 
444,229. 
Gaufredus  de  Charreres,  127. 
Gaufredus  Chavaler,  345. 
Gaufredus  de  CoU,  32. 
Gaufredus  Goseiraut,  165. 
Gaufredus  Lasuris,  45. 
Gaufredus  de  Lezinuac,  5. 
Gaufredus  Halmiro,  352. 
Gaufredus  de  Moers,  463. 
Gaufredus  Normannus,  156. 
Gaufredus  de  Pclrocla,  490. 
Gaufredus  Radels,  74. 
Gaufredus  Raspaul,  4. 
Gaufredus  de  Roser,  24. 
Gaufredus  de  Sépulcre,  100,  167. 
Gaufres  Bolos,  320. 
Gaufre  Lafoul,  320. 
Gaufridus,  438,  161,  232,  263,  325. 
Gaufridus,    archiep.     Burdigalensis, 
91,  92;  —  canonic. j  211;  —  capel- 
lanus  de  cleric.  archiep,  Bitarr., 
161;  —  capellanus  5*'  Michaelis, 
437  ;  —  f rater  Artigie,  350. 
Gaufridus  Ademarus,  canon, ^  87,  212. 
Gaufridus  Âlbrujas,  155. 
Gaufridus  Berlholal,  272,  278. 

30 


Gaufridus  de  la  Brlgeira.  —  V,  Gau- 

fredue  de  la  Brugtria. 
Gaufridus  Brugas.  —  V.  Gaufriduê  de 

Podio. 
Gaufridus  de  la  Dnigeria.  87. 
Gaurridus  de  Cereis,  de  SereU,  3T3, 

877. 
Gaufridus  Chaus  de  NsDiJsc,  S33. 
Gaufridus  Ctieout,  sea. 
Gaufridus  Escoz,  3flt. 
Gaafridas  Ëscoz  deu  lac,  SU. 
Gaufridus  Eiparvers,  <S4. 
Gaufridus  de  ClBternas,  36. 
Gaufridus  Flamencs,  155. 
Gaufridus  de  Gonnel,*20lt. 
Gaufridus  Jordauus,  109. 
Gaufridus  Harteili,  canon.,  174. 
Gaufridus  HarLens,    helemoainariua, 

Ï56. 
Gaufridus  Uelader,  1S7. 
Gaufridus  de  Uonieforll,  tS3- 
Gaufridu!  Normans  de  Rcses,  i33. 
Gaufridus  de  Podio,  mUe»  de  Dom- 

noRio.  iSI. 
Gaufridus  Riorta,  964. 
Gaufridus  Haimondi,  Raimundi,   84, 

134. 
Gaufridus  de  S'  Leodegari,  155. 
Gaufridus  Serdouis,  367. 
Gaufridus  Tabaria,  96G. 
Gaufridus    Ysaurer,    eeiteeealeui  de 

Pairac,  108. 
Gausbcrtus,  H7,  303. 
Gausbenus  Folcut,  102. 
Gausberlus  de  Nobiliaco,  O. 
GausbertusdeSalviac,  li9- 
Gauscelinus,99,  t47.— V.  âoHcelmus. 
GauscelÎDus.— V.  PefiMGaiMcelinua. 
GausceliausBernardiis,  195. 
GauscelinuB  de  la  Casa,  46,  170. 
Gausceliaus  de  Uurs,  347. 
Gauscelinus  de  Soiemuiaco,  61. 
Gauachet,  136. 

Gausfredui.  —  V.  Goffredu». 
Gaulerius,  canon.  ^ure(.,  206,  38S; 

frater  Anig.,  335 
CuuLeriusd'Acnt,  334. 
Gauterius  Balbs,  Baibz,  389,339. 


Ganterius  de  Buifssa,  309. 

Ga merlus  de  Saltor,  Sautorn,  33,  «l, 

6f. 
Ganterius  de  sos  1o  fora,  59. 
GauLers  de  Frachel,  348. 
Gaulerus,  105.  — V.  Gauttriuê. 
Gaulerus  Cortes,  106. 
Gauteu,  311. 
Gaiela,  371, 177. 

Geoffroy,  arch.  de  Bordtaux,  93. 
Geoffroy  de  Las  Tours.  —  V.  Godt- 

fridu»  de  Titrribai. 
Geoffroy  de  Rançon,  41 . 
Georgiusd'BauloDiprMrAurelttiiOT. 
Gemei  (de),  Gemeu  (de),  109. 
GoDSOS,  359. 

Geradus  Hagreforls,  191. 
Gerald.  —  V.  Geraldus. 
Gerald  de  Houtcocu,  47. 
GeralduE,    1,   S,  16,  31,  31,  34,  8ï, 

8tS,   117,  118,    141,  lii,  144,  Ur, 

m,  IBfl,  195,  106,  318,  318,   330. 

963,  îîl,  S78,  !9f. 
Geraldus.—V.  G.  de  Gunel.  G.  de  Jau- 

nfoco,  G.  deRoera,  G.  de  S'/unio- 

no,  G.  Vigeriue,  etc. 
Geraldus,  abïaa  Albe  Petre,  176:  — 

arekidiao.6i,  i  73;  —  arohid.  deCas- 

Jenc,  I6t;  — araA(prea6(ter,  136;  — 

cononfc.  68,  139;— capeloniM,  166; 

—  laicua,  8  ;  —  monachas,  107  ;  — 
prepoiitat  Eoannenêii,  164; — prea- 
6(ter,«3,  1(3,  115.  199;  —  pretbi' 
ter,  cellarier»  de  Charnac,  80, 104  ; 

—  preabUer  de  Linara,  14  ;  —  prior 
fieneDenff,lH4:  — aacerdosd*  Bre, 
188  ;  —  taeerdoa  S>  HylariL  107. 

Geraldus,  prior  AurelU  ;  —  V.  Geral- 
dua  da  Maria. 

Geraldus,  epiacop.  Lemoe.  85,  146, 
147,  188,  993,  196,  301,  308,  .10S, 
318,  319.  341,  846,348,  370,413. 

Geraldua  Ademari,  186. 

Geraldus  Ademarus,  113. 

Geraldus  de  Alairac,  50. 

Geraldus  Alamaleia,  385. 

Geraldus  Alamout,  <7B. 

Geraldus  Amelias,  taeerdoa,  8t. 
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Geraldus  Apurait,  115,  116. 
Geraldus  Arbertus,  canon,  33,  60,  61. 

—  obedienciarluê  capelle  S«  Ma- 
rie AltafortensUf  91  .—V.  Gerardus 
Arberius, 

Geraldus  Armandus,  Armant,  6,  17, 

5&. 
Geraldus  Assalit,  21 1. 
Geraldus  Avoltruns,  124. 
Geraldus  Beraudi,  canonicus^  S39. 
Geraldus  Beraus,  77. 
Geraldus  de  Beiriu,  ëocerdos^  414. 
Geraldus  de  Beirut,  2i3. 
Geraldus  Benedicius,  123. 
Geraldus   Bernardus,    Bernardin  70, 

178, 179. 
Geraldus  Berlrannus,  li5. 
Geraldus  Blancs,   191. 
Geraldus  Blanc  de  Sancto  Paulo,  365. 
Geraldus  de  Bordas,  6. 
Geraldus  de  Bordelas,  60. 
Geraldus  Brochum,  228. 
Geraldus  de  Brolio,  de  Brol,  de  Broil, 

de  Bruil,  31,  44,  80,  183,  224,  225; 

—  canonic,  47,  79,  104,  120,  122, 
242,  253. 

Geraldus  Brunus,  Bruni,  Bruns,  45, 

46,Î06,  230,  231;—  prtor  Article^ 

417. 
Geraldus  de  Cambo,  204. 
Geraldus  de  Cano,  prior?  S^  Aredii^ 

222. 
Geraldus  Gapels,  90. 
Geraldus  Capels  junior,  118. 
Geraldus  de  la  Casa,  24. 
Geraldus  Calvellus,  82. 
Geraldus  Cassannols,  24. 
Geraldus  Gastaî,  67. 
Geraldus  Catardus,  82,  169. 
Geraldus  Gaulet,  Chaulei,  115,  116, 

119. 
Geraldus  Cellararius,  24. 
Geraldus  de  Chaes,  68. 
Geraldus  de  Ghalm,  1 15. 
Geraldus  Chalvels,  156. 
Geraldus  de  Chanor,  112. 
Geraldus  de  Gharnac,  80,  138,  310, 

365. 


Geraldus  de  Chaslras,  234. 
Geraldus  Chatardus,Cbatort,  l54,  236. 
Geraldus  Chaulet.  —   V.   Geraldus 

Caulet. 
Geraldus  de  la  Cbesa,  23, 06. 
Geraldus  de  Gisternes,  98,  99,  100, 

118. 
Geraldus  de  Claus,  27. 
Geraldus  del  Gluzel,  225. 
Geraldus  Conslaniius,  45. 
Geraldus  Coraus,  210,  211. 
Geraldus  de  Correzia,  canonieuSf  226  ; 

—  prior  de  Johe,  265,  267,  268, 

269,  270,  272,  273,  274,  277,  278. 
Geraldus  de  Cumbrel,  321. 
Geraldus  Daurai,  53, 
Geraldus  Duni,  de  Duno»  Dunensis, 

1^8,  165,  228. 
Geraldus  Enchabal,  10,  16,  58. 
Geraldus  Escarpit,  190. 
Geraldus  Esibardus,  presbUer,  227. 
Geraldus  Esparvers,  137. 
Geraldus  Espinat,  !Hi6. 
Geraldus  de  la  Faia.  124. 
Geraldus  Falchet,  82. 
Geraldus  Faluel,  218. 
Geraldus  Ferriers,  cano/itc.,  244,  2i6. 
Geraldus  de  Frachet,  201,  361,  362. 
Geraldus  de  Fraicheninas,  Fraisseni- 

nas,  129,  216. 
Geraldus  de  Fraitet,  can.  S^  Stephani, 

Archidiao.^  66,  94,  167. 
Geraldus  Fulcalt,  Fulcaldus,  Folcaud, 

178,  179,  180,  181. 
Geraldus  Fulco,  il. 
Geraldus  Gacba,  130. 
Geraldus  de  Gaicta,  179. 
Geraldus  de  Garaclo,  150. 
Geraldus  la  Garda,  98. 
Geraldus  cognomenlo  Gascbet,  174, 

176. 
Geraldus  Gauberti,  sacriêta  S^  Léo- 

nardl,  3,  288. 

Geraldus  Gausberlus,  68. 
Geraldus  Gauscelmus,  20,  21,  38. 
Geraldus  Gauterius,  Gauterus,  11,63. 
Geraldus  de  Gemel,  de  Gimel,  114, 
122,  425,  120,279,341,343. 
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Gcraldus  de  Gocenor,  99,  109. 
Geraldus  Gosbertus,  63. 

GeraldusGuarinus.Garins,  45,46, 190. 
Gcraldus  Helias,  preêbiter^  168. 
Gcraldus  Herbertus,  176. 
Gcraldus  Humbertus,    Humbert,  25, 

36,  115. 
Geraldus  la  Jauce,  \  15. 
Geraldus  de  Jauniaco,  49,  76,  149, 

IKO,  385. 
Geraldus  Josmer,  208. 
Geraldus  de  Joviniaco,  de  Jovinnac, 

33,  147,  498,  200. 
Geraldus  Izimbertus,  58. 

Geraldus  de  Lada  Peira,  106,  «76;  — 
de  Lade-Pierre,  388.—  V.  Geraldus 
de  Mazalrac, 

Gcraldus  de  Laron,  Laronl,  Larunt, 
3,  28,  85,  100,  101,  IH,  112,  118, 
U9,  iU,  143,  145,  218. 

Geraldus  de  las  Aias,  221  ;  —  Lazaias, 

292,  293. 
Geraldus  La  Suriz,  229. 
Geraldus  de  La  Valcta,  70. 
Geraldus  de  La  Vcrnia,  Laverna,  14^, 

143,  144. 
Geraldus  La  Vulgun,  100. 
Geraldus  Leodegarius,  canon,  164. 
Geraldus  de  Les  Ages,  21,  199. 
Geraldus  de  Lestors,  8,  195,  196. 
Geraldus  cognomenlo  Lignol,  216. 
Geraldus  Maina,  244. 
Geraldus  Magrctbrts,    196,  309. 
Geraldus  de  Maraval,  65. 
Geraldus  del  Marchatil,  116. 
Geraldus  de  la  Mazairac,  106,  976;  -> 

V.  Ger,  de  Lada  Peyra. 
Geraldus  Meala,  969. 
Geraldus  de  Meirans,  de  Heiras,  88. 

89,  148,  149,150. 

Geraldus  del  Meisil,  219. 
Gcraldus  Molendinarius,  305. 
Geraldus    de  les  Moleras,    Moleiras, 

Muicrcs,  62,  114,    118,   139,   143, 

171,316. 

Geraldus  Mischinus,  eanonic,  45. 
Geraldus  de  Molis,  242. 


Geraldus  de  Moncogul,  de  Montecn- 

gulo,  28,  155; 
Geraldus  de  Monte,  5,  27. 
Geraldus  la  Moscha,  229. 
Geraldus  de  Mûris,  de  Murs,  canon., 

H,  210;  —  subprior,  31  ;  —  prior 

Aurel,  9,  19,  57,   58.  86,  98,  147, 

150,  200,  202,  203.  205,  206,  207, 

915,230,931,383,  385. 
Gcraldus  Negrarius,  48. 
Geraldus  de  Nozeres,  177. 
Geraldus  li  Poneters,  l79. 
Geraldus  de  Petra-fixa,  24. 
Geraldus  Pincre,  1 1  i. 
Geraldus  deu  Poi,  58. 
Geraldus  Polsart,  271,  27H. 
Geraldus  del  Pomeir,  49,  99. 
Geraldus  de  Ponroi,  305. 
Geraldus  de  Porcaria,  38» 
Geraldus  Portera,  1 54, 
Geraldus  de  Poienl,  122. 
Geraldus  Rainaldi,  59. 
Geraldus  de  Rancum,  234,  236. 
Geraldus  la  Ribera,  98,  99. 
Gcraldus  Riberols,  99. 
Gcraldus  de  Roca,  45, 176. 
Geraldus  de  Roera,  6,  13, 19,  90,  46, 

134,  144,  151,  940. 
Geraldus  de  Roeria,  de  Roderia,  miles^ 

175,  280. 
Geraldus  de  Romcom,  Rancum,  155. 
Gcraldus  de  Roser,  945  ;  —  canonicusj 

59  ;  —  bafulus  d'EB/au,  86. 
Geraldus  Rotbertus,  98,  165,  176. 
Geraldus  Rolgcrii,  942. 
Geraldus  Rotgcrius,  Rotgcrus,  64,  86, 

109,  110,  112. 
Gcraldus  Rolgerus  de  Fesc,  118. 
Geraldus  Rolgerus  de  Laronl,  119. 
Geraldus  de  la  Rungeria,  964. 
Geraldus  de  la  Sarlandela,  352. 
Geraldus  de  So  Hilario,  25. 
Geraldus  de  SoJaniano,  114, 196,250, 

251. 
Geraldus  de  S°  Marti no,mtiead«  Axia, 

177,  238,391. 
Geraldus  de  S»  Maria,  23,  25,  44,  59, 

61,  184,  285;  —  canonicw,  183. 
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Geraldus  de  S*  Simphoriano,  i3f . 
Geraldusde  S<*  Vito,  450,  344. 
Geraldus  de  Saalorn,  59. 
Geraldus  Segceslanus  46. 
Geraldus  Silvius,  138. 
Geraldus  de  Spania,  123. 
Geraldus  Sulpicius,  Sulpicii,  40,  i3. 
Geraldus  de  Tauron,  Sf4. 
Geraldus  delTell,  61. 
Geraldus  li  Tort  de  Roca-WiJlebalt,  96. 
Geraldus  Umberios,  canon.  Aurel.,  S, 

21,  23,  25,  36,  60,  6i,  62,  67,  199. 
Geraldus  de  Vaus,  99. 
Geraldus  de  Vaus,  clerUsuê^  99. 
Geraldus  deu  Yerier,  232. 
Geraldus  Vigerius,  40,42,  65,69,  242, 

243, 288. 
Geraldus  Vitalis,  190. 
Geraldus  de  Vizio,   de  Vizium,    43, 

170,  329,  339. 
Geraldus  Wilelmus,  17. 
Gérait  Baraluns.  95. 
Gérait  Billuns,  95. 
Gérait  Umbert,  52. 
Gérait  del  Broll,  99. 
Gerardus,  227. 
Gerardus  Arbprtus,  463  ;—  obediencia- 

riu8  capelle  Altefortensù^  91. 
Gerardus  Maturet,  10. 
Gerelt,  100. 
Germanus,  46,  244. 
Gcrmanus  de  la  Vergue,  prior  ArtigiCy 

419. 
Gersendis,  183. 
Giberga,  225. 
Gibcrtus,  142. 
Giral  Rolger;  —  V.  Geraldus  Rotge 

riusn 
Giraldus,  286.  —  V.  Geraldu^. 
Giraldus,  archidiaconus^  50. 
Giraldus  Ademari,  35i. 
Giraldus  Chamarlenc,  352. 
Giraldus  Cobo,  286. 
Giraldus  Judeus,  330,  332,  344,  342. 
Giraldus  de  Laron,  43. 
Giraldus  de  Lespiuat,  194. 
Giraldus  Marlinus,  488. 
Giraldus  Maseu,  6i. 


Giraudina  deu  Pontivalens,  269. 

Giraus  de  Visio,  329,  330. 

Girel  de  LaLo,  454. 

Goalberga  de  La  Lo,  455. 

GodefredusdcFlameng,prêorAare{a, 
406. 

GodefridusdeTurribus,  prior  Aurelii, 
49. 

Goffredus  de  la  Cela,  228,  2!9. 

Golferius,  240,  298. 

Golfritus  de  Chisador,  289. 

Goscelmus  Girardus,  13. 

Gouffier  Tison,  84. 

GrandimoDtenses,  239. 

Gregorius,  235,  236. 

Grimoardus,  prior  de  Chasianet,  288. 

Guarinus,  462;  —  prior  Lebrosiensis^ 
464.  —  y.  GarinuB» 

Guarinus  de  Bocinoac,  89,  180,  183. 

Guarnerius  de  dois,  269. 

Guaschez.  444. 

Guauscelmus  de  la  Chesa.  —  V.  Gau- 
celmus  de  la  Chesa. 

Guauterius  de  Planladiz,  132. 

Gui.  —  V.  Guy, 

Gui.  "  V.  Guida, 

Gui,  329,  338  ;  —  ep,  Lernooic,  42. 

Gui  Foucauld. 

Gui  de  Laia,  327. 

Gui-Gautier,  prieur  d*Aurelly  396. 

Gui  de  Laront,  35. 

Gui  de  Saint-Mactin,  391. 

Gui  de  Rançon,  41. 

Guia,  340. 

Guido.  —  Voir  également  Wido. 

Guido,  40,  408,  122,  129,  146,  480, 
498,  225,  238,  247,  269,  276,  277, 
281,  287,  3ï2,  322,  354,  370.  —  V. 
Guido  de  Correo;  G.  de  Nobiliaco, 
G.  de  Roeria,  etc. 

Guido,  canonlcus^  6, 414  ;  —  cUncus 
deBeinac,  4i;  —  episc.Lemoo.,36, 
352  ;  —  f rater  Artig.,  31 7  ;  —magis- 
ter,  344  ;  —  presbOer,  48 ;  —  prior 
Arligie,  445  ;  —  prior  AureL,  422, 
451,  240,  242,  243,  244,  245,  S46, 
2  47, 248, 254, 260, 275, 276, 282, 283, 
285,287,288,  387.— V.  Gui-Gi(Utier, 
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Guido  Ademarus,  186. 

Guido  d'Aent,  306,  307. 

Guido  de  Aient,  187. 

Guido  d'Albias,  260. 

Guido  Âlsandre,  345. 

Guido  Amaluiy  123. 

Guido  Amelius,  S09,  210,  295. 

Guido  Amsldiy  stxcerdos  Lemoo,  Caé- 

tri,  345. 
Guido  Becala,  177. 
Guido  Boer,  Boerius,  318,  321, 
Guido  de  Bosco,  deu  Bosc,  30Ï,  306, 

308,  310,  317,  364. 
Guido  de  Bren,  70;  —  V.    Wido  de 

Bren. 
Guido  de  Ghasteu-Raidolf,  349. 
Guido  de  Glauseus,  diaconuB^  345. 
Guido  de  Corpso,  141, 142,  145. 
Guido  deu  Gros,  334. 
Guido  de  Domno. 
Guido  Drogo,  magistère  315. 
Guido  Ferrarius,  Ferrieres,  Ferrarii, 

29,  287,  327,  328. 
Guido  Flamens,  353. 
Guido  Furet,  38. 
Guido  Gaucelmus,  159,  197. 
Guido  de  Gramont,  prtor  de  Palrac» 

247,  240. 
Guido  de  Jaunac,  Jaunhac,  de  Jaonac, 

9,  18,  71,244,  288. 
Guido  de  Jauniaco,  Joniaco,  prior 

AureL,  49,  58,  77,   182,  231,  383, 

384. 
Guido  Jordanus,  66. 
Guido  de  La  Gasa,  113,  297. 
Guido  La  Ghiesa,  miles,  288. 
Guido  de  La  Landa,  155. 
Guido  de  Laron,  279. 
Guido  Marnol,  361,  362. 
Guido  Mesclaiocs,  145,  210. 
Guido  de  Mootoliu,  59. 
Guido  de  Noalac,  246,  303,  317,  342. 
(iuido  de  Nobiliaco,  mUes,  9,  46,  57, 

151,  170,  242,  248,  304,  309,  313, 

313,  335,  358,  363,  366. 
Guido  de  Nobiliaco  li  Brus,  312. 
Guido  de  Plamiel,  canonic.^  4,  27, 

69,  102. 


Guido  de  Poimolen,  5. 

Guido  la  Rasa,  183. 

Guido  de  Roeria,  miUs,  11,   18,  21, 

77,  158,  159,  196,  242,   248,  ISS, 

263,  303,  306,  315,  332,  367. 
Guido  de  Roeria  de  Festiac,  259. 
Guido  de  Roncon,  41. 
Guido  Rafus,  05. 
Guido  dé  Sautorn,  209. 
Guido  La  Tremola,  336. 
Guido  de  Turribus,  85. 
Guido  de  Valle,  237. 
Guido  de  Vernis,  286. 
Guido  de  Yinea,  327. 
Guidonellus  Ferreir,  330. 
Guillaume.  —  V.  GuUlelmus,    WU- 

lelmuê. 
Guilelmes,  329,  338. 
Guilelmes  deu  Soler,  319,  338. 
Guillelmus,  130,  170,  203,  291.  ->  V. 

GuUlelmus  de  Mauriac,    G.  Mes- 

claiosc. 
Guillelmus,  canonicus,  8,  197. 
Guillelmus,  297,  345. 
Guillelmus  Adlmarus,  19,  175» 
Guillelmus  Aimericus,  18!. 
Guillelmus,  Xantonensis  episc..  9i. 
Guillelmus,  Petragonensis  episc,  92. 
Guillelmus,  Aquitanor.  dux,  203. 
Guillelmus  Amblardus,  86. 
Guillelmus  Ardit,  345. 
Guillelmus  Bernardus,cano/i.,Aurtfi., 

186. 
Guillelmus  Biota,  182. 
Guillelmus  Boscbau,  "54. 
Guillelmus  de  Bujalou,  105. 
Guillelmus  Buschet,  3S0. 
Guillelmus  de  Chaunac,  212. 
Guillelmus  de  Grozilla,  prior  Artigie, 

414. 
Guillelmus  Ferrachat,  saoerdos,  293. 
Guillelmus  Galbardi,  prior  Artigie, 

414. 
Guillelmus  Guido,  37,  56. 
Guillelmus  la  Ghesa,  9,  339. 
GuUlelmus  de  Gemel,  300,  341. 
Guillelmus  La  Ribera,  112. 
Guillelmus  de  las  Agai ,  las  Aias»  293. 
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Guillelmus  de  les  Aiesli  Gros,  213. 
Guillelmus  Mainarl,  39. 
Guillelmus  Marches,  378. 
Guillelmus  de  Mauriac,  miles,  9,  57. 
Guillelmus  Mescleiocs,  309,  210. 
Guillelmus  Milo,  64. 
Guillelmus  de  Poenciaco,  canon.  Au- 

rel.,  «2,  7«,  195,  196. 
Guillelmus  de  Ponroi»  7. 
Guillelmus  de  Podio,  prior  Artigie, 

416. 
Guillelmus  de  Reses,  345. 
Guillelmus  de  S*"  Marcio,  100. 
Guillelmus  del  Soler,  de  Solario,  113, 

170. 
Guillelmus  de  Spania,  H 2. 
Guillelmus  Tascha,  345. 
Guischardus  Jorncli,  prior  Aurelii^ 

399. 
Guitardus  del  Fraixe,  194. 
Gailbei^is,  21,266,  271. 
Gultboris.  —  V.  Guitbergis, 
Guobo,  300. 
Guy.  —  V.  Guida, 
Guy,  abbé  de  Solignac,  2,  14. 
Guy    de  Jauniac.  —   V.  Guido  de 

Jauniaco. 
Gylelmus  d'fispana,  126. 

H 

Haimarus,  112. 

Haimaras  de  Friac,  179. 

Haimericus  Selvauus,  98. 

HeboÀiazo,  127,  128,  119. 

Relias,  32,  38,  40,  69,  89,  105,  180, 
183,  183,  198,  238,  368. 

Relias.  —  V.  H,  Ademarii,  H.  de 
NobiUaco ,  H,  de  Pcùrac ,  H. 
QvintinuSy  etc. 

Relias,  capellanus  de  S^-Pardulfo, 
235;  —  f rater  Arlig.,  335;  —prior 
Artig.,  295,296,297,298,299,300, 
301,  302,  303,  304,  306,  308,  309, 
310,  312,  313,  314,  316,  323,  324, 
325,  326,  327,  328,  310,  330,  331, 
332,  333,  334,  338,  341.  346,  317, 
354,  358,  359  ;  —  sacerdoe,  348. 


Relias  Ademari,  309,  315,  365,  373. 

Relias  Aimerici,  373. 

Relias  deAient^  190. 

Relias  de  Axia,  345. 

Relias  B.,  328,  361,  373. 

Relias  Bernaz,  339. 

Relias  Bragos,  320. 

Relias  de  Rrolio,  67. 

Relias  Bruschardus,  353. 

Relias  Bruschardi  lo  Mors,  354. 

Relias  de  Buissol,  183. 

Relias  Chardos,  335,  336. 

Relias  de  Ghasielut,  de   Caslellucio, 

123,  330,  363. 
Relias  de  Gorsalet,  miles  de  Bre,  282, 

283. 
Relias  Desmiers,  camerarius,  247  ;  — 

canonieusy  249. 
Relias  Faidi,  186. 
Relias  Faidilz  d*Autofort,  3i6. 
Relias  Fauchet,  232,  933. 
Relias  de  Geniel,  41. 
Relias  de  Horto.  —  V.  Helias,  prior 

Article . 
Relias  Lascola,  296,  307,318,  317. 
Relias  de  Lpgonac,  364. 
Helias  de  Molando,  205. 
Helias  de  Monblandon,  127. 
Relias  de  Nobiliaco,  69,  307,  372;  — 

canonicus  S'  Leonardi,  363,  365. 
Helias  de  Pairac,  14î,  143.  247. 
Relias  las  Plancas,  las  Planchas,  299, 

306,  320,  324. 
Helias  de  Poz,  347,  348. 
Relias  QulatiDU&,  105. 
Relias  de  la  Ribeira,  prior  Aurelli, 

393,410. 
Helias  de  Riberia,  La  Ribeira,  frater 

ArlC9.,29i,  317,  328,  341. 
Helias  Saisa,  250.    . 
Relias  de  S»  Marli,  280,  282,  291 . 
Helias  de  Veirac,  232. 
Relizabelh,  130. 
Henri  IV,  409. 
Henri  de  Soliac,  Renricus,  arckiep. 

Bitur.,  275,  387,  412. 
Renricus  Martin,  prior  Artigie,  421 . 
Herbertus,  70. 
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Herbertus,  archid.  BUur.^  462. 
Herbertus  de  Eschesator,  209. 
Herbertus  de  Valela,  73;  —  de  Valada, 

2S9. 
Heusiorgius.  —  Y.  Eustorgius. 
Hesimbars  Aiazos,  137,  19(i,  I29. 
Hicterius,  450. 
Hilaria,  tSS. 

Hildebertus  Desmarius,  179. 
Hildegardis,  i34. 
Hildegarius,  32. 

Hildegarius  delà  Brageria,  445. 
Hilderius  de  Joviniaco,  24. 
Hilduinus  de  Nobiliaco,   43,   49,  62, 

98,  100, 405,  286. 

Hilduinus  de  Cortils,  24. 

Himbertus  Chaalel,  145. 

Hospitaliers  de  Bourgancuf,  390. 

Hubertus  de  Barzeilllo,  96. 

Hugo,  224.  —  y.  Hugo  la  Chesa. 

Hugo  Beraus,  103. 

Hugo  Bernardo,  70. 

iiugo  lo  Bol,  canonicus,  277. 

Hugo  Ferriers,  243. 

Hugo  Helias,  prior  Aurelii,  39*3. 

Hugo  la  Chesa,  249. 

Hugo  Larou,  de  Laron,  Larun,  132, 

249,  250. 
Uugodel  Munt,  deu  Mont,  26,  37, 157, 

459,  242,  256. 
Hugo  de  Masanteis.  14,  45. 
Hugo  de  Masel,  de  Maseu,  253,  254. 
Hugo  Raimundi,  253. 
Hugues  Tizon,  8. 
Huguo.  —  V.  Hugo,  oel  Ugo. 
Huguo  d'Anajac,  269. 
Huguo  Buchamolt,  286. 
Huguo  de  Ponroi,  285. 
Huguo  de  Touragas,  261. 
Huguo  de  Turribus,  288. 
Huguo  de  Viirac,  283. 
Humbaud,  35,  65.  —  V.  Umbaldus. 
Humbert,  381. 

Humbertus  de  Laureira,  226. 
Humbertus,  canonicus,    136.   —   V. 

Umbertua, 
Uymbaldus,  —  Y.  Umbaudus. 


Iclerius,  17.  —  V.  Ict.  de  VUium. 

Icterius  Aimerici,  303. 

Icterius  Heroardus,  26,  495,  49G. 

Icterius  de  Born,  185. 

Icterius  Ësparvers,  82. 

Icterius  Lubet,  468. 

icterius  de  Vizium,   rniles^   97,   42!l, 

470,  471. 
Ictervus  de  Cosas,  84. 
lerosolimœ,  328. 
Ignulfus,  465. 
ildebertus,  228,  229. 
ildebertus,    archidiac.   et    decanus, 

228. 
Ildebertus,  archiepiacopus^  208. 
Ildebertus  de  Fraxenis,  228. 
lldecarius  de  Monle-Cugulo,  47. 
Innocent  X,  42  t. 
Innocent  XI,  4.:3. 

Innulfus  cognomento  Pegerant,  176. 
Isalbert  de  Rotilac,  338. 
Isembardus,  89. 
isembardus  Sicardus,  225. 
isembertus,  208. 
Isemberlus  Escoblart,  214,  219. 
Isterius  de  Gossas,  345. 
Iterius,  Ilhier,  epiêcopus,  42,  205. 
hier,  (ibbé  de  Lester ps,  87. 
iverna,  21,  499,  321. 
Iverna  de  Laront,  225. 
Izembert,  35. 


J.,  canonicus  de  Johe,  267;  —  f rater 

Artigie,  354;  —  preêbiter^  374. 
J.  Afficher,  263. 
J.  d'Ahalac,  271. 
J.  Arnau,  256. 
J.  deBenat,  318,  356. 
J    Bertrans,  319. 
J.  Beuboz,  325. 
J.  Brachet,  330,  873. 
J.  de  Gampo,  312. 
J.  Ghapolus,  362 . 
J.  delGompeir,  328. 


^  445  «^ 


J,  Cordoaacr,  265. 

J.  UaareDt,  S97. 

J.  de  Donarei,  capellanua^  325. 

J.  Doure,  sacerdos,  318. 

J.  Gaoberti,  350. 

J.  Girari,  269. 

J.  d'Âlac  (de  Malac).  278. 

J.  La  Gardela,  preabiter,   '298,  3j0 

337. 
J.  La  Gardia,  f rater  Artig.,  300. 
J.  Las  Bordas,  324. 
J.  de  Lespau,  archipreab,  Caatrl  Ra 

dulphi,  274,  272,278. 
J.  Malamanja,  305. 
J.  Marti,  257. 

J.  Mosner,  presdiïer,  365. 

J.  ParJDO,  :u5. 

J.  Pau  ta,  298. 

J.  Pincha,  264. 

J    Pineta,  frater  Artigie,  295. 

J.  deu  Poi,  257. 

J.  de  Pomairol,  152. 

J.  deu  Pont,  330. 

J.  Preisacs,  257,  268,  274. 

J.  Raimundi,  251. 

J.  P.  Raimundi  de  Briant,  canonic. 

deJohe,  265. 
J.  Reis,  328. 
J.  de  Roser,  258. 
J.  Saorsacs,    subdiaconus,   clericus^ 

256,  257,  258. 
J.  Taris,  304 . 
J.  de  Trocha,  263. 
Jacobus,  tnedicus,  544,  341.  —  V.  /. 

du  PeiraL 
Jacobus,  cappellanusj  371,  384. 
Jacobus  deu  Peiral,  310,  346. 
Jarrisonez,  232. 

Jaucelmus  de  Castro  Novo,  359, 
Jaucelmus  Ghabbaudi,  378. 
Jaucelmus  lUartini,  374. 
Jaucelmus  Rainaldus,  373. 
Jaufridus,  seroiena,  378. 
Jean  d'Aubias.  —  V.  Johannes  de  Air 

biaco . 

Jean  de  la  Bachellerie.  —  V.  Johan^ 

nés  de  Vernaiolo. 
eau  de  Jougnac,  401. 


Jean  Toxier,  406. 

Jean  de  Veyrac,  éo.  de  Limoges,  412. 

Jeremias,  capellanus^  31 . 

Jo,  64. 

Joaones  Antonius  Uelias  de  Colonges, 
prior  Aurelii,  405. 

Joannes  Bony,  prior  Artigie,  418. 

Joannes  Bony  de  Lavergne,  prior  Ar- 
tigie, 41tf.* 

Joannes  Dassicr,  prior  Aurelii,  402. 

Joannes  de  Montebochier,  378. 

Joannes  Nautoncr,  prior  Artigie,  412. 

Joans.  —  V.  Johannee, 

Joans  deu  Clopeu,  h  preetre,  329, 
338,  339. 

Johanna,  200. 

Johanna  Borussa,  325. 

Johannes,  8,   12.  79,   HO,   139.  142, 
162,  2H,  232,  251,257,282,331. 

Johannes.  —V.  J.  Raimondus;  — 
Johannet  Claudus. 

Johannes,  capellanus  de  S*  Nicho^ 
lao,  6;  —  diaconua,  313;  —  epiar., 
Lemoo.,  343,  390;  ^  monachua, 
1 44  ;  —  notariua  archiepiac,  Bitur,, 
275;  —  preabiter,  HO;  —  pres^ 
biter  d'Efau.  31  ;  —  preabiter  deu 
Pradinat,  63  ;  —  prior  Artigienaia, 
293,295,296,  304,305,318,  321, 
322,  329,  338,  339,  341,  345,  3i8, 
349,  352,  353;  -  prior  Cambo- 
nenaia,  128,  129;  —  aacerdos,  2<7, 
292,  345  ;  —  aacerdoa  de  S^  Mau- 
ricio,  248  ;  —  de  S°  Maurilio,  293. 

Johannes  Achart,  264. 

Johannes  Ademari,  308. 

Johannes  Agart,  6,  99. 

Johannes  d*Aisa,  87. 

Johanne8deAlbiaco.pr«oMarertt,398. 
Johannes  Anneuz,  361. 

Johannes  Auchos,  aacerdoa,  239. 
Johannes  Aufaure,  9. 
Johannes  Bagol,  139. 
Johannes  Beladen,  120. 
Johannes  Bertolat,  272,  278. 
Johannes  lo  Blancs,  242. 
Johannes  deu  Bois,  capeUanua  de  Ro- 
aac,  233. 
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Jobanoes  de  Bonafoat,  350. 

JohaDDes  Bob,  32.1. 

Joliannesdel  Bosc.  60. 

Johannes  la  Brugeira,  eacerdoa,  133. 

Jobannes  de  bumaic,  eononieug,  30, 

48. 
Johannes  de  Cambo,  de  Cambono,  ca- 

nonicua,  46,  176,  3!7. 
Johannes  de  Chavaiiac,   Chavennac. 

135,  141,  t43.  (44. 
Joh.mnea  Charbonnier,  pàor  Aurelii, 

405. 
Johannes  de   Clopeu,  aaeerdoa,  d39. 

—  V.  Jaana  deu  Clapeu. 
Johannes  de  Colrei,  lïO. 
Jobannes  Cornai,  135. 
Johannes  Curalcl,  87. 
Jobannes  de  Droi,  Bî,  Ht. 
Johannes  Eacoz,  964. 
Johannes  Gaanadre,  Gaasnador,  ser- 
Dien».  47,  t!i,  (SI,  153,  199,  S33, 
!4!,3J6,  35S.3K3,  SS*. 
Jobanncs(iaris,3i1;—  famulus  Au- 

relii,  348. 
Johannes  Gardesc,  SO. 
Johannes  Guillebalt,  95. 
Jobannes  Laron,3S7. 
Johannes  deLaia,  154. 
Johannes  l.ebrez,  138,  139. 
Johannes  de    Leyris,  prior  Artigie, 

416. 
Johannes  de  Luisac,  196. 
Jobannes  del  Mas,  99,  t09. 
Johannes  Halasmas,  314,  337,  UH. 
Johannes  Manais,  330. 
Johannes  Ualhei,  3,  I3î. 
Johannes  Metancs,  330. 
Job::nnesde  Melsac,  183. 
Johannes  Nieholaus,  369. 
Johannes  fiouiiaad,  prior  Artigie,il9. 
Johannes  Pauta,  393;  frater  Artigie, 

330,  331,  333. 
Johannes  copnomenfo  Porcbarius.  81. 
Johannes  Prcisac,  3iS. 
Johannes  Raimondus,  Hî. 
Johannes  Ramnulphus,  339. 
Johannes  Raspauz,  359. 
Jobannes  Biallaeh,  (55. 


Johannes  de  Royeria,  prior  Artiste, 

416. 
Johannes  Rodcls,  14. 
Johannes  de  Salvlac,  saeerdos^  339 
Johannes  Saorsac,  presbiter,  iSi. 
Johannes  de  S°  Maurelio.  34t. 
Johannes  de  S°  Parduiro,  143. 
Johannes  ïaverners,  305. 
Johannes  de  Torloiro,  30i. 
Johannes  de  Verna\t}\o,prii>r  AurelU, 

400,  403. 
Johannes  de  Versilac,  336. 
Jobanct  de  la  Borda,  970. 
JohanneiClauduSjCognomwiede  Buxo, 

503. 
Jordana,  183,  184,  355. 
Jordanus,  9. 
Jordanus,    archipresbiter,     133  ;    — 


Jordanus  Albel,  109. 
Jordanus  au  Dourezi,  100,  tlO. 
Jordanus  lo  Baiizers,  canonicus,  255. 
Jordanus  de  Broil,91,  194. 
Jordanns  de  Chabancs,  83. 
Jordanus  Garandcfs,  155. 
Jordanus  de  Larunt,  388. 
Jordanus  Lerons,  189. 
Jordanus  Uesctaioc,  mika,  350.  —  V. 

Jordas  MeaclaiOca. 
Jordanus  Moarts,  83. 
Jordanus  de  Hoisanes,  98. 
Jordanus  de  Monlc-Acuto, /"rater  ,lr-. 

tigie,  397,  346. 
Jordanus  de  Podcni,  318. 
Jordanus  du  Roncon,  933. 
Jordanus  de  Villa-Flavart,  83. 
Jordas  Hesclalocs,  339. 
Josberlus  Coraiis,  31  î. 
Joscclinus  de  Virderio.  £86. 
Jourdain  de  Laroni,  Xi. 


1,318. 
is,  139. 


Katardus,  < 

Kalardus  Laveas,  71,7t. 
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La  Barda.  269. 

La  Gazcla.  —  V.  Gazela, 

Limbertus,  epUc,  EngolismensU,  92. 

Lanberlus,  prece/itor,  135. 

Lapauta,  83. 

Las  Moleiras,  domini  de,  369. 

Lnurens,  348. 

Laurentius,  303,  356,  365. 

Laurenlius,  sacerdos^  frater,  ArUg,, 
298,  302,  307,  309,  3 10,  311,  313, 
aid,  317,  3î2,  330,  335,  342,  358. 

Lnureta,  3t3. 

La  Vulps,  220. 

Loger.  —  V.  Leodegarius. 

Lcoclegarda,  67. 

Leodegarius,  archiepisc.  BUurric, 
160, 162,  16  L 

Leouardus,  368. 

Leonardus  Costin  prtor  A «re/t*.,  403, 
404. 

Leonardus  Jorncli,prtorAareiu.,40O. 
Leonardus  Le  Noir,  ou  Négrier,  p/tor 

Artigie,  416. 
Leonardus  de  la  Mareilhe,  prior  Ar- 

tigU,  430. 
Lctitia,  180. 
Li  Abooenc,  61 . 
Li  Aimarencs,  ^02. 
Li  Braule,  243. 
Li  Eparver,  137. 
Li  Garandol,  262. 
Li  Gorsa  d'Aurel,  44,  47. 
Li  Jocelman,  370. 
Li  Lebrer,  milites,  171. 
Li  Maurel,  220. 

Li  Mesclajoc.  —  V.  MeBclajoc, 
Li  lttoiiner,i57. 
Li  Poi-Chatu,  257. 
Li  Rausan,  370. 
Li  Saorsac,  S57. 
Li  Tiners,  261. 
Lo  Blanc,  249,  351. 
Lodovicus-Lodoicus  rex^  Louis  ;  —  V. 

Ludooicus, 
Loerius,  228. 
Locrius  de  Brider,  li8. 


Lucas  Thomas,  capellanus  archiepUt, 

Biturr.^  275. 
Lucia,  48.  373. 
Ludovicus,  rex  francorum,  31,  53, 

60,76,92,  168,  176,  288,  296,  305, 

318,319,  341.346,349. 

M 

Maensa,  331,  333. 
Magret,  136. 
Mainardus,  39,  40. 
Marbode.  —  V.  Marbodius. 
Marbodius,  10,  209,  287,  304.  —  V. 

Marbodius  de  Charnac;  —  Af.  de 

la  Ribeira;  —  M.  Févriers, 
Marbodius  de!  Bosc,  de  Bosco,  13, 304, 

309. 
Marbodius  de  Charnac,  115,  118,  119, 

120,  123. 
Marbodius  de  Chizador,  d'Eschizador, 

157,251,289,353. 
MarDodius  Ferriers,  miles  canonicus, 

243,  287. 
5larbodias  de  Larribeira,  de  La  Ri- 

bera,  de  Ribeira,  62,  97,  125,  142, 

143,213,217,296. 
Marbodius  Vigerius  de  Nobiliaco,  65, 

262. 
Marbodius  de  Vilareil,  98,  1 14. 
Marbos,  Marbodus.  —  V.  Marbodius, 
Marcus,  291;  fondator  Atiigie,  411. 
Marchus,  366. 
Margarila,  66. 
Maria,  68,  156,274,  325. 
Maniai  Boyol,  405. 
Martialis  Philippus  de  Douhet,  prior 

Artigie,  421. 
Martinus,  356,332,  368. 
Marlinus,  capellanus  Maraoalli,  65. 
Mariinus  Melios,  189. 
Marlinus  deu  Molis,  367. 
Marlinus  Silvanus,  115. 
Martis,  329,  339. 
Ma^celinus,  161,  165. 
Mateldis,  19?. 

Matfredus  de  Scurralla,  93,  94. 
Malhcu,  M  4. 
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Bfathens,- 12  ;  —  presbUer  de  la  Bru- 
gebra,  249,  260,  253  ;  —  subprior 
Artig,,  327,  328. 

Matheus  deu  Brol,  êeroUns.,  254. 

Nalheus  d'Esjau,  109,  259,  264. 

Matheus  la  Folia,  365. 

Malhdus  de  las  Moleiras,  108,  249, 
298,  330. 

Maiheus  Malitata,  96. 

Malhcus  deu  Molis,  324. 

Matheus  de  Roeria,  157,  158. 

Matheus  de  Turre,  fraier  Artig.,  323. 

Matbias,  324,336. 

Mathias  Lascola,  320. 

Hathias  deu  Molis,  308,  321,  330. 

Mauricius  de  Monteclaro,  93,  94. 

Melisendis,  81,  242,  t5o. 

Melisendis  de  Roeria,  256. 

Mesclaloc,  31,71,77.  136,  2;)3. 

Mesclaiocde  Becinas,  403. 

Millseudis,  59. 

Milessenl-Milisent,  41,72,430. 

Milo,  61. 

Milo  Menudeu,  28. 


N 


Narmant,  322. 
Napurals,  236. 

Neineno  de  Monte,  95. 
Nicholaus,  378. 

Nicholaus  Albert,  presbUer,  359,  367. 
Nicholaus  Menrici,  322. 
Nicholaus  deu  Noal,  361,  373. 
Nicholaus  laPeira,  clericus»  370. 
Nicholaus  de  Pralis,  37i. 
Nicholaus  Umbertus,  362. 
Nicholaus  deu  Verder,  frater  laicus, 
347. 

0 

Oda,  72,  242. 

Odo,  27,  94,  102,  358. 

Odo, canon.,  67,  215,  278  ;  —  cornes, 

122;  —  frater  laicus,  347. 
Odo  de  Cont,  242. 
Odo  de  Fraiselinas.  272,  278. 
Odo  de  Lineriis,de  Linerias,  128,  228. 


Odo  Malfaras,  can.^  274,  277. 

Odo  de  Marcbia,  265,271;  —  de  la 

Marcha,  278,  274. 
Odo  Maufaras.  —  V.  Odo  Malfaras. 
Odo  de  Neura,  can,  BU.,  275. 
Odo  de  Valensai.  —  V.  Odo  de  Frese- 

linaa. 
Olivérus,  242. 
Oliverius  de  Nobiliaco,  218,  303,  313, 

332;  —  de  Noalac,  312. 
Orsetus  de  Roerla«  miles,  243. 
Orsez,  303. 
Otberta,  83. 
Otgerlus,  84. 


P.  34,  86,  232,  247,  251,   259,    265, 
270.  271,  283,  288,  308,  328,  331. 

333,  335,  336,  338,  352,  368,  373. 

—  V.  P.  d'Aen. 

P.  nepos  Helie,  priorls^  327,  328. 

P.,  can.  Beneoenti,  prior  BelUloci, 
336;  —  clericusy  87,  29 i,  342;  — 
diaconus  clericus  de  Lonialga^  348  ; 

—  frater  Artig.  354;  —  major  car 
pellanus  de  Pairac^  249,  :S53;  — 
refectorius  Aurel,^  287:  —  refecto- 
rius  Artig.y  345;  —  êocerdoSj  298, 
335,336,345. 

P.  Achardus,  Achart,  274,  278. 

P.  Ademarus.  —V.  Petrus  Ademarue. 

P.  d'Aen,  279,  307. 

P.  Aimericus,  canon,,  233.  —  V.  Pe- 
trus Aimer  icL 

P.  Aimericus,  Almerici, /V'a^er  totcua, 
cantor,  ceUariua  Artig,,  295,  299, 
301,  309,  310,  313,  317,  3!7,  328, 

334,  340,  341,  3i2,  345,  316,  358, 
359,  360,  362,  :^6i,  365  ;  —  canon., 
374. 

P.  Aimerici  de  Mas-Faldit,  346. 

P.  d'Alac,  271,272,  278. 

P.  Alamanans,  139. 

P.  Aldebertus,  52. 

P.  Alegret,  frater  Artig.^  300,  342. 

P.  Baldoinus,  352. 

P.  Bardos,  335. 
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P.  Bareus,  fraier  At'tig.,  354. 

P.  Bartholomeus,  347. 

P.  Bechos,  34t. 

P.  de  Belac,  71. 

P.  Belioi,  330. 

P.  de  Benal,  346,  360. 

P.  Bernard!,  27,  358. 

P.  Beniardi  delà  Genestosa,  357,  358. 

P.  Berlrandi,  358. 

P.  de  Besioa,  canon,,  930. 

P.  BlaDCQS  de  Cassanac,  334. 

P.  Bochaveira,  S70. 

P.  Boiers,  66. 

P.  Bonascarida,  204. 

P.  de  Bordelas,  960. 

P.  Borsans.  343. 

P.  Bos,  canon.  S*  Leonardi,  361. 

P.  deu  Bosc,  Boses,  de  Bosco,  frat. 

Artig.,  996,  334,  350. 
P.  Bruschart,  359. 
P.  ïiatarl,  77;  milea,  137. 
P.  de  Chalunniac,  959. 

P.  de  Chambarel,  996. 

P.  Ghambo,  353. 

P.  Ghamerlenc,  353. 

P.  Ghapchac,  f rater  Ariigie,  349. 

P.  deu  Ghasteu-nou,  Senescallus  ré- 
gis, 954. 

P.  Chavalers,  348. 

P.  de  la  Chesa  de  Leron,  999. 

P.  de  Golumber,  de  Columbario,  997, 
303,  323. 

P.  de  Gombret,  frayer  latc.  347. 

P.  Constans,  359. 

P.  Gopeu,  mon,  Albe  Petre,  277. 

P.  Gorneus,  300. 

P.  deu  Gros,  346. 

P.  de  Crosa,  348,  349. 

P.  de  Gruezac,  340. 

P.  de  la  Gumba.  310. 

P.  Daurat,  can.^  977. 

P.  Desmers,  sacerdoe  d*Ièla,  38. 

P.  Dcvol,  270. 

P.  d  Esjau,  78. 

P.  Donadeus,  328. 

P.  Durans,  la  M  oestre,  sacerdos,  349. 

P.  Ebrardi,  fraterArtig.,  ^it;  sacer- 
dos, 345. 


P.  Faure,  369. 

P.  Ferracbat,  capellan.  deLaron^  250, 

337. 
P.  Ferrarii,  398. 
P.  Filol,  349. 

P.  de  Foios,  sacerdos^  993. 
P.  Folarat,  348. 
P.  Furet,  319. 
P.  6.,  356. 
P.  G.,  sacerdos,  339. 
P.  G.  d*A)btas,  104. 
P.  G.  deu  Gros,  334. 
P.  G.  Pauta,  miUs  deNobiliaco,  953. 

—  V.  Petrus  Geraldus  Pauta» 
P.  G.  Galaraus,  mUes,  274. 
P.  Gaucelm,  256,  310,  311,  .M2. 
P.  de  Gemeu,  ca/i.,  269. 
P.  deu  Ga,  338. 

P.  de  Gerinac,  frat,  Artig.,  300. 
P.  Gislamar,  293. 
P.  Goau,  canonicus  S^  Leonardi,  343, 

365,366,371,374. 
P.  Guillelmus,  29. 
P.  Hebe  de  Axia,  miles,  239. 

P.  Hclias,  352. 

P.  Hymberls,  258. 

P.  Ireis,  325. 

P.  de  Jaunac,  350. 

P.  de  Jho,  273,  974,  277. 

P.  Johannis,345. 

P.  Kalardi,  71. 

P.  de  la  Bessa,  253. 

P.  de  la  Brossa,  capelL  de  Cheronac, 
277. 

P.  la  Gasa,  de  la  Chesa,  miles,  247, 
332,  349  ;  -  La  Gh!sa,337.—  \, Pe- 
trus la  Casa. 

P.  laGomba,  Gumbo,  307,  310,  311, 

P.  Lafonl,  320. 

P.  de  Laga,  953. 

P.  de  la  Landa,  mUes,  968. 

P.  laRua,  310,  311,  319. 

P.  la  Sal.a,  316. 

P.  Lascola,  presbiter^  368. 

P.  Lavalada,  307. 

P.  Lavau,  348. 

P.  Lavernia,  336. 

P.  Lunets,  presbiter,  361. 


~  450 


P.  de  Lcsierp,  magister  canon,  Aen- 

tensU,  364. 
P.  de  Loniatga,  350. 
P.  Maneus,  364 
P.  Manso,  307. 
P.  Manget,  368. 
P.  Marii  de  Salviac,  316. 
P.  de  Mas j  presbiter,  257. 
P.  Mercerii,  345. 
P.  deu  Molis,  burgênsU^  Î99, 32Î,  323, 

369,372,373. 
P.  deu  Mont,  clericua  episcopl^  302. 
P.  deu  Monlel,  257,  330. 
P.  Mosset,  345. 

P.  f^e^re^hospitalarius  de  Borgeu-nou^ 
247. 

P.  Pabiot,  371,373. 

P.  Paira,  frater  Arlig,^  341 . 

P.  Peir,  capellanus  de  CloiSj  264. 

P.  de  la  Peira,  257., 

P.  deu  Peiral,  345,  3i6. 

P.  Peironot,  300. 

P.  de  Pratini,  miUs,  253,  254. 

P.  Radulfus,  348. 

P.  Rainaldi,  251. 

P.  Ramnolf  de  Bosco-Vert,  293. 

P.  Regemberl,  templariua  de  Charei- 

ras,  247. 
P.  de  laRocha,  318.  , 
P.  de  Rocira,  mUea,  311 . 
P.  la  Sala,  139. 
P.  de  la  Salvelat,  319. 
P.  de  Samis,  369. 
P.  de  S®  Amano,  296 
P.  deS<»  Dionisio,  327. 
P.  de  S»  Hilario,  frater  Artig.,  294, 

297,  598,  299,  300,  309,  3H,  314, 

315.  3!^,  3  ?0.  332,  333,  334,  335. 
P.  de  S<»  Marco,  294. 
P.  Saorsacs,  258. 
P.  deSarlanda,  322. 
P.  Sauner,  309. 
P.  Sauver,  267. 
P.  de  Texeria,  352,353. 
P.  Tirachal,  burgensisNobU.,  366;  — 

presbiter,  371. 

P.  de  Tremolas,  burgensis  NobiUac, 
356. 


P.  Umberl,  330. 

P.  de  Valenti,  254. 

P.  de  Veirac,  sacerdos,  233. 

P.  Vilaivenc,  327,361. 

P.  de  la  Vila,  87. 

P.  de  Vilars,  sacerdosy  325. 

P.  W.,  frater  Artlg.  —  V.    Peira» 
V/aielmi. 

Palefreil,  25. 

Paschalis,  Papa,  90, 135, 161,  164. 

Pascals,  373. 

Paschasius,  65. 

Peironelus  de  Chaslras,  234. 

Peirpeir,  152. 

Pelaporc,  322. 

Pepis,  232. 

Peret,  361 . 

Petit,  165. 

Petit  la  Peira,  326. 

Petit  deo  Plais,  270. 

Petiz  de  Bessâs,  264. 

Petrinus,  267. 

Petrinus  Cousus,  267. 

Pctronilla,  9,  12,  16,  53,  48,  62,  65, 
67,  120,  122,  123,  124,  131,  l49, 
1 70,  1 79,  203,  21 2,  257,  2,  9,  27 1 . 

Petronilla,  Petronille.  —  \.  P.  de 
Mûris . 

Petronilla  de  la  Chesa,  236. 

Pctronilla  de  las  Escuras,  154. 

Petronilla  del  Mas,  99. 

Petronilla  de  Mûris,  202,  210,  383. 

Petronilla  de  Roncom,  155. 

Petronilla  de  Tauron,  252. 

Pctrus,  16,  49,  25,  26,  28,  31,  36,  40, 
47,  72,  84,  88,  99,  100.  «Oi,  10«, 
110,  114,  117,  126,  130,  138.  139, 
141,  142,  144,  149,  154,  185,  2«8, 
229,  257,  274,  283,  285,  287,  293, 
306.  —  V.  Petruade  Chaoanacy  de 
Domno^  de  Friac^  de  Gemel,  de 
JauniacOf  Jordanus^  de  Joviniaco, 
La  Rasa.  Laoerna^  Pigmaurs,  de 
Ponroi,  de  Roeria,  de  S*  Martino, 
Siloanua,  etc. 

Petrus,  archipresbiter,  212;  —-  hajulua 
Ildecari^  47  ;  —  canon.,  48, 82. 119. 
151,  155,  156,  ^e»  ; -^  capellanus 
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de  Festiac»  1 1  ;  —  clericus,  26  ;  — 
episc,  laicusy  3l  I  ;  —epUc,  Lemoo,, 
5Ï,94,  n5,173;— /acteoî  de  Nooi- 
lar,  îi  ;  —  miles  deu  Bore,  339  ;  — 
preebiter,  H  C,  1 56, 1 86  ;  — presbiter 
del  Bure,  67,  68;  —  prlor  ArtiglCy 
350,  351,  356,  359,  360,  361,  362, 
363,  364,  3GS,  369,  371,  373;  — 
prlor  Aurel.,  Î74,  289;  —  prior  de 
Leuro»,  55,  161  ;  —  prior  Nobilia- 
eensia,  363,  365,  366,  367,  373;  — 
eaeerdos^  158,  188. 

Pelrus  Achart,  AeharduSy  162,  163, 
230,  26i. 

Pelrus  Adcmarus,  Ademari,  204,  301, 
326,  327,  360,  373. 

Pelrus  Adeniarus  S*  Nicolai,  46. 

Pelrus  Aiazos,  127,  128,  lî/9. 

Pelrus  d*Aguimonl,  28,  47. 

Pe  trus  Ai  m  crici ,  eellariusArtigie,  359. 

Pelrus  Aimericus,  117, 156;  — saeer- 
dos^  20. 

Pelrus  Aimericus  de  Bré,  181,  182. 

Pelrus  Aimoinus,  Aimois,  29,  75,  117, 
11.8,  155,  171,  172,  173,  224. 

Pelrus  d'Albias,  «acerdos,  104,  260. 

Pelrus  Alduinus,  eanonic.,  45. 

Pelrus  Albuinus  de  Varl,  190. 

Pelrus  Aldeberlus,  215. 

Pelrus  Amblnrdus,  85. 

Pelrus  Andréas,  182. 

Pelrus  Archambaldus,  38; 

Pelrus  Arnaldus,  8,  136. 

Pelrus  Aslorgius,  canon „  U3. 

Pelrus  coflfnomcn/oAlurels.pr^aôttcr., 
168. 

Pelrus  Audoinus ,  bafulus  décime 
d*Esjau^  150. 

Pc  trus  Augerolas,  canon,  S^  LeonardL 
215. 

Pelrus  d'Aurel,  de  Aurelio,  78,  147, 
257,  259,  263;  prior  Aurelii.  — 
V.  Petrua  de  Solempniaco, 

Pelrus  Avollruns,  \H. 

? eirus  cognomento  Rajulus,  ca/iontc., 
81,  82,  83.  138,  154. 

Pelrus  Balbs,  293,  336. 

Pelrus  de  Bassinac,  192. 


Pelrus  de  Relac,  233. 

Pelrus  Beladcn,  120. 

Pelrus  Bernard!,  77,  141,  286. 

Pelrus  Bernardus,  18. 

Pelrus  Bcrnardus,  capellanusde  Pom- 

pedor,  196. 
Pelras  Bernardus  de  Larunt,  1 13. 
Pelrus  Berlrandi,  358. 
Pelrus  Rerira udi  de  la  Genestosa,  246. 
Pelrus  Berlrandus,  16, 117;  —  canon,, 

43. 
Pelrus  Beuna,  344. 
Pelrus  Bonidont,  prea&iter,  114. 
Pelrus  de  Bono  oculo,  168. 
Pelrus  de  Born,  de  Bornio,  264,  270. 
Pelrus  Boruzant,  212. 
Pelrus  Bos,  67. 
Pelrus  del  Bosc,  70,  73,  111. 
Pelrus  de  Broilio,  2î7. 
Pelrus  Brunus,  29,  38, 59,  1 14, 236:  — 

canon.,  86.  97,  141,  142,  143,  145, 

146,  157,171,  253. 
Pelrus  11  Brus  de  Chasiul,  185. 
Pelrus  Bruscardus,  Si,  173. 
Pelrus  Burdigalensis,  Lemoo.,  epitc, 

203. 
Pelrus  Bussera,  181 . 
Pelrus  de  Campaires,  106. 
Pelrus  Capcts,  90. 
Pelrus  de  Casa,  97. 
Pelrus  de  Cassenol,  216. 
Pelrus  del  Casian,  127. 
Pelrus  de  Castclul,  115. 
Pelrus  de  Chaisson,  114,  219. 
Pelrus  Chalvel,  138. 
Pelrus  Charbonellus,  264. 
Pelrus  de  Chas,  180. 
Pelrus  de  Chastras,  234, 
Petrus  de  Chaucher,  presbller  de  Cha- 

zador,  157. 
Pelrus  de  Chavanac,   122,  141,  112, 

144. 
Pelrus  de  Ciraliaco,  222. 
Pelrus  de  Gislcrnas,  25. 
Pelrus  de  Confolenl,  precentor  Engo- 

lismensis,  164. 
Pelrus  de  Corpso.  Corpson,  60,  119. 
Pelrus  de  Crosa^  175. 
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Peirus  de  Domno,  can,  Nobiliacensie, 

240,  281. 
Peirus  de  Droi,  84. 
Peirus  Dedianum,  2Î7. 
Peirus  Duranl,  156. 
Petrus  Elias,  64,  65;  — canontc.,  8. 
Petrus  Enrevol,  HO. 
Peirus  Escarpit,  «90. 
Peirus  d'Esjau,  86. 
Peirus  d'Estivals,  «85,  Î86. 
Petrus  Eustorgius,  16,  114,  145. 
Peirus  Faber,  20. 
Peirus  Faber,  sacerdos^  U9. 
Petrus  de  Faia,  89. 
Peirus  de  Festiac,  32. 
Petrus  Flavard,  83. 
Peirus  de  Friac,  71,  179. 
Peirus  Fulcberius,   33,  188,  <90;  — 

canon.  S26. 
Peirus  Fulcberius  de  Paezac,  198. 
Peirus  de  Gaiela,  183. 
PetruS  Galterius,  Gallers,  155. 
Petrus  Garnerîus,  189. 
Peirus  Gaschei,  123. 
Petrus  Gauberlus,  Gausbertus,  46, 48, 

190,  193. 
Peirus  Gaufridus,  145. 
Petrus  Gaucelmus.  12,  119, 426,  144, 

236,  237,  238  ;  —  canon.,  86,  1 16, 

M7,  123,  Ul,   H2,   143,  146,  IC7, 

171,  212,218,244,  245. 
Peirus  Gauterius,  63. 
Peirus  de  Gemell.  —  V.  Petrus  de 

Gimel, 
Peirus  Gcner,  146. 
Peirus  Geraldus.  53,  179,  181,  190, 

196,  201,  203,  210  ;  —  archipreshi- 

ter,  224. 
Petrus  Geraldus,  miles  de  S^  Ferreo- 

/a,  224. 
Petrus  Geraldus  Barut,  59. 
Petrus  Geraldus  Paula,  burgensis  No- 
biliacensie, 330,  331,  333,  342,  356, 

363,371,  374. 
Petrus  de  Gimel,  114,  1^3,  125,  129, 

14^ 
Petrus  Giraldus,  188. 
Peirus  Girau,  canon,  i33. 


Petrus  de  Glui,  57. 

Petrus  Guido,  canon., i^  S  4,  69,  101, 

102,  196. 
Petrus  Gradella,  96. 
Petrus  Guarinus,  mUes  Dolensis,  164. 
Petrus  Guerrellus,  c^ericctô^  Sfl. 
Petrus  Guilleimus,  canon.^  396. 
Peirus  Helias,  canon.,  60,  192,  378; 

—  possessor  de  la  Brugiera^  152, 
249,  250,  251,  252,  253,  954;  — 
supprior,  152,  26  i. 

Peirus  Hilduinus,  179. 
Pelru»  Humbertus    de*Linars,     118, 
119. 

Petrus  icterius,  24. 

Petrus  Iclerius,  canonto„82,  83,  170, 

—  miles,  83. 

Petrus  Isemberlus.  canon.,  164. 

Petrus  de  Ispania,  t4i. 

Petrus  de  Jaunac,  canon.,  49. 

Peirus  de  Jauniaco,  44,  49,  149,  285. 

Petrus  de  JauDaic  de  S»  Vito,  152, 

Petrus  de  Jaonaco,  15â. 

Petrus  Jordanus,  66,  191,  223. 

Petrus  Jordas,  345. 

Peirus  Joscelinus,  canon.,  211,  912. 

Peirus  de  Jovîniaco,  7,  51,  215. 

Peirus  Judeus,  97. 

Petrus  Juvenis,  83. 

Petrus  La  Barra,  349. 

Peirus  la  Busa,  1  i6. 

Peirus  de  la  Casa,  U3. 

Peirus  de  la  Curl,  117,  118,  119. 

Petrus  Lagorza,  61. 

Petrus  Landricus,  163. 

Peirus  de  las  Cumbas,  miles,  154. 

Petrus  Laverna,  de  La  Veroia,   142, 

143,  144. 
Petrus  La  Rasa,  179,  180, 182, 183;  — 

V.  Petrus  Rasa. 
Petrus  de  la  Saleza,  135. 
Petrus  La  Sepche,  115. 
Petruç  LaScura,  sacerdos,  138. 
Peirus  de  La  Vau,  283. 
Peirus  Lauchet,  151. 
Peirus  de  Laureria,  16. 
Petrus  Lavellus,  Laveus,   miles,   71, 

81,83,  84,  85,234,236. 
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Petrus  Laveus,  233,  935,  386. 

Petrus  de  La  Vidrina,  ltt5. 

Petrus  de  Leuros,  55. 

Petrus  Li  Drut,  98. 

Petrus  Lo  Pels,  Itd. 

Petrus  Loirels  ou  Loireus,  socerdof, 
81,  82,  83,  155. 

Petrus  de  Luir,  91,  193,  199. 

Petrus  Maioas,  156. 

Pelrus  Maodrau,  61. 

Petrus  de  Manhaco,  prior  Artlgie^  413. 

Petrus  de  Maravau,  157. 

Petrus  Marbodius,  capellanus  de  Ro- 
sier^ 9Î6  ;  —  presblter,  59. 

Petrus  Marches,  prior  Aurelii,  394. 

Petrus  Marcschal,  175. 

Petrus  de  Marsae,  17. 

Petrus  Narlinus,  44S,  906. 

Petrus  de  Maslop,  S85. 

Petrus  Matheis,  canon.,  10,  59,  71, 
76,  86,  479,  l89,  931,  986,  :79. 

Petrus  Mallerez,  S8. 

Petrus  Mato,  86. 

Petrus  de  Mercato,  de  Merchalo,  fra- 
ter  Artigiê,  999,  308,  309,  310, 
3H,  324,  331,  339. 

Petrus  deu  Mercbat,  348. 

Petrus  Mesclaioc,  943,  miles ^  canon, ^ 

423. 
Petrus  deus  Molis,  ^i. 
Petrus  de  Monaslerio,  arcAidUaconua» 

68,  69,  379. 
Petrus  de  Mouluso,  984. 
Petrus  de  Montamole,  142,  144. 
Petrus  de  Moule,  canon  ,  9,  27,  67. 
Petrus  deu  Mont,  5,  9. 
Petrus  deu  Montel,  84. 
Petrus  de  Montiniaco,  86. 
Petrus  de  Mouda,  901. 
Petrus  Morscus,  48,  77,  158. 
Petrus  de  Mûris,  1 52;  —  aacerdos,  949. 
Petrus  de  Nauvic,  204. 
Petrus  de  Nioil,  235. 
Petrus  de  Nobilîaco,  207. 
Petrus  Obreloi,  Obreoli,  336. 
Petrus  01i?ers,  229. 
Petrus  de  Petra  Buferia,  26,  63,  88, 

179,  182. 


Petrus  de  Petrocia,  493. 

Petrus  Pigmaurs,  Pigmaurus,  96, 153, 

183^  280,  378. 
Petrus  del  Poi,  186. 
Petrus  de  Ponroi,  77,  85,  86,  163. 
Petrus  Porret,  216. 
Petrus  de  Porul,  104. 
Petrus  de  Pratls,  prior  Artigiet  415. 
Petrus  Priinerols,  preebiter  de  Cor^ 

rêsia^  173. 
Petrus  Pulvcrols.  olerlcua,  9S7. 
Petrus  Raimondus,  Raimundus,  190, 

142,  U4,  158,247. 
Petrus  Raimundus  de  Sancto  Paulo, 

40,  2i. 
Petrus   Raimundus,   Raimondi,    Rai- 

mundi.  9,  24.84,  193,  141,  158. 
Petrus  Rainaldi,  249. 
Petrus  Rainaldus,  447. 
Petrus  Ramnulfus,  46,  68,  909. 
Petrus  Ramnulphi,  946,  955, 306, 307, 

311,  319,329. 
Petrus  Rasa.  V.  Petrus  la  Rasa, 
Petrus  Remuslols,  35. 
Petrus  Richars,  918  *,— ««roie/is  donU- 

norum  de  Laront,  226. 
Petrus  Rigaldusde  S<»  Bonito,  T5,  172. 
Petrus  Rlgaudus,  RigausdeSoGenesio, 

99. 
Petrus  Rodanus,  canon,,  59,  149. 
Petrus  de  Roderia  de  Roera,de  Roeira, 

de  Roeria,  6. 48,23,  24,  25,  77, 443, 

434,  4  43,  458.288. 
Petrus  Reis-Rois,  4 10,  328. 
Petrus  de  Roncom,  milee^  82. 
Petrus  Rotbertus.  90,  180. 
Petrus  Rotgerii,  canon.  Lemoo,^  58; 

—  canon.  5*  Leonardi,  800. 
Petrus  Rotgerius,  Rotgerus,  47,  64, 

75,   193,   141,  143,  145,  172,  490, 

205,  206. 
Petrus  Rotgerius,  miles j  200. 
Petrus  Rotgerius  la  Bit'a,  4  44. 
Petrus  Rotgerius  de  S*  Ylario,  1 42. 
Petrus  de  S*  Maria.  455. 
Petrus  de  Sancta  Trinitate  de  Lemti-* 

vicas,  149. 
Petnis  de  S*  Genesio,  109. 
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Pelrus  de  S*»  Juliano  de  Lonlaiga,  177. 
Peirus  de  S"  J  uni  ai:  0,  archipresbiter, 

i09. 
Petrus  de  S-»  xManino,  433,  Î38,  246, 

i59,  378,  391  ;  —  San  Marti,  §80. 
Pelrus  de  S®  Maurilio,  canon.,  i06 

148,  149. 
Petrus  de  S'  Medardo,  sacerdos,  69. 
Pelrus  de  S»  Pa-dulfo,  416. 
Peti-us  de  S«  Prejeclo,  aeroiens,  Îi9. 
Pelrus  Silvanus,  46,  49,  53,  51,  55, 

176,  190,  194. 
Pelrus  Sirvcnr.,  69. 
Pelrus  de  Solemniaco,  pHor  Aurelu, 

396. 
Petrus  Sonasent,  23. 
Petrus  Slephani,  34^2. 
PetrusStephanu8dePodioMaiDerii,84. 
Petrus  Sudre,  78. 
Petrus  Sutor,  i6. 
Petrus  deTarn,deTarno,/'ral«'rZatctt*, 

295,  296,  30O,  306,  307,  308,  3l8, 

339,  344. 
Petrus  de  Taunanas,  ca/io/i.,  235,277, 

378. 
Petrus  de  Telel,  289. 
Petrus  Tornalor,  186. 
Petrus  de  Trascul,  468. 
Petrus  Trocla,  201. 
Petrus  Ulliaccnsis,  90,  91. 
Petrns  Umbertus  de  Linars.  V.  Petrus 

Humbertus, 
Pèirus  Vachict,  159. 
Pelrus  de  Valela,  presbiter  de  S^  Me- 

dardo,  22,  209,  247. 

Petrus  de  Valle,  mUea^  349. 

Pcirus  de  Veilavila,  236. 

Petrus  de  Velula  Celle,  98. 

Petrus  de  Vetula  Villa,  60. 

Petrus  Vicarius,  364. 

Petrus  Vigerius,  Vigerii,  69.  142,  151, 
494. 

Petrus  de  Vileta,  147,218. 

Petrus  Viridels,  479,  48t,  485. 

Petrus  Viridcl  de  Bren,  478. 

Pcirus  Viridel  de  Celom,  478. 

Pelrus  de  Visio,  de  Vision,  de  Vlzium, 

21,  193,258. 


Petrus  Willelmi,  frater,  309,  338. 

Petrus  Willelmus,  li,  16,  40,97,417. 

Petrus  Willelmus  de  Lacor,  277. 

Pey    Marches.-  V.  PetruA  Marches. 

Ph.,  diaconus^  267. 

Phil.  Basbasia,  359. 

PUilippa,  245,  246,  *56, 

Plulippus,  cancellarius,  379  ;  —  capeU 
lanns  de  Briauta,  2G7  ;  —  rea:  fran- 
cort/m,3.?,55,  61,90,  94,  16  ,  166, 
167,  173,  476,  203,  205,  208,  272, 
273,  274. 

Pierre,  V.  Petrus. 

Pierre  Bruchard,  51. 

Pierre  de  Jauniac,  392. 

Pierre  de  Mosier.  V.  Petrus  de  Menas- 
terio. 

Pierre  de  Solignac.  396,  597. 

Pierre  Viroald,  50,51. 

Pinol,  279. 

Piolet,  281. 

Piolclus,  337. 

Poimolen,  (miles  de],  5. 

Pontius  de  Visio,  4l9. 

Pot  i  us  de  Rivo,  83. 

Preisac,  83. 

Presans,  seroiens^  4.  101,  «02. 

Prier  Grandimonlensis,  408. 


Q 


Quinsnc.  V.  Bernardus  et  Siephanus 
de  Quinsac. 


R 


R.,  prior  de  Chambo,  266,  268. 

R.  d'Aimeis,  356. 

R.  ileril,  343. 

R.  de  Laront,  26i. 

R.  Laurentius,  sacerdos,  294. 

R.  deTaurda,350. 

R.  de  Vitrac,  283. 

Rabat,  42. 

Radegundis,  83,  226. 

Radulfus,  archidiae.  BUurr.,  164;  — 
f rater  Artig.»  304  ;  —  prepositus  de 
Arnac,  «  92  ;  -  prior  S' Cyrieii,  46!. 
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RadulfusDoIe/uw,  94,96, 95,  ISS,  462, 

4  63  ;  —  dolenaium  domin,,  1 60, 1 6 1 . 
Radulphus,  995,  397  ;  —  archipresbi- 

ter^  275  ;  —  dinconus^  317  ;  —  prea- 

biter  S^  Ju8ti,9H. 
Raduiphus  Afafi,  278. 
Radulphus  Esparvers,  497,  454. 
Raduiphus  de  La  Porta,  i43. 
Raduiphus  Malafi,  miles,  271 . 
Raduiphus  Monieius,  263,  964. 
Rœniart,  144. 
Raimbaldus,  f6. 
Kaimond.  V.  Raimundu^, 
Raimondus,  Raimundus,  98,  57,  97, 

198,  142,  151,  483,  209,  917,  233, 

2i7,  335. 

Raimundus,  V.  R.  de  Sancto  Paulo, 

R,  de  Nobiliaco. 
Raimuodus,  mileaf  124. 
Raimundus  cognomine  Asissus,  16<*, 
Raimundus  Audoinus,  Audoini,  43, 59, 

304,  307,  331. 

Kaimundus  d*Autaforl,  280. 
Raimundus  Beraus,  77. 
Raimundus  de  Bcy,  314,  315. 
Raimundus  de  Brider,  226. 
Raimundus  la  Casa,  295,  342. 
Raimundus  de  Charnac,  286 ;  —  mileSy 
372. 

Raimundus  d'Esgau,  d'Esjau,  S,  Î57  ; 

—  seroien»,  248,  939. 
Raimundus  Judcus,  196. 
Raimundus  de  Jullac,  186. 
Raimundus  de  Ladinac,  Ladiniac,  Lasi- 

nac,  294,  301,  303,  304,  300,  3l3, 

314,  316,  317,  323,  327,  398,  340. 

344,  346,  347,  3i8,  350,  351,  358. 

Raimundus  Marvilia.  216. 
Raimundus  de  Nobiliaco.  de  Noalac, 

miles,  70,  243,  260,  281,  282,  302, 

30  J,  306,  328,  331. 

Raimundus  Panabou,  miles,  334. 
Raimundus  de  Peira  Bu^arin,  183. 
Raimundu:idoPlantadiz,  132  143,371. 
Raimundus  de  Scen  Paul,  de  S  *  Paulo, 
29,  98,  68,  69, 188  ;  —  S^  Pauli,  353. 
Raimundus  deu  Trei,  97. 


Rainaldus,  60,99,  147,  499, 436,  218, 
298. 

Rainaldus.  Y.  R.  de  la  Casa, 

Rainaldus,  canon.,  33 ;  —  capellanus, 
200;  —  Petragor,  epîM.,  50;  —  près- 
bit  er,  24;  —  prior  A  ar  ci.,  228, 391  ; 
prior  claustri,  491,  215  ;  —  sacer- 
dos,  323  ;  —  subprior,  909,  907, 
293;  —  ûice-comes  d'Albuzo^  443. 

Rainaldus  Amelius,  4 1?. 

Rainaldus  Balp,  mîZed,  254. 

Rainaldus  lo  Berx,  204. 

Rainaldus  de  Béuna;  344,  345. 

Rainaldus  Donada,  Donaza,  144, 474. 

Rainaldus  Daniel,  Danieljs,  Daniels, 
997,  314,  317,  328,  330,  333,  359, 
363,372. 

Rainaldus  la  Casa,  laChesa,  170, 171, 
296,  297;  —  mUes,  247,  330,  337. 

Rainaldus  la  Grava,  87. 

Rainaldus  Rudels,  74. 

Rainaldus  de  Saltor,  5,  26,  61. 

Rainardus,  305. 

Rainaud,  Raynaud.  V.  Rainaldus. 

Rainulfus  Pontena.  352. 

RamnulfdeVegeDa,/*rat«rAr<(gf.,3oO. 

Ramnulfe   abbé  du  Dorât,  lOS. 

Ramnulfus,  6.  9,  32,  56,  98,  99,  449, 
214.  —  V.  R,d€l  Mas^  R.  SUoanus, 

Ramnulfus,  mtiM,  363. 

RamniiIfusd*Auta-Serra,0acerdo«,3O8. 

Ramnulfus  Brunod,  canon  ,  2i7. 

Ramuulfus  Celarers,  87. 

Ramnulfus  de  Jaunac,  miles,  350. 

Ramnulfus  de  la  Chfza,  canon.,  57. 

Ramnulfus  de  Roeria,  miles,  365. 

RamnuHus  de  Sauset,  de  .Sauzet,  22 i. 

Ramnulfus  Silvanus,  16,  19,  53,  54, 
106,  494;  ->  Silvinus,  144. 

Ramnulfus  Tifo3,  336. 

Ramnulphus,  A6itfnA6«  prepositusy  298. 

Ramnulphus  Adimair,  289. 

Rannulfus,  96, 275;  —  archid.  et  ahbas 
delDaurat,  102,  135. 

Rannulfus  del  Mas,  99. 

Rannulfus  de  Roera,  433,  316. 

Rannulfus  Silvanus,  475,  490. 

Raolf  de  scn  Germa,  aacerdot,  349. 


RaolfdeSereliac,  348. 

Haosde  Fondon.lSS. 

Rases  (Les),  m. 

RaspauduK,  Ui. 

Raspis  de  Hochel,  174, 

Raspil,  S7T. 

Rayaaldus,  373. 

Recoaldut  Esplnai,  S08. 

Rialac,  3M. 

Rialaus,  438. 

RibauduadeJho,  S73,  !77. 

Richardis,  SOI. 

Richardus,  duai  Aqaitanorum,  34S. 

Rigaldus,  canonic.,  ii,  9A;~  prepo- 

êituë  AUnnenait,  170.  —  V.  Rigat- 

du»  dtl  Soler. 
Rigaldua  de  Couchas,  3i8. 
Rigaldus de  Pratini,  141 ,  143. 1 U,  1 4S. 
Rigatdus  del  Solcr,  prepotUuê  AUn- 

nentit,  67,  1 13. 
Rigaldus  Siephanus,  oaiton.,  33. 
Rigaudus.  Rigaui,   141,  315.   —   V. 

Rigaldaa. 
RigaudusdeCorpsum.conon.â'StepA. 

lis. 
Rigauz  d'Altiuso,  348. 
RixcQt,  III. 

RogerdcBUurs.V.Ao^eriua  de  Mûrit. 
RogeriuB,  Ï93. 

Roggerius,  pHor  Aarel.,  377. 
Roncomeus,  83,  83. 
Rorgo,  prior  dt  Graciaco,  164. 
Rotberga  deu  Mas,  20. 
RoibertuB,  198,  li9;~capeUanu»de 

VUio,  48. 
Rotbenua  de  Durforl,  93. 
Rotberlug  Geraldas,  nanonicus,  39. 
Rolberlus  Lebrers,  171. 
Rotb«rtui  de  Petrocia,  190. 
RolgerÎDS,  90,  Ht,  (il.  136, 13!, 963, 

Î97,  331.  —  V.  H.  <fe  lo  Caea.  de 

Ut  Chtta. 
Rolgerius,  bajulua  seroUnt,  969;  — 

eanonkttf,.  MO;  — copeHanas,  li; 

—  cterictu,  64,  147;  —  prior  Au- 

relii,  18i,  390;  —  taeêrdot,  S87. 
Roigerius  Andrau,  64. 
Rotgcrius  d'Auriac,  314, 


RolgeritisBalbus,  99fi. 

Rotgcrias  de  Brider,  236. 

Roiicerius  de  la  Ruiseira,  305. 

Rolgerius  Carpentariua,  372. 

RolgerluE  la  Casa,  310, 

Rolgerius  d'Eajau,  8. 

Rolgerius  Fabor,  BB  ;  —  Actemoswta- 

riu».  S48. 
Rolgerius  FniiDUS,  Fruios,  11",   14S, 

116,115. 
Rolgerius  Karlus.  98. 
Rolgerius  La  Hvh.V .Rolgerutla  Bufa. 
Rolgerius  la  Ribeira,  20K. 
Rol)(erLua  de  Lnron,  Laninl,  Leronl. 

9G.  97,  (39,  141,  143,  I4a,  SIS,  Ïl6. 
Rolgerius  de  Laruol  minor,  97. 
Rolgerius  Lascola,  393. 
Rolgerius  Las  Planchas,  3t6. 
Kolficrtus  Uaio,  Ualto,  61,  6!. 
Rolgerius  Ueiladier,  988. 
Rolgerius  de  «uris.de  Murs,  3  lO.  331, 

386  383. 
Rolgerius  Palaslcl  de  Ajin,  165. 
Rolgerius  Pclavezi,  36. 
Rolgerius  de  Ponle,  (rater  Artigie, 

294,  301,  34fl,  338. 
Rolgerius  du  Sautorn,  61. 
Rolgerius  de  Vigon,  351. 
Rolgerius  de  Vila  Hanilda,  3i3. 
Roigcrs, Rolgerius  Brut,  339, 338,339, 

340,341, 
RorgeruB,  199  ;  —  canon.,  67. 
Rolgcrus,  Albespinus,  IfiS. 
Rolgerus  Arberlus,  67. 
Rotgerus  de  la  Bussera,  07. 
Rolgerus  de  Charnac,  III. 
RotgerusFaber,  90. 
Rolgerus  Fruins,  Pruinus,  lOS,  143. 
Rolgerus  de  Gorccs,  133. 
Rolgerus  La  Rifa,  La  Bufa,  (18.  119. 
Rolgerus  de  la  Casa,  109,  300. 
Rolgerus  de  la  Cbesa,  III. 
Rolgerus  de  Les  Aiges,  *  18. 
Rolgerus  Mercalor,  179. 
Rolgerus  de  Moublanzon,  lOS. 
Rolgerus  deu  Ponl,  de  Ponlcl,  60, 39S, 

301,313,316,  311,  331,  3t1,  348; 

—  arckipre»bitOr,  303. 


-  457  - 


Rolgerus  deus  Prandinal,  capellanus^ 

MO. 
Rolgerus  Rainaldasde  Corpsum,  H 2. 
Rotgerus  de  S"  Victore,  li5. 


S.  368. 

S.  Aimoinus,  343. 

S.  d'.\rfoIosa,  diaconus,  3  (9. 

S.  de  Benadet,  372. 

S.  de  Benat,  323. 

S.  Bordil  (Esbofdil),  270. 

S.  Borsa,  372. 

S.  de  Bosco,  frater  Article,  369. 

S.  Bragos,  328. 

S.  de  Chabans,  348. 

S.  Escrivas,  328. 

S.  Geraldi,  323,  328. 

S.  de  La  Vau,  350. 

S.  de  Marzet.  229. 

S.  de  Moster,  burgensis,  323,  327. 

S.  Poichalsa,  348. 

S.  Panet,  66. 

S.  de  Sadrans,  346. 

S.  la  Sala,  341. 

S.  Scriplor,  frater  Artig,,  304. 

S.  de  Seneleus,  348. 

S.  Vaslet,  presbUer^  .361. 

S.  Ylerius,  354. 

Salamassa,  264. 

Saleta,  burgensU  de  Nobiliaco^  35*. 

Salvains,  clerlcus  de  Nobiliaco^  88. 

Samargana,  152. 

Sancet,  miles,  3M,  312,  319,  359. 

Sancli  Jacobi,  fratres,  257. 

Sancli  Stepbanl  canonici,  375. 

Sanctus  Aredius,  15i. 

Sautruana,  I5l. 

Scorailles,  394. 

Sebastia,  Sebastianus,  prior  Artigien- 

8i8,  292,  329,  338,  4tl. 
Sebrandus,  epiac.  Lemoo.,  406,  345, 

383,  387. 
Seguina,  88. 

Seguinus,  can.  S^  Aredii  91. 
Segnlnus  de  Lineiras,  161, 227,  228. 
Sembaldus  Monnarius,  163. 


Sepinus,  21 1. 

Sibilla,  62,  333.  356. 

Sicardus,  89,  180,  183. 

Sicardus  Geraldus,  163. 

Sigibertus,  prlor  Colensis,  145. 

Siguiuus,  14,  42,  216. 

Siguious  (de  Turribas),  85. 

SilvaDus  de  Pressac,  38. 

Siméon,  i32;  —  can.  S*  Leonardl, 

296,  304,318,  339,353. 
Simeon,  prieur  de  Benéoent,  388. 
Similia,  115. 

Simiria,  236,  237,  254. 

SimoD,  102,  165;  — canoA.,  108,  132; 
canon.  S^  Leonardi,  66,  304,  318, 
339  ;  —  capêlL  de  Chaatelfo  Nobi- 
liaci,  56,  88,  158,  331  ;  —  cUricus, 
362. 

Simon  Auzelcli,  archipresbiter,  58, 
379. 

Simon  Palais,  prlor  Aurelii,  408. 

Simon  Palasteilus,  165. 

Simona,  281,  282. 

Simonez,  255. 

Solelaris,  204. 

Sordet  de  Vilar  (Lo),  121. 

Slepliana,  67,  98,  455,  183,  215,347; 

—  monialie;  240.  —  V.  Steph»  de 
S*  Geneaio. 

Slepliana  de  Santo  Gencsio,  17, 18, 21, 
217. 

Slephanus,  24,31,38,79,81, 100,104, 
110,  114,  115,  116,  126,  139,  142, 
169,  220,  228,  26i,  274,  278,  294. 

297,  t299,  320,  322,  3^2  ;  —  bajulua 
d'Ea/au,  151,  257;  —  bafaUia  S* 
Johannis  canon.  ^  220;  — bonus  ho' 
mo,213;  —canonicua,%^  25, 48, 158, 
197  ;  —  capelle  S«  Marie  Altafor-^ 
tenais,  91  ;  —  ceUerariua  de  Bena- 
oen,237  ;  —  epiacopus  eleotua^  349; 
^frater  Artig.^  335;  —  frater 
AurelU,  32,  38,  99,  149;  —  magia- 
ter,  301,  303,  306,  307,  308,  309, 
310,  311,  312,  313,  314,  316,  317, 
322,323,  324,  325,327,  330,  331, 
332,  333,  384,  335,  340,  342,  358; 

—  monachua  de  S^  Sulpicio,  155; 


•—  nepoii  prioriti,  338  ;  —  preposîtus, 
8,  1 7,  B-*  ;  —  preabiter,  64  ;  —  pret- 
bittr  de  Manac,  80;  —  preebitcr 
S'  PreJecU  d'Ejau,  S,  3G;  —  prea- 
biter de  S"  BonUo,  14;  —priai' 
.*>■'  Harthotomei,  dt  Beneoento,  1 37  ; 
—  pronurator,  3ï  ;  —  procurator 
S^Johannis,  i4l  ;  —  naeerdoi, it'i, 
3iT  ,M9\—  fcriptor,3i'};~  seroiem, 
tai  \  —  lupprior  Aurelii,  Ua,  248. 
—V.  Si.  Gacka.  St.  MescUoc,  SI.  de 
Montiaiaco,  St.  la  Sala,  St.  Pig- 
maitri.  St.  de  Poimolen,  etc. 

Siephaous  Ademarus,  Adimarus,  15. 
in. 

Slepbaoos  AiBchel,  arokidiaconu», 
H4. 

Stephaaua  Alamandi,  canortic  .  70. 

Stephauus  d'Albia.s,  160. 

Siephanusde  l'Arrolola,350. 

Siephanus  Arnac,  166. 

Siephanus  Auceram,  117. 

Slephanus  Bujulus,  10.28,39.47,55, 
S6,  58,  60,  61,  117.  [39,333. 

Stephanus  Ballus,  33,  <t9. 

StephaDus  Biirba  de  Ordeo,  SI,  83. 

Siephanus  Bas  ras,  diaconui,  3S6, 

Stephauus  Belatleni,  31,  MO,  119. 

Sieplianus  de  BcDal,  358. 

Siephanus  Brrnardus,  70. 

Siephanus  de  Boisol,  47. 

Siephanus  de  '.a  Burdaria,  tiS. 

Siephanus  del  Boae,  t.  36.  i04. 

Siephanus  BotiDOi,  366,  271. 

Slcphnnus  Je  Bragas,  79. 

Siephanus  Bragos,  3ii. 

Siephanus  de  Brolin,  caftontc,,3l,ÎJi, 
2Î5,  3Î7.  iî9,  S4i. 

Siephanus  de  la  Brucia,  117. 

Slephanos  de  (Jampinnac,  TO. 

Siephanus  de  Carbonils,  ïi. 

Siephanus  CaleDS,  i6i. 

Siephanus  Cellarius,  canon,  capella- 
nu»  S'  Pétri  de  Charnac,  136;  — 
atculariii.  310. 

Siephanus  Chaenn,  i'i. 

Slcplianus  de  la  Chalm,  IDd. 

SieplianusCliapol,  tacfriJoa,  3i8,  330. 


Siepbaous  Charanius,  ISt. 
Siephanus  deu  CbasIaiD,  ti 
Slephanaa  Constanllus,  iSâ 
Siephanus  Coiei,  198. 
Siephanus  .le  Croza,  3S0. 
Siephanus  de  Douienac, /'ra 

34Î 
Stcphaoua  d'Esgau,  7i<. 
Siephanus  d'b^sjau,  1 10. 
Siephanus  d'Esiival,  331. 
Siephanus  (le  FauIeria.frA^ 


is  Ferrarlus,  Ferre  ri 


237. 
Siephanus  Fulcherius,  Fni< 

33.  24,  iS,llH. 
Siephanus  de  Gabicla,  171, 
Siephanus  Uacha,  112,  151, 
Siephanus  Gaucelmus,  i'iG. 
Siephanus  Geraldus,  116,  li 
Siephanus  Geraldus,  Gerali, 

4i.'. 
Siephanus  Grossus,  U  gros, 
Siephanus  Hymbeni,  ÏS8. 
SlGplianos  Ivernacli,  <60. 
Siephanus  d'Ivernal,  30U. 
Siephanus  Jaiaus,  sentent,  21 1. 
Stephauus  de  Jaonac,  7,  157. 
Siephanus  de  Jaunac,  '<aO. 
Siephanus  de  Jho,  iTi,  277. 
Siephanus  Johanncs,  188. 
Siephanus  de  Joviuiaco,  10    187,  lOT. 
Siephanus  Julzes.  93. 
Sler.hanusLB  Rasa,  180,  18:1. 
Siephanus  de  Las  Clcdas,  106. 
Slephanui  Laveus,  71. 
Siephanus  Le  Fa,  369. 
Stephanus  Lo  Blancs,  185. 
Siephanus  Ualet,  336. 
Siephanus  de  Manac,  pretbUer,  107, 
Siephanus  Massioi,  prier  ^Irtîyie,  417. 
Siephanus  Hatbo,  30. 
Siephanus  Uenuseus,  345 
Siephanus  Mesclaiocsh,  154, 193, 209, 

ilO. 
Siephanus  deu  Holars,  frater  Artig., 

314,  :i3i. 
Siephanus  deu  Holis,  301,  369,  311. 
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Stcphanus  de  Monasterio,  297. 
Stephanus  de  Monmainarl,  41. 
Slephanns  de  Montao,  334. 
Stephanus  de  Monlinac,  77,  86. 
Slephanus  de  Mûris,  206. 
Stephanus  Narbona,  conoersus  Albe 

Petre,  «77. 
Stephanus  de  la  Noala,  207. 
Slephanus  Pigmaurs,61,69,  374,  280. 
Stephanus  de  Poimolen,  5. 
Slephanus  de  Quinsac,  de  Quinciaco, 

de  Uulnzesacs,  3,  9,  18,  28,  44,  47, 

56,  59,89,70,80,  88,  toi,  fiO,  122, 

«23,  «32,  137,  189,  234,  341,  249, 

263,  287,  379. 
Stephanus  Rainaldus,  99. 
Stephanus    Rainaldus   de  Broil,  72, 

431. 
Stephanus  Restol,  407. 
Stephanus  delà Riberia,  Ribera,  2, 14, 

36. 
Stephanus  Rigaudus  del  Montel,  64. 
Stephanu.H  de  la  Rocha,  148. 
Stephanus  Roill,  H 5. 
Slephanus  Rotgerius,  64,  71, 131, 255. 
Slephanus  Rudels,  74. 
Srophanus  de  Sadras,  f rater  Artig.^ 

295,  3S2. 
Slephanus  la  Sala,  439,  315,  316. 
Slephanus  de  S&  Andréa,  66  ;  —  archi- 

diaconus^  467. 
Slephanus  de  S<*  Marcio,  mlles^  97. 
Slephanus  de  S®  Marco.  445. 
Slephanus  Saorsacs,  44,  47,  78,  79, 

258. 
Slephanus  Sapiens,  can,  S^  Stéphanie 

94,  4  45,  167. 
Stephanus  la  Sauleria,  frater  Artig,. 

304. 
Stephanus  de  S"  Hylario,  frater  Artig.  ^ 

297,  300. 
Stephanus  de  Trefm,  Tefin,  352,  353. 
Stephanus  de  Turone,  98. 
Stephanus  de  Valega,  315. 
Stephanus  de  Vacinnac,  495. 
Stephanus  de  Valle,  sacerdos,  295. 
Stephanus  Vavajon,  236. 
Stephanus  Vicarius,  352,  353. 


Stephanus  de  Vila-Janla,  408. 
Stephanus  de  Vilanova,  259,  263. 
Stephanus  de  Vileta,  canonic.,  70. 
Surdus  de  Vilar,  260. 
Suzanna,  403. 
Symeo  Silvanus,  378. 


Tabarin,  monachus  S"  SeoerCy  265. 

Tardit,  233. 

Tcmplarii  deChareriis,  250. 

Templiers  de  Mortesaignes,  390. 

Texlalor,  121. 

Thomas,  9. 

Tiners  (Les),  261 . 

Tisos,  Tison,  81. 

Trainel  de  la  Mazeria,  20 1. 

Trencha  de  Lalo,  267. 

Turcha,  436,  235. 

Turpinus  de  Nobiliaco,  5,  56,  254. 


U 


Ugo,  436,  444,  142,  144,  145,  489, 
207,  246,  292,  293,  34  4,  32a. 

Ugo,  V.  Hugo, 

Ugo,  abbas  Sollempniacensis^  341  ;  ~ 
canon'tc  ^  2î8;  —  faber,  296;  — 
presbiter  5*  Pétri  del  Bosc,  476, 
sacerdof  de  Roeira^  29G. 

Ugo  Armât,  miles,  20,  48. 

Ugo  Arnaudus,  349. 

Ugo  de  Barmont,  348. 

Ugo  Barriuls,  216. 

Ugo  Bernardi,  Bornardus,  Bernart,24, 
69,  165. 

Ugo  de  Bornazeu,  frater  Artig.,  294. 

Ugo  de  Bosco,  459. 

Ugo  la  Casa,  330. 

Ugo  de  Chavanac,  146. 

Ugo  la  Chesa.  296,  339. 

Ugo  de  Condat,  333. 

Ugo  de  Corpso,  204. 

Ugo  de  Corpso cognomento  la  Flamma, 
444. 

Ugo  Fulcherius,  Fulgerius,  23,  24,  25. 
Ugo  Ladcnt,  64,  73. 


U{0  Laront,  de  Laron,  191,  295. 

Ugo  Urrocha,  3A9. 

Ugo  deLfl&tora,  318. 

Ugo  Laveus,  71. 

Ugo  Lezerit,  106, 

Ugo  de  Ha-Dano,  55. 

Ugo  de  Hasantcs,  97. 

Ugo  den  Hnzeu,  del  Msiel,  HaiLcI,  41, 

US,  <43.  144. 
Ugo  de  HoDie. 
Ugo  de  Ponroi,  3,  U,  49,  SB,  77, 85,  85. 

145. 
Ugo  de  PraelJs,  161. 
Ugo  Rainaldut,  Ut. 
Ugo  Roils,  337. 
Ugo  Tizos.  71,333. 
Ugo  de  Traulo,  338. 
Ugo  Trcncha-aerp,  Treoche-Ecrp,  116, 

118,9.19. 
Ugo  de  Vernolio,  SOS, 
Uldinus,  »B. 
UmbalduB,  canonic.,  316,  S9T;—prûr 

Camboneiuiê,  Ï3T,  328,  !Ï9. 
Umbaldus  Sauvatges,  mile»,  !30. 
Umbaldus,  Umbaudus,  epUc.  Lemooic., 
1S,  33,  39,  Si,  93,  66,  93,  9t,  133, 
<ee,  167,  179,  (76,  107,  396. 
Umbaud.  V.  Umbaliaa. 
Umberga,  8,  96,  195,  30Q. 
Umbe^a,  Umbcrguade  Xaraval,  315. 
Umbert,  prieur  de  Beneoent,  iî. 
Umberlus,  (36,  ï98;  —  oanonic,  96, 
(86,  168;  —  pretbUer,  19D.  IC9;~ 
prior  S'  Bartholomai,  41;  —  «r- 
oùnt,  165.  —  V.  Umb.  de  ChUador. 
Umbertui  Apercepl,    iii,   136,    U4, 

tl3,  338. 
Umbertus  Bocharl.  m'UeB,  33G. 
UmbertusdeSroill,  117. 
Umberlus  rognomeMo  Burrel,  orcAi- 

preebUir  dioc.  BUur.,  64. 
Umb«rius  Chaioleu,  93i. 
Umberlus  de  Chizador,  d'Escliizador, 

(S7,  940. 
Umberlus  Cortel,  33S. 
Umbertus  de  Domno,  de  Domnum,89, 

103,  113,  138,  2(3. 
Umbertus  de  Domnonio,  339,  316. 


Umberloade  Toote  Augerii 

de  Fonle  Augerio.  3(t. 
Umberlus  La  Casa,  la  Cheza 
Umberlus  La  Comba,  333. 
Umberlus  de  Laureira,  154 

ehae  S>  Martlali»,  154. 
Umberlus  de  Laureira,  miU 
Umberlus  lo  Tort,  939. 
Umberlus  de  Uagnac,  84,  S 
Umbertus  Heioans,  Heinaa, 

(66. 
Umberlus  de  Monisme,  81. 
Umbertus  Otgers,  64. 
Umbertus  Rabacerius,  ardi 

StephtMi,  43. 
Umbertus  de  la  Saleza,  (36. 
UmbertuaSimoo,  108;  —  Sim 
Umbera.  V.  Umbertas. 
Urbain  II,  33,  50,  54. 
Urbanus,  papa,  BS,  166,  16 
Ursetus,  349. 
Urselus  de  Roeria,  (3i. 
Urso,  mil«8  NobiUaotMi»,  (91 . 


LaroD,  337. 
Vacharius,  336. 
Valareu,  i83. 
Valeria,  (58,  955. 
Verdiis,  339. 
Vlcarius,  magitter,  345. 
Viceoomes  Lemovicensis,  960. 
Vincenliiia,  373. 
Vlncenlius  Mauran,  359. 
ViiicentiusSirveui,  383. 
Vii]cenliusdcTrenioilas,deTremoilis, 

de  Tremollas,  3i3,  398,  543,  359, 

360,  366,  368. 
Viridi*,  134, 
Virit,  presfriter.  335. 
Viialis,  33,  94.  95. 
Volguda,  330. 


W 
W.  999. 

W.  [Beraus].  canon.,  77. 
W.  de  Cbamnech.  !30. 
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W.  d'Engolesma,  338. 
W.  Ferrachat,  S59. 
W.  Gaane,  53. 
W.  Geraldus  Ufella,  Î07. 
W.  La  Gaza,  i98. 
W.  de  Laia,  362. 
W.  de  Laureira,  miîea^  137. 
W.  de  Malomonle,  arc Wd.,  372. 
W.  de  Polateu,  348. 
W.  la  Rocba,  306. 
Wallenis  de  Bujalou,  ÎI4. 
Wallerus  de  Sallor,  6t. 
Wido,  6f,  14i,  165),  178,  189,  233  ;  - 
V.  Guido  ;  —  V.  Wido  Mesclefoc 

Wido,  canon.,  4i;  —  episcop.  Le/n. 
36;  —  presbiter,  187. 

Wido  de  Bren,  179. 

Wido  de  Carrieras,  190. 

Wido  de  Casa,  413. 

Wido  de  Chalm,  115. 

Wido  la  Chiesa,  mUes,  189. 

Wido  de  Corber,  178. 

Wido  Flamens,  Tô,  223. 

Wido  de  Jaunac,  canon, ,  31. 

Wido  de  Laior,  143. 

Wido  Mesclejoc,  37,  193. 

Wido  de  Nobiliaco,  86,  242. 

Wido  Rasa,  89,  295. 

Wido  de  Roeira,  53. 

Wido  de  Roncom,  82,  165. 

Wido  deTurre,  79. 

Willelmus,  i5,  72,  76,  77,  84,  86, 136, 
141,  159,  304.  205,  207,  232,  268, 
281,  294,  298,  330,  341,  349.  — 
V.   WUlelmu8  de  Gemeu,    W.  de 
Lcuaiosy  W.    de   Mauriaco,    W. 
Mescla/oc,  W.  de  las  Moleres^  W. 
de  PlantadiSf  W.  de  Plasensa. 
Willelmus,  archldiaconus  Biturrlc.^ 
164  ; — canonic,^  207  x^capellanus 
Nobiliaci  de  Castello^  5  ;  —  comea 
Aroennensis,  349  ;  —  comea  Picta- 
oienais,  33, 1 35  ;  —  epiacopua,  90;  — 
prtor  Aurelii,  7,  9,  18,  22,  28,  44, 
47,  56;  68,  66,  67,  69,  71,  77.  78, 
79,80,84,85,86,  88,  89,  101,  103, 
104,  108,  110,  120,  122,  123,  132. 
137.  160,  157,189,  230,  231,  232,  | 


233,  234,  235,236,239,242,  240, 

253,  285,  286,  288;    —   prior  de 

Granmon,  188,  302. 
Willelmus  Armalus,  153. 
Willelmus  de  Bagol,  139. 
Willelmus  Batsala,  267. 
Willelmus  Bernardi,  22,  241,  288. 
Willelmus  Bernardus,  186. 
Willelmus  de  Beuvais,  monachus  de 

Domo  Dei,  270. 

Willelmus  de  Brilac,  canon.^  264. 

Willelmus  de  Broil,  mOea,  153. 

Willelmus  Brogat,  158. 

Willelmus  de  Bujalo,  175,  213,  295. 

Willelmus  Buschel,  burgemia  Nobilia- 
cenaia,  310  322,  356,  359,  363,  365, 
366,  307,371,372,373,  374. 

Willelmus  de  Chalumniac,  259. 

Willelmus  de  Charnac,  323. 

Willelmus  Chalart,  milea,  231,  232, 
236. 

Willelmus  de  Dolis,  prior  de  Nooo- 
mcOy  275. 

Willelmus  dTsjau,  canon,,  274. 
Willelmus  Ferracat,  129  ;  —  sacerdos, 

293.  —  V.  Guillelmua. 
Willelmus  de  Fondom,  milea,  137. 
Willelmus  Froigerus,  105,  lil,  219. 
Willelmus  Fulcaldusdc  Chabanes,  47, 

48. 

Willelmus  Gaasnadre,  Gaasnador,152, 
159,  258,  259,  282. 

Willelmus  de  Gemeu,  de  Gemel,  3, 
279,  342,  343. 

Willelmus  Germanus,  223. 
Willelmus  de  (;oret,  prior  de  Pairac, 
289. 

Willelmus  Helias,  262. 
Willelmus  Inart,  340. 
Willelmus  Jordanî. 
Willelmus  Jordanus,  230,  288. 
Willelmus  Jordas,  150,  352. 

Willelmus  La  Casa,  milea^  297,  299, 
322,  324. 

Willelmus  La  Chesa,  108,  295,  296, 
363,  367,  372. 

Willelmus  La  Rocha,  de  la  Roca,  mUea, 
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298,  302,  305,  308,  300,  3i4,  3S2, 

396,330,331,333,335. 
Willelmus    Laveus,    136  ;    —  pHor 

Aurel.y  984,386. 
Willelmus  de  Lazaias,  U5,  392. 
Willelmus  las  Aias,  mUea,  328,  336. 
Willelmus  deu  Mas-faidit,  334. 
Willelmus  de  Mansigo,  235. 
Willelmus  deMauriaco,  189,242,314. 
Willelmus  Mesclaioc,  «OJ,  243. 
Willelmus  de  las  Moleres,  M 3,  M 8, 

249. 
Willelmus  de  Monglbau,  96,  130. 
Willelmus  de  Morou,  canon,^  273, 277. 
Willelmus  Morseus,  232. 
Willelmus  de  Penavaira,  miles^  245. 
Willelmus  Picmaurs,  miUsj  88.  89, 

450,  163,  159,  279. 
Willelmus  de  PlauUdis,  132,  371. 
Willelmus  de  Placensa,  de  Placentia, 

prlor  Aurel.y  109,  262,  379,  386, 

440. 
Willelmus  dePoensac,  canon,^  217. 
Willelmus  de  Ponroi,  390. 
Willelmus  Raimundus,  4  45. 
Willelmus  de  Rançon,  canon.y  244, 

280. 
Willelmus  de  la  Rlbera,  100. 


Willelmus  Rigaus  de  S^-Amando,  80. 
Willelmus  de  Roeira,  144,  159,  S58  ; 

—  mOea,  248,  259. 
Willelmus  de  S*  Aredio,  75. 
Willelmus  de  S»  Elegio,  415. 
Willelmus  de  S»  Harcio,  424. 
Willelmus  Sarrazi,  253. 
Willelmus  Sauter,  canon,^  437. 
Willelmus  Saulierz,  233. 
Willelmus  de  Sein-Mars,  mileë,  250. 
Willelmus  de  Spania,  444. 
Willelmus  del  Soler,  429. 
Willelmus  del  Terc,  109,  260. 
Wuillelmus  Albertus,  65. 


Ymbertus  de  Chisador,  miles.  489, 
Ymbertus  de  Domno,  284. 
Ylaria,  22. 
Ysembertus  Escoblart,  24 1. 


Zacharias,  4i,  246,276,277. 
Zacharias,  moncichus  de  La  Bretenor^ 

462. 
Zacharias  de  lala  Petra,  65. 


TABLE  DES   NOMS  DE  LIEUX 


Agen,  419. 

Agonac,  347. 

Abus,  riottf,  61. 

Aient,  134, 170,  186. 

Aimeirans.  Y.  Meiran$. 

Aisa,  44  ;  ^  V.  Aœia, 

Aixe,  44,  170,  238. 

Ajain,  165. 

Ajin,  87. 

Alacat,  Allassac,  193. 

Alaudia,  87. 

Alauven,  tenézo^  980. 

Alba-Petra,  Albe-Fetre,  ahhatia,  Î76. 

Albecherie,  933. 

Albi,  406. 

Albias,  oilla,  104. 

Albiens,  37. 

Albuzo,  141. 

Aleeil,  377, 

Alesme,  89,  96,  108,  199,   132,  UZ, 

979. 
Allois,  87. 
Allonc^  131. 

Aima  d'Asino,  Almedasne,  189. 
Alsangles,  mansics,  10. 
Alsete,  175. 

Alla  chalm,  bordarux^  921. 
AUafort,  89. 

Allafortensis»  capella,  91. 
AlU  peca,  terra,  82. 
AmbazaCy  parrochia^  984. 
Amboireus,  AmboiraSi  terra^  215. 


Aroeils,  Unexo^  980. 

Anazac,  159,  907. 

Anguilers,  mansua^  198. 

Antioche,  50. 

Aqua  sparsa,  93, 95. 

Aquitanie  primatus,  975. 

Areia,  riom^  198. 

Arfoil,  Arfeuille,  98,  337. 

Arrolium,Arfolll,  93,  9 13. 

Argentoo,  970. 

Arnac,  i99. 

Arnau,  gadua^  368. 

Arnet,  mansus^  348,  349,  350. 

Arrolac,  97. 

Arsices,  116. 

Artigia,  Artige-vieille,  992. 

Arzouze,  116. 

Assalvatgcs,  34. 

Aubepierre,  976,  388. 

Audiart,  man»u»^  938. 

Audois,  980. 

Augne,  903,  904. 

Aumonière  (La  Porte),  966. 

Auneschas,  curia^  136. 

Aureil,  Aurel,  Aurelium,  poèsim. 

Aurélia  Silva,  16,  97,  130,  154,  375. 

Auriac,  Aurlat,  parrofia,  105,   131» 

979,  393. 
Ausiam,  man$u8j  291 . 
Auzette,  175. 
Avananias,  377. 
Axia,  176,  177,  938. 
Ayen,  186, 
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B 


Bachalaria,  Bachellerie,  mansus^  209, 

Baconala,  La  Baconaille,  terra,  343. 

Bagnat,  976. 

Baladen,  Baladent,  Balledeot,  81,  85, 

234. 
Balbiac,  mansuê,  13,  30,  21,  72,  262, 
Balbs,  terray  298,  33-^»  333,  342. 
Banac,  276. 
Baoz,  207. 

Bar,  ceci,  parrofla,  "ÏS,  172,  284, 
Baraous,  267. 

Barracochet,  bordaria,  247. 
Barri,  bordaria,  316. 
Bassoleis,  Bassuleis,  Bassoles,  villa, 

mansusyboscus,  112,  H4,  2ttl. 
Basto,  Bastum,  manêtis,  18,  38. 
Bavelches,  manscw,  103. 
Beata  Maria,  84. 
Beata  Maria  de  Marboau,  conoentus 

monaUum,  130. 
Beatus  Aniaous,  V.  5"  Anianus, 
Beatus  Dionyftius,  V.  S*  Dyoniaiua. 
Bealus  Jacoi)us,  148. 
Beaubial,  72,  262. 
Beaulieu,  336. 
Beccadanaga,  mansi,  221. 
Becinas,  parrochia^  103,  136. 
Beinac,  parrochla,  44,  239. 
Belarbre  oUla,99,  lOO. 
Belasanas,  Bellcsanne,  136. 
Belis,  domus^  269. 
Bcnadet,  mansus,  301,  302,  303,  305, 

307,  309,  350. 
Benadias,  mansus,  238. 
Benat,  mansua,  302,  307,  323,   327, 

346,  356. 
Beneventanus,  Beaevent,  prioratusy 

42,  164,  235,  388,  397. 
Berciac,  Berciacum,  Bersac,  ecdeêia^ 

71,  103,  135,  36,  127,  168,  109. 
Beroicaud,  bo'rdaria,  64. 
Bernoill,  Berneuil,  feudum,  82. 
Bersac,  71,  135. 
Bertran,  mansus,  83. 
Bescine,  Bessines,  136. 


Bessines,  103. 

Belan,  monacM,  184. 

Beyoac.  V.  Beinac. 

Beure,  318,  320,  359,  361,  366. 

Bilac,  Billac,  bordaria^  331. 

Bituricensis,  Biturice,  54,  128,  161, 

163,  164,  371,275. 
Blaciac,  mansas,  146. 
Blacizat,  mansas^  146,  377. 
Blaissac,  146. 

Blanc  Rivus,  Blanc  Riu,  377. 
Blanzac,  24. 
Blanzou,  2. 
Boareu,  mansus^  82. 
Boc  Sancti  Petrl,  294. 
Bochairum,  261. 
Boeria,  276. 
Boes  e  Bois,  350. 
Boet  au  Beure,  373. 
Bois-Bertrand,  83. 
Boissoil,  Boisseuil,  47, 153. 
Bois-Soleil,  251 . 
Bonarden,  molendinum^  260. 
Bonnafonl,  Bonuefont,  261,  340. 
Bore,  339. 
Borda  d*Aurel,79. 
Bordaria  Engellredi,  42. 
Bordaria  Gausberli,  178. 
Bordaria  Grlmaut,  24. 
Bordaria  à  la  Peclavlna,  178, 
Bordaria  Rainaldi,  i78. 
Oordaric.  V.  Las  Bordaries, 
Dornazel,  204. 
Borri bau,  pratum,  132. 
Borgueu-Nou,  847,  299. 
Horso.  293. 
Bos.  V.  Base,  Bost. 
Bos  Marbovaud,  52. 
Bosc,  bordaria^  75;  —  terra,  116. 
Bosc  Arnaudus,  251. 
Bosch  cl,  84. 

Bosc  Giral,  mansus,  155. 
Bosc-Pelit,  boscus^  8. 
Boscus  Aurelii,  289. 
Boscum  Ravsat;  336. 
Bosgiraud,  155. 
Bosocle,  Bosogle,  Boussogle,  Bouzocle , 

alodium  ;  parochia,  107,  278. 
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Bosonis,  porta,  31S,  364,  366. 
Bosso'iU  parrocAia,  153. 
Bosl  Las  Mongeas,  46,  52,  130,  396. 
Bost  Peyrasset,  116. 
Bosi  Vigier,  57. 
Botinot,  mansus^  334. 
Boulou.  V.  Eyboulou. 
Bourg-Dieu,  54. 
Bourges,  164. 

Bourganeuf.  247,  390,  396. 
Boussac,  96,  163. 
Boulet,  mansus,  158. 
Bré,  Bren,  Bret,  177,   180,  182,  185, 
282. 

Bretagne,   Breiana,   BrUannia,  271, 

276,  278. 
Breuilh  (La),  2. 
Briaoce  (La),  2. 
Brianla,  Briantes,  267. 
Brider,  Bridier,  128,  226. 
Brivarolœ,  sea  BrujarolaSy  29. 
Brol,  260;  —  terra,  ;««. 
Brolium,  ecclesla,  222,  223  ;  oUlat 

241.  —  V.  Le  Breuil. 
Brolium  Sapit,  336, 
Brosolas,  prato,  276. 
Brucla,  oicecomitatus^  151,  200. 
Brugellolœ,  oilla,  lOO. 
Brugera,  Brugeria,  V.  La  Brugera. 
Brumaz,  mansus^  319. 
Buciac,  eastrum  seu  castellania,  96. 

163. 
Bugesium,  223. 
Bujalo,  Bujalou,  Bujaleuf,  105,  213, 

214. 

Burgus-Novus,  377,  378. 

Burnac,  Burgnac,  Burnaic,   Burniac, 

eccleaia,  20,  48,  49,  172. 
Buroasso,  20. 
Bussière-Galand,  405. 
Buxeria,  206. 


Calcenor,  oUla,  236. 

Cambaret,  130. 

Gambonensis,  161. 

Cambum,   Cambonium ,   Cambonum, 


prioratua,  128,  2!6,  226;  —  villa, 
228.  —  V.  Chambon. 

Camineu,  Caminel,  338. 

Cammain,  31. 

Campilliacum,  54. 

Campinnac,  alodium,  70. 

Camp  MuDcel,  terra^  129. 

Campus  Albaoeus,  molendin.,  276. 

Campus  Chalvel,  320. 

Campus  Lavaloris,  332,  342. 

Campus  de  Lavis,  269. 

Cansols,  Canzeols,  oillay  177,  178. 

Carna7.cis,  102. 

Carrofium,  Carrofiensis,  164. 

Cars,  81. 

Carvix,  50. 

Castan,  mansua,  42. 

Caste),  bordariala,  100, 198  ;  —  eccle- 
ala^  133. 

Castellum,  326.        \ 

Castellum  novum,  lOi,  170,  î  14,  280, 

Castra,  269. 

Castras,  manaua,  83,  221. 

Castrum  novum,  61. 

Castrum  Radulfi,  96,  271,  «72,  278. 

Cavarocha.  manaua,  141,  168,  330. 

Celles,  273. 

Celom,  178. 

Cenrams,  142,  143,  144;  —  V.  Sent- 
Rama. 

Cereis,  manaua,  155. 

Cerveira,  Cervières,  260. 

Chabaones,  48,  82. 

Chabans,  3i1. 

Chabo,  Chaboz,  mansua,  96,  238. 

Cbabreli,  254. 

Chabrignac,  186,  195. 

Chaison,  Chaisson,  Chaisou,  106,  219. 

Cbalard-Puyrolier  (Le),  419. 

Chalasset,  66. 

Chalmon,  261. 

Chala,  Chalps,  oUla,  fiton^i,  236. 

Chalvor,  terra^  357. 

Chamberet,  72. 

Chambo,  Chambum,  manaua,  85. 

CbamboD  Sainte-Croix,  prioratua,  65, 

128,  216,  227,  387,  391,  393,  403. 
Cbam- Lacet,  campua,  225. 
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Chammain,  359. 

Chammaur^  997. 

Champarnaud,  49. 

Champum  Àrnaut,  49. 

Champcs,  371. 

GhampmaiD,  31,  256. 

Champ-Husel,  20. 

Ohampillet,  54. 

Chancelada,  bordaria.  —y.La  Chan- 

ceUxda. 
Chancelea,  fona,  911. 
Ghanor,  oUla^  Hl. 
Chanlagreos,  Chantegris,     teneruto , 

280. 
Ghanlaserpy  ortus^  323. 
Ghap-Ghastanet,  mansua,  240. 
Chapelle  de  Larvaud,  39. 
Ghapelle  en  Dognon,  2H. 
Gharbooellus,  pratum,  264. 
Chareiras,  Gharrieres,  247,  250. 
Chargat,  2i4. 
Gharnac,  Ghargnat,  eccleaLaf  villa^  80, 

438,  238,  240.  —  V.  St-Plerre  de 

Chérignat, 
Charnac  lo  Sotra,  parrocMa,  981. 
Chasanac.  V.  Chassanat, 
Ghasantas,  mansiM,  131. 
Chaselas,  terra,  486. 
Ghaslar,  Ghaslas.  —  \.  Le  Chuslar. 
Ghaslar-Reinart  (Le),  304,  305. 
Chassain,  139. 
Ghassanat,    Ghassanac,    Ghassagnat, 

302,  307,  310,  323,  363,  367,  370, 

372. 
Ghastain,  432,  158,  947. 
Chastan>  3. 
Chastaners,  975. 
Chastanel,  hordarlay  202  ;  —  mansus, 

243;  —  prioratue»  288. 
Ghaslel,  182. 

Chastel  Poeasac,  Ghateau  Poosat,  85. 
Ghastra,  mansue,  284. 
Ghastres,  83,  234. 
Ghastrum-Rodulfi.  V.  Castrum  Ra- 

dulfi, 
Château-Gliervix.  V.  Caroix. 
Chaleau-Meillant^  464. 
Ghateauneuf,  61,  101,  470,  2U. 


Chateauroux,  96,  278. 

Gbatenet,  202. 

Ghatlepa,  255. 

Ghatmain,  256. 

Ghaubaut,  m<iMUB,  64. 

Ghauders,  mansue,  250,  253. 

Chaumont,  261. 

Ghaurusc,  oilla^  484. 

Ghauvours,  357. 

Chavagnac,  Chavanac,  Chavanat,  4  41, 

382. 
Ghavarocha,    Ghaveroche,    mansun, 

468,  250. 
Chazelay,  156. 
ChetsoD,  249 

Chenoux,  Les  Ghenaux,  141. 
Cheroncc,  capella,  277. 
Chcsa,  olUay  220. 
Ghiers,  terra,  257. 
Gircols,  297. 
Cisternas,  126. 
Glaveus,  276. 

Cledat,  Le  Gledat,  bordaria^  221,  299. 
Glermont,  33,  50,  54. 
Cloiense  Castrum,  16i. 
Ctois-Cluis,  caatellania,  462, 264,  275. 
Coisart,  terra^  276. 
Golense  Monasterium,  148. 
Columbeis,  mansus,  413. 
Golumber,  Golombier,  terra,  361 . 
Colze,  103. 

Gombe  Clara,  Combe  Glaire,  314. 
Combret,  lucus^  14. 
Gomgnac,  manêus,  177,  478. 
r^omlorissa,  mansus,  226. 
GoDca.  V.  La  Conca, 
Confolens,  402. 

Conjac,  Gonjat,  mansus^  294, 295, 330. 
Coolal,  mansuM,  406. 
Gorcclas,  manstis^  154. 
Gorgnac,  177. 
Gorpso,  377  ;  —  boscus^  4  45  ;  —  foresl, 

140,  441. 
Gorreu,   Corrieu,    Corriu,    Gourieux, 

Gourrieux,  ^4.81,83,  84,  231 , 2  J2, 

933. 
Gorreza,  Corresia,  Correze,  ecclesia, 

75,  472,  473,  283,284. 
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Corsum.  V.  Corpao, 
Cortils,  alodium,  94. 
Cosa,  mansus^  156. 
Coursaleix,  179. 
Gourson,  140. 
Cous,  i69. 

Coussac-Bonneval,  485. 
Craciacam,  prioraius,  164. 
Ciravaiac,  Cravaillac,  moMus,  281. 
Crocs,  261. 
Croptas;  269. 
Gros,  367,  37î. 
Gros  au  Broi  (La),  299,  360. 
Grosenc,  Grozanl,  castrum,  216, 
Grosila,   Crozîla,    Grusilla,    Cruzilla, 
parro/ia,  215,  280.-.V.  LaCrueUla. 

Cuciacum,  parro/la,  185. 
Cugulet,  bordaria,  133. 
Culant,  162. 
Cumba,  mansus,  364. 
Cumba  Glara,  359. 
Gumbae,  cUodium^  154. 
Gumbort,  194. 
Cumnac,  215. 


D 


Dalon,  405. 

Daaet.  —  V.  Arnet, 

Darmadasme,  Dannedasne,  189. 

Daurat,  102. 

Deols,  385. 

Deuschamps,  bordaria,  81 . 

Devons,  Deves,  terra,  23,  24,  25. 

DogDon  (Le),  61. 

Dole,  161. 

Dolensis,  160,  164. 

Domniam,  61. 

Domnum,  capella^  213. 

Domus  Del,  270. 

Draparet,  Draparez,  moUs^  317. 

Droux,  82. 

Duobus  aquis  (De),  bordaria,  131. 

Duobus  rivis  (De),  manaua^  221. 

Dun-le-Palleteau,  128. 


E 


Ebolou,  Eybouleuf,9,  214,  316. 

Egau,  Ejau,  Esgau.  V  Es/au. 

Ejouet.  V.  SaifU^Denia-de-Jovhet. 

Eofruns,  ma/Mas,  184. 

Engelfredi,  bordaria,  42. 

Eogolismeosis,  164. 

Erinenc,  349. 

Eschabrinac,  parrochia^  186,  195, 
196. 

Eschazador,  Eschizadour,  157. 

Escorrailles,  93. 

Esjau,  Esgan,  Egau,  Esgallum,  7,  22, 
49,56,76,  147,148,149,  150,  151, 
153,  169,  207,  257,  286;  —  ecctewo, 
33,  36,  260;  ^  parrochia,  241. 

Espagne  haut  et  bas,  122,  137. 

Essandones,  17  ;  —  Essendoneis,  176. 

Estivals,  Etivaux,  terra,  46,  285. 

Estretenor,  62. 

Evannensis,  Evaux,  16i. 

Exoldunum,  161. 

Expersetel,  Sperselet,  stZoa,  341,  345. 

Eyjeaux.  V.  Es/au. 

Eymoutiers,  113,  134,  170,  295.  — 
V.  Aient. 


Fabri  de  ia  Ghanal,  bordaria,  67. 
Faorgas,  Fargeas,  261. 
Fas,  mansua,  131. 
Fsi\SLrs,  bordaria,  182. 
Feltianneis,  143. 

Festiac,  Feytiat,  parroc/iîa,  158,  268. 
Foet,  bordaria,  183. 
Folet,  molendinum,  322. 
Fondadouse^  994. 
Fondeloza,  domua,  294. 

Fonlo,  Fonlop,  Fonlloup,  3,  80,  237, 
264. 

Fons  Arnaldi,  mansua,  221. 

Fons  Lu  pi.  V.  Fonlo, 

Fons  Nova,  bordaria,  6. 

Fornaces,  terra.  251. 

Fraise,  manaua,  218,  241. 

Fraisene,  Fraisine,  manaua,  36,  118, 
119. 
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Fraisenine,  Fraisselines,  429,  916. 
Francherius,  951. 
Freolf,  bordaria^  224. 
Fromcnlarils,   Frumenlairils,    terra^ 

368,  S70. 
Froze,  Ht. 
Fulim,  terra,  163. 
Fundo,  267. 


G 


Gandaloia,  manatta,  151. 

Gandel,  mansus,  311. 

Gardescha,  mansuêy  81. 

Gargenville,  398,  401. 

Gemel,  109. 

Gisonesc,  Gisonnest,  Gisonosc,  oUla^ 

13,  159,  963. 
Goisa,  parrofia^  995. 
Gonach,  347. 

Gora,  Gorre,  parrochla,  340. 
GozoD,  Guozon,  Gouzon,  985. 
Graçay,  164. 
Grandismons,  Grandmont,  Granmonl, 

Granlmont,  108, 189, 900,  205,  i06, 

939,  284. 
Graladil,  terra,  937. 
Grauleira,  parrochia,  983. 
Grazans,  mansua,  910. 
Grazas,  terra^  316. 
Grimaut,  bordaria,  94. 
Guardia  de  Permarot,  bordaria,  46. 
Guardusa,  mansi^  218. 
Guisonesc.  V.  GUoneac, 
Guorc,  pratum,  957; 
Guozon.  V.  Coton. 


H 


Hautefort,  89. 

Hibernale,  Ibernale,  pratum,  960. 

Ilospitalis  de  Burgo-Novo,  377. 


Ma,  Isie,  38,  983. 
Issendon,  176. 
Issoudun,  161. 


Jérusalem,  Jerosolima,  97, 29,  36,85,  it^ 
105,114,  126,  148,  161,  179,  181,  r^O 
19i,  193,  199,  900,  203,  298.  ''^ 

Jho,  273,  977. 

Johet,  Johec,  Johe,  Johlc,  Joie,  Joyet, 
eccUsia,  160,  162,  163,  964,  267, 
970,  271,  979,  973,  275,  387. 

Jouhet,  395. 

Julac,  JuUac,  Juillac,  parrofia^  15, 
97,177,  185,  186,  187. 


La  (1)  Bachalaria,  oilla^  909. 
Labaciac,    Labassat,    Labessa^    126, 

168,250. 
La  Baconnaille,  343. 
Labatzac,  oUla,  111. 
La  Beneta,  336. 
La  Belza,  manstis,  168. 
La  Bobaldia,  bordaria^  180,  181. 
La  Boisslera,  159. 
La  Bol  a,  mansus,  983. 
La  Bregère,  402. 

La  Brelenor,  La  Berthenoux,  169. 
La  Boscola,  La  Boucolle,  365. 
La  Brochardia,  mansua,  364. 
La  Brosa,  938. 
La  Brossa,  260. 
La  Brugera,  Bnigerra,  Brugeria,  eapW- 

/a,  mansi,  107,  111,  165,  168, 

204,  949,  950,  95.'),  396. 
La  Buisera,  189;  —  viUa,  200. 
La  Burra,  ortus,  112. 
Lac,  terra,  110. 


(1)  Va  grand  nombre  de  noms  de  lieux  prennent  d'ordinaire  l'article  /«,  la.,  les,  mais  sont 
également  employés  sans  article.  On  dit  La  Bachelerie,  ou  Bachelerie.  Si  le  nom  ne  se  trouve 
ici,  il  Taut  le  chercher  sans  article.  Il  importe  donc  de  consulter  la  table  arec  et  sans  article. 
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La  Cabaceira,  Chabaciera,  La  Ghabas- 

sière,  bordaria^  Î04, 207;—  lerra^ 

324. 
La  Calm,  204. 

La  Cancelada,  211  ;  —  ^ordaria,  3SI. 
La  Cassaane,  207. 
Lacat,  parrofia.  V.  Alacat, 
La  Catonna,  mansua,  183. 
Lac  au  Comie,  3i5. 
La  Celle  Danoise,  228. 
La  Chabrely,  25i. 
La  Cbalm,  oillay  lOi,  118, 443. 
La  Chalmeta,  bordaria,  221. 
La  Cbapela,  La  Chapelle,  262. 
La  Charonna,  bordariay  224. 
La  Chasa,  mansus^  20. 
La  Chassana,  La  Cbassagne,  261 . 
La  Chaire,  269. 
LaChaad,  204. 
La  Chauma,  340. 
La  Chesa,  mansus^  18,  41,  330. 
La  Cbiesa.  mansus^  122. 
La  Chorl.  V.  La  Curt. 
La  Claustra,  montas,  356. 
La  Golre,  terra,  103. 
La  Concha,  mansus,  327. 
La  Corbessa,  quadruoium,  440,  141, 

377. 
La   Cort,   La  Cour,    bordaria,    107, 

125  ;  —  mansus,  252  ;  —  ollla,  — 

V.  La  Curt, 
La  Corda,  terra,  265. 
La  Costa,  Lacôle,  ma/uuê,  131,  221. 
La  Crozilla,  La  Cruzilla,  La  Croisille, 

88,  130,  131,215. 
La  Curt,  La  Cour,  mansif  41 4,  125. 
Ladapelra,  341. 
La  Faga,  bordarUx^  106, 
La  Faia.  La  Fayette,  La  Faye,  106;  — 

hortu8^  314  ;  —  s£7oa,  352  ;  —  terra, 

371. 
La  Faorga,  bordaria,  280. 
La  Fon,  bordaria,  156. 
La  Font,  pratum,  30,  79. 
La  Fulia,  bordaria,  70. 
Laga,  Lage,  terra,  257. 
La  Gaana,  pratum,  28. 
La  Galamache,  125. 


I  La  Garda  y  manaus^  65. 
La  Garlandie,  molendinum,  354. 
La  Gauteirn,  mansus,  21 1. 
La  Geuestosa,  LaGeneytouse,  ecclesia^ 

69,189,402. 
La  Genesta,  mansus,  67,  221. 
La  Gorce,  292. 
La  Gotela,  terra,  '09,  260. 
La  Gratada,  molendinum,  350. 
La  Grauleira,  La  Graulièro,  283. 
La  Gronoieira,  280. 
La  Gurza,  boscus,  156. 
LaGuta,  110. 
Lalrilz,  151. 
La  Julzia,  terra^  370. 
La  Ligoure,  197. 
Lalo,  Lailloux,  mansus,  15(1. 
La  Lo,  Laleuf,  269. 
La  Los,  Lalail,  215. 
La  Lobateira,  343. 
La  Lomna,  297. 
La  Naceria,  mansus,  105. 
La  Maseira,  262. 
La  Masata,  mansus,  70. 
La  Maude.  V.  Mouda. 
La  Mazellc,  407. 
La  Mazera,  Mazcira,  Mazièra,  La  Ma- 

zière,  oUla,  105,  127,  300. 33l,  334, 

340,  342. 
La  Moscha,  bordaria,  81. 
Landa,  La  Lande,  lucus,  174. 
Landauc,  Landeuc,  mansus,  203,  204, 

207. 
La  Noalas.   La  Noaille,  la  Nouai  lie, 

141,  180. 
La  Nualla,  bordaria,  180. 
Laodicée,  179. 

La  Peilavina,  bordaria^  478. 
LaPelegrinia,  6ordarta,353;—  terra^ 

3?4. 
La  Pertica,  La  Perche,  podium^  177. 
La  Plancha,  204. 
La  Pomeirela,  337.     . 
La  Porcharia,  La  Porcherie,  ccuirum, 

208. 
La  Posia,  292. 
Lo  Poslema,  ortus,  325. 
I  La  Quintana,  490, 
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La  Ramelera,  terra,  127. 

L*Arbur,  mansus,  238. 

L'Arfoil,  337. 

La  Règle,  387. 

La  Ribera,  hordaria^  98  ;   mansuê, 

102. 
La  Ribeira,  mansus,   102,   Hl,  207, 

239,  317. 
La  Riberola,  oiUa,  221. 
U  Ribière,  207. 

La  Ribière-Augait,  98.  V.  La  Rlbeira, 
Laroaudia,  Laroaudie,  256. 
Larnet,  mansus^  221. 
La  Rocha  al  Ranc,  mansus,  70. 
LaRocha,  bordaria,  433. 
La  Rocinescha,  terra^  338. 
La  Roia,  99. 
La  R ont,  Larou»  Leron,  89,  i25,  170, 

251,  29i,  293,  298. 
La  Royretle,  350. 
Larruncel,  ortus^  71. 
Larraogeira,  La  Rongière,  356. 
La  Rua,  oilla,  31. 
La  Rue,  293. 

LaruQt,  Lerunl,  turris,  3,  170.  ' 
Las  Absallas,  224. 
Las  Aies,  mansus,  221. 
La  Sania,  205. 
La  Sarlandelle,  352. 
Las  Basticas,  339. 
Las  Rastissas,  297,  298,  315. 
Las  Bordarie,  332,  333,  334,  342. 
Las  Bordas,  mansus,  204. 
Las  Clidas,  mansus,  29. 
La  Selva,  terra,  184,  225,  284. 
LaSeschera,  vUXa,  100. 
Las  Escurat,  alodium^  68,  153,  154, 

237. 
Las  Forgas,  Les  Forges,  terra,  229. 
Las  Gorsas,  292,  293. 
LaSilva,  otZ2a,  22i. 
Las  Linar,*  pra/am,  365. 
Las  Noalas,  141,  144,  159,  377. 
Las  Ole  iras,  261 . 
Las  Pessas,  terra,  373. 
Las  Planchas,  mansus,  29. 
Las  Poiadas,  85. 
Las  Sarsas,  238. 


La  Strada,  mansua,  64,  155. 
LaTalera,  bordaria,  183. 
Lata  Petra,  65,  141,  142,  143,  377. 
Laurieira,  Lauriere,  157  ;  —  uicaria, 

103. 
Lavador,  Lavalorium,  340,  342.   V. 

Campus  Laoatoris, 
La  Vaiseira,  bordaria,  201. 
La  Vaissera,  bordaria,  181. 
La  Val,  villa,  207. 
La  Valada,  mansus,  88,  131. 
La  Valeila,  mansus,  i'M. 
La  ValeU,  mansus,  12,  62,  89,  248  ;  — 

villa,  74. 
La  Valoine,  257. 
Lavaud,  67,  207,  220,  230. 
La  Vand-Haut,  282. 
La  Verina,  98,  244. 
La  Verna,  mansus,  124,  212. 
La  Verna  et  Las  Vernas-Rigau,  29H, 

300,  330,  342. 
La  Verna  de  la  Chesa,  330. 
La  Vernia,  292. 
La  Vernola,  17. 
LaYÎalle,  99. 

La  Vidrina,  Vedrenne,  155. 
La  Vienne.  V.  Vigenna, 
La  Vila,  mansus,  99,  342. 
La  Vila  deu  Bois,  349. 
La  Vilata, bordaria,  12Î;—  viUa',  112. 
La  Vilatela,  bordaria,  mansus,  2 5«  99. 
La  Vileta,  viUa,  75. 
La  Ville-Saint-Martin,  120,  393. 
La  Vilota,  bordaria^  mansus,  74. 
La  Virine,  98. 
Le  Bost  Peyrusset,  69. 
Le  Bouchet,  84. 
Le  Broil,  Breutl.  V.  Brolium. 
Lebrosiensis,  164. 
Le  Chaslar,  50,  297,  301,306,  353;- 

prioratus,  353. 
Le  Châtain,  98, 158»  247.— V.CAflwtairt. 
Le  Chatenet,  243,  288. 
Le  Colombeix,  113. 
Le  Corbicr,  178. 
Le  Gros,  mansus,  36i. 
Lecuras,  68,  154. 
Le  bognon,  61,  103. 
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Le  Dorai,  103. 

Le  Landeuc,  Le  Landeix,  203,  SOi. 

Le  Mas,  99. 

Le  Mas  Chabol,  96. 

Le  Mazel,  Le  Maset,  Mazat,  Le  Mazeau, 

mansus,  134,  SS3;  ^  terra,  119. 
Le  Mazermaud,  S02,  910.  —  V.  Mas 

Ermaut. 
LeMazet,  H  8,  «20. 
Le  MoDt,  mansusj  93,  156;  —  leiray 

930. 
Le  Montell,  84. 
Lemovicae,  Lemovicana.  Lemovicum, 

6,  98,  34,39,  41,  93,  97,  179,  901. 
Lemovicensis.  33,  I09.  1Î8, 147,  167, 

189,  198,  993,  296,  SOI,  303,  34i. 
Lemovicina,  180. 
LeoDCS  i^apud),  34. 
Le  Palais,  107. 
Le  Peret,  88. 
Le  Pot  Ghatu,  957. 
Le  Pomer,  Le  Pommier,  99,  269  ;  — 

mensuray  9H3. 
Le  Poy.  V.  PoL 
Le  Puy,  908. 
Le  Puy  Enchabat,  97. 
Le  Puy  en  Vêlai,  405. 
Le  Puy  la  Vigue  ou  Puy  d'Eyjaux,  37. 
Leron.  V.  Laront. 
Les  AUois,  87. 
Les  Ândelys,  391. 
Les  Arces,  terra^  116. 
Les  AuUières,  961. 
Les  Bolou,  montas,  317. 
Les  Borderies,  341. 
Les  Bordes,  904. 
Les  Ghanieu,  terra,  984. 
Les  Ghenaux,  Ghenauds,  111. 
Lescot,  mansus,  301,  306,  307,  309. 
Les  Cumbes,  Les  Combes,  mansus, 

14,  154. 
Les  Escuras,  bordaria^  68,  153,  290. 
Les  Magnettes,  103. 
Les  Nouailles.  46,  159. 
Lespinat,  mansus.  191,  193. 
Les  Puyaux,  985. 
Les  Sagnes,  905. 
L^Eslanc,  molendinum,  367. 


Lesteiria,  190. 

Le  Tavernier,  mansus,  301,  306,  307, 

308,  310,  319,  317. 
LeTeil,  130. 

Leuros,  Levroux,  55,  161,  161. 
Le  Vigon,  64. 

LeVigon,  Haut  et  Bas,  113. 
Le  Viner,  337. 
Leycuras,  «53,  2iO. 
Licia,  179. 
Lignières,  198,  161. 
Ligora,  ecclesia^  197. 
Li  Naset,  118, 1«9,  120. 
Linars,  Linards,  parro/la,  93,  96,  65, 

109,  909,280,364,  491. 
Linol, <crra,  128. 
Linou,  Lignaud,  terra,  930. 
Li  Rpures,  mansus ,  909. 
Ll  Treis,  villa,  18. 
Lobeac,96t. 

Lo  Broil,  Brol,  cilla,  99.  960. 
Lo  Gastaint,  mansus,  98. 
Lo  Froi  de  la  Grant-Sagna,  999. 
Lo  Fui,  forest,  347. 
Lo  Monz,  terra,  198. 
LoDgavilla,  mansus,  116,  936. 
Longeaigue,  Lonialga,  348. 
Loraor,  969. 

Lourdoueix-St-Michel,  965. 
Lourouer  269. 
Lo  Viual,  terra,  368. 
Lubersac,  909. 
Luirel,  Luret,  961. 
Lupchac,  bordarla,  11. 
Luperciacum,  Lubersac,  909,  419. 
Lyon,  407. 

M 

Magalonensis,  33. 
Magnac.  V.  Manac. 
Maguelonne,  33. 
Mainac.  V.  Magnac, 
Mairas,  146. 

Mairinac,  M 5,  116,984. 
Maison-Dieu,  970. 
Malsonil,  villa,  100. 
Majasso,  gadum,  997. 
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Halachara,  184. 

Malareuly  pratum,  61, 

Ma-Laval,  Malaval,  65,  198,  387. 

Halel,  64. 

Manac,  Manhac,  Magnac,  3,  79,  87, 

469. 
^lanellas,  mansus,  163. 
Maniac,  Manniac,  oilla,  170,  406. 
Manjavaira,  mariBua,  198, 
Mans  Ermaud,  280.  —V.  Ma»  Ermaud, 
MansusSancti  Johannis  28i. 
Mansus  Walterii.  184. 
Manussac,  335, 
Marcha,  iOS, 
Marchadeu-Real,  339. 
Maravallum,  65. 
Marboau,  Sa,  130. 
Marias,  bordariay  39. 
iMarrinnac,  parrofla  ;  —  V.  Mairinac. 
Marsac,  oilla^  16. 
Marteges,  mansua,  17. 
Marzet,  terra^  2i8. 
Mas  Alpait,  H2. 
Mas  Angleys.  V.  Alsangle». 
Mas-Audois,  980. 
Mas  Auruf,  3. 
Mas  Aus,  3,  980. 
Mas  Baraldenc,  99. 
Mas  Bareu,  Bareau,  363. 
Mas  Bastum,  38. 
Mas  Bernart,  73,  131. 
51as  Bertrand,  83. 
MasBerlric,  121. 
Mas  Cerise,  39, 
Mas  deCbampes,  371. 
Mas  de  la  Concha,  329. 
Mas  al  Derc,  190. 
Masel,  mansusy  253. 
Mas  Ermaul  ou   Hermaud,   63,  202, 

'219,  260,  962. 
Mas  de  Faurias,  109. 
Mas  de  la  Claustra,  356. 
Mas  de  la  Porta,  74. 
MasFondiuon,  313. 
Mas  Gisoneys,  152  ;  V.  Gisonesc. 
Mas  del  Guat,  105. 
Mas  Jaosbert,  Jobel,  258. 
Mas  Lespinat,  Lespinasse,  191. 


Masat  (Al),  134. 

iMasuer  (Al),  168. 

Mas  Milo,  Millum,  Milum,  227. 

Mas  Papalou,  943. 

Mas  Pecol,  156. 

Mas  Plancbier,  37. 

Mas  du  Puy,  310. 

Mas  Raimbert,  95. 

Mas  Sablesias,  221. 

Mas  Salomon,  121. 

Mas  Sobor,  213. 

Mas  de  Treynhac,  43. 

Mas  Vila,  »38. 

Masseux,  280. 

Mazairac,  Uazairat,  276. 

Meiras,  24. 

Mellars,  Meilhards,parro/la,  240, 260. 

Melsac,    Meizac,    Meuzac,    parropa, 

177,  182,  184. 
Merchadeu,  939. 
Merignat,  69,  115. 
MeuIaD,381. 
Meymac,  42. 
5leyrinac  de  Bar,  984. 
Millas,  ecclesia,  31. 
Mimolle,  258. 
Mohers,  96i. 
Moisac,  terra,  198, 
Moissanas,  Moissannes,  ecclessia,  98, 

102,  979. 
Moleiras,  904. 

Moliner  (Al),  bordaria,  181. 
Monchenor,  oilta^  168. 
iMoncugulet,  mansuê,  10. 
Monfrobert  Chambo,  216. 
Mongibaud,  ecc^ûi,  201,  209. 
Monisme,  81. 
Monlando,  Monlandon,  Montelandon, 

Munlando,  995.  996,  297,  298. 
Monlaron,  Mont-Laron,  299,  337. 
Monlazon,  976. 
Monleum,  terra^  214. 
Monredon,  boscua,  terra,  98,  47. 
Monsigou,  235. 
Mons,  117. 
&Ions  Cugulus,  47. 
Nous  Larundl,  293. 
Mont,  terra^  «30. 
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Monlao,  316. 

Monlaster,  mansus,  45. 

Monl  à  la  Coilla,  bordaria,  116. 

Monteil,  Monlcl,  mansus,  83,  84,  221, 

235. 
Monlegun,  Montegon,  manaus^   189, 

194. 
MoDtct,  MoQteix,  117,  214,  218. 
Monlinac,  Monliniac,  Montinnac,  Uon- 

tiniacum,  'dontignac,  terra^  8,  44, 

58,  77,  85,  86,  1S9. 
Montinum,  212. 
Montuau,  manstia,  456. 
Montul,  121. 
Moreu,  hortua^  358. 
Morgor,  oilla^  308. 
Morna,  97. 

Mornes,  pratum^  949. 
Mouda,  302,  307,  309. 
Mouhers,  i64. 
MuDchur,  185. 

Munlando,  terra^  295,  296,  297, 
Murel,  192. 
Hussargues,  418. 


N 


Nadapeyras,  141.  —  V.  Lata  Petra. 

Nanliat,  253. 

Negrairencha,  bordaria,  48. 

Neriles,  praium,  252. 

Nerlac,  270. 

Neuvic.  V.  Nouoic, 

Ncuvy-Sl-Sepulcre,  163,  270,  275. 

Nexon,  405. 

Nizera,  Nezières,  villa,  317. 

Noalac,  Nobiat,  castellum,  158,  190. 

Noalas,  244,  255  ;  —  mansua,  46,  1 45  ; 

—  terra,  245,  246. 
Nobiliacensis,  243  ;  —pagus,  230, 28 1 , 

28-2,  316;  —capella,  343  ;  —men- 

suro,  315,  327.  350,  351,  357. 
Nobiliacum,  4,  56.  65,  88,  108,  1*0, 

190,  194,  205,  214,  253,  279,  3?e8. 

251.  360. 
Nobiat,  56. 

Noire  Dame  de  Sonlac,  419. 
Nouai  11  es,  V.  Noalaa, 


Nouvic  43  ;  parrofia,  102,  217,  244, 

270,  275,  387. 
Noviensis,  ecoleaia,  163,  164. 
Novilar,  24. 
Novus-Vicus,  capella^  270,  275. 


0 


Orel.  V.  Aurel. 


Paarnac,  Parnac,  manausy  216. 

Pairacensis,  315. 

Pairac.  Pairacum,  64,  79,   107,  108, 

247,  251,  253,279,289. 
Paionu,  eêtan^  181. 
Pairigol,  Peiregol,  oiUa,  19,  230. 
Payzec,  210. 

Papalob,  Papalou;  manaua,  243,  351 . 
Passet,  mansua,  6. 
Pasli'ces,  bordaria,  126. 
Pecol,  manaua^  156. 
Peiràgort,  177. 
Peira  lada,  terra,  298. 
Peiregol,  oUla.  V.  PalrlgoL 
Peirussa,  Peirusse,  138. 
Pelagau,  hortua^  369. 
Pelai,  'na/iaas,  244. 
Perereta,  Mla,  45. 
Perel,  Peyret,  villa,  88,  282. 
Perigiieux,  347,  406. 
Periruces,  foreat,  69. 
Permarot,  Peymarot,  m'/Ia,  46,  79. 
Perpezac,.  Perpezac-ie-Noip,  parrofiay 

75,  172. 

Pervencheira,  manaua,  293. 

Pelra-Bufaria,  Buferia,  Bufferia,  Bu- 
fieria,  Buferiensis,  Buferiacensis, 
2,  7,  49,  50,  58,  63,  159,  209,  .215, 
243,254,261,351,  416. 

Petragorica  civitas,  347. 

Peymarot.  V  Permarot. 

Peyrat-le-Châleau.  V.  Pairac, 

Pictaviensis,  cornes,  33,  174. 

Pierrebuffîère.  V.  Petrabufaria, 

Pi ncrcs,  terra,  301. 

Pis,  porta,  358. 
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Plaisance,  33. 

Plana  Cbalm,  terra,  134. 

Plancha  Engelardi,  60.  61. 

Planchât,  3H. 

Planeheis-Planchety  133. 

Plancher,  mansuB^  37. 

PiaDchis(de),  hortua,  368. 

Planschams,  ma/i5U9,  it\. 

Plantadis,  132. 

Plaschas,  292. 

Plazat,  909. 

Plaze,  vUla,  236. 

Podium, bordaria^ 7,  58, 97;-^ terra, 

460;— V.Poi'. 
Podium  de  Ivernal,  124. 
Podium  Mainerii,  84. 
Poenzac,  Poenezac,  maneus,  76. 
Pd,  ôordana,  45,  66,  57,  163,  481, 
485,  207.  208,  209,  310,  314,  348. 
Pol  (Le),  37. 
Poi  ant,  285. 

Poi  Eldebertesc,  480,  181. 
Poi  Luquenl,  terra,  261. 
Pol  Parlier,  manaus^  56. 
Poi  Pelât,  terra,  369. 
Poi  Poncel,  terra,  366. 
Pomeir,  Pomer,  Pomier,  66,  99. 
Polenac,  46. 
Pompedor,  495, 496. 
Pongibalt,  molendinum,  213. 
Ponroi,  terra,  48,  49,  58. 
Pons,  204. 
Porta  au  Pis,  358. 
Porta  Bosonis,  Bouson,  328,  364. 
Porta  Helemosinaria,  255. 
Porta  Pis,  Py,  358. 
Pouleinas,  46. 
Pouyol,  316. 
Pozols,  282. 
Pradeu,  64. 

Pratus  novus,  terra,  129. 
Pralum  Benedictum,  Prcbenoit,  ab- 

botta,  276. 
Prazinat,  Pradinat,  eccleeia,  37,  53, 

264. 

Preisac,  Preichac,  Preissac,  Pressac, 
5,6,  32,  37,52,  53,  65,  36,  241, 
264,  274. 


Presles,  464. 
Près  Evéquaux,  323. 
Prevenchères,  293, 
Pullus,  riouê,  52. 
Puy  (Le),  209. 
Puy  Enchabat,  57. 
Puy  Haut,  285. 
Puy  la  Vigne,  453. 
Puy  Manteau,  65,  387. 
Pny  Marot,  46,  207. 
Puy  Meinier,  81. 
Puy  Parlier,  56. 

Q 

Quairiu  de  Laurienza,  403. 
Quercubus  (de),  pratum,  264. 
Quintana,  190. 
Quosas,  manf  ttd.  14. 


R 


Raimben,  mansue.  V.  MaeRaimbert. 

Rainenx,  6ordarta,  58,  64. 

Rançon,  83,  232. 

Ranvols,  204. 

Rases,  235.  V.  Reaes. 

Rasenc,  maneue^  477. 

Rauzet,  molendinam,  24. 

Reibernit,  Reibernuz,  Rebevrl,  terra, 

444.444,377. 
Renc  (AI),  maneue,  131. 
Reses,  345. 

Riberia,  342.  V.  LaRibeira. 
Riberias,  441,  377. 
RiDerola,  bordaria,  13. 
Rigolena,    Rigouiène,    maneua,    45, 
Rilhac,  394,  405. 
Rioublanc,  140,  377. 
Riu  Pouzi,  169. 
Rivus,  315. 
Roalreta,  350. 

Roca,  Rocha,  ecclesia^  465,  176,  276. 
Roca  Willebalt,  96. 
Rocbairol,  claua,  274. 
Roches -Malvalaises,    Roche  Maleva- 
leize,  166,  176,  276,  399. 
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Roera,  Roelra,  Royère,  ecclesiay  133, 
303. 

Roereis,  134, 

Roia,  99. 

Ronchavolp,  oUtaj  77. 

Rose,  manauê,  307. 

Rorguc,  S85. 

Rois,  mansust  282. 

Rosier,  Rosiers,  Roser,  Rosier,  alo- 
dcam,  183;  boscusy  f8l  ;  décima^ 
364;  eccleaia,  4,  13,  104,  IIS,  225, 
226,  351,  399;  mansuê,  180. 

Rosac,  Rossac,  Roussac,  233. 

Rosseï,  Roussel,  Roset,  999, 300,  301, 
315,  332,  342,  356. 

Rouen,  396. 

Rover,  Rouers,  manaua,  20.  370. 

Royeres,  303. 

Rua,  terra,  276,  293. 

Russeus,  monsus,  42. 


SaiDt-Agnan,89. 
Salnl-Âmand-Jartoudeix,    406,    171, 

402. 
Saint-Aulaire^  190,  194. 
Sainl-Bounel-la-Rivière,     177,     199, 

261,280. 
Saint-Ghartfer,  160. 
Saint-Denis-de-Joubet,  160,  162,  264. 
Sainl-Denis-des-Murs,  243,  282. 
Saint-Dizier,  69. 
Saint-Drant,  142. 
Saint-Etienne,  3,  50,  85. 
Saint-Gaultier,  2H. 
^aint-Genest.  —  V.  Sanctus-Geneaiua. 
Sainl-Hylaire-Châieau,  141. 
Saiol-Jacques-de-Gompostelle,  148. 
Saint-Jean-de-CoIes,  145. 
Saint-Jean-Ligoure,    197,    215,  242, 

261. 

Saint-Jean-1'Uermite,  404. 
Saint-Jnlien-le-Petit,  97,  22 1,  369. 
Sainl-JuUen-le-Veodomois,  183. 
Saint- Junien-la-Bregère,     110,    167, 

337. 
Saint-Just,  152,  261. 


Saint-Léonard.  — ^j  V.  Sanctus'Leo^ 

narnus. 
Sainte-Marie  de  la  Bregère,  167. 
Salnte-Marie-la-Claire,  211,  280. 
Sainte-Marie  de  La  Faia,  354. 
Sainl-Marien,  94. 
Saint-Martial,  10.      , 
Saint-Martial, chapelle  de  TArtige,  41 6. 
Saint-Martin  de  Gargenville,  398. 
Saint-Martin-Saiate-Catherine,  136. 
Saint-Martin-Terressus,  103, 139. 
Saint-Maurice,  349. 
Saint-Maurice-les-Brousses,  958, 
Siint-Méard,  917,280. 

Saint-Michel-aux-LioDS,  34  ;  les-Lions, 
421. 

Saint-Michel-de-Pîslorie,  34. 
Saint-Moreil,  98,  293. 
Saint-NicoIas-des- Froides-Orties,   19, 

176,  406. 
Saint-Papoal,  401. 
Saint-Pardoux,  939,  235. 
Saint-Pardoux-Lavaud,  122,  251. 
Saint-Paul-d'Eyjeaux.  —  V.  Sanctus 

Pauluê, 

Saini-Pierre-du-Bost,  124,  176. 
Salnt-Pierre-de-Chérignat,  138,  938. 
Saint-Picrre-la-Montagne,  154. 
Saint-Pierre-de-Tourloirac,  405. 
Saint-Priesl-d'Eyjeaux.  —  V.  Sctnc- 

tus'Prejectus. 
Salnt-Priest-Ligoure,  418. 
Saint-Priest-la-Marche,  160.  208. 
Saint-Priesi-Palus,  108,  132. 
Saint-Priest-Thaurion,  955. 
Saint-Robert,  195. 
Sainte-Sevère.  V.  Sancta-Seoera. 
Sainte-Sevère,  54. 
Saint-Trie,  191. 
Saint- Yrieix,  91,  202,  222. 
Sala,  domui^  203. 
Salagnac,  mansus,  45. 
Salas  Bertran,  127. 
Salbars  bordaria^  921. 
Saletas,  lerra,  101. 
Salons,  178. 
Saltor,    Saltorn,    Sautorn,     Sautour, 

a^od^umy  60,  62,  201. 


-  476  — 


Salvages,  Salvaiges,  tnanauB^  5,  34. 

Salvanach,  manaU8f  454. 

Salvatici,  375. 

Salviac,  bordaria^  70;  terra,  301. 

Salvilas,  345. 

San  JuDia,  337.  —  V.  Sanctus  Junia- 

nu8, 
Sancta-Grux  in  Pctra-Buferia,  7,  49. 
Sancla-Crux  deCambono,  deChambo, 

1S7,  138,  i%9,  227,  230. 

Sancta-Eulalia,  ecclesia,  190. 
Sancta-Maria,  capella^  53.  111,211. 
Sancta-Mana  Allafortensis,  90. 
Sancla- Maria  de   Berciaco,   ecclesia, 
71,  168. 

Sancla-Maria  de  Chaison,  106. 
Sancla-Maria  de!  Devens,  24. 
Sancta-Maria  de  Régula,  abbatia^  987. 
Sancta-Severa,  265. 
Sanctus  Amandus,  parrofia^  186,  171. 
Sanclus   Anianus,   ecclesia,   89,  91, 
233,  35i,  353;  —  festioUas,  319. 

SanclQS  Aredius,  902,  922. 
Sanclus  AugusUnus,  116,  136. 
Sanclus  Barlholomeus  de  Benevento, 

49,  388. 
Sanctus  Blasius,  55,  265, 
Sanctus  Boniius,  parro/la,  91,  94, 199, 

261,  280;  —  in  Essandomes,   17, 

177. 
Sanctus  Cyricius,  161, 
Sanclus  Desidius,  ecclesia,  69. 
Sanclus  Ûionisius,  capella,  243  ;  — 

parrofia,  66,  282,361. 

Sanctus  Dionisius  de  Johe,  ecclesiaf 
261,  263,  266,  267,  268,  269,  270, 
272,  273,  275,  277,  978,  400. 

Sanctus  Florentins  de  Paizec,  parro- 
/la,  211. 

Sanctus  Gauterius,  claustram,  211. 
Sanctus  Genesius,  oicaria.  1,  157. 
Sanclus  Gcrmanus,  molendlnum^  924. 
Sanctus  P.  Germanus,  parrofia,  184. 
Sanclus  Hylarlus,  207,  377. 
Sanclus  Jacobus,  altare,  oratorium, 

274. 
Sanclus  Joannes,  260. 


Sanclus  Joannes  Dapiisla,  ecclesia  in 

cioUale  Lemov.,  109. 
Sanclus  Joannes  de  Llgora,  parrofia, 

915. 
Sanclus  Joannes  Lugora,  342.  261. 
Sanclus  Julianus,  ecclesia^  97,   183, 

369. 
Sanclus  Julianus  de  Larunt.  ecclesia^ 

221. 
Sanctus  Junianus,  ecc^îa,  110,  167. 
Sanctus  Justus,  parrochia^  itit,  261. 
Sanclus  Karlerius,  160. 
Sanctus   Laurcntius  de  Arligia,  295, 

996,  304,  305. 
Sanclus  Leonardus,bordarîa,  139,904; 
—  burgus,  4,  203,  953  ;  —  ecclesia, 
309,  338  ;  —  oratorium,  307  ;  — 
prioratus,  279,  318,  344,  419. 
Sanclus  Liphardus,  135. 
Sanclus  Marianus,  ecclesia^  94, 95, 96. 
Sanclus  Marcialls,  ecdesia,  97,  197, 

198, 233. 
Sanctus  Martinus  Lemovicensis,  109. 
Sanctus  Marlinus,  219  ;  ^oiUa,  196. — 

V.  VUla  Sancti  Martini. 
Sanctus  Martinus  de  Linars,  parrofia^ 

209. 
Sanclus  Martinus  de  Terrasus,  parro- 
fia, 10<(,  139,  281. 
Sanclus  Martinus  le  Viel,parro^a,  239. 
Sanctus  Maurelius,  parrofia,  26,  9S, 

100. 
Sanctus  Mauricias  à  Brela,  258. 
Sanctus  Maxim  us  Castellensis,  parro- 

chia,  222,  223. 
Sanctus  Medardus,  parrofia,  17,   22, 

217,  225,  280. 
Sanclus  Medardus  de  Burnac,  90,  48. 
Sanctus  Michael,  265,  913. 
Sanctus  Michael  de  Castello  novo,  6 1 , 

101. 
Sanctus  Michael  de  Pisloria,  215. 
Sanclus  Nicholaus,  cilla,  51, 175,  214. 
Sanclus    Pardulfus,    parrofia,     124, 

232,  235,  251. 
Sanctus   Paulus,  353  ;  —  ecclesia  in 
Lemov. ^  109;  —  parrofia,  40,    12, 
18, 22,  27,  98,  66,  89,  97,  220,  254. 
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Sanclus  Pctrus  de  Charnac,  ecclesUif 

80,  138. 
Sauclus  Pctrus  dcl    Bosc,   ecclesia, 

parrofla^  124.  176. 
Sauclus  Pelrus  de  Monlana,  de  Mon- 

laniSy  de  Montanei,  de  Blonlania, 

154,  490,  469,  379. 
Santus  Pelrus  de  Solemniaco,  301. 
Sanclus  Prejectus,  ecclesia,   1,  108, 

432,  460,  461,  iOS;  — ultra  Vigen- 

narriy  265. 
Sanclus  Roberlus,  monaaterium,  49'). 
Sanclus  Silvesler,  436. 
Sanclus  Siniphorianus,  239. 
Sanclus  Stephanus,  Bituricensis,  164; 

—  eccUsia  SancU  Leonardi,  46  ;  — 

Lemovic.,  36,  44,  42,  93, 441,  464, 

196;  —  nemuSy  377. 
Sanclus  Stephanus  de  Crosenc,  216. 
Sanclus  Ylarius,  141. 
Saorsac,  Saoursac,  parro/la.V.  Saur- 

cicu). 
Sarazac,  182. 
Saurciae,  Saurciacum,  eccZ^sia,  93, 94, 

472,  260,  402. 
Sautorn,    Saulornum,    Sautour,    60, 

402,201.  — V.SaWorn. 
Sautour-Laleu,  60. 
Sauvagnac,  lo4. 
Sauvtal,  439,301. 
Savinac,  Savignac,  mcuisus,  8,  l88, 

195,  196. 
Saviner,  364. 
Schams,  bordaria,  23ô. 
Sclaus,  bordaria^  224. 
Seillac,  75. 

Seltpers,  Setperl,  parrofia,  185. 
Sell,  bordaria,  24,  193. 
Selumnac,man«as,  177, 178, 181, 485. 
Selvanacb,  154. 
Sent-Rams,  377. 
Serra,  sUdu,  26. 
Servenl,  bordaria,  216. 
Sevena,  102. 
SUvalicus,  382. 
Sircdent,  man8U8,  225. 
Sivcrnac,  Sivergnac,  mansus^  21, 199, 

280. 


Soiris,  24!. 
Solcc,  17. 

Solehavolp,  Solcilhavoux,  370. 
SoIcmnia('.um,SoIIempniacum,Solcm- 
niacensc  monaslerium,  6,  52,  262. 
Soler,  Soulier,  283. 
Solmainncs,  munsus,  412. 
Sorbier,  239. 

Soiirsac,  93,  401.  —  V.  Saurtiac. 
Sperselcl.  V.  ExperseUt. 
Spoina,  139. 
Staulers,  manaua^ 
Suissac,  Sussac,  280. 
Surv,  242. 


Taisolor,  oilla,  236. 

Talamonlcs,  315,  330. 

La  Tarlrc,  bordaria^  316. 

Taunanas,  mansus,  253. 

Taverner,  Tavernier,  bordaria,  204, 

301.  —  V.  Le^aoernier. 
Teil,  Teill,  bordaria,  \Z0  ;  —  mansun, 

22. 
Tel,  man9U8^  146,  217. 
Telel.  nemu8,  237,  289. 
Telol,  Telloi,  223. 
Tessooal,  ma/uas,  1 4  8. 
Teulers,  168. 
Tivals.  V.  EatioaU. 
Toront,  Thouron,  232. 
Tort,  bordaria,  mansus,  15,  97,  185, 
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GGI.  —  Transaction  au  sujet  des  Coutures  de  Bersac 437 

CGIL  —  Cession  de  droits  sur  l'église  de  Cherignat l38 

CCHL  —  Cession  de  droits  sur  Saint-Martin... 438 

GGiV.  —  Vente  de  rente  sur  le  mas  du  Chassain  et  celui  de 

Saint-Léonard 439 

CCV.  —  P.  de  la  Sala  donne  des   rentes  à  Saini-Marltn  de 

Terrassus  et  à  Sauviac 139 

CCVI.  —  «  La  Forest  de  Gorpso  » UO 

GGVn.         —  «  Garta  de  Ecclesia  d'Esjau  » MG 

CCVI  IL        —  Accord  des  chanoines  de  Limoges  et  de  ceux  d*  Aureil 

au  sujet  de  Téglise  d*Ejaux U7 
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CCIX.       —  PèlerÎDage  de  Bernard  de  Meiras  à  Saint-Jacques  et  à 

Jérusalem,  ses  donations,  difBcnltés  avec  les  cha- 
noines, accord 148 

CCX.        --Trois  chanoines  sont  reçus  pour  prier  pour  les  fils  de 

Bernard  de  Meiras 149 

CCXI.       —  Gôrald  de  Jaunac  et  Pierre  son  frère  abandonnent  leurs 

droits  sur  la  dtme  d'Ejaux 149 

CCXIl.       —  Gérald  de  Meiras  reconnaît  l'injustice  de  ses  prétentions 

sur  le  fief  presbitéral  d'Ejaux 150 

CCXIil.      —  Santruane  donne  tous  ses  droits  sur  quatre  mas  à 

Gorcelas  et  Gandaioie 151 

CCXIV.      —  Urset  de  Royères  et  son  frère  Foulques  donnent  six 

deniers  de  rente 451 

CCXV.        —  Gérald  de  Royères  donne  également  six  deniers 451 

CCXVI.      —  Fauche,  tille  de  Gaucelm  de  Royères,  donne  douze 

deniers  de  rente  à  la  Boissière • .  ; 452 

tCXVII.     —  Samargane,  femme  de  Foucher  de  Meiras,  donne  douze 

deniers  de  rente  à  Leycuras 159 

CCXVill.    —  G.  de  Ponroi  donne  deux  setiers  de  froment  et  deux 

sous  de  rente 453 

CCXIX.  —  c  Hec  est  terra  Beati  Pétri  aposloli  de  Montana  d.  . . .  453 
CCXX.  —  Aibe,  femme  d'Etienne  de  Joanac,  donne  le  mas  Montuau  456 
CCXXI.      —  Marbode  de  Ghizador  se  fait  chanoine  et  meurt  pendant 

la  cérémonie 157 

CCXXII.     —  Mathieu  de  Royères  donne  deux  setiers  de  seigle  pour 

sa  sépulture 457 

CCXXIll.    —  Mathieu  de  Royères,  fils  du  précédent,  fait  une  donation 

analogue 158 

CCXXIV.    —  Foulques  de  Royères  et  ses  frères  abandonnent  leurs 

revendications  sur  Pierre  Vachiet 4  59* 

CCXXV.      —  Guy  de  Royères  se  fait  chanoine,  ses  donations 459 

CCXXVI.    —  a  Ecclesia  de  Joyet  » 460 

CCXXVII.    —  €  Item  domui  de  Joyet  pertiaet  » 169 

GGXXVIII.  —Sentence  de  Tarchevêque  de  Bourges  sur  les  réclama- 
tions réciproques  des  prieurs  de  Neuvy  et  d'Aureil.      163 

GGXXIX.     —  Donations  à  La  Roche 165 

CCXXX.      —  «  Carta  de  la  Brugeria  » 465 

CCXXXI.     —  Fondation  de  Téglise  de  la  Brugère 4  67 

GGXXXII.    —  c  GarUde  SanctoJuniano  > 167 

GCXXXIIU  —  c  Item  de  Brugera  » 168 

CGXXXIV.  —  c  Carta  de  Berciaco  » 468 

CGXXXV.   —  Donations  d'Aimeric,  et  Gérald  Chatard,  et  d'Umbert, 

prêtre  de  Bersac 169 

CCXXXVI.  »  c  Garta  de  Manniac  > 470 

GCXXXVIl.—  c  Garta  de  Gorreza  » 471 

GCXXXYIIL—  Pierre  Primerols  revendique  et  abandonne  la  moitié 

de  la  dîme  de  Cerrèze  et  du  Profèrent 473 

GGXXXIX.  —  n  Carta  de  Telol  » 4  74 

3< 
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«  Carta  de  Laada  » 174 

a  Carta  sancli  Nicholai  » 1 75 

a  Carta  de  Roca  » 1 76 

a  Carta  de  dono  Aimerici  A.xie 176 

a  In  parrofia  de  Melsac  » 1 77 

Donations  de  Pierre  Âymeri  de  Bré 181 

Suite  du  dénombrement 48i 

c  In  parrofia  saocti  P.  Germani  » 184 

Donation  d'Aimeric  Ramnulfe  et  de  sa  fille  Jourdaine 

sur  la  dlme  de  Mcuzac 184 

«  In  parrofia  de  Cuciaco  » 185 

m  De  Ton  » 1 85 

a  In  parrofia  de  Jullac  » • 487 

Gaubert  Jourdain  remet  le  chienage  sur  Savignac  et 

sur  Tort 487 

Gaucelm  Raimond,  Aimes  et  Raimond  de  Saînt-Paul 

engagent  leurs  droits  sur  Téglise  de  la  Geneytouse.  188 

Donation  de  la  terre  d'Almedasne 1 89 

c  De  Monlegun  » 189 

«  Charta  Hagreforn  d 191 

c  Carta  de  Tragan  » 191 

Aine  se  fait  religieuse  et  donne  le  mas  de  Murel.  ...  192 

a  Charta  Pelrus  Gausberlus  » 192 

a  Charta  de  Vision  » 193 

«  In  parofîa  d'Alacat  v 1 93 

a  De  Monlegun  b 194 

«  Iq  parrofia  de  Eschabrinnac  n 195 

«  De  molendinis  de  Lugora  » 197 

Bernard  Trencaleon  donne  quatre  setters  de  froment 

de  rente  sur  la  terre  de  Moisac 198 

a  Carta  de  manso  de  Anguiler  » 198 

c  Similiter  de  Vizion  » 1 99 

Foucher  de  Brousse  en  donne  Tétanget  les  moulins.  199 
Gérald  de  Murs  revendique  une  donation  faite  aux 

religieux  de  Grandmont 900 

Âimeri  de  Lage  achète  plusieurs  biens 200 

Richarde   de   Frachet  donne  douze  deniers  sur  la 

Vaissière SOI 

«  De  Mongibau  » 201 

a  Mas  Hermand  » 202 

Gérald  de  Murs  se  fait  chanoine,  ses  donations S03 

Dénombrement  des  donations  de  Gérald  de  Murs. . . .  SOi 
«  Noiitia    de    controversia    Aureli    contra   Grandi- 

monteuses  » 205 

«  Emelt  de  Nobiliaco  » 206 

c  Gaucelmus  de  Volpilac  deu  Poi  » 207 

«  Charta  deu  Banz  » 207 

a  Charta  deu  Poi  » 308 


■ 
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CCLXXKI.     —  c  De  quinque  sextariis  frumenli  apud  casirum  de  la 

Porcharia  » 508 

CCLXXXII.    —  «  Pro  isto  capilulo  debentur  nobis  sex  decim  sexlarii 

utriusque  bladi  et  très  capones  » • SÛ9 

CCLXXXIII.  —  Guillaume  Mesclaioc  veut  être  enseYeli  à  Aureil,  sa 

donation SOO 

CCLXXXIV.  —  Berniarde,  sa  mère,  fait  pareille  donation SIO 

CCLXXXV.    ^Péronne   de    Murs,    mère  de  Gérald,   prieur,  sa 

donation 2l0 

CCLXXXVI.  -^  De  même,  Agnès,  femme  de  Gaucelm  de  Murs 210 

CCLXXXVII.  —  <*  Charta  de  la  Cancelada  » i4  « 

CCLXXXVliL—  «  Charta  de  Laverna  >> «12 

CCLXXXIX.   —  c  Charta  de  donis  Bosonis  Comitis  » 312 

CCXC.           —  «  Charta  de  Bujalou  » 213 

CCXCl.  —  Guillaume  des  Ages  dit  le  Gros  donne  quatre  seiiers 

de  seigle  sur  les  moulins  de  Pongibaud. 214 

CCXCll.        —  Alpasie,  veuve  de  Gautier  de  Bujaleuf,  se  fait  reli- 
gieuse et  lait  diverses  donations 914 

CGXCIII.       —  «  Carta  Umberga  de  Maraval  » 215 

GCXCIV.       —  c  Charta  de  Cumnac  » 216 

CCXCV.        —  «  Monlrobert  Chanbo  • 2i6 

CCXCVI.       —  «  Mansum  deu  Tel  » 217 

CCXCVII.      —  «  Charta  de  Nizera  » 217 

CCXCVIll.     —  «  Charta  deu  Fraise  » 218 

CCXCIX.       —  a  Charta  deu  Mont  » 218 

CGC.             —  «  DeChaison  • 219 

CGC!.            —  €  CharU  de  manso  de  Val  » 220 

CCCIl.           —  «  Constantinus  d'Aurel  » 820 

GCCIII.         —  «  De  ecciesia  sancti  Juliani  de  Lerunt  ». .'. S21 

CCCIV.          —  «  Charta  de  Brolio  » 282 

CCCV.           —  €  Carte  de  Tellol  » «33 

GGCYI.         —  Gérald  du  Cluzeau  donne  cinq  sous  de  rente  sur  le 

mas  Siredent  et  le  Champ-Lucet 225 

GCCVll.        —  Iverna  dite  Gomtorissa  se  fait  religieuse  et  donne  le 

mas  Comtorisse 325 

CCGYIII.      —  Raimond  de  Brider  et  Radegonde  sa  mère  donnent 

le  mas  de  Charobon 336 

CCGIX.         —  Gaubert  et  Boson  son  frère  donnent  le  Mas-Millon; 

Ramnulfe  Brunod  y  ajoute  les  droits  qui  lui  appar- 
tiennent   2^7 

CCGX  à  GCCXll.  —  Seguin  de  Linières  abandonne  ses  droits  sur 

la  môme  terre  de  Cbambon 227 

CCCXIll.      —  •  Las  Forgas  t 399 

CGCXIY.      —  Donation  de  la  terre  du  Ment  et  de  la  dîme  de  celle 

de  Linou 229 

CCCXV.       —  a  De  Pairigol  » 230 

CCGXVl.      —  Guillaume  Chatard  abandonne  ses  revendications  sur 

le  Rerdisme  de  Gorrieu 231 


CCCXVIl.  - 
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cccxxx.  — 


CCCXXXI. 
CCCXXXII. 


CCCXXXIII. 
CCCXXXIV. 

cccxxxv. 

CCCXXX VI.    . 

CCCXXXVII. 

CCCXXXVIII.. 
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-  Donation  de  la  borderie  Alaudic i33 

-  c  Carta  de  vell  Correu  » 232 

-  Pierre  Laveas  fait  chanoine  son  fils  et  donne   une 

rente  sur  le  Mas  de  Ghastres  et  le  Mas  Botinot. ...      Î34 

-  Gérald  de  Rançon  abandonne  ses  prétentions  sur  la 

borderie  du  Pont  de  Balledent ^ 931 

-  Confirmation  par  Pierre  Laveus  de  la  donation  du 

Mas  de  Monteil S35 

-  Grégoire,  fils  de  Pierre  de  Nieul,  après  avoir  contre- 

dit la  donation  de  ses  parents,  la  ratifie 935 

•  Dénombrement • .       936 

-  Donations  de  Pierre  Gaucelm  lorsqu*il  se  fît  cha- 

noine, de  sa  sœur  et  de  sa  nièce 237 

Boson  comte  de  la  Marche,  fait  diverses  donations.       238 

-  Pierre  de  Saint-Martin  et  Hélie,  son  frère,  sont  cha- 

noines ;  donations  de  leurs  autres  frères 338 

-  Umbert  du  Dof^^non,  par  suite  du  refus  des  religieux 

de  Grandmont,  ne  peut  se  faire  chanoine  à  Aureil.      239 

•  Brea,  femme  d'Umbert  de  Ghisador,  devient  reli- 

gieuse et  donne  deux  sous  de  rente 240 

Arnaud  de  Bernard  transporte  sur  la  terre  de  Fraise, 

deux  sous  de  rente  que  les  chanoines  ne  veulent 

pas  accepter  sur  le  Breuil 241 

Reconnaissance   par  Archambaud  de   Mauriac   et 

Boson,  son  neveu,  des  droits  d^Aureil  sur  des 

hommes  de  Pressac 241 

c  De  redditu  mansi  de  Suris  » 242 

Marbode  Ferrier  se  fait  chanoine.  Il  donne  quatre 

setiers  de  seigle  et  quatre  hommes  demeurant  à 

Alesme 243 

Pierre  Mesclaioc  et  Guillaume,  son  frère,  fixent  l'as- 
siette d*une  rente  indéterminée  faite  par  leur  père.  243 
Aubert  Yigier  et  Aimery  Gaucelm  donnent  leurs 

droits  sur  le  Mas  Pel&t 244 

Gaucelm  de  la  Buissière  affranchit  de  tout  service 

Germain  et  ses  enfants 244 

Arbert  Vigier,  sa  sœur  et  sa  mère  cèdent  leurs  droits 

sur  la  Nouaille  et  Virole  et  leurs  habitants 249 

Pierre  Bertrand  de  la  Geneytousc  cède  tous  ses  droits 

sur  Nouailles 2i6 

Adhémar  de  Pairac,  ses  neveux  et  Guv  leur  cousin 

donnent  leurs  droits  sur  la  Vilete 246 

Donation  de  Bertrand  de  la  Ribière  et  de  Marbode 

lorsque  leur  frère  Raimond  devient  chanoine.. . .  247 
Olivier  de  Noblac  concède  ses  droits  sur  le  Mas  de 

la  Valette.   •. . .       2 48 

Pierre  de  Saint-Prîest,   sergent,   donne  un  jardin 

et  un  pré «•      248 
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CGCXLII .    —  Bozon  et  Hugues  de  la  Chèse  revendiquent  la  com- 
mande du  Yigon  et  en  font  ensuite  l'abandon 249 

CCCXLIU.  —  Hugues  de  Laron  abandonne  tous  ses  droits  sur  la 

baillie  de  la  Brugère 260 

GGCXLIV.  —  Les  templiers  de  Gharières  et  Gérald  de  Saint-Junien 

et  Gaucelm  de  Bosogle,  engagent  ce  qui  leur  appar- 
tient sur  diverses  terres 250 

CClXLV.    —  Roger  de  Vigon  et  Jeau  son  neveu  engagent  leurs 

terres 251 

GGCXLVl.  —  Bonel  de  Gemeu  et  son  neveu  Audoin  accensent  leurs 

droits  sur  le  Mas  de  la  Cour,  et  rengagent  ensuite  à 

réméré 25i 

CGGXLVli. —  Peronne  de  Touron  donne  six  deniers  sur  un  pré  de 

La  Gour 252 

GCC'XLYUl. —  P.  G.  Pauta,  chevalier  de  Noblat,  c$de  cent  quatre 

setiers  de  seigle  et  douze  deniers  de  rente  sur  le  filas 

Chauder 253 

CGGXLIX.   —  Aimeri  Bruns  et  P.  de  Valenti  reconnaissent  la  pro- 

priélé  d'Aureil  sur  des  terres  précédemment  données 

par  Hugue  de  Masel 253 

GGGL.         —  Simiria,  religieuse  d*Aureil,  fait  une  donation  pour 

l'entretien  de  la  lampe  du  cimetière ?5i 

GCGLI.        —  Semblable  donation  de  Valérie,  mère  de  Bernard  et 

Guy  de  Hoyère 255 

CCGLil.      —  Semblable  donation  de  Jourdain  Le  Bauser«  chanoine 

d'Aureil 256 

GCCLin.      —  Semblable  donation  de  Milisende  de  Royèrc 256- 

GGCLI V.      —  La  Manana  donne  deux  deniers  de  cens  et  un  d'acapte.      256 

CCCLV.       —  P.  la  Peira  fait  diverses  donations 267 

GGGLVi.      —  Don  de  six  deniers  pour  le  luminaire 258 

CCGLVll-GGGLVlU.  >.  Donations  d'Emma  et  de  Guillaume  de  Royère 

contredites,  et  plus  tard  consenties  par  P.  leur  tils.      258 

CGGLIX.      —  Renies  pour  le  luminaire 259 

GCGLX.        — «  Ad  opus  ccclesie  reddiius  9 260 

GGCLXi .      —  €  Item  pro  sacrislania  »> 262 

GGGLXIl.     —  Autres  rentes  pour  le  luminaire 263 

GCGLXill.    »  Revenus  el  charges  de  la  maison  achetée  d*Aimcric 

de  Saint-Martin 263 

CCGLX1V.    ~  Reconnaissance  de  la  dime  de  Jouhet  et  donations 

d'autres  biens 263 

GGGI.XV.     — Autres  donations  à  l'église  Saint-Denis  de  Jouhet.  ..      261 

CC.CLXVI.    —  Ghaunatz  du  Gluis  donne  deux  deniers  de  rente 261 

GCCLXVII.  ~  Donation  à  Saint-Denis  et  à  Sainl-Blaise  d'une  émine 

de  seigle 265 

GGGLXVllI.^  Eudes  Comte  de  la  Marche  donne  un  setier  de  fro- 
ment de  rente  annuelle 265 
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Donation  par  dame  Beiriveire  de  Gailberge  femme 

d'Etienne  Botinot 966 

Aubert,  clerc  de  Trensan»  donne  quatre  deniers  de 

rente *66 

Chaunat  de  Cluis  donne  deux  deniers  de  rente.  . . .      267 
Aimeric  et  Geoffroy  Serdonis  accensent  à  Téglise 
de  Jouhet,  leur  part  du  pré  au-dessus  du  chemin 

de  Baraous 867 

Arbert  Riorta  donne  le  moulin,  Télang  elles  «  Fro- 

mentairiis  » 968 

Faidit  le  Fa,  chevalier,  donne  la  dime  et  les  droits 

de  terrag e  sur  Lalo S68 

Aimeric  de  Dois  donne  douze  deniers  de  rente 269 

Pierre  de  Born  donne  une  quarte  de  froment  et  une 

de  seigle  peslée 270 

Le  môme  donne  cinq  deniers  quMl  avait  sur  la  terre 

de  Fromentairils 370 

Donations  de  Beriveire,  femme  de  P.  Achard  et  de 

la  femme  d^Etienne  Botinot 271 

Evrard  Chaena  se  fait  chanoine  à  Jouhet  et  donne 

un  selier  de  seigle 272 

Gazèle,  du  consentement  de  Geoffroy  de  Cereis, 

son  mari,  donne  un  setier  de  seigle 272 

Accord  de  Bertrand  de  la  Rongère  et  de  Gérald, 

prieur  de  Jouhet,  au  sujet  de  diverses  dîmes.. . .      273 
Vente  à  la  confrérie  de  Saint-Jacques  à  Aureil  de 
deux  deniers  à  F  ressac,  de  onze  deniers  au  Clos 

de  Roncheyrol  et  d*nn  selier  de  seigle 274 

Henri,  archevêque  de  Bourges,  termine  le  différend 
entre  les  chanoines  de  Neuvy  et  ceux  d'Aureil, 

au  sujet  de  Téglise  d'Ejouhet 275 

Gérald  de  Ladepeyre  fait  diverses  donations  à  Au- 
reil lorsque  son  fils  Guy  devient  chanoine,  et 

qu*il  se  fait  lui-môme  moine  à  Aubepierre 276 

Donation  de   La  Gazèle,  femme  de  Geoffroy  de 

Cereis 277 

Donation  d'Ebrard  Chaena  lorsqu'il  se  fait  chanoine 

à  Jouhet 277 

Accord  entre  P.  d'Alac  au  sujet  d'une  donation 
faite  précédemment  à  Saint-Denis  par  sa  sœur 

Berrivière 278 

Le  prieur  d'Aureil  revendiquant  une  donation  faite 
aux  hospitaliers  de  Bourganeuf  par  Bonel  de 
Gemeu,  celui-ci  assoie  ailleurs  la  donation  à  son 
profit 278 
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Donation  de  Guillaume  Picmaur  au  moment  où  lui, 
Béatrice  sa  femme,  et  deux  de  ses  fils  se  font 
religieux .*. 379 

Geoffroy  du  Puy  donne  quatre  seliers  de  seigle  au 
moment  où  son  frère  Aimeri  devient  chanoine 
d'Aureil 281 

Umbert  du  Dognon  et  ses  frères  donnent  quatre 
setiers  de  seigle  en  mémoire  de  leur  frère  Au- 
doin,  archidiacre 981' 

—  Simone,  mère  de  Raimond  de  Noblat,  donne  deux 
setiers  de  seigle  à  Pozols S8t 

—  Raimond  de  Noblat  donne  deux  sous  et  deux  setiers 
de  seigle  à  Rigoulène 383 

—  Donation  de  Constantin  Marchés  lorsque  Aimeri, 
son  fils,  devient  chanoine 282 

—  Hélie  de  Corsaleix  donne  six  setiers  de  seigle  sur 
la  dlme  dlsle 282 

—  R.  de  Vitrac,  se  faisant  chanoine,  donne  dix  sous 
sur  le  Mas  de  la  Bola 283 

—  R.,  prieur  d*Aureil,  accense  les  biens  qu'Alais  de 
Solcr  et  Pierre  de  Lavau,  son  mari,  ont  donné 
en  entrant  en  religion 283 

—  Guillaume  Laveus  vend  le  Nas  de  La  Selve  ft  Ame- 
llus  de  Montcocu 284 

—  Pierre  de  Monlluyon,  en  se  faisant  chanoine,  donne 
un  sol  et  la  troisième  partie  du  Mas  de  Puy-haut      284 

—  Reconnaissance    par  Bernard  Irat    du   dommage 

qu'il  avait   causé  dans  la  terre  d'Ëlivaux,   et 
abandon  de  toutes  ses  prétentions 285 

—  Donation  de  Bernard  Chabot  et  de  ses  proches. . . .      286 

—  Engagement  d'une  maison  parTabbesse  de  la  Règle 

moyennant  cinquante-huit  sous 287 

—  Guy  Ferrier  abandonne  toute  revendication  sur  les 

manants  de  Saint-Jean,  il  donne  ensuite  Cons- 
tantin de  Quinsac  et  vend  leurs  biens 287 

—  Hugues  de  Lastours  et  ensuite  Guillaume  Bernard, 

son  frère,  reconnaissent    injuste  toute   reven- 
dication sur  Rotgier  et  ses  frères 288 

—  Âlpasie  fait  diverses  donations  et  Amelius  de  Grand- 

mont,  son  mari,  donne  Pierre  de  Telet 289 
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Pa«et 

I.  —  Fondation  da  prieuré.  Donations  successives  dans  la  forêt 

de  Montlaron  et  de  diverses  terres 191 

II.  —  G.  donne  le  c  Novale  >  de  las  Agas 293 

m.     —  Hugues  de  Laront  donne  sa  part  dans  la  dime  du  Mas  de 

Conjat 894 

IV.  —  Hugues  de  Laront,  après  avoir  revendiqué  le  Bos  Sainl- 

Pierre,  en  fait  abandon 294 

V.  »  Aimeri  de  Bujaleuf  et  ses  frères  font  donation  de  la  dime 

de  Conjat 295 

VI.  —  Bos  La  Chèse  et  Foulques  son  fils  donnent  la  terre  de  Mont- 

landon  ne  réservant  que  quatre  setiers  de  seigle  de  cens      295 

VII.  —  Hugues  La  Chèze  abandonne  également  tous  ses  droits  sur 

cette  même  terre  de  Montlandon 296 

VIII.  —  Rainald  La  Chèze  et  Rogier  de  La  Chèze  abandonnent  les 

quatre  setiers  réservés  par  leur  grand-père  lors  de  la  do- 
nation de  Montlandon 296 

IX.  —  Guillaume  La  Chèze  et  ses  fils,  lors  de  la  construction  du 

Chaslar,  donnent  la  borderie  de  La  Lemna,  et  la  terre 
nécessaire 297 

X.  —  Roger  La  Chèze,  fait  chevalier,  ratifie  cette  donalion,  et, 

de  nouveau,  Rainald  au  moment  de  partir  pour  la  croi- 
sade        297 

Xf.      —  Gouffîer,  fils  d'Humbert,  confirme  les  donations  faites  par 

sa  famille. 298 

XII.  —  Mathieu  des  Molières  et  Guillaume  son  frère  abandonnent 

leurs  revendications  sur  diverses  terres 298 

XIII .  —  Umbert  Simon,  après  avoir  revendiqué  ses  droits  sur  Mont- 

landon, en  fait  l'abandon 299 

XIV.  —  G.  des  Molières  donne  la  dime  du  Rousset  et  les  droits 

qu'il  peut  avoir  sur  les  terres  que  cultivent  les  religieux 
deUArtige 299 

XV.  —  Don  de  la  Mazières  et  promesse  de  la  forêt  par  Anceline, 

femme  de  P.  Peironot 300 

XVI.  —  Guillaume  de  Gimel  donne  la  terre  de  Rousset  et  de  La 

Vergne-Rigau 300 

XVII.  —  Roger  La  Chèze  donne  ses  droits  sur  la  dtme  et  les  terres 

de  Rousset 3O0 

XVIII.  —  Bernard  Pincres  donne  la  quatrième  partie  de  la  terre  de 

Pincres 30i 

XIX.  —  Gérald,  évéque  de  Limoges,  prend  sous  sa  protection  le 

monastère  et  ses  dépendances ^ 3C1 
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XX.  —  En  présence  de  Gérald,  évêque  de  Limoges,  Raimond  de 

Noblat  fait  don  da  Mas  de  Benadet 303 

XXI.  —  Bernard  de  Royôres  et  Gai  son  frère  ratifient  la  précé- 

dente donation 303 

XXII.  —  Raîniond  de  Noblat  ratifie  la  donation  de  son  père  ....      303 

XXIII.  —  Orset,  Foulques  et  Audoin  donnent  un  setier  de  seigle 

de  rente  sur  la  dîme  de  Royères,  à  Toccasion  de  la 

mort  de  leur  frère  G.  de  Royères 303 

XXIY .     —  Guy  du  Bost  donne  ce  qu*il  a  au  Chaslard-Reinart 304 

XXV.  —  Semblables  donations  de  Marbode  du  Bost»  de  Raimond 

Audoin,  de  Gaucelm  du  Bost  et  d'Audoin  du  Bost.  . .      304 

XXVI .  —  Rainard  donne  ce  qu'il  a  au  même  lieu 305 

XXVII.  —  Même  donation  de  Pierre  Ramnulphe,  neveu  de  Gui  du 

Bost 306 

XXYilI.   —  Belle  les  Planches  et  Pierre  son  frère  donnent  ce  qu'ils 

ont  au  Chaslar»  et  en  diverses  métairies 306 

XXIX.  —  Guy  d*Eymoutiers  et  Guy  de  Royères  et  ensuite  P.,  frère 

du  premier,  font  la  même  donation  sur  les  mêmes 
biens 306 

XXX.  —  Pierre  Ramnulfe  donne  sur  le  Mas  de  Roze  sept  cartes 

de  seigle  et  une  obole  de  rente,  puis  un  setier  sur  la 
terre  de  P.  La  Combe 307 

XXXI.  —  Don  d*Aimeri  de  Noblat,  d*Hélie  et  de  Gaucelm, ses  frè- 

res, de  leurs  droits  sur  le  Mas  de  Benadet  et  la  forêt 
avoisinante. 307 

XXXII.  —  Guy  du  Bost  et  son  neveu  Pierre  Ramnulfe  donnent  ce 

qu'ils  ont  sur  le  mas  Tavernier 308 

XXXIII.  •—  Ramnulfe  d'Bauteserre,  se  faisant  religieux  de  L*Artige, 

donne  deux  sous  de  rente  sur  Morgor 308 

XXXIV.  —  Jean  d'Adhémar  donne  ses  droits  sur  le  Mas  de  Lescot.       308 

XXXV.  —  Marbode  du  Bost  donne   trois  deniers  de  rente  sur  le 

Mas  de  Benadet 309 

XXXVI.  —  Guy  de  Noblat  donne  six  deniers  de  rente  sur  le  Mas  de 

Benadet 309 

XXXVII.  —  Bernard  de  Montaigu  abandonne  tous  ses  droiis  sur  la 

rive  de  la  Mande 309 

XXXVIII. —  Accord  entre  les  religieux  de  L'Arlige  d'une  part  et  G.  de 

Charnac  et  ses  hommes  de  l'aiUre 310 

XXXIX.  ^  Guy  du  Bost  cède  deux  sous  au  Mas  du  Puy  et  deux  se- 
tters de  seigle  à  Chassanac 310 

XL.         —  Gérald  de  Saint-Vit  cède  tous  ses  droits  sur  diverses 

métairies 314 

XLI.       —  Pierre,  frère  de  G.  Amaneu,  cède  quatre  sous  qu'il  avait 

acquis  de  Pierre  Ramoulfe,  qui  ratifie  cette  cession. .  3 M 
XLII.      —  Guy  de  Noblat  Le  Brun  abandonne  tout  ce  qu'il  avait  sur 

le  Mas  Tavernier 31i 

XLI  II.      —  Gérald  de  Sainl-Vit  et  Guy  son  frère  cèdent  quatre  setilers 

de  seigle  et  cinq  souS|Sur  le  Mas  de  la  Ribière 312 
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XLIV.     —  Gaucelm  de  Murs  donne  un  selier  de  seigle  et  six  de* 

niers  de  rente  sur  le  Mas  de  Vieille-Celle 313 

XLV.      —  Ârcbambaud  de  Mauriac  et  ses  neveux  donnent  sur  les 

rives  de  la  Vienne,  un  pré  qui  s'y  trouve  et  la  terre 
qu'on  pourra  y  joindre 313 

XLVI.     —  Almois  du  Bez  donne  deux  sous  de  rente  sur  le  jardin 

de  Combe-Glaire  pour  l'anniversaire  de  son  mari... .       3U 

XLVJI.    —  Raimond  du  Bez  donne  la  lèse  du  Lac  au  Comte 315 

XLVIII.  —  Daniel  de  Royères  donne  trois  setiers  de  seigle  sur  la 

dlme  de  Rive 315 

XLIX.     —  Etienne  la  Sala,  se  faisant  religieux,  abandonne  ses 

biens  sur  les  dîmes  de  certains  endroits 315 

L.  —  Ramnulfe  de  Royère  fait  donation  de  rentes  assignées 

sur  diverses  borderies 316 

Ll.  —  Le  même  donne  un  setier  de  froment  et  deux  de  sei- 
gle sur  le  Mas  d'Eybouleuf 316 

LU.  —  G.  de  Saint-Vit,  Guy  du  Bosl  el  Boson  leur  frère,  aban- 
donnent tous  leurs  droits  sur  le  Mas  Tavemler.   .  •  . .      317 

LUI.        —  AlmoiSy  femme  de  Guy  de  Noblat,  et  ses  fils  donnent 

deux  sous  de  rente  sur  le  moulin  Draparet 317 

LIV.        —  Jourdain  de  Podcnt  et  sa  femme  donnent  deux  sous  de 

rente  sur  le  Mas  du  Puy 318 

LV.         —  Guy    Boer  abandonne   ses  droits  sur  les  moulins  au 

Beure 318 

LVl.       —  G.   Fortdenier  donne  sur  son  héritage  deux  setiers  de 

froment  de  rente 319 

LVIU      —  Adémar  de  Saint-Hilaire  donne  deux  sous  de  rente  sur 

le  Mas  de  Brumas 319 

LVIU.    —  Jean  Melancs  donne  douze  deniers  sur  sa  vigne  du 

Champ-Chauvel 320 

LIX.  —  Guillaume  Buschet  et  son  frère  Etienne  donneni  un  se- 
tier de  froment  de  rente  sur  la  Maladrerie 320 

LX.        —  Jean  Garis  constitue  une  rente  à  Chabans 311 

LXI.       —  Gauteu,  femme  de  Gérald   de  Gombret,  donne    deux 

deniers  de  rente  sur  ses  biens 3?1 

LXn.  —  Les  frères  de  L'Artige  vendent  à  Mathieu  du  Moulin  les 
droits  sur  les  moulins  donnés  par  Guy  Boer  et  les 
deux  setiers  de  froment  donnés  par  G.  Fortdenier. ...      3il 

LXIII.  —  P.  du  Moulin  et  G.  son  frère,  Etienne  et  Martin,  son 
frère,  moyennant  six  deniers,  éteignent  une  dette  de 
dix-huit  Livres  dix  sous  qu'ils  devaient  au  prieur.  ...      3iî 

LXIV.    —  Nicolas-Henri  donne  un  setier  de  seigle  de  rente  sur  le 

Mas  de  Benat 32) 

LXV.      —  S.  Gerald,  bourgeois  de  Noblat,  donne  un  setier  de  seigle 

de  rente  sur  Chassanac • 323 

LXVl.    —  P.  du  Colombier  donne  un  setier  de  froment  de  rente  sur 

le  jardin  Cbanteserp • . ,  • 323 


« 
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LXVII.  —  Deux  femmes  de  Limoges,  Béatrice  et  Gaufrede,  achè- 
teDl  deux  setiers  de  froment  et  les  donueut  aux  frères 
de  L'Artige 324 

LXVIII.  —  Gautier  d'Eymoutiers  donne  quatre  deniers  sur  le  jardin 

de  la  Posterna 394 

LXIX.    —  Geoffroy  Pacau  donne  une  charge  de  vendange  sur  sa 

terre : 325 

LXX.      —  Marie,  femme  d'Alexandre  Marchand,  donne  deux  deniers 

de  rente  et  douze  setiers  d'acapt 325 

LXXi.     —  Gaucelin  de  Benal  donne  la  terre  du  Breuil  et  la  maison 

du  pressoir 326 

LXXII.  —  P.  Ademar  donne  quatre  setiers  de  seigle  de  rente  sur 

le  Mas  de  la  Cooche 326 

LXXIII.  —  B.  Marches  donne  six  deniers  de  rente  sur  le  Mas  de 

Benat 327 

LXXIV.    —  Guy  Ferrier,  puis  ses  HIs,  donnent  le  Mas  de  la  Couche  : 

des  revendications  faites  par  divers  sont  ensuite 
abandonnées 3)7 

LXXV.      —  Don  de  la  terre  de  Vaux-liaut,  de  sa  baillie  et  de  la 

terre  de  Tras-Rieux 3i9 

LXXVl .     —  Donation  de  la  Borderie  de  Gbaveroche  et  de  La  Vergue 

de  la  Chèze 329 

LXXVII.     —  Pierre-Gcrald  Pauta  donne  la  moitié  de  Talamontes  ; 

Bonel  de  Gimel,  seigneur  de  cette  terre,  ratifie  la 
donation 330 

I^XXVIII.    —  Pierre-Gerald  Pauta  et  sa  mère  Florence  donnent  le 

Mas  de  la  Maziëro 331 

LXXIX.      —  Maensa  donne  la  borderie  de  Billac 33t 

LXXX.       —  Bonel  de  Gimel  donne  le  Mas  de  Ralbs,  ne  réservant 

que  deux  setiers  de  seigle 332 

LXXXi.      —  Donation  d'un  champ  dit  «  Lavatoris  »  sous  Rousset 

et  d'une  partie  des  Borderies •      33i 

LXXXII.     —  Sibille,  femme  d'Audebert  Rata  et  fille  de  J.  Pauta, 

ratifie  les  précédentes  donations 333 

LXXXIIL    —  Bonel  de  Gimel  donne  les  deux  setiers  de  seigle  qu'il 

s'était  réservés  précédemment  sur  le  Mas  de  Balbs.      313 

LXXX1V.    —  Le  même  donne  également  sa  part  dans  les  borderies  ; 

il  fait  aussi  abandon  des  droits  cédés  antérieure- 
ment sur  cette  terre • . . .      333 

LXXXV.     —  Aggerius  donne  une  terre  et  un  pré  en  la  Mazière. . . .      334 

LXXXVl.  —  Bonel  de  Gimel  ratifie  toutes  les  donations  faites  ci- 
dessus • 3S4 

LXXX VII.  —  Umbert  Cortet,  ainsi  que  Drogo  Bardos  et  P.  Bardos, 

donnent  ce  qui  leur  appartient  dans  la  forêt  et  les 
pâturages  de  Manussac 335 

LXXXVIIL—  Pierre  Obreloi  donne  le  BostRansat,  le  Breuil-Sapit  et 

la  Benélc.  Ensuite  ses  fils  et  sa  femme  ratifient 
cette  donation 336 
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LXXXIX.   —  G.  de  Saint-Junien  donne  douze  deniers  qu*il  avait  snr 

la  moitié  du  Mas  de  Conjat 336 

XC.  —  Pierre  La  Ghèze  et  ses  frères  donnent  deux  setiers  de 

froment  sur  le  jardin  de  TArfeuille  à  Saint-Junîen..      337 

XCI.  —  P.  Ferrachat  et  G.  W.  donnent  le  pré  au  Vinel  et  la 

métairie  y  attenante 337 

XCII.         —  V.  Laron  donne  six  deniers  sur  Técluse  de  la  Pomeret 

de  Sous-la-Tour 337 

XCIII.        —  Donation  du  Gaminei,  de  la  Rocioesche  et  d'une  partie 

de  la  forêt  par  divers  membres  de  la  famille  de  Ro- 
filac. 338 

XCIV.     —  Donations  de   Vaux-Haut,  de  sa   baillie   et  de   Tras- 

Kieux 338 

XCV.      —  Donations  de  Boson..  Guillaume  et  Hugues  La  Ghè/e  à  la 

métairie  Las  Basticas 339 

XCVl.     —  G.  Brun  et  ses  fils  donnent  ta  Chaume  et  une  autre 

terre 340 

XCVII.  —  En  se  faisant  religieux,  Guillaume  Inart  donne  complète- 
ment la  moitié  de  la  dtme  de  Bonefont 340 

XCVIII.  ^  Guillaume  de  Gimel  et  son  fils  Gerald,  ainsi  que  Oerald 
Judeus,  donnent  ce  qui  leur  appartient  sur  la  borderie 
Ladepierre 341 

XCIX.  -.  G.  Bran  et  ses  fils  donnent  la  terre  des  Borderies  qu^iis 
possédaient  en  commun  avec  Bonel  et  Audoin.  Ccux^i 
sont  désignés  comme  fidéjusseurs 341 

G.  —  Audoin  de  Gimel  ratifie  diverses  donations  de  son  aïeul 
et  de  son  oncle.  Avec  son  oncle,  il  donne  en  sus  «  les 
Borderies  » 34î 

Gl.  —  Guillaume  de  Gimel  fait  semblable  ratification  ;  il  aban- 
donne en  outre  certaines  contestations  sur  la  terre  de 
La  Lobalière 343 

Cil.        —  Guillaume  de  Gimel  et  ses  frères  donnent  la  terre  de  Là 

Baconaiile,  le  rivage  et  un  moulin 3i3 

cm.       —  Jacques,  médecin,  se  fait  donner  une  partie  de  la  forêt 

d'Bxpercelet  et  l'abandonne  ensuite  au  prieur  Jean. . .      3U 

CIV.  ^  Guillaume  Tascha,  du  consentement  de  Jacques  son 
frère,  abandonne  la  partie  lui  appartenant  de  cette 
nième  forêt , 345 

CV.        —  Adhémar,  vicomte  de  Limoges,  donne  la  terre  de  Grazas      346 

GVL       —  P.  Aimeri  du  Mas-Faidit  donne  une  émine  de  seigle  de 

rente  sur  le  Mas  de  Benat 3i6 

CVH.  —  Helias  Lascola  et  sa  femme  donnent  tout  ce  qu'ils 
avaient  acheté  de  Gaucelm  de  Murs  sur  la  terre  de  la 
Trencharde 346 

GVIll.    —  Helias  de  Poz,  sa  femme  et  ses  fils,  donnent  la  part  leur 
appartenant  dans  la  forêt  appelée  le  Fui.  S.  de  Poi- 
chalsa,  P.  Folaratct  Hugues  de  Lastours  abandonnent 
leurs  droits  sur  cette  donation 347 
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CIX.       —  Adhémar  d'Aubusson  et  Alpais  sa  femme,  et  plusieurs 

autres,  abanduunent  leurs  droits  sur  le  Mas  d*Arnet. .      348 
ex.        —  Guillaume,  comte  d'Auvergne,  donne  ce  qu'il  a  sur  la 

ville  du  Bois 340 

CXI.       —  P.  de  la  Creuse  et  Guillaume  son  neveu  abandonnent 
leurs  droits  sur  le  Mas  d'Arnet.  De  même  Durand  du 

Maseu  ses  frères  et  R.  de  Taurda 349 

CXII.      ^  P.  de  Jaunac  et  S.  son  frère  et  Volgulde  leur  mère 
donnent  quatre  setiers  de  seigle  de  rente  annuelle  sur 

le  moulin  de  la  Graïade 350 

CXIII.       —  J.  Gaubert,  chevalier»  donne  deus  setiers  de  seigle  et 

deux  d'avoine  mespezols  sur  la  borderie  de  la  Chan- 
celade,  six  deniers  d'acapt  et  tout  le  domaine  qui 

lui  appartenait 350 

CXIV.        —  Bernard  de  Saint-Marc,    damoiseau,  et   Aiceline,  sa 

femme,  donnent  deux  setiers  de  rente  sur  un  pré 
sis  à  Roziers  et  un  de  seigle  sur  le  mas  Papalou. ...      351 
CXV.  —  Gérald  Chamerlenc,  ses  fils  et  son  frère,  Bernard  de 

Veyrinas,  P.  Chambon  et  Gérald  Adhémar  donnent 
successivement  ce  qui  leur  appartient  de  la  forêt  de 

La  Paye 35Î 

ex  VI.        —Le  chapitre  de  Saint-Yrieix  vend  pour  quatre  sous  de 

cens  de  rente  la  borderie  de  La  Pelegrine 359 

CXVII.       —  Hélie  Bmschard,  P.  de  Texeiras,  Fauret,  Gui  Flamens, 

Etienne  de  Tefîn  et  son  frère  abandonnent  les  droits 

quMls  avaient  dans  cette  borderie 353 

CXYIH.      —  Hélie  Bruschard-le-Mort  abandonne  également  tout  ce 

qui  lui  appartenait  dans  cette  terre 354 

CXIX.        —  Guillaume  de  Boschau  et  son  frère  donnent  le  moulin 

de  la  Garlande.  • 354 

CXX  àCXXXV. —  (Ces  chartes  reproduisent  celles  portant  les  n^'  XXVI 

àXLlV) 354 

CXXXVi.    —  G.  de  Saint-Vit  donne  cinq  deniers  de  rente  à  Yila- 

mantide  et  P.  G.,  dont  six  deniers  sur  la  même 

terre 355 

CXXXVII.  —  Guillaume  Buschet  donne  un  setier  de  seigle  à  la  Bon- 

gière 356 

GXXXVIII.—  Pierre  Gérald  Pauta  abandonne  tout  ce  qu'il  pouvait 

avoir  sur  les  terres,  rentes  et  tènements  des  mai- 
sons de  Vaux  et  de  Rousset,  et  ses  autres  droits  sur 
les  Mas  de  La  Claustre,  de  Benadet  et  de  Benat. .  • .      356 
CXXXIX  à  CLVI.  —  (Ces  chartes  reproduisent  celles  portant    les 
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PROCÊS-VERBAUX  DES  SÉANCES 


SÉANCE  DU  31  JANVIER  1899 


Présidence  de  M.  Arbellot,  président 

Présents  :  MM.  l'abbé  Arbellot,  Auberl  Berger,  Gourtol,  Dubois, 
Paul  Ducourlieux,  Fray-Fournier,  Louis  Guibert,  Hersant,  Judicis, 
Alfred  Leroux,  l'abbé  Lecler,  de  Vandières,  Fabbé  Veyreton  «1 
C. Jouhanneaud. 

Le  procès-verbal  de  la  dernière  séance  est  lu  et  adopté  après 
quelques  observations. 

Ouvrages  REÇUS.  —  M.  Emile  Fage  fait  horomage  d'un  exemplaire 
de  son  étude  sur  Etienne  Baluze,  déjà  publiée  par  la  Société  des 
lettres,  sciences  et  arts  de  la  Gorrëze,  et  dont  le  tirage  à  part 
vient  de  paraître.  C'est  une  véritable  biographie  qui  nous  fait 
connaître  plus  amplement  Térudit  justement  célèbre,  et  aussi 
l'homme  lui-même,  dans  ses  rapports  avec  la  société  de  son  temps, 
avec  ses  amis,  sa  famille  et  son  pays  natal,  cette  ville  de  Tulle  qui 
lui  était  si  chère. 

L'auteur  s'y  attache  aussi  à  disculper  Baluze  des  complaisances 
coupables  qu'on  lui  a  reprochées,  même  en  ces  derniers  temps,  et 
qui  l'auraient  conduit,  par  zèle  pour  le  cardinal  de  Bouillon,  à 
faire  usage,  dans  sa  généalogie  de  la  maison  d'Auvergne,  de  docu- 
ments dont  il  n'ignorait  pas  la  fausseté.  Il  faut  convenir  qu'il  plaide 
cette  cause  avec  une  chaleur  communicative  qui  est  bien  de  nature 
à  convaincre.  Le  meilleur  éloge  à  faire  de  ce  livre,  d'une  lecture 
facile  et  agréable,  c'est  de  constater  que  M.  Fage  l'a  écrit  en 
auteur  qui  aime  son  sujet  et  qui  sait  le  faire  aimer. 

T.  xLvm  35 
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Sont  également  offerts  par  leurs  auteurs  :  le  Compte  rendu  dn 
quatrième  centenaire  de  l'introduction  de  l'imprimerie  en  Périgord, 
par  M.  de  Roumejoux;  —  deux  brochures  de  M.  Louis  Duval: 
Papeteries  et  imprimeries  de  la  Creuse {iM9'\898);  elle  marquisdt 
la  Jonquières,  gouverneur  général  du  Canada.  —  Conférence  sur 
les  origines  de  l'imprimerie  à  Limoges,  par  M.  Paul  DucourlieuXt 
{24  juillet  1898)  ;  —  V Ancienne  école  vétérinaire  de  Limoges  (1765- 
68),  par  M.  Alfred  Leroux. 

Mgr  Barbier  de  MontauU  a  aussi  envoyé  une  série  d'inventaires 
concernant  la  famille  de  Loménie  (xYi^et  xvii«  siècles). 

La  Société  remercie  les  donateurs. 

Parmi  les  publications  périodiques,  M.  le  Président  signale  : 

Le  Bibliophile  limousin  (n°  4,  13«  année)  où  M.  P.  Ducourtieux  a 
décrit  Texposilion  rétrospective  de  Tart  typographique  qui  a  eu 
lieu  à  Limoges  au  mois  de  juillet  dernier,  par  les  soins  de 
M.  Camille  Leymarie. 

Le  Bulletin  de  la  Société  des  lettres,  sciences  et  arts  de  la  Corrèze 
(Tulle,  1898,  4«  livraison),  qui  contient  une  importante  étude  de 
M.  Maximin  Deloche  concernant  les  Archiprêtés  de  l'ancien  diocèse 
de  Limoges,  depuis  le  xu*  siècle  jusqu'en  1790. 

Le  Bulletin  de  la  Société  historique  et  archéologique  du  Périgord 
(lome  XXV,  6*^  livraison),  où  l'on  peut  noter  une  notice  de  M.  A.  Dii- 
jarric-Descombes  sur  Jean  Dalvy  et  Voffice  Saint-Front  (1628)  et 
des  notes  sur  les  Dalvy,  imprimeurs-libraires  à  Périgueux,  Tulle 
etCahors,  par  M.  A.  de  Roumejoux. 

Bulletin  et  mémoires  de  la  Société  archéologique  et  historique  de 
la  Charente  (année  1897,  6"  série,  tome  VII). 

Ce  bulletin  publie  sous  le  tilre  :  Le  Trésor  liturgique  de  Chertés 
en  AngoumoiSi  et  sous  la  plume  de  Mgr  Barbier  de  Montau!l,  une 
savante  et  remarquable  étude  à  tous  titres,  relative  aux  objets 
d'orfèvrerie  religieuse  émaillée  découverts  par  un  journalier  au 
service  de  M.  d'Auteville,  au  mois  de  décembre  1896,  au  lieudePlu- 
mejeau,  dépendant  de  la  terre  du  Chûteau-Chesnel,  commune  de 
Cherves  (arrondissement  de  Cognac)  ;  ces  objets  avaient  déjà  été 
signalés  à  plusieurs  de  nos  séances,  et  certains  d'entre  eux,  les 
principales  pièces,  avaient  même  été  soumis  à  Texamen  de  quelques 
membres  de  la  Société. 

Partout,  à  Angouléme,  à  Poitiers,  à  Brive,  à  Paris,  comme  à 
Limoges,  ils  ont  excité  le  plus  haut  intérêt.  Leur  nombre,  leur 
ensemble,  leurs  caractères  et  leur  valeur  ont  permis  à  bon  droit 
à  Mgr  Barbier  de  MontauU  de  les  considérer  comme  un  véritable 
trésor,  aux  points  de  vue  archéologique,  artistique  et  même  liturgi- 
que. Après  avoir  affirmé  la  parfaite  authenticité  de  ce  trésor,  un 
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moment  contestée  sous  Tinfluence  de  suppositions  visiblement 
intéressées,  Téminent  érudit  décrit,  analyse  et  examine  successive- 
ment, avec  sa  compétence  et  sa  critique  habituelles,  les  diverses 
pièces  qui  sont  au  nombre  de  onze  :  une  clochetle,  un  coffret,  une 
coupe,  trois  croix  de  procession,  un  lampier,  une  Jérusalem  céleste, 
une  statuette,  un  crucifix  et  un  triptyque  ;  ces  dernières,  surlout  le 
triptyque,  sont  des  œuvres  de  premier  ordre,  et  ce  qui  en  fait  l'in- 
térêt pour  nous,  c'est  que  leur  origine  limousine  ne  fait  aucun  doute 
pour  l'auteur. 

Cette  étude  a  été  accompagnée  d'un  très  bel  album  contenant  des 
planches  phototypiées  de  toutes  les  parties  du  Irésor,  publié  par  la 
Société  de  la  Charente  avec  Taide  d'une  subvention  du  ministère 
de  l'instruction  publique. 

A  noter  encore  :  dans  la  Revue  historique  et  archéologique  du 
Afatn^(lome  XLIII),  une  lettre  de  dom  Jean  Colomb  à  Tabbé  Ran- 
geard  (19  novembre  1752). 

Dans  le  Bulletin  historique  et  philologique  (année  1898,  n*»"  1  et  2), 
la  notice  de  M.  0.  d'Abzac,  inlilulée  :  Une  commune  rurale  :  Saint- 
Yriex-sous-Aixe  pendant  la  Révolution  (communication  faite  au 
congrès  des  sociétés  savantes). 

Dans  la  Revue  archéologique,  un  nouvel  article  sur  la  déessse 
Epona,  ou  se  trouve  cité  le  petit  monument  de  Jabreilles,  étudié 
par  M.  Guibert  et  figurant  cette  divinité. 

Lesilnna/e«(2uil/tdt(n'^41)publientunenoledeM.  Alfred  Leroux 
avec  un  tableau  des  diverses  formes  de  l'impôt  dans  la  généralité 
de  Limoges  en  i  7 89-90  (élection  de  Limoges,  communauté  de  la 
cité  de  Limoges). 

Les  documents  de  cette  sorte  paraissent  ne  se  rencontrer  que 
dans  l'étendue  de  celte  généralité. 

Et  du  môme  M.  Leroux,  une  notice  sur  la  publication  des  Regis- 
tres consulaires  de  la  ville  de  Limoges, 

Admissions  et  Présentations.  —  M.  Alfred  Auberly,  ingénieur  à 
la  compagnie  d'électricité,  demeurant  à  Limoges,  rue  de  la  Ter- 
rasse, et  M.  Armand  Tharaud,  propriétaire  à  Aixe-sur-Vienne, 
sont  élus  membres  titulaires  au  scrutin  secret. 

MM.  L.  Guibert  et  P.  Ducourtieux  présentent  comme  membre 
correspondant  M.  Stccherl,  libraire  à  Paris,  me  de  Rennes,  n°  76. 

Communications.  —  Parmi  les  positions  des  thèses  des  élèves  de 
récole  des  Chartes  pour  la  promotion  de  1899,  M.  A.  Leroux  signale 
le  sujet  choisi  par  M.  Jules  Machet  de  laMartinière  :  Les  guerres 
anglaises  dans  l  Ouest  et  le  Centre  de  la  France.  (Poitou,  Saintonge, 
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Ângoumois,  Limousin,  Përigord),  sujet  qui  se  rattache  assez  ioli- 
mement  à  toute  une  période  de  notre  histoire  locale. 

M.  Charles  de  Lasteyrie  a  pris  pour  thèse  :  L'abbaye  de  Saint- 
Martial  de  Limogesy  étude  qui  nous  touche  encore  de  plus  près  ; 
cette  thèse  comprend  cinq  parties  et  un  assez  grand  nombre  de 
chapitres  ;  les  positions  qui  n'en  sont  que  le  résumé  très  succinct, 
permettent  cependant  d'en  apprécier  l'intérêt  et  l'importance  et 
fournissent  déjà  quelques  indications  nouvelles.  L'auteur  nous 
apprend  ainsi  que  l'abbaye  était  liée  par  des  associations  spirituel- 
les à  presque  toutes  les  abbayes  du  centre  de  la  France. 

Nous  savions  déjà  que  la  réforme  Clunisienne  n'avait  eu  lieu 
qu'en  1063,  et  non  pas  au  x'  siècle,  comme  on  l'avait  prétendu. 

—  M.  Alfred  Leroux  a  été  chargé  par  le  ministère  de  dresser  un 
nouveau  tableau  ou  statistique  résumée  des  archives  historiques 
déposées  à  la  préfecture  de  la  Haute-Vienne.  Semblable  travail  du 
reste  a  dû  être  dressé  pour  tous  les  départements. 

Il  existait  un  ancien  tableau  de  ces  archives  dressé  par  M.  Ley- 
marie,  mais  très  sommaire  et  trop  insuffisant.  Au  surplus  le  dépôt 
de  la  Haute- Vienne  s'est  depuis  considérablement  développé,  il  a 
même  doublé  depuis  vingt  ans. 

11  comprend  à  cette  heure  17,714articles  ou  dossiers  qui  se  répar- 
tissent ainsi  :  série  B,  fonds  judiciaires  :  3,434  articles  ;  —  Série  C, 
Intendance  et  bureau  des  trésoriers  :  2,925;  —  Série  D,  Collège  de 
Limoges  et  prieurés  réunis,  1,284  ;  —  série  E,  familles  et  notaires, 
2,814  ;  —  Série  F,  divers  civils,  729  ;  —  Série  G,  clergé  séculier, 
1,771  ;  —  Série  H,  clergé  régulier,  2,765  ;  —  Série  L,  divers  ecclé- 
siastiques, 70  ;  —  Série  L,  archives  de  la  période  révolutionnaire, 
1,166  ;  —  Série  Q,  domaines  nationaux  et  émigrés,  756.  Ces  séries 
ne  comprennent,  comme  l'on  sait,  que  les  archives  dites  historiques, 
c'est-à-dire  antérieures  à  l'an  1800. 

M.  Leroux  constate  qu'elles  contiennent  environ  deux  cents  textes, 
allant  de  l'année  817  à  1200.  C'est  un  chiffre  qui  a  son  importance. 

Il  indique  ou  rappelle  les  versements  faits  en  dernier  lieu  par  la 
chambre  des  notaires  de  Limoges,  par  l'administration  des  domai- 
nes et  de  l'enregistrement,  par  le  ministère  de  la  guerre  qui  a 
déposé  les  dossiers  des  militaires  décédés  au  cours  des  guerres  de 
la  Révolution  du  Consulat  et  de  l'Empire. 

La  Société  remercie  M.  Leroux  du  zèle  incessant  qu'il  apporte  à 
la  mise  en  ordre  de  nos  archives  et  à  leur  vulgarisation. 

—  M.  Aubert-Berger  présente  une  monnaie  en  cuivre  trouvée  dans 
un  aqueduc,  à  Limoges,  rue  des  Charseix  et  qui  parait  devoir  être 
un  jeton  du  règne  de  Charles  VI  de  France. 
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Lectures.  —  M.  Tabbé  Lecler  fait  une  relation  de  la  procession 
dite  de  neuf  lieues  qui  a  lieu  chaque  année  dans  la  paroisse  de 
Magnac-Laval,  en  l'honneur  de  saint  Muximin.  Dans  une  partie  du 
diocèse  de  Limoges,  dit-il,  correspondant  à  peu  près  à  l'ancien 
archiprétré  de  Rançon,  il  exisle  un  ancien  usage,  qui  parait  parti- 
culier à  cette  contrée,  c'est  celui  de  faire  anuellement  et  un  diman- 
che du  mois  de  mai  une  procession  en  Thonneur  de  la  Vierge,  qui 
est  appelée  grande  procession,  à  cause  du  long  parcours  qu'elle 
a  dans  la  plupart  des  paroisses.  Mais  de  toutes  ces  processions, 
celle  de  Magnac-Laval,  placée  sous  le  patronage  de  saint  Maximin, 
est  la  plus  importante  et  aussi  la  plus  connue  ;  on  l'appelle  pro- 
cession de  neuf  lieues,  elle  parcourt  en  réalité  plus  de  45  kilomètres 
et  même  exactement  46  kilomètres  300  mètres  ;  elle  suit  tout  le 
périmètre  de  la  paroisse,  fort  étendue,  et  en  quelques  points  passe 
sur  les  territoires  des  communes  voisines.  Cette  longue  pérégrina- 
tion ne  rebute  pas  les  nombreux  fidèles  qui  de  tous  temps  et  encore 
de  nos  jours,  quelques-uns  à  cheval,  le  plus  grand  nombre  à  pied 
(on  en  a  vu  faire  le  chemin  sans  chaussures),  partent  de  l'église 
de  Magnac-Laval,  dès  avant  l'aube,  à  la  suite  du  clergé  et  ne  revien- 
nent qu'à  la  tombée  de  la  nuit,  après  trois  haltes  et  quarante-six 
stations,  toujours  priant,  toujours  chantant.  La  solennité  com- 
mencée le  matin  par  la  célébration  du  saint  sacrifice  de  la  messe, 
se  termine  le  soir  par  des  chants  d'allégresse  et  la  bénédiction.  Un 
peu  avant  le  retour  à  la  ville,  la  population  de  celle-ci  et  même  de 
tous  les  lieux  voisins  se  porte  au-devant  de  la  procession,  au  vil- 
lage de  Sirvenon,  où  s'organise  une  sorte  de  frairie  où  le  profane 
se  mêle  quelque  peu  au  religieux. 

M.  Boulgon,  ancien  chef  d'institution  à  Limoges,  qui  fut  profes- 
seur au  collège  de  Magnac-Laval,  a  décrit  cette  solennité  en  des 
pages  où  la  note  émue  et  quelques  passages  assez  fleuris  n'enlèvent 
rien  à  l'exactitude  et  à  l'intérêt. 

Mgr  Rougerie,  ancien  curé  de  Magnac,  vient  aussi  de  publier 
un  itinéraire  très  complet  de  la  procession  avec  une  carte  dressée 
par  lui  d'après  celle  de  l'état-major,  où  il  a  tracé  le  parcours  qu'elle 
a  toujours  suivi,  les  halles,  les  stations  et  les  distances  qui  les 
séparent. 

Ajoutons  enfin  que  Mlle  de  Couronnel  a  composé  en  1896  un 
cantique  à  l'usage  de  cette  procession. 

Les  origines  de  l'institution  sont  peu  connues  ;  les  plus  ancien- 
nes mentions  qu'on  en  trouve  datent  du  commencement  du  xvu'siè- 
cle  ;  mais  elle  est  certainement  plus  ancienne. 

M.  Louis  GuiRERT  a  trouvé  parmi  des  pièces  que  lui  a  indiquées 
M.  l'abbé  Larue,  curé  de  Saint-Paul-d'Eyjeaux,  et  provenant  de  la 
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famille  de  Romanet  de  la  Briderie,  un  document  qui  lui  parait 
digne  de  mention,  quoiqu'il  intéresse  surtout  le  diocèse  d'Angou- 
léme  :  c'est  un  procès-verbal  constatant  la  saisie  et  la  remise  qui 
furent  faites,  après  le  décès  de  Mgr  de  Rezai,  évoque  de  cette  ville, 
des  livres,  papiers,  mandements  et  instructions  pastorales  de  ce 
prélat  entre  les  mains  d'un  commissaire  royal  ;  la  pièce,  dressée  au 
palais  épiscopal,  en  présence  du  marquis  de  Turin,  héritier  pré- 
somptif du  défunt,  d'Antoine  Patillou,  commis  à  l'économat,  de  la 
mense  épiscopaleet  de  M*  de  Roullède,  notaire  royal,  porte  la  date 
du  28  mai  1637.  Gabriel  deRezai,mortàrâge  de  quatre  vinglsans, 
après  un  épiscopat  de  près  d'un  demi  siècle,  comptait  aunombredes 
dignitaires  ecclésiastiques  imbus  des  doctrines  jansénistes  et  qui 
avaient  fait  appel  àun  prochain  concile  contre  la  Constitution  Unigeni- 
tus.  Il  avait,  il  est  vrai,  retiré  cet  appel  peu  de  temps  avant  sa  mort. 
Le  gouvernement,  obéissant  aux  raisons  que  l'on  conçoit,  avait,  par 
l'intermédiaire  du  ministre,  comte  de  Saint  Florentin,  chargé  le 
doyen  du  chapitre,  François  du  Verdier,  qui  devint  du  reste  son 
successeur,  de  faire  main  mise  sur  tous  les  documents  laissés  par 
l'évêque  pour  être  transmis  à  Paris  et  sans  doute  détruits. 

M.  GuiBERT,  à  propos  du  manuscrit  de  M.  Toumieux,  concernant 
la  Seigneurie  de  la  Villeneuve,  qui  doit  paraître  dans  le  prochain 
Bulletin  de  notre  Société,  rappellelamémoiredeM. l'abbé Bouteiller, 
qui  en  a  été  le  coopérateur  et  auquel  M.  Antoine  Thomas  a  consa- 
cré une  préface,  en  tète  même  de  l'ouvrage.  L'abbé  Bouteiller,  né 
àLaSouterraine,  et  décédé,  en  l'année  1887,  à  l'âge  de  quarante  huit 
ans,  au  Vigendontilétaitcuré,aprèsavoiroccupédiversposles  parois- 
siaux, était  un  laborieux  qui,  grâce  à  de  patientes  recherches  et  à 
ses  relations  constantes  avec  des  érudits  tels  que  MM.  Duval, 
deCessac  et  Thomas,  grâce  aussi  aux  travaux  antérieurs  de  M.  Bos- 
vieux,  avait  réuni  un  très  grand  nombre  de  documents  de  valeur, 
que  sa  mort  prématurée  ne  lui  a  pas  permis  d'utiliser  et  de  mettre 
lui-même  en  oeuvre  ;  ces  documents  intéressent  surtout  Vallières 
et  sa  région  et  permettraient  d'en  écrire  une  monographie  intéres- 
sante. Notre  ancien  collègue  n'avait  guère  publié  qu'un  opuscule 
(avril  1874)  ayant  pour  titre  :  Première  réponse  à  M.  Maingonnat, 
et  dans  lequel  il  contestait  quelques  assertions  de  cet  auteur,  rela- 
tives aux  origines  de  Notre-Dame-de-la-Borne.  ' 

M.  l'abbé  Arbellot  analyse  le  mémoire  de  M.  Maximin  Deloche 
sur  les  Archiprêtrés  de  rancien  diocèse  de  Limoges,  paru  dans  le 
Bulletin  de  la  Société  des  lettres,  sciences  et  arts  de  la  Corrèze,  que 
nous  avons  cité  plus  haut. 

A  part  quelques  rectifications  de  détails  rares  et  de  mince  inipor- 


PROCèS-VERBAOX   DBS  SÉANCES  S07 

tance,  cette  élude  lui  paraît  très  substantielle  dans  sa  concision 
même,  fort  savante  el  instructive  au  point  de  vue  de  notre  histoire 
religieuse  locale. 

M.  Deloche,  dans  une  courte  introduction,  don  ne  d'abord  quelques 
indications  générales  sur  les  orignesdesarchiprétrés,  les  fonctions 
des  titulaires,  les  modes  de  collation  de  titres;  il  estime  que  leur 
organisation  est  moins  ancienne  qu'on  ne  Ta  prétendu,  et  qu'en 
tous  cas  on  n'en  trouve  pas  d'exemples  en  Limousin  avant  le  xu«  siè- 
cle ;  il  émet  aussi  l'avis  que,  pour  cette  province  tout  au  moins,  il 
n'y  a  pas  concordance  entre  ces  circonscriptions  et  les  anciennes 
divisions  administratives,  vicairies  ou  centaines  des  temps  carolin- 
giens. Puis  il  étudie  successivement  les  archiprétrés  de  l'ancien 
diocèse  de  Limoges  qui  étaient  au  nombre  de  dix-huit,  ceux  de 
Sain t-Junien,  Rançon,  Limoges,  LaMeyze,  La  Porcherie,  Saint-Paul- 
d'Eyjeaux,  Gombraille,  Aubussson,  Ànzëme,  Chirouze,  Bénévent, 
Brive, Brivezac,Gimel,Vigeois,  Saint-Exupéry,  Lubersac  et  Nonlrcn. 
Six  de  ces  localités  sont  situées  dans  la  Haute-Vienne  actuelle,  cinq 
dans  la  Creuse,  six  dans  la  Corrèze  et  une  dans  la  Dordogne). 

De  ces  archiprétrés  celui  de  Saint-Junien  était  le  plus  important 
et  le  plus  étendu  ;  il  comprennait,  dèsavant  1312,  cent  un  bénéfices 
et  s'étendait  sur  la  plus  grande  partie  de  l'arrondissement  actuel  de 
Confolens  et  sur  parties  des  arrondissements  de  Rochechouarl  et  de 
Bellac. 

L'archiprêtré  de  Rançon  était  aussi  très  vaste,  et  s'avançait 
jusqu'aux  environs  de  Limoges  ;  la  paroisse  de  Rilhac-Rancon  en 
faisait  partie. 

Dans  un  dernier  chapitre,  M.  Deloche  démontre  suffisamment 

que  tous  les  autres  archiprétrés  qu'on  a  voulu  ajouter  aux  dix-huit 

précités  (on  n'en  a  pas  cité  moins  de  onze)  doivent  être  réputés 

n'avoir  jamais  existé. 

Le  Secrétaire, 

Camille  Jouhanneaud. 


SÉANCE  DU  28  FÉVRIER  1899 


Présidence  de  M*  Arbetlot»  président 

Présents  :  MM.  l'abbé  Arbcllot,  Aubert  Berger,  Courtot,  Ducour- 
tieux,  Dubois,  Fray-Fournier,  Louis  Guibert,  Hervy,  l'abbé  Lecler, 
Alfred  Leroux,  Ruchaud,Tharaud,  deVandièresetC.  Jouhanneaud. 

Le  procès-verbal  de  la  dernière  séance  est  lu  et  adopté. 
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La  Société  a  reçu  à  litre  d'hommage  : 

Une  nouvelle  brochure  de  M.  Emile  Fage,  sous  le  titre  :  les 
Bahize^  dits  les  Polonais,  dans  laquelle  Taimable  érudit  nous  fait 
connaître  plusieurs  membres  de  la  famille  du  grand  Baluze,  qui 
mêlés  aux  affaires  de  Pologne  au  xvu«  siècle,  y  jouèrent  successive- 
ment un  rôle  assez  marqué  et  n'ont  pas  peu  contribué  à  nUustralion 
de  cette  famille  bien  limousine. 

Une  autre  brochure  de  MM.  Paul  Ducourlieux  et  Louis  Bourdery  : 
Une  imprimerie  et  une  librairie  à  Limoges  vers  la  fin  du  xvi*  siècle 
(tirage  à  part  d'un  mémoire  présenté  à  la  Société). 

Le  Bibliophile  limousin  de  M.  Paul  Ducourtieux  (14«  année,  n*  1), 
dans  lequel  nous  remarquons  un  article  de  M.  René  Fage  :  Conlii- 
bution  à  l'histoire  de  l'imprimerie  à  Tulle  :  Quelques  marchés 
d'impressions  au  xvii*  siècle. 

Une  élude  de  MM.  G.  Chauvet  et  Emile  Rivière  sur  la  Station 
quaternaire  de  la  Micoque  {DordogneJ,  extraite  des  mémoires  du 
congrès  de  l'Association  française  pour  l'avancement  des  sciences, 
qui  s'est  tenu  à  Saint-Etienne  en  1897. 

Un  autre  opuscule  de  M.  Chauvet  sur  les  Silex  taillés  du  Nil  et  de 
la  Charente  (comparaisons). 

Une  brochure  de  M.  le  docteur  Maurice  Adam,  qui  a  pour  litre  : 
Études  celtiques  ;  de  Vidée  religieuse  chez  les  Celtes  préhistoriques. 

Le  volume  13*  des  œuvres  complètes  de  Mgr  Barbier  de  Montauit 
(tome  VI,  Hagiographie,  5*  partie). 

Un  exemplaire  en  feuilles  du  mémoire  que  vient  de  publier 
M.  Catien  Pouan,  sur  la  maîtrise  de  la  cathédrale  de  Poitiers  et 
l'ancienne  Psallette  de  cette  ville,  qui  fut  fondée  par  le  cardinal 
de  Cramaud,  orignaire  de  Biennal,  près  Rochechouart  ;  l'auteur  y 
donne  le  texte  de  l'inscription  funéraire  du  prélat,  inhumé  dans  la 
cathédrale  de  Poitiers,  comme  il  est  à  présent  bien  avéré,  et  dont 
le  tombeau  fut  détruit,  en  1562,  pendant  les  guerres  civiles  reli- 
gieuses. 

M.  le  Président  signale  parmi  les  dernières  publications  pério- 
diques : 

La  Revue  scientiquedu  Limousin  (n*  74). 

Le  Bulletin  de  la  Société  des  amis  des  sciences  et  arts  de  Roche- 
chouart  (tome  VIII,  n*  5),  où  il  y  a  lieu  de  noter  un  article  de  M.  le 
docteur  Marquet  concernant  la  Vie  communale  à  Rochechouart, 
d'après  les  registres  consulaires  et  les  livres  de  la  municipalité. 

Le  Bulletin  de  la  Société  scientifique,  historique  et  archéologique 
de  la  Corrèze  (Brive,  tome  XX,  4«  livraison),  contenant  une  élude 
de  M.  Johannès  Planladis  sous  ce  litre  :  Mirabeau  limousin,  et  pour 
laquelle  l'auteur  s'est  aidé  de  rintéressanl  travail  de  feu  l'abbé 
Granet  sur  Mme  de  Mirabeau  ;  deux  notices  du  R.  P.  dom  Roulin 
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sur  une  pâli  ne  ministérielle  et  une  châsse  en  cuivre  doré  et  émaillé 
de  Tabbaye  de  Silos,  en  Castiile,  qu'il  considère  comme  des  œuvres 
remarquables  de  Técole  de  Limoges  ;  et  une  autre  notice  de  Mgr 
Barbier  de  Monlault  sur  un  Crticifix  habillé,  du  xiii«  siècle,  qui  a 
figuré  à  Texposilion  archéologique  de  Tours,  il  y  a  quelques  années, 
et  qui  est  ausssi  une  œuvre  de  Limoges. 

Le  Bulletin  monumental  (7»  série,  tome  III).  publie  un  travail 
de  M.  Adrien  Blanchet  relatif  à  VImportance  de  certains  noms  de 
lieux  pour  la  recherche  des  antiquités,  travail  fort  utile  où  la  criti- 
que trouverait  peut-être  à  relever  une  inexactitude  en  ce  qui  con- 
cerne la  signification  du  mot  «  gane,  ganne  »,  que  Fauteur  assimile 
à  celui  de  château  et  qui  signifie  plutôt  lieu  marécageux. 

L'Académie  impériale  de  Russie,  a  adressé  deux  très  beaux  volu- 
mes. 

Admissions  et  Présentations.  —  M.  Stechert,  libraire  à  Paris,  rue 
de  Rennes,  n®  76,  est  admis  au  scrutin  secret  comme  membre  cor- 
respondant. 

MM.  l'abbé  Arbellot  et  Louis  Guibert  présentent  comme  mem- 
bre titulaire  M.  Lafeuille,  médecin-major,  à  Limoges,  cours  Bu- 
geaud,  wid. 

COMPTE    RENDU   DE   L^EXERCICE   FINANCIER 

Au  nom  de  M.  l^ouis  Bourdery,  trésorier,  M.  L.  Guibert  fait 
connaître  le  compte  rendu  financier  de  Texercice  1898. 

Recettes 

!•  En  caisse  au  !«'  janvier  1898 2.295  69 

2®  131  cotisations  de  membres  titulaires  à  15  fr 1 .965    » 

3^  59  cotisations  de  membres  correspondants  à  10  fr.  590    » 

4**  7  droits  d'entrée  à  10  francs 70    » 

5<>  Allocation  du  Conseil  général  pour  l'année  1898. .  500    » 

6«  Produit  de  la  vente  de  bulletins  et  publications..  17  50 
7""  Bonis  sur  frais  d'encaissement  par  la  poste,  sans 

déduction  des  frais  d'encaissement  et  bonis  divers 18  48 

8**  Quatrième  dividende  touché  à  la  faillite  Maigne, 

soit  3  0/0  sur  3,606  fr.  65,  ci 108  20 

Total  des  receltes 5.564.87 
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Dépenses 

!•  Impression  du  tome  46  du  bullelin  (1897),  couver- 
tures et  brochage i.  869    » 

2«  Port  de  ce  bulletin 97  05 

3«  Port  de  la  2*  Hvraison  du  tome  45  (année  1896). . .  76  90 

4**  Bibliothèque  de  la  Société,  abonnements 57  20 

5*  Appointements  de  l'encaisseur 100    » 

6*  Chauffage,  éclairage,  service  des  séances 66  70 

V  Timbres,  fournitures,  ports,  impressions  diverses  9  30 

Total  des  dépenses 2.276  15 

D'où  un  excédent  de  recettes  de  3,288  fr.  72  en  caisse  au  1"  jan- 
vier 1899,  sur  lequel  doit  être  payé  le  bulletin  de  Tannée  couraDle. 

Les  cotisations  de  tous  les  membres  de  la  Société  ont  été  recou- 
vrées pour  Texercice  1898. 

Communications.  —  M.  le  Président  rappelle  que  le  congrès  des 
Sociétés  savantes  se  tiendra  cette  année  à  Toulouse  du  4  au  8  avril 
prochain. 

Il  fait  aussi  mention  d'une  letlre  de  M.  le  Maire  de  la  ville  de 
Limoges  faisant  connaître  que  la  liquidation  du  compte  d'impres- 
sion des  registres  consulaires  a  été  acceptée  par  Tassenriblée 
communale  à  peu  près  dans  les  termes  proposés  par  la  Société. 

—  M.  le  Président  félicite  notre  collègue  M.  Paul  Ducourtîeux, 
ainsi  que  M.  le  docteur  Marquet,  membre  de  la  Société  des  Amis 
des  Lettres,  Sciences  et  Arts  de  Rochechouarl,  nommés  récemment 
officiers  de  l'instruction  publique,  de  la  distinction  bien  méritée 
qu'ils  viennent  d'obtenir. 

—  Sur  l'iniliative  de  M.  Alfred  Leroux,  la  Société  émet  le  vœu 
que  les  notaires  du  département  veuillent  bien,  à  l'exemple  de  la 
Chambre  des  notaires  de  l'arrondissement  de  Limoges,  déposer 
aux  archives  du  chef-lieu  de  ce  département  les  actes  qu'ils  possè- 
dent antérieurement  à  l'année  1800.  Il  est  désirable  que  les  docu- 
ments notariés,  si  précieux  au  point  de  vue  historique,  soient  mis 
à  l'abri  des  chances  de  destruction  qui  les  menacent  actuellement. 

—  M.  Louis  Guibert  fait  part  d'une  nouvelle  communication  de 
M.  de  Verneilh,  relative  à  la  Vierge  ouvrante  de  Bonbon;  rappro- 
chant cette  statuette  d'ivoire  de  certaines  pièces  d'orfèvrerie 
émaillée  composant  le  trésor  découvert  près  de  Cherves  (Charente), 
dont  il  a  été  de  nouveau  parlé  à  la  dernière  séance,  il  constate  des 
caractères  frappant  d'analogie  au  point  de  vue  de  certains  détails 
d'exécution  et  il  estime  que  les  orfèvres  et  Jémailleurs  limousins 
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du  xnr  siècle,  devenus  très  experts  dans  les  travaux  les  plus  menus 
et  les  plus  délicats,  ont  dû  très  vraisemblablement  aussi  traiter 
l'ivoire.  On  ne  saurait  argumenter  à  rencontre  de  cette  conjecture, 
de  Textrôme  rareté  des  objets  de  celte  nature  existant  actuellement 
en  Limousin  ;  dans  la  première  moitié  de  notre  siècle,  il  s*est  opéré 
un  véritable  drainage,  hors  de  la  région,  de  tous  nos  produits 
artistiques  dont  le  mérite  et  la  valeur  étaient  alors  Tort  peu  appré- 
ciés chez  nous  ;  c'est  à  celte  émigration  que  nous  devons  à  cette 
heure  d'être  si  peu  riches  en  émaux.  Ne  pourrait-il  pas  en  être  de 
même  pour  les  ivoires?  Certains  de  nos  inventaires  en  font  du  reste 
mention.  Il  ne  faut  pas  oublier  aussi  que  Viollet-Leduc,  avec  sa 
compétence  reconnue,  a  admis  formellement  l'existence  d*une  école 
d'ivoire  à  Limoges,  école,  dit-il,  qui  copiait  ou  imitait  surtout  les 
triptyques. 

—  M.  Arsène  Brunet,  inspecteur  des  finances,  a  adressé  une 
nouvelle  note  relative  à  Téreclion  d'une  statue  au  général  baron 
Dalesme,  dont  il  est  le  promoteur,  et  dans  laquelle  il  fait  connaître 
les  noms  des  membres  du  comité  d'organisation  et  ceux  des  pre- 
miers souscripteurs  :  la  Banque  de  France  a  consenti,  sur  sa 
demande,  à  recueillir  et  à  centraliser  les  souscriptions  auxquelles 
notre  compatriote  fait  très  chaleureusement  appel. 

Lectures.  —  M.  Alfred  Leroux  a  été  chargé  par  l'administration 
préfectorale  de  la  Haute- Vienne  de  faire  l'historique  des  établisse- 
ments et  cours  d'enseignement  industriel  et  commercial  qui  ont 
existé  à  Limoges  au  xi\^  siècle.  Ce  travail  doit  prendre  place  dans 
le  recueil  des  notices  du  même  genre  que  prépare  le  ministère  du 
commerce  à  Toccasion  de  la  prochaine  Exposition  universelle. 
M.  Leroux  établit,  à  l'aide  de  documents  d'archives,  que  l'ensei- 
gnement industriel  et  commercial  a  pris  droit  de  cité  au  collège 
royal  de  Limoges  dès  1828  ;  après  une  éclipse  de  près  de  trente  ans, 
il  y  fut  réintroduit  en  1860  et  définitivement  en  1865  sous  le  nom 
d'enseignement  spécial. 

L'auteur  s'étend  longuement  surs  les  divers  cours  organisés  par 
la  Société  d'agriculture  de  Limoges  et  sur  ceux  qu'organisèrent 
les  pensionnats  privés  de  cette  ville,  notamment  pendant  la  pre- 
mière partie  du  règne  de  Louis-Philippe.  Les  cours  techniques 
institués  sous  le  second  empire  par  le  conseil  municipal  et  le  con- 
seil général  ne  sont  pas  oubliés. 

De  l'enquête  faite  par  M.  Leroux,  il  résulte  que  l'enseignement 
industriel  a  toujours  tenu  plus  de  place  dans  les  préoccupations 
publiques  que  l'enseignement  commercial  qui  a  toujours  été  réduit 
à  peu  de  chose. 
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M.  Loais  GuiBERT  constate  que  le  goût  de  rarchéologie  et  de 
rénidition  n'a  pas  pris  naissance  en  notre  siècle,  mais  qu'il  a  existé 
bien  auparavant,  sinon  de  tout  temps  ;  nombreux  ont  été  les  devaD- 
ciers  qui,  même  à  Limoges,  se  sont  passionnés  pour  ces  études 
et  pour  les  recherches  et  qui  en  ont  laissé  des  traces  ou  des  sou- 
venirs. Les  découvertes  sur  le  vieux  sol  de  notre  ville  paraissent  au 
surplus  avoir  été  plus  fréquentes  et  plus  importantes  qu'on  ne 
pourrait  tout  d*abord  le  supposer  ;  nos  chroniques  elles-mêmes  en 
font  foi  ;  vers  1520,  par  exemple,  eut  lieu  une  découverte  très  con- 
sidérable de  débris  et  d'objets  de  Tantiquité  romaine,  au  nombre 
desquels  se  trouvaient  des  statues  et  notamment  une  idole  du  dieu 
Mercure.  Que  sont  devenus  ces  vestiges  ?  Ils  ont  disparu,  ils  sont 
perdus  pour  la  plupart.  Mais  si  les  monuments  ne  se  retrouvent  plus« 
on  a  conservé  quelques  dessins,  peu  nombreux  à  la  vérité,  qu^ 
permettent  de  reconstituer  dans  une  certaine  mesure  les  monuments 
ou  les  objets  disparus. 

Ces  dessins  ne  sont  pas  du  reste  antérieurs  au  xvi*  siècle.  Le 
plus  ancien  paraît  être  un  plan  sans  date,  qui  fut  dressé  à  l'occasion 
d'un  différend  entre  la  ville  et  Tabbaye,  relatif  aux  fontaines  et  qui 
fait  partie  des  archives  de  notre  Société  ;  on  peut  Tattribuer  aux 
premières  années  du  xvi«  siècle  ;  il  figure  une  vue  cavalière  d'une 
partie  de  l'enceinte  de  la  ville,  avec  ses  portes,  ses  tours  et  ses 
murailles,  le  cloître  de  l'abbaye  et  le  clocher  avec  ses  trois  premiers 
étages  seulement.  M.  Paul  Ducourtieux  en  avait  déjà  fait  une  des- 
cription. 

M.  Louis  Guibert  rappelle  aussi  les  deux  dessins  assez  grossiers 
des  registres  consulaires  représentant  l'un  la  fontaine  du  Gras  dn 
Queyroix,  l'autre  Thôpital  Saint-Martial  avec  les  deux  figures  de 
sainte  Valérie  et  du  duc  Etienne. 

Il  énumère  encore  la  belle  enluminure  du  registre  des  Pauvres  à 
vélir  (1835)  qui  est  peut-être  une  reproduction  ;  les  27  enluminures 
du  registre  de  la  confrérie  du  Saint-Sacrement  de  Saint-Pierre  du 
Queyroix  (1551-1^4),  étudiées  par  Mgr  Barbier  de  Montault;  une 
vue  des  Arènes  (1591  )  ;  le  plan  du  château  de  Limoges  par  Jean  Fayen; 
la  gravure  signée  :  hac  Ardant  fecit,  représentant  sainte  Made- 
leine entre  deux  pénitents  de  la  confrérie  de  Notre-Dame-des- 
Agonisants  (1635)  et  l'église  de  Saint-Martial  de  Montjovis  que 
possède  M.  l'abbé  Arbellot  ;  les  dessins  assez  médiocres  exécutés 
au  siècle  dernier  et  attribués  à  Bandel,  qui  représentent  quelques 
édiHces  de  la  ville,  et  enfin  sept  ou  huit  dessins  conservés  à  la 
Bibliothèque  nationale  (département  des  Estampes),  figurant  quel- 
ques vues  de  la  ville  ou  de  monuments,  notamment  de  la  basilique 

de  Saint-Martial,  du  chœur,  etc. 

Le  Secrétaire  j 

Camille  Jouhanneacd. 
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SÉANCE  DU  48  MARS  1899 


Présidence  de  M •  Arbellot,  président 

Présents  :  MM.  Tabbë  Arbellot,  Aubert  Berger,  Dacourtieux, 
Fray-Fournier,  Guibert,  Hersant,  Tabbé  Lecler,  A.  Leroux,  Lou- 
pias,  Marbouty  et  G.  Jouhanneaud. 

Le  procès- verbal  de  la  dernière  séance  est  lu  et  adopté. 

Ouvrages  reçus.  —  M.  Louis  Bourdery  offre,  à  litre  d'hommage, 
un  exemplaire  de  sa  brochure  qui  a  pour  litre  :  VOrfèvrerie  et 
Vémaillerie  limousines  au  Vatican, 

M.  Louis  Guibert  un  exemplaire  de  son  mémoire  sur  le  Registre 
des  anniversaires  de  la  commmnauté  des  prêtres  séculiers  de  Saint- 
Maximin^  à  Magnac-Laval, 

M.  Joseph  Dubois,  sa  Monographie  de  la  ville  d'EymoutierSy  qu'il 
a  détachée  de  son  travail  d'ensemble  sur  le  canton  du  même  nom, 
publié  déjà  en  partie  par  le  Bulletin  de  la  Société. 

M.  Pietle,  de  Novvelles  études  d'ethnographie  préhistorique^  faites 
en  collaboration  avec  M.  J.  de  la  Porterie. 

Le  Bulletin  de  la  Société  du  Périgord  (tome  XXVI,  !'•  livraison) 
contient  une  communication  de  M.  Dujarric-Descombes,  relative  à 
la  découverte  d'un  certain  nombre  de  feuillets  provenant  d'un  bré- 
viaire du  diocèse  de  Périgueux  imprimé  à  Venise  en  1487,  c'est-à- 
dire  onze  ans  avant  Tintroduclion  de  l'imprimerie  dans  ce  diocèse. 

Le  Bulletin  de  la  Société  des  études  du  Lot  (tome  XXIII,  3«  fasci- 
cule), publie  des  notes  historiques  sur  les  Templiers  de  Cahors, 
dont  les  plus  intéressantes,  extraites  de  la  procédure  instruite  en 
celte  ville,  déposée  aux  Archives  nationales,  et  qui  paraissent  iné- 
dites, sont  relatives  aux  aveux  des  templiers.  On  relève  dans  ces 
notes  quelques  noms  apparlenanl  au  diocèse  de  Limoges  et  la  men- 
lion  d'une  maison  du  temple  dite  de  Monts  qui  aurait  existé  dans 
ce  diocèse,  mais  dont  le  nom  ne  parait  pas  être  exact. 

La  Revue  d'Aunis  et  de  Saintonge  mentionne  cinq  des  dernières 
publications  de  notre  collègue  M.  Louis  Guibert. 

La  Revue  de  l'Art  chrétien  (1899,  tome  X,  !'•  livraison),  signale 
et  commente  avec  éloge  le  beau  travail  de  M.  Ernest  Rupin  sur 
Tabbaye  et  les  cloîtres  de  Moissac. 

Parmi  les  autres  publications  périodiques  reçues  par  la  Société 
se  trouvent  plusieurs  volumes  provenant  des  Etals-Unis  d'Améri- 
que, de  la  République  de  Cosla-Rica  et  de  Suède. 
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Admissio?)  de  soc[ÉTA[ftE.  —  M.  Lafeuille,  médecin-major  au  63^6 
ligne,  demeurant  à  Limoges  cours  Bugeaud,  n""  19,  est  admis 
comme  membre  tilulaire  au  scrutin  secret. 

CoMMUNiCATiows.  —  M.  Ic  président  annonce  que  le  tome  XLVII 
du  Bulletin  est  prêt  et  va  être  distribué  aux  sociétaires  ;  c'est  un 
volume  de  500  et  quelques  pages  qui  contient  un  assez  grand  nom- 
bre d'articles  ou  mémoires  el  divers  documents. 

—  La  Société  a  reçu  une  communication  du  comité  de  Tœuvre 
du  monument  qui  doit  être  édifié  en  Thonneur  des  soldats  de  la 
Haute- Vienne  morts  pendant  la  guerre  ;  le  comité  fait  un  nouvel  et 
chaleureux  appel  au  public,  aux  sentiments  patriotiques  et  géné- 
reux de  nos  concitoyens,  qui  doivent  tous  souhaiter  Tacbèvement 
d'une  œuvre  entreprise  depuis  déjà  longtemps  et  trop  souvent  in- 
terrompue pour  des  causes  diverses.  Notre  département  a  là  «ne 
dette  sacrée  à  acquitter  et  on  est  en  droit  d'espérer  que  Tannée 
actuelle  ne  s'écoulera  pas  sans  qu'elle  n'ait  enfin  reçu  son  accom- 
plissement. 

—  Le  nom  de  Turgot,  dont  la  mémoire  est  restée  inséparable  de 
laprovince,  vient  d'être  remis  en  honneur  par  la  récente  décou- 
verte qui  a  été  faite  de  sa  sépulture  dans  une  chapelle  de  l'hospice 
Laënnec  (ancien  hospice  des  Incurables)  et  par  la  proposition  sou- 
mise aux  Chambres  par  un  très  grand  nombre  de  députés  en  vue 
du  transport  de  ses  cendres  au  Panthéon. 

Cette  motion  ne  paraît  pas  devoir  aboutir  par  suite  de  considé- 
rations de  famille  assurément  respectables.  Mais  si  l'hommage 
national  qu'on  demande  pour  le  célèbre  économiste  ne  peut  lui 
être  rendu  sous  la  forme  proposée,  n'en  est-il  pas  un  autre  d'une 
réalisation  facile,  tout  à  fait  opportune  et  qui  répondrait  à  l'una- 
nimité des  vœux  ?  Nous  voulons  parler  de  l'érection  d'une  statue, 
qui  a  été  demandée,  décidée  même  à  Limoges,  il  y  a  plus  de  soi- 
xante ans,  rappelée  depuis  à  de  fréquentes  reprises  et  soutenue 
non  seulement  par  les  interprètes  de  l'opinion  locale,  mais  encore 
au-dehors  par  les  voix  les  plus  autorisées.  Cette  statue  a  sa  place 
marquée  à  Limoges,  car  c'est  là  seulement  que  Turgot  a  pu  donner 
pleine  mesure  de  son  génie  et  appliquer  quelques-uns  de  ses  pro- 
jets de  réforme.  Le  moment  n'est  il  pas  venu  enfin  pour  tout  le 
monde  de  réparer  un  trop  long  oubli  ? 

Le  chef  de  l'administration  municipale  et  les  autres  représen- 
tants du  département,  dont  les  noms  figurent  au  nombre  des  signa- 
taires de  la  proposition  aux  Chambres,  voudront  certainement  être 
des  premiers  à  rappeler  et  à  faire  aboutir  cette  résolution. 

Les  journaux  et  les  revues  ont  donné  le  texte  de  l'inscription  qui 
se  trouvait  sur  le  cercueil  de  Turgot.  A  côté  de  ce  cercueil,  on  en  a 
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découvert  trois  autres  qui  contenaient  les  restes  de  Michel-Etienne 
Turgot,  prévôt  des  marchands  de  Paris,  et  de  deux  de  ses  ancê- 
tres. 

M.  Fray-Fournier  indique  à  ce  propos  que  lun  de  ces  deux  der- 
niers cercueils  est  celui  d'Antoine  Turgot  de  Saint-Clair  qui  avait 
été  lui  aussi  nommé  intendant  du  Limousin  (1670),  mais  qui  n'oc- 
cupa pas  ces  fonctions,  à  ce  quMl  semble,  pour  des  raisons  de  santé. 

La  Société  exprime  aussi  Tespoir  qu'elle  pourra  obtenir  de  la 
famille  de  Turgot  des  reproductions  de  la  chapelle  et  des  tom- 
beaux, ainsi  que  le  fac-similé  de  l'inscription  et  une  copie  du  pro- 
cès-verbal qui  a  dû  être  dressé  de  la  découverte,  pour  en  conserver 
le  souvenir  dans  ses  mémoires. 

—  M.  Camille  Marbouly  présente  un  chapelet  en  verre  de  Venise, 
assorti  d'une  médaille  d'argent,  d'un  assez  grand  module,  qui  ne 
devait  pas  à  l'origine  lui  être  destinée.  Cette  médaille  offre  sur  l'une 
de  ses  faces  l'image  de  la  Vierge  et  sur  l'autre  l'efllgie  d'un  pon- 
tife ou  d'un  abbé  mitre,  accostée  d'un  petit  médaillon  ovale  dont 
l'intérieur  est  effacé,  mais  autour  duquel  est  tracée  en  caractères 
très  menus  une  inscription  rappelant  la  légende  des  médailles  dites 
de  Saint-Benoit  usitée  contre  les  sorciers. 

M.  L.  Guibert  estime,  d'après  la  lecture  de  l'inscription  conçue 
en  langue  espagnole  et  les  détails  d'ornementation  qui  accompa- 
gnent rimage  de  la  Vierge,  que  cette  pièce  est  bien  une  médaille 
de  Saint-Benoît  et  qu'elle  doit  provenir  du  Monastère  de  Nolre- 
Dame-de-Monserrat,  près  Barcelone. 

Lectures.  —  M.  l'abbé  Arbellot  rappelle  le  privilège  qu'avaient 
les  consuls  du  Château  de  Limoges,  de  choisir  chaque  année  les 
prédicateurs  du  Carême  et  de  l'Avent.  Cet  usage  n'était  pas  du  reste 
tout  à  fait  particulier  à  cette  ville,  on  en  trouve  des  exemples  dans 
d'autres  localités. 

Pendant  fort  longtemps  ce  fut  le  même  prédicateur  qui  était 
désigné  pour  prêcher  les  deux  stations,  mais  après  l'année  1767,  à 
la  suite  de  certaines  difficultés,  il  y  eutdeux  prédicateurs,  l'un  pour 
l'Avent,  l'autre  pour  le  Carême.  Leurs  honoraires  étaient  payés  sur 
le  budget  de  la  ville  et  s'élevaient  à  360  livres  par  an,  somme  qui 
fut  plus  tard  répartie,  après  la  division,  à  raison  de  240  livres  pour 
le  prédicateur  du  Carême  et  de  120  livres  pour  celui  de  l'Avent. 

L'institution  avait  donc  un  caractère  tout  à  fait  municipal  et  les 
magistrats  se  montraient  d'ordinaire  très  chatouilleux,  au  sujet  de 
leur  prérogatives.  Les  prédications  se  faisaient  à  l'abbaye  de  Saint- 
Martial,  mais  il  était  d'usage  que  le  prédicateur  allât  faire  des  ser- 
mons dans  quelques  établissements  religieux  de  la  ville,  en  vertu 
d'une  autorisation  tacite  des  consuls  que  ceux-ci  savaient  retirer 
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à  roccasion.  C'est  ce  qui  arriva  notamment  en  1739  pour  le  cou- 
vent des  Augustins,  auxquels  on  reprochait  quelque  manque 
d'égards  envers  les  consuls  ou  leurs  représentants,  et  aussi  en  ^40 
pour  le  monastère  de  la  Règle,  dont  Tabbesse  avait  négligé  d'en- 
voyer à  ceux-ci  les  salutations  accoutumées. 

La  municipalité  n'hésita  pas  à  leur  supprimer  les  sermons  de  ses 
prédicateurs. 

Parfois  aussi  des  contestations  s'élevaient  entre  les  consuls  eux- 
mêmes  sur  le  choix  qu'ils  avaient  à  faire;  ainsi,  en  1736,  n'ayant 
pu  se  mellre  d'accord,  ils  chargèrent  l'intendant,  M.  de  Tourny,  de 
faire  lui-même  cette  désignation. 

M.  Arbellot  a  relevé  la  liste  complète  des  prédicateurs  munici- 
paux à  partir  de  l'année  1694  jusqu'à  la  Révolution  ;  le  plus  grand 
nombre  appartient  aux  ordres  mendiants  ;  on  y  trouve  aussi  plus 
d^un  nom  limousin. 

Lorsqn'en  l'année  1767  la  nouvelle  organisation  municipale,  qui 
comportait  un  maire,  des  échevins,  des  conseillers,  un  syndic,  etc., 
eut  remplacé  le  régime  consulaire,  la  vieille  coutume  continua  à 
subsister  et  ne  prit  fm  qu'à  la  veille  de  la  Révolution,  en  1790,  avec 
l'abbé  Laire,  qui  fut  ainsi  le  dernier  de  nos  prédicateurs  munici- 
paux. 

•  —  M.  Louis  GûiBERT,  continuant  son  étude  sur  les  anciens  des- 
sins de  la  ville  de  Limoges,  parle  de  ceux  laissés,  au  dernier  siècle, 
par  le  comédien  Beaumesnil,  personnage  bien  'connu  qui  a  passif 
un  peu  partout  et  dgnt  le  crayon  fort  habile,  quoiqu'un  peu  trop 
imagé,  a  conservé  en  maints  lieux  des  Iraces  de  ses  pérégrinations. 
On  n'ignore  point  qu'il  était  venu  plusieurs  fois  à  Limoges,  appelé 
par  l'exercice  même  de  sa  profession,  qu'il  s'y  était  fait  des  rela- 
tions et  qu'il  avait  profité  de  ses  séjours  pour  dessiner  à  peu  près 
tout  ce  que  la  ville  pouvait  offrir  d'intéressant  ou  de  curieux.  La 
collection  de  ces  dessins  limousins  devait  même  être  assez  consi- 
dérable, si  l'on  en  croit  AUou  et  en  dernier  lieu  Mérimée  qui  assure 
que  de  son  temps  il  y  en  avait  encore  beaucoup  à  l'hôtel  de  ville; 
mais  à  l'heure  actuelle  la  collection  se  trouve  dispersée  et  a  dis- 
paru même  pour  partie. 

On  retrouve  cependant  encore  quelques-uns  de  ces  dessins  dans 
les  collections  particulières,  appartenant  à  MM.  Nivet-Fontaubert, 
Pichonnier  et  Mariaux.  Celle  dernière  surtout,  qui  provient  de 
M.  Maurice  Ardant,  conserve  un  certain  nombre  de  feuillets,  par 
exemple  ceux  qui  donnent  quarante-six  reproductions  de  bas-re- 
liefs, têtes  de  statues,  motifs  décoratifs,  monnaies,  dont  la  parfaite 
authenticité  peut  faire  naître  des  doutes,  et  accompagnées  d'un 
texte  ou  commentaire  sans  grand  intérêt. 
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Un  autre  cahier  de  vingt  feuillets,  assorti  aussi  d'explications  et 
de  noies,  contient  plusieurs  dessins  d'anciens  monuments  repro- 
duits d'après  des  dessins  antérieurs  qui  étaient  conservés,  paraît-il, 
depuis  1893,  au  monastère  des  Feuillants  et  dont  Tauteur  est 
demeuré  inconnu. 

Quelque  déiiance  que  Ton  puisse  avoir  de  la  sincérité  de  Beau- 
mesnil,  onnc  saurait  admettre  cependant  que  ces  reproductions 
soient  des  produits  de  son  invention,  car  il  est  parlé  dans  divers 
documents  de  ces  dessins  et  des  monuments  eux-mêmes. 

Les  principaux  sont  les  ruines  de  ce  qui  a  été  appelé  le  théâtre 
de  Duratius,  monument  qui  n'était  peut-être  pas  un  théâtre,  mais 
qui  parait  avoir  existé  réellement  et  dont  une  partie  subsistait 
encore  en  1660.  A  proximité,  un  peu  au-dessus  de  l'église  Sainte- 
Félicité,  se  trouvaient  d'autres  vestiges  ayant  appartenu  à  un  édi- 
fice considérable,  un  palais,  qui  était  dit  également  Palais  de  Dura- 
tius, vestiges  que  l'on  constatait  encore  au  seizième  siècle  ;  Beau- 
mesnil  en  a  donné  deux  vues.  Tune  prise  du  haut  de  la  colline  et 
l'autre  prise  du  côté  de  Sainte-Félicité. 

Un  autre  de  ces  dessins  reproduit  un  grand  mur  très  épais  qui 
paraît  avoir  servi  de  soubassement  à  un  édifice  aussi  important. 

On  voyait  encore  à  Limoges  au  xvu^  siècle  et  même  encore  plus 
tard  de  nombreux  vestiges  des  Arènes,  dont  l'abbé  Cluzeau  avait 
tracé  un  plan  reproduit  par  nos  architectes  modernes.  La  légende 
d'après  laquelle  les  moines  de  Saint-Martial  auraient  démoli  les 
arènes  au  x*  siècle  et  se  seraient  servis  des  matériaux  pour  édifier 
leur  monastère  et  leur  église,  ne  repose  sur  aucun  témoignage 
probant. 

Il  existe  en  dehors  de  Limoges  de  nombreux  dessins  de  Beau- 
mesnil  dont  les  sujets  ont  été  pris  en  France  et  à  l'étranger;  quel- 
ques-unes de  ces  séries  sont  mêmes  très  remarquables.  On  trouve- 
rait peut-être  dans  d'autres  collections  et  notamment  dans  la 
collection  Albert  Lenoir,  la  plu8  importante  de  toutes,  d'autres 
dessins  concernant  le  Limousin. 

Le  Secrétaire, 
Camille  Jouhanneaud. 
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SÉANCE  DU  26  AVRIL  1899 


Présidence  de  M.  Arbellot,  préAident 

Présents  :  MM.  Tabbé  Arbellot,  Aubépin,  Auberl  Berger, 
P.  Cousseyroux,  J.  Dubois,  P.  Ducourlieux,  Louis  Guiberl,  Hersanl, 
E.  Hervy,  Tabbé  Lecler,  Alfred  Leroux,  G.  Marbouly,  Mariaux, 
Ruchaud,  Hubert  Texier  et  G.  Jouhauneaud. 

Le  procès-verbal  de  la  dernière  séance  est  lu  et  adopté. 

Ouvrages  reçus.  —  La  Société  d'agriculture,  des  sciences  et  arts 
de  la  Haute-Vienne  a  adressé  à  litre  d'hommage,  par  renireroise 
de  M.  Teisserenc  de  Bort,  Tun  de  ses  vice-présidents,  un  exemplaire 
du  lome  XXVI  de  son  bulletin  (tome  LVII  de  la  3'  série)  ;  c'est  un 
beau  volume,  édité  avec  soin,  accompagné  de  nombreux  dessins 
ou  photogravures,  et  qui  contient  indépendamment  des  procès- 
verbaux  des  séances  de  cette  société  de  1887  à  1898,  des  comptes 
rendus  de  foires,  de  concours,  des  statistiques,  des  notices  et  des 
documents  fort  intéressants  sur  la  situation  agricole,  Télevage  et 
Tamélioration  constante  de -la  race  bovine  dans  le  département. 

M.  Gharles-Lavauzelle  offre  au  même  titre,  un  exemplaire  du 
Compte  rendu  sténographique  du  cinquième  congrès  des  maîtres 
imprimeurs  de  France  qui  s'est  tenu  à  Limoges  du  25  au  27  juillet 
dernier,  édité  par  sa  maison.  On  sait  que  plusieurs  de  nos  imprimeurs 
limousins,  et  en  particulier  notre  collègue,  M.  Paul  Ducourtieux, 
ont  pris  aux  rapports  ei  aux  discussions  de  ce  congrès  une  part 
très  active. 

M.  M.  Dcloche  a  également  adressé  son  mémoire  sur  les  Pagi  et 
vicairies  du  Limousin  aux  i\«,  x^  et  x!'  siècles,  déjà  publié  parmi 
les  Mémoires  de  l'Académie  des  Inscriptions  et  Belles-Lettres; 
travail  fort  important  pour  la  connaisr^ance  des  anciennes  divisions 
territoriales  de  la  province,  accompagné  d'une  carte  du  Pagus  ou 
Orbvt  Lemovicensis  et  assorti  d'une  liste  des  pagi^  des  vicairies  el 
des  centaines,  actuellement  reconnus. 

La  Société  remercie  les  donateurs. 

Parmi  les  très  nombreuses  publications  périodiques  reçues  depuis 
un  mois,  M.  le  président  mentionne  notamment  : 

La  Revue  scientifique  du  Limousin  [n^  70)  qui  publie  un  article 
de  MM.  Gonod  d'Arlemare  et  G.  Lachenaud,  sur  le  plateau  de 
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Millevaches,  avec  liste  des  piaDles  reconnues  dans  leur  excursion 
botanique  à  Meymac  et  à  Millevaches. 

Le  Bullitin  de  la  Société  des  amis  des  sciences  et  arts  de  Roche- 
ckouart  (tome  VIII,  n®  6).  On  y  Ut  une  note  de  M.  A.  Masfrand  sur 
une  sépulture  à  incinération  découverte  à  Arnac-la-Poste  et  une 
note  de  M.  Joseph  Mallat  sur  les  armes  de  Rochechouart. 

Le  Bulletin  de  la  Société  des  lettreit,  sciences  et  arts  de  la  Corrèze 
(Tulle,  1899,  l'«  livraison)  contenant  un  mémoire  très  documenté 
de  M.  A.  Rebière  sur  les  généraux  Martial  et  François  Vachol,  ori- 
ginaires de  Tulle,  qui  servirent  pendant  les  guerres  de  la  Révolu- 
tion et  de  TEmpire. 

Le  Bulletin  de  la  Société  historique  et  archéologique  de  la  Corrèze 
(Brive,  janvier-  mars  1899)  insère  des  chansons  et  bourrées  limou- 
sines recueillies  et  mises  en  musique  par  François  Celor,  dont 
quelques-unes,  telles  que  :  Quand  lou  soudard  ve  de  lo  guerro, 
L Arnaud  l'infant,  Lou  gui  VanNeoU,  appartiennent  aux  environs  de 
Limoges';  on  trouve  encore  dans  celte  livraison  un  article  du  R.  P. 
dom  Roulin  sur  le  rétable  en  cuivre  gravé  et  verni  du  monastère 
de  Silos,  dans  lequel  il  reconnaît  tous  les  caractères  d'une  œuvre 
de  Limoges  ;  un  inventaire  sommaire  des  archives  historiques  de 
Seilhac,  par  M.  L'Hermite  ;  un  mémoire  de  M,  B.  de  Boysson  sur  la 
visite  d'une  commanderie  de  Malte  au  xvn»  siècle  par  Jean  de  Saint- 
Viance,  commandeur  de  Limoges,  procureur  général  du  grand 
prieuré  d'Auvergne  et  visiteur  général  en  <785,  d'après  des  manus- 
crits déposés  aux  archives  du  départementdu  Rhône  (fonds  deMalle). 

Le  Bulletin  mensuel  de  la  Société  archéologique  et  historique  de 
la  Charente  (1899  n**  2)  contient  des  communications  assez  curieu- 
ses de  MM.  Biais  et  Chauvet,  relatives  à  la  dépouille  de  crocodile 
qui  se  trouvait  autrefois  dans  l'une  des  travées  de  la  cathédrale 
d'Angouléme  et  à  la  coutume  qui  aurait  existée  dans  quelques  pays 
de  suspendre  aux  murs  des  églises  des  animaux  empaillés. 

La  Revue  du  Maine  (tome  44)  publie  une  lettre  du  bénédictin 
dom  Poncet,  originaire  de  Limoges,  concernant  une  urne  funéraire 
trouvée  à  la  Couture  du  Mans. 

Communications.  —  M.  l'abbé  Arbellot  fait  part  des  découvertes 
archéologiques  faites  ces  jours-ci  dans  les  fouilles  de  la  nouvelle 
chapelle  projetée  du  grand  séminaire  de  Limoges  ;  les  ouvriers  ont 
mis  à  jour,  dit-il,  des  pierres  sculptées  ou  débris  de  pierres  assez 
nombreux,  une  statue  môme,  pierres  et  débris  que  Ton  peut  attri- 
buer, les  uns  à  l'époque  gallo-romaine,  les  autres  aux  époques  pos- 
térieures. 

M.  l'abbé  Lecler,  qui  a  publié  dans  le  dernier  Bulletin  de  la  So- 
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ciélé  une  notice  sur  l'abbé  Dourneau,  a  reçu  de  M.  le  curé  de  Sainl- 
Dizier  (Champagne)  une  lettre  motivant  sur  certains  points,  du 
reste  secondaires,  une  rectification  de  cette  biographie.  C'est  ainsi 
que  l'abbé  Dourneau  ne  fut  pas  curé  de  cetle  ville,  mais  seulement 
de  l'église  d'un  de  ses  faubourgs,  et  qu'il  avait  quitté  cette  cure 
plusieurs  années  avant  la  Révolulion,  dès  l'année  1786.  D'aprè^i 
celte  leltre,  le  doux  philanthrope  et  le  poète  aimable  que  parait 
toujours  avoir  été  l'abbé  Dourneau,  aurait  éprouvé  pendant  son 
séjour  à  Saint-Dizier,  certaines  difficultés  o\  aurait  fait  preuve  à 
l'occasion  d'une  humeur  peu  palienle. 

Lectures.  —  M.  l'abbé  Arbellot  a  relevé  les  noms  de  quelques- 
uns  des  notaires  qui  furent  chargés  de  la  rédaction  des  lettres  ilii 
pape  Innocent  III,  lettres  dont  un  assez  grand  nombre  ont  èiê 
publiées  par  Baluze  et  depuis  dans  V Encyclopédie  de  Tabbé  Migne 
ou  par  la  Société  des  historiens  de  France. 

Quelques-uns  de  ces  notaires  appartenaient  au  Limousin  et  au 
Périgord. 

L'un  d'eux,  Pierre  Giraud,  était  né  à  Solignac  et  mourut  en 
1206  ;  il  est  cité  par  Bernard  Itier. 

Un  autre,  appelé  Jean  du  Vieux-Mareuil,  était  originaire  du  Vk- 
rigord  ;  il  fut  l'occasion  d'un  conflit  assez  sérieux  entre  le  Souve- 
rain Pontife  et  le  chapitre  des  chanoines  de  Périgueux;  ceux-ci 
ayant  refusé  de  l'admettre  dans  leurs  rangs  sous  divers  prétextes, 
malgré  le  désir  exprimé  par  le  pape  qui  tenait  sans  doute  à  le 
récompenser  de  ses  services,  plusieurs  dignitaires  ecclésiastiques 
du  diocèse  de  Saintes  reçurent  mission  de  faire  une  enquête  (29  mai 
1212),  laquelle  ne  fut  pas  très  favorable  aux  chanoines,  car  le 
pape,  dans  une  lettre  dont  M.  Arbellot  donne  la  teneur,  exigea  sou 
admission  sous  peine  de  censure  contre  les  membres  du  chapitre 
récalcitrant. 

Un  troisième,  du  nom  d'André,  était  aussi  Limousin  et  devint 
chanoine  de  Saint-Etienne,  de  Limoges,  en  môme  temps  qu'un 
certain  Pierre  Bovol,  dont  la  nomination  souleva  des  difficultés 
analogues  au  conflit  relatif  à  Jean  du  Vieux-Mareuil  dont  il  vient 
(l'être  parlé.  Les  deux  nouveaux  chanoines  avaient  été  proposés 
par  le  légat  du  pape  Galon,  lors  de  son  passage  à  Limoges  eu 
1209,  mais  le  chapitre  avait  demandé  à  réfléchir,  puis  formulé  un 
refus  surtout  en  ce  qui  concernait  Pierre. Boyol  que  Ton  afTirmait 
avoir  été  excommunié  par  l'évéque  Jean  de  Vcyrac  ;  à  la  suite 
d'un  examen  de  l'affaire  confié  au  cardinal  Pelage  du  litre  de 
Sainte-Lucie,  le  pape  décida  que  la  nomination  des  nouveaux  titu- 
laires, même  celle  de  Pierre  Boyol,  serait  maintenue. 
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—  M.  Hubert  Texier  rappelle  une  des  plus  originales  figures  du 
clergé  limousin  au  dernier  siècle,  celle  de  l'abbé  Roby,  oratorien, 
né  à  Limoges  en  1703,  mort  le  !•'  mars  1762;  aux  renseignements 
assez  peu  nombreux  qu'on  a  sur  ce  personnage,  il  ajoute  quelques 
détails  d'un  certain  intérêt. 

L'abbé  Roby,  à  l'imitation  de  Scarron  dont  il  avait  la  bonne 
humeur  et  le  louï^  plaisant,  entreprit  de  traduire  ou  plutôt  de  tra- 
vestir VEné'ide  en  vers  patois  et  en  composa  les  deux  premiers 
chants.  Son  œuvre,  sous  son  allure  burlesque,  révèle  un  esprit  vif, 
souvent  ingénieux,  sachant  tirer  bon  parti  des  ressources  de  notre 
vieux  dialecte  dont  il  connaissait  tous  les  tours  familiers  et  les 
expressions  originales,  ne  reculant  pas  à  la  vérité  devant  les 
images  ou  les  termes  un  peu  crus. 

M.  Texier,  qui  se  propose  de  publier  cette  œuvre,  d'après  le 
manuscrit  qui  est  en  sa  possession,  avec  texte  français  en  regard, 
donne  lecture  de  quelques  passages  dont  lirait  faire  ressortir  toute 
la  saveur. 

La  Société  remercie  M.  Texier  et  souhaite  à  sa  publication  tout 
le  succès  qu'elle  mérite. 

—  M.  Camille  Jouhanneaud  fait  l'analyse  d'un  ouvrage  qui  a  pour 
titre  :  Les  Mystifications  d  Innocent  Poulot,  petit-fils  de  M.  de  Pour- 
ceaugnaCy  par  l'auteur  des  Jeannol  et  des  Jocrisse  ;  cet  auteur 
paraît  être  un  certain  Dorvigny,  à  la  fois  acteur  comique  et 
écrivain,  né  en  1734,  mort  à  Paris  en  1812,  et  qui  eut  quelque 
vogue,  fort  oubliée  de  nos  jours.  L'ouvrage,  édité  à  Paris  en  1809 
et  formant  quatre  petits  volumes  in-12,  est  conçu  dans  le  genre  de 
littérature  commun  et  banal  à  l'usage  des  cabinets  de  lecture  de 
l'époque. 

Ce  pastiche  de  la  comédie  de  Molière,  présenté  sous  forme  de 
roman,  n'a  rien  de  bien  attrayant;  l'auteur  nous  fait  tout  d'abord 
assister,  il  est  vrai,  au  retour  de  Pourceaugnac  dans  sa  pairie,  où 
il  est  mystifié,  berné  par  ses  concitoyens  eux-mêmes,  par  ses  amis, 
par  sa  fiancée,  non  moins  qu'à  Paris  ;  mais  on  y  chercherait  en 
vain  quelque  détail  un  peu  piquant  ou  une  particularité  touchant 
les  personnages,  la  ville  ou  la  province,  ce  qui  eut  pu  surtout  nous 
intéresser.  Dorvigny  ne  connaissait  certainement  pas  Limoges  et 
les  Limousins,  et  il  en  parle  comme  il  l'eut  fait  de  toute  autre  con- 
trée et  de  se^  habitants. 

Quant  à  l'histoire  du  petit-fils.  Innocent  Poulot,  c'est  une  série 
de  mésaventures,  sans  nombre  et  sans  mesure,  à  travers  lesquelles 
se  débat  un  personnage  peu  séduisant,  vicieux  et  ignorant,  dont  le 
cas  semble  relever  plutôt  de  l'Académie  de  médecine  que  du 
domaine  de  la  comédie. 
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Noire  auteur  n*a  eu  guère  d'autre  but  que  de  faire  un  livre  mer- 
cantile à  l'adresse  de  lecteurs  peu  exigeants,  et  s'il  a  choisi  un  tel 
sujet,  qui  rentrait  du  reste  dans  le  cadre  ordinaire  de  ses  écrits, 
c'est,  comme  il  l'indique  dans  sa  préface,  que  le  type  de  l'homme 
crédule  et  accessible  aux  mystifications  est  moins  rare  qu'on  ne 
pourrait  le  supposer;  il  observe  que  de  son  temps  on  rencontrait 
beaucoup  de  dupes  de  cette  sorte,  et  il  cite  même  comme  exemple 
le  cas  d  un  auteur  estimé,  Poinsinet,  qui  eût  sur  ce  chapitre  rendu 
des  points  au  vrai  Pourceaugnac.  Ce  que  l'auteur  dit  de  ses  con- 
temporains est  peut-être  encore  vrai  de  nos  jours  ;  la  race  des 
Pourceaugnac  n'est  peut-être  pas  éteinte,  mais  n'en  déplaise  à 
l'ombre  de  notre  grand  comique,  ce  n'est  pas  seulement  chez  nous 
qu'il  faudrait  en  chercher  les  représentants. 

Le  Secrétaire, 
Camille  Jouhanneaud. 


SÉANCE  DU  30  MAI  1899 


Présidence  de  M.  Arbellot,  président 

Présents  :  MM.  l'abbé  Arbcllot,  Aubert  Berger,  Courtol,  Cous- 
seyroux,  Dubois,  P.  Uucourtieux,  L.  Guibert,  Hersant,  Hervy, 
l'abbé  Lecler,  Loupias,  Sailly,  de  Vandières  de  Vitracet  C.  Jouhan- 
neaud. 

Le  procès-verbal  de  la  dernière  séance  est  lu  et  adopté. 

Ouvrages  reçus.  —  M.  le  Président  énumère  les  publications 
périodiques  reçues  depuis  un  mois  et  mentionne  en  particulier  : 

Le  Bibliophile  limousin  (14''  année,  n"*  2)  où  nous  lisons  un  article 
de  M.  Paul  Ducourtieux  concernant  les  fabricants  de  papier  de  la 
Creuse  dans  le  passé  ;  une  étude  anonyme  sous  ce  titre  :  Curiosités 
de  la  bibliographie  limousine,  et  des  Variétés  bibliographiques, 
par  M.  René  Page. 

La  Revue  scientifique  du  Limousin  (7'  année,  n*»77)  qui  commence 
le  compte  rendu  d'une  excursion  à  Bort  et  à  Condat,  par  M.  Cb.  Le 
Gendre  ;  l'auteur  y  décrit  en  traits  rapides,  mais  justes,  la  pitto- 
resque vallée  de  la  Vienne  que  suit  la  voie  ferrée  de  Limoges  à 
Eymoutiers. 
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Le  Bulletin  de  la  Société  des  antiquaires  de  l'Ouest  (1898,  4'  Iri- 
meslre)  rend  compte  des  fouilles  imporlaDles  faites  par  le  R.  P.  de 
la  Croix  à  l'abbaye  de  Saint-Maur  de  Glangeuil  (Maine-et-Loire)  et 
confirmant  les  renseignements  tirés  d'anciennes  chroniques  discu- 
tées jusqu'à  ce  jour. 

Le  Bulletin  mensuel  de  la  Société  archéologique  de  la  Charente 
(1899,  n**  3)  contient  une  communication  de  M.  G.  Chauvet  sur  les 
monuments  mcgaliliques  de  l'arrondissement  de  Confolens,  parmi 
lesquels  il  cite  le  polissoiren  silex  fort  remarquable  qui  se  trouvait 
au  moulin  Faute,  commune  de  Pressignac,  et  qu*a  déjà  signalé 
M.  Al  bellot. 

LsL  Revue  d' Aunis  et  Saintonge  {\i\*'  yo\.,  niMiv.),  dans  un  mé- 
moire de  M.  Louis  Audiat,  relatif  au  culte  de  saint  Eutrope,  relate 
les  souvenirs  de  ce  culte  en  Limousin  et  surtout  à  Limoges,  d'après 
les  publications  de  MM.  Louis  Guibert  et  Lecler. 

Le  Bulletin  de  la  Société  des  antiquaires  de  la  Morinie  (1899, 
1''  fascicule)  insère  une  note  concernant  le  testament,  les  obsèques 
et  le  règlement  de  la  succession  de  Jean  Tabary,  évoque  de  Thé- 
rouanne,  mort  à  Paris  en  1403,  et  qui  était,  parait-il,  d'origine 
limousine. 

La  Revue  des  langues  romanes  (t.  XLII)  publie  vingt-sept  pièces 
inédites  de  Giraud  de  Borneilh. 

Dans  le  Recueil  de  r  Académie  des  Jeux  floraux  pour  1899,  M.  le 
Président  fait  remarquer  trois  poésies  de  M"«  Vergniaud,  de  Saint- 
Yrieix,  présentées  et  récompensées  au  concours,  intitulées  :  la 
Fête  des  Morts  (élégie),  la  Cinquantaine ^  le  Nord  et  le  Midi  :  cette 
dernière  pièce,  d'une  heureuse  inspiration,  a  valu  à  Tauteur 
réglantine  d'argent,  prix  de  genre. 

On  y  trouve  aussi  une  berceuse  de  M.  Albert  Guillerot,  de 
Coussac-Bonneval. 

Le  môme  volume  publie  le  discours  prononcé  par  Mgr  Mathieu, 
archevêque  de  Toulouse,  à  l'occasion  de  sa  réception  à  l'Académie 
des  Jeux  et  la  réponse  de  M.  Dubédat,  l'un  des  mainteneurs,  ancien 
président  de  notre  Société. 

M.  Fernand  Brisset,  inspecteur  des  contributions  directes,  en 
résidence  à  Clermont-Ferrand,  propriétaire  au  château  de  Bretti- 
gnol,  commune  de  Vaulry  (Haute-Vienne), offre,  à  litre  d'hommage, 
un  exemplaire  de  sa  traduction  des  Sonnets  de  Pétrarque  (près  de 
trois  cents  sonnets  à  Laure  vivante  et  à  Laure  morte),  œuvre  très 
soignée,  qui  témoigne  chez  le  traducteur  d'une  parfaite  connais- 
sance de  la  langue  du  célèbre  poète,  d'un  vif  amour  de  son  sujet, 
d'un  sentiment  très  vrai  des  beautés  du  poème. 

M.  Chauvet,  de  Ruffec,  a  adressé  au  même  titre  une  nouvelle 
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brochure  concernant  l'existence  d\ine  faune  d'animaux  antiqu<^s 
dans  la  Charente  à  Tépoque  quaternaire  ;   à  joindre  aux  nom- 
breuses études  de  Tauteur  sur  les  choses  des  temps  préhislori- 
que3. 
Des  remerciements  sont  adressés  aux  donateurs. 

Nécrologie.  —  M.  le  Président  fait  part  du  décès  de  M.  Jules  de 
Verneilh,  au  château  de  Puyrazeau  (Dordogne),  où  il  résidait.  Issu 
(fune  ancienne  famille  limousine,  où  la  noblesse  des  sentiments, 
l'érudition  et  le  goût  du  beau  ont  toujours  été  en  honneur,  frère  de 
M.  Félix  de  Verneilh,  qui  a  laissé  un  si  brillant  souvenir  dans  le 
monde  de  Tarchéologie,  le  défunt  n'a  cessé  lui  aussi  d'apporter  à 
cette  science  la  double  et  précieuse  contribution  de  sa  plume  et  de 
son  crayon.  Si,  plus  que  la  nôtre,  la  Société  archéologique  du 
Périgord  a  pu  profiter  de  ses  travaux,  car  il  est  peu  de  Bulletins  de 
cette  Société  qui  ne  contiennent  de  lui  quelque  étude,  notice  ou 
dessin,  il  n'avait  point  oublié  ses  amis  et  ses  collaborateurs  du 
Limousin  et  dans  ces  dernières  années  encore,  jusqu'au  dernier 
jour,  il  s'était  associé  à  nos  travaux  en  nous  adressant  des  notices 
et  des  communications  pleines  d'intérêt. 

—  Un  de  nos  plus  anciens  et  fidèles  sociétaires,  M.  le  marquis 
de  Coustin  du  Masnadaud,  est  aussi  récemment  décédé  ;  les  fouilles 
qu'il  avait  fait  opérer  dans  sa  propriété  de  Sazeirat  et  aux  envi- 
rons, avaient  produit  de  fructueux  résultats,  dont  il  nous  avait  fait 
part  avec  empressement. 

Cette  double  perte  sera  vivement  ressentie  par  la  Société. 

CoMMUKicAT[ONS.  —  M.  le  Président  annonce  que  le  prochain 
congrès  d'archéologie,  sous  les  auspices  de  la  Société  Française, 
aura  lieu  à  Mâcon  du  14  au  32  juin. 

Le  congrès  de  l'Association  pour  l'avancement  des  sciences  se 
tiendra  à  Boulogne-sur-Mer,  du  14  au  21  septembre  prochain. 

Le  ministère  du  commerce,  en  vue  de  l'exposition  ceniennale, 
envoie  des  circulaires  faisant  connaître  les  conditions  à  remplir  à 
toutes  personnes  qui  voudraient  présenter  des  objets  et  faire  des 
demandes  d'admission  à  celte  exposition. 

Sur  la  proposition  de  M.  Louis  Duval,  archiviste  du  département 
de  l'Orbe,  la  Société  décide  qu'elle  fera  l'échange  de  ses  Bulletins 
avec  la  Société  archéologique  de  ce  département. 

—  M.  l'abbé  Lecler  présente  de  la  part  de  M.  Coudert,  directeur 
de  l'Ecole  des  aveugles  à  Limoges,  plusieurs  pièces  de  bronze, 
notamment  une  monnaie  dite  de  Nîmes  (imp.  divs  f.,  têtes  adossées 
d'Auguste  et  d' Agrippa.  ~  col.  nem.,  crocodile  attaché  à  un  pal- 
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mier),  une  monnaie  de  Faustine  la  jeune;  une  médaille  avec  ins- 
criplion  de  1791  (illisible.  Un  personnage  étendant  le  bras  semble 
prêter  serment). 

Ces  pièces  ont  été  trouvées  à  Limoges,  mais  sur  divers  points. 
Elles  seront  placées  dans  la  collection  numismatique,  lors  de  son 
installation  définitive. 

—  M.  Paul  Ducourtieux  signale  une  découverte  du  môme  genre, 
mais  très  importante,  que  vient  de  faire  un  propriétaire  de  Châ- 
telus-le-Marcheix  ^Creuse),  dans  une  fouille  de  vieux  murs  ;  celui- 
ci  a  recueilli  dans  un  pot  en  grès  un  petit  trésor  contenant  325 
pièces  de  monnaies,  dont  cinq  en  or  et  320  en  argent  ;  ces  pièces 
appartiennent  pour  la  plupart  à  la  fin  du  xvi»  siècle.  Les  monnaies 
d*or  portent  les  effigies  d'Lsabelle  V  de  Caslille  et  de  Ferdinand 
d'Aragon  (1474-1504);  de  Charles-Quint  (1516-1555),  Da  mihivirtus 
cotra  illos  ;  de  Sébastien  P%  roi  de  Portugal  (1557-1577),  In  hoc 
signo  vinces;  de  François  II,  roi  de  France  {Christus  régnât,.,).  Les 
pièces  d'argent  sont  toutes  au  module  de  Técu  de  trois  francs  ; 
elles  appartiennent  aux  règnes  de  Charles  1"  et  Philippe  II,  d'Es- 
pagne ;  d'Henri  11,  François  II,  Charles  IX  et  Henri  III  de  France, 
et  d'Henri  II  de  Navarre,  depuis  Henri  IV. 

Le  nombre,  la  bonne  conservation  de  ces  pièces  et  surtout  leur 
groupement  pour  une  période  de  cinquante  années,  méritaient  une 
mention. 

—  M.  l'abbé  Meunier,  curé  de  Panazol,  a  constaté  au  lieu  des 
Prades,  sur  le  territoire  de  cette  commune,  Texistence  de  restes 
paraissant  provenir  d'une  chapelle  et  d'autres  vestiges  qui  lui  ont 
fait  supposer  qu'il  devait  y  avoir  en  ce  lieu  le  siège  d'une  commu- 
nauté religieuse  ou  ecclésiastique. 

Celte  supposition  est  peu  vraisemblable  ;  à  une  époque  reculée, 
fait  observer  M.  Guiberl,  les  Prades  devaient  être  un  fief  noble, 
qui  a  pu  devenir  plus  tard  la  propriété  d'une  communauté  de  Li- 
moges, mais  n'a  jamais  été  lui-même  un  élablissement  religieux, 
car  on  en  trouverait  quelque  souvenir  ou  quelque  mention. 

—  M.  Louis  Gùibert  communique  une  note  de  Mgr  Barbier  de 
Montault,  relative  à  l'ivoire  de  Boubon,  qu'il  considère  comme  un 
prototype  de  sculpture  de  ce  genre,  mais  non  de  facture  limousine  ; 
le  Iripyque  du  Louvre,  dont  l'authenticité  est  sérieusement  contestée 
de  nos  jours  et  qui  a  même  été  retiré  de  la  collection,  serait  aussi, 
d'après  notre  correspondant,  une  œuvre  similaire  très  authentique. 

-—  Notre  collègue  présente  également  deux  notes  de  M.  Antoine 
Thomas,  l'une  où  il  indique  des  mentions  par  lui  recueillies  dans 
d'anciens  actes,  de  la  prévôté  de  Laron  en  1352,  et  des  consuls  de 
Masléon  en  1363. 
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L'autre  note  intéresse  la  tour  dite  des  Degiéz,  qui  faisait  partie 
deTancienne  enceinte  de  Limoges.  M.  Paul  Ducourlieux,  en  rappe- 
lant que  les  Bancs-Légers  avaient  été  condamnés  à  reconstruire 
cette  tour,  et  recherchant  Torigine  de  sa  dénomination,  avait  pensé 
que  celle-ci  signifiait  :  tour  des  décombres. 

Tel  n'est  pas  Tavis  de  M.  Thomas,  qui  pense  qu'on  entendait 
par  là  la  tour  des  lépreux  ;  le  mot  Degiez,  dans  la  langue  du  temps, 
est  synonyme  d'abject  et,  selon  quelques-uns,  d'infirme. 

M.  Louis  Guibert  appuie  cette  opinion  de  deux  textes,  l'un  extrait 
des  registres  consulaires  et  qui  s'applique  certainement  aux  lé- 
preux ;  le  second,  emprunté  aux  Chroniques  de  saint  Martial,  où 
il  est  dit  qu'en  1331  des  oRiciers  du  roi  firent  brûler  dans  divers 
diocèses,  et  notamment  dans  celui  de  Limoges  —  les  Degiez  — 
c'est-à-dire  les  lépreux. 

Lectures.  —  M.  l'abbé  Aubellot  fait  la  relation,  d'après  un  ma- 
nuscrit de  l'abbaye  de  Grandmont,  conservé  à  la  bibliothèque  du 
Grand  Séminaire  de  Limoges,  du  voyage  bien  connu  de  religieux 
de  cette  abbaye,  à  Cologne,  en  l'année  1181,  et  de  rimporlante 
translation  de  reliques  qui  marqua  leur  retour. 

L'itinéraire  de  ce  voyage  a  été  publié  par  M.  l'abbé  Texier. 

L'abbé  Legros  avait  préparé  une  traduction  du  manuscrit  lui- 
même  et  s'était  proposé  de  la  publier  à  la  librairiq  Dalesme  ;  mais 
il  ne  put  mettre  son  projet  à  exécution.  On  possède  du  moins  sa 
traduction,  dont  M.  Arbellot  lit  quelques  extraits. 

Le  voyage  de  Cologne  fut  provoqué  par  celui  que  Giraud,  abbé 
de  Sibierge,  avait  fait  quelque  temps  auparavant  en  Aquitaine,  et 
en  particulier  à  Grandmont  où  il  avait  reçu  un  accueil  empressé  ; 
avant  son  départ,  les  religieux  l'avaient  instamment  prié  d'user  de 
son  influence  auprès  de  l'archevêque  de  Cologne  pour  obtenir  en 
faveur  de  l'abbaye  limousine  les  reliques  d'une  des  vierges  con- 
servées 3ans  cette  ville,  et  l'abbé  avait  promis  son  appui  et  son 
concours. 

Un  peu  plus  tard,  après  des  tergiversations  ou  des  remises,  le 
voyage  fut  décidé,  la  date  fixée,  et  au  jour  dit  quatre  religieux, 
deux  prêtres  et  deux  frères  convers,  partirent  pour  Cologne,  bien 
qu'on  fut  en  plein  hiver  ;  leur  pérégrination  fut  longue,  mais  heu- 
reuse et  couronnée  de  succès  ;  après  un  premier  arrêt  à  Cologne, 
les  Grandmontains  se  rendirent  a  Sibierge,  auprès  de  l'abbé  Gi- 
raud, qui  les  reçut  avec  honneur  et  leur  donna  le  corps  de  sainte 
Âlbine  et  celui  d'une  autre  vierge  dont  le  nom  n'a  pas  été  indiqué; 
puis  de  là  à  Bonn  et  de  nouveau  à  Cologne  où  le  prince-archevé- 
que,  auquel  ils  avaient  éfé  recommandés  par  plusieurs  dignitaires 
ecclésiastiques,  leur  fit  un  excellent  accueil  ot  voulut  même  les 
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retenir  auprès  de  lui  ;  mais  les  religieux  préférèrent  prendre  asile 
dans  le  monastère  de  Saint-Martin,  où  la  réception  fut  aussi  cor- 
diale. 
A  leur  retour,  les  voyageurs  rapportèrent  un  très  grand  nombre 

de  reliques. 

—  M.  Louis  GuiBERT,  continuant  son  élude  sur  les  anciens  des- 
sins de  monuments  de  Limoges,  décrit  quelques-uns  de  ceux, 
malheureusement  peu  nombreux,  qui  sont  conservés  à  la  Biblio- 
thèque nationale.  L*un  d'eux,  classé  sous  le  n*  o  de  Talbum  de  la 
Haute-Vienne,  reproduit  une  belle  vue  intérieure  de  l'église  de 
Saint-Martial  où  Ton  remarque  les  deux  tombeaux  des  cardinaux 
d'Arfeuille  et  de  Chanac. 

Ouvrant  une  parenthèse  au  sujet  de  la  première  de  ces  sépul- 
tures, M.  Guibert  relate  la  curieuse  correspondance  du  président 
d'AigrefeuilIe  avec  Baluze,  et  dans  laquelle  ce  magistrat  distingué 
de  Montpellier,  fort  entiché  de  ses  origines  et  de  sa  noblesse, 
suppliait,  avec  une  insistance  quelque  peu  comique,  le  célèbre 
érodit  de  se  rendre  à  ses  arguments  et  de  reconnaître  avec  lui  que 
le  nom  du  cardinal  était  d'Aigrefeuille  et  non  d'Arfeuille  et  qu'il 
était  de  sa  famille. 

La  Bibliothèque  nationale  conserve  aussi  deux  vues  intéressantes 
du  monastère  de  Saint-Martin,  plus  tard  couvent  des  Feuillants, 
avec  -les  bâtiments,  l'église,  les  jardins,  pris  des  côtés  sudest  et 
nord-est  (n^'-Ô  et  7). 

M.  Guibert  mentionne  encore  un  dessin  représentant,  au  siècle 
dernier,  Tabbaye  de  la  Règle,  ses  cloîtres,  ses  bâtiments  et  ses 
terrasses,  avec  reproduction  d'une  colonne. 

Une  vue  cavalière  de  la  ville,  prise  du  colcau  de  Saint-Lazare, 
qui  a  été  éditée  par  Tripon,  et  qui  est  la  copie  d'un  dessin  fait  par 
Beaumesnilen  1760. 

Il  rappelle  aussi,  avec  les  six  dessins  que  l'on  trouve  ^ans  les 
Annales  manuscrites,  une  vue  du  clocher  de  Saint-Martial  en  1782, 
divers  autres  dessins  provenant  de  l'abbé  Cluzeau,  et  notamment 
celui  de  l'amphithéâlre  des  Arènes  dont  il  a  été  déjà  parlé. 

Enfin,  pour  revenir  encore  à  Beaumesnil,  il  signale  dans  la  col- 
lection de  M.  Pichonnier,  qui  contient  des  œuvres  assez  intéres- 
santes mais  en  général  non  limousines  de  l'original  amateur,  un 
certain  nombre  de  croquis  assez  grossiers  figurant  divers  édifices 
ou  molifs  décoratifs  du  vieux  Limoges,  tels  que  le  triangle  de  Ma-, 
nigne,  la  sculpture  de  la  Chiche,  les  églises  de  Saint-Martial  et  de 
Saint-Michel,  etc. 

Le  Sccrêtuivc, 

Camille  Jouhaniskald, 
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Présidence  de  M*  Arbellot»  président 

Présents  :  MiW.  l'abbé  Arbellol,  Auberl  Berger,  Courlot,  Cous- 
seyroux,  commandant  Dorât,  Dubois,  Ducourtieux,  Fray-Fournier, 
Gany,  L.  Guibert,  Hersant,  Hervy,  Judicis,  l'abbé  Lecler,  A.  Leroux, 
G.  Marbouty,  Mariaux,  L.  Mouret,  Ruchaud  et  G.  Jouhanneaud. 

Le  procès-verbal  de  la  dernière  séance  est  lu  et  adopté. 

M.  le  président  annonce  que  sur  la  proposition  de  M.  Louvrier  de 
Lajolais,  directeur  du  Musée  national  Adrien-Dubouché,  et  avec 
l'agrément  du  ministère  de  l'instruction  publique  et  des  beaux  arts, 
une  salle  spéciale  et  très  confortable  de  ce  musée  a  été  mise  à  la 
disposition  de  la  Société  archéologique,  pour  y  tenir  ses  séances  et 
y  installer  ses  archives  et  sa  bibliothèque. 

La  Société  accueillera  avec  faveur  et  reconnaissance  celle  offre 
gracieuse,  déjà  acceptée  par  son  bureau  et  sou  conseil  d'adminis- 
tration, et  d'autant  plus  opportune  que  l'édifice  qui  lui  donne  asile 
depuis  si  longtemps  est  sur  le  point  de  disparaître  ;  le  nouveau 
local  présente  du  resle  au  point  de  vue  des  études  de  la  Société  et 
de  la  nature  de  sa  mission,  de  tels  avantages  que  leur  évidence  n'a 
pas  besoin  d'être  démontrée. 

La  proposition  est  adoptée  à  l'unanimité. 

La  Société  décide  en  outre  que  M.  de  Lajolais  sera  admis  au  • 
nombre  de  ses  membres  honoraires,  désirant  ainsi  reconnaître  la 
bienveillante  sympathie  dont  il  a  fait  preuve  à  son  égard  et  le  re- 
mercier aussi  des  services  qu'il  a  rendus  et  qu'il  rend  chaque  jour 
à  nos  arts  limousins. 

Des  remerciements  sont  aussi  adressés  à  M.  le  Ministre  et  à  M.  le 
Directeur  des  beaux-arts,  sans  oublier  notre  collègue  M.  Camille 
Marbouty,  qui  dans  les  pourparlers  qui  ont  eu  lieu  en  la  circons- 
tance, a  témoigné  une  fois  de  plus  du  zèle  et  du  dévouement  qu'il 
a  pour  nos  intérêts. 

Ouvrages  reçus.  —  Parmi  ces  ouvrages,  M.  le  Président  fait 
mention  du  Bulletin  de  la  Société  dés  Amis  des  sciences  et  arts  de 
Rochechouart  (tome  IX,  n**  i)  qui  publie  une  note  de  M.  Masfrand 
sur  le  souterrain  de  Lapouge,  commune  de  Saint-Auvent;  cl  la 
suite  des  études  de  M.  le  docteur  Marquet,  concernant  la  vie  com- 
munale à  Rochechouart,  d'après  les  registres  consulaires  et  les 
livres  de  la  municipalité. 
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Le  Bulletin  monumental  (T^"  série,  lome  III),  où  on  lil  un  arlicle 
de  M.  B.  Palustre,  sur  les  coupoles  de  Tabbaye  de  Fontevrault,  qui 
existent  encore,  malgré  Topinion  géaéralement  répandue,  et  dont 
l'architecture  se  rattache  à  Técolc  romane  du  Périgord. 

Dans  la  même  livraison,  M.  Emile  Travers  a  écrit  un  intéressant 
mémoire  relatif  aux  épitaphes  d'hôteliers  et  enseignes  d'auberges 
à  Etampes,  qui  est  de  nature  à  faire  désirer  qu'un  travail  semblable 
soit  entrepris  pour  notre  vieux  Limoges. 

Le  Recueil  de  V Académie  de  Tam-et-Garonne  (année  i898),  signale 
comme  une  œuvre  des  plus  estimables  et  des  mieux  documentées, 
VHistoire  de  rimprimerie  à  Montauban,  de  M.  Emeran  Forestié  ; 
l'auteur  y  constate  que  le  premier  ouvrage  imprimé  dans  cette  ville 
le  fut  en  1518  par  le  typographe  limousin  Paul  Berton. 

La  Revue  de  l'Art  chrétien  (5*  série,  tome  X)  mentionne,  dans 
une  chronique  de  son  correspondant  anglais,  un  clocher  d'église  à 
flèche  tordue  se  trouvant  à  Chesterfield  (Derbyshire),  et  qui,  d'après 
lui,  serait  un  type  unique  en  son  genre.  La  Revue  elle-même  fait 
observer  qu'on  en  connaît  d'autres  exemples  en  Allemagne  et  en 
Belgique. 

Il  est  permis  d'ajouter  que  d'autres  clochers  à  flèche  tordue  exis- 
tent ou  existaient  en  France,  notamment  sur  le  littoral  de  l'Océan, 
et  même  en  Limousin  où  le  clocher  de  Rochechouarl  se  rapproche 
du  même  type. 

M.  l'abbé  Lecler  explique  ce  mode  de  construction  non  point  par 
une  fantaisie  d'architecte,  mais  par  l'idée  préconçue  d'oiïrir  une 
résistance  plus  grande  à  la  violence  du  vent  et  aux  tempêtes. 

La  question  a  donné  lieu  du  reste  à  beaucoup  d'hypothèses. 

M.  le  Président  fait  part  d'une  lettre  qu'il  a  reçue  du  curé  de 
Saint-Léonard  à  Francfort,  sollicitant  l'envoi  de  son  livre  sur  la  vie 
de  Saint-Léonard,  pour  en  faire  la  traduction  en  allemand. 

Il  signale  aussi  une  nouvelle  étude  sur  Jeanne  d^Arc  et  les  domi- 
nicaine de  Poitiers  par  le  Père  du  Coudray,  de  Tordre  de  Saint- 
Dominique  (imprimée  à  Ligugé). 

M.  Hubert  Texier  vient  de  faire  paraître  à  Paris  La  Correspon- 
dance de  l'abbé  Texier  avec  M»  de  Montafembert,  éditée  par  lui  avec 
beaucoup  de  soin  ;  un  journal  de  Limoges,  la  Gazette  du  Centre^  a 
rendu  compte  ces  jours-ci  mêmes,  par  la  plume  si  autorisée  de 
M.  Louis  Guibert,  de  cette  très  attachante  publication  qui  met  de 
nouveau  en  lumière  la  science  et  les  rares  mérites  de  l'archéologue 
qui  fut  un  des  fondateurs  et  un  des  membres  les  plus  distingués  de 
noire  Société. 

Le  Comité  de  l'Afrique  française  demande  l'échange  de  ses  Bul- 
Iclins  avec  les  nôtres.  L'échange  est  accepte. 


530  SOCIÉTB  ARCHÉOLOGIQUE  KT  HISTORIQUE  DU   LIMOUSIN 

Communications.  —  M.  Uersanl  présenle  quelques  spécimens  de 
premiers  essais  lilhographiques  exécutés  à  Orléans  en  i838. 

M.  Paul  Ducourtieux  signale  des  arjfnoiries  se  trouvant  sur  une 
margelle  de  puits  dans  le  quartier  des  Emailleurs  à  Limoges  ;  ces 
armoiries  qui  sont  d'azur  à  3  chevrons  d*or,  coq  d'argent,  parais- 
sent être  celles  de  la  famille  de  Joufrenct,  à  laquelle  appartenait  an 
curé  de  Mailhac  en  1626. 

Il  fait  aussi  remarquer  que  dans  une  verrière  récemment  posée 
au  Musée  céramique  et  dans  laquelle  on  a  réuni  des  fragments 
d'anciens  vitraux,  se  trouvent  les  armes  d'une  autre  famille  indi- 
gène, celles  des  Michelon  {de  gueules  à  un  chevron  d'or,  5  coquilles 
d'argent,  posées  2  et  3), 

Le  même  sociétaire  rend  compte  des  dernières  découvertes  faites 
dans  les  fouilles  du  Grand  Séminaire  de  Limoges,  dont  il  avait  élé 
déjà  parlé  à  une  des  précédentes  séances. 

Indépendamment  d'une  cave  très  profonde  qui  paraît  avoir  été  un 
souterrain  refuge  et  de  vestiges  de  Tancien  mur  de  la  Cité,  les 
ouvriers  ont  mis  à  jour  un  certain  nombre  d'objets  dignes  d'attirer 
Taltention. 

Le  plus  important  et  sans  doute  aussi  le  plus  ancien  est  une  s(a- 
tue  en  granit  de  0°,67  de  hauteur  (non  compris  la  tête  qui  man- 
que), représentant  un  personnage  assis  qui  a  entre  ses  jambes  une 
tête  coiffée  d'un  capuchon.  M.  Ducourtieux  décrit  minutieusement 
l'aspect  et  les  particularilés  de  cette  œuvre,  de  facture  assez  gros- 
sière et  dénuée  de  proportion,  que  son  état  de  mutilation  empêche 
de  pouvoir  identifier  avec  une  entière  certitude;  toutefois,  à  divers 
caractères,  on  peut  y  voir  un  travail  gallo-romain. 

M.  l'abbé  Lecler  avait  supposé  de  prime  abord  que  cette  pièce 
n'était  autre  qu'une  gargouille  ;  mais  l'hypothèse  ne  saurait  être 
retenue;  la  rainure  dorsale  que  Ton  y  remarque  a  certainement 
été  faite  après  coup,  et  d'autres  témoignages  évidents  doivent 
faire  écarter  cette  destination  première.  C'est  bien  une  statue  qui 
devait  reposer  sur  un  socle,  et  figurant  peut-être  l'image  d'un 
vainqueur  foulant  à  ses  pieds  la  tête  du  vaincu,  allégorie  qui  se 
rencontre  parfois  dans  les  sculptures  de  l'époque  et  notamment 
dans  certaines  statues  de  Constantin.  Cependant,  d'après  M.  le  capi- 
taine Winckler,  cette  statue  offrirait  une  grande  analogie  avec  des 
motifs  de  monuments  funèbres  gallo-romains  qu'il  a  remarqués 
fréquemment  en  Algérie. 

Parmi  les  autres  vestiges  découverts,  il  y  a  lieu  de  signaler 
divers  chapiteaux  de  colonnes,  dont  deux  très  remarquables  sont 
aujourd'hui  encastrés  dans  le  mur  d'un  escalier  de  la  terrasse  tlu 
Séminaire  et  peuvent  être  attribués  au  xi«  siècle;  un  fragment  de 
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linleau,  d'encadremenl  ou  de  frise,  en  calcaire,  représentant  un 
lion  marchant  et  de  la  gueule  duquel  sort  un  motif  décoratif  incom- 
plet, morceau  qui,  selon  *M.  Tabbé  Arbellot,  semblerait  devoir  se 
rattacher  à  la  série  de  bas-reliefs  dite  de  Rolafti,  décrite  par  lui 
dans  un  de  ses  mémoires  (V.  Bulletin  de  la  Société,  tome  XXXVII), 
mais  qui,  d*après  M.  Ducourtieux,  est  d*un  art  plus  délicat  et  rap- 
pellerait plutôt  certaines  frises  carlovingiennes  d'une  église  d'Au- 
xerre  dépeintes  par  M.  de  Gaumont;  enQn  à  côté  de  fragments  de 
colonnes,  d'arceaux,  de  chapiteaux  et  de  corbeaux,  un  très  bel 
écusson  reproduisant  les  armoiries  du  chapitre  de  Saint-Etienne, 
aux  cinq  fleurs  de  lis,  3  et  %  surmonté  de  la  crosse  et  soutenu  par 
deux  anges;  cet  écusson  qui  a  soixante  et  quelques  centimètres  en 
hauteur  et  en  largeur,  et  qui  est  bien  conservé,  parait  dater  du 
xvV  siècle  et  pourrait  provenir  de  la  main  d'un  de  ces  excellents 
artistes  qui  travaillèrc^nt  à  cette  époque  à  Tornementation  de  la 
cathédrale. 

—  M.  Paul  Ducourtieux  présente  aussi  quelques  observations  au 
sujet  de  la  communication  faite  à  la  dernière  séance  par  MM.  Gui- 
bertet  Thomas  sur  l'origine  du  nom  de  tour  des  dejets  ou  degiez, 
qui  pour  eux  est  synonyme  de  tour  des  lépreux  ;  tout  en  reconnais- 
sant que  celte  qualification  s'appliquait  bien  aux  lépreux  pendant 
le  moyen  âge,  il  persiste  à  penser  que  la  tour  des  dejets  qui  fut  cons- 
truite en  12{3,  après  l'édification  de  la  deuxième  enceinte  du  Ghâ- 
teau  de  Limoges,  n'avait  pas  dû  emprunter  sa  dénomination  à  un 
séjour  de  lépreux,  mais  plutôt  aux  immondices  et  aux  décombres 
auxquels  fait  allusion  l'histoire  des  Bancs  lagiers;  il  existait,  dit-il, 
deux  léproseries,  celle  de  la  Maison-Dieu  ou  léproserie  noire, 
ouverte  en  il40,  et  celle  de  Saint-Jacques  ou  léproserie  blanche, 
aussi  très  ancienne  ;  il  est  difficile  d  admettre  qu'on  ait  transporté 
plus  tard  les  malades  de  cette  nalure  dans  une  tour  au  milieu  d'un 
quartier  assez  populeux. 

H.  Ducourtieux  admet  du  reste  que  les  léproseries  pouvaient 
avoir  des  rentes  assises  sur  des  édifices  de  ce  quartier  ;  et  cette 
considération  peut  suffire,  même  à  défaut  d'autres,  remarque  M.  L. 
Guibert,  pour  expliquer  la  désignation  donnée  à  la  tour;  mais  rien 
ne  prouve  cependant  qu'à  quelque  moment  celle-ci  n'ait  pas  servi 
d'asile  à  des  lépreux. 

—  M.  CoUsseyroux  fournit  certaines  indications  sur  les  ancien- 
nes impositions  de  la  petite  paroisse  de  Beaulieu,  qui  fait  aujour- 
d'hui partie  du  bourg  de  Peyral-le-Châleau  ;  il  résulte  de  pièces, 
lettres  de  l'élection  de  Bourganeuf,  rôles,  etc.,  provenant  des 
archives  de  Jean  Viahtoux,  qui  était  collecteur  des  tailles  de  cette 
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paroisse,  que  la  taillé  s'élevait  en  1773  à  110  livres  2  sols,  soil 
environ  le  dixième  des  revenus  des  contribuables;  en  1774,  à 
285  livres  ;  en  1786,  à  408  livres,  y  cora(pris,  il  est  vrai,  Timpôl  de 
capilalion;  le  nombre  des  redevables  avait  aussi  augmenlé,  mai? 
la  quotité  de  l'impôt  également. 

M.  Gousseyroiix  mentionne  en  outre  la  supplique  adressée  en 
1792  par  un  certain  Jacques  Vialatoux,  cultivateur  à  La  Chaise, 
aux  adminislrateurs  du  district  de  Saint-Léonard,  pour  se  plaindre 
de  ce  qu'il  avait  été  imposé  à  raison  de  83  francs,  alors  qu'il  ne 
payait  autrefois  que  10  livres  pour  un  revenu  de  150  livres,  qui  ne 
s'était  point  accru  depuis,  et  que,  du  reste,  d'après  la  loi,  les  contri- 
butions foncières  ne  devaient  pas  dépasser  le  cinquième  des  reve- 
nus nets. 

On  ignore  le  sort  de  cette  pétition. 

On  serait  autorisé  à  conclure,  dit  M.  Cousseyroux,  que  les  char- 
ges publiques  avaient  considérablement  augmenté  au  moment  de 
la  Révolution  ;  mais  l'examen  de  la  question  implique  nécessaire- 
ment des  éléments  de  comparaison  plus  nombreux  et  plus  complels. 

—  M.  Alfred  Leroux  communique  quelques  plans  de  Limoges  peu 
connus.  —  Les  deux  plus  anciens  sont  des  reproductions,  à  échel- 
les différentes,  du  plan  dressé  par  Morancy,  vers  1782-85  ;  le  troi- 
sième est  un  plan  des  ressorts  des  justices  de  paix  de  Limoges  vers 
1792,  ressorts  qui  coïncidaient  avec  les  circonscriptions  électorales 
du  moment.  On  y  constate  que  la  population  urbaine  était  absolu- 
ment noyée  dans  la  population  rurale. 

Le  quatrième  plan  est  une  reproduction  faite  par  les  soins  du 
service  vicinal,  au  profit  des  archives  départementales,  du  plan 
cadasiral  de  Limoges,  dressé  vers  1810. 

On  y  trouve  quelques  indications  curieuses. 

Lectures.  —  M.  Alfred  Leroux  donne  lecture  d'une  notice  qui 
doit  servir  de  préface  à  l'inventaire  des  archives  des  sénéchaussées 
de  la  Marche  et  du  Limousin,  dont  il  prépare  la  publication  pro- 
chaine ;  jetant  un  coup  d'œil  général  sur  ces  sénéchaussées,  leurs 
origines  et  leurs  modifications  successives,  il  constate  tout  d'abord 
que  la  première  mention  que  Ton  ait  de  la  sénéchaussée  du  Limou- 
sin remonte  au  règne  de  saint  Louis,  à  l'an  1230  ;  avant  celte  épo- 
que, il  est  bien  parlé  dans  nos  chroniques,  des  sénéchaux  des 
vicomtes,  des  rois  d'Angleterre,  mais  point  de  ceniL  du  roi  de 
France,  ou  du  moins  les  documents  font  défaut  en  ce  qui  les  con- 
cerne. 

La  sénéchaussée  du  Limousin  était  à  son  début  très  vaste,  elle 
embrassait  cotte  province  et  celle  de  la  Marche  ;  mais  avec  l'avan- 
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cément  des  temps,  elle  subil  des  restricUoDs  successives  et  de  pins 
en  plus  grandes  ;  ea  1314  apparaît  une  sénéchaussée  particulière 
pour  la  Marche. 

Au  surplus  la  sénéchaussée  du  Limousin  se  rattacha  pendant  la 
première  période  à  celle  de  Poitiers  :  en  tout  cas  le  titulaire  rési- 
dait dans  cette  ville,  et  même  à  certains  moments  dans  d'autres 
villes  voisines.  Il  avait  un  subdélégué,  un  bailli  qui  avait  le  Limou- 
sin dans  sa  juridiction  spéciale. 

Au  xv<^  siècle  apparaissent  des  modifications  plus  profondes  : 
Tancienne  sénéchaussée  du  Limousin  se  subdivise  en  deux,  celle 
du  Haut-Limousin  et  celle  du  Bas-Limousin.  La  première  conserve 
un  territoire  très  vaste,  avec  500  paroisses  environ  et  demeure 
telle  quelle  jusque  vers  le  milieu  du  xviu"  siècle  où  est  formée  la 
sénéchaussée  de  Saint-Yrieix,  après  la  suppression  de  la  cour  d'ap- 
peaux de  Ségur. 

La  sénéchaussée  du  Bas-Limousin  a  pour  sièges  successifs  ou 
divers,  Tulle,  Brive  et  même  Uzerche  ;  mais  ce  dernier  n'est  qu'un 
siège  tout  à  fait  secondaire,  tandis  que  la  sénéchaussée  de  Brive  ne 
tarde  guère  à  devenir  la  plus  importante. 

Dans  la  Marche,  divisée  en  Haute  et  Basse-Marche,  la  première 
a  son  chef-lieu  à  Guéret.  Dans  la  Basse-Marche,  le  siège  de  la  séné- 
chaussée varie  :  de  Bellac  il  passe  au  Dorât;  mais  le  transfèrement 
dans  cette  dernière  ville  soulève  des  protestations  de  la  part  des 
habitants  de  Bellac  qui  sont  en  pays  de  droit  écrit,  tandis  que  la 
région  du  Dorât  est  soumise  au  droit  coulumier.  Satisfaction  leur 
est  donnée  par  la  création  d'une  autre  sénéchaussée  à  Bellac,  dont 
le  ressort  compte  seulement  31  paroisses. 

H.  l'abbé  Lecler  ht  un  premier  chapitre  de  l'étude  qu'il  a  entre- 
prise sur  les  anciennes  cloches  du  diocèse  de  Limoges.  Après  avoir 
réfuté  l'opinion  erronée  qui  avait  soutenu,  en  se  fondant  sur  une 
mauvaise  lecture  d'un  texte  latin,  que  saint  Paulin  de  Noie,  au 
V*  siècle,  avait  remplacé  par  des  cloches  les  instruments  de  bois 
dont  on  se  serait  servi  avant  lui  pour  appeler  les  fidèles  à  l'église, 
il  établit  que  les  cloches  ont  existé  de  toute  antiquité  ;  la  Bible  en 
parle  et  les  plus  anciens  auteurs  les  désignent  nommément;  mais 
la  cloche,  ou  son  usage  général  et  tel  que  nous  le  connaissons, 
date  seulement  de  l'époque  où  l'Eglise;  sortie  des  catacombes,  con- 
quit sa  liberté  sous  le  règne  de  Constantin. 

En  France,  la  première  indication  de  leur  usage  est  donnée  par 
Grégoire  de  Tours  en  591  ;  au  xiu"  siècle  Durand  de  Mende  signale 
six  sortes  de  cloches  dont  on  se  servait  alors  dans  les  monastères 
et  dans  les  églises. 

T.  xLvai  37 
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Du  VU®  au  \"  les  cloches  étaieat  le  plus  souvent  formées  de  pla- 
ques de  fer  réunies  par  des  clous  rivés  ;  non  loin  de  nous,  à  la  Vil- 
ledieu,  canton  de  Terrasson,  et  à  Roc-Amadour,  on  conserve  encore 
deux  spécimens  de  ce  genre  de  fabrication. 

Vers  le  x«  siècle,  le  fer  cesse  d*étre  employé  pour  faire  place 
définitivement  au  bronze. 

La  bénédiction  des  cloches,  improprement  appelée  baptême, 
était  déjà  en  usage  en  770,  ainsi  que  nous  rapprend  Alcain,  pré- 
cepteur de  Charlemagne.  Pendant  longtemps,  TE^Use  n'admit  pour 
cette  cérémonie,  comme  pour  le  sacrement  du  baptême,  qu'un  soni 
parrain  ou  une  seule  marraine;  mais  en  1530  Tusage  s'introdaisil 
d'avoir  les  deux  et  de  graver  leurs  noms  sur  les  cloches,  usage  qui 
s'est  continué  depuis. 

M.  Tabbé  Lccler  parle  ensuite  de  ces  fondeurs  nomades  qui 
venaient  chaque  année  de  Lorraine  travailler  dans  notre  diocèse  et 
qui,  dans  les  inscriptions,  les  bas-reliefs  ou  les  ornements  qui  nous 
sont  restés,  révèlent  souvent  un  art  et  un  goût  parfaits  ;  il  s*e^l 
appliqué  à  donner  une  nomenclature  des  noms  de  ces  fondeurs  oq 
du  moins  de  tous  ceux  qui  ont  signé  leurs  œuvres  ou  que  lui  ont 
fait  connaître  les  contrats  passés  avec  les  habitants  de  nos  parois- 
ses limousines.  Cette  industrie  nomade  a  complètement  disparu  en 
notre  temps,  pour  faire  place,  comme  Ton  sait,  à  la  fabrication  dans 
quelques  usines  spéciales. 

Le  Secrétaire^ 

Camille  JouHAfiNEAUD. 


SÉANCE  DU  2o  JUILLET  1899 


Présidence  de  M*  Arbellot,  Président 

Présents  :  MM.  Tabbé  Arbellot,  Aubert  Berger,  Courtot,  Coas- 
seyroux,  Dubois,  Ducourlieux.  Fray-Fournier,  L.  Guibert,  F.  Her- 
sant, Hervy,  Tabbé  Lecler,  Loupias,  C.  Marbouty,  L.  Mouret  et 
Jouhanneaud. 

Le  procès-verbal  de  la  dernière  séance  est  lu  et  adopté. 

M.  le  Président  annonce  que  le  38«  congrès  des  Sociétés  savantes 
s'ouvrira  à  Paris,  le  5  juin  1900;  les  mémoires  devront  parvenir 
au  ministère  avant  le  30  mars  prochain  et  leur  lecture  sera,  comme 
les  années  précédentes,  subordonnée  à  Texamen  et  à  l'approbation 
^u  comité. 
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Ouvrages  reçus.  —  La  Société  a  reçu  à  titre  d'hommage,  une 
brochure  de  M.  René  Page  :  Quelques  marchés  d'impression  au 
XVII^  siècle. 

Une  autre  de  M.  A.  Dujarric-Descombes  :  Les  livres  en  Périgord 
avant  l'introduction  de  l'imprimerie  ;  le  plus  ancien  de  ces  manus- 
crits, qui  remonte  au  ix«  siècle,  est  une  vie  de  saint  Sacerdos,  évo- 
que de  Limoges  et  patron  de  l'ancien  diocèse  de  Sarlat. 

Le  Catalogue  des  émaux  peints,  appartenant  à  la  Société  des 
antiquaires  de  TOuesl  à  Poitiers,  par  M.  L.  Bourdery  ;  l'auteur, 
chargé  par  cette  Société  de  vérifier  sa  collection  dont  les  origines 
et  la  valeur  avaient  été  contestées,  a  reconnu  la  parfaite  authenti- 
cité des  émaux  limousins  qu'elle  contient  et  celle  probable  des 
autres  pièces. 

Le  Bulletin  de  r Association  amicale  des  anciens  élèves  de  l'Ecole 
normale  supérieure,  où  l'on  remarque  deux  notices  nécrologiques 
sur  notre  regretté  collègue,  M.  Cqurnuéjouls,  et  sur  M.  Pierre- 
Diogène  Bertrand,  né  à  Saint-Junien,  inspecteur  général  de  l'Uni- 
versité. 

—  Parmi  les  publications  périodiques  reçues  depuis  un  mois, 
M.  le  Président  mentionne  notamment  : 

La  Bévue  scientifique  du  Limousin  (n"^  79). 

Le  Bulletin  de  la  Société  des  lettres,  sciences  et  arts  de  la  Corrèze 
(1899,  2*  livraison).  M.  Clément-Simon  y  continue  ses  intéressantes 
recherches  de  YHistoire  civile  et  municipale  de  Tulle  avant  l'érec- 
tion du  Consulat,  avec  documents  inédits. 

A  lire  aussi  dans  ce  recueil  :  Tm  vie  à  Tulle  ùu  XVII^  et  au 
XVIIP  siècles,  par  M.  René  Page  (suite),  et  une  lettre  ouverte 
adressée  par  M.  Deloche  à  M.  l'abbé  Arbellot,  à  propos  des  archi- 
prêtrés  de  l'ancien  diocèse  de  Limoges. 

Le  Bulletin  de  la  Société  des  antiquaires  de  V Ouest  (1899,  !•'  tri- 
mestre) qui,  en  plus  du  Catalogue  d'émaux  peints  dressé  par 
M.  Bourdery  et  déjà  mentionné,  publie  le  mémoire  d'un  autre  de 
nos  collègues,  M.  Pierre  Charreyron,  concernant  le  Passage  du  roi 
Louis  XIV  à  Chauvigny  de  Poitou  en  iôôi,  d'après  des  documents 
inédits,  mémoire  dont  l'auteur  avait  donné  lecture  à  l'une  de  nos 
séances  de  Tannée  dernière. 

A  signaler  encore,  dans  le  Journal  des  Savants,  une  note  de 
M.  Léopold  Delisle  sur  une  bulle  du  pape  limousin  Clément  VI 
pour  le  jubilé  de  1350. 

Dans  la  Revue  Bénédictine,  un  recueil  inédit  d'homélies  de  saint 
Gésaire,  tirées  d'un  manuscrit  de  saint  Martial. 

Dans  les  Mémoires  de  r  Académie  de  Clermont-Ferrand,  une  his- 
toire de  l'Auvergne  par  un  ancien  écrivain,  Pierre  Audigier, 
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Communications.  —  M.  Hersant  présenle,  de  la  part  de  M.  Denis, 
demeurant  à  Limoges,  boulevard  Garnot,  un  petit  baril  en  grès 
émaillé,  d'une  conservation  parfaite,  trouvée  Chantegrôle  (Creuse), 
et  qui  peut  être  attribué  au  xvi'  siècle. 

—  M.  Camille  Marbouty  présente  un  écu  double  de  Maximilien- 
Joscph  de  Bavière,  portant  la  date  de  1771  et  d'une  frappe  très 
remarquable. 

—  M.  Louis  Guibert  rappelle  que  la  collection  d'estampes  de  la 
Bibliothèque  nationale  ne  possède  qu'un  simple  album-atlas  de 
dessins  de  Limoges,  au  nombre  de  cinq,  décrits  par  lui  dans  une 
précédente  séance. 

On  pourrait  y  ajouter,  il  est  vrai,  deux  vues  de  cette  ville,  qoi 
font  partie  d'une  collection  spéciale  de  vues  de  Tancienne  France, 
réunie  par  Duwiert,  cartographe  du  roi  Henri  IV  ;  Tune  d'elles  est 
un  dessin  à  Tencre,  datant  des  premières  années  du  xvii*  siècle  et 
figurant  le  panorama  entier  de  la  ville  ;  ce  dessin  est  très  original, 
d'une  belle  exécution  et  nous  était  absolument  inconnu. 

L'autre  dessin,  encore  plus  intéressant,  donne  aussi  un  pano- 
rama de  Limoges,  pris  sur  place,  des  alentours  du  pont  Saint- 
Etienne  ;  il  date  de  1612. 

Mais  le  contingent  des  ouvrages  limousins  de  cette  nature  n'en 
est  pas  moins  d'une  pauvreté  excessive.  Aussi  le  conservateur  de 
la  division  des  Estampes  de  )iotre  grand  dépôt  national  fait-il 
appel,  par  l'organe  de  M.  Louis  Guibert,  à  la  bonne  volonté  de 
nos  compatriotes  pour  obtenir  l'envoi  de  tous  dessins,  plans,  gra- 
vures, reproductions  photographiques  concernant  le  Limousin,  et 
dont  ils  pourraient  disposer.  Dans  l'intérêt  môme  de  la  province, 
il  faut  souhaiter  que  cet  appel  soit  entendu. 

Lectures.  —  M.  Louis  Guibert  analvse  deux  documents  inédits 
qui  lui  ont  été  communiqués  par  M.  Antoine  Thomas  et  qui  jettent 
un  peu  de  lumière  sur  un  des  événements  les  moins  connus  de 
notre  histoire  locale  :  ce  sont  deux  rapports  adressés  vraisembla- 
blement au  roi  par  l'intendant  Turquant,  après  une  sédition  qui 
troubla  la  ville  de  Limoges  à  la  suite  de  l'élection  des  consuls  de 
1591.  Les  registres  consulaires  ont  fait  allusion  à  cet  événement, 
mais  en  termes  si  vagues  et  si  voilés  qu'il  est  difficile  d'en  appré- 
cier les  causes  et  les  circonstances. 

Le  parti  de  la  Ligue  était  toujours  influent  à  Limoges,  malgré  la 
répression  sanglante  qui  avait  suivi  l'émeute  excitée  par  ce  parti 
en  1589  et  dont  M.  Guibert  a  retracé  ailleurs  les  péripéties.  Deux 
magistrats,  les  frères  Martin,  l'un  président  du  présidial,  l'autre 
lieutenant-criminel,  avaient  joué  dans  cette  affaire  le  rôle  le  pl"^ 
actif  et  s'étaient  attiré  beaucoup  d'inimitiés,  d'autant  plus  qu'ils 
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continuaient  à  vouloir  diriger  les  événements.  Leur  mot  d'ordre 
était  qu'il  ne  fallait  daus  le  gouvernement  communal  ni  huguenots 
ni  ligués.  En  1591 ,  l'élection  des  consuls  ne  fut  pas  favorable  à 
leurs  visées  ;  aussi  les  mécontents  se  rendirent  en  foule  à  la  mai- 
son commune  et  assaillirent  les  nouveaux  élus  qui  furent  obligés 
de  s'enfermer,  de  verrouiller  les  portes  de  leur  salle  ;  de  là  le  nom 
d'Emeute  des  Verrouillats  donné  à  Taffaire.  Les  consuls  purent 
enfin  être  délivrés  ;  mais  il  y  eut  encore  quelques  victimes  et  aussi 
des  châtiments,  moins  rigoureux,  il  est  vrai,  qu'en  1S89.  Les 
frères  Martin  compromis  eurent  recours  à  la  fuite. 

Les  rapports  de  l'intendant  s'étendent  avec  force  détails  assez 
prolixes  et  parfois  un  peu  diffus,  sur  les  préliminaires  de  cette 
échauffourée  populaire  et  sur  le  fait  lui-même,  et  permettent  de 
suppléer  dans  une  certaine  mesure  au  mutisme  ou  aux  obscurités 
sans  doute  voulues  de  notre  chronique  locale. 

—  M.  Léopold  MouRET  signale  un  recueil  de  plaidoyers  de  Simon 
Marion,  baron  de  Druy,  avocat  au  Parlement,  puis  conseiller  du 
roy  en  son  conseil  d'Etat  et  avocat  général,  édité  à  Paris  chez  le 
libraire  Michel  Sonnius,  rue  Saint-Jacques,  probablement  en  l'an 
1598. 

Parmi  les  quatorze  plaidoyers  ou  mémoires  contenus  dans  cet 
ouvrage  dont  M.  Mouret  fait  hommage  à  la  Société,  il  en  est  trois 
qui  concernent  des  personnages  ou  des  familles  intéressant  le  Li- 
mousin. 

L'un  d'eux  (n**  2)  évoque  le  souvenir,  la  figure  et  les  œuvres  de 
Marc-Antoine  Muret,  l'orateur  des  papes,  celui  qu'un  de  ces  papes 
proclamait  :  «  Le  flambeau  et  la  colonne  de  l'Ecole  romaine  », 
éloge  que  la  critique  moderne  a  jugé  excessif.  Le  procès  portait 
sur  une  demande  en  nullité  du  privilège  que  s'était  fait  octroyer 
un  libraire  pour  l'impression  et  la  vente  des  œuvres  de  Sénèque 
éditées  par  notre  érudit  compatriote. 

Certains  passages  de  ce  plaidoyer  permcUent  de  rectifier  une 
erreur  commise  au  sujet  de  la  date  de  la  première  publication  de 
ces  œuvres;  on  avait  placé  cette  publication  en  1621,  mais  elle 
eut  lieu  en  réalité  à  Rome  en  1586,  un  an  après  la  mort  de  Muret, 
qui  s'éteignit  dans  cette  ville  à  l'âge  de  cinquante-neuf  ans. 

On  sait  que  Marc-Antoine  Muret  a  commenté  d'autres  grands 
écrivains  de  l'antiquité.  Ses  notes  sur  Tércnce,  Horace,  Catulle, 
Tacite,  Cicéron,  Salluste,  Aristote,  Xénophon  ont  dû  paraître  en 
1621.  Mais  ses  œuvres  complètes  furent  réunies  pour  la  première 
fois  à  Vérone,  en  1727-1.730,  en  cinq  volumes  in-8°.  Une  nouvelle 
édition,  celle  de  Ruhnkénius,  fut  publiée  à  Leyde  en  1789,  et  plus 
tard  à  Leipzig,  revue  et  améliorée  par  Frolscher  (1834). 
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Les  deux  autres  plaidoyers  du  recueil  sont  relatifs  à  des  procès 
intéressant  les  maisons  de  Laval  et  de  Montmorency. 

L'illustre  maison  de  Laval  recueillit,  par  suite  de  ses  alliances 
avec  celle  de  Salagnac  en  Limousin,  la  terre  de  Magnac-Laval  qui, 
après  avoir  constitué  un  marquisat,  fut  érigée  en  duché,  par  le  roi 
Louis  XV,  au  profit  du  maréchal  Pierre  Laval  Montmorency,  en 
récompense  de  ses  services  pendant  les  guerres  de  la  succession 
d'Autriche.  Ce  fut  à  la  générosité  et  à  la  munificence  de  ce  grand 
seigneur  que  le  collège  de  Magnac-Laval,  qui  avait  été  fondé  par 
son  ancêtre  maternel,  Antoine  de  Salagnac,  marquis  de  Magnacet 
et  de  la  Mothe-Fénelon,  dut  son  développement  et  le  commence- 
ment de  sa  renommée. 

—  M.  Tabbé  Lecler  continue  son  étude  sur  les  anciennes  clo- 
ches du  diocèse  de  Limoges,  en  faisant  l'énumération  de  celles 
dont  l'existence  est  reconnue,  dans  Tordre  chronologique. 

On  ne  connaît  pas  dans  ce  diocèse  de  cloches  antérieures  au 
XI*  siècle;  mais  à  partir  du  début  de  ce  siècle,  elles  sont  assez  nom- 
breuses. 

La  plus  ancienne  mention  connue  est  celle  d'une  cloche  de 
la  cathédrale  de  Limoges  en  1014.  Au  Dorât,  en  1060,  dit  fiona- 
venture  de  Saint-Amable,  Téglise  fut  détruite  par  un  incendie  et 
les  cloches  fondirent.  Le  cartulaire  d'Uzerche  relate  une  cérémonie 
faite  au  son  de  toutes  les  cloches  ((062).  En  1096,  au  même  lieu, 
Tabbé  fit  faire  dçux  grosses  cloches.  En  1063,  il  est  parlé  d'une 
cloche  à  l'abbaye  de  Saint-Martial. 

Auxu*  siècle,  les  cloches  de  l'abbaye  de  Saint-Martial  sont  men- 
tionnées lors  des  deux  incendies  qui  dévastèrent  le  monastère  en 
1122  et  en  1167  (d'après  quelques  uns  en  1111  et  en  1147). 

La  Vie  de  saint  Etienne  d'Obazine  signale  les  sonneries  qui 
eurent  lieu  dans  l'abbaye  au  passage  du  cortège  qui  accompagnait 
les  funérailles  du  saint  (1159).  En  1161  donation  d'une  cloche  à 
saint  Martial  de  Limoges.  En  1171,  à  la  cathédrale,  l'évéque  Sebran 
Chabot  fit  fondre  une  grosse  cloche  et  lui  donna  son  nom,  au  rap- 
port de  Bernard  Guidonis. 

Le  xni*  siècle  se  distingue  par  la  facture  élégante  des  cloches, 
leurs  courtes  inscriptions  en  belles  lettres  majuscules  gothiques, 
très  sobres  d'ornements.  La  plus  ancienne  que  l'on  possède  est 
celle  de  Couzeix,  qui  relevait  alors  de  l'abbaye  de  Saint-Martial  ; 
elle  fut  fondue  vers  1215.  Il  en  existait  une  du  même  modèle  à 
Roussac,  aussi  dépendance  de  cette  abbaye. 

Nos  chroniques  mentionnent  encore,  en  ce  siècle,  des  cloches  à 
Limoges,  à  l'église  de  Sain t-Cessa leur  qui  fut  renversée  par  une 
tempête  ;  aux  églises  Saint-Michel  et  Saint-Augustin,  à  l'abbaye  de 
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la  Règle  (1255).  Celle  dernière  abbaye  possédait  encore  en  1790 
une  cloche  marquée  d'une  très  belle  inscriplion  gothique. 

M.  Tabbé  Lecler  fait  observer  que  beaucoup  de  nos  cloches  por- 
(aienl  sous  forme  d'inscriptions  des  invocations  pour  détourner  les 
orages  et  la  foudre. 

Au  XIII'  siècle  doivent  encore  se  rattacher  une  cloche  de  Châlus 
avec  la  simple  inscriplion  :  Ave  Maria  gratidplena,  en  très  beaux 
caractères  du  temps;  celles  de  Mortemart,  de  Saint-Laurent-sur- 
Gorre. 

Le  Secrétaire^ 

Camille  Jouhanneaud. 


SÉANCE  DU  29  AOUT  1899 


Présidence  de  M.  i^rbellot»  président 

Présents  :  MM.  Fabbé  Arbellot,  Aubert-Berger,  P.  Cousseyroux, 
P.  Ducourtieux,  Fray-Fournier,  L.  Guibert,  Hersant,  Tabbé  Lecler, 
Loupias,  L.  Mouret,  Ruchaud.  docteur  Thomas-Duris  et  C.  Jouhan- 
neaud. 

Le  procès-verbal  de  la  précédente  séance  est  lu  par  le  secrétaire 
et  adopté. 

M.  le  Président  annonce  que  la  Société  prendra  possession  du 
nouveau  local  qui  lui  a  été  si  gracieusement  offert  au  Musée  nalio- 
nal  Adrien-Dubouché,  pour  sa  prochaine  séance  du  mois  d'oc- 
tobre, et  renouvelle  à  celte  occasion  les  remerciements  déjà  adres- 
sés à  Tadministration  des  beaux-arts  et  au  directeur  du  musée, 
M.  Louvrier  de  Lajolais. 

La  Société  a  perdu  au  mois  de  juillet  dernier  un  de  ses  membres 
dévoués,  M.  Goulenègre,  professeur  honoraire  au  lycée  de  Limo- 
ges; elle  adresse  à  sa  famille  l'expression  de  ses  sincères  regrets. 

Ouvrages  reçus.  —  M.  Alfred  Leroux  offre  un  exemplaire  de 
YInventaire  sommaire  des  Archives  départementales  de  la  Haute- 
Vienne  {Archives  civiles,  série  B.,  lome  P'),  dressé  par  lui;  ce 
volume,  qui  contient  les  pièces  concernant  les  sénéchaussées  du 
Dorai,  de  Bellac  et  de  Saint- Yrieix,  est  précédé  d'une  introduction 
où  lauteur  fait  l'historique  résumé  des  sénéchaussées  du  Limousin 
et  de  la  Marche  el  fournit  de  multiples  et  précieuses  indications  sur 
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ces  sénéchaussées,  spécialement  sur  celles  qui  font  Tobjet  du 
volume;  on  y  trouve  analyses  261  registres,  240  cahiers  et  V& 
liasses  comprenant  8,244  pièces  papier  et  56  pièces  parchemin,  le 
tout  classé  sous  626  articles  dont  214  -f-  49  pour  la  sénéchaussée 
de  Bellac,  321  +  40  pour  celle  du  Dorât,  et  92  seulement  pour 
celle  de  Saint-Yrieix  qui  ne  fut  instituée,  comme  Ton  sait,  que 
vers  1750. 

Cette  publication  est  une  nouvelle  preuve  de  l'activité  et  du  zèle 
que  M.  Leroux  apporte  au  classement  et  à  la  mise  au  jour  de  nos 
archives,  et  par  suite  un  nouveau  titre  à  la  reconnaissance  des 
membres  de  la  Société  et  de  tous  les  érudits. 

L'inventaire  sommaire  des  archives  civiles  (série  B),  dit  M.  Le- 
roux dans  son  introduction,  comprendra  encore  quatre  ou  cinq 
volumes,  dont  trois  ou  quatre  pour  le  sénéchal  et  présidial  de 
Limoges  et  un  pour  Thôtel  des  Monnaies  de  cette  ville,  la  maîtrise 
des  eaux  et  forêts  de  Bellac  et  les  nombreuses  justices  seigneu- 
riales dont  les  registres  ont  été  conservés. 

—  Parmi  les  publications  périodiques  reçues  depuis  la  dernière 
séance,  M.  le  Président  mentionne  en  particulier  : 

Le  Bibliophile  limousin  (14«  année,  tome  XIV,  n**  3). 

Le  Bulletin  de  la  Société  des  amis  des  sciences  et  arts  de  Roche- 
chouart  (tome  IX,  n°  11)  ;  on  y  trouve  le  récit  d'une  excursion  de 
Rochechouart  à  Mortemart  par  Brigueil,  de  M.  le  docteur  Marquet; 
et  une  note  de  M.  A.  Masfrand,  sur  un  souterrain-refuge,  situé  au 
village  de  Royer,  commune  de  Saint-Auvent. 

Le  Bulletin  de  la  Société  archéologique  de  la  Corrèze  (Brive» 
tome  XXI,  2«  livraison)  qui,  entre  autres  articles,  publie  un  mé- 
moire très  étendu  de  M.  Tabbé  Marche  sur  Allassac  et  ses  annexes 
(suite)  ;  un  nouveau  recueil  de  chansons  et  bourrées  limousines, 
par  François  Celor  ;  une  notice  du  R.  P.  Dom  Roulin,  concernant 
une  plaque  émaillée  d'un  coiïret  de  la  cathédrale  de  Burgos,  qui 
faisait  jadis  partie  du  trésor  de  Silos  et  qui,  d'après  Fauteur,  serait 
un  type  des  plus  intéressants  de  Tœuvre  de  Limoges  ;  une  note  de 
Mgr  Barbier  de  Montault  sur  une  applique  en  émail  champlevé  du 
x!n'  siècle,  et  la  suite  d'un  nouveau  recueil  de  registres  domesti- 
ques limousins  et  marchois,  annotés  par  M.  Louis  Guibert. 

Le  Bulletin  de  la  Société  des  antiquaires  de  VOuest  (tome  XXI, 
année  1898),  où  Ton  lit  une  importante  et  remarquable  étude  de 
M.  Boissonnade  sous  le  titre  :  «  Essai  sur  l'organisation  du  travail 
en  Poitou  depuis  le  xi*  siècle  jusqu'à  la  Révolution.  » 

N'est-il  pas  à  souhaiter  qu'un  tel  essai  trouve  un  imitateur  en 
Limousin,  où  la  question  doit  présenter  pour  le  moins  un  aussi 
grand  intérêt  ? 
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GoMMDNiCÀTioNS.  —  M.  le  Président  donne  avis  que  le  Conseil 
municipal  de  la  ville  de  Saint-Junien  vient  de  voter  une  somme  de 
dix  mille  francs  pour  contribuer  aux  réparations  de  son  église; 
c'est  là  une  générosité  qui  témoigne  d'un  goût  et  d'un  patriotisme 
local  éclairés,  et  que  l'on  peut  proposer  en  exemple  aux  communes 
auxquelles  l'état  de  leurs  finances  permettrait  des  sacrifices  de 
cette  nature. 

M.  Loupia%  présente  un  peigne  en  bois  ouvragé,  assez  curieux, 
trouvé  par  lui  à  Châlus  ;  l'objet  ne  doit  pas  être  antérieur  au  siècle 
dernier. 

M.  Louis  Guibert,  de  la  part  de  M.  Antoine  Thomas,  signale  une 
mention  assez  intéressante  de  la  localité  de  Masléon,  par  lui  relevée 
dans  de  très  anciens  textes  ;  il  s*agit  d'un  convoi  d'argent  dirigé 
de  Paris  sur  Toulouse  en  mars  1285  et  qui  fit  étape  en  Limousin 
au  lieu  de  Villefranche  ;  ce  lieu  ne  peut  ôlre  que  Masléon,  qui  se 
trouvait  sur  l'itinéraire  probable  que  l'on  suivait  alors  pour  se 
rendre  dans  la  capitale  du  Languedoc. 

Lectures.  —  M.  l'abbé  Arbellot  lit  une  notice  biographique  sur 
Geoffroy  David,  personnage  limousin,  qui  occupa  une  place  assez 
importante  dans  le  monde  ecclésiastique  du  xiv'  siècle. 

Né  au  château  de  Rochebrune,  près  Sainl-Junien,  Geoffroy  David 
dit  Pautet,  du  nom  de  famille  de  sa  mère,  devint  archidiacre  de 
Comborn  en  1359,  puis  évoque  d'Autun  en  1363,  après  avoir 
occupé  divers  bénéfices. 

M.  de  Charmasse  vient  de  publier,  dans  la  Revue  Eduenne,  des 
renseignements  pleins  d'intérêt  sur  ce  personnage  qui  se  fit  une 
certaine  notoriété  par  ses  démêlés  avec  l'envoyé  du  duc  de  Bour- 
gogne, Robert  de  Martinpuis;  celui-ci  commit  dans  le  diocèse 
d'Autun  toutes  sortes  d'excès  et  de  violences,  surtout  à  l'égard  des 
clercs,  malgré  les  protestations  et  la  résistance  de  l'évêque,  qui  se 
rendit  à  Avignon,  auprès  du  pape,  pour  obtenir  justice.  Une  com- 
mission de  cardinaux,  nommée  pour  examiner  et  résoudre  la  que- 
relle, la  termina  par  un  accord  qui  fut  ratifié  par  les  parties.  Mar- 
tinpuis ne  tarda  guère  d'ailleurs  à  quitter  Autun  pour  se  retirer  à 
Montluçon,  où  il  mourut  après  avoir  fait  amende  honorable  par  de 
bonnes  œuvres  et  des  fondations  religieuses. 

Geoffroy  David  remplit  d'autres  charges  ecclésiastiques  ;  il  fut 
administrateur  du  diocèse  de  Lyon  et  aussi  conseiller  du  roi 
Charles  V. 

On  connaît  son  testament  par  lequel  il  faisait  des  libéralités  au 
profit  de  sa  famille,  notamment  de  son  frère,  dont  le  fils  avait  été 
fait  prisonnier  à  la  bataille  de  Poitiers  et  pour  lequel  il  paya 
rançon. 
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Ses  armes,  qui  étaient  d'or  à  3  coquilles  de  saint  Jacques,  se 
irouvaient  dans  la  chapelle  de  Notre-Dame-du-Pont,  à  Sainl- 
Junien. 

—  M.  L.  MouRET  présente  deux  anciens  registres  provenant  de 
Jean-Baptiste  Navière,  seigneur  du  Rieux-Pcyrou  et  de  La  Boissière, 
qui  fournissent  de  nombreuses  et  précieuses  indications  sur  les 
conditions  de  la  vie  domestique  et  commerciale  en  Limousin  e( 
spécialement  à  Limoges,  de  1772  à  i809. 

L'auteur  appartenait  à  cette  famille  très  notable  des  Navière  qui, 
venue  de  Flandre,  s'était  établie  à  Limoges  dès  le  milieu  du  xv* 
siècle,  et  y  avait  toujours  tenu  un  rang  honorable  ;  lui-môme,  à  la 
suite  de  ses  ancêtres,  et  après  avoir  reçu  une  instruction  libérale 
très  complète,  dont  fait  foi  le  certifioat  du  P.  Dalby,  professeur 
de  philosophie  au  collège  de  Limoges,  tenait  en  cette  ville,  rue 
Lansecot,  un  commerce  de  tissus  et  de  passementerie,  auquel  il 
avait  joint  Tindustrie  des  droguets,  une  fabrique  de  chandelles  cl 
môme  le  commerce  des  fourrages  ;  ce  qui  ne  Tempêcha  pas  de 
remplir  dans  la  cité  des  fonctions  judiciaires  ou  administratives 
assez  importantes,  telles  que  celles  de  greffier  en  chef  de  police, 
de  conseiller  en  l'élection  de  Limoges,  et  plus  tard  de  membre  du 
Directoire  de  la  Haute-Vienne,  fonctions  où,  par  son  intelligence  et 
son  activité,  il  paraît  avoir  rendu  des  services  appréciables  à  ses 
concitoyens  et  s'être  acquis  leurs  sympathies. 

La  situation  pécuniaire  de  J.-B.  Navière  était  très  florissante; 
indépendamment  des  bénéfices  qu'il  retirait  de  ses  établissements 
industriels  et  commerciaux  ou  de  ses  offices,  il  possédait  plusieurs 
maisons  à  Limoges  et  plusieurs  propriétés  rurales  dans  la  région, 
notamment  celles  de  La  Boissière,  d'Artrat,  du  Treuil,  de  La 
Roche,  immeubles  qui  lui  rapportaient  annuellement  près  de 
15,000  livres. 

Marié  fort  jeune  avec  une  jeune  fille  de  famille  noble,  Valérie 
Dondinot  de  Gourganderie,  il  eut  de  ce  mariage  une  iille  et  deux 
fils  ;  ceux-ci  servirent  tous  deux  dans  les  bataillons  de  volontaires 
de  la  Haute-Vienne  pendant  la  Révolution  et  devinrent  plus  lard 
les  chefs  des  deux  branches  de  la  famille  du  nom,  encore  exis- 
tantes de  nos  jours. 

Les  registres  laissés  par  Navière  permettent  de  se  rendre  un 
compte  très  exact  de  la  nature  et  de  l'importance  de  ses  affaires; 
le  cercle  de  ses  opérations  s'étendait  fort  loin  ;  d'une  part  il  s'ap- 
provisionnait sur  des  points  très  multiples  du  territoire  et,  d'autre 
part,  il  expédiait  ses  marchandises  dans  toute  retendue  de  la  Gé- 
néralité de  Limoges  et  dans  les  provinces  voisines,  en  Poitou,  en 
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Auvergne.  On  y  trouve  force  témoignage  des  difficultés  du  com- 
merce à  l'époque,  des  risques  des  expéditions  et  des  recouvre- 
ments, de  Tabsence  ou  de  Tinsuffisance  des  communications  et  des 
moyens  de  transport,  ce  qui  provoquait  de  vives  doléances  de  la 
part  des  commerçants.  Cependant  déjà,  en  ce  temps,  la  ville  de 
Limoges  était  en  correspondance  avec  de  nombreuses  villes  ou 
contrées  de  la  France,  mais  d'une  manière  très  imparfaite .;  les 
registres  font  connaître  du  reste,  avec  détails,  les  routes  suivies, 
les  entreprises  de  transport  et  de  roulage,  les  noms  des  voituriers, 
en  même  temps  qu'ils  donnent  les  noms  des  clients  dont  beaucoup 
rappellent  ceux  de  familles  bien  connues  du  pays. 

L'intelligence  et  Tactivité  de  Navière,  son  esprit  d'ordre,  sa 
loyauté  indiscutable  ressortent  aussi  de  ces  documents  et  contri- 
buèrent sans  nul  doute  au  succëB  de  ses  affaires. 

Le  petit  registre,  plus  particulièrement  destiné  aux  questions 
domestiques,  contient  des  renseignements  utiles  et  précis  sur  les 
conditions  de  la  vie  ménagère  d'alors  et  les  usages,  les  prix  du 
pain,  des  vins  de  diverses  provenances  (Bas-Limousin,  Ângoumois, 
Saintonge,  Périgord,  Saint-Emilion),  des  bois  et  charbons,  den- 
rées diverses,  provisions  de  ménage,  effets  d'habillement  et  chaus- 
sures, chapeaux,  gages  de  domestiques,  etc.  Ces  prix  subissent  de 
grandes  variations,  suivant  les  dates  ;  ils  suivent,  en  général,  une 
marche  ascendante  et  atteignent  leur  plus  grande  élévation  pen- 
dant la  période  révolutionnaire,  à  cause  de  la  vilité  du  papier 
monnaie. 

En  résumé,  les  registres  de  Jean-Baptiste  Navière  présentent, 
pour  un  laps  de  quarante  ans,  le  tableau  fidèle  de  la  vie  bourgeoise 
et  commerciale  dans  notre  contrée  ;  c'est  une  contribution  fort 
utile  à  la  connaissance  des  mœurs  et  des  choses  locales  pour 
la  fin  du  siècle  dernier  et  le  commencement  de  celui  qui  va  bientôt 
disparaître. 

Le  Secrétaire^ 
Camille  Jodhanneaud. 
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SliANCE  DU  30  OCTOBRE  1899 


Présidence  de  M.  Boudier»  préfet  de  la  Haute- Vienne 

La  Société  a  inauguré  dans  cette  séance  la  nouvelle  salle  mise  à 
sa  disposition  par  la  direction  des  beaux-arts,  dans  les  bâtiments 
du  Musée  Adrien  Dubouché,  et  qui  sera  désormais  son  siège  social. 

M.  Boudier,  préfet  de  la  Haute-Vienne,  président  d'honneur  de 
la  Société,  présidait,  ayant  à  sa  droite  M.  Louvrier  de  Lajolais, 
directeur  du  Musée,  et  à  sa  gauche  M.  le  chanoine  Arbellot.  Assis- 
taient aussi  à  la  séance  MM.  Besse,  conservateur  du  Musée,  et  Bit- 
lac,  administrateur. 

Sociétaires  présents  :  MM.  Aubert  Berger,  Billard,  Brousse, 
Charreyron,  Courtot,  P.  Cousseyroux,  Dubois,  P.  Ducourlieux, 
Degrond,  René  Page,  Fray-Fournier,  A,  Gérardin,  Louis  Guiberl, 
Hersant,  E.  Hervy,  Judicis,  G.  Jouhanneaud,  Tabbé  Lecler,  Elic 
Lemas,  Loupias,  A.  Leroux,  Malinvaud-Berger,  G.  Marbouty,  Ma- 
riaux,  A.  Maurat-Ballange,  A.  Malevergne  de  la  Faye,  L.  Mourel, 
Nivel-Fonlaubert,  Paradis,  docteur  Raymondaud  père,  Ruchaud, 
Savodin,  Tharaud,  Touyéras,  de  Vandière  de  Vitrac. 

M.  Louvrier  de  Lajolais  ouvre  la  séance  en  souhaitant  la  bienve- 
nue à  la  Société.  Il  se  félicite,  dit-il,  d'avoir  coopéré  à  son  installa- 
tion dans  ce  musée  qu'elle  a  fondé,  organisé  à  ses  origines  et  dirigé 
pendant  vingt-cinq  ans,  où  elle  a  du  reste  sa  place  marquée  par  la 
nature  de  ses  travaux,  par  les  objets  môme  de  ses  études.  Elle  y 
pourra  en  toute  hberté  poursuivre  le  cours  de  ses  travaux  et  il 
compte  aussi  sur  elle  pour  la  préparation  des  catalogues. 

M.  le  Préfet  prend  ensuite  la  parole  ;  il  rappelle  que  la  Société 
archéologique  fut  créée  sous  les  auspices  et  par  Tinitiative  d'un  de 
ses  prédécesseurs,  M.  Morisot,  et  que  depuis  les  liens  qui  l'unis- 
saient à  l'administration  départementale  n'ont  jamais  été  rompus  ; 
ils  ne  le  sont  pas  encore  en  ce  jour,  malgré  le  changement  du  siège 
de  ses  réunions.  Représentant  légal  de  la  Haute-Vienne,  il  sait 
combien  notre  Association  cherche  à  faire  aimer  le  sol  natal,  en  le 
faisant  mieux  connaître,  et  contribue  ainsi  à  développer  le  culte  du 
pays  tout  entier,  de  la  grande  patrie. 

Les  improvisations  tout  aimables  de  M.  de  Lajolais  et  de  M.  !»• 
Préfet  sont  accueillies  par  d'unanimes  et  sympathiques  applaudis- 
sements. 
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M.  Arbellot,  président  de  la  Société,  remercie  chaleureusement 
M.  le  Préfet,  M.  de  Lujolais  et  les  membres  de  Tadministration  du 
musée  qui  ont  bien  voulu  répondre  à  l'invilation  a  eux  faite  et  assis- 
ter à  la  nouvelle  installation  de  la  Société;  au  nom  de  tous  ses  collè- 
gues comme  au  sien,  il  renouvelle  à  la  direction  des  beaux-arts  et  à 
M.  le  Directeur  du  Musée  les  sentiments  de  satisfaction  et  de  recon- 
naissance que  cette  installation  leur  fait  éprouver.  Cette  date, 
ajoute-t-il,  marquera  dans  la  carrière  déjà  longue  de  la  Société, 
elle  sera  un  nouveau  point  de  départ  vers  un  avenir  prospère, 
grâce  aux  dévouements  déjà  acquis,  grâce  aussi  aux  jeunes  initia- 
tives et  aux  bonnes  volontés  que  celle-ci  sollicite  et  qui  ne  sauraient 
lui  manquer. 

En  prenant  possession  du  local  actuel,  la  Société  a  déjà  placé 
dans  les  vitrines  mises  très  gracieusement  à  sa  disposition,  une 
partie  de  sa  bibliothèque  (un  quart  environ  des  volumes  qu'elle 
possède),  et  notamment  sa  bibliothèque  limousine  proprement 
dite. 

Il  n*est  pas  inutile  de  faire  remarquer  que  tout  récemment  encore 
les  trois  bibliothèques  limousines  publiques  ou  collectives  existan- 
tes à  Limoges,  à  savoir  celle  du  département,  celle  de  la  ville  et 
celle  de  la  Société  étaient  réunies  dans  le  même  local,  celui  de 
Tancien  musée  (annexe  de  la  préfecture).  Cet  état  de  chose,  très 
périlleux  en  cas  de  sinistre,  a  heureusement  cessé  ;  les  trois  biblio- 
thèques sont  aujourd'hui  complètement  distinctes  et  séparées. 

Ouvrages  reçus.  —  M.  Arbellot  procède  ensuite  à  la  revue  très 
sommaire  des  nombreux  ouvrages  reçus  depuis  deux  mois  et  signale 
en  particulier  : 

Le  Bibliophile  limousin  (XIV*  année,  n**  4). 

Une  brochure  de  M.  le  comte  Foucault  du  Daugnon,  de  Milan, 
membre  de  la  Société,  qui  a  pour  titre  :  Projet  d'enregistrement 
des  livres  dans  les  bibltothèques  {hommage  de  Tauteur). 

Le  Bulletin  de  la  Société  historique  et  archéologique  de  la  Cor- 
rèze  (Brive,  tome  XXI,  3*  livr.)  On  y  remarque  une  biographie  de 
Tabbé  Broussouze,  ancien  principal  du  collège  de  Brive,  par 
M.  Raymond  Laborde  ;  une  notice  de  M.  Johannès  Plantadis,  sur 
les  Limousins  à  l'Ecole  de  Mars  :  le  compte-rendu  des  solennités 
amicales  qui  ont  eu  lieu  récemment  à  Brive  et  au  goutTre  de  Padi- 
rac,  à  l'occasion  de  la  décoration  de  M,  Ernest  Rupin  comme  che- 
valier de  la  Légion  d'honneur. 

Le  Bulletin  de  la  Société  archéologique  du  Périgord  (tome  XXVI, 
4*  livraison)  qui  publie  une  longue  étude  de-M.  Roger  Drouaultsur 
le  couvent  et  le  bourg  de  Saint-Pardoux-la-Rivière,  élude  intéres- 
sante pour  l'histoire  des  institutions  religieuses  en  Limousin  ;  et  un 
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arlicle  nécrologique  sur  M.  le  baron  Félix  de  Verneilh  avec  la  lisle 
de  ses  ouvrages. 

Le  Bulletin  archéologique  du  comité  des  travaux  historiques  et 
scientifiques  (année  1898,  3*  livraison)  où  Ton  trouve  un  rapport  de 
M.  Tabbé  Thedénat,  membre  du  comité,  sur  les  fouilles  de  Saint- 
Marlin-le-Mault,  d'après  une  communication  de  M.  Louis  Bourdery. 

Présentation.  —  MM.  Louis  Guibert  et  Camille  Jouhanneaud  pré* 
sentent  comme  membre  titulaire  :  M.  Charles  Jouhanneaud,  licen- 
cié ès-sciences,  demeurant  à  Limoges,  avenue  de  Poitiers. 

CoMuuNiCATioNS.  —  M.  Alfred  Leroux  annonce  que  M.  Camille 
Leymarie  doit  terminer  dans  un  des  prochains  Bulletins  de  la 
Société  son  Essai  de  classification  des  anciennes  porcelaines  de 
Limoges,  dont  une  grande  partie  a  paru  il  y  a  déjà  un  certain 
temps.  **- 

M.  Leymarie  se  propose  en  outre  de  publier  sur  un  large  plan 
l'histoire  de  la  formation  du  musée  céramique  et  le  rôle  de  M.  Adrien 
Dubouché  dans  cette  formation. 

Lectures.  —  M.  Camille  Jouhanneaud  retrace,  dans  une  notice 
sommaire  qui  lui  a  paru  être  de  circonstance,  les  services  rendus 
par  la  Société  archéologique  et  historique  du  Limousin  dans  la 
création  et  la  première  organisation  du  musée  de  Limoges  ;  cette 
fondation  faisait  partie  du  reste  de  la  mission  qui  lui  avait  été  con- 
fiée par  Tarrété  même  de  M.  Morisot,  préfet  de  la  Hante-Vienne, 
en  date  du  3  décembre  1845;  à  partir  de  cette  date  et  jusque  vers 
1869-1870,  époque  où  la  direction  du  musée  fut  transmise  à  la 
ville,  c'est-à-dire  pendant  vingt-cinq  ans,  la  Société  apporta  à  cette 
partie  de  sa  mission  les  soins  les  plus  continus,  ainsi  que  ses  plus 
larges  subsides  ;  elle  organisa  avec  beaucoup  de  dévouement  les 
diverses  collections  d'antiques,  de  médailles  et  monnaies,  de  pein- 
ture et  sculpture,  de  minéralogie  et  d'histoire  naturelle,  et  même 
le  musée  céramique  qui,  dès  1867,  au  lendemain  de  l'Exposition 
universelle,  comptait  déjà  près  de  1,800  pièces  :  la  générosité  de 
donateurs,  tel  qu'Adrien  Dubouché,  l'activité  de  ce  dernier,  et  les 
achats  faits  à  l'aide  d'une  souscription  publique  qui  atteignit  envi- 
ron dix  mille  francs,  ne  furent  assurément  pas  étrangers  àce  résul- 
tat ;  mais  la  Société  y  eut  sa  large  part,  car  elle  eut  à  prendre  la 
plupart  des  mesures  et  des  initiatives,  et,  selon  l'expression  même 
dont  se  servit  un  de  ses  rapporteurs,  elle  y  épuisa  ses  ressources; 
dépenses  excessives  pour  son  maigre  budget,  mais  qui  ne  furent 
pas  inutiles,  puisqu'elles  eurent  pour  conséquence  d'attirer  l'atten- 
tion du  public  et  de  la  municipalité  sur  le  nouveau  musée  et  de 
préparer  l'avenir. 
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La  (lireclion  des  Beaux-Ârts  et  1  administralion  du  Musée  Adrien- 
Dubouché,  en  offrant  aujourd'hui  à  ses  membres  une  large  hospi- 
talité, ont  bien  voulu  se  souvenir  de  ses  services,  reconnaître  aussi 
sans  doute  la  relation  si  intime  qui  existe  entre  ses  travaux  et  plu- 
sieurs des  collections  de  ce  musée;  la  Société  leur  est  sincèrement 
reconnaissante  de  ce  souvenir  et  de  cette  bonne  pensée. 

—  M.  Fkay-Fournier  donne  lecture  d'un  travail  fort  intéressant 
sur  les  origines  de  l'industrie  de  la  porcelaine  à  Limoges  et  le  rôle 
de  Turgotdans  la  création  de  cette  industrie.  Si  le  point  de  départ 
de  la  fabrication  limousine  fut  la  découverte  du  kaolin  aux  envi- 
rons de  Saint-Yrieix  en  Tannée  1769,  ce  serait  une  erreur  de  croire 
que  cette  découverte  fut  l'effet  du  pur  hasard  ;  la  vérité  est  que  la 
précieuse  matière  était  depuis  longtemps  le  but  de  nombreuses 
recherches  ;  des  questionnaires  avaient  été  adressés  à  un  moment 
à  tous  les  intendants  et  des  investigations  faites  sur  beaucoup  de 
points  du  territoire  français,  mais,  chose  bizarre,  les  recherches 
s'étaient  arrêtées  dans  le  Centre,  aux  confins  du  Limousin,  de  la 
province  où  précisément  on  devait  plus  tard  le  rencontrer. 

Au  cours  de  cette  période  d'investigations  et  de  tâtonnement,  le 
rôle  de  Turgot  parait  avoir  été  à  peu  près  passif;  mais  après  la 
découverte  du  kaolin,  le  grand  économiste,  le  philanthrope  aussi 
pressentit  Timporlance  qu'elle  pouvait  avoir  dans  sa  province 
assez  deshéritée  et  dont  il  cherchait  par  tous  les  moyens  à  amélio- 
rer le  sort. 

Dès  lors,  cette  activité  intelligente,  dont  il  avait  tant  donné  de 
preuves  pour  tout  ce  qui  concernait  l'agriculture  et  le  commerce, 
se  révéla  de  nouveau  sous  des  aspects  multiples.  On  le  vit  tout 
d'abord  provoquer  rétablissement  d'une  manufacture  pour  laquelle 
il  fallait  des  capitaux  iniporianls,  décider  les  frères  Grellet,  négo- 
ciants riches  de  la  ville,  à  prendre  l'affaire  en  main,  avec  la  coo- 
pération d'un  jeune  chimiste  de  talent,  M.  Fournerat  ;  un  traité  est 
passé  entre  les  parties,  intéressant  à  divers  titres;  dès  1771,  la 
fabrique  travaille  et  la  première  pièce  qui  en  sort  nous  est  bien 
connue. 

Ce  n'est  point  tout  que  les  capitaux,  il  faut  des  ouvriers,  des 
artistes;  Turgot  sait  que  pour  lutter  avec  la  manufacture  royale  et 
privilégiée  de  Sèvres  et  avec  l'étranger,  il  faut  arriver  aune  grande 
perfection  de  formes  ;  il  y  pousse  de  toutes  ses  forces  :  il  fait  des 
démarches  réitérées  pour  obtenir  du  ministère  des  modèles,  des 
renseignements  sur  les  procédés  et  les  nouveaux  perfectionne- 
ments qu'on  vient  d'appliquer  à  Sèvres,  notamment  pour  les  fours, 
mais  il  obtient  à  cet  égard  peu  de  résultats,  tant  est  grande  la  puis- 
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sance  des  privilèges  ;  du  moins  parvient-il  à  obtenir  du  gouverne- 
ment une  subvention  qui  est  répartie  en  dix  annuités.  Peu  d'années 
après  sa  fondation,  la  manufacture  de  Limoges  fabrique  déjà  des 
objets  d'art,  des  statuettes. 

La  question  commerciale  ne  le  préoccupe  pas  moins,  car  il  ne 
suffit  pas  de  produire,  il  faut  écouler  les  produits  et  avoir  des 
débouchés;  il  sollicite  avec  énergie  la  circulation  en  toute  franchise 
des  céramiques  limousines  ;  il  obtient  cette  franchise  pour  Fétran- 
ger,  mais  non  pour  Tinlérieur  ;  et  ce  ne  sera  que  plus  tard,  en  1774, 
après  son  arrivée  au  ministère,  qu*il  pourra  lui-même  réaliser  ce 
désir,  en  appliquant  les  principes  économiques  qui  font  partie  de 
son  programme. 

M.  Fray-Fournier  arrête  là  sa  lecture  d  une  élude  très  substan- 
tielle, très  documentée,  riche  d'aperçus  nouveaux  et  de  renseigne- 
ments inédits  el  dont  un  résumé  très  succinct  ne  saurait  faire  res- 
sortir toute  la  valeur. 

M.  le  Président  félicite  Tauteur  au  nom  de  Tassistance,  et 
exprime  le  souhait  que  son  étude  soit  bientôt  publiée  en  son  entier. 

—  M.  Alfred  Leroux,  à  propos  des  gisements  de  kaolin  de  Sainl- 
Yrieix  et  des  premières  exploitations  qui  en  furent  faites,  signale 
un  certain  nombre  de  mentions  les  concernant  dans  les  registres  de 
la  sénéchaussée  de  celle  ville,  et  qui  vont  de  1776  à  1789;  ces  men- 
tions se  réfèrent  à  des  litiges  entre  propriétaires  et  exploitants  de 
carrières,  entre  fabricants  et  ouvriers;  on  y  relève  des  noms  con- 
nus, comme  ceux  de  Pouyat,  Poilevé,  Geanty,  Albert,  Garreau  de 
La  Seynie.  Elles  semblent  devoir  présenter  quelque  intérêt  pour 
Thistoire  de  l'industrie  céramique. 

—  M.  Louis  GuiBERT,  dont  on  connaît  déjà  les  utiles  recherches 
sur  les  dessins  de  monuments  limousins  qui  proviennent  de  Beau- 
mesnil,  esquisse  une  biographie  de  ce  curieux  personnage,  à  la  fois 
comédien,  archéologue  et  dessinateur,  dont  la  vie  est  peu  connue, 
malgré  la  notoriété  du  sujet.  Pierre  de  la  Ruelle  Beaumesnil  (ce 
nom  de  Beaumesnil  n'était  peut-être  qu'un  nom  d'emprunt),  dot 
recevoir  une  certaine  éducation,  plus  artistique  que  littéraire,  et 
après  ses  années  de  jeunesse  sans  doute  écoulées  à  Paris  et  sur 
lesquelles  on  n'est  pas  renseigné,  il  embrassa  la  profession  de 
comédien  ;  c'est  en  exerçant  cette  profession,  en  pérégrinant  un 
peu  partout  en  province,  en  France  et  à  l'étranger,  qu'il  employa 
ses  loisirs  à  voir,  à  copier  et  à  dessiner  tout  ce  qui  frappait  son 
attention  ;  or,  le  nombre  considérable  de  dessins  qu'on  a  conser- 
vés de  lui  révèlent  son  esprit  de  curiosité,  une  facilité  et  une  acti- 
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vite  vraiment  extraordinaires.  Malheureusement,  si  son  crayon  est 
habile  et  fécond,  il  est  trop  souvent  suspect;  avec  lui  au  besoin 
l'imagination,  Tinvention  prend  la  place  deTexactitude. 

Le  premier  voyage  de  Beaumesnil  à  Limoges  eut  lieu  en  1747  ;  il 
y  revint  plus  tard  à  diverses  reprises,  en  1770,  en  1771,  et  seTixa 
môme  définitivement  dans  cette  ville  en  Tannée  177S.  Quelques 
années  après  il  entreprit,  sous  le^  auspices  de  TAcadémie,  divers 
voyages  en  Berry,  dans  la  Touraine,  le  Maine  et  TAnjou,  pour  y 
relever  des  dessins  ;  et  c'est  au  retour  de  ces  voyages,  en  1786,  qu'il 
mourut  à  Limoges  ;  sa  femme  beaucoup  plus  âgée  que  lui  et  qui 
comme  lui  avait  joué  la  comédie,  lui  survécut  d'une  année  à  peine  ; 
Tun  et  l'autre  furent  assistés  à  leurs  derniers  moments  par  l'abbé 
Vitrac. 

Il  n'est  pas  inutile  de  noter  que  Beaumesnil  s*élait  acquis  à  Limo- 
ges un  certain  crédit  et  concilié  Testime  de  quelques  ërudits, 
notamment  de  MM.  de  l'Epine  et  l'abbé  Vitrac.  En  notre  siècle  il  a 
été  tenu  en  grande  défiance,  non  sans  raisons,  par  nos  archéolo- 
gues locaux,  et  des  érudits  éminents,  tels  "que  MM.  Mérimée, 
Leblanc,  Régnier  l'ont  traité  avec  beaucoup  de  sévérité  ;  un  savant 
épigraphiste  de  nos  jours  a  même  dit  de  lui  qu'il  était  un  faussaire 
éhonté  ;  ce  jugement  a  pu  paraître  à  plusieurs  un  peu  trop  rigou- 
reux. 

—  M,  Paul  DucouftTiRux  fait  la  description  d'un  souterrain  refuge, 
découvert  en  1885  p#r  M.  Joseph  Peyrusson,  dans  sa  propriété  de 
Neuvialle,  commune  de  Champnétery  (Haute- Vienne)  ;  il  rappelle 
l'étude  d'ensemble  sur  les  monuments  de  cette  sorte  publiée  par 
M.  Tabbé  Lecler,  dans  le  Bulletin  de  la  Société.  La  découverte  de 
M,  Peyrusson  emprunte  surtout  son  intérêt  à  l'existence  d'un  puits 
qui  communiquait  avec  le  souterrain  par  une  ouverture  intérieure 
complètement  dissimulée. 

Près  du  souterrain  on  a  trouvé  des  poteries  de  formes  élégantes 
et  une  monnaie  romaine. 

Le  Secrétaire, 
Camille  Jouhanneâud 
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SÉANCE  DU  28  NOVEMBRE  1899 


Présidence   de  M.  Arbellot,    président 

« 

Sont  présents  :  MM.  l'abbé  Arbellot^  Aubépin,  Aubert  Berger, 
Courtot,  Dubois,  Ducourtieux,  Fray-Fournier,  René  Fage,  Louis 
Guibert,  Hersant,  E.  Hervy,  Tabbé  Lecler,  Alfred  Leroux,  Loupias, 
Mallevergne  de  la  Faye,  Touyéras,  commandant  Zibelin  et 
G.  Jouhanneaud. 

Les  procès-verbaux  des  séances  du  29  août  et  du  30  octobre  sont 
lus  par  le  secrétaire  et  adoptés. 

Ouvrages  reçus  :  La  Société  reçoit  à  litre  d'hommage,  de  M.  Louis 
Guibert,  une  notice-livret  de  la  Grande  Confrérie  de  Saint-Martial^ 
récemment  parue  et  contenant  une  vie  du  saint,  par  M.  Arbellol. 

De  M.  Paul  Ducourtieux  :  V Almanach- Annuaire  de  la  Creuse 
pour  1900;  on  y  remarque,  dans  la  partie  historique,  la  suite  du 
diciionnaire  de  M.  l'abbé  Lecler  (de  la  commune  de  Saint-Eloi  à 
celle  de ^aint-Martin-Sainte-Catherine). 

M.  le  Président  mentionne  parmi  les  dernières  publications  pério- 
diques reçues  : 

Les  Mémoires  de  la  Société  des  sciences  de  ^a  Creuse  (2*  série, 
tome  VU"),  qui  publienr,  entre  autres  articles,  une  étude  de 
M.  G.  Pérathon  sur  la  seigneurie  d'Alleyrat  ;  des  lettres  de 
M.  Grellet  de  Beauregard,  député  de  la  Haute-Marche  aux  Etats- 
Généraux  de  1789,  recueillies  et  annotées  par  M.  Dardy;  les  noies 
de  M.  Villard  sur  Guéret  au  xvni*  siècle  (2*  partie)  ;  une  étude  de 
M.  H.  Delannoy  sur  la  paroisse  de  Saint-Sulpice-leGuérétois  sous 
l'ancien  régime. 

Le  Bulletin  de  la  Société  des  Amis  des  sciences  et  arts  de  Roche- 
chouart  (tome  IX,  numéro  3).  A  noter  dans  ce  fascicule  une  élude 
de  M.  Masfrand  sur  les  sépultures  du  ix®  au  xv'  siècle,  découvertes 
autour  de  l'église  de  Rochechouart. 

Le  Bulletin  de  la  Société  historique  et  archéologique  du  Périgord 
(tome  XXVI,  S*  livraison).  M.  de  Roumejoux  y  a  fait  un  intéressant 
récit  de  l'excursion  de  cette  société  à  Hautefortv  à  Brive,  à  Padirac 
et  à  Rocamadour. 

Le  Bulletin  archéologique  du  Comité  des  travaux  historiques  et 
scientifiques  (année  1899,  1'°  livraison)  publie  le  compte  rendu  des 
séances  du  Congrès  des  sociétés  savantes  à  Toulouse  au  mois  d'avril 
dernier  (section  d'archéologie). 
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Le  Bulletin  historique  et  philologique  du  môme  Comité  (année  ^  898, 
n^  3  et  4),  relate  un  rapport  de  M.  Langlois  sur  deux  pièces  des 
archives  de  la  Haute-Vienne  communiquées  par  noire  collègue 
M.  Leroux  (bulle  de  Nicolas  IV  relative  aux  décimes;  lettre  de 
Tarchevéque  de  Rouen  aux  collecteurs  dans  les  diocèses  de  Limoges 
et  d'Angouléme  en  faveur  de  Saint-Martial  de  Limoges  (1293). 

A  signaler  encore  dans  le  Bulletin  de  la  Société  archéologique 
d'Ille-et-Vilaine  (tome  XXVIII),  le  procès-verbàl  d'une  course  de 
Quintaine  à  Availles  (1507). 

On  sait  que  le  jeu  de  la  Quintaine,  en  usage  en  Limousin,  était 
fort  répandu  en  France  et  même  à  l'étranger. 

Admissions  et  présentations.  —  M.  Charles  Jouhanneaud,  licencié- 
es-sciences, demeurant  à  Limoges,  avenue  de  Poitiers,  est  élu 
membre  de  la  Société  au  scrutin  secret. 

MM.  Monlaudon-Bousseresse  et  Alfred  Leroux  présentent  en  la 
même  qualité  M.  Joly  de  Sailly,  inspecteur  des  eaux  et  forêts,  en 
résidence  à  Limoges. 

Nécrologie.  —  M.  le  Président  fait  part  du  décès  récent  d'un  de 
nos  collègues  dévoués,  M.  Joseph  Garrigou-Lagrange  ;  celui-ci 
faisait  partie  de  notre  société  depuis  1861;  il  avait  exercé  les 
fonctions  de  secrétaire-général  pendant  de  longues  années,  de  1870 
à  1887,  puis  celles  de  vice-président;  il  avait  publié  quelques 
mémoires  dans  le  Bulletin.  La  Société  aux  travaux  de  laquelle  il 
avait  coopéré  si  longtemps  et  auxquels  il  n'avait  pas  cessé  de 
s'intéresser,  ressent  vivement  cette  perte  et  prend  une  part  sincère 
au  deuil  de  la  famille. 

Communications.  —  La  Société  a  reçu  avis  qu'un  Congrès  interna- 
tional de  numismatique  aurait  lieu  à  Paris  les  14,  15  et  16  juin 
prochain. 

Un  Congrès  de  l'art  public  se  réunira,  aussi  au  mois  d'août  1900, 
à  rUêtel-de- Ville,  à  Paris,  sous  les  auspices  du  Conseil  municipal 
de  cette  ville,  qui  fait  appel  au  concours  des  Sociétés  de  province 
et  des  municipalités. 

M.  le  Président  annonce  qu'un  Comité  s'est  formé  récemment  à 
Tulle  pour  y  fonder  un  Musée  départemental  d'ethnographie  et 
d'art  populaire;  cette  fondation  comporte  aussi  celle  d'une  biblio- 
thèque exclusivement  limousine. 

M.  Hersant  rapporte  qu'une  découverte  de  poteries  et  de  monnaies 
a  été  faite  récemment  à  Saint-Yrieix,  au  cours  de  la  démolition  de 
vieux  murs  de  la  ville;  quelques  unes  de  ces  pièces  communiquées 
par  M.  Hersant  paraissent  très  intéressantes;  Tune  d'elles  même 
pourrait  être  une  pièce  de  saint  Martin  de  Tours,  contemporain  de 
saint  Yrieix. 
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Lectures.  —  M.  l'abbé  Arbellot  qui  a  tracé,  il  y  a  environ  un 
an,  la  biographie  de  Jean  Birel,  originaire  da  Limousin,  général 
des  Chartreux  au  xiv°  siècle  et  Tun  des  personnages  les  plus  éminents 
du  monde  religieux  de  son  temps,  recherche  le  lieu  exact  de  sa 
naissance,  que  les  anciens  chroniqueurs  avaient  placé  à  Limoges, 
mais  qui  depuis  quelques  ai^nées  avait  été  attribué  à  la  paroisse  de 
Chamboulive  (Corrèze).  Sur  Tasserlion  d'un  écrivain  de  nos  jours, 
dom  Boulrais,  Jean  Birel  a  été  revendiqué  par  nos  voisins  de  la 
Corrèze,  célébré  par  M.  Tabbé  Roux  et  l'Ecole  félibréenne  a  même 
décidé  de  lui  érigerun  monument  à  Chamboulive;  M.  Arbellot  avait 
tout  d'abord  accepté  cette  opinion,  mais  après  examen,  II  estime 
qu'elle  repose  sur  une  erreur. 

Pour  faire  naître  Birel  dans  cetle  petite  localité,  dom  Boutrais  ne 
se  fonde  guère  que  sur  un  document  provenant  de  l'abbaye  du 
Glandier  et  remontant  à  1339,  où  dans  le  dénombrement  des  reli- 
gieux de  cette  abbaye  figure  le  nom  d'un  certain  Jean  de  Chambou- 
live. Mais  l'identification  de  ce  Jean  avec  notre  personnage  est 
vraiment  arbitraire;  pourquoi  celui-ci  aurait-il  omis  ou  dissimulé 
son  nom,  alors  que  la  plupart  des  religieux  sont  indiqués  dans  le 
document  sous  leurs  noms  de  famille?  Une  simple  hypothèse  peut- 
elle  prévaloir  contre  les  dires  des  plus  anciens  écrivains  tels  que 
l'auteur  anonyme  de  la  Chartreuse  (1409),  Borland  (1470),  qui  le 
représentaient  comme  originaire  de  la  cité  de  Limoges  et  dout 
l'opinion  a  été  admise  par  le  Calendarium  des  Chartreux  de  Val- 
bonne,  Ctmvrier  {Etat  politique  du  Dauphiné)^  les  abbés  Nadaud  et 
Legros,  etc. 

C'est  surtout  à  Limoges  que  la  mort  de  Jean  Birel,  qui  laissa  la 
renommée  d'un  saint,  eut  du  retentissement;  aux  habitants  de  celle 
ville  qui  demandaient  de  ses  reliques,  on  envoya  son  silice.  N'est-ce 
pas  un  témoignage  de  plus  en  faveur  de  Torigne  admise  par  les 
anciens  auteurs? 

M.  Paul  Ducourtieux  donne  connaissance  de  la  préface  de  la 
troisième  édition  qu'il  va  publier  des  œuvres  de  l'abbé  Richard.  Il 
rappelle  que  la  première  édition  entreprise  par  M.  Lingaud  parut 
en  1824  et  contenait  en  plus  des  pièces  patoises,  des  poésies  fran- 
çaises et  divers  extraits;  la  deuxième  fut  publiée  en  1849  par 
MM.  Henri  Ducourtieux  etMarmignon,  mais  sans  ces  annexes.  Dans 
la  nouvelle  édition,  l'éditeur  s'est  attaché  à  fixer  l'état  du  langage  au 
point  de  vue  de  l'orthographe  et  il  a  accompagné  les  textes  de  tra- 
ductions en  français  aussi  littérales  que  possible. 

L'œuvre  de  l'abbé  Richard,  dit  M.  Ducourtieux,  a  été  souvent 
mise  en  parallèle  avec  celle  de  Foucaud.  Si  ce  dernier  a  plus  de 
force  et  plus  d'ampleur,  il  faut  reconnaître  que  son  émule  l'emporte 
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en  naturel  et  en  bonhomie.  El  comme  Ta  écrit  M.  Emile  Ruben,  la 
langue  de  Richard  est  plus  pure,  plus  vraie  que  celle  de  Foucaud 
qui  souvent  est  factice  et  même  arbitraire. 

Cest  dans  la  période  de  1798  à  1806  que  l'abbé  Richard  a  le  plus 
produit  ;  mais  ses  meilleures  pièces,  ses  chansons  les  plus  estimées, 
paraissent  toutes  être  antérieures  à  la  Révolution. 

On  rencontre,  en  général,  dans  ses  composilions  beaucoup  de 
couleur  locale,  une  topographie  très  précise  des  lieux,  de  Limoges 
en  particulier,  des  descriptions  intéressantes  decostumes,  d'objets, 
d'usages,  de  superstitions;  à  ce  point  de  vue  son  œuvre  est  des  plus 
utiles  à  consulter. 

La  réédition  préparée  avec  soin  par  M.  Ducourtieux  sera  certai- 
nement accueillie  avec  faveur  et  gratitude  par  tous  les  érudits  et  les 
amis  de  notre  vieil  idiome  provincial. 

M.  Dubois,  en  ce  qui  concerne  la  date  de  naissance  de  Tabbé 
Richard,  fait  observer  que  celle-ci  a  été  placée  par  erreur  en 
Tannée  1730;  l'acte  de  baptême  que  Ton  retrouve  dans  les  registres 
paroissiaux,  le  fait  naître  le  29  décembre  1733  sur  le  territoire  de 
la  paroisse  de  Saint-Michel  à  Limoges.  L'abbé  Richard  mourut  dans 
sa  ville  natale  le  14  août  1814. 

M.  Louis  GuiBERT,  dans  une  étude  sur  les  Associations  antérieures 
à  la  Révolution,  remarque  d'abord,  d'une  manière  générale,  que 
l'esprit  d'initiative  était  beaucoup  plus  développé  chez  nos  pères 
que  dans  notre  société  contemporaine;  ceux-là  n'attendaient  pas 
tout  de  l'Etat  et  n'en  faisaient  pas  leur  Providence.  lisse  défendaient 
au  contraire  de  leur  mieux  contre  les  entreprises  de  son  omnipo- 
tence. Aussi  pratiquaient  ils  l'association,  le  syndicat  sous  toutes 
ses  formes  et  sous  tous  ses  aspects,  pour  tous  leurs  intérêts,  qu'ils 
fussent  religieux,  commerciaux,  industriels  ou  économiques.  Partout 
dans  les  villes  et  même  dans  les  campagnes,  on  rencontrait  de  ces 
groupes  collectifs  d'intérêts  grâce  auxquels  les  citoyens  parvenaient 
à  sauvegarder  leur  liberté,  dans  une  assez  large  mesure,  au  regard 
du  pouvoir  et  malgré  la  forme  absolue  que  revêtait  celui-ci.  La 
difficulté  que  le  régime  révolutionnaire  éprouva  pour  briser  ces 
associations  témoigne  de  leur  force  de  résistance  et  de  leur  vitalité. 

La  Paroisse  a  été  le  type  normal  et  le  plus  connu  des  associations 
de  cette  nature  et  son  rôle  ne  fut  pas  toujours  limité  à  la  protection 
des  intérêts  religieux,  car,  à  une  époque,  elle  était  aussi  une  sorte 
de  subdivision  fiscale.  Mais  à  coté  de  la  paroisse  se  rencontraient 
d'autres  groupes,  la  plupart  spontanés,  quelquefois  permanents, 
d'autres  fois  créés  pour  les  circonstances,  qui  correspondaient  à  la 
diversité  ou  aux  conflits  des  intérêts  existants  dans  une  même 
paroisse. 
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Notre  histoire  locale  offre  de  multiples  exemples  de  ces  associa- 
tions. Ainsi,  en  1508,  à  l'occasion  du  litige  concernant  les  eaux 
entre  la  ville  et  Tabbaye  de  Saint-Martial,  on  voit  un  syndic,  du  nom 
de  Promera,  agir  de  concert  avec  les  consuls  au  nom  des  habitants. 
En  1564,  les  prolestants,  voulant  protester  contre  la  répartition  de 
rirnpôt  faite  par  les  consuls,  forment  un  syndicat  à  la  tête  duquel 
se  trouve  le  sieur  Malherbaud.  Plus  tard,  les  contestations  entre 
les  habitants  des  Oranses,  banlieue  de  la  ville,  donnent  naissance  à 
un  groupement  de  môme  nature. 

Malheureusement  Tindigence  de  nos  archives  municipales  ne 
permet  guère  de  connaître  et  de  préciser  le  caractère  de  ces  groupes 
et  leur  fonctionnement. 

Au  ww^  siècle  il  existe  à  Limoges  un  syndicat  permanent  des 
négociants  de  cette  ville  pour  la  défense  de  leurs  intérêts  communs  ; 
on  les  voit  provoquer  des  mesures,  exercer  une  surveillance,  par 
exemple  à  regard  de3  ambulants  et  des  forains. 

Il  existait  une  autre  variété  d'associations  :  c'étaient  dans  une 
même  ville  les  syndicats  de  quartier  ;  on  en  connaît  au  moins  deux 
à  Limoges,  Tun  dans  le  quartier  du  Pont-Saint-Martial,  l'autre  pour 
les  faubourgs  de  Manigne. 

M.  l'abbé  Legler,  continuant  son  mémoire  sur  les  anciennes 
cloches  du  diocèse  de  Limoges,  décrit  celles  du  xv  siècle  encore 
existantes  ou  dont  le  souvenir  et  la  description  ont  été  conservés. 
Dans  celte  période,  l'ornementation  est  plus  complète,  on  trouve 
des  marques  de  fondeurs,  des  indications,  même  des  noms  de  per- 
sonnes; les  caractères  sont  encore  gothiques,  mais  vers  1466 
commencent  à  apparaître  les  lettres  romaines.  A  cette  époque  les 
cloches  sont  qualifiées  souvent  du  nom  de  Salvaterra. 

La  première. cloche  connue,  pour  cette  période,  dans  le  diocèse, 
est  celle  de  Jabreilles  (1401);  puis,  dans  l'ordre  chronologique,  on 
peut  nommer  celles  de  Saint  Junien,  Sornac,  Chamboret,  de  Saint- 
Pierre,  Saint-Michel  et  Saint-Martial  à  Limoges;  de  Saint-Léonard, 
Estivaux,  Arnac,  Saint-Symphorien ,  Bénédictins  de  Limoges, 
l'Artige,  Saint- Aignan-Versillat,  Sainl-Sornin-la-Marche,  Brive, 
Maumont  (paroisse  de  Roziers),  et  d'autres  encore. 

La  série  est  du  reste  nombreuse. 

La  cloche  de  Maumont  est  la  première  qui  donne  l'indication 
d'un  nom  de  parrain. 

M.  l'abbé  Lecler  fournit  avec  les  dates  une  description  sommaire 
de  chacune  de  ces  cloches  et  relate  les  particularités  intéressantes 
qui  distinguent  quelques-unes  d'entre  elles. 

Le  Secrétaire, 

Camille  Jouhanneaud. 
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SÉANCE  DU  26  DÉCEMBRE  1899 


Présidence   de   M.   Arbellot»    Président 

Présents  :  MM.  l'abbé  Arbellot,  Aubert  Berger,  Chassoux,  Cour- 
lot,  P.  Ducourlieux,  L.  Guibert,  Hersant,  Hervy,  Camille  Jouhan- 
neaud,  Charles  Jouhanneaud,  Fabbé  Lecler,  C.  Marbouty,  L.  Mou- 
rel,  Ruchaud,  de  Vandière  de  Vitrac. 

Après  la  lecture  du  procès-verhal  de  la  dernière  séance,  qui  est 
adopté,  M.  Tabbé  Arbellot  adresse  ses  remerciements  aux  nom- 
breux membres  de  la  Société  qui  ont  tenu  à  lui  renouveler  les 
témoignages  de  leurs  sympathies  et  de  leur  dévouement  à  l'occasion 
de  ses  noces  de  diamant  sacerdotales  qu'il  vient  de  célébrer;  ces 
témoignages,  dit-il,  sont  pour  lui  un  nouveau  lien  avec  sa  chère 
Société,  dont  il  fait  partie  depuis  déjà  cinquante-cinq  ans,  et  à 
laquelle  il  se  félicite  de  pouvoir  consacrer  la  fin  de  sa  carrière. 

Ouvrages  reçus.  —  Divers  ouvrages  sont  afferts  à  titre  d'hom- 
mage. 

C'est  d'abord  le  beau  volume  de  M.  Maximin  Deloche,qui  a  pour 
titre  :  Etude  historique  et  archéologique  sur  les  anneaux  siyillaires 
et  autres  des  premiers  siècles  du  moyen  âge^  avec  description  de 
31S  anneaux  et  dessins  dans  le  texte  (Paris,  L.  Leroux,  éditeur, 
rue  Bonaparte).  M.  René  Page  se  propose  d'en  rendre  compte  au  ^ 
cours  de  cette  séance. 

Les  Œuvres  complètes  de  Mgr  Barbier  de  Montault,  tome  XIV 
(Rome.  Hagiographie,  6«  partie). 

VAlmanach' Annuaire  de  la  Corrèze  pour  Tannée  1900,  édité  par 
M.  Paul  Ducourtieux. 

Un  opuscule  de  M.  Tabbé  Firmin  Gras,  curé-doyen  du  Grand- 
Bourg,  concernant  Sat'n^  Léobon,  de  Fursac  et  de  Salagnac. 

Une  brochure  adressée  par  M.  Dujarric-Descombes  et  rendant 
compte  des  noces  d'argent  de  la  Société  archéologique  du  Périgord 
(1874-1899). 

M,  le  Président  a  également  reçu  un  exemplaire  du  nouveau 
livre  de  M.  Hubert  Texier  :  Virgilo  limouzi,  imitation  burlesque  en 
patois  limousin  de  deux  chants  de  YEnéide,  par  Tabbo  Roby,  avec 
traduction  littérale  en  français,  préface  et  introduction  de  M.  Texier  ; 
cette  publication,  ornée  d'une  belle  gravure  d'un  de  nos  artistes 
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contemporains,  mérite,  à  plusieurs  titres,  les  éloges  qui  en  ont 
déjà  été  faits  dans  la  presse. 

Parmi  les  publications  périodiques,  il  y  a  lieu  de  signaler'le 
Lemouzi  (7«  année,  n°  Si),  où  Ton  remarque  une  intéressante 
notice  sur  la  célébration  du  Centenaire  de  Marmontel,  né  à  Bort 
(Gorrèze),  mort  en  1799. 

La  Revue  de  Saintonge  et  d'Aunis  (XIX*  volume,  S*  livraison). 

Le  Bulletin  de  la  Société  des  études  du  Lot  (tome  XXIV).  A  noter 
dans  ce  volume  un  article  sur  la  cathédrale  deCahors  qui,  d'après 
Tauleur,  pourrait  être  le  prototype  aquiiain  des  églises  à  coupoles, 
plutôt  que  Saint-Front  de  Périgueux  et  Saint-Pierre  d*Angouléme, 
dont  les  dates  de  fondations  sont  moins  anciennes  qu'on  ne  Favait 
tout  d'abord  supposé.  L'auteur  admet,  du  reste,  avec  la  nouvelle 
école  et  contrairement  à  l'opinion  de  M.  de  Verneilh,  que  ces 
églises  ne  relèvent  pas  de  Técole  byzantine. 

Le  Bulletin  de  la  Société  archéologiqve  de  Bordeaux  (tome  XXII, 
2'  fascicule).  A  lire  une  curieuse  notice  de  M.  Camille  Jullian  sur 
la  découverte  de  débris  d'amphore  dans  l'ancien  cimetière  Saint- 
Seurin,  à  Bordeaux,  permettant  de  faire  remonter  l'antiquité  de  ce 
cimetière  jusqu'à  l'époque  gallo-romaine. 

Le  Bulletin  monumental  {V  série,  tome  III),  qui  publie  un  mé- 
moire de  M.  V.  Mortel  sur  les  Piles  gallo-romaines  et  les  anciens 
textes  de  bornage  et  d'arpentage.  Après  M.  Jullian,  l'auteur  s'ai- 
dant  de  ces  textes,  considère  ces  monuments  comme  des  appareils 
de  bornage  qui  revêtaient  un  caractère  sacré. 

M.  l'abbé  Lecler  avait  indiqué  aux  alentours  de  Châlus  l'exis- 
tence d'un  de  ces  monuments  ;  c'était,  du  reste,  le  seul  que  Ton 
connût  dans  le  département. 

M.  l'abbé  Arbellot  signale  dans  la  commune  de  Vayres  les  restes 
d'une  ruine  très  ancienne  qui,  d'après  ses  conjectures,  ne  pouvait 
être  qu'une  pile. 

Admission  de  sociétaire.  —  M.  Joly  de  Sailly,  inspecteur  des  eaux 
et  forêts,  en  résidence  à  Limoges,  est  admis  comme  membre  titu- 
laire au  scrutin  secret. 

Communications.  — M.  le  Président  annonce  que  la  Société  archéo- 
logique du  Périgord  a  pris  l'initiative  de  l'érection  d'un  buste  à 
M.  de  Verneilh  dans  le  musée  de  Périgueux  et  fait  appel,  par  une 
lettre  de  son  président,  au  concours  de  notre  Société.  Celle-ci, 
considérant  les  services  rendus  par  M.  de  Verneilh  à  l'archéologie 
limousine,  regrettant  aussi  que  l'état  de  ses  finances  ne  lui  per- 
mette pas  de  disposer  d'un  plus  fort  subside,  vote  une  allocation 
de  cinquante  francs. 


PROCÈS -VERBAUX  DES  SÉANCBS  557 

M.  Louis  Guibert  renouvelle  avec  instance  la  demande  qu'il  a 
déjà  formulée  au  nom  de  radministration  delà  Bibliothèque  natio- 
nale (direction  des  estampes)  pour  obtenir  renvoi  de  plans,  caries, 
dessins,  gravures,  photographies  représentant  des  monuments  ou 
des  sujets  iimou.sins.  On  sait  que  la  contribution  de  notre  contrée 
dans  cette  collection  est  extrêmement  pauvre  ;  il  y  a  pour  nous 
tous  un  intérêt  véritable  à  l'accroître  et  à  l'enrichir. 

M.  Gbassoux  présente  un  très  beau  bas-relief  en  cuivre  figurant 
des  personnages  et  des  animaux,  trouvé  dans  une  commune  de  la 
Creuse  ;  mais  on  ne  saurait  affirmer  l'authenticité  et  l'antiquité  de 
ce  morceau  qui  pourrait  être  simplement  une  reproduction,  un 
surmoulage  de  quelque  bas-relief  du  musée  de  Naples. 

M.  Léopold  Mouret  communique  un  très  ancien  ouvrage  de 
jurisprudence,  intitulé  Recueil  d'arrests  notables  des  cours  souve- 
raines de  France,  imprimé  à  Genève  en  1616  par  Mathieu  Berjon  ; 
c'est  une  réédition,  avec  annexes,  du  Commentaire  du  jurisconsulte 
Jean  Papon,déjà  publié  par  lui  en  1356  et  en  1585;  dans  ce  volume 
de  1,500  pages,  assez  bien  conservé,  d'une  lecture  assez  indigeste, 
on  peut  relever  quelques  décisions  concernant  des  personnages 
limousins  et  intéressantes  peut-être  à  divers  titres. 

Lectures.  —  M.  Tabbé  Lecler,  chargé  par  la  direction  des 
Annales  du  Mont  Saint-Michel  de  rechercher  les  témoignages  ou 
les  souvenirs  du  culte  de  ce  saint  dans  le  diocèse  de  Limoges, 
constate  que  ce  culte  y  était  très  répandu  ;  il  y  comptait  en  effet 
vingt  sanctuaires  et  vingt-deux  chapelles.  Assez  souvent  on  ren- 
contrait une  église  dédiée  à  saint  Michel,  à  proximité  d'une  autre 
placée  sous  le  vocable  de  saint  Pierre  ;  tel  était  le  cas  pour  Limo- 
ges, Le  Dorât,  Solignac,  Laurière,  Lourdoueix-Saint-Pierre,  La 
Meyze.  A  Limoges  il  existait  deux  églises  du  nom  :  Saint-Michel- 
des-Lions  et  Saint-Michel-de-Pistorie. 

Cette  dernière,  qui  paraît  avoir  été  fondée  par  Jocundius,  père 
d'Aredius,  et  dépendait  du  monastère,  puis  du  chapitre  de  Saint- 
Yrieix,  fut  dévastée  à  diverses  reprises,  en  dernier  lieu  en  1370  par 
le  Prince  Noir  ;  elle  disparut  lors  de  la  Révolution» 

L'église  Saint-Michel-des-Lions,  plus  importante,  remonte  égale- 
ment à  une  date  éloignée  ;  fondée  vraisemblablement  par  l'évêque 
Rorice,  elle  fut  rebâtie  en  1213  par  l'évoque  Jean  de  Veyrac,  puis 
de  nouveau  au  xiv*  siècle,  dans  le  style  où  nous  la  voyons  aujour- 
d'hui ;  la  première  pierre  fut  posée  le  21  mai  1364,  le  clocher 
érigé  en  1383.  La  face  nord  de  l'église  a  conservé  quelques  ves- 
tiges de  style  roman. 
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M.  Lecler  fait  la  description  de  cette  église  dont  l'état  actuel 
nécessite  certaines  réfections  importantes  et  urgentes.  L'église  pos- 
sède quelques  anciens  vitraux,  mais  son  vitrail  central,  qui  passait 
pour  Tun  des  plus  remarquables  de  la  ville,  a  été  brisé  et  anéanti 
sous  la  Terreur. 

La  petite  ville  de  Solignac  avait  aussi  son  sanctuaire  de  Saint- 
Michel,  placé  tout  auprès  de  Tabbaye,  avec  laquelle  ses  curés 
furent  souvent  en  conflit  ;  il  n'en  reste  plus  rien  de  nos  jours. 
C'était  surtout  à  Solignac,  plus  encore  que  sur  d'autres  points  du 
diocèse,  que  s'organisaient  ces  pèlerinages  d'enfants,  âgés  de  douze 
à  dix-huit  ans,  qui  chaque  année,  se  rendaient  au  mont  Saint- 
Michel,  où  le  nombre  de  ces  enfants  ou  adolescents  venus  de 
diverses  parties  de  la  France,  atteignait  plusieurs  milliers  :  on  les 
appelait  chez  nous  les  Michollets,  L'abbé  Legros  en  a  tracé  une 
peinture  assez  saisissante. 

—  Au  nom  de  M.  René  Page,  M.  G.  Jouhanneaud  donne  lecture 
d'une  notice  où  il  analyse  l'important  ouvrage  de  M.  Maximiu 
Deloche  relatif  aux  anneaux  sigillaires  et  autres  des  premiers  siè- 
cles du  moyen  âge  ;  dans  un  précédent  traité,  ayant  pour  titre  :  Du 
Port  des  anneaux,  l'auteur  avait  fait  connaître  le  caractère  social 
et  symbolique  que  revêtaient  les  anneaux  à  cette  époque  de  l'his- 
toire. Dans  son  dernier  livre,  qui  présente  un  intérêt  tout  à  fait 
nouveau,  l'auteur  étudie,  classifie,  commente  les  antfeaux  connus 
de  l'antiquité,  mais  spécialement  ceux  de  la  Gaule  mérovingienne 
et  pour  la  période  qui  va  de  312  à  752  ;  après  les  avoir  examinés 
au  point  de  vue  technique  du  travail  de  l'ouvrier  et  de  l'artiste,  il 
en  recherche  les  caractères  et  la  valeur  archéologiques,  car  la  plu- 
part de  ces  anneaux  sont  ornés  de  chatons  taillés  dans  le  métal  ou 
formés  de  pierres  précieuses,  qui  représentent  des  figures  de  per- 
sonnages ou  d'objets,  des  emblèmes,  des  légendes  ou  des  inscrip- 
tions ;  la  lecture  ou  l'interprétation  de  ces  inscriptions  était  la 
partie  la  plus  ardue  de  la  tâche  de  l'auteur,  et  cependant  celui-ci  a 
su  trouver  une  solution  toujours  rationnelle  pour  les  3iS  anneaux 
qu'il  a  décrits  et  commentés. 

Un  tel  travail,  fait  observer  M.  Page,  si  considérable,  si  forte- 
ment documenté  et  si  bien  présenté  (il  comprend  462  pages  et  des 
dessins  de  tous  les  anneaux),  se  recommande  non  seulement  à 
l'attention  des  érudits,  mais  encore  à  celle  des  artistes  ;  il  ne  faut 
pas  oublier,  en  effet,  que  les  bijoux  mérovingiens  sont  souvent 
d'un  haut  prix  et  que  certains  présentent  desinlaillos  remarqua- 
bles. 

Dans  les  descriptions  de  M.  Deloche  ont  trouvé  place  deux 
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anneaux  provenanl  de  Tancien  diocèse  de  Limoges  et  qui  sont 
tous  les  deux  de  beaux  spécimens  ;  Vun  est  ranneau-cachet  du 
médecin  pharraacopole  Donobcrlus,  Taulre  celui  d'Âdunus  avec 
double  chaton  et  monogrammes,  trouvés,  le  premier  à  Saint-Gha- 
mant,  le  second  près  de  Turenne. 

M.  Fage,  au  nom  de  M.  Deloche,  ajoute  que  d*autres  anneaux 
ont  pu  être  trouvés  en  Limousin,  sans  qu'ils  aient  été  signalés,  ou 
pourraient  encore  être  découverts  ;  il  y  aurait  beaucoup  d'utilité 
à  les  faire  connaître  et  à  les  soumettre  à  Texamen  si  autorisé  de 
Tauteur. 

—  M.  Louis  Guibert,  continuant  son  étude  sur  les  Associations  et 
Syndicats  locaux  sous  l'ancien  régime,  recherche  les  origines  et 
Torganisation  d'un  de  ces  syndicats,  tout  à  fait  particuliers,  celui 
des  faubourgs  de  Manigne  à  Limoges,  des  faubourgs,  dit-il,  car  il 
embrassait  les  deux  faubourgs  de  ce  nom  et  même  la  rue  des 
Petites-Maisons  ;  les  faubourgs  dépendaient  de  la  ville  du  château, 
mais  il  ne  semble  pas  qu'ils  eussent  une  part  réelle  dans  Tadmi- 
nistration  municipale  ;  ils  ne  désignaient  point  de  mandataires,  et 
c'est  par  exception  que  Ton  voit  quelques  habitants  figurer  parmi 
les  magistrats.  Aussi  leurs  réclamations  nous  sont-elles  révélées 
par  quelques  textes  ;  ils  avaient  demandé  à  fortifier  leurs  quartiers, 
et,  en  1566,  ils  élevèrent  môme  quelques  porteaux  et  travaux  de 
défense. 

Ils  durent  ainsi  recourir  à  la  voie  de  l'association  pour  soutenir 
leurs  intérêts  commuus.  L'action  syndicale  se  manifeste  notam- 
ment en  1598  par  une  délibération  de  56  habitants  (dont  43  signent), 
>  nommant  6  délégués  pour  régler  avec  le  couvent  des  Jacobins  un 
conflit  relatif  aux  eaux  des  fontaines. 

Nous  savons,  au  surplus,  par  les  pièces  d'un  registre  comment 
ils  nommaient  leurs  syndics  et  comment  ceux-ci  rendaient  compte 
à  leurs  successeurs,  quelle  était  leur  mission  (entretien  des  fon- 
taines, des  porteaux,  etc.)»  et  par  quelles  ressources  ils  alimen- 
taient la  caisse  commune,  redevances  perçues  dans  certaines  cir- 
constances, à  l'occasion  des  baptêmes,  mariages,  droits  de  bienve- 
nue, de  voisinage,  dont  le  tarif  était  ordinairement  de  trois  livres  ; 
ces  ressources  ne  sufiisaient  pas  toujours  à  alimenter  le  budget  qui 
était  maigre  :  il  fallait  alors  recourir  à  des  quêtes,  à  des  cotisa- 
tions, à  une  sorte  de  taille  payée  par  tous  les  habitants. 

En  1685,  dit  M.  Guibert,  on  voit  figurer  aux  recettes  un  article 
assez  notable  :  c'est  une  somme  de  3  livres  perçues  pour  deux 
histoires^  deux  comédies  représentées  dans  le  faubourg. 
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—  M.  Tabbé  ârbellot  donne  une  notice  biographique  sur  Joseph 
Roux  qui,  né  à  Limoges  vers  1695,  entra  dans  Tordre  de  Saint- 
Dominique  dont  il  fut  un  des  membres  les  plus  distingués,  et  devint 
successivement  provincial  à  Toulouse,  puis  à  Paris. 

Sa  réputation  était  si  grande  dans  sa  ville  natale,  que  les  con- 
suls firent  en  1734  des  démarches  très  grandes  pour  qu*il  vint 
prêcher  dans  cette  ville  ;  mais  il  ne  put  se  rendre  à  leurs  désirs. 

L'abbé  Roux  était  très  connu  comme  sermonnaire  :  il  a  laissé 
divers  ouvrages  ou  sermons,  parmi  lesquels  M.  Arbellot  mentionne 
un  discours  concernant  les  sentiments  de  saint  Thomas  sur  Tau- 
mône  (imprimé  à  Limoges  chez  Barthélémy  Voisin,  enlTiOj,  la  Vie 
de  sainte  Agnès  de  Montpellier,  etc. 

Le  P.  Roux  mourut  à  Paris  en  1746. 

Le  Secrétaire  y 
Camille  Jouhaisneaud. 


LISTE 

DES  MEMBRES  DE   LA  SOCIÉTÉ 


AU  MOMENT  DE  LA  PUBLICATION  DU  BULLETIN 


BUREAU 

Président-né,  —  M.  le  PeAfet  de  la  Haute- Vienne  (I). 

Président.  —  M.  Tabbé  ârbellot,  I.  P.  ^,  »îi. 

Vice- Présidents,  MM.  Hbrvy  (Emile)  el  Tabbé  A.  Leclbr. 

Secrétaire  général,  —  M.  Guibert  (Louis),  A.  ^. 

Secrétaire,  —  M.  Joqhanneaud  (Camille). 

Trésorier.  —  M.  Bourdery  (Louis),  t$. 

BibUothéccUre-archioiste.  —  M.  Leroux  (Alfred),  I.  P.  ^. 

Adjoints. — HM.  Moufle  (Léonard),  Marbouty  (Camille)  et  Dubois  (Joseph). 

CONSEIL  D^ADMINISTRATION 

MM.  LES  Membres  du  Bureau. 
M.  TixiER  (Jules). 
M.  Mariaox  (Paul). 
M.  Lachenaud  (Emile). 

COMITÉ  DE  PUBLICATION 

MM.  LES  Membres  du  Bureau. 

M.  Page  (René),  1.  P.  ^,  Secrélaire. 

M.  Leroux  (Alfred),  L  P.  ^. 

M.  DucouRTiEUX  (Paul),  L  P.  ^. 

H.  Fray-Fournibr  (Alfred),  A.  ^. 

M.  CuAssoux,  #,  A  ^. 

M.  JuDicis,  (Antoine). 


(1)  La  Société  a  été  fondée  le  26  décembre  1845  :  elle  s'est  conatltuée  à  la  suite  de  la  nomi- 
nation d'une  commission  iK>urla  recherche,  l'étude  et  la  conservation  des  monument  historiques 
désignée,  le  3  du  même  mois,  par  M.  Morisot,  préfet  de  la  Haute- Vienne. 
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MEMBRES  HONORAIRES  (1) 

MM.  1852187e 

RocGERiE  (Mgr),  évoque  de  Pamiers. 

1867-1874 

DuBÉDAT,  ^,  ancien  conseiller  à  la  Cour  d'appel,  8,  Jardin  Royal,  à  Touloase. 

1874-1888 

Claretie  (Jules),  0  i//^,  de  TAcadémie  française,  adminislraleur  de  la 
Comédie  Française,  155,  boulevard  Haussmanu,  à  Paris. 

1875-1888    . 

Lasteyrie  (comle  Robert  de),  ^,  de  rAcadémie  des  Inscriptions,  profes- 
seur d*archéoIogie  à  l'Ecole  des  Chartes,  40  bis,  rue  du  Pré* aux- Clercs, 
Paris. 

1879 

Delislb  (Léopold),  G  0  ^,  de  TAcadémie  des  Inscriptions,  adaiinistrateur 
général  de  la  Bibliothèque  nationale,  rue  de  Richelieu,  Paris. 

1895 

Marst  (le  comte  ub]^  4^>  ^  P*  M»  directeur  de  la  Société  française  d'ar- 
chéologie, à  Compîègne» 

Louvribr  de  Lajolais,  0  i^,  1.  p.  ^,  directeur  de3  Ecoles  nationales 
d'arts  décoratifs  de  Paris,  Limoges  et  Aubuason. 


MEMBRES  TITULAIRES 

MM.  1845 

Arbbllot  (l'abbé),  1.  P.  ^,  lîi,  chanoine  de  Limogea,  correspondant  hono- 
raire du  Comité  des  travaux  historiques,  boulevard  de  la  Gorderie»  19. 

NivBT-b'ONTAUBBRT,  ancicu  directeur  d'assurances,  villa  Saint-Georges,  près 
Aixe-sur-Vienoe. 

AsTAix  (M"**  veuve),  rue  Pont-Hérisson,  10. 

1851 

Grave  (le  marquis  de),  propriétaire,  à  Verneuil-sur-Yienne. 

1858 

RoGUES  DE  FoRSAC  (Yictor),  notaire,  à  Aixe-sur- Vienne. 


(1)  Quand  il  y  a  deux  dates,  c'est  la  dernière  qui  indique  Tannée  de  la  promotion  au  titre 
de  membre  honoraire. 
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MM.  1S»0 

Lecler  (l'abbé),  chanoine  honoraire,  aumônier  de  TAsile  de  Naugeat. 

1860 

Labonnb  (Martial  de),  propriétaire  au  château  de  Honibrun,  par  Dournazac 
(Haute-Vienne). 

1862 

Hervt  (Emile),  notaire  honoraire.  33,  boulevard  Gambetta. 

1863 

Lemas  (Elic),  ^,  I.  P.  Qj  inspecteur  d'académie  en  retraite,  tl,  avenue 
du  Midi. 

1865 

Le  Sage  (Charles),  ^,  A.  ^,  ingénieur  civil,  ancien  maire  de  Limoges, 
18,  rue  Pétiniaud-Beaupeyrat. 

1869 

MaoraT'Ballangb,  ^,  ancien  conseiller  à  la  Cour  d*appel,  5,  faubourg  des 
Arènes. 

1870 

DucouRTiEux  (Paul),  1.  p.  i}.  imprimeur-libraire,  membre  correspondant  du 
Comité  des  Sociétés  des  Beaux-Arts  des  départements,  7,  rue  des  Arènes. 

1872 

Ardant  (Georges),  imprimeur,  14,  rue  Pont- Hérisson. 
GuiBRRT  (Louis),  A.  ^y  directeur  d'assurances,  rue  de  l'Observatoire. 
JouHANNBAUD  (Camille),  avoué  près  le  tribunal  civil,  28,  boul.  Victor  Hugo. 
Joyeux  (fabbé),  curé  de  Saint-Maurice,  près  la  Souterraine  (Creuse). 
RoHANET  DU  Caillaud  (Frédéric),  ^^  au  chftteau  du  Caillaud,  près  Isle. 

1873 

**  Cressac-Bacdellkrib  (de),  percepteur  au  Dorât. 

Page  (René),  1.  P.  ^.  avocat,  correspondant  du  ministère  de  l'instruction 

publique  pour  les  travaux  historiques,  95,  boulevard  Gambetta. 
Gadon  (Abel),  avoué  à  la  Cour  d'appel,  28,  boulevard  Carnot. 
Vandehmarcq  (Eugène)  *,  propriétaire,  7,  rue  du  Général  Gérez, 

1 874 

ItouDET  (Gabriel),  I.  P.  ^,  docteur  en  médecine,  1,  rue  du  Général  Gérez. 

BouRDBRY  (Louis),  ^,  Rvocat,  peintre  émailleur,  correspondant  du  minis- 
tère de  l'instruction  publique  pour  les  travaux  historiques,  membre 
correspondant  du  Comité  des  Sociétés  des  Beaax-Arts  des  départements, 
3â,  rue  Pétiniaud-Beaupeyrat. 

Raymondaud  (E.j,  ^,  I.  P.  (i,  directeur  honoraire  de  l'Ecole  de  médecine, 
28,  faubourg  Manigne. 

1875 

Constantin  (Jérémie),  avocat,  42,  avenue  de  Juillet. 

Léobjn-Létano,  ancien  notaire,  à  Saint-Priest-Ligoure  (Haute-Vienne). 
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MH.  1876 

Guérin-Lézé  (Guillaume  dit  William),  ^,  fabricant  de  porcelaine.  11,  roe 

du  Petit-Tour. 
**  MoNSTiBRs-MÊiiiNviLLE  (le  marquis  Jean  oes),  au  château  du  Fraissc,  par 

Mézières  (Haute-Vienne). 
ViGiBR  (l'abbé),  curé  de  Magnac- Laval  (Haute-Vienne). 

1877 

*  Cercle  de  l'Union,  à  Limoges. 
Delor  (Adrien),  propriétaire»  maire  du  Vigen. 
De  Loret  de  Feiz,  propriétaire  au  Pleinard,  par  Pierrebuffière. 
Laportb  (l'abbé),  curé-doyen  à  Evaux  (Creuse). 
Pohélie  (le  baron  Melchior  de  la),  ^,  propriétaire,  au  château  du  Mool- 

joffre,  par  Saint-Denis-des-Murs. 

1878 

Berger  (Elie),  1.  P.  ^,  professeur  au  Lycée,  18,  avenue  Saiut-Eloi. 

*  DucHATEAO  (Georges),  notaire  à  Bessines  (Haute-Vienne). 
Leroux  (Alfred),  I.  P.  ^^,  archiviste  de  la  Haute-Vienne,  correspon- 

V  danl  du  ministère  de  l'instruction  publique  pour  les  travaux  historiques, 

48,  rue  de  Paris. 

Maleplane  (Paul  Veyrier  ce),  receveur  particulier  en  retraite,  à  Saint- 
Léonard. 

Thézard  (Lucien),  notaire,  5,  rue  du  Général  Cérez. 

1879 

Dellabre  (Jules  pe),  propriétaire,  au  château  de  Puyjoubert,  commune  de 

La  Geneytouse,  par  Saint- Léonard. 
Lacbenaud  (Emile),  entrepreneur,  7,  avenue  du  Midi. 
Lepinay  (Gaston  de),  maire  de  Lissac,  au  château  de  Moriolles,  par  Larche 

(Gorrèze) . 
Malevergne  de  la  Faye,  ancien  magistrat,  32,  boulevard  Victor  Hugo. 

1880 

BouLAND  (Henri),  A.  ^,  docteur  en  médecine,  36,  boulevard  Victor-Hugo. 
*  Laportk,  docteur  en  médecine,  à  Bessines. 
Marbouty  (Camille),  négociant,  48,  cours  Gay-Lussac. 

1881 

Gilbert   (Monseigneur),    ancien    Evoque     du   Mans,    Evèque  d'Arsinoé, 

27,  avenue  Baudin. 
Mariaux  (Paul),  avocat,  18,  boulevard  Victor  Hugo. 
Merlin-Lehas  (Abel),  avoué  près  la  Cour  d'appel,  S9,  boulevard  Gambetta. 

1882 

Brisset-Desisles,  ancien  magistrat,  directeur  particulier  de  la  compagnie 
d'Assurances  générales  sur  la  vie,  ii,  avenue  de  Juillet. 

BouRDEAu  DE  La  JuDiE  (André),  9,  rue  Cruchedor,  et  au  château  de  La  Judie, 
par  Aixe. 
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Catheu  (Théodore  dk),  ^^ -propriétaire, aa  châteaa  de  Juillac,  près  Limoges. 

Nénert  (André),  4,  avenue  Garibaldi. 

Savodin  (Jales),  50,  avenue  de  Juillet. 

TixiBR  (Jules),  architecte  des  monuments  historiques,  38,  rue  Pétiniaud- 

Beaupeyrat. 

1883 

Cbassoox,  ^f  A.  ^,  ancien  préfet,  7,  avenue  de  Juillet. 
Drgeond,  #,  ancien  préfet,  9,  place  Denis-Dussoubs. 
Fougeras-Lavergnolle  (Gaston),  avocat,  22,  boulevard  Carnot. 
LouvET  (André),  avoué  près  la  (iour,  d,  cours  Bugeaud. 
Moufle  (Léonard),  propriétaire,  16,  rue  d*Aguesseau. 
WoTTLiNO,  A.  ^,  architecte  diocésain,  ancien  directeur  des  travaux  de  la 
ville,  3,  cours  Yergniaud. 

1884 

Boubdeau-d'Antony,  docteur  en  médecine,  5,  avenue  Garibaldi. 

M'B*  Brigueil,  43,  avenue  du  Midi. 

CouRONNEL  (comte  de),  #,  membre  du  Conseil  général,  à  Magnac-Laval. 

DoRAT  (Hubert),  0.  ^,  lieutenant-colonel  en  retraite,  8,  rue  des  Augustins. 

Gaumy  (Fabbé),  curé  de  la  Meyze  (Haute-Vienne). 

Gérardin  (Albert),  avocat,  membre  du  Conseil  général,  6,  rue  Venlenat. 

*  Lacoste  (André),  négociant,  à  Chftteauponsac  (Haute-Vienne). 

Maurat-Ballange  (Albert),  avocat,  16,  place  du  Champ-de-Foire. 

Mazeaubrun  (Antoine  du),  avoué  près  le  Tribunal  civil,  5,  rue  Adrien 

Dubouché. 
Moynat  (Fabbé),  supérieur  du  Petit-Séminaire  du  Dorât  (Haute-Vienne). 
Redon  (Joseph),  4  rue  de  la  Gare. 
Sazerat  (René),  2,  rue  Dalesme. 

1885 

Garrigou-Laorange  (Paul),  A.  ^,  secrétaire  général  de  la  Société  Gay- 

Lussac,  à  l'Observatoire  météorologique,  SB,  avenue  Foucaud. 
Paradis,  entrepreneur  de  serrurerie,  6,  rue  des  Charseiz. 

1886 

Frat-Fournier  (Alfred),  A\  Q,  chef  de  bureau  à  la  Préfecture  de  la  Haute- 
Vienne,  chemin  des  Basses-Palisses,  17. 

Leymarie  (Camille),  1.  P.  ^,  conservateur  de  la  Bibliothèque  communale, 
correspondant  honoraire  du  ministère  de  Tinsiructioa  publique  pour  les 
travaux  historiques,  membre  non  résidant  du  Comité  des  Sociétés  des 
Beaux-Arts  des  départements,  78,  avenue  Baudin. 

1887 

Dubois  (Joseph),  avoué,  rue  Arbonneau. 

Hersant  (Edouard),  directeur  particulier  de  la  compagnie  d'assurances  la 

Providence^  1,  place  Manigne. 
JuDiGis  (Antoine),  architecte,  43,  rue  Ëlie-Bertbet, 

T.  XLVIII  39 
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MM.  18®® 

Desbordbs  (Charles),  propriélaire,  àSalesse,  par  Ambazac  (Haute- Vienne}. 

*  Ecole  nationale  d'Arts  décoratifs  de  Limoges. 
GArrr,  percepteur  à  Nanliat. 

*  Lachenaud  (Henri),  étudiant,  avenue  du  Midi. 
Texier  (Hubert),  avocat,  3,  boulevard  Gamot. 

1889 

Charrbyron  (Pierre),  avocat,  docteur  en  droit,  4,  rue  des  FeuHlanU* 
TouYÉRAs  (Gabriel),  ancien  percepteur,  rue  d*Aguessean,  t6. 

18QO 

Griffin  (Walter),  consul  des  Etats-Unis  de  TAmérique  du  Nord,  à  Limoges. 

1891 

Cousseyroux  (Pierre),  avocat,  rue  des  Vénitiens,  22. 

GuiMBAUD  (l'abbé),  vicaire  à  Saint-Joseph,  rue  de  Paris,  24. 

Laumond  (Jules),  avocat,  à  Beauvais,  commune  de  Saint-Amant-Jartoudeix, 

près  Bourganeuf (Creuse). 
Tenant  de  Latour  (Albert),  à  TAbbaye  du  Ghalard,  par  Ladignac. 

18912 

Ardant  (l'abbé  Georges),  vicaire  à  Saint-Michel,  3,  place  de  la  Comédie. 
CuAPTEs  (Henry  Fayolle  de  Corus  de),  ^,  chef  d'escadrons  de  cavalerie 

territoriale,  au  château   du   Couret,  commune  de  Saint-Laurent-les- 

Ëglises,  par  la  Jonchère  (Haute-Vienne). 
FoNTANEAU  (El.),  4fi?,  ancicu  officier  de  marine,  cours  Bugeaud,  8. 
Laporte  (Maurice),  it,  négociant,  maire  de  Jarnac,  sénateur  de  la  Charente. 
Marquet,  I.  P.  ^,  docteur  en  médecine,   membre,  du  Conseil  général, 

maire  de  Rochechouart. 

1893 

*  Du  Boys  M°®  veuve),  avenue  Foucaud,  24. 

Faissat(J.),  constructeur  d'appareils  photographiques,  rue  du  Clocher,  19. 
Gentil  de  Rosier  (Alexandre  de),  propriétaire,  au  château  de  Rosier,  par 

le  Châtenet-en-Dognon  (Haute-Vienne). 
MouNiER  (Fabbé),  chanoine,  rue  Neave-Saint-Etienne,  4. 

1895 

Billard  (Georges),  notaire,  7,  rue  Pétiuiaud-Beaupeyrat. 

Brousse  (Gilbert),  propriétaire,  35,  avenue  des  Bénédictins. 

CoDET  (Pierre),  manufacturier,  membre  du  Conseil  général  de  la  Haute- 
Vienne,  maire  de  Saint-Junien. 

Drseordks  (Eugène),  notaire,  à  Rochechouart. 

Bu  Boys  (Ernest),  juge  suppléant,  31,  avenue  du  Pont-Neuf. 

Frédy  (de),  propriétaire,  membre  du  Conseil  général  de  la  Haute-Vienne, 
au  chftteau  de  Saint-Auvent,  par  Saint-Auvent  (Haute-Vienne). 
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MM. 

Gabiat  (Camille),  docteur  en  droit,  député  de  la  Haute-Vienne,  maire  el 

membre  du  Conseil  général,  à  Saint-Sulpice-les-Feuilles,  et  à  Paris, 

172,  rue  de  Grenelle. 
Lacaux  (Charles),  lîi,  négociant,vice-consul  d* Espagne,  3S,  cours  Gay-Lussac. 
LoupiAs,  ^,  secrétaire  de  la  direction  ^  TAsile  départemental  d'aliénés. de 

Naugeat. 
Malinvaud-Berger,  négociant,  19,  rue  Lansecot. 
Marie  (Eugène),  propriétaire,  9,  rue  de  l'Observatoire. 
Martin  de  la  Bastide,  lieutenant  au  t3*  régiment  de  cuirassiers,  8,  place 

Saint-Jean,  Chartres  (Eure-et-Loir). 
Morel  (Etienne),  directeur  d'assurances,  t6,  boulevard  Carnot. 
Vandièrks  de  Yitrac  (Antoine-Marc  de),  #,  ancien  capitaine  de  cavalerie, 

97,  boulevard  de  la  Gorderie. 

1896 

HoNTAUDON  (Prosper),  avoué,  39,  boulevard  Gambetta. 
Pénicauo  (Gustave),  vicaire,  à  Bellac. 
Roche  (Edouard),  négociant,  square  des  Emailleurs. 
RucBAUD  (Lucien),  négociant,  17,  rue  Hanigne. 

1897 

CooRTOT,  A.  Q,  professeur  de  dessin  au  Lycée  Gay-Lussac,   14,   avenue 

de  Toulouse. 
L'Hebmite  (vicomte  de),  capitaine  instructeur  au  21^ régiment  de  chasseurs 

à  cheval,  place  Boucherie,  3. 
Mouret  (Léopold),  instituteur  communal,  à  Aixe-sur-Vienne. 

1898 

Berger  (Aubert),  entrepreneur,  13,  rue  des  Ch^rseix. 
Juge  (Alex.)*  négociant,  18,  rue  du  Clocher. 
Marandat  (Pabbé  J.),  curé  doyen  de  Compreiguac. 
Maumy  (François),  avocat,  10,  rue  Mirabeau. 
Sailly,  notaire,  1,  rue  Léonard  Limosin. 
Trbzegoet  (Albert),  négociant,  15,  rue  des  Taules. 
VuYaETOif  (l'abbé),  curé  de*  Verneuil-Mouliers  (Haute-Vienne). 
ZiBBLiN,  0  #,  ancien  officier  supérieur,  3,  place  Uaute-Cilé. 

1899 

JoLY  DE  Sailly,  inspecteur  des  Forêts,  4,  rue  TObservatoire. 
Jouhannraud  (Charles),  chimiste,  licencié  ès-sciences,  avenue  de  Poitiers. 
Tbaraud  (Armand),  fabricant  de  pâles,  ^  Aixe-sur-Vienne. 

1900 

Arbellot  (Emile),  négociant,  31,  avenue  des  Bénédictins. 

Arbbllot  (Prosper),  4,  cours  Jourdan.  . 

Ardant  (Maurice),  propriétaire,  rue  du  Collège,  3. 

Fougères  (Eugène),  directeur  d'assurances,  9  bU,  avenue  Gahbaldi. 
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MEMBRES  CORRESPONDANTS 

MM.  1857 

Clémint-Simon,  ^,  ancien  procureur  général,  château  de  Bach,  par  Naves, 
(Corrèze). 

1865 

CousTiN   DU  Masnadaud  (la  marquise  db),  au  châleaa  de  Sazeyrai»   par 

Marsac  (Creuse). 
Debort  (Gabriel),  propriétaire,  au  château  de  Montaiguet  (Allier). 

1871-1875 

**  AuBÂPiN,  ancien  archiviste  du  département  du  Cantal,  au  Dorai. 

18712 

Dbcoux-Lagouttb,A  ^,  ancien  magistrat,  rue  de  Bourdeil1es,l2,  à  Périgueux. 
**PouLBRiÉRB  (l'abbé),  Supérieur  du  Petit-Séminaire  de  Serviè:es  (Corrèze). 

1874-1885 

Dbmartial  (Henri),  #,  procureur  général  à  Toulouse. 

1875 

Mabarbt  du  Basty  (Edouard),   conservateur  des  hypothèques,  à  Saintes 
(Charente-Inférieure). 

18751884 

BoifHOMMB  db  Montêgut  (Henri),  ancien  magistrat  aux  Ombrais,  près  La 

Rochefoucauld  (Charente). 
BosviBux  (Paul),  inspecteur  de  TEnregistremeot,  à  Laon  (Aisne). 

1876 

**  Barbibr  db  Montault  (Mgr),   lîi,  1.  P.  Q^   prélat  de  la  maison  de  Sa 

Sainteté,  37,  rue  Saint-Denis,  à  Poitiers,  et  Le  Peux,  par  Neuville  en 

Poitou  (Vienne). 

1877 

AUBUSSON  DB  Soubrebost  (Edouard),  propriétaire,  au  chft  eau  de  Poinsouze, 

par  Boussac  (Creuse). 
Montgbbuil  (Paul  de),  château  de  Montcheuil,  près  Nontron  (Dordogne). 
MoNTVALLiBR  (Paul  db),  avocat  à  Confolens  (Charente). 
Pbtit-Séiiinaihb  d'Ajain  (Creuse). 

1878 

David  (Gaston),  avocat,  15,  rue  du  Moni-Thabor,  à  Paris. 
Dujarric-Dercombes,  L  p.  Qy  licencié  en  droit,  ancien  notaire,  vice-prési- 
dent de  la  Société  historiqu»  du  Périgord,  9,  rue  de  Paris,  à  Périgueux. 

1879 

CiALis  (Pabbé),  curé  de  la  Souterraine  (Creuse). 

Rancogne  (de),  à  Angoulême  (Chapentc). 

**  Tbomas  (Antoine-André),  professeur  à  la  Faculté  des  lettres  de  Toulouse, 

chargé  de  cours  à  ia  Faculté  des  lettres  de  Paris,  10,  rue  Léopold -Robert, 

à  Paris. 
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MH.  1881 

**  MoLiNiER  (Emile),  coaservatear  au  Musée  du  Louvre,  63,  quai  Bourbon, 

à  Paris. 

18812 

Berthomibb  (Georges),  propriétaire,  au  château  de  Saint-Germain-Beaupré, 

par  la  Souterraine  (Creuse),  et  à  Neuilly-sur-Seine,  38,  avenue  du  Roule. 

Sbnnevillb  (de),  conseiller  référendaire  à  la  Cour  des  Comptes,  30,  rue  de 

Lille,  à  Paris. 

1883 

Broghari)  [Jean  de),  avocat,  villa  Saint-Germain,  par  Brive  (Corrèze). 

1884 

RuBEN  (Emile),  libraire,  Charleviile  (Ardennes). 

1885 

Hecquart  (Arthur),  au  château  de  Vost,  par  Aigurande  (Indre). 
TouMiBux  (Zenon),  ancien  notaire,  à  Royère  (Creuse). 

1885-1894 

Gqionnbt  (PauI-Ândré),  à  Montségur  (Gironde). 

1886 

**  Champeval  de  Ytbrs  (Jean-Baptiste),  avocat  à  Figeac  (Lot). 

1888 

Bellbt,  instituteur  communal,  à  Saint-Maurice,  par  L^  Souterraine  (Creuse). 
Brouabd  (Arsène),  au  Noviciat  des  frères  des  Ecoles  eb rétiennes,  Paris. 
**  Fage  (Emile),  vice-président  honoraire  du  Conseil  de  préfecture  de  la 

Corrèze,  président  de  la  Société  des  Lettres,  Sciences  et  Arts  de  Tulle. 
Mazbt  (Albert),  architecte,  boulevard  des  Batignolles,  96,  à  Paris. 
**  Ropm  (Ernest),  4t,  L  P.  Q,  président  de  la  Société  scientifique,  historique 

et  archéologique  de  la  Corrèze,  à  Brive. 
Termes. (Emile  dbs),  inspecteur  général  de  la  Compagnie  d'Assurances 

générales,  à  Bordeaux. 
Thomas-Duris  (D'  René),  à  Bugeat  (Corrèze). 

1889 

BosREDOïf  (Philippe  de),  0  i^,  ancien  conseiller  d*Ëtat,  8,  rue  Verte,  à 

Saint-Cloud  (Seine-et-Oise). 
Drapetbon  (Ludovic),  {R^,  L  P.  ^,  professeur  honoraire  au  Lycée  Gharlemagne, 

directeur  de  la  Revue  de  Géographie,  rue  Claude  Bernard,  55,  Paris. 
GoMDiNET  (Michel),  avocat,  docteur  en  droit,  12,  rue  Matignon,  Paris. 
DuLAU  et  Ct%  libraires,  37,  Sobo-Square,  à  Londres  (i). 

1890 

**  Alexeieff  (Son  Excellence  le  comte  Georges  o'),  G.  C.  i^i,  maître  de  la 
Cour  de  S.  M.  TEmpereur  de  Russie,  tuteur  honoraire,  rue  Serguievskaya, 
40-12,  Saint-Pétersbourg. 

Bën/.ud  (L.),  joaillier,  à  La  Souterraine  (Creuse). 

Cars  (le  duc  des),  75,  rue  de  Grenelle,  Paris. 

MoRTAUDON  (Ernest),  notaire,  ancien  membre  du  Conseil  général,  à  La 
Souterraine  (Crejse). 
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MM. 

**PRRATBOR(Gyprien),  membre  correspondant  du  Comité  des  Sociétés  des 

Beaux*Art8  des  départements,  k  Aubusson. 
RiGAUDiB  (le  R.  P.),  des  missionnaires  de  N.-D.  de  Lourdes,  à  Notre-Dame 

de  GaraisoD,  par  Lannemezan  (Hautes-Pyrénées). 

1891 

Bbaucbesne  (marquis  de)»  vice-président  de  la  Société  historique  et  archéo- 
logique du  Maine,  maire  de  Souvigné,  au  chAteaa  de  la  Roche-Talbot, 
par  Sablé  (Sarthe),  et  8,  avenue  Marceau,  Paris. 

SoLANET  (Paul),  propriétaire,  à  Saint-Geniez-d'Oll  (Aveyron). 

18912 

AuTORDE  (F.],  archiviste  du  département  de  la  Creuse,  à  Guéret. 
Cbasnenet  db  Gert  (Paul),  receveur  de  l'enregistrement  et  des  domaines 

à  Bressuire  (Deux-Sèvres). 
Tandbau  de  Marsac  (Henri),  propriétaire,  à  Marsac  (Creuse). 

1893 

Asber  et  C>%  libraires,  13,  Unter  deo  Linden,  Berlin. 
Batberosse  (Eugène),  6-8,  rue  Parcheminerie,  Paris. 
Lenormand  (Louis),  architecte,  3,  impasse  de  Conti,  Paris. 

1894 

Jordan  (Camille),  consul  de  France,  à  Boston,  et  48,  ruede  Varennes»  Paris. 
Regard  (Emile),  sous-lieutenant  au  78*  d*infanterie,  à  Guéret. 

1895 

Frrribrb-Sauvebœof,  (comte  de),  au  château  de  Marionville,  par  Bruyères- 

lo-Chàtel  (Seine-et-Oise). 

1896 

Albbbt  (IK  Prosper),  médecin  principal  de  Tarniée  en  retraite,  37,  chemin 

du  Vivier,  à  Qhublac,  près  Lyon. 
Lbspinas  (Edmond),  avocat,  ancien  magistrat,  35,  boulevard  de  Vésone»  à 

Périgueux. 

1897 

Vallemti  (D«  José  Ignatio),  à  Palma  de  Mallorca  (Iles  Baléares). 

1898 
FoiycAOD(François),comleDuDAUGNOii,ViaMongi,9,MilaD,etàCrema(ltalie}. 
Arbellot  (Albert),  receveur  des  Finances,  à  Saint-Nazaire. 
Arbrllot  du  Repaire  (Emile),  receveur  des  Finances,  a  Sancerre  (Cher). 

1899 

Stbcbbrt,  libraire,  76,  me  de  Rennes,  à  Paris. 

Etablissements  auxquels  la  Société  enooie  ses  publiccUioné  : 

Ministère  de  Tlnstruction  publique,  à  Paris. 

Bibhotbèque  de  TEcole  des  Chartes,  à  Paris. 

Bibliothèque  communale  de  Limoges. 

Archives  départementales  de  la  Haute- Vienne. 

Grand-Séminaire  de  Limoges. 

Ecole  normale  dMnstituteurs,  à  Bellevoe,  près  Limoges. 


LISTE  DES  SOCIÉTÉS  CORRESPONDANTES 


Aisne  : 
Société  Historique  et  Archéologique  de  Château-Thierry. 
Société  Archéologique,  Historique  et  Scientiûque  de  Soissons. 

Algérie  : 
Société  Historique  algérieDue,  à  Alger. 
Société  Archéologique  de  la  province  de  Conslantine. 
Académie  d*Hippone,  à  Bône. 

Am«r  : 
Société  d'Emulation  de  TAllier,  à  Moulins. 

Société  Académique  de  l'Aube,  à  Troyes. 

AY«yTon  : 

Société  des  Lettres,  Sciences  et  Arts  de  TAve^ron,  à  Rodez. 

Boaohes-da-RhAae  : 

Académie  des  Sciences  de  Marseille. 

Société  de  Statistique  de  Marseille. 

Académie  des  Sciences,  Agriculture,  Arts  et  Belles-Lettres  d*Aix. 

CalYadoB  : 

Société  française  d'Archéologie  pour  la  conservation  et  la  description  des 
monuments,  (siège  à  Caen). 

Charente  : 

Société  Archéologique  et  Historique  de  la  Charente,  à  Angooléme. 

Charente-Inférieure  : 
Société  des  Archives  historiques  de  la  Saintonge  et  de  TAunis,  à  Saintes» 

Cher: 

Société  des  Antiquaires  du  Centre,  à  Bourges. 

Corréie  : 

Société  des  Lettres,  Sciences  et  Arts  de  la  Gorrèze,  k  tulle. 

Société  Scientifique,  Historique  et  Archéologique  de  la  Corrèze,  à  Brive. 

Côte-d'Or  : 

Académie  des  Sciences,  Arts  et  Belles-Lettres,  à  Dijon. 

Creuee  : 
Société  des  Sciences  naturelles  et  archéologiques  de  la  Creuse,  li  Guéret. 

Dordogne  : 
Société  Historique  et  Archéologique  du  Péngord,  à  Périgueux, 
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Donbs  : 

Société  d'Emulation  do  Doubs,  à  Besançon. 
Comité  archéologique  de  Montbéliard. 

Bare-et-Lolr  : 
Société  Dunoise,  à  Ch&teaudun. 

FlniBtèrt  : 

Société  Académique  de  Brest. 

Oard: 
Académie  du  Gard,  à  Ntmes. 

Oaioim*  (Eaate-)  : 

Académie 'des  Jeux  Floraux,  ^  Toulouse. 

Société  Archéologique  du  Midi  de  la  France,  à  Toulouse. 

Gironde  : 

Société  Archéologique  de  Bordeaux. 

Htoanlt 

Académie  des  Sciences  et  Lettres,  à  Montpellier. 
Revue  des  Langues  Romanes  de  Montpellier. 

Dle-et-VUaln«  : 

Société  Archéologique,  à  Rennes. 

Indre  : 

Rédaction  de  la  Reoue  du  Centre^  à  Ghâteauroux. 
Société  Académique  du  Centre,  à  Châteauroux. 

Indre-et-Loire  : 
Société  Archéologique  de  Touraine,  à  Tours. 

Isère  : 
Académie  Delphinale,  à  Grenoble. 

Landes: 
Société  de  Borda,  à  Dax. 

Loir-et-Cher  : 
Société  Archéologique,  Scientifique  et  Littéraire  du  Vendômois,  à  Vendôme. 

Loire  : 
Société  d'Agriculture,  Industrie,  Sciences,  Arts,  Belles-Lettres,  à  St-Etienne. 

Loire  (Hante-). 
Société  Agricole  et  Scientifique  de  la  Haute-Loire,  au  Puy. 

Loire-InféElenre  : 
Société  Archéologique,  à  Nantes. 

Loiret: 
Société  Archéologique  de  TOrléanais,  à  Orléans. 

Lot: 
Société  des  Ëtudes  Littéraires,  Scientifiques,  Artistiques  du  lx)t,  à  Cahors. 

Lot-et-Garonne  : 

Société  d'Agriculture,  Sciences  et  Arts,  à' Agen. 


* 
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MaiB6-6t-Lolr6  : 

Société  d'Agriculture,  Sciences  et  Arts  de  Maine-et-Loire,  à  Angers. 

Manie  : 
Société  Archéologique,  à  Ghàlons-sur-Marne. 
Académie  des  Lettres,  Sciences  et  Arts,  à  Reims. 

Maurthe-at-Mosalle  : 

Académie  de  Stanislas,  à  Nancy. 

MorbUian  : 

Société  Polymathique  du  Morbihan,  à  Vannes. 

Nord  : 

Société  des  Sciences,  de  TAgriculture  et  des  Arts,  à  Lille. 

Oise  : 
Société  Académique  d'Archéologie,  Sciences  et  Arts,  à  Beauvais. 
Comité  Archéologique,  à  Sentis. 

Orne  : 
Société  archéologique  et  historique,  à  Alençon. 

Pu-de-Calais  : 

Académie  des  Sciences,  Lettres  et  Arts  d'Arras. 

Société  Académique,  à  Boulogne-sur-Mer. 

Société  des  Antiquaires  de  la  Morinie,  à  Sainl-Omer. 

Pay-de-DAme  : 

Académie  des  Sciences,  Belles-Lettres  et  Arts,  àClerniont-Ferrand. 
Société  des  Amis  de  TUniversité  d'Auvergne,  à  Glermont-Ferrand. 

Pyrtoéee  (BaBsee-)  : 

Société  des  Sciences,  Lettres  et  Arts,  à  Pau. 

BbAne  : 

Académie  des  Sciences,  Belles-Lettres  et  Arts,  à  Lyon. 

SaAne-et-Loire  : 
Académie  des  Sciences,  Agriculture,  Arts  et  Belles-Lettres,  à  Màcon. 
Société  Eduenne,  à  Autun. 

Sarthe: 

Société  Historique  et  Archéologique  du  Maine,  au  Mans. 

Savoie  : 
Société  Savoisienne  d'Histoire  et  d'Archéologie,  à  Chambéry. 
Académie  des  Sciences,  Belles-Lettres  et  Arts  de  Savoie,  à  Chambéry. 

Savoie  (Hante-) 
Société  Florimontane,  à  Annecy. 

Seine  : 

Société  des  Antiquaires  de  France,  à  Paris. 

Société  Française  de  Numismatique  et  d'Archéologie,  à  Paris. 

Société  Indo-Chinoise,  à  Paris. 

Lemou4ê,revuefranco-limousine,organedcsassociation8limou8ines  de  Paris. 

S«lne-et-Mame  : 
Société  Historique  et  Archéologique  du  G&tinais»  à  Fontainebleau. 

Seine- et-Olse  : 

Société  Archéologique  de  Rambouillet. 

Seine-Inférienre  : 

Académie  des  Sciences,  Belles-Lettres  et  Arts,  à  Rouen. 

T.  XLVIU  40 
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SèTres  (Deux-)  : 

Société  de  Statislique,  Sciences  et  Ans  des  Deux-Sèvres,  à  Niort. 

Somme  : 
Société  des  Antiquaires  de  Picardie,  à  Amiens. 
Académie  des  Sciences,  Belles-Lettres,  Arts,  Agriculture,  à  Amiens. 
Société  d'Emulation  d'Abbeville. 

Tarn-et-aaronne  : 

Société  Archéologique  de  Tarn-et-Garonne,  à  Montauban. 

Yar  : 

Société  d*Etudes  Scientifiques  et  Archéologiques,  à  Draguignan. 
Académie  des  Arts  du  département  du  Var,  à  Toulon. 

.  Tienne  : 

Société  des  Antiquaires  de  TOuest,  à  Poitiers. 

Tienne  (lante-)  : 
Société  d'Agriculture,  Sciences  et  Arts,  à  Limoges. 
Société  Gay-Lussac,  à  Limoges. 
Société  botanique  et  Revue  scientifique,  à  Limoges. 
Société  des  Amis  des  Sciences  et  des  Arts,  à  Rochechouart. 

Tonne  : 

Société  des  Sciences  Historiques  et  Naturelles  de  l* Yonne,  à  Auxerre. 
Société  Archéologique,  à  Sens. 


AUemaone  : 
Société  historique  d\Aix-la-Ghapelle  {Aachner  Geschichtêoerein), 

Belgique  : 
Académie  Royale  des  Sciences,  des  LiCttres  et  des  Beaux-Arts  de  Belgique, 

à  Bruxelles. 
Académie  royale  d'Archéologie  d'Anvers. 
Société  des  Bollandistes,  4,  rue  des  Ursulines,  Bruxelles. 
Les  BB.  PP.  Bénédictins  à  Haredsous. 
Cercle  Archéologique  de  Mons. 

Rosaie  : 

Commission  Impériale  d'Archéologie  de  Saint-Pétersbourg. 

Suède  : 
Académie  royale  des  Belles-Lettres,  d*Histoire  et  des  Antiquités  et  Musée 

National   {Kongl,  VUerhetê^  Historié  och  Antiquitets  AkademUn)    de 

Stockholm. 

Etats  •Unia  de  l'Amérique  du  Nord  : 
Société  Smithsonienne,  à  Washington. 
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